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FAMILLE  FRINGILLIDiE 


912.  —  Pheucticus  aureiventris 

Fringilla  aureiventris,  Licht.,  Verz.  DouU. 

Pitylus  aureiventris,  d'Orb.,  Voy.  Amer.  Mér,,  p.  365,  tb.XLIX. 

Gooooborus  aureiventris,  ,Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  504. 

Pheucticus  aureiventris,  Cab.,  Mm.  Hein.j  I,  p.  153  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  677  —  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  27  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  518. 

Ph.  capite,  coîlo,  pectore,  dorso  toto  cum  uropygio,  tectricibus  caudx  supe- 
noribus,  alis  caudaque  aterrimis;  abdomine  sulphureo  flavo,  hypochondriis 
nigro  maculatis;  subcaudalibus  albis  nigro  terminatis;  subalaribus  campte- 
rioque  flavis;  fasdis  alaribus  binis  speculoque  albis;  rectricibus  lateralibus  late 
albo  terminatis. 

» 

C?  Ad.  —  Tête,  gorge  avec  le  haut  de  la  poitrine,  tout  le  dessus  du 
corps,  ailes  et  queue  d'un  noir  intense  uniforme;  petites  tectrices  du  bord 
antérieur  de  l'aile  jaunes;  les  moyennes  tectrices  et  les  grandes  secon- 
daires blanches  dans  leur  moitié  terminale,  entière  dans  les  premières,  et 
sur  la  barbe  externe  dans  les  secondes,  constituant  deux  bandes  larges 
transalaires,  les  taches  de  la  bande  postérieure  bordées'  extérieurement  de 
noir,  la  barbe  externe  des  rémiges  primaires,  excepté  celle  de  la  première, 
sont  blanches  dans  leur  partie  basale,  formant  une  troisième  bande  égale- 
ment large,  commençant  au  niveau  de  l'extrémité  de  la  deuxième;  la  barbe 
interne  dans  toutes  les  rémiges  largement  blanche  à  la  basé  ;  sous-alaires 
jaunes;  barbe  interne  de  la  première  rectrice  blanche  dans  le  tiers  ter- 
minal; le  blanc  sur  la  seconde  sur  un  espace  beaucoup  plus  court  et 
n'atteignant  pas  l'extrémité  même  de  la  plume  ;  sur  la  troisième  il  n'y  a 
qu'une  petite  tache,  tandis  que  toutes  les  autres  du  milieu  de  la  queue  n'ont 
rien  de  blanc;  tout  le  dessous  depuis  la  poitrine  est  jaune  de  soufre  à  flancs 
maculés  largement  de  noir;  sous-caudales  blanches  variées  de  taches  noires 
transversales  au  bout  des  plumes.  Bec  corné  noirâtre  en  dessus,  à  man- 
dibule inférieure  foncée  à  la  base  et  pâle  à  l'extrémité;  pattes  brunes 
bleuâtres;  iris  brun  foncé. 

Q  La  femelle  est  d'un  brun  noirâtre  au  sommet  et  sur  les  côtés  de  la 
tête,  au  cou  et  au  dos,  varié  de  jaunâtre  d'une  manière  très  peu  distincte 
sur  la  tête  et  de  stries  longitudinales  assez  larges  au  dos  ;  le  croupion  est 
jaune  tacheté  de  noirâtre;  tout  le  dessous  est  jaune  plus  pâle  et  moins  pur 
que  chez  le  mâle,  teint  sur  la  gorge  et  le  haut  de  la  poitrine,  et  maculé  de 
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stries  noires  élargies  en  arrière;  il  y  a  aussi  quelques  stries  pareilles  sur 
les  flancs  de  la  partie  postérieure  de  Tabdomen;  ailes  et  queue  d'un  brun 
grisâtre,  à  petites  tectrices  bordées  de  jaunâtre,  les  bandes  blanches  tran- 
salaires  comme  chez  le  mâle,  mais  moins  larges;  les  rémiges  tertiaires  et 
les  secondaires  marquées  d'une  tache  blanche  terminale  sur  leur  barbe 
externe;  les  quatre  rectrices  de  chaque  côté  de  la  queue  terminées  de  blanc, 
plus  largement  sur  l'externe  et  graduellement  moins  sur  les  autres;  sus- 
caudales  de  la  même  couleur  que  les  rectrices,  terminées  de  blanc;  sous- 
caudales  d'un  blanc  sale,  striées  en  travers  de  grisâtre  d'une  manière  peu 
distincte. 

C?  Longueur  de  l'aile,  110;  queue,  85;  bec,  21;  tarse,  23  millimètres. 

Q  —  105;      —      81;    —    22;    —     23  — 

Observations.  —  Une  paire  fournie  par  M.  Jelskî,  d'Huanta,  s'applique  en  entier 
à  la  description  de  d'Orbigny  ;  le  mâle  n'a  rien  de  jaune  au  croupion  et  presque  rien 
de  blanc  sur  les  sus-caudales  ;  ils  n'ont  rien  de  blanc  à  l'extrémité  des  rémiges  secon- 
daires, tandis  que  selon  la  diagnose  de  d'Orbigny,  ils  devraient  avoir  de  petites  taches 
terminales  ;  la  queue  a  aussi  beaucoup  moins  de  blanc. 

Chachupata  (Whitely);  Huanta  (Jelski). 


913.  —  Pheucticus  iiropygialis 

ScL.,  P.  Z.  s, y  1870,  p.  840  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  27. 

Ph.  capite,  dorso,  collo  pectoreque  supremo  aterrimis  ;  uropygio  flavo,  nigro 
macuîato;  alis  nigris  albo  hifasciatis;  caudanigra  rectricibus  albo  terminatis; 
subtus  a  pectore  totus  aureo  flavus,  hypochondriis  plus  aut  minus  nigro  macu- 
latis;  subcaudalibus  albis  immaculatis. 

cf  Ad.  —  Tête,  gorge  avec  le  haut  de  la  poitrine,  dos,  ailes  et  queue 
d'un  noir  intense  uniforme;  croupion  jaune,  plus  ou  moins  ondulé  irrégu- 
lièrement ou  tacheté  de  noir;  deux  larges  bandes  transalaires  formées 
comme  chez  le  Ph.  aureiventris  par  les  taches  terminales  des  grandes  et 
des  moyennes  tectrices,  dont  la  postérieure  est  prolongée  à  l'extérieur  vers 
le  miroir  de  la  même  couleur,  composé  de  barbes  externes  des  rémiges 
primaires  dans  leur  partie  basale  ;  les  petites  tectrices  du  devant  même  de 
l'aile  et  les  sous-alaires  jaunes;  queue  à  toutes  rectrices  terminées  de  blanc, 
largement  sur  les  externes  et  graduellement  moins  vers  les  médianes,  ou 
seidement  sur  les  trois,  quatre  ou  cinq  rectrices  de  chaque  côté  de  la  queue 
et  seulement  sur  la  barbe  interne,  sans  atteindre  son  extrémité;  sus-caudales 
noires  terminées  d'une  grosse  tache  blanche,  dont  celles  des  plus  courtes 
sont  souvent  plus  ou  moins  colorées  de  jaune;  tout  le  dessous  depuis  la 
poitrine  est  d'un  jaune  limonacé,  varié  plus  ou  moins  sur  les  flancs  de 
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raies  transversales  noires,  qui  sont  fines  et  peu  prononcées  dans  les  uns, 
tandis  qu'elles  sont  plus  ou  moins  grosses  dans  les  autres  ;  sous-caudales 
blanches,  dont  les  plus  proches  de  la  région  anale  sont  colorées  de  jaune  ; 
ordinairement  sans  taches,  mais  présentant  quelquefois  quelques  vestiges 
des  taches  terminales  fines  et  peu  prononcées  ;  les  rémiges  secondaires  ont 
souvent  de  petites  taches  terminales  blanches  qui  se  trouvent  aussi  quel- 
quefois sur  les  tertiaires.  Bec  brun  noirâtre  à  mandibule  inférieure  plus 
pâle  et  plombée  à  la  base;  pattes  cornées;  iris  brun  foncé. 

Le  mÂle  moins  adulte  a  le  noir  des  parties  supérieures  du  corps  moins 
intense  à  plumes  finement  frangées  de  jaune  verdâtre  sur  les  côtés  du 
sommet  de  la  tète,  de  la  nuque,  du  dos  et  des  scapulaires  ;  dans  les  ailes  à 
couleur  noire  plus  pâle,  les  petites  tectrices  bordées  finement  de  jaunâtre  ; 
les  taches  blanches  terminales  des  rémiges  secondaires  et  tertiaires  plus 
grandes;  croupion  comme  chez  Tadulte;  queue  d'un  noir  grisâtre,  à  rec- 
trices  terminées  de  blanc  comme  chez  Tadulte  ;  le  milieu  de  la  gorge  jaune, 
plus  ou  moins  tacheté  de  noir,  tandis  que  les  c6tés  de  la  gorge  et  du  haut 
de  la  poitrine  sont  noirs  variés  de  jaune  ;  le  bas  de  la  poitrine  est  ondulé  de 
noir;  les  flancs  de  Tabdomen  presque  sans  bandes  foncées. 

Q  Semblable  en  tout  à  celle  du  Ph.  aureiventris. 

çf  Longueur  de  l'aile,  115;  queue,  92;  bec,  25;  tarse,  29  millimètres. 

Observations.  —  Cette  forme  se  distingue  seulement  du  Ph,  aureiventris  par  la 
couleur  du  croupion,  la  présence  des  taches  noires  terminales  sur  les  sous-caudales  et 
le  manque  de  taches  blanches  au  bout  des  sus-caudales  ;  elle  est  d'une  taille  distinc- 
tement plus  forte,  à  bec  considérablement  plus  long. 

Huanta  (Jelski)  ;  Alcatanga,  montaHas  d'Huancayo  (coll.  Raimondi). 


914.  —  Pheucticus  chrysogaster 

Pitylus  chrysogaster,  Less.,  Centur.  Zool,^  tb.  LXVn. 

Goccoboras  chrysogaster,  Tsgh.,  Faun.  Peru.^  p.  222. 

Pheucticus  chrysogaster,  Scl.,  P.  Z,  S.,  1858,  p.  454  —  Scl. 
et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  27  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1880,  p.  119. 

Pheucticus  chrysopeplus,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  519;  1879, 
p.  229. 

Ph.  capite,  collo,  corpore  subtus,  uropygio  subalaribusque  citrino  flavis; 
dorso  caudaque  nigris;  dorso  medio  flavo  maculato;  alis  albo  bifasciatis; 
pogonio.intemo  trium  rectricum  lateralium  utrinque  latissime  albo;  subcau- 
dalibus  albis. 

cf  Ad.  —  La  tête  avec  le  cou,  tout  le  dessous  du  corps,  le  croupion  et 
les  tectrices  sous-alaires  d'un  jaune  citron,  d'une  nuance  un  peu  plus 
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intense,  tirant  sur  l'orangé  sur  la  gorge  et  le  milieu  de  la  poitrine  ;  le  dos, 
les  ailes,  la  queue  et  les  sus-caudales  noirs,  le  milieu  même  de  la  région 
interscapulaire  tadieté  de  jaune;  petites  tectrices  du  bord  supérieur  de  Taile 
jaunes;  deux  bandes  transalaires  blanches,  dont  une  est  formée  des  tec- 
trices moyennes,  et  la  postérieure  de  pareilles  taches  terminales  des  grandes 
tectrices  secondaires  et  des  barbes  externes  également  blanches  à  la  base 
des  rémiges  primaires;  la  barbe  interne  de  toutes  les  rémiges  est  large- 
ment blanche  dans  leur  partie  basale,  en  constituant  une  large  bande  dans 
Taile  ouverte;  la  barbe  externe  des  primaires  depuis  la  deuxième  jusqu'à 
la  cinquième  est  atténuée  dans  le  tiers  terminal  de  leur  longueur  et  bordée 
dans  cette  partie  de  blanc  ;  les  secondaires  et  les  tertiaires  terminées  sur 
la  barbe  externe  d'une  tache  blanche  assez  grande  ;  sus-caudales  également 
terminées  par  une  tache  blanche,  la  plus  grosse  sur  les  plus  longues;  la 
barbe  interne  des  rectriccs  largement  blanche  dans  les  trois  latérales,  à 
peu  près  dans  les  deux  cinquièmes  sur  les  externes,  et  diminuant  gra- 
duellement dans  les  suivantes;  les  autres  bordées  de  blanc;  sous-caudales 
blanches.  Bec  corné  noirâtre,  à  mandibule  inférieure  pâle  largement  plombée 
à  la  base;  pattes  cornées  brunâtres;  iris  brun  foncé. 

Le  mâle  moins  adulte  est  semblable  au  précédent,  à  couleur  jaune  moins 
intense  en  dessous  et  plus  sale  au  sommet  de  la  tête,  du  cou  et  du  crou- 
pion ;  toutes  les  plumes  noires  du  dos  et  des  scapulaires  finement  bordées 
de  vert  jaunâtre  ;  les  taches  du  milieu  de  la  région  interscapulaire  analogues 
à  celles  de  l*adulte  sont  d'un  jaune  verdâtre;  le  bord  des  taches  blanches 
terminales  des  grandes  et  des  moyennes  tectrices  légèrement  coloré  de 
jaunâtre;  la  quatrième  rectrice  largement  blanche  à  l'extrémité  de  la  barbe 
interne,  les  médianes  et  les  submédianes  bordées  de  blanc  au  bout.  Bec 
noir  à  mandibule  inférieure  cendrée,  les  bords  noirâtres;  pattes  plombées; 
iris  noisette  foncé. 

Q  La  femelle  a  le  jaune  de  la  tête,  du  cou  et  du  dessous  du  corps  plus 
pâle  et  moins  pur  que  chez  le  mâle;  le  sommet  de  la  tête  et  le  cou  enduits 
d'olive  et  striés  de  noirâtre;  le  dos  olive  varié  de  grosses  stries  noires,  les 
plumes  du  milieu  de  la  région  interscapulaire  jaunes  avec  une  grosse  tache 
terminale  noire;  croupion  olive  jaunâtre,  tacheté  de  noirâtre.  Ailes  grises 
olivâtres  à  bandes  analogues  à  celles  du  mâle,  mais  moins  larges.  Queue 
d'un  gris  olivâtre,  à  tache  blanchâtre  terminale  sur  la  barbe  interne  des 
deux  rectrices  latérales  de  chaque  côté  de  la  queue;  sous-caudales  d'un 
blanchâtre  sale.  Bec  gris  corné  foncé,  à  mandibule  inférieure  d'un  cendré 
corné  à  bords  noirâtres;  pattes  plombées. 

CT  Longueur  totale,  220-232;  vol,  340;  aile,  108;  queue,  86;  bec,  23; 
tarse,  27  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  88;  queue,  80;  bec,  22;  tarse,  25  millimètres. 

TsCHUDi,  sans  indication  de  localité;  Chilpes,  Gaadalape,  Tumbez  (Jelski); 
Tambillo,  Callacate,  Chachapoyas,  Haayabamba  (Stolzmann)  ;  Paacal  (coll.  Bai- 

MONDI). 

((  Le  plus  comman  à  Chachapoyas  et  à  Haayabamba;  il  paraît  être  moins  nom- 
breux sur  la  chaîne  occidentale  des  Cordillères.  Je  ne  Tai  jamais  rencontré  à  Cutervo, 
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maïs  on  m'a  assaré  qu'avant  une  vingtaine  d'années  il  y  était  commun  et  qu'il 
nichait  dans  les  maisons.  A  Callacate  il  n'est  pas  rare,  mais  on  ne  peut  pas  dire 
qu'il  7  soit  nombreux.  Il  se  tient  par  paires  dans  les  lieux  découverts  comme  les 
champs  labourés.  Il  fait  des  dégâts  dans  les  champs  de  maïs.  Son  chant  est  mono- 
tone. On  l'élève  souvent  en  cage.  A  Cutervo  il  est  connu  sous  le  nom  de  Santa  Rosa^ 
à  Chachapoyas  et  à  Huaybamba  sous  celui  dejfinro  d  (Stolzmann). 


915.  —  G-uiraca  cyanea 

Loxia  cyanea,  L.,  S.  N.y  l,  p.  301. 

Loxia  cœrulea,  var.  /S,  Gu.,  L.  S.  N.,  I,  p.  863. 

Pyrrhula  cœrulea  brasiliana,  Briss.,  Orn.y  III,  tb.  XVII,  fig.  2. 

Goccothraustes  cyanea,  Vieil.,  Enc,  Méth,,  p.  998  —  Ois. 
Chant. y  tb.  LXIV. 

Gyanoloxia  cyanea,  Bp.,  Consp.  Av,,  I,  p.  502. 

Gulraca  cyanea,  Scl.,  Catal.  Am.  jB.,  p.  \M.  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  d873,  p.  264  —  Tacz.,  P.  Z.  iS.,  4882,  p.  46. 

Goccoboras  cyaneus,  Cab.,  Mus.  Hein.,  I,  p.  452. 

Gulraca  cyanoldes,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  566;  4887, 
p.  750. 

G.  obscure  cyanea;  fronte,  superciliis  latissimis  humerisque  dilute  cyaneis; 
alis  caudaque  nigricantibus,  plumis  cyaneo  marginatis, 
Fem.  rufo  brunnea,  subtus  dilutior. 

cf  Ad.  —  D*un  bleu  obscur  en  entier  à  toutes  plumes  grises  à  la  base; 
front  largement,  une  longue  et  large  bande  sourcilière,  une  tache  en  arrière 
de  la  base  de  la  mandibule  inférieure  sont  d'une  belle  couleur  bleu  clair; 
lores  noirs.  Les  ailes  et  la  queue  sont  noirâtres,  à  tectrices  alaires  large- 
ment, les  rémiges  et  les  rectrices  finement  bordées  de-  bleu  analogue  à 
celui  du  plumage  général;  sous-alaires  noirâtres;  les  plumes  du  pli  de 
l'aile  d'un  bleu  clair.  Bec  noir,  à  mandibule  grise  sur  les  côtés  et  noire  au 
bout  et  en  dessous;  pattes  noires;  iris  brun  foncé. 

9  La  femelle  est  d'un  brun  roussâtre  foncé  en  dessus  et  beaucoup  plus 
pâle  en  dessous,  surtout  au  milieu  du  corps.  Les  ailes  et  la  queue  sont 
brunes  à  toutes  plumes  bordées  à  l'extérieur  de  la  couleur  analogue  à  celle 
du  dos;  sous-alaires  roussâtres. 

cf  Longueur  totale,  185;  vol,  265;  aile,  79;  queue,  65;  bec,  18;  tarse, 
20  millimètres. 

9  Longueur  totale,  178;  vol,  255;  aile,  75;  queue,  59;  bec,  19;  tarse, 
20  millimètres. 

Nauta,  Ucayali  et  Chayavetas  (Babtlett)  ;  Yurimaguas  (StolzmAnn). 
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(T  Je  ne  rencontrais  ce  fringillide  que  dans  les  plantations  abandonnées  et  con- 
yertes  de  baissons  épais.  H  se  tient  par  paires  dans  le  fourré.  Son  chant  agréable  et 
court  ressemble  à  tel  point  à  celui  du  Basileutertis  ttropyçialisj  qu*au  commence- 
ment je  croyais  qu'il  provenait  d'une  espèce  de  ce  genre  d  (Btolzmakk). 


916.  —  G-nathospiza  Raimondii 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  320,  tb.  XXXV,  fig.  1  et  p.  750. 

G.  supra  fulvo  grisea,  fusco  maculata,  capite  flavido  lavato  ;  siibtus  isabel- 
lino  alhida,  lateribus  fulvo  griseis  ;  loris,  collo  antico,  regione  oculari,  pectore 
medio,  flexura  alarum  subcaudalibusque  citrino  flavis;  alœ  et  cauda  fuscx, 
primariis  flavido,  secundariis  albido  tenuissime  limbatis;  tectricibus  alarum 
tertiariisque  rufescenti  griseo  late  marginatis;  rectricum  dimidio  basait  flavo, 
terminait  albido  limbato  ;  subalaribus  albis, 

cf  Ad.  —  Les  parties  supérieures  du  corps  sont  d'un  fauve  grisâtre  varié 
de  taches  brunes  occupant  le  milieu  de  chaque  plume,  grosses  et  bien 
distinctes  au  dos,  petites  et  moins  prononcées  au  sommet  de  la  tête,  peu 
distinctes  au  cou;  le  sommet  de  la  tête  est  en  outre  légèrement  enduit  de 
vert  jaunâtre,  tandis  que  les  côtés  du  visage  sont  d  un  jaune  verdâtre,  plus 
intense  et  plus  uniforme;  les  lores,  le  tour  des  yeux,  le  menton,  une  mous- 
tache bordant  la  naissance  de  la  mandibule  inférieure,  le  devant  de  la 
gorge,  le  milieu  du  haut  de  la  poitrine  et  le  bord  des  ailes  sont  jaunes;  les 
côtés  du  cou  gris  avec  une  tache  blanche  bien  prononcée  ;  le  milieu  du  bas 
de  la  poitrine  et  du  ventre  est  blanc  légèrement  isabelle,  coloré  çà  et  là  de 
jaune;  les  flancs  grisâtres  striés  insensiblement  d'une  nuance  plus  foncée; 
les  sous-caudales  blanchâtres  avec  le  centre  de  chaque  plume  plus  ou  moins 
coloré  de  jaune.  Les  ailes  et  la  queue  brunes;  une  fine  bordure  jaunâtre 
sur  les  rémiges  primaires,  blanchâtre  sur  les  secondaires  ;  les  tertiaires  et 
les  tectrices  alaires  bordées  largement  de  fauve  roussâtre;  les  bordures  des 
rectrices  jaunes  dans  la  moitié  basale  et  blanchâtres  dans  la  terminale; 
sous-alaires  blanches.  Bec  brunâtre  clair,  à  mandibule  inférieure  plus  pâle  ; 
pattes  d'un  carné  pâle,  ainsi  que  les  ongles;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  au  mâle ,  mais  à  jaune  du  visage  beaucoup  plus  pâle  et 
occupant  seulement  les  lores,  le  menton,  les  moustaches,  le  tour  des  yeux 
et  une  bande  sourcilière  bien  distincte  ;  sous-caudales  légèrement  colorées 
de  jaune;  pli  de  l'aile  blanchâtre;  elle  n'a  point  de  nuance  verdâtre  au 
sommet  et  les  côtés  de  la  tête  ;  les  ailes  et  la  queue  comme  celles  du  mâle  ; 
elle  a  sur  les  côtés  de  la  gorge  deux  raies  grises  longitudinales  bien  dis- 
tinctes, qui  chez  le  mâle  adulte  sont  en  grande  partie  effacées  par  la  couleur 
jaune. 

0  Un  mâle,  probablement  jeune,  ressemble  en  tout  à  la  femelle  et  n'en 
diffère  que  par  le  jaune  du  visage  un  peu  plus  intense,  les  sous-caudales 
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un  peu  plus  colorées  de  jaune ,  ainsi  que  le  pli  de  Taile;  il  a  aussi  un  peu 
de  jaune  au  bas  de  la  gorge. 

cf  Longueur  totale,  123;  aile,  69;  queue,  72;  bec,  13;  tarse,  19;  hauteur 
du  bec,  12  millimètres. 

9  Longueur  totale,  120;  aile,  65;  queue,  72;  bec,  13;  tarse,  18;  hauteur 
du  bec,  11  millimètres. 

<(  Aux  environs  de  Tnmbez  et  de  Mancora  ces  oiseaux  se  tronvaient  en  troupes 
énormes  et  disparurent  sitôt  que  la  contrée  s'est  couverte  de  verdure;  en  avril, 
lorsque  beaucoup  de  graminées  mûrîssaient  les  nombreuses  troupes  arrivèrent  de 
nouveau.  £n  mai  ils  étaient  en  pleine  mue,  ce  qui  a  continué  jusqu'à  la  deuxième 
moitié  de  juin.  Je  ne  les  ai  jamais  vus  aux  environs  de  Lima,  dont  les  collines  arides 
de  tonte  la  côte  se  couvrent  de  verdure  dans  certaines  saisons,  également  comme 
celles  de  Tnmbez  ;  les  troupes  des  Sycalis  les  y  remplacent  dans  l'époque  de  la 
maturité  des  graines  de  graminées. 

2>  Pendant  toute  ma  carrière  de  voyageur,  les  plus  grandes  bandes  d'oiseaux  que 
j'ai  vues  étaient  celles  des  bécasseaux  dans  la  Guyane,  en  y  formant  des  nuages;  les 
bandes  des  Giiathospiza  que  je  rencontrais  pendant  mon  excursion  à  Mancora 
étaient  également  nombreuses.  Ordinairement  ils  restent  à  terre  et  ne  s'envolent  pas 
tous  à  la  fois;  on  s'étonne  en  voyant  une  deuxième,  puis  une  troisième  grande 
troupe  partant  de  la  même  place  d'où  s'est  déjà  envolée  une  bande  énorme.  Ceux 
qui  se  sont  envolés  avant  de  descendre  de  nouveau  à  terre  se  perchent  d'abord  sur 
un  arbrisseau  ou  sur  un  buisson  d'une  manière  si  serrée  qu'on  peut  en  abattre  une 
vingtaine  d'un  seul  coup  de  fusil.  Dans  l'estomac  et  le  jabot  de  ces  oiseaux  je  ne 
trouvais  que  les  graines  des  graminées  »  (Jelski).    ' 

d  Ce  fringillide  est  très  curieux  à  cause  de  son  affinité  avec  les  géospizes  des  îles 
Gallapagos  et  très  caractéristique  pour  les  lomas  du  Pérou  septentrional.  Je  l'ai  ren- 
contré pour  la  première  fois  à  Tumbez.  puis  à  las  Viejas  entre  Ohepen  et  San 
Gregorio,  enfin  entre  Chongcllape  et  Patope  ;  je  suppose  donc  qu'il  occupe  la  surface 
du  Pérou  septentrional  depuis  Tumbez  jusqu'à  la  vallée  de  la  rivière  Chicama  (Tru- 
jillo),  d'où  la  faune  ornithologique  prend  brusquement  un  caractère  bien  différent. 
Dernièrement  nous  l'avons  trouvé  aux  environs  de  Guayaquil,  et  je  ne  doute  pas 
qu'il  habite  la  partie  méridionale  de  la  côte  de  la  Eépublique  de  l'Ecuador,  sem- 
blable à  celle  du  Pérou  septentrional. 

))  En  changeant  de  place  ces  oiseaux  produisent  un  son  simple,  assez  bas  et  sourd. 
Jamais  je  ne  l'ai  entendu  chanter,  et  je  ne  sais  rien  sur  sa  nidification  »  (Stolz- 

MANN). 


917.  —  Oryzoborus  torridus 

Loxia  torrida,  Gm.,  L.  S,  N.,  l,  p.  884. 

Loxia  nasuta,  Spix,  Av,  BrasiL,  II,  tb.  LYIII,  fig.  1. 

Goccoborus  magnirostris,  Sws.^  Class.  £.,  II,  p.  111,  fig.  159. 

Sporophila  torrida,  Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  449. 

Goccoborus  torridus,  Tsch.,  Faun.  Perw.,  p.  223. 

Oryzoborus  torridus,  Cab.,  Mus.  Hein.,  I,  p.  151  —Sol.  ^ 
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Salv.,  p.  Z.  s.,  d866,  p.  481;  1867,  pp.  750,  977;  1873,  p.  264  — 
Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  28  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  16. 

0.  niger,  abdomine  latissime  castaneo^  tectricibus  alarum  inferioribus,  spe^ 
culoque  alari  minimo  albis. 
Fem.  rufo  fusca,  subtus  cinereo  rufa  (Bonaparte). 

cf  Ad.  —  D'un  noir  intense  soyeux,  à  abdomen  largement  d'un  ferrugi- 
neux rougeâtre  plus  ou  moins  foncé;  sous-alaires  blanches  ainsi  qu'un 
petit  miroir  aiaire  formé  de  barbes  externes  dans  la  base  des  rémiges  pri- 
maires depuis  la  quatrième  jusqu'à  la  huitième;  la  barbe  interne  dans 
toutes  les  rémiges  est  aussi  largement  blanche  dans  leur  partie  basale. 
Bec  brun  noirâtre  ;  pattes  brunes  ;  iris  brun  foncé. 

9  D'un  brun  roussâtre  en  dessus  et  d'un  roux  en  dessous  enduit  de 
grisâtre  sur  la  poitrine  et  les  flancs,  et  d'un  roux  plus  intense  sur  les  sous*- 
caudales  ;  ailes  et  queue  noirâtres  ;  toutes  les  plumes  alaires  bordées  de  la 
couleur  analogue  à  celle  du  dos  ;  sous-alaires  blanchâtres  lavées  de  rous- 
sâtre, bord  interne  des  rémiges  largement  blanchâtre  sale.  Bec  corné 
plombé;  pattes  brunâtres. 

cf  Longueur  de  l'aile,  59-60;  queue,  50;  bec,  12;  tarse,  15;  hauteur  du 
bec,  13  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  59;  queue,  50;  bec,  12;  tarse,  15  millimètres. 

Description  faîte  d'après  les  ciseaux  de  Cayenne. 

Un  mâle  adulte  unique  fourni  par  Stolzmann,  d'Yurimaguas,  est  plus 
petit  que  les  oiseaux  de  Cayenne  et  diflfère  par  l'absence  complète  du  miroir 
aiaire  blanc.  Ses  dimensions  sont  les  suivantes  :  Longueur  totale,  130; 
vol,  185;  aile,  55;  queue,  48;  bec,  12;  tarse,  15  millimètres.  Bec  corné 
noirâtre;  pattes  brun  noirâtres;  iris  brun  foncé. 

(f  Deux  fois  seulement  rencontré  pendant  mon  séjour  de  trois  mois,  dans  les  mêmes 
lieux  que  la  Spermophila  luctnosa  j>  (Stolzmann). 

Xeveros,  Nauta  (Babtlbtt)  ;  Pebas  (Hauxwell). 


918.  —  Oryzoborus  mêlas 

ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  979;  1873,  p.  264  —  Nomencl. 
Av.  Neotr.y  p.  28, 

Oryzoborus,  sp.?,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  181;  1867, 
p.  750. 
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0.  nitenti  niger;  speculo  alari,  tectricibus  subalaribus  et  rectricum  duarum 
mediarum  macula  basali  albis;  rostro  albo;  pedibus  fuscis, 

Fem,  cinerascenti  fusca^  subtus  fulvescentior,  gula  albicante,  rostro  et  pedibus 
fuscis  (ScLATER  et  Salvin). 

cf  Ad.  —  D'un  noir  intense  luisant  avec  un  faible  reflet  bleuâtre;  un 
grand  miroir  alaire  s'étendant  sur  toutes  les  r6miges  primaires ,  excepté  la 
première;  les  sous-alaires,  une  large  bordure  interne  des  rémiges  jusque 
près  de  leur  extrémité  et  la  base  des  rectrices  médianes  sont  blanches.  Bec 
blanc;  pattes  brunes. 

Q  Gris  olivâtre  en  dessus;  gris  roussâtre  en  dessous,  â  gorge  blan- 
châtre, les  sous-caudales  un  peu  plus  foncées  que  Tabdomen.  Ailes  et 
queue  brunes,  à  plumes  bordées  de  gris;  les  bordures  des  rémiges  pri- 
maires fines  et  tirant  sous  certain  jour  au  blanchâtre;  sous-alaires  blanches 
lavées  légèrement  de  jaunâtre  ;  bord  interne  des  rémiges  largement  blan- 
châtre. Bec  corné  brunâtre;  pattes  brunes. 

cf  Longueur  de  l'aile,  71  ;  queue,  60;  bec,  14;  tarse,  17;  hauteur  du  bec, 
13  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  63;  queue,  58;  bec,  14;  tarse,  17  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  typiques  péruviens  de  la  collection  de 
M.  Sdater. 
Xeveros,  Nauta,  Chayavetas  (Babtlett)  ;  Pebas  (Hauxwell), 


919.  --  TsTeorhynchus  nasesus 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1869,  p.  446,  tb.  XII  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4874, 
p.  520;  1877,  p.  320. 
Spermophila  masesus,  Bp.,  Compt,  Rend.,  1856,  p.  822. 

N.  supra  cinereo  griseus,  subtus  albus;  gula  pectoreque  supero  nigris, 
macula  magna  colli  lateribus,  binis  fasciis  alarum  speculoque  albis» 

cf  Ad.  —  D'un  cendré  grisâtre  foncé  en  dessus,  à  disque  des  plumes 
du  sommet  de  la  tête  plus  foncé,  formant  des  taches  bien  distinctes;  le 
dessous  est  blanc,  lavé . légèrement  de  jaunâtre  au  milieu  du  ventre;  la 
gorge  et  le  haut  de  la  poitrine  noirs;  une  grande  tache  blanche  sur  les 
côtés  du  cou,  située  immédiatement  sous  les  tectrices  auriculaires  et  pro- 
longée en  avant  vers  la  naissance  de  la  mandibule  inférieure;  côtés  de  la 
poitrine  inférieure  et  du  devant  de  Tabdomen  gris.  Ailes  et  queue  noirâtres, 
petites  tectrices  alaires  bordées  de  cendré  et  celles  du  bord  de  l'aile  tache- 
tées de  blanc;  les  moyennes  et  les  grandes  terminées  d'une  tache  blanche, 
en  formant  deux  raies  transalaires  ;  un  miroir  formé  de  barbes  externes 
blanches  à  la  naissance  des  rémiges  primaires  depuis  la  troisième  jusqu'à 
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la  huitième  se  confond  avec  la  bande  postérieure;  toutes  les  rémiges  et  les 
grandes  tectrices  bordées  de  gris;  sous-alaires  blanches,  variées  de  noi- 
râtre ;  rectrices  noirâtres,  finement  bordées  de  grisâtre  et  de  blanchâti»e  à 
l'extrémité.  lîec  corné  ;  pattes  cornées  claires  ;  iris  brun  foncé.     , 

Le  mâle  en  plumage  frais  (décembre  et  janvier)  se  distingue  par  le 
manque  complet  des  taches  foncées  au  sommet  de  la  tête  ;  par  la  nuance 
grise  et  non  cendrée  du  dessus  du  corps  prenant  une  teinte  légèrement 
brunâtre  au  dos  et  au  croupion;  par  les  bandes  transalaires  moins  pro- 
noncées, isabelles  au  lieu  d'être  blanches;  le  noir  de  la  gorge  moins  intense, 
d'une  nuance  fuligineuse;  le  blanc  du  dessolis  plus  ou  moins  lavé  d'isa- 
belle;  mandibule  supérieure  légèrement  rembnmie. 

Les  autres  mâles,  probablement  plus  jeunes,  ont  les  plumes  noirâtres  du 
haut  de  la  poitrine  plus  ou  moins  bordées  de  gris. 

Q  La  femelle  est  d'un  gris  plus  uniforme  en  dessus  que  dans  le  mâle  ; 
tout  le  dessous  d'un  blanc  légèrement  Isabelle,  milieu  même  de  la  gorge 
occupé  par  une  grande  tache  noirâtre,  dont  les  plumes  sont  terminées  de 
fauve  grisâtre;  une  bande  foncée  au  haut  de  la  poitrine;  les  ailes  et  la 
queue  comme  dans  le  mâle  en  plumage  frais. 

0  Le  jeune  oiseau  en  plumage  frais  a  le  gris  des  parties  supérieures  du 
corps  d'une  nuance  tirant  sur  le  fauve  olivâtre;  le  dessous  beaucoup  plus 
isabelle  que  dans  la  femelle,  sans  aucune  trace  de  noir  sur  la  gorge;  les 
tectrices  alaires  moyennes  et  les  grandes  bordées  largement  d'isabelle, 
ainsi  que  les  rémiges  tertiaires;  miroir  alaire  moins  distinct;  les  bordures 
des  rémiges  primaires  et  des  secondaires  fines,  plus  claires  que  dans  les 
adultes,  entourant  l'extrémité  des  plumes. 

cf  Longueur  de  l'aile,  60-64;  queue,  45;  bec,  10-11;  tarse,  16;  hauteur 
du  bec,  10  millimètres  (de  Lima). 

cf  Longueur  totale,  122;  vol,  194;  aile,  59;  queue,  43  millimètres  '  (de 
Tumbez). 

Ç  Longueur  de  l'aile,  58;  queue,  42  millimètres  (de  Tumbez). 

Commun  sar  la  côte  péruvienne;  les  oiseaux  de  Tumbez  paraissent  être  moins 
forts  que  ceux  de  Lima. 

M.  Jelski  dit  qu'aux  environs  de  Lima  cet  oiseau  se  nourrit  de  maïs  et  se  tient 
dans  les  plantations  de  cette  plante.  Sa  voix  de  rappel  diffère  en  ceci  de  la  voix  des 
autres  fringillidés  de  la  contrée  qu'on  peut  distinguer  le  son  de  la  lettre  %  dans  son 
sifflement  et  que  c'est  par  ce  caractère  qu'on  peut  le  reconnaître  parmi  les  autres 
espèces.  Son  bec  est  fort  et  l'oiseau  pris  en  main  pince  aussi  fort  qu'une  perruche. 


920.  —  Spermophila  luctuosa 

Lafr.,  Re\).  ZooL,  1843,  p.  291  — -  Scl.  et  Salv.,  ^omencL  Av, 
Neotr.,  p.  28  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  519;  1882,  p.  17. 
Sporophila  luctuosa,  Tsch.,  Faun,  Peru.,  p.  221. 
Pyrrhula  leucomelas,  Less.^  Trait.  Orn. 
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S»  atra,  abdomine  crissoque  latissime  albis;  speculo  alarum  albo;  rostro 
pallide  plumbeo. 

cf  Ad.  —  Noir  intense,  à  milieu  de  la  poitrine,  milieu  de  l'abdomen 
plus  largement,  bas-ventre  et  sous-caudales  blancs;  les  plumes  noires  de 
la  partie  supérieure  du  ventre  plus  ou  moins  bordées  de  gris;  un  grand 
miroir  alaire  composé  de  la  base  des  barbes  externes  dans  les  rémiges 
primaires  depuis  la  troisième.  Bec  cendré  blanchâtre,  à  mandibule  infé- 
rieure plus  ou  moins  plombée  ;  pattes  d'un  plombé  grisâtre  ;  iris  brun  foncé. 

Q  Olive  grisâtre  en  dessus,  fauve  en  dessous,  à  poitrine  et  les  flancs 
plus  ou  moins  grisâtres  ;^  une  trace  de  miroir  alaire  composé  de  bordures 
blanches  sur  les  barbes  externes  des  rémiges,  couvert  en  entier  par  les 
tectrices.  Bec  brun  pâle,  à  mandibule  inférieure  largement  plombée  à  la 
base;  pattes  et  iris  comme  chez  le  mâle. 

cf  Longueur  totale,  123-126;  vol,  178-183;  aile,  60;  queue,  41;  bec,  8; 
tarse,  17  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  59;  queue,  41;  bec,  8,  tarse,  17  millimètres. 

0  Jeune  mâle  semblable  à  la  femelle.  A  la  première  mue  il  prend  l'habit 
de  l'adulte. 

Les  œufs  trouvés  à  Ghirimoto,  au  mois  de  mars,  ressemblent  à  ceux  du 
chardonneret  d'Europe  par  leur  forme  et  le  mode  de  leur  coloration;  le 
fond  est  également  blanc  verdâtre  pâle,  les  taches  sont  cependant  d'une 
nuance  différente;  elles  ne  sont  pas  rouges,  mais  d'un  brun  peu  foncé,  en 
général  plus  grosses,  mélangées  avec  des  petites,  plus  nombreuses  près  du 
gros  bout,  en  y  formant  une  couronne  lâche;  le  petit  bout  est  moins  tacheté 
ou  presque  pur.  L'éclat  à  peu  près  comme  ceux  du  chardonneret.  Lon- 
gueur, 17,3-18  sur  12,5  millimètres  de  largeur. 

Monterico,  Higos  (Jblski);  Huambo,  Yurimaguas,  Ghirimoto  (Stolzmann); 
Ninabamba  (coll.  Raimondi). 

ce  Toutes  les  spermophiles  que  je  connais  ne  sont  pas  forestières,  mais  plutôt  buis- 
sonnières,  et  ne  se  tiennent  que  là  où  il  y  a  des  graminées  dont  les  semences  leur 
servent  de  nourriture.  Le  29  mars,  à  dix  heures  du  matin,  en  me  trouvant  sur  la 
route  d'entre  Ninabamba  et  Auquimarca,  j'étais  frappé  par  un  chant  agréable, 
semblable  à  celui  d'une  tabatière  jouante,  que  j'ai  attribué  précédemment  au 
Chrysomitris  capitalisa  et  j'ai  aperçu  le  mâle  de  l'oiseau  dont  nous  nous  occupons 
perché  au  sommet  d'un  buisson  et  répétant  sans  cesse  sa  chanson  :  Xiourrr-tititif 
prononçant  la  dernière  syllabe  ti  trois  fois,  quelquefois  deux,  et  plus  rarement  une 
fois.  Ensuite  il  s'envola  à  la  poursuite  d'une  femelle  qui  répétait  un  zi-zi-zi.,. 
Bientôt  il  revint  seul,  se  percha  et  répéta  sa  chansonnette  passant  de  temps  en 
temps  sur  la  cime  d'un  autre  buisson  ou  d'un  maïs  du  champ  voisin.  Tout  à  coup  se 
montrèrent  deux  femelles  à  trente  pas  de  distance.  Le  mâle  ajouta  alors  à  sa 
chanson  un  tirrrr.  Les  femelles  se  posèrent  plus  près  sur  le  maïs;  le  mâle  s'en 
approcha  aussi  et  se  percha  au  sommet  d'un  autre  maïs,  à  un  mètre  de  distance  et 
ajouta  plus  à  son  chant  qu'à  l'ordinaire  :  Kiourrr-tititi-ti-tiou-ttou-tiov^  répétant  la 
dernière  syllabe  trois  fois,  puis  quatre,  cinq  et  six  fois.  Enfin  il  s'envola,  probable- 
ment à  la  poursuite  des  femelles,  dont  je  n'ai  pas  remarqué  le  départ.  Ce  chant  se  fit 
de  nouveau  entendre  sur  la  pente  d'une  colline  voisine.  En  m'y  approchant  j'ai  ren- 
contré les  deux  femelles  combattant  avec  acharnement  dans  l'air.  Il  me  paraît  donc 
que  lorsque  deux  femelles  font  la  cour  à  un  mâle,  elles  se  battent  comme  le  font 
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deux  mâles  en  présence  d'une  femelle.  Xajoate  encore  à  cette  relation  qne  qaelqaes 
jours  plus  tôt  jy  ai  taé  hq  mâle  »  (JsLfiKi). 

c  Assez  commune,  qnoiqne  pen  nombreuse  à  Hnambo  (3,700  pîedsX  s'y  tenant 
dans  les  plantations.  Son  chant  est  rraîment  très  Taiié  et  très  agréable.  Elle  se 
perche  sur  les  buissons  bas  et  snr  les  feuilles  des  bananiers.  SoaTent  on  la  rencontre 
par  petites  troupes.  Plus  nomhreiise  à  Tnrimagiias,  où  elle  habite  les  Heox  décoa- 
rerts  »  (Stolzmahn). 


921.  —  Spennophila  castaneiventris 

Bp.,  Cangp.  Av,y  I,  p.  495  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  181; 
1867,  p.  977;  d873,  p.  264  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  28  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1882,  p.  17. 

Sporopbila  castaneiventris,'  Cab.,  Schomh.  Rets.  Guian.j  III, 
p.  679. 

S,  plumbea,  alis  caudaque  nigricantibus  ;  subtus  dilutior;  gula,  pectoris  et 
abdominù  medio  crissoque  castands  ^Bonapabte). 

cf  Ad.  —  D'un  beau  plombé  bleuâtre  en  général,  un  peu  plus  foncé  en 
dessus  qu'en  dessous,  à  gorge,  devant  du  cou  et  milieu  de  la  poitrine  lar- 
gement d'un  roux  marron  foncé,  qui  s'atténuant  graduellement  sur  Tépi- 
gâstre  se  prolonge  en  une  bande  plus  étroite  sur  tout  le  milieu  du  ventre 
et  occupe  les  sous-caudales.  Ailes  et  queue  noirâtres,  à  tectrices  alaires  et 
les  rémiges  tertiaires  bordées  largement  de  la  couleur  analogue  à  celle  du 
dos;  les  bordures  des  rémiges  primaires  et  des  secondaires  très  fines;  dans 
la  queue,  les  rectrices  médianes  sont  bordées  de  plombé,  dans  les  autres 
les  bordures  sont  à  peine  distinctes;  sous-alaires  postérieures  blanches, 
celles  du  bord  de  Taile  plombées;  barbe  interne  des  rémiges  blanche  à  la 
base.  Bec  et  pattes  bruns;  iris  brun  foncé. 

Le  mâle  moins  adulte  a  le  plombé  moins  pur  tirant  au  grisâtre,  le  marron 
du  milieu  de  Fabdomen  remplacé  par  le  fauve  blanchâtre  varié  de  roux  ;  les 
sous-caudales  bordées  de  blanc. 

Q  Grise  roussâtre  en  dessus,  à  croupion  beaucoup  plus  roux,  d'un  ocreux 
sale  en  dessous,  plus  pâle  et  plus  pur  au  milieu  du  ventre.  Ailes  bnines, 
à  plumes  bordées  de  la  couleur  du  dos,  les  bordures  terminales  des  grandes 
et  (les  moyennes  tectrices  larges  sont  d'une  nuance  un  peu  plus  claire;  les 
bordures  des  rémiges  primaires  très  fines  et  blanchâtres;  sous-alaires 
blanches;  bord  interne  des  rémiges  blanchâtre.  Queue  brune  à  bordures 
des  rectrices  semblables  à  celles  du  dos. 

cf  Longueur  de  l'aile,  5i  ;  queue,  41  ;  bec,  8;  tarse,  13  millimètres. 

9  Longueur  totale,  114;  vol,  170;  aile,  48;  queue,  39;  bec,  9;  tarse, 
13  millimètres. 

Nanta  (Babtlett);  Pebas  (Hauxwell);  Ynrimagnas  (Stolzmann)  ;  Yquitos 
(Mas.  Bbuhsvigianum). 
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922.  —  Sperinophila  gutturalis 

Fringilla  gutturalis,  Light.,  Verz.  DoubL^  p.  26. 

Fringilla  melauocephala,  Wted.,  Beitr,  Naig.  Bras.^  III,  p.  577. 

Lozia  plébeiJa  et  L.  ignobilis,  Spix,  Av.  Bras.,  I,  p.  46»  tb.  LIX, 
fig.  3,  9,  et  tb.  LX,  fig.  3,  cf. 

Sporophila  gutturalis,  Cab.,  Mus,  Hein.,  I,  p.  149. 

Spermophila  olivaceo-flava,  Lafr.,  Rev.  ZooL,  1843,  p.  291; 
1846,  p.  207. 

Spermophila  gutturalis,  Gr.,  Gen.  B.,  II,  p.  386  —  Sgl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  28  —  P.  Z.  S.,  1876,  p.  16  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  519;  1879,  p.  229;  1880,  p.  199. 

S.  oUvacea,  fronte,  genis,  gula  pedoreque  supero  nigricantibus  ;  abdomine 
crissoque  latissime  pallide  flavis. 

Fem,  olivacea,  ventre  medio  fulvo  flavido;  collo  antico,  pectore  hypochon- 
driisque  fulvo  olivaceis. 

cf  Ad.  —  Tout  le  dessus  du  corps  est  olive  foncé,  à  tête  noire  en  dessus, 
jusqu'à  la  ligne  du  derrière  des  yeux,  ainsi  que  sur  les  joues  jusqu'auprès 
de  Textrémité  des  tectrices  auriculaires,  le  devant  de  la  gorge,  du  cou  et  le 
haut  de  la  poitrine;  le  milieu  du  bas  de  la  poitrine,  de  l'abdomen  et  les 
sous-caudales  ainsi  que  les  sous-alaires  sont  d'un  jaune  pâle;  les  côtés  de 
la  poitrine  couverts  d'un  mélange  de  noir  et  d'olive  ;  les  côtés  de  l'abdomen 
plus  ou  moins  teints  d'olive.  Ailes  noirâtres,  à  tectrices  et  les  rémiges 
bordées  d*olive,  les  bordures  terminales  des  grandes  et  des  moyennes  tec- 
trices blanchâtres,  formant  deux  bandes  transaiaires  fines,  mais  assez  bien 
distinctes;  la  barbe  externe  des  rémiges  primaires  depuis  la  quatrième 
bordée  finement  de  blanc  dans  sa  partie  basale,  en  formant  un  miroir  rudi- 
mentaire,  dépassant  -souvent  l'extrémité  des  tectrices.  Rectrices  un  peu 
plus  pâles  que  les  rémiges,  bordées  également  d'olive  verdâtre.  Bec  gris 
cocné  foncé;  pattes  grises;  iris  brun  foncé. 

9  La  femelle  est  d'un  olive  plus  clair  que  celui  du  mâle  et  tirant  un  peu 
au  jaunâtre  sale,  uniforme  sur  tout  le  dessus  du  corps;  le  dessous  est  fauve 
au  milieu  et  d'un  fauve  olivâtre  ou  brunâtre  sur  la  poitrine  et  les  flancs; 
plumes  des  ailes  et  de  la  queue  d'un  brun  noirâtre,  bordées  de  la  couleur 
analogue  à  celle  du  dos,  sans  bandes  blanchâtres.  Bec  brun  ;  pattes  d'un 
corné  brunâtre. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  semblables  à  la  femelle,  d'une  teinte 
plus  roussâtre  en  dessous. 

Le  jeune  mâle  commençant  à  prendre  son  habit  d'adulte  est  en  dessus 
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d'une  couleur  semblable  à  celle  de  la  femelle,  et  par  conséquent  beaucoup 
plus  pâle  que  chez  le  mâle,  à  tête  concolore  au  dos  ;  il  commence  à  prendre 
sur  le  haut  de  la  gorge  les  plumes  noirâtres  d'une  nuance  moins  intense 
que  celle  des  adultes;  le  milieu  de  Tabdomen  est  semblable  à  celui  de 
l'adulte;  tandis  que  les  côtés  sont  plus  largement  colorés  de  gris  olivâtre; 
les  ailes  et  la  queue  comme  celles  de  la- femelle. 

Cf  Longueur  totale,  122-^26;  vol,  173-178;  aile,  57;  queue,  43;  bec,  9; 
tarse,  14  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  58;  queue,  42;  bec,  9;  tarse,  14  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiseaux  du  Pérou  central  et  septentrional  sont  parfaitement 
identiques  entre  eux  et  ont  la  même  taille  et  les  mêmes  dimensions  ;  ils  s'accordent 
aussi  en  tout  avec  l'oiseau  du  Venezuela  et  ne  s'en  distinguent  que  par  le  bec  dis- 
tinctement plus  atténué  à  l'extrémité  ;  les  oiseaux  de  l'Ecuador  occidental  sont  plus 
petits  à  bec  beaucoup  plus  court,  l'olive  des  parties  supérieures  du  corps  plus  foncé, 
le  noir  plus  intense  et  plus  répandu  sur  la  tête. 

Paltaypampa,  Chilpes,  Amable  Maria  (Jelski);  Tambillo,  Chota,  Callacate 
(Stolzmann);  Maranura  (Whitely), 

(L  Elle  se  tient  par  petites  bandes.  Il  paraît  qu'elle  ne  va  pas  au-dessus  de  la  hau- 
teur de  Chota  (8,100  pieds)  »  (Stolzmann). 


923.  —  Spermophila  telasco 


Pyrrhula  telasco,  Less.,  Voy,  Coquille,  tb.  LV,  fig.  2. 

Sporophila  telasco,  Cab.,  Mus.  Hein.,  I,  p.  150  —  Tsch.,  Faun. 
Peru.,  p.  221. 

Spermophila  telasco,  Gr.,  Gen.  B.,  II,  p.  386  —  Scl.  et  Salv., 
Nomencl.  Av.  Neotr.j  p.  28  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4874,  p.  519;  1877-, 
p.  320. 

S,  supra  cinerea,  plumis  medio  nigricantibus  ;  subtus  alba,  gula  obscure 
castanea;  speculo  alarl  latc  albo, 

cf  D'un  cendré  foncé  en  dessus,  à  plumes  noirâtres  au  milieu,  formant 
des  stries  fines  et  courtes  au  sommet  de  la  tête  et  au  cou  et  beaucoup  plus 
grosses  au  dos;  croupion  presque  immaculé  passant  au  blanchâtre  au 
milieu;  sus-caudales  noires  bordées  de  cendré;  côtés  de  la  tête  cendrés; 
tout  le  dessous  blanc  soyeux,  à  gorge  d'un  roux  marron  foncé.  Ailes  et 
queue  noirâtres,  à  tectrices  alaires  bordées  finement  de  cendré;  les  rémiges 
primaires  depuis  la  quatrième  et  toutes  les  secondaires  largement  blanches 
sur  les  deux  barbes  à  la  base,  en  formant  un  miroir  alaire  assez  grand  et 
une  large  bande  sur  la  page  inférieure;  les  bordures  des  rémiges  primaires 
et  des  secondaires  d'un  cendré  blanchâtre  très  fines,  plus  larges  sur  les  ter7 
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tiaires;  celles  des  rectrices  également  fines  passant  au  roussâtrc  et  plus 
larges  à  l'extrémité  des  pennes.  Bec  noirâtre  ;  pattes  brunes  grisâtres  ;  iris 
brun  foncé. 

L'oiseau  en  plumage  frais  a  une  légère  teinte  fauve  sur  les  bordures  dos 
plumes  du  dos  et  du  croupion. 

Le  mâle  moins  adulte  se  distingue  de  l'adulte  par  les  bordures  de  toutes 
les  plumes  des  parties  supérieures  du  corps  et  des  tectrices  alaires  d'un 
fauve  grisâtre,  au  lieu  de  cendré;  tout  le  dessous  lavé  d'isabelle ;  la  tache 
gulaîre  est  comme  chez  l'adulte;  bec  jaune  brunâtre. 

9  D'un  gris  fauve  en  dessus,  à  plumes  également  brunes  au  milieu 
comme  chez  le  mâle,  en  formant  des  stries  petites  sur  la  tête  et  le  cou  et 
grosses  au  dos,  nulles  au  croupion;  dessous  blanchâtre  et  légèrement  lavé 
de  fauve  sur  la  poitrine  et  les  flancs  et  strié  de  brunâtre  pâle  sur  ces  der- 
niers. Ailes  et  queue  noirâtres,  à  plumes  bordées  de  la  couleur  analogue  à 
celle  du  dos  ;  le  miroir  alaire  très  petit,  distinct  seulement  sur  les  primaires 
depuis  la  quatrième  jusqu'à  la  neuvième.  Point  de  tache  gulaire.  Bec  brun 
roussâtre;  pattes  brunes. 

0  Le  jeune  oiseau  a  une  teinte  brunâtre  plus  foncée  en  dessus  que  chez 
la  femelle;  tout  le  dessous  Isabelle,  à  stries  brunâtres  plus  prononcées  que 
chez  cette  dernière,  à  laquelle  ils  ressemblent  du  reste. 

cf  Longueur  totale,  111;  vol,  174;  aile,  55;  queue,  38;  bec,  9;  tarse, 
16  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  52;  queue,  37;  bec,  9;  tarse,  16  millimètres. 

Lima  (Jelski)  ;  Tumbez  (Stolzmann). 

a  Cette  espèce  se  trouve  sur  toute  la  côte  péruvienne  entre  Lima  et  Tumbez  ;  je 
l'ai  aussi  observée  à  Nancho,  à  1,000  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  Elle  vole 
par  petites  troupes  et  se  perche  sur  les  arbustes  des  algarrobes;  dans  les  autres 
saisons  on  la  rencontre  par  grandes  bandes  j>  (Jelski). 


924.  —  Spermophila  ocellata 

SCL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  181  ;  1873,  p.  264  —  Ibis,  1871, 
p.  14,  tb.  II,  fîg.  3  —  Nomencl.  Av,  Neotr,,,^.  28. 

S,. supra  nigra,  fascia  uropygiali  et  speculo  alari  parvo  albls;  subtus  alba, 
gutture  medio  (utrinque  albo  limbato)  cum  pectore  nigris,  hujus  et  laterum 
plumis  ocellatis  (Sglater  et  Salvin). 

cf  Ad.  —  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps,  la  tête  avec  la  gorge, 
les  ailes  et  la  queue  sont  d'un  noir  intense  lustré  de  vert  bleuâtre;  tout  le 
dessous  est  blanc,  à  région  jugulaire  et  poitrine  enduites  de  grisâtre,  des 
taches  noires  plus  ou  moins  arrondies  su  les  côtés  de  ces  parties,  tandis 
que  celleà  des  flancs  de  l'abdomen  sont  grises;  gorge  bordée  des  deux 
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côtés  d'une  large  moustache  parotique  blanche;  une  raie  blanche  à  travers 
le  croupion;  un  miroir  alaire  blanc  carré  composé  de  la  base  blanche  des 
rémiges  primaires  depuis  la  quatrième  jusqu'à  la  huitième;  les  sous-alaires 
et  le  bord  interne  des  rémiges  dans  leur  moitié  basale  blancs.  Bec  et  pattes 
noirâtres. 
Longueur  de  Taile,  57;  queue,  47;  bec,  9;  tarse,  14  millimètres. 

Description  faite  des  oiseaox  du  Venezuela  de  la  collection  Berlepsch. 

Obsbbvations.  —  Forme  voisine  de  la  5.  bowvronides  (Less.)  et  dé  la  S,  lineola 
(L.),  et  n'est  distincte  de  la  première  que  par  la  bande  blanche  uropygiale  moins 
large,  la  poitrine  moins  blanche,  et  par  la  présence  de  taches  sur  les  côtés  du  cou  et 
de  la  poitrine.  La  différence  de  la  deuxième  est  plus  grande,  et  surtout  elle  en  diffère 
par  le  manque  de  la  raie  verticale  et  la  bande  malaire  beaucoup  moins  large. 

Nauta  (Bartlbtt). 


935.  —  Sperinophila  siinplex 


Jelski,  M6\  —  Tacz.,  p.  Z.  S.,  1874,  pp.  432  et  519;  1880,  p.  199. 

S,  supra  olivascenti  grisea,  suhtus  alhida^  lateribus  pectoreque  grisescentibus , 
abdomine  medio  flavescente  lavato,  alis  fasciis  binis  speculoque  albîs. 

cf  et  Q  Ad.  —  Les  deux  sexes  dont  la  coloration  est  identique  ont  le 
dessus  de  tout  le  corps  d'une  couleur  gris  olivâtre,  le  dessous  blanchâtre, 
enduit  de  grisâtre  sur  la  poitrine  et  les  côtés  du  ventre  et  lavé  plus  ou 
moins  légèrement  d'une  teinte  jaunâtre  au  milieu  du  ventre.  Les  ailes  sont 
traversées  de  deux  larges  bandes  blanches  formées  par  les  extrémités  des 
moyennes  et  des  grandes  tectrices  et  d'un  pstit  miroir  également  blanc 
composé  de  la  réunion  des  bordures  de  la  barbe  externe  des  rémiges  pri- 
maires dans  leur  partie  basale,  en  commençant  depuis  la  quatrième;  les 
rémiges  sont  bordées  d'un  fin  liséré  olivâtre,  excepté  les  trois  tertiaires 
qui  sont  entourées  d'une  large  bordure  blanc  grisâtre;  les  sous-alaires 
blanches  lavées  légèrement  de  jaunâtre  au  pli  de  Taile.  Bec  brunâtre  à 
mandibule  inférieure  grise  cornée,  carnée  en  dessous;  pattes  d'un  plombé 
foncé;  iris  brun  foncé. 

0  Les  jeunes  dans  leur  premier  plumage  diffèrent  des  adultes  par  une 
teinte  légèrement  brunâtre  sur  les  parties  supérieures,  qui  domine  aussi 
sur  le  blanchâtre  du  dessous;  les  bandes  blanches  alaires  sont  moins  pro- 
noncées et  enduites  d'une  teinte  roussâtre,  ainsi  que  les  bordures  des 
rémiges  tertiaires. 

cf  Longueur  totale,  125-130;  vol,  188-200;  aile,  50;  queue,  61;  bec,  10; 
tarse,  17;  hauteur  du  bec,  7  millimètres. 

Les  œufs  sont  ovés,  courts,  à  éclat  très  faible,  la  coloration  semblable  à 
certaines  variétés  des  œufs  de  VEmberiza  auréola.  Le  fond  est  vert  olivâtre 
pâle  varié  de  nombreuses  taches  irrégulières  de  trois  couleurs,  c'est-à-dire 
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gris  pâle,  olive  et  foncé  presque  noir;  les  deux  premières  les  plus  nom- 
breuses, les  dernières  en  petit  nombre  formant  pour  la  plupart  de  petits 
zigzags  entortillés.  Les  tacbes  sont  également  disposées  sur  toute  la  surface 
ou  formant  autour  du  gros  bout  une  couronne  plus  ou  moins  dense,  tandis 
qu'elles  sont  rarement  disséminées  et  peu  significatives  sur  le  reste  de  la 
surface.  Dimensions  :  17,3-13,4;  17,8-13  millimètres. 

Le  nid  de  cet  oiseau  placé  sar  une  branche  d'un  buisson  est  construit  en  entier 
de  fines  radicelles  mêlées  avec  d'autres  parties  de  plantes  sèches  également  fines, 
parmi  lesquelles  il  y  a  un  nombre  considérable  de  vrilles  de  plantes  grimpantes 
roulées  en  spirale  régulière  et  serrée  ;  rextérieur  est  garni  de  quelques  plumes  et  de 
quelques  toiles  d'araignées  et  de  cocons  d'insectes  ;  l'intérieur  qui  est  profond  est 
fortifié  par  quelques  crins  de  cheval.  La  texture  est  peu  compacte,  transparente,  mais 
assez  solide.  Hauteur,  6,6;  largeur,  7;  diamètre  de  l'intérieur,  4,5;  profondeur, 
4  centimètres. 

Lima  (JEifiKi,  Nation)  ;  Paucal  (coll.  Baimokdi)  ;  Callacate  (Stolzmank). 

<E  n  est  étonnant  que  cette  espèce  trouvée  par  M.  Jelski  à  Lima  ne  se  trouve  nulle 
part  sur  la  côte  du  Pérou  septentrional  et  apparaisse  de  nouveau  dans  la  vallée  de  la 
rivière  Ghota,  dans  le  système  du  Maranon,  sur  la  hauteur  de  4,800  pieds  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  On  la  rencontre  par  petites  troupes  »  (Stolzmann). 


926.  —  Spermophila  obscxira 


Tacsz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  519. 

S.  olivaceo  grisea  ;  subtus  fusco  grisea^  ventre  medio,  crisso  gulaque  medio 
albidis;  subalaribus  subcaudalibusque  fulvis;  remigibus  primariis  olivaceo 
extus  marginatis. 

(S  Ad.  —  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps,  les  ailes  et  la  qi^eue 
sont  d'une  couleur  olive  grisâtre  sombre,  les  rémiges  et  les  rectrices 
presque  de  la  même  nuance  que  le  dos,  et  ce  n'est  que  les  bordures 
externes  des  rémiges  primaires  qui  sont  d'un  olivâtre  beaucoup  plus  clair 
tirant  au  jaune  blanchâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  le 
dessous  est  d*un  gris  sombre,  d'une  nuance  diff'érente  et  moins  obscure  de 
celle  du  dessus,  à  milieu  de  la  gorge  et  du  bas- ventre  blanchâtres;  les 
sous-caudales  et  les  sous-alaires  fauves;  le  bord  interne  des  rémiges  fauve 
grisâtre.  Bec  peu  épais  et  peu  renflé,  à  mandibule  supérieure  presque 
droite,  semblable  à  celui  de  la  Catamenia  homochroa,  mais  plus  conique,  à 
mandibule  supérieure  brune  noirâtre,  l'inférieure  beaucoup  plus  pâle  et 
tirant  au  camé  jaunâtre;  pattes  carnées;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  58;  queue;  40;  bec,  9;  tarse,  17  millimètres. 

Paltaypampa  (Jelski). 
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927.  —  Spermophila  pauper 

Spermophila  obscura,  Tâcz.,  P.  Z.  S.,  1880,  p.  199. 
Spermophila  pauper,  Stolz)!.,  MS.  —  Berl.  etTACz.,  P.  Z.  S., 
1883,  p.  550. 

S.  obscurœ  simillima,  sed  minor,  rostro  robusliore  et  latiore,  coloribus 
dilutioribus. 

cf  et  Q  Ad.  —  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps,  les  ailes  et  la 
queue  sont  d'un  brun  gris  légèrement  olivâtre;  rémiges  et  rectrices  plus 
foncées  que  le  dos  ;  les  bordures  des  tectrices  alaires  et  des  rémiges  secon- 
daires tirant  un  peu  au  roussâtre,  celles  des  rémiges  primaires  semblables 
à  celles  de  la  S.  obscura,  mais  moins  olivâtres  ;  le  dessous  du  corps  beau- 
coup moins  foncé  que  celui  de  l'oiseau  cité,  le  cou  antérieur  et  la  poitrine 
d'un  gris  pâle,  les  flancs  d'un  gris  plus  foncé,  passant  un  peu  au  roussâtre 
sur  les  côtés  du  bas- ventre;  milieu  de  l'abdomen  largement  blanchâtre; 
les  sous-alaires  et  les  sous-caudales  fauves;  bord  interne  des  rémiges  d'un 
fauve  grisâtre.  Bec  semblable  à  celui  de  la  S,  obscura,  mais  beaucoup  plus 
épais,  surtout  plus  large  et  non  comprimé  aussi  fortement  dans  sa  moitié 
terminale  ;  à  mandibule  supérieure  brune  foncée,  l'inférieure  beaucoup  plus 
pâle  d'un  carné  jaunâtre  ;  pattes  d'un  carné  brunâtre;  iris  brun  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  plus  frais  se  distinguent  des  précédents  par  la 
couleur  des  parties  supérieures  du  corps  tirant  au  roussâtre,  le  roussâtre 
des  tectrices  alaires  et  des  bordures  des  rémiges  plus  fort,  le  gris  de  la 
poitrine  et  des  fîmes  tirant  un  peu  au  roussâtre,  le  blanc  du  milieu  de 
l'abdomen  lavé  plus  ou  moins  d'isabelle. 

çy  Longueur  totale,  121-125;  vol,  182;  aile,  51-53;  queue,  35-43;  bec,  9; 
tarse,  15  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  118;  vol,  171;  aile,  50-53;  queue,  37-38;  bec,  9; 
tarse,  14  millimètres. 

Obsebvations.  —  Forme  voisine,  mais  bien  distincte  aa  premier  coap  d*œil  de  In 
S,  obscura;  elle  se  distingue  surtout  par  les  couleurs  moins  foncées  et  particulière- 
ment en  dessous,  le  blanc  beaucoup  plus  largement  répandu  an  milieu  du  ventre,  la 
nuance  roussâtre  plus  ou  moins  distincte  sur  les  ailes,  le  bec  de  la  même  forme  en 
profil,  mais  tout  à  fait  autre  vu  d*en  dessus.  Cette  forme  cependant  n'est  qu'une  race 
locale  de  la  précédente.  Les  oiseaux  de  l'Ecuador  occidental  sont  identiques  à  ceux 
du  Pérou  septentrional. 

Callacate  (Stolzmann). 

M.  Stolzmann  est  de  l'avis  que  cet  oiseau  et  la  Spermophila  obseura  devraient 
être  distingués  généralement  du  groupe  des  spermopbiles  vrais.  Outre  la  différence 
du  bec  Ils  s'en  éloignent  beaucoup  par  leurs  habitudes  ;  tandis  que  les  spermophiles 
se  rassemblent  souvent  en  troupes  composées  de  différentes  espèces,  cette  forme  ne 
se  mêle  jamais  avec  les  autres  ;  le  chant  est  aussi  autre,  il  ressemble  à  celui  du  proyer 
(Emberiza  millariu),  tandis  que  le  chant  des  spermophiles  est  mélodieux  et  varié. 


DU  PKËOO  lîJ 


928.  —  Cataxnenia  analis 

Linaria  analls,  d'Obb.,  Voy,  Amer.  Mér.j  p.  364,  tb.  XLVUI, 

i^g>  1. 

Gatamenia  analis,  Bp.,  Consp.  Av.^  I,  p.  493,  n»  1  —  Sgl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr,,  p.  31  —  P.  Z.  S.,  1874,  p.  677. 

C.  caruleo  plumbea,  subtus  dilutior;  loris,  mento  margineque  frontali  nigri- 
cantibus,  ventre  medio  minime  alhido;  subcaudalibus  obscure  castaneis;  alis 
caudaque  nigris;  remigibus  primariis  albo  marginatis,  secundariis  tectrici-' 
busqiie  marginibus  cinereis;  rectricibus  macula  mediana  candida. 

cf  Ad.  —  Plumage  général  plombé  bleuâtre,  moins  foncé  en  dessous, 
graduellement  plus  clair  en  s'approchant  de  la  queue  et  blanchâtre  au  milieu 
même  du  bas- ventre;  dans  les  uns  le  dos  et  les  scapulaires  sont  variés 
de  stries  noirâtres  fines,  dans  les  autres  sans  aucune  strie;  les  lores,  une 
fine  bordure  frontale  et  le  menton  sont  noirs,  formant  un  masque  de  cette 
couleur;  sous-caudales  d'un  marron  rougeâtrc  foncé.  Ailes  et  queue  noires 
à  plumes  bordées  de  cendré  bleuâtre,  les  bordures  des  primaires  sont 
blanches  et  fines  dans  toute  leur  longueur;  les  sous-alaires  et  les  plumes 
axillaires  cendrées;  bord  interne  des  rémiges  blanc;  les  rectrices  bordées 
finement  de  blanchâtre,  avec  une  grosse  tache  carrée  blanche  sur  la  barbe 
interne  dans  la  moitié  de  sa  longueur;  excepté  les  deux  médianes  qui  sont 
noires  en  entier.  Bec  jaune;  pattes  d'un  brun  rougeâtre. 

Le  mâle  moins  adulte  a  la  tête,  le  cou  et  le  croupion  d'un  cendré 
bleuâtre,  avec  des  stries  noirâtres  au  sommet  de  la  tête;  dos  fauve  gri- 
sâtre avec  de  grosses  stries  noires;  poitrine  et  abdomen  Isabelle  striés 
finement  de  brun;  sous-caudales  d'un  roux  moins  foncé  que  celles  des 
adultes,  bordées  de  fauve.  Ailes  et  queue  d'un  brun  noirâtre,  bordures 
blanches  des  primaires  plus  fines  que  celles  de  l'adulte;  taches  caudales 
comme  chez  l'adulte.  Bec  jaune;  pattes  brunes. 

Longueur  de  l'aile,  73-75;  queue,  60;  bec,  9;  tarse,  19  millimètres. 

Observations.  —  La  description  de  d'Orbigny  est  faite  d'après  les  exemplaires 
en  plumage  frais,  ce  qui  se  voit  par  l'expression  capitis,  colli  dorsique  medii  plumis 
apice  Tnifescentihuê,  ce  qui,  comme  on  le  sait,  disparaît  dans  les  oiseaux  de  ce  genre 
en  plumage  parfait.  Les  dimensions  de  d'Orbigny  sont  moins  grandes. 

Carumas  (coll.  Bàikondi). 
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929.  —  Cataznenia  analoïdes 

Linaria  analoïdes,  Lâfr.,  Rev.  Zool.^  1847,  p.  75. 
Gatamenia  analoïdes,  Bp.,  Consp.  Av,,  I,  p.  493,  n^  2  —  Sgl. 
et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  31. 
Gatamenia  analis,  Tagz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  521. 

C.  cœruleo  plumhea,  subtus  valcle  dilutior;  capistro  nigro;  ventre  medio  late 
alho;  subcaudalibus  obscure  castaneis;  alis  caudaque  nigris,  remigibiis  pri- 
mariis  marginibus  tenuissimis  albis,  basi  dilatatis  spéculum  formantibus  ; 
marginibus  secundariorum  et  tectricum  cinereis;  rectricibus  macula  mediana 
candida. 

C?  Ad.  —  Plumage  général  du  corps  plombé  bleuâtre  assez  foncé  en 
dessus ,  et  souvent  dans  le  plumage  usé  varié  légèrement  au  dos  de  taches 
ir régulières  plus  foncées ,  tandis  que  dans  le  plumage  frais  le  dos  est  plus 
ou  moins  lavé  de  roussâtre;  le  cendré  bleuâtre  des  parties  inférieures  du 
corps  est  beaucoup  plus  clair  qu'en  dessus  et  pâlissant  graduellement  en 
s'approchant  de  la  queue;  le  milieu  du  ventre  est  blanc  plus  ou  moins 
largement;  sous-caudales  d'un  marron  rougeâtre  foncé;  le  devant  même 
du  visage  couvert  par  un  masque  noirâtre  comme  dans  la  C.  analis.  Ailes 
et  queue  noires,  à  plumes  bordées  de  cendré  bleuâtre,  les  primaires  de 
bordures  blanches,  qui  sont  fines  et  fort  élargies  à  la  base,  y  formant  un 
miroir  assez  grand  presque  uniforme  dans  l'aile  pliée,  composé  des  bor- 
dures de  la  deuxième  jusqu'à  la  sixième  rémige;  sous-alaires  cendrées;  les 
plumes  sous-axillaires  blanches;  rectrices  bordées  finement  de  cendré 
passant  au  blanc  dans  d'autres  directions  de  la  lumière,  et  avec  une  grosse 
tache  blanche  carrée  dans  la  moitié  de  la  longueur  des  rectrices;  les  deux 
médianes  sans  tache.  Dans  le  plumage  frais  les  rectrices  entourées  au  bout 
d'une  bordure  cendrée  qui  disparaît  dans  le  plumage  usé  ;  bord  interne  des 
rémiges  largement  blanc.  Bec  jaune  roussâtre  sale;  pattes  brunes;  iris 
brun  foncé. 

Le  mâle  moins  adulte  est  en  dessus  plus  ou  moins  strié  de  noir;  ces 
stries  sont  très  petites  et  peu  apparentes  sur  le  vertex  et  le  cou,  plus 
grosses  et  plus  longues  au  dos  ;  le  cendré  du  dessous  moins  pur  et  plus 
ou  moins  couvert  par  le  blanchâtre  terminal  des  plumes;  le  bas-ventre  plus 
ou  moins  lavé  d'isabelle;  les  sous-caudales  plus  ou  moins  bordées  de 
fauve. 

Le  jeune  mâle  dans  son  deuxième  plumage  frais  a  le  sommet  de  la  tête 
plombé  lavé  légèrement  de  gris  roussâtre  et  strié  de  noirâtre  depuis  le 
front,  d'une  manière  peu  nette;-  le  dos  fort  nuancé  de  roussâtre  et  strié  de 
noirâtre;  le  cendré  de  tout  le  dessous  couvert  depuis  le  menton  par  le 
blanchâtre  du  bout  des  plumes;  les  flancs  lavés  de  gris  souris;  le  roux  des 
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sous-caudales  beaucoup  plus  pâle  que  celui  des  adultes;  le  devant  du  front 
est  seulement  noirci,  et  il  n'y  a  rien  de  cette  couleur  autour  des  côtés  du 
bec  et  au  menton  ;  miroir  alaire  couvert  par  les  tectrices  ;  bordures  termi- 
nales des  grandes  et  des  moyennes  tectrices  fauves  formant  deux  bandes 
transalaires. 

Q  Le  fond  du  dessus  est  gris  roussàtre,  varié  de  nombreuses  stries  noi- 
râtres depuis  le  front  jusqu'au  croupion  qui  est  cendré  unicolore;  tectrices 
supérieures  de  la  queue  cendrées  plus  ou  moins  bordées  de  fauve;  tout  le 
dessous  est  isabelle  strié  de  biiin,  excepté  le  milieu  même  du  ventre  qui 
est  immaculé.  Dans  les  ailes  les  petites  tectrices  sont  bordées  de  cendré, 
les  autres  ainsi  que  les  rémiges  secondaires  et  tertiaires  de  fauve  roussâtre, 
les  primaires  finement  de  blanc;  le  miroir  alaire  distinct  dans  les  unes, 
cacbé  sous  les  tectrices  dans  les  autres;  sous-caudales  fauves  roussâtres. 
Bec  brun,  à  mandibule  inférieure  jaune. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  est  semblable  à  la  femelle  et 
n'en  est  distinct  que  par  les  stries  du  dessous  moins  larges. 

cf  Longueur  de  l'aile,  63-69;  queue,  50-57;  bec,  8;  tarse,  17  millimètres. 

9  —  61-62;      —     48;        _    8;    —     17       — 

Lima  (Jelski  et  coll.  Raimondi). 

Observations.  —  Les  oiseaux  des  environs  de  Lima  (C,  anaZoïdeê,  Lafr.)  se  dis- 
tinguent au  premier  coup  d'œil  des  oiseaux  du  Pérou  méridional  par  une  taille  moins 
forte;  la  nuance  générale  moins  foncée,  surtout  sur  le  dessous  du  corps;  Tespaoe 
blanc  au  milieu  du  ventre  beaucoup  plus  large  et  beaucoup  plus  pur  ;  le  miroir  alaire 
distinct  et  uniformément  blanc,  tandis  que  dans  les  oiseaux  du  Pérou  méridional  les 
bordures  blanches  des  primaires  ne  sont  pas  aussi  élargies  à  la  base  pour  qu'elles 
puissent  former  un  miroir  uniforme,  les  bordures  dans  Taile  pliée  étant  parfaitement 
séparées  entre  elles  par  des  lignes  noires  ;  le  bec  est  plus  court,  à  ligne  du  dos  beau- 
coup plus  courbe.  Les  caractères  distinctifs  de  Lafresnaye  ne  paraissent  pas  être 
tous  constants  :  la  position  de  la  bande  caudale  varie  à  tel  point  dans  les  oiseaux  de 
Lima  que  les  uns  devraient  être  appliqués  à  une  de  ces  formes  et  les  autres  à  la 
deuxième  ;  la  couleur  du  bec  d'un  blanc  jaunâtre  sans  pointe  noire  peut  dépendre 
de  la  saison  ;  le  brun  cannelle  des  sous-caudales  est  tout  à  fait  le  même  dans  les 
deux  formes;  du  reste  la  description  de  ces  deux  formes  ne  s'applique  pas  aux 
oiseaux  parfaitement  adultes. 

L'oiseau  de  l'Ecaador  du  musée  du  comte  Berlepsch  est  plus  petit  que  tous  les 
autres  que  j'ai  vus  (l'aile  pliée  n'a  que  59  millimètres  de  longueur)  et  sa  bande  cau- 
dale est  la  plus  proche  du  bout  de  la  queue  qui  est  fort  usée. 


930.  —  Cataznenia  ruflrostris 

Sporophila  ruflrostris,  Landb.,  Journ.  fur  Orn,^  1865,  p.  404. 
Gyrinorhynchus  ruflrostris,   Gr.,  fî.  List  B.  BriU  Mus, y  II, 
p.  106. 
Spermophila  ruflrostris,  IScl.,  Ibis,  1871,  p.  21. 
Gatamenia  ruflrostris,  Tagz.,  P,  Z.  S.,  1874,  p.  521. 
Gatamenia  inomata,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1880,  p.  199. 
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G.  supra  fusco  plumbea  nigricante  striata,  subtus  murino  cinerea;  subcau- 
dalihus  castaneis  ;  rostro  pyrrhulaceo  rufo.      , 

cf  Ad.  —  D'un  plombé  foncé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  et  le  dos 
plus  ou  moins  distinctement  striés  de  noirâtre  ;  tout  Je  dessous  d'un  gris 
cendré  plus  pâle  qu'au  dos,  pâlissant  légèrement  en  s'approchant  de  la 
région  anale,  qui  est  légèrement  fauve;  sous-caudales  d'un  roux  cannelle 
vif.  Les  ailes  et  la  queue  noirâtres,  à  petites  tectrices  bordées  de  la  couleur 
analogue  à  celle  du  dos  ;  les  bordures  des  rémiges  et  des  rectrices  fines  et 
paraissant  être  blanchâtres;  sous-alaires  grises,  bord  interne  des  rémiges 
gris.  Bec  roux  rougeâtre;  pattes  d'un  carné  brunâtre;  iris  brun  foncé. 

9  Grise  en  dessous,  lavée  plus  ou  moins  de  roussâtre  au  dos  et  quel- 
quefois sur  la  tête  striée  de  noirâtre;  croupion  et  tectrices  caudales  imma- 
culés ;  tout  le  dessous  est  d'un  gris  plus  pâle  qu'en  dessus,  lavé  plus  ou 
moins  de  roussâtre  sur  les  plumes  fraîches  et  strié  de  noirâtre;  milieu  de 
Tabdomen  roussâtre  immaculé;  sous-caudales  roux  clair.  Ailes  et  queue 
noirâtres,  à  petites  tectrices  bordées  de  gris,  les  bordures  terminales  des 
grandes  et  des  moyennes  tectrices  fauves ,  des  secondaires  et  des  rectrices 
grises  olivâtres,  des  tertiaires  fauves  roussâtres.  Bec  brun  corné,  à  man- 
dibule inférieure  plus  pâle  ;  pattes  cornées  brunâtres. 

0  Jeune  oiseau  en  premier  plumage  semblable  à  la  femelle,  à  fond  des 
parties  supérieures  du  corps  un  peu  plus  foncé,  le  dessous  plus  strié;  le 
milieu  du  ventre  d'un  fauve  plus  pâle,  les  sous-caudales  fauves  avec  une 
strie  médiane  brune  dans  toute  leur  longueur. 

Dans  le  deuxième  plumage  la  femelle  a  le  fond  du  dessus  beaucoup  plus 
roussâtre  que  chez  l'adulte;  tout  le  dessous  fauve  grisâtre  strié  de  brunâtre 
sur  la  poitrine  et  les  flancs  ;  sous-caudales  d'un  roux  cannelle  moins  intense 
que  chez  le  mâle. 

cf  Longueur  totale,  143-145;  vol,  210-212;  aile,  70-73;  queue,  57;  bec,  9; 
tarse,  23  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  141;  vol,  200;  aile,  70;  queue,  56;  bec,  9;  tarse, 
23  millimètres. 

.    Maraynioc  (Jblski);  Cutervo,  Tambillo  (Stolzmann). 

<r  Peu  nombreuse  dans  les  deux  localités  où  je  Tai  trouvée  ;  se  tient  par  petites 
troupes  et  se  nourrit  par  terre  »  (Stolzmann). 


931.  —  Catamenia  homochroa 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1858,  p.  552  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.y 
p.  31  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  521, 

C.  fusco  plumbea,  subtus  dilutior,  crisso  rufescente,  subcaudalibus  castaneis  ; 
rostro  subconico  flavo. 
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cf  Ad.  —  D'un  plombé  foncé  sale  passant  plus  ou  moins  au  noirâtre 
sur  le  front  et  les  lores,  lavé  plus  ou  moins  d'olivâtre  sur  le  dos  et  de 
roussâtre  sur  le  croupion  ;  le  dessous  est  moins  foncé  passant  graduelle- 
ment au  gris  olivâtre  sur  les  côtés  du  ventre  et  au  roussâtre  sur  le  milieu 
du  bas- ventre;  les  sous-caudales  sont  d'un  roux  marron  vif.  Ailes  et  queue 
noirâtres,  à  plumes  bordres  de  la  couleur  analogue  à  celle  du  dos,  les  bor- 
dures dans  les  primaires  sont  fines  et  claires;  sous-alaires  grises  lavées  de 
fauve;  bord  interne  des  rémiges  blanchâtre  sale.  Bec  jaune  pâle;  pattes 
d'un  carné  brunâtre;  iris  brun  foncé. 

Un  autre  mâle  dans  le  plumage  moins  frais  et  probablement  moins  adulte 
a  le  dos  strié  de  noirâtre  d'une  manière  assez  distincte. 

0  Le  jeune  mâle  est  d'un  brun  roussâtre  au  sommet  de  la  tête,  au  dos 
et  au  croupion,  et  d'un  grisâtre  sur  le  cou  postérieur,  ce  fond  varié  partout 
de  grosses  stries  noires  non  atténuées  à  l'extrémité,  excepté  au  croupion 
où  elles  manquent;  côtés  de  la  tête  et  du  cou  d'un  gris  foncé;  la  gorge  et 
le  haut  du  devant  du  cou  d'un  gris  tirant  légèrement  au  fauve  substrié  de 
plus  foncé,  le  reste  du  dessous  est  d'un  fauve  grisâtre  sale,  tirant  sur  l'oli- 
vâtre, passant  sur  les  flancs  au  brun  roussâtre  sur  lequel  on  voit  quelques 
stries  noirâtres;  sous-caudales  d'un  roux  cannelle  vif.  Ailes  d'un  schistacé 
noirâtre,  à  rémiges  primaires  bordées  finement  de  la  couleur  semblable  à 
celle  du  fond  dorsal;  les  bordures  des  rémiges  tertiaires,  des  secondaires 
voisines  et  les  terminales  des  grandes  tectrices  alaires  sont  plus  larges  et 
plus  rousses;  petites  tectrices  plus  foncées  que  le  dos;  les  grandes  de  la 
couleur  semblable  à  ce  dernier;  sous-alaires  d'un  gris  pâle.  Queue  d'un 
schistacé  foncé,  à  rectrices  bordées  de  gris  olivâtre.  Mâchoire  brun  corné, 
mandibule  carné  pâle;  pattes  gris  olivâtre;  iris  brun  foncé. 

cf  Longueur  de  l'aile,  61;  queue,  53;  bec,  10;  tarse,  20  millimètres. 

Cf  Jeune.  —  62;      —      57;    —    10;     —     20  — 

Description  du  jeune  oiseau  de  la  dernière  eoUection  de  Stolzmann  recueillie  dans 
rBcnador,  à  San  Rafaël,  aux  environs  de  Riobamba. 

Observations.  —  Cet  oiseau  se  distingue  de  toutes  les  autres  espèces  du  genre 
par  la  forme  du  bec  qui  est  plutôt  voisine  de  cellq|  des  Phrygilvs,  Le  jeune  se  dis- 
tingue au  premier  coup  d'œil  du  jeune  de  la  (htamenia  inomata  par  la  couleur 
générale  beaucoup  plus  obscure,  les  stries  des  parties  supérieures  du  corps  moins 
larges,  le  manque  des  stries  sur  la  poitrine,  les  flancs  très  peu  striés,  les  sous-caudales 
rousses. 

Maraynioc  (Jblski). 


932.  —  Piezorhina  cinerea 

Guiraca.cinerea)  Lafr.,  Mag.  ZooL,  1843,  tb.  XX. 
GamarhynchuB  cinereay  Bp.,  Consp.  Av,,  I,  p.  542. 
Gamarhynchus  cinereus,  Salv.,  Trans.  ZooL  Soc,  IX,  p.  491 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  321. 
Piezorhina  cinerea,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1878,  p.  137. 
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P.  supra  dilute  cinerea;  subttts  cinereo  albida;  loris  nigricantibus,  gutture 
albo;  rostro  flavo. 

C?  Ad.  —  D'un  cendré  grisâtre  en  dessus,  grisâtre  pâle  en  dessous,  à 
menton  et  le  haut  du  milieu  de  la  gorge  blanc,  le  milieu  de  l'abdomen  et 
les  sous-caudales  blanchâtres;  lores  noirâtres.  Ailes  et  queue  d'un  gris 
brunâtre  à  toutes  plumes  bordées  largement  de  la  couleur  analogue  à  celle 
du  dos;  les  bordures  des  rémiges  primaires  et  des  rectrices,  excepté  les 
deux  médianes  fines  et  paraissant  être  blanchâtres  dans  certaines  directions 
de  la  lumière.  Bec  jaune  citron;  pattes  d'un  jaune  sale,  à  ongles  de  la 
même  couleur;  iris  brun  clair. 

9  Semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  la  couleur  grise  claire 
sur  les  parties  supérieures  du  corps  et  sur  toutes  les  bordures  des  plumes 
alaires  et  caudales;  le  dessous  est  blanchâtre,  légèrement  Isabelle  lavé  de 
gris  sur  la  poitrine  et  les  flancs;  les  lores  colorés  de  schistacé  noirâtre 
seulement  dans  leur  partie  antérieure;  bec  jaunâtre  sale,  ainsi  que  les 
pattes. 

C?  Longueur  de  l'aile,  88;  queue,  66;  bec,  17;  tarse,  24;  hauteur  du  bec, 
10  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  83;  queue,  60;  bec,  17;  tarse,  24;  hauteur  du  bec, 
10  millimètres. 

Longueur  totale,  176-190;  vol,  274-289  millimètres. 

Tumbez  (Stolzmann)  ;  Guadalupe,  Chaman  ( Jelski). 

a  Oiseau  assez  commun  sur  la  côte  du  Pérou  septentrional.  Se  tient  ordinairement 
par  paires  sur  les  buissons  ou  sur  les  arbres  isolés  et  dépourvus  de  feuilles.  Il  manque 
complètement  dans  les  montagnes  »  (Stolzmâi^n). 

M.  Jelski  a  trouvé  dans  son  estomac  des  graines  broyées  et  des  insectes,  surtout 
de  petits  longlcorne& 


933.  —  Catamblyrhynchus  diadema 

Lafr.,  Rev.  ZooL,  1842,  p.  301  —  Magaz.  Zool.,  1843,  tb.  XXXIV 
—  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr,,  p.  29  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1844, 
p.  520. 

Bustamantia  capitaurea,  Bp. 

C.  supra  fusco  plumbeus,  subtus  cum  genis  obscure  castaneus;  fronts  latis^ 
sime  flavo,  occipite  cum  nucha  lorisque  nigris, 

cf  Ad.  —  Front  couvert  de  plumes  à  barbes  désunies  d'un  jaune  citron 
jusqu'à  la  ligne  du  bord  postérieur  des  yeux;  bordé  des  deux  côtés  d'une 
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raie  noire  occupant  les  lores  et  passant  au-desaus  de  Tœil;  occiput  et  nuque 
noirs;  tout  le  dos  et  les  tectrices  alaires  d'un  plombé  bleuAtre  foncé  avec 
une  large  raie  d'un  roux  vif  à  travers  la  partie  postérieure  du  croupion; 
sus-caudales  de  la  couleur  du  dos;  tout  le  dessous  du  corps  ainsi  que  les 
côtés  de  la  tête  et  du  cou  d'un  marron  rougeâtre  intense  plus  foncé  sur  la 
tête;  rémiges  et  rectrices  noirâtres  bordées  de  plombé  ;  sous-alaires  grises; 
bord  interne  des  rémiges  grisâtre.  Bec  noir;  pattes  cornées  noirâtres;  iris 
brun  foncé. 

Q  Semblable  au  mâle,  à  couleur  rousse  du  dessous  moins  intense  et 
sans  bande  rousse  au  croupion. 

cf  Longueur  de  l'aile,  73;  queue,  72;  bec,  10;  tarse,  21  millimètres. 

<(  On  le  rencontre  par  paires  isolées  on  mêlé  avec  les  troupes  d*aatres  oiseaux  j^ 
(Jelski). 


Pumamarca,  Maraynioc  (Jelski). 


934.  —  Volatinia  jacarina 

Tanagra  Jacarina,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  314  —  Buff.,  PL  Enl.^ 
CCXXIV,  fig.  3. 

Fringilla  niteiis,  Gm.,  L.  S.  iV.,  I,  p.  909. 

Fringilla  splendens,  Vieil.,  N.  D.  H.  iV.,  XII,  p.  173. 

Spiza  jacarina,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  220. 

Volatinia,  âzara,  Apunt,  I,  p.  513. 

Volatinia  Jacarina,  Cab.,  Mm.  Hein.,  I,  p.  147  —  Sgl.  et  Saly., 
Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  29  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  520;  1880, 
ip.  199;  1882,  p.  17. 

V.  ex  toto  cœruUo  chalybsea  unicolor,  plumis  humeralibus  basi  albis, 
Fem.  supra  olivaceo  cinerascens,  subtus  fulva,  pectore  hypochondriisque 
fusco  striatis. 

C?  Ad.  —  Tout  le  plumage  noir,  avec  un  fort  éclat  bleu  d'acier,  uniforme 
sur  tout  le  corps;  rémiges  et  rectrices  d'un  noir  mat,  bordées  de  la  couleur 
analogue  à  celle  du  plumage  général;  quelques  plumes  humérales  blanches 
à  la  base;  sous-alaires  d'un  noir  mat.  Bec  noirâtre  à  mandibule  inférieure 
grise  claire;  pattes  d'un  corné  brunâtre;  iris  brun  foncé. 

Q  D'un  gris  olivâtre  en  dessus,  à  disque  des  plumes  du  sommet  de  la 
tête  distinctement  plus  foncé;  tout  le  dessous  fauve  pâle,  à  poitrine  et  les 
flancs  de  l'abdomen  variés  de  grosses  stries  brunes  plus  larges  sur  la  pre- 
mière;   les  sous-caudales  sont  plus  roussâtres,   avec  une  strie  médiane 
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brune.  Ailes  et  queue  noirâtres,  à  toutes  plumes  bordées  de  la  couleur 
analogue  à  celle  du  dos;  sous-alaires  fauves  blanchâtres,  bord  interne  des 
rémiges  blanchâtre  sale.  Bec  corné  brunâtre;  pattes  cornées;  iris  brun 
foncé. 

0  Jeune  oiseau  en  premier  plumage  semblable  à  la  femelle,  à  taches 
foncées  du  dessus  plus  larges. 

Le  jeune  mâle  avant  la  mue  a  la  poitrine  et  les  côtés  de  Tabdomen  fort 
enduits  d'une  couleur  grise,  à  stries  plus  foncées  peu  distinctes;  milieu  de 
l'abdomen  largement  blanc  ainsi  que  les  sous-caudales.  En  changeant  le 
plumage  il  commence  à  se  couvrir  de  plumes  noires  par  les  parties  infé- 
rieures du  corps. 

cf  Longueur  totale,  118;  vol,  173;  aile,  52-53;  queue,  42;  bec,  11;  tarse, 
15  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  126;  vol,  166;  aile,  49;  queue,  40;  bec,  11;  tarse, 
15  millimètres. 

Lima,  Amable  Maria  (Jelski);  Callacate,  Chirimoto  (Stolzmann). 

((  Les  localités  de  Thabitat  de  cette  espèce  indiquent  qu'en  outre  de  sa  distribu- 
tion géographique  vaste  elle  s'avance  assez  haut  ;  il  y  a  cependant  quelques  particu- 
larités sous  ce  rapport.  Tandis  qu'elle  est  très  commune  à  Lima,  elle  manque 
entièrement  sur  la  côte  du  Pérou  septentrional  ;  en  revanche  elle  y  apparaît  sur  la 
hauteur  de  4,800  pieds,  où  le  même  fait  se  répète  avec  la  Spermophila  Hmplex.  Il 
paraît  donc  que  les  conditions  naturelles  qui  se  présentent  pour  eux  à  Lima,  au 
12»  de  latitude  Sud  sur  la  côte  même,  ne  se  retrouvent  dans  la  latitude  de  Pacas- 
mayo  (6^  de  latitude  Sud)  qu'à  la  hauteur  de  4,000  pieds  au-dessus  du  niveau  de 
rOcéan  ;  il  est  étonnant  qu'elle  paraisse  manquer  dans  la  vallée  du  MaraSon. 

D  Elle  se  tient  principalement  dans  les  lieux  découverts,  dans  les  champs  cultivés; 
à  Lima  il  est  même  facile  de  la  rencontrer  au  milieu  de  la  ville.  Elle  forme  de 
petites  troupes  d'une  vingtaine  d'individus.  Sa  voix  est  caractéristique,  semblable  à 
celle  de  notre  bruant  de  millet,  qu'elle  produit  en  s'en  volant  verticalement  à  quelques 
piedH  de  hauteur,  et  revient  sans  retard  pour  se  percher  au  même  lieu,  où  elle  était 
posée  auparavant.  Elle  niche  à  la  fin  de  la  saison  des  pluies  jd  {Stolzm.aks), 


935.  —  Xenospingus  concolor 

Sylvia  concolor,  d'Orb.,  Voij.  Amer.  Mér.,  p.  216,  ib.  XVIII, 

fig.l. 

Xenospingus  concolor,  Cab.,  Journ,  fur  Orn,^  1867,  p.  349  — 
ScL.,  P,  Z.  S.,  18G8,  p.  173  —  Scl.  et  Salv.,  Nomeiicl.  Av.  Neotr., 
p.  31. 

X.  supra  totus  schistaceus,  fronte  lorisque  nigrescentibus  ;  alis  brevioribuSf 
apice  obtusis,  tectricibus  fusco  nigris,  margine  extus  cinerascente  ;  caudaelon» 
gâta,  cuneata^  rectricibus  fuscis,  margine  auguste  cinerascente  ;  subtus  tota 
cinerascens,  abdomine  medio  pallidiore  (d'Orbigny). 
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D'un  cendré  foncé  en  dessus  et  sur  les  ailes,  uniforme  partout;  à  sommet 
de  la  tête  tirant  au  grisâtre;  d'un  cendré  beaucoup  plus  pâle  en  dessous 
et  sur  les  côtés  de  la  tête;  le  plus  pâle  au  milieu  du  ventre;  devant  du  front 
et  lores  noirs.  Rémiges  schistacées,  bordées  extérieurement  de  la  couleur 
analogue  à  celle  du  dos  et  de  gris  pâle  intérieurement;  sous-alaires  d'un 
cendré  pâle.  Les  deux  rectrices  médianes  d'un  schistacé  plus  foncé  que  le 
dos;  lés  autres  d'un  schistacé  bordé  de  cendré.  Bec  et  pattes  d'un  jaune 
vif;  iris  brun. 

Longueur  de  l'aile,  7i  ;  queue,  75;  bec,  15;  tarse,  25  millimètres. 

Comparé  an  Musée  de  Parie  avec  le  type  de  d'Orbigny. 

Un  exemplaire  sans  indication  de  localité  dans  la  collection  Raimondi. 


936.  —  Paroaria  gularis 

Tanagra  gularis,  L.,  S.  N.,  I,  p.  316  —  Buff.,  PI.  EnLy  CLV, 
fig.  2. 

Tanagra  fusca,  Mûll.,  Sysl.  Nat,  SuppL,  p.  159. 

Nemosia  gularis,  Vieil.,  Enc,  Méth,,  p.  788. 

Tachyphonus  gularis,  d'Orb.,  Voy.  Amer,  Mér.,  p.  279. 

Paroaria  gularis,  Bp.,  Consp.  Av,,  I,  p.  472 —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  181  ;  1873,  p-  264  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  30. 

P.  nigra  nilida,  subtus  alba;  capite  cum  gula  ruhro,  jugulo  nigro  rubes- 
cente. 

cf  Ad.  —  D'un  noir  intense  luisant  en  dessus,  blanc  pur  en  dessous,  à 
tête  avec  le  menton  d  un  rouge  écarlate  brillant,  séparé  du  noir  dorsal  par 
une  raie  blanche  passant  dans  toute  la  largeur  des  côtés  du  cou  jusqu'à  la 
nuque,  milieu  de  la  gorge  occupé  par  un  écusson  d'un  noir  rougeâtre,  sous- 
alaires  blanches;  bord  interne  des  rémiges  blanchâtre.  Bec  noirâtre,  à 
mandibule  inférieure  jaune;  pattes  plombées;  iris  brun. 

Longueur  de  l'aile,  83;  queue,  68;  bec,  15;  tarse,  21  millimètres. 

Description  faite  d'après  nn  exemplaire  de  la  collection  de  M.  Baimondi,  identique 
à  ceux  de  Cayenne. 

Balza-Puerto,  Ynrimaguas  (Stolzmann)  ;  Nauta,  Yurimaguas,  Santa  Cruz 
(Babtlett)  ;  Ucayali  (coll.  Baimondi). 
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937:  —  Coryphospingns  pileatus 

Fringilla  pileata,  Wied.,  Beiir.  Natg,  Bras,,  III,  p.  605. 
Tanagra  cristatella,  Spix,  Av.  Bras,,  I,  p.  40,  tb.  LUI,  ûg.  1. 
Tachyphonus  ft*iDgilloïdes,  Sws.,  Birds  BraziL 
Passerina  ornata,  Less.,  Écho  Monde  Sav.,  1844,  p.  231. 
Coryphospingus  pileatus,  Câb.,  Mus.  Hein,,  p.  d46  —  Scl.  et 
Salv.,  NomencL  Av.  Neotr,,  p.  30. 

C,  supra  cinereo  schistaceus;  subius  gula,  ventre  medio  subcaudalibusque 
albis,  pectore  hypochondriisque  dilute  griseis  ;  pileo  cristato,  medio  late  coccineo, 
lateribus  nigro;  remigibus  rectricibusque  nigricantibus  ;  subalaribus  albis. 

cf  Ad.  —  D'un  cendré  ardoisé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  couvert 
largement  au  milieu  de  plumes  longues  soyeuses  d'un  rouge  écarlate 
intense  bordé  des  deux  côtés  d'une  large  raie  noire  formant  une  sorte  de 
huppe  coupée  carrément  en  arrière,  à  côtés  noirs  se  détachant  en  forme  de 
cornes;  en  dessous  le  blanc  occupe  la  gorge  avec  le  devant  du  cou,  le 
milieu  du  ventre  et  les  sous-caudales,  tandis  que  le  gris  cendré  pâle  occupe 
la  poitrine  et  les  côtés  de  l'abdomen.  Petites  tectrices  alaires  de  la  couleur 
du  dos;  les  rémiges  et  les  rectrices  noirâtres,  bordées  à  l'extérieur  de 
cendré  ;  les  bordures  internes  des  rémiges  d'un  gris  blanchâtre  ;  sous-alaires 
blanches.  Mâchoire  brune  noirâtre,  mandibule  blanchâtre;  pattes  grises. 

Longueur  de  l'aile,  60;  queue,  52;  bec,  11  ;  tarse,  19  millimètres. 

Testibus  Sclateb  et  Salvin. 


938.  —  Coryphospingus  cristatus 

Fringilla  crlstata,  Gm.,  L,  S.  N.,  I,  p.  926  —  Buff.,  PI.  Enl., 
CLXXX,  fig.  1. 

Fringilla  cucullata,  Mûll.,  S.  N.  SuppL 

Fringilla  araguira,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  956  —  Ois.  Chant, 
tb.  XXVIII,  h. 

Fringilla  flammea,  Temm. 

Tachyphonus  rubescens,  Sws.,  Birds  BraziL 

Coryphospingus  cristatus,  Càb.,  Mus,  Hein.,  ï,  p.  145  —  Scl. 
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et  Salv.,  NomencU  Av.  Neotr.,  p.  30  —  P.  Z.  S.,  1876,  p.  16  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1879,  p.  230. 

C.  fusco  rubens,  dorso,  alis  caudaque  ohscurioribus  ;  pileo  cristato  rubev' 
rtmo,  fusco  marginato;  fronte  genisque  fuscis. 

cf  Ad.  —  Brun  lavé  de  rougeâtre  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  cou- 
vert dans  toute  sa  largeur  d'une  huppe  plate  coupée  en  ligne  droite  en 
arrière,  composée  de  plumes  longues  à  barbes  désunies  d'un  rouge  écarlate 
éclatant  soyeux;  cette  huppe  est  renfermée  entre  trois  lignes  d'un  brun 
noirâtre  dont  une  occupe  le  devant  du  front  et  les  deux  autres  sont  formées 
par  les  plumes  externes  de  la  huppe  dans  toute  la  longueur  de  la  tête; 
côtés  de  la  tête  et  du  cou  d'une  couleur  plus  pâle  que  celle  du  dos,  mais 
lavée  plus  fortement  de  rouge;  croupion  rouge;  menton  gris  blanchâtre, 
le  reste  du  dessoas  rouge,  à  base  des  plumes  gris  foncé.  Ailes  brunes,  à 
bordures  des  plumes  plus  claires;  sous-alaires  blanches,  pli  de  l'aile  lavé 
plus  ou  moins  de  rosé;  bord  interne  des  rémiges  d'un  gris  blanchâtre. 
Queue  noirâtre.  Mandibule  supérieure  d'un  brun  corné,  l'inférieure  blan- 
châtre; pattes  brunes;  iris  brun  foncé. 

9  En  dessus  d'un  brun  moins  foncé  que  celui  du  mâle  lavé  de  rouge 
plus  fortement  au  sommet  de  la  tête  qu'au  dos;  rouge  au  croupion;  tout  le 
dessous  rouge  grisâtre,  blanchâtre  au  menton;  les  côtés  de  la  tête  plus 
pâles  que  le  sommet.  Ailes  brunes,  à  toutes  plumes  bordées  d'un  brun  clair 
analogue  à  celui  du  dos,  mais  sans  nuance  rougeâtre.  Queue  d'un  brun 
plus  foncé,  à  bordures  plus  claires,  un  peu  rougeâtres.  Bec  et  pattes  bruns  ; 
iris  brun  foncé. 

0  Jeune  oiseau  en  premier  plumage  semblable  à  la  femelle,  mais  d'un 
brun  chocolat  foncé  en  dessus,  très  peu  nuancé  de  rougeâtre;  croupion 
rouge  seulement  dans  sa  partie  postérieure  et  d'une  nuance  moins  vive;  le 
dessous  est  rosé  sale,  à  milieu  des  plumes  distinctement  plus  foncé  sur  les 
flancs  de  l'abdomen  et  beaucoup  plus  largement  sur  la  poitrine,  constituant 
le  fond  presque  uniformément  brunâtre.  Les  ailes  et  la  queue  brunes  fon- 
cées, à  bordures  des  plumes  plus  claires. 

cf  Longueur  totale,  147-152;  vol,  212-214;  aile,  64;  queue,  55;  bec,  11,5; 
tarse,  17  millimètres. 

9  Longueur  totale,  150;  vol,  206;  aile,  62;  queue,  53;  bec,  11,5;  tarse, 
17  millimètres. 

Guajango  (Stolzmann)  ;  Portero  (Whitely). 

et  H  se  tient  par  paires  dans  les  baissons  bas  de  oullushina  oa  dans  les  bois  de 
guartMgo  d  (Stolzmann). 
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939.  —  Coryphospingns  cruentus 

Tiaris  cruenta,  Less.,  Rev.  ZooUy  1844,  p.  425. 
Lophospiza  craenta,  Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  47i. 
Goryphospinffus  cruentus,  Cab.,  Mus.  Hein.,  I,  p.  145  —  Sgl. 

el  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p  30  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  322. 

« 
C.  aternmuSt  subtm  ruber;  pectore  igneo^  crisso  aurantiaco  fulvo;  crista 
occipitis  ignea  ;  subalaribus  remigibusque  interne  candidis. 

cf  Ad.  —  Tout  le  dessus  du  corps  avec  les  côtés  de  la  tête  et  du  cou, 
ailes  et  queue  d'un  noir  intense  uniforme;  une  huppe  occipitale  occupant 
le  milieu  du  sommet  de  la  tôte,  depuis  le  niveau  du  milieu  des  yeux  d'un 
rouge  de  feu  éclatant;  tout  le  dessous  rouge,  presque  aussi  brillant  sur  la 
gorge,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  que  sur  la  huppe,  passant  graduelle- 
ment à  l'orangé  roussâtre  sur  le  bas- ventre  et  les  sous -caudales;  les  sous- 
alaires  et  la  barbe  interne  des  rémiges  dans  leur  plus  grande  moitié  basale 
d'un  blanc  pur.  Bec  noirâtre,  à  mandibule  inférieure  plombée  à  la  base, 
ensuite  blanche  et  noire  au  bout;  pattes  plombées;  iris  brun  foncé. 

Q  Grise  en  dessus,  à  côtés  de  la  tête  gris  roussâtres;  gorge  roussâtre 
passant  en  une  nuance  plus  pâle  sur  la  poitrine  et  au  fauve  javinâtre  sur  le 
ventre;  les  côtés  enduits  légèrement  de  grisâtre. .  Ailes  et  queue  d'un  brun 
grisâtre,  à  toutes  plumes  bordées  de  la  couleur  analogue  à  celle  du  dos;  les 
sous-alaii'es  et  de  larges  bordm^es  internes  des  rémiges  blanchâtres.  Bec 
brun  corné;  pattes  cornées;  iris  brun  foncé. 

cJ  Longueur  totale,  122-425;  vol,  180-192;  aile,  61;  queue,  42;  bec,  12; 
tarse,  16  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  122;  vol,  181;  aile,  55;  queue,  40;  bec,  12;  tarse, 
16  millimètres. 

Lechugal  (Stolzmann)  ;  Tarapoto  (coll.  Raimondi). 

a  Je  ne  l'ai  rencontré  quVue  seule  fois  dans  an  lieu  découvert,  parsemé  de  buis- 
sons rares,  mais  les  exemplaires  de  M.  Jelski  provenaient  de  la  forêt  de  Lechugal  d 
(Stolzmann). 


940.  —  Poospiza  Bonaparte! 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1869,  tb.  XIII  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neoir.y 
p.  31  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  322. 
Poospiza  torquata,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  520. 
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P.  supra  plumbea,  dorso  rufescente  lavato  et  fusco  suhmaculato  ;  superciliis 
lotis  protractis,  gula  cum  jugulo  et  abdomine  medio  latissime  albis;  loris, 
genis  et  torque  pectorali  nigris;  rectricibus  interne  latissime  albis, 

cf  Ad.  —  D'un  cendré  plombé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  strié 
strictement  de  noir,  dos  plus  ou  moins  lavé  d'une  nuance  gris  roussàtre  et 
varié  plus  ou  moins  distinctement  de  grosses  taches  foncées;  un  largo 
sourcil  blanc  commençant  en  arrière  des  narines  et  prolongé  jusqu'au 
niveau  de  la  nuque,  séparé  de  la  couleur  plombée  du  sommet  de  la  této  par 
une  ligne  noire;  les  lores  et  la  région  sous-oculaire  et  auriculaire  occupés 
par  une  large  bande  noire  sur  laquelle  se  trouve  une  tache  blanche  au  bord 
inférieur  de  l'œil;  la  gorge  est  largement  blanche  pure;  milieu  de  la  poi- 
trine occupé  par  une  grande  bande  semilunaire  noire;  les  côtés  largement 
cendrés,  d'une  nuance  un  peu  plus  pâle  que  celle  du  cou;  milieu  de  l'ab- 
domen largement  blanc;  sous-caudales  blanches,  plus  ou  moins  colorées 
de  roux  dans  leur  partie  basale.  Ailes  d'un  gris  noirâtre,  à  tectrices  bordées 
de  cendré  passant  plus  ou  moins  dans  les  grandes  au  blanchâtre  à  l'extré- 
mité des  plumes;  les  bordures  des  rémiges  primaires  sont  fines  et  d'un 
fauve  blanchâtre,  celles  des  secondaires  plus  larges  et  cendrées  et  celles 
des  tertiaires  fauves  roussâtres  ;  sous-alaires  schistacées  ;  bord  interne  des 
rémiges  blanchâtre.  Rectrices  brunes  bordées  finement  de  cendré  à  l'exté- 
rieur, à  barbe  interne  blanche  en  entier  dans  les  deux  ou  trois  externes  de 
chaque  côté  de  la  queue  et  graduellement  moins  longuement  sur  les  sui- 
vantes, en  s'approchant  des  médianes  qui  n'ont  rien  de  blanc.  Bec  gris 
roussàtre;  pattes  carnées  grisâtres;  iris  brun  foncé  (oiseau  de  février). 

Dans  le  plumage  frais  le  fond  des  parties  supérieures  du  corps  est  plus 
ou  moins  lavé  de  fauve  roussàtre,  de  sorte  que  les  stries  du  sommet  de  la 
tête  sont  effacées  presque  en  entier;  le  bec  est  alors  d'un  jaune  roussàtre 
(oiseau  de  décembre). 

Les  autres  mâles,  probablement  moins  adultes,  ont  la  nuance  fauve  rous- 
sàtre sur  tout  le  dessus  du  corps,  effaçant  non  seulement  les  stries  cépha- 
liques,  mais  aussi  la  ligne  noire  au-dessus  du  sourcil;  la  bande  pectorale 
noire  est  plus  ou  moins  squamulée  de  gris  blanchâtre  occupant  la  bordure 
de  toutes  ces  plumes;  le  cendré  des  flancs  est  plus  ou  moins  coloré  de 
gris.  Le  bec  comme  dans  le  précédent  (oiseau  de  juin). 

9  Le  dessus  aussi  fort  coloré  de  fauve  roussàtre  que  dans  le  jeune  mâle, 
mais  encore  plus  fort  sur  la  tête,  à  tachies  dorsales  foncées  à  peine  dis- 
tinctes; le  sourcil,  la  gorge,  le  milieu  de  l'abdomen  sont  d'un  blanc  isabelle  ; 
les  côtés  de  la  poitrine  et  du  ventre  largement  gris  ;  la  bande  transoculaire 
grise;  point  de  noir  sur  la  poitrine.  Petites  tectrices  alaires  grises;  les  bor- 
dures des  grandes  et  des  moyennes  blanchâtres.  Dans  la  rectrice  externe 
le  blanc  est  réduit  à  une  large  bordure  interne,  les  deux  autres  ont  encore 
une  bordure  fine ,  qui  manque  sur  les  suivantes.  Le  bec  comme  celui  du 
jeune  mâle  (oiseau  de  janvier). 

cf  Longueur  totale,  138;  vol,  202;  aile,  63;  queue,  46;  bec,  12;  tarse, 
21  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  61;  queue,  45;  bec,  12;  tarse,  21  millimètres. 

Lima  (Jelski)  ;  Tumbez  (Stolzmann)  ;  Paucal  (coll.  Raimondi). 
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941.  —  Poospiza  cœsctr 


SCL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1869,  p.  152  —  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  30. 

P.  supra  fusco  grisea,  loris  genisque  nigricantibus,  superciliis,  gula  ren- 
treque  medio  albis;  pectore  latissùne,  subcaudalibusque  ru  fis;  crisso  fulvo; 
hypochondriis  fusco  griseis. 

çj  Ad.  —  D'un  gris  ardoisé  foncé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  et  la 
nuque  teints  de  roussâtre  terreux;  bande  sourcilière  très  fine  au-devant  de 
l'œil,  ensuite  médiocrement  élargie,  blanche;  les  lores  et  les  côtés  de  la 
tète  noirâtres;  gorge  blanche  en  se  prolongeant  largement  sur  les  côtés  du 
cou;  une  couleur  rousse  occupe  largement  la  poitrine  en  se  prolongeant 
des  deux  côtés  sur  le  milieu  des  côtés  de  l'abdomen  ;  flancs  largement  gris 
foncé;  milieu  de  l'abdomen  blanc,  région  anale  fauve;  sous-caudales 
rousses,  ailes  et  queue  noirâtres,  à  toutes  plumes  bordées  de  la  couleur 
analogue  à  celle  du  dos.  Bec  noir,  à  mandibule  inférieure  plombée  claire; 
pattes  brunâtres  pâles;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  82;  queue,  73;  bec,  15,5;  tarse,  28  millimètres. 

Paucartambo  (Whitbly). 


942.  —  Phrygilus  Gayi 

Emberiza  Gayi,  Lafr.  et  d'Orb.,  Synops.  Av.,  p.  75. 

Frin^illa  Gayi,  Eyd.  et  Gerv. ,  Magaz.  ZooL,  1834,  Ois, y  Ib.  XXUI. 

Chlorospiza  Gayi,  Gây,  Faun.  Chiliy  p.  356. 

Phrygilus  Gayi,  Cab.,  Mus.  Hein,,  I,  p.  134  —  Tsch.,  Faun. 
Peru.y  p.  218  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr,,  p.  31  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  520;  1880,  p.  199. 

P/i.  major;  rufescente  olivaceo  flavus;  capite  colloque  plumbeis;  alis  eau- 
daque  nigricantibus  plumis  cinereo  limbatis;  crisso  subcaudalibusque  albidis. 

cf  Tête  jusqu'à  la  nuque  et  la  gorge  jusqu'à  l'épîgastre  couvertes  d'un 
capuchon  plombé  bleuâtre  entouré  tout  autour  d'une  belle  bordure  olive 
verdâtre  fine  et  fort  élargie  au-dessus  de  la  poitrine;  tout  le  reste  du  corps 
est  d'un  jaune  olive  roussâtre,  avec  cette  dernière  nuance  beaucoup  plus 
intense  sur  la  poitrine,  passant  graduellement  au  jaune  olivâtre  sur  les 
flancs  de  Tabdomen  et  au  jaune  plus  ou  moins  pur  au  milieu  du  ventre; 
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région  anale  blanche;  sous-caudales  plombées,  largement  bordées  de  blanc. 
Ailes  et  queue  noirâtres,  à  tectrices  alaires  et  les  sus-caudales  plombées;, 
les  rémiges,  les  rectrices  et  les  grandes  tectrices  alaires  primaires  bordées 
de  plombé,  qui  dans  certaines  directions  de  la  lumière  prend  un  ton  blan- 
châtre; sous-alaires  cendrées  variées  de  blanchâtre.  Bec  gris,  à  mâchoire 
supérieure  cornée  noirâtre  en  dessus,  pattes  grises  carnées,  à  doigts  un 
peu  plus  foncés;  iris  terre  de  Sienne  tirant  un  peu  sur  une  nuance  brique. 

9  La  femelle  semblable  au  mâle ,  mais  à  couleurs  moins  vives  et  moins 
pures;  le  capuchon  céphalique  est  cendré,  plus  foncé  au  sommet  de  la  tête, 
sans  bordure  postérieure;  le  dos  est  olive  sale  passant  à  l'olive  jaunâtre  au 
croupion;  la  nuance  roussâtre  de  la  poitrine  moins  pure  et  plus  ou  moins 
ternie  par  les  bordures  des  plumes  grisâtres;  le  jaune  du  milieu  du  ventre 
moins  pur;  le  bas- ventre  et  les  sous-caudales  d'un  blanchâtre  sale;  les  ailes 
et  la  queue  comme  chez  le  mâle,  mais  à  couleurs  des  bordures  des  plumes 
moins  pures.  Iris  roux. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  est  d'un  gris  foncé  sur  la  tête,  avec  une 
bande  sourcilière  fauve;  d'un  gris  brunâtre  au  dos,  fauve  blanchâtre  sur  la 
gorge,  bordée  des  deux  côtés  d'une  moustache  grise  noirâtre  et  variée  de 
quelques  taches  de  la  même  couleur  du  côté  de  la  poitrine;  cette  dernière 
et  le  haut  de  l'abdomen  d'un  roussâtre  sale  prolongé  le  long  du  milieu  du 
ventre;  le  bas- ventre  et  les  sous-caudales  d'un  fauve  blanchâtre.  Ailes  et 
queue  brun  noirâtre  ;  les  grandes  et  les  moyennes  tectrices  bordées  au  bout 
de  fauve,  en  y  formant  deux  bandes  transalaires  ;  bordures  des  primaires 
blanc  sale,  celles  des  tertiaires  fauves,  celles  des  rectrices  grises.  Bec  brun 
noirâtre,  à  mandibule  inférieure  brunâtre  pâle;  pattes  brunâtre  clair. 

Cf  Longueur  totale,  494-195;  vol,  302-306;  aile,  95-100;  queue,  72; 
bec,  18;  tarse,  24  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  92;  queue,  68;  bec,  16;  tarse,  24  millimètres. 

Les  œufs  sont  d'une  belle  couleur  bleue  verdâtre,  maculés  de  petites 
taches  irrégulières  brun  foncé,  mélangées  avec  d'autres  plus  pâles,  denses 
au  gros  bout  et  moins  nombreuses  sur  le  reste  de  la  surface;  l'éclat  est 
assez  fort.  Dimensions:  longueur,  23,6-24  sur  16-16,5  millimètres  de  largeur. 

Un  nid  tronvé  le  27  mai  1873  dans  un  petit  groseillier,  sur  une  pente  verticale 
d*an  rocher,  est  construit  de  branchettes  et  de  petites  radicelles,  garni  abondamment 
au  milieu  do  brins  d'une  graminée  délicats,  fins  et  courts,  semblables  à  ceux  du 
Nardus^  mélangés  avec  un  peu  de  laine  employée  sans  ordre  et  comme  par  hasard 
de  quelques  morceaux  de  mousse  et  de  quelques  crins  de  chenal.  La  construction  est 
assez  solide  et  assez  régulière.  Hauteur,  7  ;  largeur,  15  ;  diamètre  de  rintérieur,  7  ; 
profondeur,  4,5  centimètres. 

Maraynioc,  Âcancocha,  Junin,  Chupun,  Cacas,  Palcamayo,  Tarma,  San  Mateo 
(Jblski);  Cutervo  (Stolzmann). 

Selon  M.  Jelski,  c'est  l'oiseau  le  plus  commun  dans  la  sierra  froide.  Le  matin  il 
aime  à  se  poser  sur  les  toits  des  habitations  ;  son  chant  est  assez  agréable  et  bien 
distinct  de  ceux  des  autres  fringillides. 
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943.  —  Phrygilus  Aldiinati 

Fringilla  Gayi,  Gould,  Voy.  BeagUy  lU,  p.  93. 
Phrygilus  Gayi,  Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  477. 
Ghlorospiza  Aldunati,  Gay^  Faun.  Chili,  p.  355. 
PbrygUus  Aldunati,  Sgl.,  Ihis,  1869,  Y,  p.  285. 

Ph.  minor;  olivaceo  flavus;  capite  colloque  plumbeo  cinereis;  alis  eaudaque 
nigricantibus  plumis  cinereo  limbatis;  crissa  subcaudalibitsqtAe  albidis, 

cf  Ad.  —  Tête  jusqu'à  la  nuque  inclusivement  et  gorge  jusqu'à  Tépi- 
gastre  couvertes  d'un  capuchon  cendré  plombé  clair,  bordé  du  côté  de  la 
poitrine  par  une  bande  olive  foncée;  dos  d'un  jaune  olive  assez  foncé  tirant 
à  peine  au  roussàtre,  croupion  plus  jaune;  la  poitrine  et  les  flancs  de  Tab- 
domen  d'un  olive  jaunâtre,  beaucoup  plus  clair  que  celui  du  dos;  milieu 
du  ventre  d'un  beau  jaune  soufré;  la  région  anale  et  les  sous«caudales 
blanchâtres,  ces  dernières  à  disque  largement  gris  foncé.  Ailes  et  queue 
noirâtres  ;  les  tectrices  alaires  d'un  cendré  semblable  à  celui  du  sommet  de 
la  tête;  les  rémiges  et  les  rectrices  bordées  extérieurement  de  cendré,  qui 
dans  certaines  directions  de  la  lumière  prend  un  ton  blanchâtre;  sous- 
alaires  blanches;  bord  interne  des  rémiges  blanchâtre.  Bec  brunâtre  clair; 
pattes  carnées  brunâtres. 

Le  jeune  mâle  en  plumage  usé  a  la  tête  et  le  cou  gris  plus  foncé  au 
sommet  de  la  tôte  avec  le  disque  des  plumes  foncé,  pâle  sur  la  gorge;  la 
couleur  du  dos  moins  pure  et  moins  intense,  celle  de  la  poitrine  et  des 
flancs  jaune  roussàtre,  passant  au  bas- ventre  en  une  nuance  isabelle  sale  ; 
sous-caudales  blanchâtres,  à  disque  gris.  Tectrices  alaires  grises  ;  rémiges 
et  rectrices  brunes,  bordées  de  gris;  sous-alaires  blanches. 

Longueur  de  Taile,  80;  queue,  60;  bec,  15;  tarse,  20  millimètres. 

Observations.  —  Forme  voisine  du  Ph,  Oayi,  mais  beauconp  moins  forte,  à  cou- 
leur du  capuchon  céphalîqne  beaucoup  plus  claire  et  celle  du  reste  du  corps  en 
général  plus  jaune  et  sans  nuance  rousse. 

Pérou  méridional,  (coll.  Kaimondi). 


944.  —  Fhrygilu^i  atriceps 

Emberiza  atriceps,  d'Orb.,  Voy,  Amer,  Mér,,  p.  363,  tb.  XLII, 
fig.2. 
Phrygilus  atriceps,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  218  —  Bp.,  Consp. 
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i4v.,  I,  p.  477  —  ScL.  elSALV.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  31  —  P.  Z.  S., 
1876,  p.  16. 

Ph.  supra  rufo  brunnea,  uropygio  flavescente  ;  subtus  rufo  flavescens,  abdo^ 
mine  medio  flavo;  capite  toto  colloque  usque  ad  pectus  aterrimis;  crisso  sub- 
caudalibusque  albidis. 

çj  Ad.  —  Tête  avec  la  nuque  et  la  gorge  jusqu'à  Tépigastre  couvertes 
d'un  capuchon  fuligineux  noirâtre  ;  les  plumes  du  sommet  de  la  tête  entou- 
rées d'une  bordure  moins  foncée;  dos  cannelle  roussâtre  passant  au  jau- 
nâtre sur  le  croupion;  tectrices  caudales  noirâtres  entourées  largement  de 
gris  foncé;  poitrine  et  flancs  d'un  roux  beaucoup  plus  clair  que  celui  du 
dos,  milieu  du  ventre  jaune  soufré;  la  région  anale  et  les  sous-caudales 
blanchâtres,  ces  dernières  à  disque  noirâtre.  Ailes  et  queue  noirâtres,  à 
plûmes  bordées  de  gris ,  qui  sur  les  bordures  des  rémiges  primaires  passe 
en  blanc  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  sous-alaires  blanchâtres, 
à  disque  des  plumes  gris.  Bec  brun  corné;  pattes  carnées  brunâtres. 

Paucartambo  (Whitely)  ;  Pérou  méridional  (coll.  Raimondi). 

a  Cette  espèce. . .  se  tient  dans  les  lieux  couverts  de  buissons;  ses  habitudes  sont 
celles  de  notre  pinson  d'Europe.  Nulle  part  elle  n'est  commune  jd  (d'Obbigny). 


945.  —  Fhrygilus  alaudinus 

FringriUa  alaudina,  Kittl.,  Kupfertaf.  Vœg.y  tb.  XXIII,  fig.  2. 

Emberiza guttata,  Meyen,  ZVou.  Act,  Leopold.  Acad,,X\l,  suppl., 
tb.  XII,  fig.  1. 

Frlngilla  campestris,  Griff.,  Anim.  Kingd.y  II. 

Passerina  guttata,  Lafr.,  Magaz,  Zool.y  1836,  Ois.  y  tb.  LXX. 

Euspiza  alaudina,  Gr.,  Gen.  JB.,  II,  p.  376. 

Phrygilus  alaudinus,  Cad.,  Mus.  Hein.^  I,  p.  135  —  Sgl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  31  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  521. 

Phrygilus  laciniata,  Peale,  Unit.  St.  Expl.  Exped.,  YIII,  p.  121. 

Ph.  cinereo  murinus;  dorso  rufescente  murino,  nigricanti  striato  ;  abdomine 
latissime  albo;  cauda  nigra  fascia  mediana  alba. 

cf  Ad.  —  Tête,  devant  du  cou  et  milieu  de  la  poitrine  d'un  plombé 
bleuâtre  intense  et  uniforme,  tandis  que  les  côtés  de  la  poitrine  sont  d'un 
cendré  beaucoup  plus  clair,  les  lores  et  une  fine  bordure  frontale  paraissant 
être  sous  certain  jour  d'une  nuance  beaucoup  plus  foncée  que  les  parties 
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environnantes;  derrière  du  cou  et  dos  d'un  gris  roussâtre  varié  de  stries 
noirâtres,  petites  au  cou  et  grosses  ensuite  ;  croupion  cendré,  sus-caudales 
noirâtres  bordées  de  gris  ;  milieu  de  Tabdomen  largement  blanc,  les  flancs 
gris,  sous-caudales  blanches.  Ailes  et  queue  noirâtres,  à  petites  et  moyennes 
tectrices  alaires  largement  bordées  de  cendré  bleuâtre;  les  bordures  des 
grandes  tectrices,  des  rémiges  primaires  et  des  secondaires  grises,  celles 
des  tertiaires  et  de  quelques  secondaires  voisines  larges  et  fauves  rous- 
sâtres;  les  rectrices,  excepté  les  deux  médianes,  ont  dans  la  deuxième 
moitié  de  leur  longueur  une  grande  tache  oblongue  blanche  sur  toute  la 
largeur  de  leur  barbe  interne ,  dont  la  réunion  forme  une  large  bande  en 
travers  de  la  queue;  sous-alaires  cendrées.  Bec  et  pattes  d'un  jaune  pâle; 
iris  brun  foncé. 

Le  mâle  probablement  moins  adulte  se  distingue  du  précédent  par  la 
présence  de  quelques  stries  noirâtres  sur  le  vertex  et  la  couleur  plombée 
prolongée  jusque  sur  le  devant  du  dos,  sans  stries  au  cou  postérieur;  le 
plombé  bleuâtre  de  la  poitrine  est  distinctement  moins  intense  que  celui  de 
la  tête  et  occupant  toute  sa  largeur  en  une  nuance  uniforme. 

Les  mâles  probablement  plus  jeunes  que  le  précédent  pris  à  la  même 
époque  (commencement  de  janvier)  ont  le  sommet  de  la  tête,  excepté  le 
front,  fortement  coloré  de  gris  roussâtre  et  fort  strié  de  noirâtre,  ainsi 
que  la  nuque  et  le  cou;  le  cendré  bleuâtre  de  la  poitrine  est  encore  plus 
pâle  que  dans  le  précédent.  Mandibule  supérieure  jaune  roussâtre.  Un  de 
ces  mâles  a  quelques  plumes  blanches  sur  les  côtés  de  la  gorge,  formant 
une  espèce  de  moustaches,  et  tous  les  deux  ont  quelques  plumes  blanches 
autour  des  yeux. 

Q  La  femelle  est  grise  roussâtre  en  dessus,  striée  de  brun  noirâtre, 
excepté  au  croupion  qui  est  cendré  ;  le  dessous  est  blanc  lavé  légèrement 
d'isabelle  sur  la  gorge,  la  poitrine  et  les  flancs,  et  strié  finement  de  brun 
sur  les  côtés  de  la  gorge  et  les  deux  autres  parties  indiquées  plus  haut.  Les 
ailes  sont  comme  chez  le  mâle,  mais  les  bordures  terminales  des  moyennes 
tectrices  et  des  grandes  sont  blanchâtres;  les  bordures  latérales  des  grandes, 
des  rémiges  secondaires  et  des  tertiaires  roussâtres,  celles  des  primaires 
grises;  la  bande  caudale  réduite  à  des  taches  plus  petites  que  chez  le  mâle. 
Bec  brun  clair,  à  mandibule  inférieure  jaune;  pattes  et  iris  comme  ceux  du 
mâle. 

cf  Longueur  de  l'aile,  78;  queue,  58;  bec,  14;  tarse,  23  millimètres. 

9  —  68;      —      47;   —    13;     —     23  — 

Observations.  —  Un  mâle  adulte  du  musée  Berlepsch,  recueilli  par  Whitely 
(8.  W.  Peru),  le  15  décembre  1867,  ne  diffère  des  exemplaires  des  environs  de  Lima, 
recueillis  par  Jelski  en  janvier  1870,  que  par  le  fond  du  dos  d'un  cendré  bleuâtre 
presque  égal  à  celui  du  cou,  sans  aucune  trace  de  nuance  grise  roussâtre,  propre  à 
celle  de  nos  oiseaux. 

Les  mâles  du  Chili  (musée  Berlepsch)  recueillis  en  juillet  1872  se  distinguent  des 
oiseaux  péruviens  par  le  cendré  beaucoup  plus  pâle  et  moins  bleuâ^e  sur  la  tête,  la 
gorge  et  la  poitrine,  à  lores  et  le  devant  du  front  ne  présentant  pas  de  nuance  foncée 
propre  aux  oiseaux  péruviens  et  de  l'Ecuador;  par  le  fond  du  dos  plus  roussâtre 
varié  de  taches  foncées  moins  larges  et  moins  prononcées  ;  l'œil  entouré  d'un  anneau 
blanc  complet  et  assez  large  ;  les  côtés  du  ventre  plus  fortement  colorés  de  gris  rous- 
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sfttre.  Les  dimensions,  les  proportions  des  rémiges  primaires,  la  forme  du  bec,  la 
coloration  de  la  qnene  et  des  ailes  ne  présentent  aucune  différence.  Le  plumage  de 
ces  oiseaux  chiliens  est  beaucoup  plus  frais  que  dans  tous  les  autres  avec  lesquels  ils 
ont  été  comparés. 

Les  mâles  adultes  de  TEcuador  (musée  Berlepsch)  ressemblent  aux  oiseaux  péru- 
TÎens  par  leurs  nuances  générales  et  s'en  distinguent  principalement  par  leurs  taches 
dorsales  beaucoup  plus  grosses  ;  quelques-uns  d'entre  eux  ont  la  couleur  de  la  tète  et 
de  la  gorge  plus  foncée  que  dans  les  oiseaux  mentionnés;  les  lores  et  la  bordure  fron- 
tale également  foncés  comme  dans  les  oiseaux  péruviens.  Tous  ces  oiseaux  sont  en 
plumage  avancé. 

Au  premier  coup  d*œil  les  oiseaux  du  Chili  paraissent  différer  considérablement 
de  ceux  de  TEcuador  et  Ton  est  tenté  de  les  séparer  spécifiquement,  mais  les  péru- 
viens constituent  des  passages  graduels  qui  démontrent  évidemment  qu'ils  ne  font 
qu'une  seule  espèce.  Plusieurs  de  ces  différences  proviennent  de  l'état  du  plumage  ; 
mais  cependant  si  certaines  différences  comme  l'anneau  oculaire,  une  plus  forte 
maculatnre  du  dos,  le  foncé  du  devant  du  visage  sont  constatées  constamment,  on 
pourra  les  reconnaître  comme  races  locales. 

Lima  (Jelski)  ;  Paucal  (coll.  Raimondi). 


946.  —  Fhrygilus  fruticeti 

FringUla  fraticeti,  Kittl.,  Kupftaf.  Vœg.,  tb.  XXIII,  fig.  4. 

Emberlza  luctuosa,  Eyd.  et  Gery.^  Mag.  ZooLy  1836,  Ois., 
tb.  LXXI. 

Pbrygilus  £ruticeti,  Bp.,  Consp.  Av.^  I,  p.  476  —  Scl.  et  Salv., 
Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  31  —  P.  Z.  S.,  1874,  p.  677;  1876,  p.  16  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  521. 

Rhoposplza  fruticeti,  Cab.,  Mm.  Hein,,  I,  p.  135. 

Ph.  plumbeus,  pileo  dorsoque  nigro  striatis;  gula,  jugulo  pedoreqtce  nigris 
albido  squamatis;  abdomine  medio  subcaudalibusque  albis;  alarum  fascia 
duplid  alba, 

cJ  Ad.  —  D'un  cendré  plombé  en  dessus,  strié  fortement  de  noir  bru- 
nâtre; au  sommet  de  la  tête  et  au  cou  ces  stries  sont  presque  de  la  même 
largeur  dans  toute  leur  longueur,  sans  être  atténuées  au  bout,  celles  du  dos 
sont  plus  larges,  moins  nombreuses  et  subaiguês  à  l'extrémité;  les  bor- 
dures claires  de  quelques-unes  de  ces  plumes  sont  plus  ou  moins  colorées 
de  roussàtre,  surtout  au  milieu  du  dos  ;  croupion  immaculé  ;  tectrices  cau- 
dales à  disque  noirâtre;  côtés  de  la  tête  cendrés;  un  sourcil  blanc,  commen- 
çant au-dessus  du  milieu  de  l'œil  et  peu  prolongé  en  arrière;  le  dessous  de 
Tœil  maculé  de  blanc;  la  gorge  dans  toute  sa  largeur,  la  poitrine  et  le  baut 
de  Tabdomen  couverts  de  plumes  noires,  bordées  finement  de  blanc  en  for- 
mant sur  ces  deux  dernières  parties  une  écaillure  régulière  ;  les  côtés  de  la 
poitrine  finement  et  ceux  de  l'abdomen  plus  largement  cendrés;  le  milieu 


38  ORNITHOLOGIE 


du  bas- ventre  et  les  sous-caudales  blancs:  Ailes  et  queue  noirâtres;  petites 
tectrices  alaires  bordées  largement  de  cendré  en  y  constituant  un  fond  très 
peu  maculé  de  noir;  les  moyennes  et  les  grandes  tectrices  à  bordures 
externes  cendrées  et  largement  blanches  au  bout,  en  formant  deux  larges 
bandes  en  travers  de  l'aile;  les  bordures  des  rémiges  primaires  cendrées 
blanchâtres  fines,  celles  des  secondaires  cendrées  et  celles  des  tertiaires 
fauves  roussâtres  larges  ;  rectrices  bordées  finement  de  gris  blanchâtre  en 
dessus  et  de  grisâtre  foncé  à  l'extrémité,  tandis  que  sur  la  page  inférieure 
de  la  queue  ces  bordures  sont  d'un  cendré  beaucoup  plus  prononcé  et  pas- 
sant au  blanc  dans  certaines  directions  de  la  lumière.  Bec  jaune  roussâtre; 
pattes  ocreuses  ;  iris  brun  foncé. 

0  Le  jeune  mâle  dans  son  premier  plumage  se  distingue  de  Tadulte  par 
le  noir  moins  largement  disposé  sur  l'abdomen,  le  dos  plus  fortement  coloré 
de  roussâtre,  les  bordures  des  rémiges  en  général  plus  larges,  surtout 
celles  des  tertiaires  qui  sont  d'une  couleur  beaucoup  plus  rousse;  milieu  de 
l'abdomen  lavé  d'isabelle. 

cf  Longueur  de  l'aile,  97;  queue,  70;  bec,  15;  tarse,  23  millimètres. 

^Huanta,  Junin  (Jelski)  ;  Paucartambo  (Whitely)  ;  Puno  (coll.  Baimondi). 


947.  —  Fhrygilus  rusticus 

Emberiza  rustica,  Light.,  Mus.  BeroL 
Phrygilus  rusticus,  Tsch.,  Faun.  Peru.y  p.  219. 
Emberiza  unicolor,  Lafr.  et  d'Orb.,  Synops.  Av.y  p.  79. 
Phrygilus  unicolor,  Tsch.,  Faun.  Peru.y  p.  219  —  Scl.  etSALV., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  677  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  520. 

Ph.  supra  schistaceus,  subtus  cinereus;  remigibus  rectricibusque  nigrican- 
tibusy  primariis  tenuissime  albido  limbatis, 

C?  Ad.  —  D'un  plombé  bleuâtre  foncé  en  dessus,  passant  en  une  nuance 
un  peu  plus  claire  et  plus  bleuâtre  au  croupion;  d'un  cendré  bleuâtre  plus 
clair  en  dessous,  uniforme,  ou  quelquefois  plus  pâle  au  miheu  du  bas-ventre 
et  sur  la  région  anale.  Les  ailes  et  la  queue  noirâtres,  à  rémiges  primaires 
et  les  rectrices  bordées  finement  à  l'extérieur  de  blanchâtre  ;  les  bordures 
des  autres  rémiges,  des  rectrices  médianes  et  des  tectrices  de  la  couleur 
analogue  à  celle  du  dos;  sous-alaires  grises.  Bec  brun,  à  mandibule  infé^ 
rieure  plus  pâle;  pattes  d'un  brunâtre  pâle;  iris  brun  foncé. 

Le  mâle  non  adulte  a  toutes  les  parties  supérieures  du  corps  couvertes 
de  plumes  noirâtres  au  milieu  dans  toute  leur  longueur,  bordées  des  deux 
côtés  de  gris  fauve,  formant  un  mélange  de  stries  de  ces  deux  couleurs, 
dont  les  noires  sont  beaucoup  plus  larges  que  les  autres;  le  croupion  est 
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d'un  plombé  presque  ixnmaculé;  sur  tout  le  dessous  depuis  la  gorge  jus- 
qu'aux sous-caudales,  toutes  les  plumes  sont  noires  au  milieu  dans  toute  la 
longueur  et  blanches  des  deux  côtés  formant  des  lignes  de  ces  deux  côtés 
presque  d'égale  largeur;  côtés  de  la  tête  gris  striés  de  blanchâtre.  Ailes 
noirâtres,  à  bordures  des  plumes  d'un  fauve  grisâtre;  celles  des  rémiges 
primaires  et  des  grandes  et  moyennes  tectrices  d'une  nuance  plus  claire 
tirant  au  blanchâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  sous-alaircs 
d'un  gris  foncé.  Rectrices  noirâtres  bordées  à  l'extérieur  de  cendré  foncé, 
passant  au  gris  dans  la  partie  terminale  des  pennes. 

0  Jeune  oiseau  en  premier  plumage  semblable  au  précédent  et  distinct 
par  les  bordures  latérales  des  plumes  des  parties  supérieures  du  corps  plus 
larges  et  d'un  fauve  tirant  au  roussâtre  ;  en  dessous  le  noir  du  milieu  des 
plumes  est  moins  large  et  moins  foncé,  surtout  en  s'approchant  du  bas- 
ventre. 

cf  Longueur  de  l'aile,  83;  queue,  55;  bec,  12;  tarse,  25  millimètres. 

Les  œufs  trouvés  le  10  mai  1873  ressemblent  en  tout  à  ceux  du  Ph,  Gayi, 
mais  beaucoup  plus  courts,  à  coque  moins  lisse.  Longueur,  20-21  sur  15,5- 
16  millimètres  de  largeur. 

Selon  Tschudi  la  femelle  et  les  jeunes  devraient  être  olives  verdàtres 
(oUvengriln),  ce  qui  ne  me  parait  pas  être  juste,  voyant  les  individus  décrits 
plus  haut. 

Les  oiseaux  de  la  Bolivie,  de  la  collection  de  M.  Sclater,  paraissent  être 
un  peu  plus  forts,  les  mâles  ont  l'aile  longue  de  89-93  millimètres. 

Maraynioc,  Junin  (Jelski)  ;  Chachupata  (Whitely)  ;  Paacal  (coll.  Baimondi>. 
M.  Jelski  prétend  que  cette  espèce  habite  exclusivement  la  région  des  panas. 


948.  —  Fhrygilus  plebejus 

TscH.,  Faun.  Paru.,  p.  219,  tb.  XIX,  fîg.  4  —  Scl.  et  Salv., 
Namencl.  Av.  Neotr.f  p.  34, 

Phrygllus  ocularis,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4874,  p.  520;  1879,  p.  229; 
1882,  p.  17. 

Ph.  supra  e  cinereo  brunnescens  striis  longitudinalibus  fuscis;  remigibus 
rectricibmque  nigricantibus,  albo  marginalis;  subtits  dilute  griseus,  gutture 
crissoque  albis  (Tschudi). 

cf  Ad.  —  D'un  gris  foncé  en  dessus,  strié  de  noirâtre,  les  stries  fines 
sur  la  tête,  peu  distinctes  au  cou,  plus  longues  et  plus  grosses  au  dos; 
croupion  cendré  foncé  immaculé,  ainsi  que  les  sus-caudales;  une  large 
bande  sourcilière  cendrée  claire;  côtés  de  la  tête  gris,  l'œil  entouré  d'une 
fine  bordure  blanchâtre,  plus  large  et  plus  pure  sous  l'œil,  en  y  formant 
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une  tache  plus  distincte  ;  tout  le  dessous  est  d'un  gris  pâle ,  blanchâtre  sur 
la  gorge;  le  milieu  du  bas-ventre  et  les  sous-caudales  blancs.  Ailes  et 
queue  noirâtres,  à  petites  tectrices  alaires  bordées  largement  de  cendré  ;  les 
bordures  des  autres  tectrices,  des  rémiges  et  des  rectrices  sont  d'un  gris 
fauve;  sous-alaires  cendrées.  Bec  gris  corné,  à  mandibule  un  peu  moins 
foncée;  pattes  brunes;  iris  brun  foncé. 

Q  La  femelle  est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  les 
stries  du  dessus  plus  larges  ;  le  dessous  plus  blanc  strié  finement  de  gris 
foncé  sur  la  poitrine  et  les  flancs  de  Tabdomen. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  est  d'un  gris  roussâtre  en  dessus, 
avec  des  taches  noires  larges;  croupion  cendré  unicolore;  tout  le  dessous 
blanc,  sale  sur  les  côtés,  et  strié  de  brun  sur  les  côtés  du  cou,  sur  la  poi- 
trine entière  et  sur  les  flancs  de  l'abdomen.  Les  ailes  et  la  queue  comme 
celles  des  adultes,  mais  les  bordures  terminales  des  tectrices  moyennes 
forment  une  bande  fine  transalaire  blanchâtre. 

cf  Longueur  totale,  128;  vol,  193-210;  aile,  76;  queue,  60;  bec,  11;  tarse, 
18  millimètres. 

9  Longueur  totale,  132;  vol,  212;  aile,  71-74;  queue,  49;  bec,  11;  tarse, 
18  millimètres. 

a  Espèce  propre  à  la  région  de  la  sierra,  observée  en  grand  nombre  anx  enviions 
d'Huanta,  de  Tanna  et  de  Palcamayo,  beaucoup  moins  nombreuse  dans  la  puna  des 
environs  de  Junin.  Ses  habitudes  sont  semblables  à  celles  de  la  Zonotrichia  pileata. 
Elle  se  tient  principalement  dans  les  champs  de  maïs  et  sautille  quelquefois  sur  les 
routes.  Elle  paraît  éviter  les  villages  et  n'y  niche  pas.  On  la  rencontre  souvent  sur 
les  collines  et  dans  les  petites  vallées  des  environs  de  Junin,  mais  en  nombre  moins 
grand  que  dans  la  sierra  »  (Jelski). 

41  Elle  se  tient  dans  les  lieux  découverts  ou  parsemés  de  buissons  rares,  en  troupes 
composées  de  quelques  dizaines  d'individus  ]>  (Stolzmani^^). 

Huanta,  Tarma,  Palcamayo,  Junin  (Jelski);  Chota,  Chachapoyas  (Stolzmann); 
Arequipa  (Whitbly). 


949.  —  Flirygilus  ocularis 

Sca..,  P.  Z.  S.,  1854,  p.  454,  tb.  XGV  —  Scl.  et  Salv.,  NommcL 
Av.  Neoir.j  p.  31. 

Ph.  supra  (frutescente  cinereus  striis  longitudinalibus  fuscis;  remigihus 
rectricibusque  nigricaniihus  plumis  alhido  marginatis;  subtus  dilute  griseus, 
ventre  medio  subcaudalibusque  albis;  circula  oculari  tenuissimo  albo;  striga 
superciliari  dilute  cinerea. 

çf  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  et  dos  d'un  gris  légèrement  brunâtre  varié 
de  stries  noirâtres  petites  et  fines  sur  le  premier,  grosses  sur  le  dernier; 
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croupion  et  scapulaires  d'un  cendré  bleuâtre  immaculé;  côtés  de  la  tôte 
d'un  gris  assez  foncé,  à  cercle  blanc  très  fin  autour  de  l'œil,  et  une  raie 
sourcilière  blanchâtre  devant  l'œil  et  d'un  cendré  bleuâtre  clair  en  arrière; 
gorge  d'un  gris  pâle,  passant  au  blanchâtre  sur  le  devant  du  cou;  poitrine 
et  côtés  de  Tabdomen  gris;  le  milieu  du  ventre  et  les  sous-caudales  blancs. 
Petites  tectrices  alaires  d'un  cendré  bleuâtre  couvrant  presque  en  entier  le 
milieu  noirâtre  des  plumes,  surtout  sur  le  devant  de  l'œil  ;  les  grandes  tec- 
trices et  les  rémiges  noirâtres,  bordées  de  gris  blanchâtre;  sous-alaires 
blanches  tachetées  de  schistacé  sur  le  bord  de  l'aile.  Queue  noirâtre  â  rec- 
trices  bordées  de  gris  blanchâtre.  Bec  brun  foncé,  à  mandibule  plus  claire  ; 
pattes  brunâtres,  à  doigts  plus  foncés. 

Q  Ad.  en  plumage  moins  frais  que  le  mâle  précédent,  a  le  fond  du 
dessus  plus  pâle,  strié  comme  chez  le  mâle,  le  croupion  gris  sans  nuance 
bleuâtre;  l'œil  entouré  d'une  bordure  blanche,  la  raie  sourcilière  plus  pâle 
que  les  parties  environnantes  ;  la  gorge,  le  milieu  de  l'abdomen  et  les  sous- 
caudales  blancs  ;  poitrine  et  flancs  d'un  gris  très  pâle,  striés  de  gris  plus 
foncé.  Les  ailes  et  la  queue  comme  chez  le  mâle ,  mais  â  petites  tectrices 
alaires  d'un  gris  brunâtre  bordées  de  gris  pâle. 

d*  Longueur  de  l'aile,  65;  queue,  47;  bec,  13;  tarse,  18  millimètres. 

9  —  60;      —     40;    —    43;    —     17  — 

Description  du  mâle  de  Texemplaire  typique  de  la  collection  de  M.  Sclater  prove- 
nant de  Cuenca  dans  l'Ecuador;  de  la  femelle  de  Lechugal  de  la  collection  de 
M.  Kaimondi. 

Observations.  —  Espèce  voisine  du  Ph.plebeju8f  Tsch.,  mais  d'une  taille  moins 
forte  ;  à  bec  beaucoup  plus  long,  plus  comprimé  dans  sa  partie  terminale,  ce  qui  lui 
donne  une  autre  forme  ;  Taile  est  surtout  beaucoup  plus  courte  dans  cette  forme  à 
formule  de  la  longueur  des  rémiges  primaires  la  même,  mais  difEérente  en  ce  que  les 
deuxième,  troisième  et  quatrième  les  plus  longues  et  également  presque  égales  entre 
elles  sont  fort  raccourcies,  dépassant  de  3  millimètres  la  sixième,  tandis  que  chez  le 
Ph.  plehejus  la  différence  est  de  5  millimètres  ;  la  différence  entre  la  dernière  ter- 
tiaire est  de  12  millimètres,  tandis  que  chez  l'oiseau  cité  elle  est  de  18  millimètres. 
Dans  les  détails  de  la  coloration  la  différence  est  petite,  mais  importante. 

Lechugal  (^coll.  Baimondi). 


950.  —  IDiuca  speculifera 

Emberiza  speculifera,  d'Orb.,  Syn.  Av.  y  p.  78  •—  Voy.  Amer. 
Mér.,  p.  362,  tb.  XLVI,  fîg.  1. 

Diuca  speculifera,  Bp.,  Comp.  Av.,  I,  p.  476  —  Scl.  et  Sâlv., 
Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  31  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  521. 

'  D.  cinero  plumbea;  macula  suhoculariy  gula  cum  jugulo,  crisso,  subcaiida- 
libus,  speculo  alarum  amplissiino,  rectricibusque  lateralibus  externe  albis. 
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cf  Ad.  —  Plumage  de  tout  le  corps  cendré  plombé,  un  peu  plus  clair  en 
dessous  qu'en  dessus ,  avec  une  grande  tache  sous-oculaire ,  commençant 
à  la  commissure,  le  devant  de  la  gorge,  le  milieu  du  bas-ventre,  la  région 
anale,  les  sous-caudales  et  les  plumes  des  tibias  d'un  blanc  pur;  tectrices 
alaires  concolores  au  dos;  rémiges  et  rectrices  noirâtres,  à  grand  miroir 
alaire  blanc,  composé  de  la  barbe  externe  dans  les  primaires,  depuis  la 
deuxième  jusqu'à  la  sixième,  dont  celle  de  la  troisième  est  blanche  dans  les 
deux  tiers  de  sa  longueur,  celle  de  la  deuxième  un  peu  moins,  et  dans  les 
autres  graduellement  diminuant  de  longueur;  les  rémiges  secondaires  et 
les  tertiaires  bordées  de  cendré  plombé,  la  bande  interne  dans  toutes  et 
les  sous-alaires  blanches;  la  barbe  externe  des  rectrices  latérales  blanche 
en  entier,  les  autres  rectrices  bordées  de  cendré  clair.  Bec  noir;  pattes 
plombées  noirâtres;  iris  d'un  brun  clair,  presque  orangé. 

Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  82;  bec,  17;  tarse,  24  millimètres. 

Junin  (Jelski)  ;  entre  Huaocayo  et  la  cordillera  d'HuaritaDga  (coll.  Kaimondi). 

En  hiver  (mois  de  juin)  d'Orbigny  a  rencontré  en  Bolivie  près  de  la  Paz,  à  la 
hauteur  de  plus  de  4,500  mètres,  un  grand  nombre  de  ces  oiseaux.  Ils  étaient  sur  le 
versant  occidental  par  petites  troupes  sur  les  prairies  et  dans  les  champs.  Us  venaient 
familièrement,  sans  craindre  la  présence  des  voyageurs.  Bs  grattaient  la  terre  et 
ressemblaient  à  nos  moineaux  d'Europe,  dont  ils  sont  les  représentants  sur  ces  mon- 
tagnes glacées. 


951.  —  Spodiornis  Jelskii 


Gyanospiza,  sp.  (?),  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4874,  p.  250. 

Fem.  supra  obscure  ex  olivaceo  brunnea,  subtus  rufescente  olivacea,  pectore 
fuscostriato,  subcaudalibus  ochraceis  disco  brunnescente  ;  alis  caudaque  brunneo 
nigricantibus ,  tectridbus  alarum  majoribus  remigibusque  rufescente  brunneo 
marginatis. 

Q  Parties  supérieures  du  corps  couvertes  de  plumes  lisses  et  luisantes 
d'un  brun  foncé  tirant  un  peu  sur  l'olivâtre,  à  sommet  de  la  tête  distincte- 
ment strié  de  plus  foncé  ;  dessous  plus  clair,  à  gorge ,  le  milieu  du  cou 
et  du  devant  de  la  poitrine  roussâtre  varié  de  quelques  grosses  stries 
brunes  sur  la  poitrine;  milieu  du  bas- ventre  plus  pâle;  sous-caudales  d'un 
roux  ocreux  plus  pur  que  celui  de  la  poitrine,  à  disque  brunâtre  dans  toutes 
les  plumes.  Ailes  et  queue  noirâtres,  à  petites  et  les  moyennes  tectrices 
bordées  largement  de  la  couleur  analogue  à  celle  du  dos;  les  bordures  des 
grandes  tectrices  et  des  rémiges  tertiaires  brunes  tirant  un  peu  sur  le 
roussâtre;  les  bordures  dans  les  primaires  moins  larges  et  d'une  nuance 
semblable  à  celle  du  dos;  sous-alaires  grises.  Bec  conique  légèrement 
comprimé  noir  en  dessus,  gris  corné  en  dessous;   pattes  d'un  brunâtre 


L 
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clair;  iris  brun  foncé.  Peau  nue  au-dessous  et  en  arrière  de  l'œil  d'un  rouge 
vermillon. 
Longueur  totale,  135;  aile,  64;  queue,  41;  bec,  11;  tarse,  17  millimètres. 

Obsebvations.  —  Cette  femelle  miiqtie  présente  tous  les  caractères  génériques 
communs  avec  le  S.  Jardinei  de  l'Ecuador;  elle  a  également  les  deuxième  et  troi- 
sième rémiges  égales  et  les  plumes  longues,  la  première  plus  courte  que  la  quatrième 
et  beaucoup  plus  longue  que  la  cinquième  ;  le  bec  semblable,  mais  distinctement  plus 
court  et  d'une  forme  plus  régulièrement  conique,  à  ligne  dorsale  droite  jusque  près 
de  son  extrémité  qui  est  à  peine  fléchie  ;  les  nuances  sont  bien  différentes,  tandis 
que  dans  la  femelle  de  l'Ecuador  l'olive  du  dessus  est  obscur  sans  rien  de  brun,  notre 
oiseau  est  brun,  à  nuance  olivâtre  à  peine  distincte  dans  certaines  directions  de  la 
lumière  ;  en  dessous  l'oiseau  de  l'Ecuador  n'a  rien  de  roussâtre,  et  ce  n'est  que  sur  la 
poitrine  que  la  nuance  olive  jaunâtre  est  dominante  ;  dans  les  oiseaux  de  l'Ecuador 
on  ne  voit  aucune  trace  de  rouge  sur  la  peau  nue  au-dessous  de  l'œil,  qui  dans  notre 
femelle  péruvienne  ne  perd  rien  de  sa  force,  quoique  l'oiseau'  soit  depuis  onze  ans 
dans  la  collection. 

Le  mâle  de  l'oiseau  de  l'Ecuador  est  d'un  plombé  uniforme  en  dessus,  plus  pâle 
en  dessous. 

Kopajbamba  (Jblski). 

a  L'unique  exemplaire  que  j'ai  vu  sautillait  sur  un  sentier  de  la  forêt,  le  soir  au 
crépuscule,  lorsque  la  majorité  des  oiseaux  s'est  retirée  déjà  au  repos  ;  il  s'envola 
devant  moi  à  quelques  dizaines  de  pas  et  se  posa  de  nouveau  sur  le  même  sentier.  Je 
l'ai  pris  d'abord  pour  un  myothéride.  Je  suppose  donc  que  c'est  une  des  espèces  qui 
se  cachent  soigneusement  pendant  la  journée  dans  le  fourré  épais  et  ne  sortent  à 
découvert  que  le  soir  et  au  commencement  même  du  jour,  comme  le  font  tdus  les 
oiseaux  crépusculaires.  Son  estomac  était  parfaitement  vide,  tandis  que  l'œsophage 
contenait  une  petite  chenille  et  22  petites  cicadellines.  Cette  circonstance  me  conduit 
à  la  supposition  qu'il  est  aussi  crépusculaire  ]>  (Jelski). 


952.  —  Coturniculus  peruanus 

Bp.,  Consp,  Av. y  I,  p.  481  —  Scl.,  P.  Z.  S.,  1858,  p.  455  -  Scl. 
et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  182;  1867,  pp.  750  et  977;  1873,  p.  264 
—  NomencL  Av.  Neotr  ,  p.  32  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  521  ;  1882, 
p.  17. 

C.  supra  griseo  murinus,  subtus  albidus ;  pileo  dorsoque  fusco  striatus  ;  loris, 
striga  superciliari  lata,  mystacibus,  flexuraque  alarum  flavissimis. 

cJ  Ad.  —  D'un  cendré  grisâtre  en  dessus,  lavé  de  jaune  verdâtre  au 
sommet  de  la  tète,  sur  les  scapulaires  et  plus  ou  moins  au  dos,  et  varié  de 
grosses  stries  brunes,  occupant  le  milieu  de  toutes  les  plumes  et  non  atté- 
nuées au  bout;  croupion  immaculé;  lores,  tour  de  l'œil  prolongé  en  arrière; 
en  une  large  bande  sourcilière,  devant  des  joues  et  menton  d'un  jaune 
serin;  le  reste  des  côtés  de  la  tête  et  du  cou  gris;  tout  le  dessous  blanc 
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enduit  de  gris  sur  les  côtés  de  la  poitrine  et  de  Tabdomen.  Ailes  brunes 
noirâtres,  à  bordures  vert  jaunâtre  sur  les  petites  tectrices,  fauves  ou  d'un 
fauve  blanchâtre  sur  les  grandes  et  les  moyennes,  jaunâtres  fines  sur  les 
rémiges  primaires,  grises  sur  les  secondaires  et  les  tertiaires;  celles  des 
dernières  secondaires  et  quelquefois  de  la  première  tertiaire  plus  ou  moins 
colorées  de  ferrugineux;  pli  de  l'aile  jaune;  tectrices  sous-alaires  internes 
blanchâtres  lavées  de  jaune.  Queue  brun  noirâtre,  à  bordure  des  rectrices 
de  couleur  grise.  Bec  corné,  à  mandibule  inférieure  blanchâtre;  pattes  d'un 
carné  clair;  iris  brun  foncé. 

Q  Est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  le  jaune  un  peu 
moins  vif  sur  le  devant  du  visage,  les  côtés  de  la  tête  plus  pâles,  et  le  gris 
moins  intense  sur  les  flancs. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  n'a  rien  de  jaune  sur  la  tête  et 
les  ailes  ;  le  fond  dés  parties  supérieures  du  corps  est  un  peu  brunâtre,  les 
taches  foncées  du  sommet  de  la  tête  plus  larges  que  celles  des  adultes;  le 
blanc  du  dessous  lavé  légèrement  d'isabelle;  la  poitrine  et  les  côtés  de  l'ab- 
domen variés  de  stries  brunes  en  formie  de  pinceau,  c'est-à-dire  élargies  à 
l'extrémité;  toutes  les  tectrices  alaires  bordées  de  fauve  grisâtre;  les  bor- 
dures des  rémiges  primaires  vertes  comme  dans  les  adultes,  celles  des 
secondaires  et  des  tertiaires  toutes  roussâtres;  pattes  plus  pâles  que  celles 
des  adultes. 

Cf  Longueur  totale,  143;  vol,  206;  aile,  62;  queue,  49;  bec,  13,5;  tarse, 
22  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  56;  queue,  44;  bec,  13,5  tarse,  22  millimètres. 

Monterico,  Amable  Maria,  Ropaybaxnba  (Jelski);  Nauta,  Ucayalî  supérieur  et 
inférieur,   Chayavetas  (Babtlett);    Pebas  (Hauxwbll);   Yuriinaguas  (Stolz- 

MANN). 

<r  Assez  commun  à  Yurimaguas,  et  je  m'étonne  que  je  ne  l'aie  pas  rencontré  à 
Huambo;  au  Pérou  centi*al  il  s'avance  jusqu'à  quelques  mille  pieds  au-dessus  du. 
niveau  de  la  mer.  Comme  la  ^notriohîa  il  se  tient  près  des  habitations  dans  les 
lieux  découverts,  évitant  les  forêts.  Ordinairement  on  les  voit  par  paires  ou  par 
quelques  individus.  Sa  voix  d'appel  est  un  tsit-tsit  bas  et  fin,  comme  celle  de  la 
ZofUftriohiaf  et  je  ne  doute  pas  qu'il  remplace  cette  dernière  dans  certaines 
contrées  d  (Stolzmann). 
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953.  —  Zonotrichia  pileata 

Emberiza  pileata,  Bodd.,  Tabl.  PL  EnL,  CCCLXXXVI,  fig.  1. 

Fringilla  australis,  Lath.,  J,  0. 

Fringilla  capensis,  Mùll.,  Syst.  Nat.  Suppl. 

Tanagra  ruflcollis,  Spix,  Av,  Bras.^  II,  p.  39,  tb.  LUI,  ûg.  2. 

Fringilla  chilensis,  Meyen,  Reise,  III,  p.  212. 

Emberiza  matutina,  Lâfr.  et  d'Obb.,  Syn,  Av,y  p.  80. 

Pyrgita  peruviana,  Less.,  Rev.  Zool.,  1839,  p.  45. 

Zonotrichia  matutina,  Tsgh.,  Faun.  Peru.,  p.  214. 

Zonotrichla  pileata,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1855,  p.  160  —  Scl.  et  Salv., 
Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  31  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  521  ;  1879, 
p.  230;  1880,  p.  199. 

Z.  supra  rufo  cinerea,  dorso  nigro  maculata;  suhtus  alînda;  pileo  genisque 
cinereis,  vittis  quatuor  nigris;  cervice  lateribusque  colli  et  pectoris  ru  fis, 
macula  utrinque  nigra;  gula  alba. 

C?  et  9  Ad.  —  Tête  cendrée  avec  deux  larges  raies  noires  en  dessus 
commençant  aux  narines  et  passant  dans  toute  la  longueur  jusqu'à  la 
nuque,  en  laissant  au  milieu  une  raie  cendrée,  à  peu  près  également  large 
que  les  noires  ;  les  lores  et  les  côtés  de  la  tête  occupés  par  une  large  raie 
noire  maculée  finement  de  cendré  sur  la  région  sous-oculaire  et  une  pareille 
grande  tache  sur  la  région  auriculaire  ;  tour  de  Tœil  blanchâtre  ;  au-dessus 
de  la  raie  noire  latérale  reste  une  bande  sourcilière  cendrée,  fine  devant 
Toeil  et  fort  élargie  en  arrière  ;  gorge  largement  blanche  ;  un  large  demi- 
collier  roux  entoure  la  tête,  descendant  jusque  sur  les  côtés  de  la  poitrine; 
dos  gris  parfois  plus  ou  moins  coloré  de  roux  et  varié  de  larges  stries 
brun  noirâtres;  le  croupion  et  les  sus-caudales  gris  immaculés;  sur  chacun 
des  côtés  du  bas  de  la  gorge  se  trouve  une  grande  tache  noire  touchant 
immédiatement  le  blanc  gulaire  et  le  roux  des  côtés  de  la  poitrine;  dans 
quelques-uns  il  y  a  encore  plusieurs  petites  taches  noires  entre  les  deux 
grosses;  la  poitrine  et  les  côtés  de  l'abdomen  sont  d'un  gris  ou  cendré 
grisâtre  clair;  le  milieu  de  Tabdomen  et  les  sous-caudales  blancs.  Ailes 
noirâtres,  à  petites  tectrices  d'un  cendré  grisâtre  ;  les  moyennes  et  les  grandes 
terminées  de  bordures  blanches ,  en  formant  deux  bandes  transalaires  ;  les 
bordures  des  rémiges  et  du  côté  externe  des  grandes  tectrices  d'un  fauve 
plus  ou  moins  roussâtre  ou  presque  roux;  rectrices  brun  foncé,  bordées 
finement  de  grisâtre;  sous-alaires  fauves;  bord  interne  des  rémiges  blan- 
châtre. Bec  brun  (en  décembre),  ou  jaunâtre,  à  mandibule  supérieure  rem- 
brunie (en  septembre);  pattes  d'un  carné  brunâtre;  iris  brun  foncé. 
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0  Le  jeune  en  premier  plumage  a  les  raies  céphaliques  brunes  tirant 
légèrement  au  ferrugineux,  maculées  de  plus  foncé  ;  la  bande  médiane  grise 
tachetée  de  brun  et  les  deux  sourciliëres  fauves  ;  les  taches  sous-oculaires 
et  auriculaires  fauves;  le  demi-anneau  coUaire  très  peu  indiqué  par  une 
nuance  rousse  claire;  le  dos  semblable  à  celui  des  adultes,  mais  outre  les 
taches  noires  il  en  possède  d'autres  fauves  plus  ou  moins  prononcées  ;  la 
gorge  est  blanche  maculée  faiblement  de  brunâtre  dans  sa  partie  inférieure; 
le  reste  du  dessous  est  blanc  sale  sur  la  poitrine  et  les  côtés  maculés  de 
petites  taches  brunes  en  forme  de  pinceau  ;  les  côtés  de  la  poitrine  lavés 
de  roussâtre,  le  milieu  de  l'abdomen  et  les  sous-caudales  blancs.  Ailes 
comme  celles  des  adultes,  mais  à  bordures  des  tertiaires  et  des  secondaires 
plus  largement  rousses;  les  petites  tectrices  grises;  les  bordures  des  rec- 
trices  roussâtres. 

cf  Longueur  de  Taile,  70-72;  queue,  61;  bec,  13;  tarse,  22  millimètres. 

9  —  70;         —       61;    —    13;    —      22         — 

Les  œufs  présentent  entre  eux  une  grande  variabilité  dans  la  forme  ;  en 
général  ils  sont  ovés,  mais  les  uns  sont  courts  et  ovés,  les  autres  fort 
allongés,  tandis  que  dans  les  uns  le  gros  bout  est  fort  émoussé  et  le  petit 
fort  aigu,  dans  les  autres  la  différence  entre  les  deux  extrémités  est  très 
petite,  et  les  œufs  s'approchent  plus  ou  moins  de  la  forme  elliptique  à  deux 
bouts  plus  ou  moins  émoussés.  La  surface  est  d'un  lustre  très  faible.  Le 
fond  d'un  vert  bleuâtre  pâle  est  varié  de  taches  irrégulières  plus  ou  moins 
petites  d'un  rouge  violet  pâle  et  d'autres  superficielles  rouge  brunâtre  ou 
bmn  rougeâtre  assez  foncé.  Ces  taches  sont  petites  et  peu  nombreuses, 
presque  également  éparpillées  sur  toute  la  surface ,  avec  une  couronne  peu 
dense  autour  du  gros  bout;  dans  les  autres  les  taches  sont  plus  grosses, 
moins  nombreuses  et  bien  séparées  entre  elles;  dans  les  autres  les  super- 
ficielles plus  grossies  et  confondues ,  surtout  sur  la  couronne.  Les  dimen- 
sions suivantes  montrent  le  mieux  les  variétés  de  la  forme  :  18,6  sur  14,2; 
19-15;  22-15,2;  23,2-15,2;  24,3-15  millimètres. 

Lima,  Maraynioc,  Pamamarca,  Janin,  Acancocha,  Chorillos  (Jblski);  Catervo, 
Tambillo,  Pacasmayo  (Stolzmann;. 

d  Cet  oiseau,  à  une  très  vaste  distribation  géographique  et  orographique,  se  trouve 
partout  au  Pérou  depuis  la  côte  jusqu'à  10,000  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer, 
ou  à  peu  près  jusqu'à  la  limite  des  forêts.  Il  manque  seulement  dans  une  bande 
étroite  du  terrain  de  la  côte  du  Pérou  septentrional,  habitée  par  VITœmophila 
Stolzmanni.  A  l'est  je  le  trouvais  jusqu'à  la  vallée  d'Huayabamba,  dans  le  système 
de  la  rivière  Huallaga.  On  ne  le  voit  point  plus  bas,  où  il  est  remplacé  par  le 
Coturnioul'Uê. 

))  La  ZonotHohia  peut  justement  être  appelée  m^^ine^atc  de  l'Amérique  Méridionale, 
car  elle  se  tient  près  des  habitations,  et  on  la  rencontre  même  au  milieu  des  grandes 
villos.  Nulle  part  cependant  elle  n'est  aussi  nombreuse  comme  notre  moineau  et  n'est 
pas  si  intimement  attachée  aux  habitations  humaines  comme  ce  dernier.  Souvent 
on  la  rencontre  loin  des  habitations,  mais  toujours  dans  les  lieux  découverts;  elle 
évite  les  forêts,  et  ce  n'est  que  sur  les  lisières  qu'on  peut  la  rencontrer.  Elle  ne  se 
rnsscmble  jamais  en  troupes  aussi  nombreuses  comme  celles  du  moineau  et  se  tient 
notamment  par  paires  ou  par  petites  troupes  composées  de  quelques  individus.  Elle 
se  trouve  partout,  mais  nulle  part  elle  n'est  nombreuse. 
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»  C^est  un  oiseau  très  gentil,  moins  effronté  que  notre  moineau  domestique,  mais 
plus  coquet.  Ses  manières  sont  plus  lentes  et  plus  élégantes.  Souvent  on  le  voit 
immobile  assez  longtemps  sur  les  basses  branches  des  buissons.  Il  aime  à  hérisser 
les  plumes  de  la  calotte  en  y  formant  une  sorte  de  huppe.  Un  de  ses  mouvements, 
le  plus  caractéristique,  consiste  en  une  habitude  de  baisser  la  tête,  comme  pour 
examiner  son  plumage.  Souvent,  par  ce  mouvement  coquet,  il  m*arrivait  de  le 
reconnaître  quand  je  ne  savais  pas  quel  oiseau  était  devant  moi.  Jamais  je  ne  l'ai  vu 
traverser  une  plus  grande  distance  à  la  fois. 

D  Sa  voix  d'appel  est  un  tnt-Uit,  Le  chant  est  court  et  peu  varié,  composé  à  peine 
de  quelques  syllabes  qu'on  pourrait  traduire  par  :  Pi^piu,  pUtnchi,  M.  Jelski  a 
remarqué  d'abord,  et  je  l'ai  constaté  plus  tard,  que  les  Zonotri^hia  ont  le  chant  dif- 
férent dans  les  différentes  localités.  Les  trois  premières  syllabes  restent  les  mêmes 
partout  et  la  différence  ne  se  manifeste  que  dans  la  dernière.  Dans  certaines  loca- 
lités ils  omettent  entièrement  la  dernière  syllabe,  dans  les  autres  ils  la  remplacent 
par  un  sifflement  semblable  aux  trois  premiers  sons,  ou  introduisent  les  autres 
pareilles  modifications.  Il  est  étonnant  que  même  les  individus  diffèrent  par  leur 
chant  dans  deux  localités  voisines.  Par  exemple  les  oiseaux  de  Callacate  ont  le 
chant  différent  de  ceux  de  Cutervo,  quoique  ces  deux  localités  ne  soient  éloignées 
entre  elles  que  de  8  à  10  kilomètres.  Leur  chant  retentit  depuis  le  mois  de  mars 
jusqu'en  juillet,  correspondant  à  l'époque  de  la  nidification.  On  entend  alors  de  tous 
côtés  leurs  sons  sympathiques  par  lesquels  on  reconnaît  leur  présence.  Dans  les 
autres  saisons  ils  sont  silencieux,  ou  faisant  entendre  de  temps  en  temps  leur  voix 
d'appel.  « 

D  La  Zonotrichia  cherche  sa  nourriture  principalement  et  peut-être  même  exclu- 
sivement à  terre.  Plusieurs  fois  j'ai  eu  l'occasion  de  constater  que  cet  oiseau  fouille 
dans  la  couche  des  feuilles,  mais  d'une  manière  originale.  Les  gallinacés  grattent  et 
rejettent  derrière  eux  la  terre  ou  les  autres  objets  tour  à  tour  par  chacune  des 
pattes,  les  Nothoproctes  et  les  Buarrémons  exécutent  cette  opération  avec  le  bec  ;  la 
Zonctrichia  sautille  en  poussant  des  deux  pattes  en  même  temps  en  arrière  pour 
rejeter  les  feuilles. 

s  Elle  niche  en  février,  mars,  avril  et  mai.  Le  plus  souvent  elle  place  son  nid  par 
terre  ou  sur  les  buissons  bas.  Elle  dépose  2,  3  ou  4  œufs.  Souvent  on  y  trouve  des 
œufs  du  Molathrvs,  A  Pacasmayo  j'ai  vu  ce  moineau  nourrissant  un  jeune  parasite 
d'une  taille  presque  complète. 

2»  A  Lima  elle  est  connue  sous  le  nom  de  goritm  (moineau  des  Espagnols);  à 
Cutervo,  india-pisohcou  (oiseau  indien)  d  (Stolzhann). 

Selon  M.  Jelski  son  nom  spécifique  matutina  est  très  juste,  car  sa  voix  se  fait 
déjà  entendre  avant  le  commencement  du  jour  et  quelquefois  même  pendant  la  nuit. 
Ce  voyageur  l'a  trouvé  aussi  dans  la  région  des  punas,  où  il  n'a  pas  entendu  son 
chant,  mais  seulement  la  voix  d'appel. 


954.  —  Hœmophila  Stolzmanni 


Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  322,  tb.  XXXVI,  fig.  2. 

H.  supra  cinereo  grisea,  fusco  maculata;  subtus  albida;  pectore  hypochon- 
driisque  griseo  indutis;  capite  binis  vittis  latis  brunneo  ferrugineis  ;  striga 
postoculari  brunnea^  mystacibus  fuscis;  loris  superciliisque  albidis;  alx  et 
cauda  fusco  brunnex,  remigibus  tectricibusque  majoribus  fulvo  limbatiSf  tec- 
tricibus  minoribiÀS  castaneis,  flexura  alarum  flava. 
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cJ  Ad.  —  Le  sommet  de  la  tête  est  occupé  par  trois  larges  bandes  lon- 
gitudinales, dont  celle  ^u  milieu  est  cendrée  striée  de  brun  et  bordée  de 
chaque  côté  d*une  bande  brune  ferrugineuse  également  large,  ces  deux 
dernières  passent  au  noir  au  front  et  s'y  rapprochent  entre  elles,  de  sorte  à 
atténuer  la  médiane  grise  en  une  raie  linéaire  blanche;  les  lores  et  les 
sourcils  blancs,  ces  derniers  fort  élargis  et  teints  d'une  nuance  cendrée 
dans  leur  partie  postérieure  ;  un  trait  brun  ferrugineux  se  trouve  en  arrière 
de  chaque  œil,  passant  au-dessus  de  la  région  auriculaire;  les  joues  et  les 
côtés  du  cou  sont  d'un  gris  cendré;  la  gorge  blanche  bordée  des  deux  côtés 
d'une  fine  moustache  noirâtre,  commençant  à  la  naissance  de  la  mandibule 
inférieure,  entre  cette  moustache  et  la  couleur  grise  des  joues  se  trouve 
une  large  raie  blanche.  Le  dos  est  gris,  strié  de  brun  foncé  ;  croupion  gris, 
presque  unicolore.  Tout  le  dessous  est  blanchâtre,  teint  de  grisâtre  sur  la 
poitrine  et  les  côtés  du  ventre;  gorge  blanche  pure.  Les  ailes  et  la  queue 
sont  brunes,  à  rémiges  bordées  de  fauve;  les  petites  tectrices  largement 
terminées  de  roux  cannelle,  de  manière  à  former  une  couleur  uniforme  sur 
le  devant  de  Taile  ;  les  grandes  tectrices  et  les  moyennes  bordées  de  blan- 
châtre sale;  le  bord  de  Taile  jaune  pâle;  sous-alaires  blanches;  les  fines 
bordures  des  rectrices  grises  et  celles  des  externes  blanchâtres.  Bec  corné 
noirâtre,  à  mandibule  inférieure  gris  bleuâtre*;  pattes  d'un  gris  jaunâtre,  iris 
brun  rougeâtre. 

Longueur  totale,  156-160;  vol,  266-229;  aile,  68;  queue,  57;  bec,  16; 
tarse,  20  millimètres. 

Tumbez  (Stolzmann);  Paacal  (coll.  Baimondi). 

<L  Cet  oisean  ressemble  au  premier  coup  d*œil  à  la  Zonotriohia  matutina,  et,  chose 
singulière,  je  n^ai  pas  trouvé  cette  dernière  espèce  dans  les  localités  habitées  par 
VHœmophila.  Pour  la  première  fois  je  Tai  tué  à  Nancho,  et  après  avoir  reconnu  sa 
difEérence  de  la  Zonotriohia  j'ai  cherché  en  vain  pendant  trois  jours  ce  dernier  oiseau 
dans  la  contrée  sans  pouvoir  le  trouver.  Par  ses  habitudes  et  sa  voix  il  en  diffère 
aussi.  Il  se  tient  par  terre  ou  dans  les  buissons,  et  jamais  je  ne  Tai  rencontré  sur  un 
arbre.  Sa  voix  consiste  en  un  Uit-tHt'tsit^  au  lieu  du  chant  sonore  à  trois  sons  de 
la  inatutiTui.  Il  n'est  pas  aussi  gai  que  cette  dernière,  et  changeant  de  place  il  ne 
traverse  pas  de  distances  aussi  grandes.  On  ne  le  voit  jamais  près  des  habitations, 
mais  seulement  sur  les  collines  couvertes  de  rares  buissons  x>  (Jelski). 

(C  C'est  un  fait  que  notre  oiseau  ne  se  trouve  que  là  où  manque  la  Zimotriehia, 
Au  Pérou  septentrional  VHœmophila  habite  une  bande  de  terrain  de  la  côte,  large 
à  peine  de  quelques  dizaines  de  kUomètres,  qui  au  nord  même,  près  de  Tumbez  se 
rétrécit  beaucoup.  Nous  avons  aussi  constaté  à  Tumbez  l'absence  de  la  Zonotriohia^ 
comme  l'a  remarqué  M.  Jelski  aux  environs  de  Nancho,  à  1,000  pieds  d'altitude,  et 
moi  un  peu  plus  au  nord  dans  les  environs  de  Chongollape.  Ce  fait  est  le  plus  remar- 
quable pour  Nancho,  car  la  Zonotriohia  se  trouve  à  Pacasmayo,  au  bord  même  de 
la  mer,  et  se  retrouve  de  nouveau  plus  haut.  Cet  antagonisme  apparent  de  ces  deux 
espèces  doit  avoir  sa  raison  particulière,  car  ces  deux  oiseaux  diffèrent  tellement 
par  leurs  habitudes  qu'il  serait  impossible  d'attribuer  ce  fait  à  une  rivalisation 
directe.  La  bande  de  terrain  habitée  par  VHœmophila  que  j'ai  décrite  dans  la  carac- 
téristique des  contrées  péruviennes  sous  le  nom  de  Iottuu  (collines)  doit  présenter 
des  conditions  naturelles  contraires  aux  exigences  de  la  Zonotriehia  et  qui  sont  au 
contraire  recherchées  par  VHœm-ophila,  Ainsi  donc  le  fait  que  ces  deux  oiseaux  si 
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semblables  en  apparence  s^évitent  matuellement  doit  ètfe  considéré  comme  acd* 
dentel. 

D  li'Hamophila  se  tient  par  paires  dans  les  broussailles  rares  de  la  côte  pérn^ 
Tienne  aride.  Elle  reste  ordinairement  à  terre  ou  sur  les  branches  inférieures  des 
buissons.  Elle  est  moins  yive  ou  plutôt  plus  grave  que  la  Zonotrichia,  s'approchant 
plus  des  Arrém&nêj  auxquels  elle  ressemble  aussi  par  la  voix.  Jamais  je  ne  l'ai  ren- 
contrée dans  les  villes  et  près  des  habitations  où  la  Zonotriohia  s'établit  ordinaire- 
ment, représentant  sons  certain  rapport  en  Amérique  Méridionale  notre  moineau 
domestique  »  (Stolzmann). 


955.  —  Chrysomitris  capitalis 

Ghrysomitris  magellanica,  Tsgh.,  Faun,  Peru.^  p.  220. 

Chrysomitris  capitalis,  Cab.,  Joum.  fur  Orn.,  1866,  p.  160  — 
ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1869,  p.  597— Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  522; 
1880,  p.  199;  1882,  p.  17. 

Ch.  supra  olivaceo  viridis,  subtus  flavus;  capiie  toto  cum  gula  aterrimo; 
uropygio,  spécula  alari  latissimo  duplicif  dimidioque  basali  caudœ  flavis. 

cf  Ad.  —  Le  noir  intense  luisant  occupe  toute  la  tête  avec  le  haut  de  la 
gorge;  le  dos  est  d'un  vert  olive  jaunâtre  clair,  varié  légèrement  par  la 
couleur  foncée  du  disque  des  plumes,  passant  au  jaune  intense  pur  sur  le 
croupion,  sus-caudales  de  la  couleur  du  dos,  à  disque  largement  foncé; 
tout  le  dessous  est  d'un  jaune  serin  vif  en  se  prolongeant  sur  les  côtés  du 
cou.  Ailes  noires,  à  petites  tectrices  et  les  moyennes  bordées  largement  de 
la  couleur  analogue  à  celle  du  dos;  les  bordures  terminales  des  grandes 
tectrices  sont  jaunes,  se  confondant  avec  le  miroir  alaire,  toutes  les  rémiges 
jaunes  à  la  base  en  formant  deux  grands  miroirs,  dont  celui  des  primaires 
commence  au  niveau  du  bord  postérieur  de  celui  des  secondaires;  les 
rémiges  tertiaires  et  les  secondaires  voisines  bordées  largement  de  jaune 
dans  leur  moitié  terminale  et  de  blanc  à  l'extrémité.  Rectrices  jaunes  dans 
la  moitié  basale  et  noires  dans  la  terminale,  dans  les  médianes  cependant 
la  barbe  externe  est  noire  jusque  près  de  sa  naissance;  sous-alaires  grises 
variées  de  jaune.  Bec  brun;  pattes  plombées;  iris  brun  foncé. 

Dans  le  mâle  moins  adulte  le  vert  du  dos  est  plus  foncé  sans  presque  de 
nuance  jaunâtre,  le  jaune  moins  étendu  au  croupion  et  moins  fort;  le  jaune 
du  dessous  moins  intense  et  moins  pur,  lavé  de  verdâtre  le  long  des  flancs; 
région  anale  blanchâtre;  sous-caudales  d'un  jaune  pâle,  terminées  de  blanc. 

Dans  le  plumage  usé  avant  la  mue  les  rémiges  tertiaires  perdent  leurs 
bordures  jaunes  et  blanches,  et  il  ne  leur  reste  qu'un  mince  liséré  gris  blan- 
châtre. 

Q  La  femelle  est  verte  en  dessus,  variée  par  les  disques  noirâtres  des 
plumes,  à  croupion  jaune  verdâtre;  elle  n'a  rien  de  noir  sur  la  tête;  tout  le 
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dessous  est  jaune  verdâti^e,  enduit  plus  fortement  de  verdàtre  sur  la  gorge, 
le  haut  de  la  poitrine  et  les  flancs ,  passant  au  jaune  blanchâtre  sur  le  bas- 
ventre.  L'aile  comme  chez  le  mâle,  mais  le  miroir  des  primaires  est  seule- 
ment visible  à  rextérieur,  celui  des  secondaires  étant  caché  complètement 
sous  les  grandes  tectrices,  dont  l'extrémité  largement  jaune  forme  une 
bande  en  travers  de  Faile;  dans  les  rémiges  tertiaires  la  bordure  latérale 
est  blanche  ainsi  que  la  terminale;  la  base  des  rectrioes  est  moins  longue- 
ment jaune. 

C?  Longueur  totale,  140;  vol,  228;  aile,  66-69;  queue,  39;  bec,  11;  tarse, 
18  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  64;  queue,  36;  bec,  10;  tarse,  17  millimètres. 

Un  œuf  trouvé  à  Ghirimoto,  en  mars,  ressemble  par  sa  forme  aux  œufs 
du  chardonneret  d'Europe.  Il  est  blanc  pur,  parsemé  de  petites  taches  et  de 
points  rouge  brique,  rares  sur  toute  la  surface  et  plus  nombreuses  autour 
du  gros  bout.  L'éclat  est  très  faible.  Longueur,  17  sur  12,3  millimètres  de 
largeur. 

Lima,  Huanta,  Bopaybamba,  Amable  Maria,  Pnmamarca,  Palca  (Jelsei)  ;  Tarn- 
bille,  Cutervo  (Stolzmann). 

(H  Ce  tarin  se  tient  par  troupes  plus  ou  moins  nombreuses,  composées  souyent  de 
plusieurs  dizaines  d'individus.  Le  plus  souvent  on  le  rencontre  dans  les  plantations, 
mais  aussi  quelquefois  dans  les  forêts  de  la  sierra,  où  il  se  nourrit  de  semences  d'une 
certaine  graminée  bambusiforme,  élevée  souvent  jusqu'à  la  hauteur  des  couronnes 
des  arbres.  Sa  voix  d'appel  ressemble  à  celle  du  tarin  d'Europe  et  son  chant  à  celui 
du  chardonneret  7>  (Jelski). 


956.  —  Chrysomitris  Siezniradzkii 


Berl.  etlACZ.,  P.  Z.  S.,  1883,  p.  551,  tb.  L. 

Ch,  capite  toto  cum  gula  aterrimis,  dorso  saturate  olivascenti  flavo,  uro- 
pygio  corporeque  subtus  pulckerrime  aurantio  flavis;  rectrîcibus  nigrisy  in 
dimidio  basait  aurantio  flavis  ;  alis  nigris,  remigibus  ad  basin  flavis,  tertiariis 
albido  extus  marginatis,  tectricibus  alarum  superioribus  minimis  lotis  olivas^ 
centi  flavis,  majoribus  nigris  flavo  marginatis;  subalaribus  flavis. 

Fem.  corpore  supra  flavescenti  olivaceo,  uropygio  flavescentiore  ;  subtus  sor- 
dide virescenti  flava,  abdomine  medio  albescentiore  ;  alis  caudaque  mari  sirni- 
libus,  sed  coloribus  obscur ioribus  (Berlepsch  et  Taczanowski). 

cf  Ad.  —  La  tête  avec  la  gorge  d'un  noir  intense  luisant;  dos  d'un  jaune 
olive  passant  graduellement  au  jaune  pur  sur  le  croupion  et  les  sus- 
caudales;  tout  le  dessous  est  d'un  jaune  intense  tirant  sur  l'orangé  le  plus 
pur  sur  le  milieu  du  corps;  sous-caudales  d'un  jaune  moins  intense,  bordées 
quelquefois  de  blanc;  les  côtés  du  cou  d'un  jaune  presque  aussi  pur  que 
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celui  de  Tabdomen,  les  côtés  de  la  poitrine  et  de  rabdomcn  salis  légèrement 
d'une  nuance  olivâtre.  Tectrices  alaires  noires  bordées  largement  de  la 
couleur  analogue  à  celle  du  dos;  rémiges  noires,  à  base  jaune  formant  deux 
larges  miroirs  alaires,  la  dernière  tertiaire  bordée  d'olive  jaunâtre,  les  deux 
suivantes  à  bordure  terminale  d'un  cendré  blanchâtre;  sous-alaires  jaune 
pâle  tacheté  de  noirâtre  le  long  du  pli  de  Taile.  Bectrices  noires,  à  base 
jaune  jusqu'à  la  moitié  de  leur  longueur;  la  barbe  externe  de  la  première 
plus  longuement  noire.  Bec  et  pattes  cornés;  iris  noirâtre. 

Longueur  totale,  110;  aile,  56-58,5;  queue,  32,5-35,5;  bec,  9'-9,7;  tarse, 
12-13,5  millimètres. 

Forme  la  plus  Yoisine  da  Ch,  icterica^  mais  s'en  distinguant  par  une  taille  un  peu 
moins  forte,  la  couleur  jaune  orangée  au  croupion  et  le  dessous  du  corps,  le  miroir 
alaire  moins  large.  Le  Ch.  capitalU  qui  est  aussi  très  voisin  est  plus  fort,  a  le  fond 
du  dos  plus  obscur,  moins  jaunâtre,  plus  ou  moins  distinctement  tacheté  et  le  jaune 
du  dessous  soufré  et  non  orangé. 

La  femelle  de  cette  nouvelle  espèce  se  distingue  de  celle  du  Ch,  icterioa  par  une 
taille  moins  forte,  la  couleur  du  dessus  olive  plus  jaunâtre,  croupion  presque  jaune, 
le  dessons  d'un  jaune  sale  sans  nuance  verdâtre. 

M.  Stolzmann  assure  que  cette  forme  est  très  abondante  aux  environs  de  Tumbez, 
mais  il  n'y  a  pas  recueilli  d'exemplaires  croyant  que  c'était  le  Ch.  capitalisa  le  même 
qu'il  a  connu  de  Lima.  A  Guayaquil  il  était  dans  la  même  erreur,  et  ce  n'est  que  le 
hasard  qui  a  procuré  à  M.  Siemiradzki  la  découverte  de  ce  bel  oiseau. 


957.  —  Chrysomitris  columbiana 

Garduelis  columbianus,  Lafr.,  Rev.  ZooL^  1843,  p.  292. 

Astrag^alinus  columbianus,  Gab.,  Mus.  Hein,,  l,  p.  159. 

Chrysomitris  zanthog^astra,  du  Bus,  Gompt.  Rend,,  1855,  XL, 
p.  356. 

Pseudomitris  columbiana,  Gr.,  H,  List  B,  Brit,  Mus,,  II,  p.  81. 

Chrysomitris  columbiana,  Sgl.  et  Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr.y 
p.  34  —  Tacz.,  p.  Z.  s,,  1879,  p.  230;  1880,  p.  199. 

• 

Ch.  supra  atro  nitens;  speculo  mediano  alari  tribusque  maculis  remigum 
tertiarium  apicalibus  niveis;  subtus  flavus. 

(S  Ad.  —  La  tête  et  tout  le  dessus  du  corps  d'un  noir  avec  un  lustre 
bleuâtre,-  tout  le  dessous  jaune  de  soufre.  Un  grand  miroir  alaire  blanc 
composé  de  barbes  externes  des  rémiges  primaires  dans  leur  partie  basale 
depuis  la  deuxième,  la  barbe  interne  dans  les  primaires  et  les  secondaires 
blanche  à  la  base;  les  rémiges  tertiaires  bordées  largement  de  blanc  près 
de  l'extrémité  ;  quelques-unes  des  secondaires  ont  aussi  une  pareille  bor- 
dure terminale,  mais  beaucoup  plus  petite;  sous-alaires  grises.  La  barbe 
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interne  dans  la  première  rectrice  et  quelquefois  aussi  dans  la  seconde 
blanche  jusque  près  de  son  extrémité,  cette  dernière  n'a  souvent  qu'une 
tache  arrondie  plus  ou  moins  grande  près  de  son  bout.  Bec  corné  noirâtre, 
à  mandibule  inférieure  jaunâtre  pâle;  pattes  cornées;  iris  brun  foncé. 

Le  mâle  moins  adulte  a  le  noir  du  dessus  moins  intense  et  moins  lustré, 
la  nuque  et  le  dos  plus  ou  moins  nuancés  d'olive;  le  jaune  du  dessous 
moins  intense  et  moins  pur;  le  miroir  moins  volumineux;  les  bordures  des 
rémiges  tertiaires  moins  larges. 

Le  mâle  plus  jeune  en  changeant  son  plumage  a  le  dos  olive  mêlé  irré- 
gulièrement de  noirâtre,  le  plus  sur  la  tête,  où  il  paraît  prendre  les  pre- 
mières plumes  nouvelles  ;  souvent  la  tête  est  presque  toute  noire  lorsque  le 
dos  est  encore  olive;  les  bordures  des  rémiges  tertiaires  sont  pour  la  plupart 
effacées  en  entier  outrés  fines;  le  miroir  alaire  moins  volumineux  que  dans 
les  adultes;  sous  le  rapport  du  blanc  des  deux  rectrices  latérales  ils  varient, 
comme  cela  paraît  être  commun  dans  tous  les  âges,  les  uns  ont  la  barbe 
interne  dans  les  deux  latérales  blanche  jusque  près  de  l'extrémité,  tandis 
que  dans  les  autres  ils  n'ont  qu'une  tache  plus  ou  moins  grande. 

9  Olive  verdâtre  en  dessus,  jaune  verdâtre  pâle  en  dessous,  teinte  d'olive 
verdâtre  sur  la  gorge,  la  poitrine  et  les  flancs.  Ailes  et  queue  d'un  gris 
foncé,  à  plumes  bordées  finement  de  gris  plus  clair;  miroir  alaire  rudimen- 
taire  et  ne  se  manifestant  que  par  de  fines  bordures  blanches,  dépassant 
peu  les  grandes  tectrices. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  est  d'un  brun  olive  sale  en 
dessus,  jaunâtre  sale  en  dessous,  teint  de  roussâtre  sur  la  gorge,  de  gris 
roussâtre  sur  la  poitrine  et  de  gris  olivâtre  sur  les  flancs.  Ailes  et  queue 
noirâtres,  avec  deux  bandes  fauves  blanchâtres,  composées  de  bordures 
terminales  des  grandes  et  des  moyennes  tectrices,  outre  lesquelles  il  y  a 
aussi  quelques  bordures  moins  distinctes  sur  les  petites;  les  rémiges  secon- 
daires bordées  de  blanchâtre  dans  leur  partie  terminale;  rectrices  bordées 
finement  d'olive. 

Cf  Longueur  totale,  118;  vol,  193;  aile,  65;  queue,  42;  bec,  11;  tarse, 
13  millimètres. 

9  Longueur  totale,  112;  vol,  197;  aile,  62;  queue,  40;  bec,  11;  tarse, 
12  millimètres. 

ce  Comman  à  Tambillo  (5,800  pieds);  Callacate  (4,800  pieds);  Chota,  Bambamarca 
(8,000  pieds),  et  il  paraît  qu'il  ne  va  pas  plus  haut,  car  je  ne  l'ai  pas  rencontré  à 
Gutervo,  à  9,000  pieds  d'altitude.  Ses  habitudes  sont  semblables  à  celles  du  CJi,  capi- 
taliiD  (Stolzmann). 
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958.  —  Chrysoxnitris  atrata 

Garduelis  atrata,  Lafr.  et  d'Orb.,  Magaz.  Zool.y  1837,  p.  83  — 
d'Orb.,  Voy.  Amer.  Mér.,  Ois.,  p.  364,  tb.  XLVUI,  fig.  2. 

Ghrysomitris  atrata,  Bp.,  Consp.  Av,j  I,  p.  515  —  Scl.  et  Sâlv., 
NomencL  Av.  Neotr.,  p.  34  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  523. 

Melanomitris  atrata,  Gr.,  H,  Lht  B.  Brit  Mus.^  H,  p.  81. 

Ch.  niger,  spécula  alarum  duplici  mammo,  crisso  subcaudalibus  rectrici- 
busqué  ad  basin  latissime  flavis, 

çf  Ad.  —  Noir  entier,  à  miroir  alaire  double  et  grand,  milieu  du  bas- 
ventre,  région  anale,  sous-caudales  et  la  plus  grande  moitié  basale  des 
rectrices  d'un  jaune  serin  pur;  le  miroir  alaire  des  primaires  beaucoup 
plus  long  que  celui  des  secondaires  s'étend  jusqu'à  la  plus  grande  moitié 
des  rémiges.  Bec  brun,  à  mandibule  inférieure  plus  pâle;  pattes  plombé 
brunâtre;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  80;  queue,  44;  bec,  11  ;  tarse,  16  millimètres. 

Les  œufs  sont  d'un  blanc  verdâtre,  à  moucheture  variable,  même  parmi 
les  exemplaires  de  la  même  ponte.  Les  œufs  trouvés  le  30  avril  sont  sous 
ce  rapport  différents  entre  eux  :  un  a  au  gros  bout  une  couronne  composée 
de  très  petites  taches  rougeâtres,  très  pâles  et  peu  distinctes,  et  quelques 
autres  plus  foncées  éparpillées  sur  le  reste  de  la  surface;  un  autre  a  une 
pareille  couronne  très  proche  du  gros  bout  et  moins  de  taches  foncées, 
mais  plus  grandes  sur  la  couronne,  et  point  sur  le  reste  de  la  surfiace;  sur 
le  troisième  sa  couronne  est  réduite  à  quelques  petites  taches,  quelques 
mouchetures  foncées  et  quelques  veines  entortillées  presque  noires,  dont 
une  s'étend  sur  presque  la  moitié  de  la  longueur  de  l'œuf;  un  œuf  de  la 
deuxième  ponte  a  au  contraire  une  large  couronne  près  du  petit  bout, 
composée  de  taches  et  de  points  foncés,  et  peu  de  mouchetures  sur  le  reste 
de  la  surface;  le  gros  bout  est  presque  immaculé.  Dimensions  :  18,6-19,6 
sur  13-13,6  millimètres. 

Le  nid  est  composé  d*uiie  couche  irrégnlière  de  mousse  mélangée  avec  un  peu  de 
aine,  quelques  brins  dlierbe  sèche,  de  petites  racines  et  petites  branchettes,  sur 
laquelle  est  arrangé  le  nid  même,  de  laine  et  de  différents  poils  ;  rarement  contenant 
aussi  quelques  plumes.  Toute  cette  construction  est  épaisse  et  assez  solide  ;  Tinté- 
rieur  peu  profond,  mais  arrangé  avec  soin.  Hauteur,  4,6;  largeur,  13;  diamètre  de 
rintérieur,  4,5;  profondeur,  2,6  centimètres.  Tous  trouvés  par  M.  Jelski,  sous  les  toits 
de  chaume. 

Junin,  Tanna,  Huanta  (Jelski);  Puno  (coll.  Baimondi). 

Selon  M.  Jelski,  ce  tarin  habite  principalement  la  région  des  punas,  où  il  est  fami- 
lier, se  tient  près  des  habitations,  niche  souvent  sous  la  toiture  des  maisons,  ordinai- 
rement sur  les  poutres  et  chante  d'une  manière  agréable,  semblable  au  chant  du 
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chardonneret,  posé  sur  les  toits  des  maisons,  le  pins  souyent  le  matin  et  le  soir. 
A  Tarma,  on  l'élève  en  cage,  en  lui  donnant  à  manger  les  graines  d'une  moutarde 
maca,  unique  plante  cultivée  dans  la  contrée,  et  celles  d'une  ortie.  Commun  à  Acan- 
cocha  et  à  Queropuguio,  où  le  Ch,  capitaîis  abonde  également,  mais  sans  se  mêler 
en  bandes  commîmes. 

(E  n  se  tient  sur  les  buissons,  vole  par  petites  troupes,  surtout  en  hiver  ;  y  est  très 
familier  et  a  les  mœurs  de  notre  chardonneret  d'Europe.  Ses  habitudes  sont  vives, 
son  vol  léger  et  court.  On  l'élève  en  cage  pour  entendre  son  chant  agréable.  Il  est 
probable  qu'il  nicherait  dans  les  volières  »  (d'Orbiqny). 


959.  —  Chrysomitris  uro 

ScL.,  Caial.  Am,  B,,  p.  l'25 —  Cass.,  Proc,  Ac,  Philad.^  1865, 
p.  91  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.y  p.  34. 
Melanomitris  uropygialis,  Gr.,  H.  Lht  B,  Brit,  il/us.,  II,  p.  81. 

Ch,  capite  colloque  antico  nigris;  dorso  nigricante,  plumis  flavido  limbatis; 
uropygiOf  pectore,  ahdomine  subcaudalibusque.  serino  flavis  ;  alis  dorsi  conco^ 
loribus  speculo  maximo  flavo;  cauda  nigricante  rcciricibm  dimidio  basait 
flavis. 

C?  Ad.  —  Toute  la  tôte  avec  la  gorge  et  le  cou  antérieur  sont  noirs;  dos 
brun  noirâtre,  à  plumes  bordées  finement  de  jaune  verdâtre;  le  croupion  et 
tout  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  d'un  jaune  serin  vif;  sus- 
caudales  noires.  Ailes  de  la  couleur  du  dos,  avec  un  grand  miroir  jaune, 
beaucoup  plus  long  sur  les  rémiges  primaires  que  sur  les  secondaires; 
sous-alaires  noirâtres  bordées  de  jaune.  Queue  noirâtre,  à  rectrices  jaunes 
dans  la  plus  grande  moitié  basale,  plus  longuement  sur  les  externes  et 
moins  graduellement  sur  les  suivantes,  dans  les  médianes  il  n'y  a  qu'une 
bordure  externe  dans  la  moitié  basale.  Bec  plombé;  pattes  brunes. 

Dans  le  plumage  usé  les  bordures  jaunes  disparaissent  au  dos. 

Longueur  de  l'aile,  80;  queue,  49;  bec,  11;  tarse,  15  millimètres. 

Lima,  San  Mateo  (coll.  Raimondi). 
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960.  —  Sycalis  flaveola 

Fringllla  flaveola,  L.,  S.  JV.,  I,  p.  321  —  Buff.,  PI.  EnL, 
CCCXXI,  fig.  1. 

Emberiza  brasiliensis,  6m.,  L,  S.  N.,  l,  p.  872. 

Fringllla  flLava,  Mûll.,  S.  N.  Suppl.^  p.  164. 

Fringllla  brasiliensis,  Spix,  Av.  Bras.,  I,  p.  47,  tb.  LXI,  iig.  2. 

Crithagra  brasiliensis  et  G.  flaveola,  Bp.,  Consp.  Av. y  I,  p.  521 , 
no»  1  et  2. 

Sycalis  flaveola,  Pelz.,  Om.  Bras.,  p.  231  —  Scl.,  Ibis,  1872, 
p.  41  —  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  34  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1877,  p.  322;  1880,  p.  199. 

5.  flavissima,  pileo  aurantio,  clorso  virescente  flavo,  fusco  siibstriaio;  remi- 
gibus  rectricibusque  fuscis  flavo  marginatis. 

cf  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  d'un  orangé  vif;  dos  jaune 
verdâtre  strié  finement  par  les  baguettes  des  plumes  noirâtres  bordées  d'un 
disque  foncé,  plus  ou  moins  distinct;  croupion  jaunâtre,  plus  pur  et  imma- 
culé; tout  le  dessous  du  corps  ainsi  que  les  côtés  de  la  tête  sont  d'un  jaune 
citron  vif  tirant  un  peu  sur  l'orangé  sur  la  gorge  et  les  joues.  Ailes  et 
queue  brunes  noirâtres,  à  tectrices  alaires  de  la  couleur  semblable  à  celle 
du  dos,  mais  plus  jaune  et  presque  uniforme;  les  rémiges  et  les  rectrices 
bordées  de  jaune;  les  sous-alaires  et  le  bord  interne  des  rémiges  jaunes; 
page  inférieure  de  la  queue  colorée  de  jaunâtre.  Bec  brun ,  à  mandibule 
inférieure  jaune;  pattes  brunâtres;  iris  brun  foncé. 

Le  mâle  moins  adulte  diffère  du  précédent  par  l'orangé  moins  intense  et 
dépassant  peu  le  niveau  du  bord  postérieur  des  yeux,  le  jaune  du  dessous 
sans  nuance  orangée  sur  la  gorge  et  les  côtés  de  la  tête;  le  fond  du  dos 
tirant  plus  au  verdâtre,  avec  les  stries  foncées  plus  prononcées;  les  bor- 
dures des  rémiges  et  des  rectrices  d'un  jaune  verdâtre. 

Le  mâle  plus  jeune  a  le  jaune  du  sommet  de  la  tête  moins  intense  que 
cbez  le  précédent;  le  jaune  du  dessous  mélangé  plus  ou  moins  sur  l'ab- 
domen avec  le  gris  blanchâtre,  bordant  largement  un  certain  nombre  do 
plumes;  les  flancs  teints  légèrement  de  verdâtre  et  striés  de  gris  foncé;  les 
bordures  des  rémiges  et  des  rectrices  tirant  plus  au  verdâtre  que  chez  le 
précédent. 

9  Est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  l'orangé  plus 
faible  et  réduit  au  front;  le  fond  des  parties  supérieures  du  corps  est  d'un 
vert  grisâtre,  à  stries  foncées  plus  larges  et  plus  prononcées,  commençant 
souvent  sur  le  vertex;  le  croupion  est  vert  olivâtre;  le  jaune  du  dessous  en 
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général  moins  vif,  et  souvent  nuancé  de  blanc  grisâtre  sur  les  côtés  de  la 
poitrine  et  de  Tabdomen  comme  chez  le  mâle  précédent,  les  tectrices  alaires 
grisâtres,  lavées  plus  ou  moins  de  jaune  verdâtre  et  variées  par  les  baguettes 
noires  et  le  disque  foncé  sur  les  petites  et  les  moyennes;  les  bordures  des 
rémiges  et  des  rectrices  comme  chez  le  mâle  non  adulte.  Bec  brun,  à  man- 
dibule inférieure  blanchâtre. 

Cf  Longueur  totale,  155-158;  vol,  252;  aile,  77-78;  queue,  56;  bec,  12; 
tarse,  20  millimètres.' 

Q  Longueur  totale,  146-154;  vol,  251;  aile,  76;  queue,  52;  bec,  12;  tarse, 
20  millimètres. 

Guadalupe,  Nancho  (Jelski);  Tumbez,  Callacate  (4,800  pieds),  Chepen,  Gaajango 
(1,500  pieds)  (Stolzmann)  ;  Paucal  (coll.  Raimondi). 

d  n  me  paraît  qae  la  hauteur  de  Callacate  constitue  la  limite  supérieure  de  la 
distribution  verticale  de  cette  espèce.  Elle  est  assez  rare  sur  le  Marafion  et  je  ne  Tai 
nulle  part  observée  plus  à  l'est.  Elle  se  tient  par  troupes  composées  d*nne  dizaine 
de  paires.  Elle  se  nourrit  par  terre  et  caractérise  les  contrées  arides  et  dépourvues 
de  forêts. 

7>  Dans  les  villes  on  le  voit  souvent  sur  les  toits  des  maisons,  et  il  me  paraît  qu'il 
y  niche.  Souvent  il  se  perche  sur  les  arbres.  Sa  voix  d'alarme  peut  se  traduire  par 
un  tschi-tschi-drrrrrrrrr  ;  en  produisant  cette  dernière  phrase  on  voit  trembler  tout 
l'oiseau  et  sa  queue  »  (Stolzmann). 


961.  —  Sycalis  lutea 

ScL.,  Ibis,  1872,  p.  46,  tb.  II,  fig.  2. 
Emberiza  lutea,  d'Orb.,  Sysi.  Av,y  p.  74. 
Grithagra  chloropsis,  Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  521. 
SycaUs  chloris,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  568;  1869, 
p.  153  (part,). 

S.  totus  flavuSf  supra  virescens,  subtus  flavissimus;  alis  nigricantibus, 
remigibus  primariis  margine  externo  flavo;  rectricibus  brunneo  nigricantibus , 
flavo  marginatis, 

(S  Ad.  —  D'un  jaune  légèrement  olivâtre  en  dessus,  à  croupion  beau- 
coup plus  clair  que  le  dos;  tout  le  dessous  est  d'un  beau  jaune  citron,  le 
plus  pur  et  le  plus  intense  au  milieu  de  l'abdomen  et  à  peine  nuancé  d'oli- 
vâtre sur  les  flancs.  Ailes  et  queue  d'un  brun  noirâtre,  à  tectrices  largement 
bordées  de  la  couleur  du  dos  ;  les  bordures  des  rémiges  primaires  et  des 
rectrices  d'un  beau  jaune  citron  ;  celles  des  secondaires  et  des  rectrices 
médianes  olivâtres  ;  sous-alaires  jaunes  pâles,  tachetées  de  brunâtre  sur  le 
bord  de  Faile.  Bec  et  pattes  plombés. 

Longueur  de  l'aile,  80;  queue,  55;  bec,  12;  tarse,  17  millimètres. 

Description  d'après  un  mâle  de  Tinta,  de  la  collection  de  M.  Sclater, 
Tinta  (Whitely). 
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962.  —  Sycalis  chloris 

Cab.  in  TscH.,  Faun.  Peru.^  p.  216  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  522. 

S.  supra  flavo  viridis,  dorso  canescente  griseo;  subtus  ranunculaceo  flavus, 
hypochondriis  virescente  griseo  lavatis;  alis  caudaque  griseo  brunneis,  plumis 
viridi  flavo  marginaiis,  margine  remigum  et  tectricum  majorum  dimidio  api- 
cali  griseo, 

(S  Sommet  de  la  tête  olive  jaunâtre,  substrié  de  gris  sur  le  front  et  le 
vertex  et  lavé  de  cette  couleur  sur  ia  nuque  ;  tout  le  dos  couvert  de  plumes 
vertes  à  la  base  et  largement  terminées  de  gris  cendré,  de  sorte  que  le  fond 
de  cette  partie  est  presque  uniformément  de  cette  dernière  couleur^  ne 
laissant  voir  la  couleur  basale  que  dans  certains  endroits  ;  le  croupion  et 
les  sus-caudales  d'un  jaune  verdàtre  uniforme;  tout  le  dessous  est  jaune 
renonculacé,  pur  au  milieu  du  corps  et  les  sous-caudales,  et  enduit  légère- 
ment de  verdàtre  sur  les  flancs,  dont  l'extrémité  des  plumes  est  plus  ou 
moins  cendrée;  lores  d'un  cendré  blanchâtre;  tour  de  l'œil  finement  jaune; 
côtés  de  la  tête  d'un  jaune  verdAtre.  Ailes  et  queue  d'un  brun  grisâtre,  à 
petites  et  moyennes  tectrices  d'un  vert  jaunâtre;  les  grandes  tectrices 
bordées  largement  de  gris,  excepté  les  externes  où  le  jaune  verdàtre  prédo- 
mine; les  rémiges  primaires  bordées  de  jaune  verdàtre,  passant  au  gris 
blanchâtre  dans  le  tiers  terminal  des  pennes;  les  bordures  des  secondaires 
plus  larges  et  plus  vertes,  également  de  gris  blanchâtre  dans  la  moitié 
terminale;  celles  des  tertiaires  larges  et  grises;  bordures  des  rectrices 
jaunâtres  dans  toute  leur  longueur;  sous-alaires  jaunes;  bord  interne  des 
rémiges  finement  gris  blanchâtre.  Bec  brun  clair;  pattes  camées;  iris  brun 
foncé. 

Q  Plus  foncée  en  dessus  que  le  mâle,  à  disque  des  plumes  un  peu  plus 
obscur  que  les  bordures  et  sans  aucune  nuance  cendrée  au  dos  ;  les  flancs 
du  dessous  fort  enduits  de  gris  olivâtre  ;  les  bordures  des  rémiges  primaires 
et  des  rectrices  moins  jaunes. 

C?  Longueur  de  l'aile,  77;  queue,  50;  bec,  12;  tarse,  21  millimètres. 

Haanta  (j£LSKi  et  coll.  Baimondi);  Tinta,  Arequipa  (Whitely);  Andes  de 
Lima  (Nation). 

ce  Cette  espèce  habite  principalement  la  région  de  la  sierra  ;  commune  à  Huanta  ; 
snr  la  place  de  Tarma  aussi  nombreuse  que  le  moineau  en  Europe  ;  on  la  trouve 
SUT  les  collines  de  la  côte,  voisines  de  Lima,  en  troupes  nombreuses  dans  la  saison 
dans  laquelle  ces  lieux  sont  dépourvus  de  verdure.  Slle  y  cherche  dans  la  poussière 
les  semences  des  herbes  desséchées,  probablement  celles  d'une  certaine  chénopo* 
diacéc  )>  (JsLSKi). 
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963.  —  Sycalis  uropygialis 

Emberiza  uropygialis,  Lafr.  et  d'Orb.,  Syn.  Av.j  p.  75. 
Grithagra  Pentlandii,  Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  521. 
Sycalis  chloropsis,  Burm.,  Reis.  La  Plata,  II,  p.  489. 
Sycalis  uropygialis,  Scl.,  Ihis,  1872,  p.  47  —  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.,  p.  35  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  522. 

S.  cinerea,  capite  corporeque  suhius  loto  flavo,  pileo  nuchaque  obscurioribus, 
uropygio  olivaceo  viridi;  remigibus  nigricantibus  cinereo  limbatis,  rectricibus 
externe  flavo  marginatis, 

cf  Ad.  en  plumage  frais.  —  D'un  cendré  légèrement  grisâtre  au  dos, 
presque  uniforme,  outre  quelques  baguettes  noires  se  dessinant  sur  sa 
partie  postérieure  ;  le  croupion  et  les  tectrices  caudales  d'un  olive  jaunâtre 
sale;  la  tête  et  tout  le  dessous  du  corps  d'un  jaune  limonacé,  avec  tout  le 
sommet  de  la  tête  et  la  nuque  d'une  nuance  foncée  sale  analogue  à  celle 
-du  croupion;  les  côtés  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen  lavés  légèrement 
d'olivâtre.  Ailes  et  queue  noirâtres,  à  toutes  plumes  alaires  bordées  large- 
ment de  cendré  analogue  à  celui  du  dos,  mais  distinctement  plus  clair;  les 
bordures  des  rémiges  primaires  plus  fines  et  paraissant  être  blanchâtres 
dans  certaines  directions  de  la  lumière;  les  petites  tectrices  du  devant 
même  de  l'aile  jaunes  verdâtres,  ainsi  que  le  pli  de  l'aile;  les  rectrices 
bordées  de  jaune  jusque  près  de  leur  extrémité,  où  les  bordures  deviennent 
grises  pâles  ;  sous-alaires  grises  lavées  de  jaune  ;  bord  interne  des  rémiges 
blanchâtre.  Bec  corné  brunâtre;  pattes  brunâtres;  iris  brun  foncé. 

Jje  mâle  en  plumage  usé  avant  la  mue  a  le  cendré  du  dos  plus  sale  fine- 
ment strié  de  noirâtre  d'une  manière  assez  distincte  sur  toute  la  surface,  et 
très  légèrement  lavé  çà  et  là  de  verdâtre  dans  sa  partie  antérieure  ;  le  jaune 
du  dessous  plus  pur  et  plus  uniforme;  les  bordures  des  plumes  alaires 
moins  larges  et  plus  blanches  sur  les  rémiges  primaires;  les  bordures 
grises  terminales  des  tectrices  beaucoup  plus  fines,  blanchâtres  et  ne 
s'étendant  pas  sur  le  bord  postérieur;  la  couleur  du  croupion  comme  chez 
le  précédent,  mais  celle  du  sommet  de  la  tête  est  autre,  d'un  jaune  sale. 

Q  Grise  au  dos,  variée  de  grosses  stries  brunes,  nombreuses;  le  sommet 
de  la  tête  et  le  derrière  du  cou  sont  jaunes  olivâtres  avec  de  nombreuses 
stries  brunes;  tour  de  l'œil  finement  blanchâtre;  une  large  bande  grise 
couvre  les  lores,  la  région  sous-oculaire  et  auriculaire;  tout  le  dessous  est 
d'un  jaune  plus  pâle  que  celui  du  mâle,  enduit  de  gris  sur  les  côtés  mêmes 
de  l'abdomen  et  du  bas-ventre;  les  tectrices  sous-caudales  terminées  de 
blanchâtre;  croupion  à  peu  près  de  la  couleur  semblable  à  celle  du  mâle, 
mais  commençant  plus  en  arrière.  Ailes  et  queue  d'un  brun  foncé  ;  toutes 
les  plumes  alaires  bordées  de  gris  plus  pâle  que  celui  du  dos  et  de  blan- 
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châtre  sur  les  rémiges  primaires  ;  les  petites  tectrices  lavées  seulement  de 
jaune  verdàtre  le  long  de  Tavant-bras  et  moins  largement  que  chez^e  mâle; 
les  bordures  des  rectrices  comme  celles  du  mâle. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  le  sommet  de  la  tête  et  le  dos 
gris  imprégné  de  roussâtre  sur  ce  dernier,  strié  finement  de  noirâtre  sur  la 
tête  et  beaucoup  plus  largement  au  dos;  la  nuque  colorée  légèrement  de 
jaunâtre;  croupion  brun  roussâtre;  sus-caudales  comme  celles  de  l'adulte; 
gorge  blanchâtre;  poitrine  jaunâtre  lavée  de  gris  brunâtre;  milieu  de  l'ab- 
domen jaune  pur;  côtés  largement  gris  roussâtres;  les  bordures  des  rémiges 
primaires  fines  et  blanchâtres;  queue  comme  dans  les  adultes,  mais  les  bor- 
dures des  rectrices  sont  aussi  roussâtres  comme  celles  des  plumes  alaires. 

cf  Longueur  de  l'aile,  86-88;  queue,  48;  bec,  11;  tarse,  21  millimètres. 

Q  _  86;  —       43;   ~   H;    —     21  — 

Les  œufs  sont  beaucoup  plus  gros  que  ceux  du  S,  îuteiventris,  plus  ou 
moins  allongés,  ovés  ou  presque  elliptiques.  La  couleur  du  fond  est  bleue 
verdàtre  pâle  ;  les  taches  rouges  brunâtres  petites,  nombreuses,  disséminées 
sur  toute  la  surface,  ou  plus  nombreuses  au  gros  bout,  foimant  quelquefois 
une  couronne  assez  dense  ;  il  y  en  a  aussi  quelques-uns  qui  en  outre  de  la 
couronne  ont  le  reste  de  la  surface  très  peu  maculé.  Longueur,  20-22,8  sur 
14-15,8  millimètres  de  largeur. 

Les  nids  trcavés  en  mai  et  juin  étaient  placés  sar  les  toits  de  chaume,  dans  les 
trous  des  murailles  ou  dans  les  fentes  des  rochers.  Ils  sont  composés  de  deux  couches 
bien  distinctes,  dont  l'externe,  plus  ou  moins  épaisse  et  arrangée  de  longues  gra- 
minées sèches  ;  l'interne  également  épaisse  et  construit^e  différents  poils,  soigneu- 
sement arrangés  et  lissés  au  milieu.  On  trouve  aussi  des  nids  composés  seulement 
de  poils  sans  couche  superficielle.  Un  nid  a  été  posé  sur  un  ancien  nid  du  môme 
oiseau  ;  les  deux  contenaient  une  couche  de  graminées  et  quelques  plumes  de  poules 
dans  leur  couche  interne.  Les  dimensions  varient  selon  la  présence  ou  l'absence  de 
la  couche  superficielle,  mais  celles  de  l'intérieur  sont  constamment  les  mêmes. 
Hauteur,  5,-5,5;  largeur,  9-11;  diamètre  de  l'intérieur,  5,5;  profondeur,  3,5  centi- 
mètres. 

a  Junin.  —  Habitant  de  la  région  des  punas  et  remplacé  dans  la  sierra  par  le 
S.  chloris;  je  m'étonne  de  ne  l'avoir  pas  trouvé  dans  la  puna  voisine  de  la  limite 
des  forêts,  assez  froide.  En  juin  et  juillet  il  volait  par  grandes  troupes  composées 
de  quelques  centaines  d'individus  ;  en  octobre  les  bandes  sont  peu  nombreuses  et 
on  rencontre  déjà  beaucoup  de  paires  isolées.  On  le  voit  toujours  à  terre,  la  contrée 
étant  complètement  dépourvue  d'arbres  et  de  buissons.  Il  se  nourrit  de  graines  de 
graminées.  Par  ses  couleurs  et  ses  habitudes  il  correspond  à  notre  bruant  jaune,  sans 
avoir  cependant  l'habitude  de  fouler  dans  la  fiente  du  bétail.  Le  busard  cendré 
(Circns  cinei'evg)  est  son  ennemi  principal,  comme  j'ai  eu  l'occasion  de  l'observer 
plusieurs  fois  j>  (Jelski). 


964.  —  Sycalis  Iuteiventris 

Fringilla  Iuteiventris,  Meyen,  Nov,  AcU  Leopold,^  XVI,  p.  87, 
tb.  XII,  fig.  3. 
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BycàJÊM  laiaiventriSy  Bcrm.,  Ras.  La  PUâa,  n,  p.  489  --  Tsch., 
Faun.  Peru.,  p.  216  —  Tacz.,  P.  Z.  S-,  1874,  p.  532;  1879,  p.  230. 

5,  êvpra  griseus,  vireseeTUe  latatus,  hrunneoque  maeulahu;  urop^o  fiavido 
Tire.utnte;  suhtus  UtUssime  sulphurrvs;  loris,  cirrulo  oeulari  vittaque  superci- 
liari  flaris;  alis  eaudaque  hrunneis,  plumis  grùeo  marginatis;  suboiaribus 
sulphureis. 

(S  Dessos  da  corps  gris  laré  de  rerdâtre,  plus  fort  au  sonmiet  de  la  tête 
et  CuUement  aa  dos,  Tarîé  de  stries  brunes  foncées,  petites  sur  la  première 
et  groœes  sur  le  seccHid;  croupion  largement  vert  jaunâtre;  tectrices  alaires 
grises  à  disque  plus  foncé;  les  lores,  le  tour  de  Foefl  et  un  sourdl  postocu- 
laire jaunes;  le  reste  des  côtés  du  TÎsage  gris  laré  de  rerdâtre;  tout  le 
dessous  jaune  soufré  laré  de  gris  olirâtre  finement  sur  les  flancs;  sous- 
caudales  jaunes,  terminées  sourent  d'isabelle  ou  de  blanchâtre.  Ailes  et 
queue  brunes,  â  toutes  les  plumes  bordées  de  gris  clair;  les  petites  tectrices 
alaires  le  long  de  FaTant-bras  larées  de  rert  jaunâtre;  les  bordures  des 
rémiges  secondaires  Terdâtres  dans  leur  partie  basale,  les  bordures  des 
rectrices  également  vertes  à  la  base;  sous-alaires  d'un  jaune  â  peu  près 
aussi  intense  que  celui  du  yentre.  Bec  gris  noirâtre  â  mandibule  grise; 
pattes  noires  brunâtres;  iris  brun  foncé. 

Le  mâle  moins  adulte  se  distingue  du  précédent  par  la  poitrine  et  les 
côtés  de  Tabdomen  largement  enduits  de  grisâtre. 

Q  La  femelle  est  moi^s  lavée  de  vert  sur  le  sommet  de  la  tête  et  sur  les 
joues  ;  le  jaune  du  dessous  est  moins  intense,  â  côtés  largement  colorés  de 
gris;  le  dessous  de  l'œil  est  blanchâtre,  au  lieu  d'être  jaune;  le  reste  à  peu 
près  comme  chez  le  mâle. 

(3  Longueur  de  l'aile,  69-70;  queue,  46;  bec,  9;  tarse,  !8  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  i30;  vol,  220;  aile,  67;  queue,  43;  bec,  9;  tarse, 
i8  millimètres. 

Trois  œufis  de  cet  oiseau,  provenant  de  la  même  ponte,  par  leur  forme,  la 
grandeur  et  la  coloration  ressemblent  à  ceux  du  Passer  montanus,  variété 
claire,  à  taches  peu  nombreuses.  Le  fond  est  blanc,  légèrement  verdâtre, 
varié  de  petites  taches  brunes  mêlées  à  d'autres  d'un  gris  violâtre  pâle, 
également  distribuées  sur  toute  la  surface.  Sur  un  de  ces  œufs  les  taches 
sont  plus  grosses  et  moins  nombreuses  que  sur  les  autres.  Dimensions  : 
longueur,  17,8-18,2  sur  13-i3,3  millimètres  de  largeur. 

Lima  (Jelbki,  coll.  Raimondi)  ;  Tambîllo,  7,400  pieds  (Stolzmânn). 
L'unique  exemplaire  tué  par  Stolzmann  à  Tambillo  a  été  rencontré  dans  un  lieu 
découvert,  parsemé  de  buissons  rares. 
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965.  —  Sycalis  aj:'ven8is 

Fringilla  arvensis,  Kittl.,  Mém.  prés.  Ac.  St-Pétersh.y  1831,. 
p.  4. 

Sycalis  arvensis,  Sgl.,  Cat.  Am.  B.y  p.  126  —  P.  Z.  S.,  1867, 
p.  323  —  Ibis,  1872,  p.  44. 

Grithagra  brevirostris,  Phil.  et  Lanob.,  Cat.  Av.  Chili,  p.  26. 

Sycalis  Raimondii,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  133. 

S.  supra  griseo  cinerea,  fusco  striata,  uropygio  vix  flavescente  tincto  ;  fronte, 
lateribus  pilei  latissime,  colloque  postico  virescentibus  ;  subtus  medio  flava, 
lateribus  late  cinerascentibus  ;  alis  caudaque  brunneis,  plumis  canescente  lim" 
bâtis;  subalaribus  pallide  flavidis. 

(S  Ad.  —  Le  fond  des  parties  supérieures  du  corps  est  cendré,  légère- 
ment grisâtre,  varié  de  flammèches  brun  noirâtre,  petites  sur  la  tête  et  plus 
grosses  au  dos,  moins  foncées  et  moins  prononcées  que  chez  le  S.  lutei- 
ventris,  sans  aucune  trace  de  nuance  verdâtre;  croupion  lavé  de  vert 
jaunâtre  plus  ou  moins  légèrement;  le  front  plus  ou  moins  largement 
jaunâtre,  dans  quelques-uns  jusque  près  de  la  jiuque,  ainsi  que  les  lores, 
une  large  bande  sur  les  côtés  du  sommet  de  la  tête  et  une  raie  coUairc 
plus  ou  moins  large,  passant  derrière  les  tectrices  auriculaires,  réunie  au 
jaune  du  devant  du  cou,  encadrant  une  grosse  tache  auriculaire  cendrée; 
la  bordure  inférieure  de  Taeil  blanchâtre  ou  jaunâtre,  distinctement  plus 
pâle  que  la  couleur  environnante,  la  gorge  et  le  milieu  de  la  poitrine  et  de 
labdomen  plus  ou  moins  largement  jaunes,  presque  de  la  même  nuance 
que  celle  de  l'espèce  précédente;  flancs  plus  ou  moins  largement  d'un 
cendré  grisâtre;  sous-alaires  jaunes  terminées  largement  de  blanchâtre. 
Ailes  et  queue  brunes,  à  toutes  les  plumes  bordées  de  cendré  clair;  les 
bordures  des  primaires  cendrées  blanchâtres  fines;  les  secondaires  sans 
rien  de  verdâtre  à  la  base;  les  petites  tectrices  voisines  de  l'avant-bras 
lavées  de  verdâtre;  les  bordures  des  rectrîces  vordâtres  jusqu'à  la  moitié 
de  leur  longueur;  sous-alaires  jaunes  pâles.  Bec  corné;  pattes  carnées 
brunâtres;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  au  mâle  en  dessus,  mais  à  front  à  peine  lavé  de  verdâtre, 
la  bande  sourcilière  très  légèrement  colorée  de  verdâtre,  ainsi  que  la  région 
postauriculaire  sans  former  de  demi-anneau  collaire;  le  jaune  du  milieu  du 
dessous  plus  pâle  et  moins  largement  disposé,  au  contraire  les  côtés  plus 
largement  d'un  gris  clair;  le  bas- ventre  blanchâtre  sale;  les  sous-caudales 
jaunâtres  seulement  à  la  base  ;  la  partie  postérieure  du  croupion  très  peu 
colorée  de  verdâtre. 

cf  Longueur  de  l'aile,  75;  queue,  45;  bec,  10;  tarse,  18  millimètres. 

9  —  73;      —      40;    —    10;     —     18  — 
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SycallB  lutelventris,  Burm.,  Reis.  La  Pîata,  11,  p.  489 
Faun.  Peru.,  p.  216  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  522;  1870 

S.  supra  griseus,  vireseenle  lavatus,  brunneoque  maculatus;  uri  '■ 
virescente;  subtua  latissime  suiphureus;  loris,  circnlo  oculari  viti- 
liari  fiavis;  alis  caudaqw  hrunneis,  plumis  griseo  marginatù; 
sutpkureis. 

(3  Dessus  du  corps  gris  lavé  de  verdàlre,  plus  fort  au  soin 
et  faiblement  au  dos,  varié  de  stries  brunes  foncées,  petites  s 
et  grosses  sur  le  second;  croupion  largement  vert  jaunâtre;  i 
grises  à  disque  plus  foncé;  les  lores,  le  tour  de  l'ceil  et  un  ^' 
laire  jaunes;  le  reste  des  eûtes  du  visage  gris  lavé  de  vc 
dessous  Jaune  soufré  lavé  de  gris  oliv&tre  finement  sur  I' 
caudales  jaunes,  terminées  souvent  d'isabelle  ou  de  blan< 
queue  brunes,  à  toutes  les  plumes  bordées  de  gris  clair;  lur 
alaires  le  long  de  l' avant-bras  lavées  de  vert  jaundtre;  : 
rémiges  secondaires  verdéitrcs  dans  leur  partie  basalc. 
rectrices  également  vertes  à  la  base;  sous-alaires  d'un 
aussi  intense  que  celui  du  ventre.  Bec  gris  noirâtre  à 
pattes  noires  brunâtres;  iris  brun  foncé. 

Le  mâle  moins  adulte  se  distingue  du  précédent  p;T' 
eûtes  de  l'abdomen  largement  enduits  de  grisâtre. 

Q  La  femelle  est  moins  lavée  de  vert  sur  le  sommet 
joues;  le  jaune  du  dessous  est  moins  intense,  à  eûtes  I; 
gris;  le  dessous  de  l'œil  est  blanch&tre,  au  lieu  d'être  J. 
près  comme  chez  le  mâle. 

C?  Longueur  de  l'aile,  69-70;  queue,  46;  bec,  9;  tai- 

Q  Longueur  totale,  130;  vol,  220;  aile,  67;  quuy. 
18  millimètres. 

Trois  œufs  de  cet  oiseau,  proyeuanl  de  la  même  pc 
grandeur  et  la  coloration  ressemblent  à  ceux  du  Pu 
claire,  à  taches  peu  nombreuses.  Le  fond  est  blam. 
varié  de  petites  taches  brunes  mêlées  à  d'autres  -' 
également  distribuées  sur  toute  la  surface.  Sur  un 
sont  plus  grosses  et  moins  nombreuses  que  sur  I 
longueur,  17,8-18,2  sur  13-13,3  millimètres  de  lar;: 

Lima  (Jelski,  cnlI.  IUisiondiJ;  TainliUlo,  7,4ii')  y  ■■! 
L'uniqne  «eiii]j!Hire  lue  par  Htalzmanji  i\  Tambillii   . 
découvert,  parsemÉ  do  bnîssons  mrei. 
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Nos  oiseaux  péruviens  s'accordent  en  tout  avec  les  oiseaux  de  la  collection  de 
M.  Sclater. 

Observations.  —  Outre  les  différences  de  la  coloration  qui  paraissent  être  con- 
stantes, cet  oiseau  est  distinctement  plus  fort,  à  bec  beaucoup  plus  long  et  moins 
courbé  au  dos  que  chez  le  S.  îuteiventrù, 

Lima  (Jelski);  Arequipa  (Whitely). 


966.  —  Sycalis  erythronota 

Ghlorospiza  erythronota,  Phil.  etLANDB.,  Wiegm.  Arch.,  1863, 
p.  121. 
Sycalis  erythronota,  Gr.,  H.  List  B.  Brit.  ^us,y  II,  p.  84. 

«  S.  gula  alba,  dorso  rufo, 

»  Mandibule  supérieure  grise  cornc'îe,  Tinférieure  d'un  brun  corné  clair; 
iris  brun;  tarses  et  ongles  d'un  brun  clair.  Sommet  de  la  tête,  tectrices 
auriculaires,  côté  postérieur  et  côtés  du  cou,  dos  antérieur,  croupion, 
tectrices  supérieures  de  la  queue,  poitrine  et  abdomen  cendrés,  enduit  de 
brunâtre  clair  sur  la  tête  où  les  plumes  ont  une  strie  foncée  sur  le  milieu  ; 
les  plumes  des  lores,  des  joues  et  des  petites  tectrices  auriculaires  terminées 
de  blanc;  les  plumules  de  la  bordure  inférieure  des  yeux  blanches;  menton 
et  gorge,  ainsi  que  tout  le  dessous,  et  le  dessous  de  Taile  et  les  sous- 
caudales  blancs;  les  flancs  d'un  roux  jaunâtre;  les  plumes  de  la  jambe 
grises.  Dos  et  scapulaires  d'un  roux  rougeâtre,  chaque  plume  avec  une 
tache  grise  ou  une  strie  oblongue  au  milieu.  Ailes  d'un  gris  mat  ou  noir 
brunâtre,  les  petites  tectrices  bordées  de  gris  clair  ;  rémiges  primaires  à 
barbe  externe  bordée  largement  de  blanc,  les  secondaires  ont  une  large 
bordure  externe  d'un  roux  jaunâtre.  Queue  brun  noir  pâle,  avec  les  bordures 
d'un  gris  cendré  clair. 

»  La  structure  des  plumes  présente  une  grande  analogie  avec  celles  de 
la  F.  diuca,  Mol.,  et  E.  speculifera,  d'Orb.,  la  coloration  de  la  tête,  du  cou, 
de  la  gorge  et  de  la  poitrine  est  aussi  semblable  à  ces  deux  oiseaux;  en 
outre  il  n'y  a  pas  de  ressemblance,  car  notre  oiseau  a  le  dos  rouge,  tandis 
que  cette  partie  est  cendrée  dans  tous  ces  oiseaux,  en  outre  le  bec  est  com- 
plètement différent  et  la  taille  de  cx2S  deux  oiseaux  est  beaucoup  plus  forte. 

j)  Longueur  totale,  5"  8'";  bec,  6'";  hauteur  du  bec,  31/2'";  largeur  du 
bec,  3  1/4'";  longueur  de  la  queue,  2"  3"';  aile,  3"  9'";  tarse,  11'";  doigt 
externe  avec  l'ongle,  6  1/2'";  doigt  médian,  9'";  doigt  interne,  6'";  pouce, 
7  1/2' 


ki»i 


))  Cet  oiseau  vient  de  la  collection  de  Frobeen  et  fut  tué  à  Putre  ou  Parumicotay 
à  10  ou  14,000  pieds  d'altitude,  dans  la  cordillère  du  Pérou.  Le  sexe  est  inconnu, 
mais  l'oiseau  est  pris  en  juin,  il  est  donc  en  plumage  parfait.  Dans  les  ouvrages  de 
d'Orbigny  et  de  Tschudi  non  compris  »  (Philippi  et  Landbeck). 
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FAMILLE  PICIDJ; 


967.  —  Ficumnus 


Asthenurus  ruflventris,  Bp.,  P.  Z.  S.,  1837,  p.  120. 

Picamnus  rQflventer,  Lafh.,  Rev.  ZooLy  1845,  p.  366  —  Mâlh., 
Monogr.  Pic,  II,  p.  283,  tb.  GXVIII,  fig.  2. 

Picamnus  rufiventris,  Bp.,  Consp.  il r.,  I,  p.  141  —  Scl.  et Salv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  196;  1873,  p.  291  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  98. 

P.  Ixte  oleagineus;  pileo  nigro,  albo  guttulato;  subtus  saturate  cinnamo- 
meus;  cauda  rectricum  duarum  mediarum  pogoniis  internis  et  rectricum 
duarum  externarum  viita  obliqua  subapicali  pallide  cinnamomeis  (Sclater). 

C?  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  noir,  moucheté  de  points  blanchâtres; 
nuque  d'un  roux  sale  foncé,  passant  graduellement  en  olive  brunâtre  cou- 
vrant tout  le  dos  et  les  scapulaires  ;  les  côtés  de  la  tête  et  toutes  les  parties 
inférieures  du  corps  sont  d'un  roux  cannelle  foncé  lavé  légèrement  d'oli- 
vâtre sur  les  flancs  de  l'abdomen.  Ailes  et  queue  noirâtres,  à  rémiges 
primaires  bordées  finement  d'olive,  les  bordures  des  secondaires  beaucoup 
plus  larges  et  celles  des  tertiaires  d'un  olive  roussâtre;  sous-alaires  d'un 
roux  foncé;  bord  interne  des  rémiges  fauve  pâle;  barbe  interne  des  rec- 
trices  médianes,  la  barbe  externe  et  l'extrémité  de  l'interne  dans  les  deux 
latérales  de  chaque  côté  de  la  queue  sont  d'un  fauve  cannelle  très  clair. 
Bec  plombé  brunâtre  foncé ,  avec  une  tache  plombée  au  milieu  de  la  man- 
dibule inférieure  ;  pattes  plombées. 

Longueur  de  l'aile,  60;  queue,  30;  bec,  18;  tarse,  13  millimètres. 

Description  d'après  une  femelle  de  Colombie  (?)  du  Musée  de  Paris. 

cf  Ad.  —  N'est  distinct  de  la  femelle  que  par  une  taille  plus  forte  et  les 
points  du  sommet  de  la  tête  d'un  blanc  pur. 

Longueur  de  l'aile,  59;  queue,  37;  bec,  21;  tarse,  16  millimètres. 

0  Le  jeune  mâle  se  distingue  de  la  femelle  précédente  par  le  sommet  de 
la  tête  brun  foncé  ail  lieu  de  noir,  à  points  fauves  au  lieu  de  blanchâtres; 
nuque  d'un  olive  foncé  lavée  à  peine  de  roussâtre;  l'olive  du  dos  moins  vif, 
fort  enduit  de  fuligineux  brunâtre  dans  sa  partie  antérieure;  les  côtés  de  la 
tête  et  tout  le  dessous  du  corps  sont  d'un  roux  beaucoup  plus  pâle  et  moins 
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pur  que  chez  Tadulte;  les  bordures  des  tectrices  aJaires  et  des  rémiges 
secondaires  d'une  nuance  moins  roussàtre. 

Longueur  de  Taile,  59;  queue,  31;  bec,  20;  tarse,  14  millimètres. 

DeBcription  d'après  un  exemplaire  péravien  du  Musée  de  Paris. 
Sarayacu  (Baetlett,  Castelnau). 


968.  —  Picumnus  Castelnaudi 

Picumnus  Castelnau,  Mâlh.,  Monogr.Pic.^  Il,  p.281ytb.GXVIIy 
ûg.  1  et  2. 

Picomnus  Castelnaudi,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S. y  1866,  p.  196; 
1873,  p.  290  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  98. 

«  P.  capite  supra  olivascente  fusco  quatuor  seriebus  rufts  punctis  maculato  ; 
nucha,  dorso,  uropygio  fuscescenti  viridi  olivaceis  ;  collo  ad  latera,  pectore  et 
toto  abdomine  infra  caudxque  tectricibus  inferioribus  rufis;  remigibus  fusco 
olivascenlibus  rufo  albo  intus  marginatiSy  extus  flavo  olivascentibus  ;  alarum 
tectricibus  inferioribus  albido  rufescentibus;  rectricibus  mediis  extus  nigris, 
intus  albo  rufescentibus,  sequentibus  utrinque  totis  nigris;  cwteris  intus  et 
apice  nigris  et  extus  albo  rufescentibus. 

»  cf  Bec  très  fort,  un  peu  courbe  en  dessus,  renflé  au  milieu  en  dessous, 
comprimé  sur  les  côtés  et  aigu;  tarses  et  doigts  forts;  front  et  dessus  de  la 
tête  d'un  brun  verdâtre  avec  plusieurs  points  d'un  roux  clair,  qui  forment 
de  chaque  côté  une  bande  de  points  en  allant  du  bec  à  l'occiput  et  en  pas- 
sant au-dessus  du  sourcil,  et  deux  autres  bandes  sur  le  milieu  de  la  tête  ; 
dos  et  tectrices  d'un  vert  olivâtre  sombre  sans  taches  ;  rémiges  primaires 
et  secondaires  brunes  lisérées  d'olive  clair  sur  le  bord  de  la  barbe  externe 
et  de  blanc  roussàtre  sur  le  bord  de  la  barbe  interne  ;  les  deux  rectrices 
intermédiaires  de  la  queue  sont  noires  sur  la  barbe  externe  et  d'un  blanc 
roussàtre  sur  la  barbe  interne;  les  autres  rectrices  sont  noires  sur  la  barbe 
interne,  et  sur  la  barbe  externe  elles  sont  noires  lisérées  de  blanc  roussàtre  ; 
la  page  externe  est  entièrement  d'un  blanc  roussàtre  sur  les  deux  grandes 
rectrices  latérales  qui  sont  bordées  de  brun  brunâtre  vers  l'extrémité  du 
côté  externe  ;  la  gorge,  le  devant  et  les  côtés  du  cou  sont  d'un  roux  assez 
vif;  toutes  les  parties  inférieures  sont  rousses  et  lavées  d'olivâtre;  les  tec- 
trices inférieures  des  ailes  sont  d'un  blanc  roussàtre;  le  bec  est  noir;  les 
pieds  d'un  cendré  verdâtre. 

»  Longueur  totale,  113;  bec  depuis  la  commissure;  17;  des  narines  à 
l'extrémité,  14;  aile,  57;  queue,  30;  doigt  externe  antérieur  sans  ongle,  14; 
de  l'ongle  en  suivant  la  courbe,  10;  du  doigt  postérieur  interne,  5;  ongle, 
5  millimètres  »  (Malherbe). 
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cf  Ad.  d'Yquitos.  —  A  le  sommet  de  la  tête  noir  parsemé  de  stries 
obloDgues  rouge  sang  intense.  Les  côtés  de  la  tête  et  le  derrière  du  cou 
rayés  en  travers  d'olive  et  de  jaunâtre. 

Longueur  de  Taile,  2,3;  queue,  0,11  ;  bec,  0,9  pouces  anglais. 

0  Le  jeune  mâle  du  Musée  de  Paris  est  d'un  gris  olivâtre  en  dessus 
rayé  en  travers  de  foncé  d'une  manière  peu  prononcée;  sommet  de  la  tête 
noirâtre,  à  plumes  du  cervix  et  de  la  nuque  terminées  chacune  par  un  gros 
point  blanchâtre,  il  n'y  a  que  quatre  plumes  au  front  et  au  vertex  dont 
l'extrémité  est  d  un  orangé  foncé;  tout  le  dessous  est  blanc  sale.  Les  ailes 
sont  d*un  brun  plus  foncé  que  le  dos,  à  rémiges  secondaires  hordées  large- 
ment d'olive  jaunâtre;  bordures  des  tectrices  alaires  fauves  et  fines.  Queue 
comme  chez  l'adulte. 

Longueur  de  l'aile,  51;  queue,  26;  bec,  18;  tarse,  14  millimètres. 

Sarayacu  (Castklnau)  ;  Nauta,  Ucayali  supérieur  (Babtlbtt). 


969.  —  Picumnus  punctifrons,  n.  sp, 


Picumnuis  aurifrons,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  546;  1882,  p.  42. 

P.  supra  olivaceus,  flavido  subundulatus  ;  pileo  nigro  brunneo,  in  fronte 
punctis  aureo  flavis,  in  cervice  punctis  albis;  subtus  sordide  flavidus  lineis 
transversalibus  nigricantibus  ;  alis  caudaque  fuscis,  remigibus  secundariis 
flavo  viridi  laie  limbatis;  rectricibus  duabus  medianis  pogonio  interno  stra- 
mineo,  externis  utrinque  duabus  fascia  lata  obliqua  anteapicali  albida;  suba- 
laribus  ochraceis. 

cf  Ad.  —  Olive  ou  olive  brunâtre  en  dessus,  à  plumes  entourées  d'une 
bordure  olive  jaunâtre,  formant  une  ondulation  plus  ou  moins  prononcée  ; 
croupion  rayé  en  travers  de  foncé  et  de  jaunâtre;  sommet  de  la  tête  brun 
noirâtre  ou  presque  noir,  à  front  maculé  de  mouchetures  oblongues,  fines 
et  peu  longues,  d'un  jaune  orangé,  et  de  points  blancs  arrondis  sur  le  reste  ; 
côtés  de  la  tête  bruns  tachetés  de  blanchâtre;  tectrices  nasales  ocreuses 
pâles  ou  grises,  terminées  de  noir;  tout  le  dessous  jaunâtre  sale  ou  blan- 
châtre sale  lavé  de  jaune  olivâtre,  rayé  en  travers  de  lignes  noirâtres  un  peu 
moins  larges  que  les  jaunâtres,  celles  de  l'abdomen  souvent  moins  com- 
plètes. Tectrices  alaires  plus  brunes  (jue  le  dos,  unicolores  ou  bordées  plus 
ou  moins  d'olive  jaunâtre,  plus  largement  sur  les  tertiaires  et  les  secon- 
daires; sous-alaires  et  bord  interne  des  rémiges  d'un  ocreux  pâle.  Queue 
noire,  à  barbe  interne  des  rectrices  médianes  jaune  paille,  les  deux  latérales 
de  chaque  côté  de  la  queue  traversées  d'une  large  raie  oblique  antéapicale 
d*une  nuance  blanchâtre.  Bec  plombé  noirâtre,  à  base  de  la  mandibule  infé- 
rieure pâle  ;  pattes  plombées  ;  iris  brun  foncé. 

5 
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9  La  femelle  diffère  seulement  du  mâle  par  la  mouchetum  du  front  aussi 
blanche  que  sur  le  reste  du  sommet  de  la  tête. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  se  distingue  des  adultes  par  une 
teinte  plus  brunâtre  au  dos,  à  bordures  des  plumes  olives  roussâtres  ;  les 
points  du  sommet  de  la  tète  moins  blancs,  tirant  sur  Tocreux;  la  gorge  à 
peine  rayée  de  foncé  ;  les  lignes  de  l'abdomen  moins  complètes  ;  les  bordures 
des  rémiges  secondaires  et  des  tertiaires  moins  prononcées. 

Cf  Longueur  totale,  100-103;  vol,  180-182;  aile,  53;  queue,  25;  bec,  14; 
tarse,  12;  doigt  médian,  11;  ongle,  5  millimètres. 

9  Longueur  totale,  95-96;  vol,  170-178;  aile,  50;  queue,  24;  bec,  14; 
tarse,  12;  doigt  médian,  11  ;  ongle,  5  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiseaux  da  Pérou  septentrional  diffèrent  de  ceux  du  Pérou 
central  par  la  nuance  des  parties  supérieures  du  corps  plus  vive  et  par  le  fond  du 
dessous  beaucoup  plus  jaunâtre  ;  les  points  blancs  du  sommet  de  la  tète  beaucoup 
plus  gros;  les  raies  foncées  du  ventre  moins  régulières;  les  bordures  des  rémiges 
secondaires  plus  vives.  Toutes  ces  différences  peuvent  être  en  relation  avec  la  fraî- 
cheur du  plumage,  qui  est  plus  frais  dans  les  oiseaux  d'Huambo.  Les  points  blancs 
du  sommet  de  la  tête,  comme  il  me  parait,  ne  pourraient  pas  subir  de  pareils  chan- 
gements. Les  oiseaux  du  Pérou  septentrional  ont  été  recueillis  dans  la  première 
moitié  de  mars,  tandis  que  ceux  du  Pérou  central  Pont  été  en  novembre  et  en 
décembre. 

Monterico  (Jelski);  Huambo  (Stolzmann). 


970.  —  Picumnus  Sclateri 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  327 ;  1883,  p.  570  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1878,  p.  140. 

P.  supra  murinus,  fusco  albidoque  obsolète  transfasciatus;  pileo  nigro,  albo 
gutlatOf  in  fronte  punctis  basi  albis,  apice  sulphureis;  subtus  albidus,  collo 
pectoreque  nigricante  transfasciatis  ;  abdomine  vittis  longitudinalibus  fuscis; 
dlœ  fuscx,  remigibus  pallide  limbatis;  cauda  nigra,  pogonio  inierno  rectricum 
medianarum  albo;  subalaribus  albis. 

Fejn.  mari  similis,  fronte  albo  guttata  distinguenda, 

cf  Dos  gris  de  souris,  rayé  en  travers  d'une  nuance  un  peu  plus  fonc.ée 
et  d'une  autre  plus  claire  que  le  fond  ;  sommet  de  la  tête  noir  maculé  de 
grosses  gouttes  blanches  beaucoup  plus  grandes  que  chez  toutes  les  autres 
espèces;  les  taches  du  front  presque  aussi  grosses  qu'ailleurs,  blanches  à 
la  base  et  d'un  jaune  soufré  à  l'extrémité,  ce  qui  paraît  former  à  une 
certaine  distance  une  couleur  sale  et  qui  n'est  bien  nette  que  de  près, 
ces  taches  frontales  sont  plus  ou  moins  aiguës  au  bout;  croupion  blan- 
châtre varié  de  foncé;  tectrices  nasales  blanches  terminées  de  noir;  le  fond 
de  tout  le  dessous  est  blanc  rayé  en  travers  de  noirâtre  sur  la  gorge  et  la 
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poitrine,  de  sorte  que  les  raies  foncées  sont  moins  larges  que  les  blanches, 
tandis  que  les  raies  foncées  de  l'abdomen  sont  disposées  dans  le  sens  de  la 
longueur  du  corps;  quelquefois  au  milieu  du  bas-ventre  il  y  a  quelques  raies 
transversales,  mais  peu  significatives.  Les  ailes  un  peu  plus  foncées  que  le 
dos,  à  rémiges  primaires  bordées  finement  d'une  nuance  plus  claire,  les 
bordures  des  secondaires  et  surtout  des  tertiaires  blanchâtres  ou  blanc 
jaunâtre;  couvertures  alaires  squamulées  d'une  bordure  foncée  très  fine 
visible  sous  certain  jour;  les  sous-alaires  ainsi  que  le  bord  interne  des 
rémiges  blancs.  Queue  noire,  à  barbe  interne  des  rémiges  médianes  blanche 
en  entier.  Bec  plombé  noirâtre;  pattes  plombées;  iris  brun  foncé. 

9  Semblable  en  tout  au  mâle ,  et  n'en  est  distincte  que  par  les  gouttes 
blanches  sur  tout  le  sommet  de  la  tête. 

0  Les  jeunes  dans  le  premier  plumage  ont  le  fond  du  dos  distinctement 
plus  foncé  que  celui  des  adultes  ;  des  stries  fines  blanches  au  lieu  de  gouttes 
au  sommet  de  la  tête;  le  blanc  du  fond  de  la  poitrine  moins  pur;  les  raies 
longitudinales  de  l'abdomen  moins  larges;  les  bordures  des  rémiges  secon- 
daires olives. 

Cf  Longueur  de  ^aile,  53;  queue,  25;  bec,  16;  tarse,  12  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  94;  vol,  165;  aile,  53;  queue,  31;  bec,  14;  tarse, 
12  millimètres. 

Lechugal,  Tnmbez  (Stolzmann). 

■  «  n  paraît  être  assez  rare  ;  ses  habitudes  ne  diffèrent  de  celles  de  ses  autres  congé- 
nères. Il  se  tient  dans  les  bosquets  riTcrains  ;  frappe  dans  les  branches  fines,  géné- 
ralement horizontales,  perché  en  dessus,  ou  suspendu  en  dessous  j>  (Stolzmann). 


971.  —  Picumnus 


Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p,  40,  Ib.  II,  fig.  1  et  2. 

P.  supra  griseuSy  alhido  squamulatus  ;  capite  nigro,  supra  albo  punctato, 
fronte  verticeque  rubro  striato;  margine  frontali  teciricibusque  narium  albidis; 
gula  albida;  pectore  abdomineque  nigris  albo  striatis,  ventre  nigro  et  albo 
transfasciato  ;  alis  griseo  brunneis,  remigibus  secundariis  albido  marginatis  ; 
cauda  nigra  pogonio  interno  rectricum  medianarum  et  vitia  mediana  obliqua 
binarum  utrinque  externarum  albis. 

Fera,  mari  similis ,  pileo  toto  nigro  albo  punctato. 

cf  Ad.  —  D*un  gris  cendré  en  dessus  à  plumes  terminées  d'une  bordure 
blanchâtre  et  précédée  d'une  petite  tache  centrale  noirâtre  sur  celles  de  la 
région  interscapulaire  ;  sommet  et  côtés  de  la  tête  noirs,  à  plumes  frontales 
et  celles  du  vertex  terminées  de  rouge  miniacé  foncé,  en  formant  un  grand 
espace  rouge  mélangé  de  noir,  le  reste  du  sommet  et  du  haut  des  côtés  de 
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la  tête  varié  de  points  blancs;  les  tectrices  nasales  et  la  bordure  frontale 
blanchâtres;  tectrices  auriculaires  d'un  noir  brunâtre.  Gorge  blanchâtre 
sale  ;  la  poitrine  et  le  devant  de  Tabdomen  noirs ,  variés  de  stries  blanches 
occupant  le  milieu  de  chaque  plume ,  un  peu  plus  larges  sur  la  première  et 
plus  fines  au  milieu  du  dernier;  les  fiances  de  Tabdomen  et  le  bas- ventre 
rayés  en  travers  de  noir  et  de  blanc;  sous-caudales  blanches  entourées 
d'une  bordure  noire.  Ailes  brunes  grisâtres  ;  les  tectrices  finement  bordées 
de  blanchâtre;  les  rémiges  secondaires  bordées  extérieurement  de  blan- 
châtre, en  formant  une  large  raie  longitudinale  sur  Taile  pliée;  sous-alâires 
blanches  ainsi  que  le  bord  interne  de  toutes  les  rémiges.  Queue  noire ,  à 
barbe  interne  blanche  dans  toute  la  longueur  des  rcctrïces  médianes,  et 
une  large  raie  oblique  de  la  même  couleur  sur  le  milieu  des  deux  rectrices 
latérales  de  chaque  côté  de  la  queue.  Bec  noirâtre  cendré  sous  les  narines, 
à  miandibule  grise  terminée  de  noir,  pattes  grises;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  au  mâle  avec  le  sommet  de  la  tête  noir  ponctué  de  blanc. 

Une  femelle  probablement  moins  adulte  a  seulement  la  poitrine  noirâtre 
variée  de  grosses  gouttes  blanches  ;  tout  l'abdomen  rayé  de  blanc  et  de  noir. 

çj  Longueur  totale,  112;  vol,  195;  aile,  56;  queue,  33;  bec,  14;  tarse,  12; 
doigt  médian  avec  Tongle,  15  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  113;  vol,  200;  aile,  59;  queue,  33;  bec,  13,5;  tarse,  11,5; 
doigt  médian  avec  l'ongle,  15  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  57;  queue,  33;  bec,  14;  tarse,  12;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  15  millimètres. 

Chirimoto,  5,400  pieds  (Stolzmann). 

ce  Pas  rare,  mais  peu  nombreux.  Je  ne  l'ai  rencontré  que  dans  les  halliers  au  bord 
de  la  rivière.  Jamais  je  ne  Tai  vu  sur  les  montagnes  environnantes  ou  plus  bas  d 
(Stolzmann). 


972.  —  Ficumnus  Jelskii 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p.  41,  tb.  II,  ng.  3. 
^  Picumnus  albosquamatus,  Tsch.,  Faun.  Paru.,  Orn.,  p.  264. 

P.  supra  griseits  minime  albido  squamulatus,  striis  fuscis  indûtincte  varius  ; 
pileo  nigro,  fronte  verticeqiie  cinnabarino  striatis,  cervice  nuchaque  albo  punc- 
tatis;  margine  frontali  tectricibusque  narium  ochraceis;  gula  sordide  albida; 
pectore  abdomineque  albidis  nigro  maculatis;  alis  griseo  brunneiSy  remigibus 
secundanis  àlbido  Tnarginatis;  cauda  nigra,  pogonio  interno  rectricum  média- 
narum  et  villa  mediana  obliqua  externarum  et  subexternarum  albis, 

çj  D'un  gris  cendré  en  dessus  avec  les  bordures  des  plumes  d'un  gris 
plus  clair  et  moins  prononcées  que  dans  le  P.  Steindachneri ,  les  stries 
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noires  du  milieu  de  ces  plumes  peu  distinctes  ;  sommet  de  la  tète  noir,  les 
plumes  frontales  et  celles  du  vertex  terminées  longuement  de  rouge  cina- 
barin  formant  un  espace  aussi  vaste  comme  dans  Tespëce  citée,  mais  d'une 
nuance  un  peu  plus  foncée  ;  les  tectrices  nasales  et  la  bordure  antérieure 
du  front  ocreuses  ;  région  auriculaire  grise  brunâtre.  Gorge  blanchâtre  sale; 
le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  est  d'un  blaochâtre  lavé  légèrement 
de  jaunâtre  et  varié  de  taches  noires,  dont  celles  de  la  poitrine  sont  plus 
ou  moins  élargies  en  bandes  transversales,  celles  des  flancs  de  Tabdomen 
subcordiformes  et  plus  grosses  qu'au  milieu  du  ventre  ;  sous-caudales  blan- 
châtres avec  une  ou  deux  taches  centrales  noires.  Ailes  brunes  grisâtres; 
les  tectrices  bordées  finement  de  gris  clair,  les  rémiges  secondaires  bordées 
extérieurement  de  blanchâtre  en  formant  une  large  raie  de  cette  couleur 
dans  Taile  pliée;  sous-alaires  blanches  ainsi  que  le  bord  interne  de  toutes 
les  rémiges.  Queue  noire,  à  barbe  interne  blanche  dans  toute  la  longueur 
des  rectrices  médianes  et  une  large  raie  oblique  de  la  même  couleur  sur  le 
milieu  des  deux  rectrices  latérales  de  chaque  câté  de  la  queue.  Bec  noi- 
râtre, avec  la  base  de  la  mâchoire  cendrée  sur  les  côtés,  la  mandibule 
cendrée  à  la  base,  jaunâtre  au  milieu  et  noirâtre  au  bout;  pattes  grises; 
iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  59;  queue,  31;  bec,  H;  tarse,  12  millimètres. 

cf  Ad.  du  Musée  de  Neufchâtel.  —  Ne  diflfere  de  notre  oiseau  décrit 
plus  haut  que  par  le  bec  plus  fort  et  considérablement  plus  long,  à  moitié 
basale  de  la  mandibule  inférieure  blanc  jaunâtre  ;  le  rouge  du  front  et  du 
vertex  miniacé  tirant  au  safrané,  comme  le  dit  M.  Tschudi  dans  sa  des- 
cription, formant  des  stries  plus  grosses;  le  blanc  du  dessous  du  corps 
lavé  légèrement  d'isabelle,  â  milieu  de  Tabdomen  largement  presque  imma- 
culé, les  côtés  parsemés  de  gouttes  noires  peu  nombreuses;  sous-caudales 
blanches,  à  base  noirâtre  jusqu'à  la  moitié  de  la  longueur  des  plumes,  cette 
couleur  étant  complètement  couverte  par  le  blanc  terminal;  les  points 
blancs  du  oervix  et  de  la  nuque  distinctement  plus  gros. 

Q  Semblable  au  mâle,  à  sommet  de  la  tête  ponctué  de  blanc  depuis  la 
base  du  bec;  elle  a  le  milieu  de  l'abdomen  parsemé  légèrement  de  petites 
tadies  noires,  les  côtés  plus  fortement  maculés  de  noir  que  ceux  du  mâle; 
une  tache  oblongue  noire  sur  le  milieu  des  sous-caudales.  Bec  presque 
aussi  long  et  aussi  robuste  que  celui  du  mâle. 

Les  deux  sexes  ont  les  plumes  du  devant  du  front  et  des  lectrices  nasales 
ocreuses. 

Selon  Tschudi,  iris  blanc  lacté. 

cf  Longueur  de  Taile,  57;  queue,  32;  bec,  15,6;  tarse,  12;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  17  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  56;  queue.  33;  bec,  15;  tarse,  12;  doigt  médian  avec 
l'ongle,  15  millimètres. 

OnsEKVATlOKS.—  Espèce  voisine  du  P.  SteimdachiufH  et  distincte  priiKâp^eanfsnt 
par  la  couleur  de  toutes  les  partieB  inférieures  du  corps.  Cet  oiseau  décrit    dhxne 
manière  très  exacte  par  IL  Tschudi  sous  le  nom  du  P.  albosqv^matnê,  d'Orbe  est 
bien  différent  de  loiseau  de  la  Bolivie,  surtout  par  le  mode  de  la  coloration  des  ;^rtoe8 
inférieures  du  corps,  qui  dans  l'oiseau  de  d'Orbigny  est  squamulé  de  ncnr  bot  le  csaa 
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et  la  poitrine  par  de  fines  bordnies  noires  antonr  des  plumes  blanchâtres  au  milieu, 
tandis  que  notre  oiseau  a  le  milieu  des  plumes  plus  on  moins  noir,  les  bordures 
blanches  et  larges;  dans  Toiseau  de  d'Orbiguy  tout  Tabdomen  est  immaculé,  tandis 
que  dans  le  péruvien  il  est  plus  ou  moins  tacheté. 

Les  oiseaux  de  M.  Tschudi  proviennent  de  la  même  contrée  du  Pérou  central  que 
notre  oiseau  typique  recueilli  par  M.  Jelski  et  n*en  diffèrent  que  par  quelques  petits 
détails  indiques  dans  la  description.  Probablement  ils  proviennent  d'une  altitude 
différente,  et  au  cas  où  la  différence  serait  constante  et  non  individuelle,  on.pourrait 
les  distinguer  comme  une  race  locale. 

Paltaypampa,  dans  la  vallée  de  Chanchamayo,  au  Pérou  central  (Jelski). 


973.  —  Picumnus  Lafresnayi 

J.  Verr.  —  Malh.,  Monogr.  Picid,,  II,  p.  282,  tb.  CXVm,  fîg.  4 
et  5  —  Tacz.  et  Berl.,  P.  Z.  S.,  1855. 

Picuximus  Buffoni,  Scl,  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  4860,  p.  496;  4873, 
p.  294. 

P.  supra  fusco  olivaceus,  flavido  transfasciatus  ;  pileo  nigricante  brunneo 
albo  punctatOj  fronte  maris  puncHs  miniaceis  ;  subtus  totus  virescente  flavido 
et  nigro  transfasciatus;  alis  nigricantibus  plumis  flavido  marginatis;  cauda 
nigra  pogonio  interno  rectricum  medianarum  et  fascia  oblique  externarum 
flavidis, 

cf  Sommet  de  la  tête  brun  noirâtre  parsemé  de  points  blancs  entourés 
d'une  bordure  noire,  à  plumes  frontales  terminées  par  uee  petite  tache 
triangulaire  d'un  rouge  miniacé;  tout  le  dos  rayé  en  travers  d*olive  foncé 
et  de  jaune  verdâtre  pâle,  dont  les  raies  sont  beaucoup  moins  larges  que 
les  foncées;  tout  le  dessous  depuis  le  menton  jusqu'aux  sous-caudales  est 
rayé  en  travers  de  jaune  verdâtre  pâle  et  de  noir  à  raies  presque  d'égale 
largeur  dans  les  deux  couleurs  ;  région  auriculaire  brunâtre.  AUes  noirâtres 
à  tectrices  bordées  de  jaune  verdâtre  pâle;  les  bordures  des  rémiges  ter- 
tiaires et  des  secondaires  voisines  jaunâtres  ;  des  autres  secondaires  olive 
jaunâtre;  sous-alaires  et  bord  interne  des  rémiges  isabelles.  Queue  comme 
dans  les  autres.  Bec  plombé,  à  dos  et  extrémité  noirâtres;  pattes  plombées; 
iris  brun  foncé. 

0  Le  jeune  oiseau  a  les  taches  céphaliques  fines  et  longitudinales  d'un 
jaune  blanchâtre  sale;  les  raies  claires  dorsales  et  les  bordures  des  tectrices 
alaires  d'une  nuance  roussâtre;  le  jaunâtre  du  dessous  moins  pur. 

Longueur  totale,  98;  vol,  178;  aile,  52;  queue,  27;  bec,  14;  tarse,  10  milli- 
mètres. 

Observations.  —  Notre  mâle  s'accorde  parfaitement  avec  la  figure  citée  ;  la  des- 
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cription  est  réduite  à  une  diagnose  très  conrte  et  msaffisante.  Quoique  je  n'aie  pas 
Yu  les  oiseaux  péruviens,  je  suis  persuadé  qu'ils  appartiennent  à  cette  forme  équa- 
torienne,  d'autant  plus  que  la  femelle  de  Sarayacu,  du  musée  Berlepsch,  est  aussi  de 
la  même  forme.  La  description  que  je  donne  est  prise  des  oiseaux  recueillis  en  1884 
à  Machay  et  à  Mapoto,  par  M.  8tolzmann. 

Ces  oiseaux  diffèrent  du  P.  Buffoni  de  Cayenne,  de  Surinam  et  de  la  Guyane 
britannique,  par  la  coloration  du  dos  qui  est  rayé  en  trarers  de  brun  et  de  jaun&trc, 
sans  aucune  trace  de  gouttes  claires  propres  aux  oiseaux  de  la  Guyane  ;  par  le  sommet 
de  la  tète  brun  au  lieu  de  noir,  avec  le  rouge  frontal  du  mâle  réduit  à  des  points 
triangulaires  très  petits  ne  s'étendant  qu'au  niveau  du  milieu  de  l'œil;  les  raies 
foncées  du  dessous  plus  larges  et  moins  nombreuses. 


974.  —  Campephilus  melanoleucus 

Picus  melanoleucns,  6m.,  L.  S.  2V.,  I,  p.  426. 

Picus  albirostris,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1304  —  Spix,  Av.  Bras. y 
II,  p.  56,  tb.  XLV,  fig.  1  et  2  —  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  43  et  285. 

PiCQS  comatus,  Wied.,  Beitr.  Natg.  BrasiL,  IV,  p.  393. 

Megapicns  «alblrostrls ,  Malh.,  Monogr.  Pictd.,  I,  p.  17,  tb.  IV, 
fig.  1  et  3. 

Gampeplilliis  melanoleucus,  Pelz.,  Om.  Bras.,  I,  p.  242  —  Scl. 
et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  98  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  546; 
1879,  p.  240. 

Campephilus  albirostris,  Reichb.,  Handb.  Om.,  I,  p.  392  — > 
Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  196;  1867,  p.  753;  1873,  p.  186. 

C.  niger,  in  pectore  abdomineque  pallide  rufescens,  nigro  fasciatus;  capite 
subcristato,  nisi  in  gula,  coccineo,  loris  et  macula  malari  isabellinis  ;  macula 
auriculari  alhida,  superne  nigro  maculata;  vitta  utrinque  collari  et  dorsali 
alba;  subalaribus  et  pogonio  interno  remigum  pallide  stramineis, 

Cf  Ad.  —  Noir  en  dessus,  sur  la  gorge,  le  cou,  les  ailes  et  la  queue; 
d'un  fauve  roussâtre  rayé  de  noirâtre  sur  la  poitrine,  l'abdomen  et  les  sous- 
caudales;  tête  surmontée  d'une  petite  huppe  cervicale  dirigée  en  arrière, 
d'un  rouge  sang  intense,  à  lores  avec  les  tectrices  nasales  et  les  plumes  de 
la  base  de  la  mandibule  inférieure  d'un  isabelle  blanchâtre,  une  ligne  noire 
entre  cette  dernière  couleur  et  le  rouge  du  front;  une  tache  blanchâtre, 
bordée  en  dessus  d'une  ligne  noire  se  trouve  sur  les  oreilles;  une  raie 
blanche  descend  le  long  des  côtés  du  cou,  en  se  prolongeant  le  long  des 
côtés  de  la  région  intcrscapulaire  pour  se  réunir  en  arrière  avec  sa  congé- 
nère, et  prenant  une  nuance  isabelle.  Les  sons-alaires  et  une  large  bordure 
interne  de  la  moitié  basale  des  rémiges  d'un  straminé  pâle.  Bec  blanchâtre, 
à  mandibule  supérieure  légèrement  cornée;  pattes  plombées;  iris  jaune. 
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Q  3e  distingue  du  mâle  par  le  front  noir  prolongé  en  s'atténuant  gra-< 
duellement  sur  tout  le  sommet  de  la  tête  jusqu'à  la  pointe  de  la  huppe,  et 
tout  le  bas  du  visage  d'une  couleur  Isabelle  blanchâtre,  réunie  à  la  raie 
blanche  des  côtés  du  cou  et  séparée  dans  toute  sa  longueur  de  la  couleur 
rouge  par  une  ligne  noire  commençant  au-dessous  de  l'œil.  • 

Le  mâle  de  Moyobamba,  probablement  non  adulte,  se  distingue  des  autres 
par  la  région  malaire,  comme  celle  de  la  femelle,  parsemée  de  nombreuses 
plumes  rouges,  pour  la  plupart  non  développées  en  entier;  au  front  et  sur 
le  vertex  il  y  a  encore  quelques  plumes  noires,  ce  qui  prouve  que  le  jeune 
mâle  ressemble  sous  ce  rapport  à  la  femelle. 

C?  Longueur  totale,  386  ;  vol,  636;  aile,  210;  queue,  130;  bec,  51;  tarse,  35; 
doigt  médian,  23;  ongle,  17  millimètres. 

Forêts  vierges  du  Pérou  (Tsohudi)  ;  Yurimaguas,  UcayalL,  Sarayaca,  Chayavetas 
(Babtlett);  Monterico  (Jblski);  Guajango  (Stolzmann);  Moyobamba  (coll. 
Raimondi), 

a  Peu  nombreux  à  Guajango;  il  habite  les  bords  du  fleuve,  couverts  d'arbres,  dans 
les  plantations  de  cacao,  et  les  champs  cultivés,  où  il  se  perche  sur  les  arbres  secs, 
principalement  ceux  du  zapote.  Il  a  les  habitudes  des  autres  pics.  Nom  espagnol 
carpintero  »  (Stolzmann). 


975.—  Campephilus  Sclateri 

Dryocopus  albirostris,  Scl.,  P. Z.  S.,  1858,  p.  460;  1859,  p.  146. 
Megapicus  Sclateri,  Malh.,  Monogr,  Picid.y  I,  p.  22,  tb.  VIII. 
Dryocopus  Sclateri,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1860,  pp.  71,  286. 
Scapaneus  Sclateri,  Cab.,  Mus,  Hein.,  lY  b,  p.  92. 
Campephilus  Sclateri,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  98. 

(7.  niger,  in  pedore ,  abdomine ,  uropygio  tectricibusque  cattdsB  superioribus 
et  inferioribus  pallide  rufescens,  nigro  fasciatus;  capite  subcristato,  nisi  in 
gula  coccineo,  macula  auriculari  isabellina;  vitta  utrinque  collari  etintersca- 
pulari  isabellina  aut  alba;  subalaribus  isabellino  albidis;  pogonio  interna 
remigum  rufescente  aut  flavido  latissime  marginato. 

cJ  Ad.  —  D'un  noir  fuligineux  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la  queue,  d'un 
noir  plus  intense  sur  la  gorge  et  le  devant  du  cou  ;  d'un  roussâtre  sale,  rayé 
en  travers  de  noirâtre  sur  le  reste  du  dessous;  rayé  de  fauve  moins  foncé 
et  de  noir  au  dos  inférieur,  sur  le  croupion  et  les  sus-caudales;  le  milieu 
môme  du  croupion  plus  ou  moins  noirâtre  en  entier;  les  tectrices  caudales 
postérieures  noirâtres  ou  grises,  unicolores;  tête  subhuppée  et  toute  la 
nuque,  excepté  la  gorge,  d'un  rouge  sang  intense,  avec  une  petite  tache 
auriculaire  fauve  en  dessous  et  brune  en  dessus;  une  raie  blanche  ou  isa- 
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belle  de  chaque  côté  du  cou,  commençant  au-dessous  du  rouge  et  descendant 
dans  toute  sa  longueur,  prolongée  de  chaque  côté  de  la  région  inter- 
scapulaire,  au  bout  de  laquelle  elle  se  réunit  avec  sa  congénère.  Sous- 
alaires  d'un  blanc  jaunAtre  ou  Isabelle;  bord  interne  des  rémiges  largement 
roussàtre  ou  jaun&tre.  Bec  corné  noirâtre,  à  base  blanchâtre;  pattes  d'un 
gris  pâle. 

Q  Semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  une  raie 
malaire  blanche  commençant  à  la  naissance  du  bec,  bordée  en  dessus 
d'une  ligne  noire  et  prolongée  jusqu'à  la  raie  collaire. 

C?  Longueur  de  l'aile,  186;  queue,  118;  bec,  51  ;  tarse,  29  millimètres. 

9         •        —  180;     —      120;    —    52;    —     29         — 

Obsebvationb.  —  Ces  oiseaux  péruviens  se  distinguent  de  ceux  de  rKcuador 
occidental  par  le  noir  en  général  moins  intense  et  moins  pur,  ce  qui  doit  être  en 
relation  avec  la  saison  dans  laquelle  ils  ont  été  recueillis,  par  la  présence  des  raies 
fauves  au  croupion  et  le  dos  inférieur,  qui  manquent  presque  en  entier  chez  Toiseau 
de  TEcuador. 

Forme  voisine  du  C,  melanolenous  j  et  distincte  principalement  par  une  taille 
moins  forte  et  le  manque  complet  d*isabelle  à  la  base  du  bec. 

Paucal,  Lechugal,  Motupe,  nord  du  Pérou  (coll.  Baimondi). 


976.  —  Campephilus  trachelopyrus 

Megapicus  trachelopyrus,  Malh.,  Monogr.  Pic,  I,  p.  26, 
tb.  VIII,  fig.  2  et  4. 

Campephilus  trachelopyrus,  Sgl.,  Catal  ColL,  p.  322  —  Scl. 
et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  291  —  Nomencl.  Av.  Neotr,, 
p.  98. 

Dryocopus  trachelopyrus,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1869, 
p.  598. 

Campephilus  rubricollis,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  546. 

C.  nigeff  subtus  sordide  cinnamomeus  ;  capite  subcristalo  colloque  ex  toto 
coccineiSf  pectore  abdomineque  supero  plus  aut  minus  rubro  indutis;  tectri- 
cibus  subalaribus  remigibusque  intus  et  extus  cinnamomeis  ^  immaculatis. 
liostrum  corneo  flavum;  pedes  plumbei;  iris  flava. 

Fem.  loris  mystaceque  malari  faims  distinguenda. 

cf  Noir  en  dessus ,  sur  les  ailes  et  la  queue ,  d'un  roux  cannelle  en  des- 
sous, passant  en  une  nuance  plus  ou  moins  sale  au  bas- ventre  et  aux  sous- 
caudales;  tôte  terminôe  en  arrière  d  une  huppe  courte  subconique  et  tout 
le  cou  d'un  rouge  sang  intense;  la  poitrine  et  le  haut  de  l'abdomen  lavés 
plus  ou  moins  de  rouge  sur  un  fond  cannelle;  une  petite  tache  noirâtre 
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bordée  inférieurement  d'une  ligne  blanche  sur  Toreille.  Sous-alaires  d'un 
roux  cannelle,  ainsi  que  les  rémiges  primaires  sur  les  deux  barbes,  longue- 
ment dans  leur  partie  basale,  et  sur  la  barbe  interne  dans  les  secondaires. 
Boc  corné  jaunâtre;  pattes  plombées;  iris  jaune. 

Q  Ne  se  distingue  du  mâle  que  par  une  grosse  moustache  malaire  fauve 
ou  fauve  blanchâtre,  occupant  le  bas  des  lores  avec  les  tectrices  nasales  et 
la  naissance  de  toute  la  mandibule  inférieure,  prolongée  en  s'amincissant 
graduellement  jusqu'à  la  tache  auriculaire,  où  elle  se  termine  en  pointe, 
bordée  d'une  ligne  noire  du  côté  du  front  et  d'un  autre  du  côté  de  la  gorge 
dans  toute  sa  lohgueur. 

cf  Longueur  de  l'aile,  195;  queue,  130;  bec,  53;  tarse,  35;  doigt 
médian,  25;  ongle,  16  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  190-205;  queue,  135;  bec,  53;  tarse,  36;  doigt 
médian,  24;  ongle,  14  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiseaux  péruviens  paraissent  être  d'une  taille  un  peu  plus 
forte  que  ceux  de  Copim,  comme  on  le  voit  des  dimensions  de  l'aile  des  femelles, 
qui  dans  celle  de  Monterico  est  longue  de  190-225  millimètres,  tandis  que  dans  la 
femelle  de  Copim  elle  n'est  que  de  180  millimètres. 

Cette  formé  se  distingue  principalement  du  C,  rubricoUis  par  la  présence  de  can- 
nelle sur  la  barbe  externe  des  rémiges  primaires  ;  par  une  taille  plus  forte,  et  par  le 
rouge  généralement  plus  répandu  sur  la  poitrine  et  le  haut  de  l'abdomen. 

Monterico  (Jblski)  ;  Ynrimaguas,  Chamicuros  (Babtlett). 


977.  —  Caznpephilus  hœmatogaster 

Picus  hœmatogaster,  Tsch.,  Faun.  Peru.y  pp.  43  et  265,  tb.  XXV. 

Gampephilus  hœmatogaster,  Reighb.,  Handb,  Orn,y  I,  p.  395, 
tb.  DGLI  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neoir,,  p.  98  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  4874,  p.  546;  1882,  p.  42. 

Megapicus  hœmatogaster,  Malh.,  Monogr.  jPtc,  I,  p.  27,  tb. IX, 
fig.  1  et  4. 

C.  niger;  pileo,  nucha,  collo  postice  lateribusque  et  itropygio  coccineis ,  tergo 
plus  aut  minus  nigro  transfasciato  ;  fascia  ochracea  ab  oculi  angulo  poste riore 
et  altéra  a  rostri  basi  ad  auriculas  porrigentibus  ;  abdomine  sanguineo  plumis 
basi  nigricantibus  ;  subalaribus  fulvis  ;  pogonio  interno  remigum  fasciis  qua- 
ternis  fulvo  albidis. 

cf  Le  noir  occupe  le  dos  avec  les  scapulaires,  les  ailes,  la  queue,  une 
fine  bordure  sur  le  devant  du  front,  une  large  raie  auriculaire,  la  gorge,  le 
devant  du  cou  et  les  sus-caudales;  le  rouge  écarlate  intense  couvre  le 
sommet  de  la  tête,  la  nuque,  le  cou  postérieur  et  ses  côtés;  le  rouge  éga- 
lement intense,  mais  plus  ou  moins  affaibli  par  le  jaune  de  la  base  des 
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plumes  sur  le  dos  inférieur  et  au  croupion,  passant  au  jaune  sur  le  devant 
du  dos  inférieur,  dont  les  côtés  sont  plus  ou  moins  traversés  de  lignes 
noirâtres;  la  poitrine  et  Tabdomen  sont  couverts  de  plumes  noirâtres  lar- 
gement terminées  de  rouge  sanguin,  les  plumes  du  milieu  du  ventre  plus 
ou  moins  rayées  en  travei*s  de  lignes  fauves;  sous-caudales  noirâtres.  Les 
lores  avec  les  tectrices  nasales  et  le  bas  des  joues  traversés  par  une  large 
raie  ocreuse,  réunie  au  bout  de  la  raie  auriculaire  avec  une  autre  raie  de 
la  môme  couleur,  mais  moins  large,  commençant  à  Tangle  postérieur  de 
rœil,  séparant  la  couleur  rouge  du  sommet  de  la  tête  du  noir  de  la  raie 
auriculaire.  Sous-alaires  d'un  ocreux  pâle,  ainsi  qu'une  suite  de  quatre 
grosses  raies  sur  la  barbe  interne  de  toutes  les  rémiges,  excepté  la  pre- 
mière où  il  n'y  en  a  que  trois,  deux,  ou  seulement  la  basale;  la  barbe 
externe  des  primaires  terminée  par  une  bordure  blanchâtre  sur  la  barbe 
externe.  Bec  noirâtre  avec  l'extrémité  cornée  ;  pattes  plombées,  à  côté  pos- 
térieur du  tarse  et  la  plante  d'un  gris  Jaunâtre;  iris  brun  rougeâtre. 

Q  La  femelle  se  distingue  seulement  par  la  raie  inférieure  ocreuse  des 
côtés  du  visage  prolongée  et  élargie  le  long  des  côtés  du  cou,  séparant  dans 
toute  la  longueur  la  couleur  rouge  postérieure  du  noir  antérieur. 

cf  Longueur  totale,  365-375;  vol,  600-610;  aile,  195;  queue,  130;  bec,  56; 
tarse,  38;  doigt  médian,  22;  ongle,  16  millimètres. 

Région  boiseuse  du  Pérou  (Tbchudi)  ;  Chilpes  (Jblski)  ;  Huambo,  Ray  Urmana 
(Stolzmann). 

d  n  parait  que  la  hauteur  d^Huambo  (3,700  pieds)  constitue  la  limite  inférieure 
de  la  distribution  orographique  de  ce  pic,  et  je  n'ai  pas  pu  constater  s'il  dépasse 
celle  de  Ray  Urmana  (8,000  pieds).  C'est  un  oiseau  assez .  rare,  et  je  ne  l'ai  jamais 
rencontré  dans  la  chaîne  occidentale  des  Cordillères  du  Pérou  septentrional  j> 
(Stolzmann). 


978.  —  Dryocopus  lineatus 

Ficus  lineatus,  L.,  S.  N.,  I,  p.  174  —  Spix,  Av.  Bras. y  I,  p.  58, 
tb.  XLVIII,  fig.  1  et  2  —  TscH.,  Faun,  Peru.,  pp.  4^  et  265. 

Dryocopus  lineatus,  Boié,  Isis,  1826,  p.  —  Scl.  et  Salv.,  P. 
Z.  S.,  1866,  p.  196;  1873,  p.  291  —  NomencL  Av.  Neotr.y  p.  99  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  546;  1882,  p.  42. 

Dryopicus  lineatus,  Malh.,  Monogr.  Pic,  I,  p.  39,  tb.  XII,  fig.  4-8. 

Gœphlœus  lineatus  et  Geophlœus  mesorhynchus,  Cab.,  Mus. 
Hein.,  IV  b,  p.  86. 

J).  niger;  subtus  rufescente  aut  sordide  albidus^  nigro  fasciatus;  gulaalbida 
nigro  striata;  genis  plumheis;  pileo,  crista  et  vitta  malari  coccineis;  vitta 
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genali  et  utrinque  collari  scapularibusque  albidis;  subalaribus  remigibusque 
partim  interne  albis. 

cf  Noir  au  dos,  sur  les  ailes,  la  queue,  le  cou  et  le  milieu  du  haut  de  la 
poitrine,  les  plumes  de  cette  dernière  souvent  bordées  de  fauve  et  celles 
de  la  moitié  supérieure  du  cou  de  blanchâtre;  gorge  blanche  sale  ou  plus 
ou  moins  lavée  de  roussâtre,  striée  de  noir;  le  reste  des  parties  inférieures 
du  corps  blanchâtre  sale  ou  plus  ou  moins  lavé  de  roussâtre,  traversé  de 
raies  noires,  généralement  plus  fines  au  milieu  du  ventre  et  quelquefois 
peu  distinctes  sur  uo  fond  plus  foncé  qu'ailleurs;  le  sommet  de  la  tète  avec 
la  huppe  pointue,  dirigée  en  arrière  et  la  nuque  d'un  rouge  sang  intense; 
une  pareille  raie  plus  foncée  occupe  toute  la  partie  inférieure  des  joues, 
tandis  que  le  haut  des  joues  est  plombé,  séparé  du  rouge  malaire  par  une 
raie  blanchâtre,  commençant  aux  narines,  descendant  tout  le  long  de  la 
tête  et  en  s'élargissant  traversant  toute  la  longueur  des  côtés  du  cou;  cette 
raie  est  fortement  colorée  de  roux  à  sa  naissance,  puis  plus  ou  moins 
d'ocreux  Isabelle  ;  scapulaires  blanches,  formant  une  large  bande  au-dessus 
de  l'aile,  réunie  sur  le  devant  à  la  raie  collaire.  Les  sous-alaires  et  le  bord 
interne  des  rémiges,  dans  leur  moitié  basale,  blancs,  lavés  légèrement 
d'isabelle  ou  de  jaunâtre.  Bec  corné,  à  mandibule  blanche  sale  à  la  base, 
noirâtre  au  bout;  pattes  plombées;  iris  brun,  entouré  d'une  bordure  grise. 

Q  Distincte  du  mâle  par  le  front  noir  jusqu'au  niveau  de  la  ligne  de 
l'angle  postérieur  des  yeux  et  par  le  manque  de  la  moustache  malaire  rouge, 
remplacée  par  la  couleur  plombée  plus  foncée  que  celle  des  côtés  des  joues. 

cf  Longueur  de  l'aile,  206;  queue,  140;  bec,  46;  tarse,  31;  doigt 
médian,  27;  ongle,  16  millimètres. 

9  Longueur  totale,  385;  vol,  646;  aile,  200;  queue,  140;  b^,  44  ;  tarse,  30; 
doigt  médian,  27;  ongle,  15  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiseaux  péruviens  paraissent  être  en  général  d'une  taille 
plus  forte  que  ceux  de  Cayenne,  comme  on  le  voit  des  dimensions  des  ailes  et  de  la 
queue. 

cT   De  la  Guyane.  Longueur  de  l'aile,  185-195;  queue,  124-136  millimètres. 

$  —  —  185;  -        118  — 

L'unique  femelle  de  Lechugal,  de  la  collection  de  M.  Kaimondi,  présente  une 
grande  différence  dans  la  coloration  ;  le  noir  est  en  général  pâle  ;  le  fond  de  l'ab- 
domen d'un  gris  sale,  à  taches  centrales  des  plumes  pâles,  surtout  au  ventre;  les 
bordures  des  plumes  de  la  poitrine  et  du  haut  de  l'abdomen  jaunâtres  ;  le  disque 
foncé  des  plumes  de  la  gorge  beaucoup  plus  large  que  dans  tous  les  oiseaux  que 
j'ai  vus;  sous-caudales  d'un  gris  pâle  sans  raies  foncées.  Longueur  de  l'aile,  176 
queue,  122  ;  bec,  32  millimètres.  D'après  un  exemplaire  on  ne  peut  décider  si  c'est 
une  différence  individuelle  ou  locale. 

Forêts  vierges  du  Pérou  (Tschudi)  ;  Ucayali  (Baetlett)  ;  Monterico  (Jelski)  ; 
Huambo  (Stolzmann)  ;  Lechugal  (coll.  Raimondi). 

a  Assez  commun,  mais  peu  nombreux  à  Huambo  (3,700  pieds)  ;  je  Vsd  vn  aussi  à 
Yurimaguas.  Comme  les  autres  pics  il  se  tient  par  paires  et  fait  souvent  entendre 
ce  bruit  caractéristique,  produit  en  frappant  dans  les  branches  sèches,  fort  prolongé; 
quelquefois  court  et  répété  dans  des  intervalles  assez  longs  :  Trouont.  En  février  et 
en  mars  j'ai  souvent  observé  un  de  ces  pics  occupé  de  la  construction  du  trou  ;  il 
travaillait  pendant  quelques  semaines  jusqu'à  ce  qu'un  orage  brisa  l'arbre  justement 
dans  l'endroit  affaibli  par  ce  trou  »  (Stolzmann). 
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979.  —  Picus  cactorum 

D'Orb.,  Voy.  Amer,,  Mér.,  p.  378,  tb.  LXII,  fig.  2  —  Malh.,  Monogr, 
Pic. y  I,  p.  102,  tb.  XXV,  fig.  1  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr., 
p.  9d  —  TscH.,  Faun,  Peru,,  pp.  43  et  267. 

Gactœraugas  cactoram,  Cab.,  Mus,  Hein, y  IV  h,  p.  72. 

P,  supra  ater,  macula  lata  frontali  pone  rotundata  et  ad  verticem  extensa, 
macula  alia  verticali  triquetra  coccinea;  nucha  transverse  sordide  grisea; 
dorso  medio  linea  alha;  uropygio  nigro  alboque  œque  variegato;  alis  caudaque 
nigriSj  maculis  albis  viltatis;  subtus  totus  sordide  griseus;  gula  tota  ranuncu- 
lacea  (d'Orbiqny). 

cf  Ad.  —  Noir  en  dessus,  à  front  couvert  d'une  plaque  blanche  prolongée 
jusqu'au  cervix  et  arrondie  en  arrière,  suivie  d'une  belle  tache  longitudinale 
d'un  rouge  miniacé  passant  le  long  du  milieu  du  cervix  ;  la  nuque  bordée 
en  bas  d'une  large  raie  transversale  d'un  blanc  sale  ;  milieu  du  dos  traversé 
dans  toute  sa  longueur  par  une  raie  blanche  composée  de  grosses  lignes 
de  cette  couleur;  croupion  blanc  rayé  en  travers  de  noir;  les  lores,  le  bas 
des  côtés  du  visage  et  tout  le  dessous  du  corps  lilanc  pur  jusqu'à  la  région 
jugulaire  et  sale  sur  le  reste;  une  belle  tache  d'un  jaune  renonculacé  occupe 
la  gorge;  quelques  raies  transversales  noires  sur  les  côtés  du  ventre  et  sur 
les  sous -caudales.  Ailes  et  queue  noires,  rayées  en  travers  de  blanc,  de 
manière  que  toutes  ces  raies  sont  interrompues  au  milieu  des  pennes  ;  une 
grosse  raie  oblique  blanche  sur  le  devant  de  l'aile,  composée  de  grosses 
taches  terminales  des  tectrices;  sous-alaires  blanches  rayées  de  noirâtre; 
les  raies  terminales  des  rectrices  roussâtres.  Bec  plombé  noirâtre;  pattes 
d'un  plombé  brunâtre;  iris  bistré. 

9  Distincte  du  mâle  par  le  manque  du  rouge  au  sommet  de  la  tête.  Une 
des  femelles  possède  sur  les  tectrices  inférieures  de  la  queue  un  gros 
chevron  noir  au  milieu  des  plumes  au  lieu  de  raies  transversales. 

cf  Longueur  de  Taile,  110;  queue,  68;  bec,  29;  tarse,  22  millimètres. 

Q  —  H2;      —     75;    —   24;     —    20         — 

Selon  d'Orbigny,  longueur  totale,  190;  vol,  120  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  typiques  de  d'Orbigny,  de  la  République 
Argentine  et  de  la  Bolivie  (Musée  de  Paris). 
Pente  occidentale  des  Cordillères  (Tschudi). 

((  Il  vit  par  paires  au  milieu  des  cactus  arborescents  et  ne  se  perche  que  sur  ces 
végétaux.  Il  se  pose  aux  parties  inférieures  et  gravit  ensuite  jusqu'au  sommet  en  y 
cherchant  des  araignées  dont  il  se  nourrit  exclusivement.  Ce  sont  des  oiseaux  fami- 
liers, très  communs  et  qui  se  montrent  très  attachés  les  uns  aux  autres  »  (d'Ob- 
BIGNY). 
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980.  —  Picns  lignariiis 

MoLiXA,  H.  Nai.  ChilCy  1789,  p.  209  —  Malh.,  Monogr,  Pic.,  I, 
p.  109,  tb.  XXYI,  û%.  9  et  12  —  Scl.  et  Sâly.,  Namend.  Av.  Neoir.y 
p.  99. 

Picns  melanocqilMJiis,  King,  P.  Z.  S.,  1830,  p.  14,  Q. 

Picas  Kingi,  Gr.,  Yoy.  Beagle,  Zool.y  p.  113. 

Picas  pmictioeps,  d'Orb.,  Voy.  Amer.  Mér.,  p.  379,  tb.  LxiV, 
fig.  1  —  TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  43  et  267. 

Picas  albivittatiis,  Natt.,  Mu*.  Vindobonense. 

Picns  Kaopi»  Hartl.,  Rev.  Mag.  ZooLy  lfô2,  p.  6. 

Gentoms  gradatns,  Reichb.,  Handb.  Om.,  I,  p.  411. 

P.  mpra  lotus  bruniuo  niger,  undique  albo  transrerse  ritiaius;  pileo  toto 
nigro  brunneo,  striés  minimisathîseonsperso;  nucha  coeeinea,  uirinque  txniis 
duabus,  una  supra,  altéra  infra  oeulos,  albis;  spatio  infra  eas  oeulum  intlu- 
dente  nigro;  subtus  sordide  atbus;  gutture,  eollo  antico  vent  reçue  nigro  siriatis 
ID^OsBiG^rr). 

cf  Ad.  —  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps  et  des  ailes  noirâtres  ; 
à  dos  rayé  jasqu*à  l'extrémité  des  tectrices  caudales  de  blanchâtre  sale; 
sommet  de  la  tête  varié  de  stries  blanches  fines,  légèrement  élai^es  à 
1  extrémité;  front  laTé  légèrement  de  gris  roussâtre;  nuque  occupée  par 
une  large  bande  rouge  sang;  une  raie  sourcilière  large  blanche  prolongée 
sur  les  cùtés  du  cou,  une  autre  raie  de  la  même  couleur  commençant  à  la 
commissure  du  bec,  occupant  les  lores  et  passant  au-dessous  de  Tœii  et 
de  Toreille;  région  auriculaire  gris  noirâtre  ;  tout  le  dessous  du  corps  blanc 
sale  enduit  de  jaunâtre  sale  depuis  le  haut  de  la  poitrine  jusqu'aux  sous- 
caudales  et  varié  partout  de  longues  stries  noires,  les  plus  grosses  sur  la 
poitrine,  et  passant  en  raies  transversales  sur  les  flancs  de  Fabdomen  et  les 
soos-caudales  ;  une  longue  moustache  noire  le  long  des  côtés  de  la  goi^. 
Une  tache  arrondie  ou  subtriangulaire  blanche  à  l'extrémité  de  toutes  les 
tectrices  alaires;  une  série  de  taches  carrées  blanches  sur  la  barbe  externe 
de  toutes  les  rémiges  et  d'autres  plus  grosses  au  bord  de  la  barbe  interne  ; 
sous-alaires  blanches.  Queue  traversée  de  six  raies  blanches  sales.  Bec 
noir;  pattes  bleuâtres;  iris  brun. 

Un  mâle,  probablement  moins  adulte,  se  distingue  du  précédent  par  les 
stries  blanches  du  sommet  de  la  tète  beaucoup  plus  fines  et  n'occupant  que 
le  front  et  le  vertex. 

cf  Longueur  de  Taile,  93;  queue,  58;  bec,  26;  tarse,  15;  doigt  médian,  15  ; 
ongle,  9  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  exemplaires  chiliens  (musée  Berlbpsch). 
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Q  Ne  se  distingue  du  mâle  que  par  le  manque  complet  du  rouge  et  do 
trois  raies  blanches  au  sommet  de  la  tète. 

0  Le  jeune  mâle  se  distingue  de  Tadulte  par  l'extrémité  rouge  sur  toutes 
les  plumes  du  sommet  de  la  tôte,  excepté  le  front  où  il  y  a  des  stries  fauves. 

Q  Longueur  de  l'aile,  87;  queue,  63;  bec,  24;  tarse,  17  millimètres. 

Femelle  et  jeune  du  Chili  de  la  collection  de  M.  Sclater. 

Selon  d'Orbigny,  longueur  totale,  190;  vol,  270;  aile,  H5;  queue,  65; 
Dec,  18  millimètres. 

Bégion  boiseuse  (TSCHUDI). 

«  Cette  espèce  se  trouye  dans  les  mêmes  régions  que  le  P.  cactorum,  c'est-à-dire 
dans  les  vallées  sèches  et  arides.  SUe  se  tient  sar  les  coteaux,  au  fond  des  ravins  et 
dans  les  jardins  mêmes  de  la  ville  de  Cochabamba.  Elle  grimpe  aux  petits  arbres  et 
aux  cactus,  n'est  nullement  craintive,  vit  par  paires  et  sautille  avec  vitesse.  Elle  se 
nourrit  principalement  d'araignées  et  ne  pique  pas  les  écorces,  comme  les  autres 
espèces  des  pics  »  (d'Ohbigny). 


981.  —  Chloronerpes  fmnigatus 

Picus  fumigatus,  D'ORB.jVby.  Amer.  Mér.^  p.  380,  tb.  LXV,  fig.l 
—  TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  43  et  267. 

Mesopicus  fumigatas,  Malh.,  Monogr.  Pic. y  II,  p.  51,  tb.  LYII, 
fig.  3  et  5. 

Chloronerpes  fumlgatas,  Bp.,  Consp.  Av.j  I,  p.  118  —  Scl.  et 
Saly.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  99  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  546; 
4879,  p.  240;  1880,  p.  209. 

Ch.  supra  totus  fumigatus;  pileo  toto  nigro,  siriis  rubris  consperso;  subtus, 
capitis  collique  lateribus  fumigatus  unicolor,  ano  pallidiore  (d'Orbigny). 

cf  Ad.  en  plumage  frais.  —  Est  d*un  gris  brunâtre  tirant  sur  l'olivâtre, 
d'une  nuance  moins  foncée  en  dessous,  surtout  sur  l'abdomen  ;  sommet  de 
la  tête  couvert  en  entier  de  plumes  plombées,  terminées  longuement  de 
rouge  sang  foncé,  de  sorte  que  cette  dernière  couleur  couvre  presque  en 
entier  la  couleur  plombée;  gorge  grise.  Quelques-uns  ont  plusieurs  plumes 
du  dos  lavées  plus  ou  moins  de  rouge.  Ailes  brunes  tirant  légèrement  sur 
l'olivâtre  sur  les  tectrices,  surtout  aux  bords  des  plumes;  sous-alaires 
blanchâtres  tachetées  de  brun;  au  bord  interne  des  rémiges  se  trouve  une 
série  de  3-5  grosses  taches  blanches.  Queue  noire,  à  rectrices  latérales 
moins  foncées.  Mandibule  supérieure  d'un  corné  noirâtre,  l'inférieure  cornée, 
plus  foncée  à  l'extrémité  et  plus  claire  à  la  base;  pattes  d'un  gris  foncé 
à  bords  libres  des  scutelles  clairs;  ongles  d'un  gris  corné  foncé;  iris  brun 
foncé. 

I 
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Ed  plumage  usé  la  couleur  olive  disparait  de  plus  en  plus,  la  couleur 
générale  pâlit  plus  ou  moins  fort  et  peu  régulijrrement  ;  le  plumage  du  corps 
devient  fuligineux  brunâtre  pâle,  les  ailes  brunes  pâles,  gorge  plombée, 

Q  Se  distingue  du  mâle  par  le  manque  complet  du  rouge  au  sommet  de 
la  tâte,  les  plumes  de  cette  partie  sont  également  plombées  à  la  base,  mais 
terminées  largement  de  brun  fuligineux  plus  foncé  que  sur  les  autres  parties 
du  corps. 

0  Je  ne  connais  pas  de  jeune  en  premier  plumage,  mais  Je  me  suis 
convaincu  sur  les  femelles  dans  leur  deuxième  robe  qu'elles  ont  aussi, 
comme  dans  beaucoup  d'autres  pics,  le  sommet  de  la  tétc  rouge  comme 
celui  du  mâle  ;  dans  le  deuxième  plumage  les  plumes  brunes  du  sommet 
de  la  tête  sont  bordées  finement  de  fauve. 

d"  Longueur  totale,  198;  vol.  328;  aile,  97  ;  queue,  61  ;  bec,  29;  tarse,  19; 
doigt  médian,  13  ;  ongle,  9  millimètres, 

Q  liongueur  totale,  194;  vol,  320  millimètres. 


'  n  A  Catervo  le  plus  commnn  des  picB.  I!  paraît  être  principalement  forestier  jt 

(STOLZHANH'). 

982.  —  Chloronerpes  callonotus,  peru-vianus 

Chloronerpes  callonotus,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  327;  1880, 
p.  209. 

Ch.  stipra  miniaceus;  pUeo  mgrieanle  plumis  rubro  terminalis;  subtus 
atbidus,  pectore  abdominegue  plus  aut  minus  griseo  uridulatù;  loris  et  macula 
magna  auriculari  pallide  brunneis;  tsnia  lata  postoculari  alba;  alts  brunneis 
plumis  rubro  limbatis;  rectricibus  mediis  ttigris,  lateralibus  futvido  griseis. 
brunneo  fasciatis. 

Femina  mari  similis,  pileo  nigricante. 

(S  Ad.  -^  D'un  beau  rouge  miniacé  en  dessus,  à  sommet  de  la  t^te 
couvert  de  plumes  noirâtres,  largement  terminé  d'un  rouge  un  peu  plus 
intense  que  celui  du  dos  formant  des  stries  rouges  sur  un  fond  noir  et 
couvrant  ce  dernier  sur  la  nuque;  les  côtés  de  la  tête  et  toutes  les  parties 
inféi'ii.'ureB  du  corps  d'un  blanc  légèrement  jaunâtre  rayé  en  travers  de  gris 
sur  lu  devant  du  cou,  la  poitrine,  les  flancs  de  l'abdomen  et  les  sous- 
caudiilcs;  une  grosse  tache  d'un  gris  bi'unâtrc  sur  les  oreilles,  découpant 
unu  l.'irgu  raie  blanche  postoculaire.  Ailes  brunes,  à  tectrices  et  tes  rémiges 
Ki.'ci  III  il  aires  bordées  largement  de  rouge  analogue  à  celui  du  dos;  les 
burilui'i^s  des  primaires  moins  larges  et  olivâtres;  sous-alaires  blanches; 
l'at'lii'  interne  des  rémiges  bordée  intérieurement  d'une  suite  de  grosses 
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taches  blanches.  Les  quatre  rectrices  médianes  d*un  noir  brunâtre^  les 
autres  d'un  fauve  sale,  traversées  de  raies  brunes  assez  fines  et  peu  régu- 
lières. Mâchoire  cornée  grisâtre  claire,  mandibule  grise  blanchâtre  claire  ; 
pattes  plombées  tirant  légèrement  au  verdâtre;  iris  gris  brunâtre. 

Q  Ne  diffère  du  mâle  que  par  le  sommet  de  la  tête, noir,  sans  rien  de 
rouge. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  diffère  des  adultes  par  le  rouge 
des  parties  supérieures  du  corps  un  peu  moins  vif  et  plus  clair;  une  très 
faible  ondulation  sur  les  côtés  du  dessous;  la  tache  auriculaire  pâle;  les 
rectrices  latérales  beaucoup  plus  pâles.  Cet  individu  dont  le  sexe  n'est  pas 
constaté  a  le  rouge  au  sommet  de  la  tête  également  disposé  comme  chez 
le  mâle. 

Cf  Longueur  totale,  156;  vol,  261;  aile,  81;  queue,  45;  bec,  22;  tarse, 
17;  doigt  médian,  13;  ongle,  7  millimètres. 

9  Longueur  totale,  152;  vol,  242;  aile,  78;  queue,  50;  bec,  24;  tarse, 
17;  doigt  médian,  13;  ongle,  7  millimètres. 

Obbebyations.  —  Forme  Toisine,  mais  parfaitement  distincte  des  oiseaux  typiques 
de  TEcoador  occidental  par  une  taille  nn  peu  moins  forte  et  la  coloration  différent^ 
des  côtés  de  la  tête,  qui  au  lieu  d'être  d'un  brun  clair  uniforme  en  entier,  n*a  qu'une 
tache  brune  couvrant  les  lores,  le  dessous  de  l'œil  et  les  tectrices  auriculaires,  en 
laissant  une  large  raie  blanche,  pure  ou  peu  tachetée  de  brunâtre,  commençant  derrière 
l'œil  et  séparant  la  tacbe  brune  du  rouge  da  sommet  de  la  tête  et  la  bordant  largement 
en  arrière;  les  raies  transversales  grises  paraissent  être  beaucoup  plus  répandues 
sur  le  blanc  du  dessous  que  dans  la  forme  typique.  Parmi  les  six  oiseaux  de  la  collec- 
tion de  M.  Raimondi  cinq  exemplaires  adultes  des  deux  sexes  ont  cette  ondulation 
bien  distincte  et  ce  n'est  que  sur  un  jeune  qu'elle  est  très  faible  et  n'est  distincte 
que  sur  les  côtés,  tandis  que  tout  le  milieu  depuis  le  menton  jusqu'à  la  région  anale 
est  sans  aucune  trace  de  raies;  le  blanc  de  cet  exemplaire  est  jaunâtre. 

Ghepen,  Tnmbez,  Guajango,  1,600  pieds  (Stolzmakn)  ;  Tumbez,  Guadalupe,  Mor- 
ropen,  province  de  Piura  (coll.  Raimokdi). 

a  (Commun  dans  les  deux  localités  de  la  côte  et  rare  sur  le  Mara&on.  H  se  tient 
dans  les  lieux  complètement  secs,  surtout  dans  les  bois  d'algarrobes  et  est  caracté- 
ristique  pour  la  faune  de  la  côte.  M.  Jelski  les  a  souvent  observés  perchés  sur  les 
branches  horizontales  à  la  manière  des  autres  oiseaux  s  (Stolzmann). 


983,  —  Cliloronerpes  liilaris 

Cab.  et  Hein.,  Mus.  Hein.y  IV  6,  p.  154  —  Scl.  et  Saly.,  P.  Z.  S., 
1873,  p.  780  —  Nomencl.  Av.  Neoir.,  p.  99. 

Picas  passerinus,  Tsch.,  Faun.  Peru.^  pp.  43  et  265. 

Picus  hsematostigma,  Cab.  in  Tsch.,  Faun.  Peru.y  p.  266 (nota). 

Ghloronerpes  hœmatostigma,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866, 
p.  197;  1867,  p.  753;  1873,  p.  291  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p*  546; 
1882,  p.  42. 


k 
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.   Ch.  flavidooliDoceus,  subit»  brunneo  fulvoque  fa!ciatm;pileoptitm.beoplvmU 
cinnabarino  terminatis;  nucha  flavida;  lectrîeibus  atarum  rvbro  maeulatis; 
remigibus  brurmeîs,  interne  macuUs  fulvis;  reelricibus  fusco  bmnneis  rufeicenle 
maeulatis. 
Pem.  piUo  olivaceo  distinguenda. 

Cf  Ad.  —  D'un  olive  jaunâtre  en  desauB,  à  sommet  de  la  tète  couvert  de 
plumes  plombées,  terminëes  de  rouge  cinabarin  formant  de  grosses  stries 
Dombi'eusËS  sur  toute  la  surface  et  le  ruuge  presque  uniforme  sur  la  partie 
cervicalb,  la  nuque  et  le  eou  postérieur  jaunâtres;  croupion  parsemé  de 
taches  jaunes;  tout  le  dessous  rayé  en  travers  de  fauve  et  de  brun  foncé, 
ces  dernières  raies  plus  larges  que  les  fauves  sur  le  devant  du  cou  et  sur 
la  poitrine  et  presque  d'égale  largeur  sur  l'abdomen.  Tectrices  alaires  de 
Ut  couleur  du  dos,  terminées  d'une  tacbe  rouge  en  formant  souvent  un 
espace  presque  uniforme  sur  les  moyennes;  quelques-unes  des  scapulaires 
sont  aussi  quelquefois  tachetées  de  rougeâtre;  rémiges  brunes,  à  barbe 
externe  de  la  couleur  du  dos;  celles  des  primaires  portant  une  série  de  cinq 
taches  fauves;  sous-alairea  fauves  variées  de  quelques  raies  noirâtres; 
une  série  de  cinq  taches  d'un  fauve  pâle  sur  le  bord  interne  de  toutes  les 
rémiges,  excepté  les  deux  externes,  dont  la  première  n'en  a  que  deux  et 
la  suivante  quatre.  Rectrices  brunes  noirâtres ,  traversées  de  cinq  raies 
fauves  dont  le  milieu  est  fort  rembruni.  Bec  d'un  plombé  corné,  à  man- 
dibule inférieure  d'un  gris  bleuâtre  foncé;  pattes  plombées;  iris  brun  foncé. 

Q  Se  distinguo  par  le  sommet  de  la  tête  brun  olivâtre,  tirant  légèrement 
au  roussâtre  sur  le  front. 

C?  Longueur  totale,  190;  vol,  315;  aile,  104;  queue,  64;  bec,  27;  tarse.  18; 
doigt  médian,  13;  ongle,  8  millimètres. 
.    Q  Longueur  totale,  188;  vol,  308  millimètres. 

Observations.  —  Les  taches  rouges  alaires  pTéaentent  beancoup  de  variétés.  Le 
D'  Cabanis  eat  d'avis  qu'elles  sont  plus  grosses  dans  les  oiseaux  jeanes  et  deviennent 
de  plus  eu  plus  Hnes  avec  l'^e.  Souvent  elles  sont  plus  ou  moins  jaunes  an  milieu. 

R^on  boiseose  (TBOHUDI)  ;  Sarayacn,  Xeveros,  Cbayavetas,  Cbamicnros  (Babt- 
LETt);  Mont«cico(jBL8Kt);  Ynrimagaas  (Stolzmahh). 


9S4.  —  Chloronerpes  canipileiis 

Pions  canipUens,  d'Ohb.,  Voy.  Âmêr.  Mer.,  p.  379,  tb.  LXm, 

H-  2- 

PlcuB  rubtglnosus,  Tsch.,  Fa««.  Peru,,  pp.  43el268(necSws.). 

ChlOFonerpes  canipileus,  Scl.,  Cat.  CoUect.,  p.  339  —  Scx,.  et 
Salv.,  Nomenc^.  Av.  Neotr.,  p.  100  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  546; 
1877,  p.  329. 
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Ch.  supra  olivaeeus,  uropygio  Ixiior  flavo  striato;  alis  extus  parum  auru' 
lentis,  remigum  pogonio  inius  nigro  fuscis^  tectricibus  fusco  olivaceis,  apice 
nigris,  harum  scapis  supra  nigris,  illarum  hrunjieis,  omnium  subtus  luteis; 
fronte  piUoque  plumbeis,  occipite  et  nucha  coccineis;  regione  ophthalmica  et 
parotica  sordide  albesceniibus  ;  gula  tota  et  collo  antico  nigris,  punctis  minutis 
griseis  conspersis;  subius  pallide  oUvaceo  flavescens,  viridi  fusco  striatus,  alis 
subtus  pallide  ochraceis  (d*Orbigny). 

cf  Ad.  —  Olive  en  dessus,  tirant  au  jaune  orangé  luisant  sur  le  dos, 
rayé  en  travers  de  jaunâtre  au  croupion  et  sur  les  sus-caudales  plus  ou 
moins  largement;  sommet  de  la  tête  plombé,  bordé  des  deux  côtés  d'une 
raie  sourcilière  plus  ou  moins  large  et  plus  ou  moins  prononcée  d'un  rouge 
intense,  couvrant  également  la  nuque  avec  le  cou  postérieur  et  largement 
la  région  malaire  ;  les  lores  et  le  milieu  dos  joues  sont  d*un  jaune  paille 
sale,  entourant  d'une  fine  bordure  le  bord  postérieur  de  l'œil;  gorge  noi- 
râtre striée  de  jaunâtre  ou  de  blanchâtre;  la  région  jugulaire  et  la  poitrine 
rayées  en  travers  de  jaunâtre  et  d'olive  foncé,  plus  finement  sur  la  première 
et  plus  largement  sur  la  dernière;  le  devant  même  de  l'abdomen  est  éga- 
lement rayé;  le  ventre  est  jaune  de  soufre  pur;  les  sous-caudales  d'une 
nuance  plus  sale.  Tectrices  alaires  moins  jaunâtres  que  le  dos,  quoique 
dans  certaines  directions  de  la  lumière  elles  prennent  la  même  nuance  ;  la 
barbe  externe  des  rémiges  secondaires  et  les  tertiaires  en  entier  sont  de  la 
couleur  du  dos;  barbe  externe  des  primaires  plus  brunâtre;  toutes  bordées 
intérieurement  dans  leur  moitié  basale  de  jaune  ocreux  clair;  baguettes 
brunes  en  dessus  et  jaunes  en  dessous;  sous-alaires  d'un  bel  ocreux  tirant 
sur  l'orangé  clair.  Les  six  rectrices  médianes  noires,  les  autres  d'un  brun 
olivâtre  en  dessus  et  d'un  jaune  olivâtre  en  dessous;  baguettes  en  dessous 
jaunes  dans  leur  moitié  basale.  Bec  noirâtre;  pattes  plombées;  iris  brun 
rougeâtre. 

Q  Se  distingue  par  l'absence  de  rouge  sur  la  région  mal  aire. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  tout  le  sommet  de  la  tête  couvert 
de  plumes  plombées  terminées  de  rouge,  de  sorte  que  le  fond  de  la  couleur 
basale  est  plus  ou  moins  visible  partout,  fa  couleur  des  côtés  du  visage 
plus  blanchâtre,  la  gorge  noire  non  striée;  les  plumes  du  dos  plus  ou  moins 
terminées  de  rouge  ;  les  bordures  des  tectrices  alaires  tirant  au  gris  ;  les 
bandes  foncées  du  dessous  plus  vcrdâtres  et  prolongées  jusque  sur  les 
tectrices  inférieures  de  la  queue,  tandis  que  les  jaunes  sont  beaucoup  plus 
pâles;  dans  les  rectrices  la  baguette  est  jaune  en  dessus  en  entier  dans  les 
externes  et  dans  la  moitié  basale  dans  les  médianes. 

Le  mâle  en  deuxième  plumage  a  le  sommet  de  la  tête  plombé  moins 
largement  que  l'adulte;  la  couleur  du  dessous  plus  pâle  sans  nuance  orangée. 

En  général,  les  individus  de  cette  espèce  présentent  beaucoup  de  variétés 
dans  les  détails  de  la  coloration,  il  y  a  môme  des  individus  qui  ont  toutes 
les  plumes  du  sommet  de  la  tête  terminées  de  rouge. 

cf  Longueur  totale,  218-247;  vol,  355-360  (Jelski);  aile,  130;  queue,  82; 
bec,  34;  tarse,  22;  doigt  médian,  20;  ongle,  12  millimètres. 

Bégion  bolseuae  (TscHUDi);  Paltay pampa,  Ropaybamba  (Jelski);  Tumbez, 
Lechugal  (Stolzmann). 
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((  Peu  nombreux  à  Tumbez  et  à  Lechagal.  Je  Tai  ya  aussi  dans  le  port  de  Casma, 
au  nord  de  Lima.  Il  se  tient  dans  les  algarrobes  et  ne  présente  rien  de  caractéris- 
tique dans  ses  habitudes.  Dans  l'estomac  d'un  mâle  tué  à  Tumbez  j'ai  trouvé  seule- 
ment une  multitude  de  petites  fourmis  ;  M.  Jelski  dans  un  individu  de  Pumamarca  a 
également  trouvé  des  fourmis  du  genre  Formica, 

2>  n  est  étonnant  qu'alors  que  M.  Jelski  a  trouvé  cette  espèce  sur  le  versant  oriental 
des  (Cordillères  du  Pérou  central  (Paltaypampa),  je  ne  l'aie  nulle  part  observée  de 
ce  côté  au  nord.  M.  Jelski  l'a  vue  aussi  à  Ica,  au  sud  de  Lima. 

))  Au  mois  de  février  j'ai  trouvé  un  nid  de  ce  pic  ;  c'était  un  trou  pratiqué  dans 
un  tronc  de  cactus.  Espérant  y  trouver  des  œufs  j'ai  agrandi  l'ouverture,  mais  il  y 
avait  trois  petits  presque  entièrement  emplumés.  Le  fond  de  ce  nid  était  entièrement 
nu  et  exhalait  une  odeur ^ort  désagréable  d  (Stolzmank). 


985.  —  Chloronerpes  flavigularis 

Picus  flavierula,  Bodd.,  Tahl.  PI.  EnL,  DCGLXXXIV  —  Sundev, 
Consp.  Pic,  p.  13. 

Picus  chlorocephalus,  Gm.,  L.  S.  N.y  l,  p.  432. 

Picus  icterocephalus,  Lath.,  J.  0,,  I,  p.  24  —  Spix,  Av,  Bras., 
I,  p.  62,  tb.  LIV,  fig.  2. 

Chloronerpes  chlorocephalus,  Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  116. 

Chloronerpes  flavigularis,  Scl.,  Catal.  ColL,  p.  339  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1873,  p.  291  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  9^. 

Chloropicus  chlorocephalus,  Malh.,  Monogr.  Pic,  II,  p.  144, 
tb.  LXXXVl,  fig.  4-7. 

Craugasus  flavigula,  Gab.,  Mus.  Hein.,  IV  6,  p.  157. 

Chloronerpes  flavigula,  Tagz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  42. 

Ch.  viridi  olivaceus;  sublus  flavo  alhidus,  olivaceo  squamulatus  ;  genis 
gukique  totis  luteis;  pileo  mystaceque  maris  coccineis;  alis  dorso  concoloribus, 
pogonio  interno  remigum  longissime  ad  basin  cinnamomeo  ;  subalaribus 
ochraceis;  rectricibus  nigricantibus  olivaceo  latissime  marginatis. 

Fem.  pileo  flavo,  nucha  coccinea,  inyslace  rubro  nullo. 

cf  Ad.  —  Tout  le  dos  avec  le  croupion  et  les  sus-caudales  ainsi  que  les 
ailes  sont  d*un  olive  verdâtre  tirant  au  jaunâtre  plus  ou  moins  selon  la 
direction  de  la  lumière;  sommet  de  la  tête  d'un  rouge  vermillon  foncé, 
à  base  plombée  dans  toutes  les  plumes  ;  les  côtés  de  la  tête  en  entier  et  la 
gorge  sont  d'un  jaune  jonquille  avec  une  moustache  malaire  rouge.  Tout 
le  dessous  depuis  le  devant  du  cou  est  couvert  de  plumes  Jaunâtres  au 
milieu,  avec  une  bordure  olive  plus  ou  moins  large  formant  des  squamules 
plus  larges  sur  le  cou  et  la  poitrine  et  de  plus  en  plus  fines  sur  l'abdomen 
où  ces  bordures  foncées  sont  peu  éloignées  du  bord  même  des  plumes; 
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sous-caudales  également  squamulécs  d'olive.  Barbe  interne  des  rémiges 
brune  noirâtre  à  Textrémité  et  d'un  cannelle  vif  dans  les  deux  tiers  basaux, 
d'une  nuance  moins  intense  sur  la  page  inférieure  ;  sous-alaires  de  la  môme 
nuance  que  cette  dernière;  plis  de  l'aile  jaune  pâle.  Toutes  les  rectrices 
sont  noirâtres  au  milieu  et  largement  olives  verdâtres  sur  les  côtés;  page 
inférieure  grise  olivâtre;  les  externes  olives  en  entier.  Bec  corné  noirâtre; 
mandibule  inférieure  grise  foncée  &  la  base;  pattes  grises  olivâtres;  iris 
brun  foncé. 

Q  N'a  du  rouge  que  sûr  la  nuque,  le  reste  du  sommet  de  la  tête  est 
jaune  plus  foncé  que  celui  des  joues  tirant  sur  l'olivâtre,  et  manque  de 
moustache  rouge. 

cf  Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  66;  bec,  23;  tarse,  19  millimètres. 

9  Longueur  totale,  223;  vol,  387;  aile,  121;  queue,  70;  bec,  20;  tarse, 
19  millimètres. 

Chamicuros  (Babtlett);  Yurimagnas  (Stolzmann). 


986.  —  Chloronerpes  leucolœmus 

Picus  leucolœmus,  Malh.,  Mém,  Soc.  Liège,  1845,  II,  p.  68. 

Ghloropicus  Isidori,  Malh.,  Bev,  Mag,  ZooL,  1850,  p.  154. 

Ghloropicus  leucolœmus,  Malh.,  Monogr.  Pic,  II,  p.  145, 
th.  LXXXV,  fîg.  3-6. 

Chloronerpes  leucolœmus,  Pelz.,  Om.  Bras,,  p.  244  —  Scl^  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  100  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  546. 

Ch,  supra  flavido  olivaceus,  capite  supra  toto  usque  ad  nucham  vittaqite 
ntrinque  mandibulari  coccineis;  genis  olivaceis  cum  vitta  supramalari  flava; 
gula  albida;  collo  antico  pectoreque  fusco  olivaceis,  albido  maculaiis;  abdomine, 
hypochondriis  subcaudalibusque  fusco  flavidoque  transversim  lineatis;  alis 
supra  dorso  concoloribus,  pogonio  interno  remigum  longissime  rufo,  api  ce  ni- 
gricante;  rectricibus  nigricantibus  latissime  olivaceo  limbatis, 

cf  Ad.  —  D'un  olive  jaunâtre  luisant  au  dos  jusqu'aux  sus-caudales  in- 
clusivement et  sur  le  dessus  des  ailes  ;  à  tête  d'un  rouge  intense  en  dessus 
jusqu'à  la  nuque  et  une  large  moustache  malaire;  côtés  de  la  tête  d'un  olive 
jaunâtre  avec  une  bande  d'un  jaune  vif  partant  de  l'angle  de  la  mandibule 
supérieure  et  s'étendant  au-dessus  de  la  moustache  rouge  qu'elle  dépasse 
de  beaucoup;  gorge  blanchâtre;  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  d'un  olive 
foncé  avec  des  mèches  blanchâtres  sur  le  premier  et  des  taches  plus  grosses 
subtriangulaires  sur  la  dernière;  l'abdomen  avec  les  flancs  et  les  sous- 
caudales  rayés  en  travej's  de  brun  olivâtre  foncé,  chaque  plume  portant 


S6  ORNITHOLOGIE 


deux  bandes  foncées  sur  un  fond  clair  et  étant  terminée  de  clair.  Rémiges 
primaires  brunes  noirâtres,  à  barbe  interne  roiisse  dans  leur  moitié  basale, 
de  plus  en  plus  longuement  en  s'approchant  des  secondaires  dont  Textrô- 
mité  est  olive  analogue  à  celui  du  dos,  ainsi  qu'une  large  bordure  de  la 
barbe  externe,  le  reste  est  roux;  la  barbe  externe  dans  les  primaires  est 
brun  olivâtre;  sous-alaires  d'un  roussâtre  plus  pâle  que  celui  des  rémiges. 
Rectrices  d'un  fuligineux  noirâtre,  bordées  largement  d'olive.  Bec  plombé 
corné;  pattes  plombées;  iris  brun  foncé. 

9  Ne  diffère  du  mâle  que  par  le  rouge  réduit  seulement  à  la  nuque  et  le 
manque  de  cette  couleur  sur  les  joues. 

Femelle  du  Brésil  de  la  collection  de  M.  Sclater. 

cf  Longueur  de  l'aile,  123;  queue,  70;  bec,  26;  tarse,  19;  doigt  médian, 
il  ;  ongle,  10  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  121  ;  queue,  65;  bec,  26  millimètres. 


Monterico  (Jelski). 


987.  —  Chrysoptilus 


Picus  atricollis,  Sundev,  Consp,  Pic,  p.  76. 

Ghrysopicus  atricollis,  Malh.,  Monogr.  Pic,  II,  p.  178, 
tb.  LXXXVIII. 

Ghrysopicus  peravianus  et  Gh.  atricollis,  Reighb.,  Handh. 
Om.f  I,  p.  419. 

Ghrysoptilus  atricollis,  Gr.,  H.  List  B.  Brit.  Mxis.y  II,  p.  195 
—  ScL.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  100  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1880, 
p.  209;  1882,  p.  42. 

Ch.  supra  brunneo  flavidoque  transverse  fasciatus,  uropygio  fluvidiori ;  subtus 
flavescente  albidus,  pectore  hypochondriisqtte  parum  nigro  fasciatis;  fronte  et 
vertice  plumbeis;  vitta  stricta  utrinque  a  fronte  supra  oculos  ad  occipitem  ducta  ; 
occipile,  nucha  mystacibusque  mandibularibus  coccineis;  genis  isabellino  al~ 
bidis;  gula  tota  cum  collo  antico  nigerrimis;  alis  extus  dorso  concoloribus, 
scapis  remigum  aureo  flavis;  subalaribus  ochraceo  isabellinis;  pogonio  interno 
remigum  flavido  limbato  ;  cauda  nigricante,  tribus  rectricibus  lateralibus  fulvo 
trans fasciatis, 

cf  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps  avec  les  tectrices  alaires  et  les 
rémiges  tertiaires  sont  d'un  jaune  olivâtre  rayé  en  travers  de  noir  olivâtre, 
de  sorte  que  les  bandes  des  deux  couleurs  sont  d'égale  largeur;  les  bandes 
claires  du  croupion  et  des  sus-caudales  sont  d'un  jaune  plus  intense  que 
celui  du  dos;  le  front  et  le  vertex  sont  plombés  bordés  des  deux  côtés 
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d'une  ligne  rouge  sang  étroite  partant  des  narines  et  passant  au-dessus 
des  yeux  en  s'élargissant  graduellement  et  couvrant  ensuite  tout  locciput 
et  la  nuque;  les  plumes  de  ces  dernières  parties  sont  allongées;  les  côtés 
de  la  tête  depuis  les  narines  jusqu'au  cou  et  un  peu  au-dessus  de  l'œil  sont 
d'un  blanc  isabelle;  la  gorge  et  le  devant  du  cou  d'un  noir  profond;  une 
large  moustache  malaire  rouge  séparant  la  couleur  de  la  gorge  de  celle 
des  joues;  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  est  d'un  blanc  jaunâtre 
traversé  sur  la  poitrine  de  raies  noirâtres  grosses,  mais  peu  nombreuses,- 
parsemé  de  taches  sur  les  côtés  de  l'abdomen  et  de  raies  interrompues,*  de 
larges  raies  subtriangulaires  sur  les  sous-caudales;  le  milieu  de  l'abdomen 
hnmaculé.  Rémiges  brunes  olivâtres,  à  baguettes  d'un  beau  jaune  doré 
sur  les  deux  côtés,  rayées  de  jaune  olivâtre  sur  la*  barbe  externe  depuis 
la  troisième  y  dans  les  prîmaires  à  la  base  et  dans  toute  la  longueur  des 
secondaires;  bord  interne  bordé  largement  de  jaunâtre,  entièrement  dans 
les  primaires  et  d'une  série  de  taches  dans  les  secondaires;  sous-alaires 
d'un  ocreux  isabelle.  Queue  brun  noirâtre,  à  baguettes  jaunes  en  entier 
dans  les  rectrices  latérales  et  à  la  base  dans  celles  du  milieu;  les  trois 
latérales  rayées  en  travers  de  fauve  ;  les  médianes  présentent  aussi  (](uelques 
raies  sur  la  barbe  interne.  Bec  plombé  noirâtre;  pattes  plombées;  iris  rouge 
cerise  brunâtre  foncé. 

Rémiges  quatrième,  cinquième  et  sixième  les  plus  longues  et  presque 
égales  entre  elles.  En  plumage  usé  les  bandes  claires  du  dessus  deviennent 
blanchâtres. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  difière  de  l'adulte  par  les  plumes  plombées 
du  sommet  de  la  tête  terminées  finement  d'une  bordure  rouge,  la  ligne 
latérale  rouge  très  peu  prononcée  devant  l'œil,  remplacée  par  une  bande 
noire  assez  large  en  arrière  de  ce  dernier;  le  rouge  de  l'occiput  et  de  la 
nuque  moins  intense,  moins  pur  et  tirant  légèrement  sur  le  miniacé;  les 
raies  claires  dorsales  plus  olives  et  plus  foncées;  les  raies  jaunes  du  croupion 
et  des  sus -caudales  pâles;  les  raies  claires  de  la  poitrine  moins  pures; 
milieu  du  ventre  tacheté  ;  le  jaune  des  baguettes  dans  les  rémiges  et  les  rec- 
trices moins  vif;  les  rémiges  bordées  à  l'extrémité  de  fauve;  iris  brun  foncé. 

cf  Longueur  totale,  266;  vol,  395;  aile,  125;  queue,  91  ;  bec,  36;  tarse,  22; 
doigt  médian,  20;  ongle,  12  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  268;  vol,  393  millimètres. 

a  Callacate,  4,800  pieds  ;  Chachapoyas,  7,600  pieds  ;  rare  dans  les  deux  localités^ 
il  s'y  tient  dans  les  broussailles  »  (Stolzmann). 
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988.  —  Chrysoptilus  piinctipectus 

Ghrysoptilus  speciosas,  Sgl.,  CataL  ColL^  p.  340 —  Sgl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  979. 

Chrysoptilus  punctipectus,  Scl.,  MS. 

Gbrysoptilas  punctigularis,  Sgl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866^ 
p.  197;1873,  p.  294. 

Ch,  supra  et  alis  flavo  olivaceusj  nigro  transUneatus  ;  uropygio  flavido 
punctis  nigris  vario;  fronte  et  vertice  nigris;  cervice  cum  nucha  sanguineis; 
regione  auriculari  ochraceo  albida;  mystace  malari  latissimo  obscure  rubro; 
gula  flavida  nigro  striata;  pectore  olivaceo  nigro  punctato;  pectore  inféra  et 
abdomine  sordide  flavis,  punctis  nigris  variis;  ventre  medio  immaculato  ; 
pogonio  interne  remigum  brunneo,  subtûs  flavido  marginato  ;  rectricibus  nigris 
fulvo  fasciatis;  binis  externis  utrinque  nigro  et  sordide  fulvo  transfasciatis. 

cf  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  noir  jusque  derrière  les  yeux,  puis  d'un 
rouge  vermillon  intense;  région  auriculaire  d'un  ocreux  blanchâtre;  lores 
et  tour  de  l'œil  d'un  ocreux  beaucoup  plus  intense  ;  une  large  moustache 
malaire  d'un  rouge  sang  obscur;  tout  le  dos  et  les  ailes  d'un  olive  jaunâtre 
rayé  en  travers  de  noir;  croupion  orangé  olivâtre  parsemé  de  petites  taches 
subtriangulaires  noires;  gorge  d'un  blanc  jaunâtre  sale  varié  de  stries 
noires  élargies  au  bout,  rangées  en  lignes  parcourant  toute  la  longueur 
de  cette  partie;  poitrine  olive,  fortement  colorée  de  rougeâtre  dans  sa 
partie  supérieure,  le  reste  du  dessous  jaune  olivâtre,  le  tout  parsemé  de 
points  noirs,  excepté  le  milieu  du  ventre;  sous-caudales  d'un  jaune  olivâtre; 
les  postérieures  avec  une  tache  noire  triangulaire  antéapicale.  Barbe  interne 
des  rémiges  brune,  bordée  intérieurement  de  fauve  rayé  de  brun;  sous- 
alaires  rousses.  Queue  noire;  les  rectrices  traversées  de  raies  olive  rous- 
sâtre  sale,  interrompues  au  milieu  des  pennes  jusqu'à  la  moitié  de  leur 
longueur;  les  deux  externes  des  deux  côtés  de  la  queue  rayées  en  travers 
de  noir  et  d'olive  roussâtre.  Bec  plombé  noirâtre  ;  pattes  brunes. 

Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  83;  bec,  30;  tarse,  24  millimètres. 

Description  d'après  l'exemplaire  da  haat  Amazones  de  la  collection  de  M.  Sclater. 

Un  autre  mâle  adulte  de  la  collection  de  M.  Raimondi  se  distingue  du 
précédent  par  la  bande  auriculaire  blanche  jusqu'à  l'œil  et  très  peu  enduite 
de  roussâtre  sur  les  lores  ;  gorge  d'un  blanc  légèrement  sale  varié  comme 
chez  le  précédent;  l'abdomen  plus  jaune  ;  les  raies  de  la  queue  de  la  couleur 
des  rémiges;  les  bandes  des  rectrices  externes  plus  claires. 

Longueur  de  l'aile,  113;  queue,  85;  bec,  29;  tarse,  24  millimètres. 
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Obsebvationb.  —  Oette  forme  se  distingue  dn  Ck,  punctiçttla  (Bodd.)  par  une 
taille  plus  forte,  par  la  coolenr  en  général  plus  claire,  d^nn  olive  plus  jann&tre  an 
dos,  le  jaune  de  Tabdomen  plus  pur;  TolivÂtre  moins  répandu  sur  la  poitrine,  les 
gouttes  pectorales  plus  petites,  le  milieu  du  ventre  plus  largement  non  ponctué;  les 
stries  noires  des  plumes  gulaires  plus  fines  et  point  de  bordures  sur  ces  plumes,  ce 
qui  fait  que  la  surface  est  blanche  striée  de  noir  sans  former  des  points  isolés  propres 
à  Tespèce  citée  sur  un  fond  noir  ;  les  bandes  olives  sur  les  rectrices  médianes  beau- 
coup plus  prononcées  et  plus  régulières  sur  les  deux  tiers  basaux  des  rectrices 
médianes  jusqu'aux  subextemes,  qui  comme  les  externes  sont  rayées  en  entier  d'une 
nuance  plus  claire. 

Ucayali  supérieur,  Pebas  (Babtlbtt)  ;  Moyobamba  (coll.  Raihondi). 


989.  —  Melanerpes  cruentatus 

Picus  crnentatns,  Bodd.,  Tahl.  PL  Enl.^DCXCIV,  fig.  2. 

Pions  hlnmdinaceus,  L.,  S.  iV.,  p.  426. 

Pions  flavipes,  Gm.  ex  Penn.,  Arctic  Zool. 

Picus  isclinorliynelius  et  P.  meropirostris,  Wagl.,  Syat.  Av.^ 
sp.  65  et  66. 

Pions  oocipitalis,  Valenc,  Dict.  Se.  Nat,y  XL,  p.  172  (Q). 

Melampicus  himndinaoeus,  Malh.,  Monogr,  Pic. y  II,  p.  192, 
tb.  XCVm  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  546. 

Melanerpes  crnentatns,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.y  1866,  p.  197; 
1867,  p.  753;  1873,  p. .291  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  100  —  Tacz  , 
P.  Z.  S. y  1882,  p.  43. 

M.  coracino  nigerrimus;  superciliis  uropygioque  latissime  cum  tectricibus 
caudsd  superioribus  isabellino  ^IbidU  ;  nucha  sulphurea  ;  abdomine  medio  et 
vertice  maris  coccineis;  hypochondriis,  crisso  subcaudalibusque  albo  nigroque 
fasciatis  ;  subalaribus  albis  nigro  maculatis  ;  remigibus  interne  maculis  albis 
marginalibus. 

cf  Ad.  —  D'un  noir  intense  lustré  de  bleuâtre  coracin,  à  large  bande 
sDurciliëre,  ainsi  que  le  dos  inférieur,  le  croupion  et  les  sus-caudales  d'un 
Isabelle  blanchâtre;  la  bande  sourcilière  passant  en  arrière  en  une  belle 
nuance  de  jaune  soufré,  réunie  avec  une  bande  nucale  de  la  môme  couleur; 
une  grosse  tache  rouge  sang  occupe  le  vertex,  en  laissant  le  noir  au  front 
et  sur  la  partie  cervicale;  le  milieu  de  Tabdomen  largement  d'un  rouge 
sang  intense,  bordé  des  deux  côtés  d'une  large  bande  noire,  de  la  nuance 
du  plumage  général;  les  flancs,  la  région  anale  et  les  tectrices  sous-cau- 
dales blanchâtres,  rayées  en  travers  de  noir.  Sous-alaires  blanches  tachetées 
de  noir,  en  laissant  le  pli  de  l'aile  largement  noir;  une  série  de  grosses 
taches  blanches  au  bord  interne  des  rémiges.  Bec  corné  noirâtre  ;  pattes 
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grises  olivâtres;  iiis  d'un  jaune  presque  orangé;  tour  de  l'œil  largement 
nu  jaune  pâle. 

Q  N'est  distincte  que  par  le  manque  du  rouge  au  sommet  de  la  tête. 

cf  Longueur  totale,  210;  vol,  358  ;  aile,  120;  queue,  60;  bec,  29;  tarse,  19; 
doigt  médian,  19;  ongle,  10  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  200;  vol,  351  millimètres. 

Monterico  (Jelski);  Sarayacu,  Ucayali,  Chayavetas,  Chamicuros  (Babtlett); 
Yarimaguas  (Stolzmann)  ;  Xeveros  (coll.  Raimokdi). 

<i  Commun  à  Yurimagnas  (500  pieds),  où  il  se  tient  la  plupart  du  temps  dans  les 
lisières  des  forêts  ou  dans  celles  des  plantations  abandonnées  et  se  couvrant  d'une 
végétation  arborescente.  Ils  ont  une  prédilection  pour  certains  arbres  secs  ;  j'en  ai 
connu  plusieurs  pareils  aux  environs  d'Yurimaguas,  sur  lesquels  on  pouvait  à  chaque 
époque  de  la  journée  rencontrer  une,  deux  et  quelquefois  même  jusqu'à  quatre  paires 
de  cet  oiseau.  Ils  sont  très  animés  et  plus  encore  criards.  Leur  voix  plaintive  pré- 
sente une  certaine  ressemblance  avec  celle  des  tyrans.  Ils  se  perchent  quelquefois 
sur  les  branches  horizontales  à  la  manière  des  autres  oiseaux.  Je  les  ai  vus  au  mois 
de  mai  saisir  en  volant  les  mêmes  fruits  (probablement  des  nectandres)  dont  se 
nourrissent  à  cette  époque  les  cotingas,  les  ptéroglosses  et  plusieurs  autres  oiseaux  j> 
(Stolzmann). 


990;  —  Hypoxanthus  Rivolii,  brevirostris 

Hypoxanthus  brevirostris,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  546;  1880, 
p.  209;  1882,  p.  43. 

H.  supra  vivide  sanguineo  ruberrimus;  subtus  sulphureo  flavus;  gula^  uro- 
pygio  caudaque  nigris  immaculatis;  loris  fasciaque  lata  transoculari  et  auri- 
culari  albo  flavidis;  regione  malari  obscure  rubra;  pectore  rubro,  nigro  et 
flavido  squamulalo  ;  alis  rubris  pogonio  externo  remigum  primariorum  olivaceo  ; 
subalaribus  margineque  interno  remigum  flavidis. 

Fem.  fronle  cum  ver  lice  et  regione  malari  nigris  distinguenda, 

cf  Ad.  —  D'un  rouge  sang  intense  en  dessus,  le  plus  pur  et  le  plus 
uniforme  sur  la  nuque  et  le  cou  postérieur,  assombri  au  front  par  la  trans- 
parence du  schistacé  de  la  base  des  plumes,  tandis  qu'au  dos  la  couleur 
rouge  est  variée  en  grande  partie  par  l'olive  rougeâtre  du  disque  des 
plumes;  le  noir  uniforme  immaculé  occupe  la  gorge,  le  derrière  du  croupion, 
les  tectrices  supérieures  de  la  queue  et  la  queue;  le  blanc  légèrement  jau*- 
nàtre  couvre  le  haut  des  côtés  de  la  tête,  occupant  les  lores,  le  tour  des 
yeux  et  dépassant  les  tectrices  auriculaires;  tandis  que  toute  la  région  ma- 
laire est  d'un  rouge  obscur,  à  base  des  plumes  d'un  schistacé  foncé;  le 
devant  du  cou  est  couvert  de  plumes  schistacées  à  la  base,  puis  noires  avec 
une  bordure  terminale  rouge  et  une  tache  médiane  squamiforme  blanc  jau- 
nâtre ou  rougeâtre,  formant  une  écaillure  très  élégante;  le  reste  du  dessous 
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est  jaune  de  soufre,  varié  sur  la  poitrine  de  taches  transversales  noires, 
dont  deux  sur  chacune  des  plunaes,  et  diminuant  graduellement  en  s'appro- 
chantde  Tabdomen  qui  est  immaculé;  sous-caudales  d'un  jaune  blanchâtre. 
Le  rouge  des  ailes  est  un  peu  plus  sombre  que  celui  du  dos;  la  barbe 
externe  olive  dans  les  rémiges  primaires  et  dans  les  grandes  tectrices  cor- 
respondantes; la  barbe  interne  dans  toutes  les  rémiges  d'un  olive  foncé, 
bordée  intérieurement  de  jaunâtre  jusque  près  de  leur  extrémité;  sous- 
alaircs  jaunâtres  tirant  sur  Tocreux;  baguettes  des  rémiges  jaunes  sur  les 
deux  côtés.  Bec  noir,  &  dessous  de  la  mandibule  inférieure  d'un  corné 
grisâtre;  pattes  d'un  plombé  olivâtre;  iris  rouge  brunâtre. 

9  Diffère  du  mâle  par  le  vertex  et  le  front  d'un  noir  uniforme,  la  même 
couleur  occupe  la  place  de  la  moustache  rouge  du  mâle;  les  squamules 
rouges  terminales  aux  plumes  de  la  poitrine  plus  fines  et  moins  prononcées, 
les  squamules  foncées  de  la  poitrine  inférieure  plus  larges  et  s'étendant 
jusque  sur  le  haut  de  l'abdomen;  les  flancs  de  l'abdomen  variés  dans  toute 
leur  longueur  de  taches  noires  cordiformes,  quelques  taches  sur  les  sous- 
caudales. 

0  Le  jeune  mâle  au  point  de  changer  son  premier  plumage  diffère  peu 
de  l'adulte,  et  principalement  par  le  rouge  moins  intense  et  moins  uniforme 
sur  les  parties  supérieures  du  corps,  surtout  au  sommet  de  la  tête,  où  les 
raies  noires  précédant  le  rouge  de  l'extrémité  des  plumes  céphaliques 
forment  de  nombreuses  raies  transversales  ;  une  bande  noire  s'élargissant 
graduellement  en  arrière  borde  de  chaque  côté  le  rouge  du  sommet  de  la 
tête;  le  rouge  des  moustaches  également  varié  comme  le  sommet  de  la 
tète;  les  plumes  du  devant  de  la  gorge  et  de  la  poitrine  sans  bordure  rouge, 
remplacée  par  une  grise  olivâtre;  le  jaune  du  dessous  du  corps  pâle  et 
moins  pur;  le  jaune  des  baguettes  blanchâtre  dans  les  rémiges. 

çj  Longueur  totale,  277-287;  vol,  430;  aile,  126;  queue,  97;  bec,  29-31; 
tarse,  22-24;  doigt  médian,  20;  ongle,  11  millimètres. 

9  Longueur  de  Taile,  126;  queue,  102;  bec,  31;  tarse,  22  millimètres. 

Observations.  —  Cette  forme  diffère  de  1'^.  Rivolii  par  une  taille  moins  forte, 
le  bec  beaucoup  plus  court,  à  arête  de  la  mandibule  supérieure  plus  arquée,  et  légè- 
rement comprimé  dans  sa  moitié  terminale.  La  différence  principale  dans  la  colora- 
tion consiste  en  ce  que  la  gorge  est  toute  noire  sans  aucune  trace  de  taches  claires, 
le  croupion  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  noirs  immaculés  ;  la  teinte  jaune 
abdominale  d'un  sulfureux  plus  pur;  la  deuxième  rectrice  latérale  aussi  noire  que 
les  autres. 

Trois  exemplaires  que  M.  le  comte  de  Berlepsch  a  eu  la  complaisance  de  me  com- 
muniquer de  Quito  et  de  Govinda,  en  Ecuador,  et  un  de  TAntioquia,  de  la  Ncuvelle- 
Grenade,  sont  en  tout  identiques  à  nos  oiseaux  péruviens.  Ils  ont  le  bec  également 
court,  le  croupion  et  les  sus-caudales  également  noirs  et  immaculés,  la  nuance  des 
parties  inférieures  du  corps  jaune  soufré  tout  à  fait  comme  dans  les  oiseaux  du 
Pérou,  sans  aucune  trace  de  nuance  ocreuse,  propre  à  TJ?.  Rivoîii,  Un  de  ces  exem- 
plaires de  Quito  a  le  noir  de  la  gorge  varié  de  blanchâtre 'comme  dans  VH.  HivolUf 
ce  caractère  n'est  donc  pas  constant.  Les  oiseaux  de  l'Ecuador  présentent  les  mêmes 
dimensions  que  les  péruviens,  mais  l'oiseau  de  l'Antioquia  est  plus  fort  et  s'approche 
par  ses  dimensions  des  oiseaux  de  Venezuela,  tandis  qu'il  a  la  coloration  des  péru- 
TÎens.  L'aile  des  oiseaux  de  l'Ecuador  est  de  127  millimètres  ;  de  celui  de  l'Antioquia, 
140;  bec  du  premier,  29-33;  du  deuxième,  37. 
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Cutervo  (9,000  pieds),  Tamiapampa  (8,800  pieds);  rare  dans  les  deux  localités. 
M.  Jelski  les  a  troavés  à  Pamamarca,  Higos,  Chilpes,  Pariayacn,  Ninabamba  et 
Churay,  où,  comme  il  dit,  il  n'est  pas  rare  ;  Camino  al  valle  de  Huayabambacercade 
Chete  (coll.  Raimondi). 

Selon  Stolzmann,  il  se  tient  plutôt  dans  les  broussailles  et  les  bords  des  forêts 
qu'au  fond  de  ces  dernières.  Dans  l'estomac  d'un  individu  de  Cutervo  il  a  trouvé  des 
débris  d'insectes  et  des  myn'apodes  mélangés  avec  quelques  semences;  Jelski  y  a 
trouvé  des  débris  de  blattes  et  des  graines. 


991 .  —  Colaptes  Stolzmanni 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  1880,  p.  209. 

Colaptes  rupicola,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.  y  1878,  p.  140. 

C.  pileo  toto  mystacihusque  sericeo  plumbeis  ;  loris,  genis,  gula  pectoreque 
pallide  dnnamomeis,  regione  jugulari  nigro  subtiliter  translineato  ;  dorso 
alisque  brunneo  fulvoqite  transfasciatis  ;  abdomine,  vropygio  subalaribusque 
flavis;  cauda  nigricante  rectricibus  externis  flavido  transfasciatis;  scapis 
remigum  rectricumque  basi  luteis, 

cf  Dos  et  ailes  d'un  brun  foncé  traversé  de  nombreuses  lignes  fauves 
roussâtres  à  moitié  plus  fines  que  les  foncées  ;  dos  inférieur,  croupion  et 
sus-caudales  d'un  isabelle  pâle  tirant  sur  le  jaunâtre  serin,  surtout  au 
croupion  ;  les  tectrices  les  plus  longues  rembrunies  et  traversées  de  quelques 
lignes  noires;  sommet  de  la  tête  et  moustaches  d'un  plombé  ardoisé, 
l'extrémité  même  de  ces  dernières  rouge  sur  un  espace  très  restreint; 
tectrices  nasales,  lores,  côtés  de  la  tête  ainsi  que  le  cou  et  la  gorge  d'un 
roussâtre  cannelle  pâle  passant  sur  l'abdomen  et  les  sous-caudales  en  une 
nuance  enduite  de  jaune  serin  ;  la  moitié  inférieure  du  cou  antérieur  et  le 
haut  du  milieu  de  la  poitrine  traversés  d'une  quinzaine  de  lignes  noires. 
Rémiges  brunes  foncées  à  tige  jaune,  quelques  raies  fauves  sur  la  barbe 
externe,  le  bord  interne  largement  jaune  dans  les  primaires  jusqu'à  la  moitié 
de  leur  longueur  et  rayé  jusqu'au  bout  des  pennes  dans  les  secondaires  ; 
sous-alaires  de  la  couleur  de  la  poitrine.  Queue  noire  olivâtre  en  dessus  et 
noire  en  dessous,  à  base  de  toutes  les  rectrices  plus  ou  moins  jaunâtre  et 
baguettes  jaunes  à  la  base;  le  bord  externe  de  la  deuxième  et  l'interne  des 
médianes  rayés  irrégulièrement  de  roussâtre  sur  la  page  supérieure.  Bt*c 
plombé  noirâtre,  plus  foncé  au  bout;  pattes  grises  jaunâtres;  ongles  jaunâtres 
sur  les  côtés  et  d'un  corné  foncé  en  dessus;  iris  jaune  citron. 

Q  La  femelle  ne  diflPère  que  par  le  manque  du  rouge  sur  les  moustaches. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  ressemble  aux  adultes  et  ne 
diflere  que  par  le  schistacé  du  sommet  de  la  tête  plus  foncé;  le  roussâtre 
des  côtés  du  visage  et  du  haut  de  la  gorge  moins  intense  et  moins  pur; 
le  bas  de  la  gorge  également  rayé  en  travers  ;  les  nuances  des  parties  infé- 
rieures du  corps  également  disposées  comme  dans  les  adultes;  les  raieç 
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claires  dorsales  moins  pures  et  imprégnées  d'une  nuance  grisâtre;  le  bout 
des  rémiges  terminé  d'une  bordure  fauve;  la  seconde  et  la  troisième 
rectrice  rayées  de  jaunâtre  ;  les  tectrices  caudales  à  raies  foncées  beaucoup 
plus  fortes  que  dans  les  adultes.  Extrémité  du  bec  blanc;  iris  cendré. 

cf  Longueur  totale,  350;  vol,  564;  aile,  178;  queue,  135;  bec,  56;  tarse, 
32  millimètres. 

9  Longueur  totale,  362-383;  vol,  568;  aile,  178;  queue,  130;  bec,  58; 
tarse,  32  millimètres. 

Les  œufs  ont  Téclat  blanc  aussi  fort  que  ceux  du  Gecinus  viridis.  Dimen- 
sions :  32,8-23,3;  32,8-24,5  millimètres. 

<i  Comman  à  Catervo  (8,000  pieds).  J'ai  va  aassi  ce  pic  à  Gordillos  entre  San 
Migael  et  Chota,  sur  une  hautear  de  11,000  pieds;  à  Chachapoyas,  à  7,800  pieds;  on 
peut  donc  considérer  ces  hauteurs  comme  limites  de  la  distribution  orographique  de 
l'espèce.  Il  habite  la  sierra  élevée  et  dénuée  jusqu'à  la  limite  de  la  puna,  et  pénètre 
même  dans  la  région  inférieure  de  cette  dernière.  U  se  tient  principalement  au  voi- 
sinage des  villes,  où  il  trouve  des  lieux  commodes  pour  la  nidification,  quoique  on  le 
rencontre  aussi  dans  les  endroits  inhabités. 

j>  Ce  pic  parait  être  assez  sociable,  car  on  le  rencontre  ordinairement  par  com- 
pagnies composées  de  plusieurs  individus.  En  général  il  n'est  pas  nombreux  et  on 
ne  le  trouve  que  là  où  le  terrain  ou  une  ville  lui  permettent  de  nicher. 

j>  C'est  un  oiseau  principalement  terrestre,  mais  en  trouvant  des  arbres  au  voisi- 
nage il  aime  à  se  percher  ordinairement  sur  les  branches  horizontales.  En  l'y  obser- 
vant souvent  je  me  suis  convaincu  que  l'opinion  répétée  par  plusieurs  naturalistes 
que  les  colaptes  ne  se  perchent  jamais  sur  les  arbres,  n'est  pas  exacte  ou  au  moins 
générale.  Une  fois  même,  à  Gordillos,  nous  avons  observé  avec  M.  Jelski  qu'il  pro- 
duit aussi  ce  bruit  caractéristique  des  pics,  en  frappant  précipitamment  contre  un 
tronc  vertical  de  l'arbre;  c'était  au  mois  de  juillet.  Je  ne  l'ai  jamais  vu  grimpant 
sur  l'arbre,  il  s'accroche  seulement  au  tronc  ou  se  pose  sur  une  branche. 

))  Il  se  nourrit  principalement  à  terre,  dans  les  endroits  couverts  de  gazon  bas  et 
peu  épais.  Dans  son  estomac  je  trouvais  des  débris  d'araignées,  des  carabiques  et 
principalement  des  larves  de  coléoptères. 

))  Son  vol  ne  diffère  en  rien  de  celui  des  autres  pics.  Sa  voix  forte  :  Xirrrr,,,, 
fort  prolongée,  se  fait  souvent  entendre  dans  les  localités  habitées  par  cet  oiseau. 

))  n  niche  dans  les  parois  verticales  des  montagnes  argileuses  ou  dans  les  murailles 
des  maisons  et  des  haies  construites  de  terre  glaise.  A  Catervo,  ils  nichaient  princi- 
palement dans  les  parois  de  la  tour  de  l'église  ou  dans  le  mur  de  l'enceinte  du  cime- 
tière. Les  habitants  ne  l'aiment  pas  et  le  persécutent  à  cause  de  cette  habitude,  car 
il  arrive  quelquefois  qu'il  perce  à  travers  les  murs  des  habitations,  comme  cela  a  eu 
lieu  dans  une  maison  de  Cutervo,  unique  dans  cette  ville  où  les  parois  étaient  tapé- 
tées.  L'ouverture  extérieure  a  le  diamètre  ïelatif  à  la  grosseur  de  l'oiseau.  L'époque 
de  la  nidification  est  dans  les  mois  de  décembre,  janvier  et  février.  Le  7  janvier  on 
m'a  apporté  un  jeune  tout  emplumé  et  presque  prêt  à  voler.  Dans  les  trous  aban- 
donnés niche  la  chouette  {Strix  perlata)^  et  on  m'a  raconté  que  dans  ceux  de  l'en- 
ceinte du  cimetière  on  trouve  souvent  les  œufs  du  canard  (^Anag  oxypterd), 

D  II  ne  craint  pas  la  présence  de  l'homme  ;  au  contraire  on  le  voit  souvent  de  près 
sur  les  toits  des  habitations  et  sur  les  haies. 

»  H  est  connu  sous  le  nom  quichua  cargacho^  provenant,  comme  il  paraît,  de  sa 
voix  »  (Stolzmann). 
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992.  —  Colaptes  puna 


Golaptes  rupicola,  Tsch.,  Faun,  Pérti.,pp.  43  et  269  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  546  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  678  — 
ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  101  (jpart.), 

Golaptes  puna,  Gab.,  Joum.  fur  Orn.^  1883,  p.  98. 

C.  supra  pallide  ochraceus  brunneo  transfasciatus ;  pileotolo  sericeo  plumbeo 
in  nucha  plus  aul  minus  rubro;  uropygio  isàbellino  immaculato;  teclricibus 
caudw  superioribus  isabellinis,  fasciis  brunneis  ;  capitis  collique  lateribus,  gula, 
collo  antico  pectoreque  pallide  ochraceis,  abdomine  subcaudalibusqueisabellinis, 
régions  jugulari  et  pectore  maculis  nigricantibus  cordiformibus  ;  vitta  malari 
fusco  plumbea,  maris  rubro  mixta  ;  cauda  nigra,  rectricibus  externis  et  mediis 
ochraceo  variis  ;  scapis  remigum  et  basi  rectricum  flavis. 

Q  Dos  et  scapulaires  rayés  en  travers  de  fauve  grisâtre  et  de  brun  noi- 
râtre, de  sorte  que  les  raies  des  deux  couleurs  sont  également  larges;  le 
dos  inférieur  et  le  croupion  d'un  Isabelle  clair  uniforme;  sus-caudales  de 
cette  dernière  couleur,  rayées  en  travers  de  noir  ;  sommet  de  la  tête  plombé 
foncé,  soyeux,  à  plumes  de  la  nuque  plus  longues  et  terminées  longuement 
de  rouge  pâle,  en  y  formant  une  tache  de  cette  couleur  ;  moustache  malaire 
d'un  plombé  plus  foncé  que  celui  de  la  calotte;  les  joues  avec  les  tectrices 
nasales,  la  gorge,  les  côtés,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  d'un  o creux 
clair,  avec  des  taches  subcordiformes  noirâtres  sur  la  poitrine  et  le  devant 
du  cou,  qui  sont  le  plus  grosses  et  le  plus  élargies  au  milieu  de  la  région 
jugulaire,  petites  sur  le  haut  du  cou  et  sur  la  poitrine;  le  reste  des  parties 
inférieures  du  corps  isabelle  de  plus  en  plus  pâle  en  s'avançant  en  arrière 
et  sans  aucune  tache  même  sur  les  flancs.  Ailes  d'un  brun  foncé  rayées  en 
travers  de  clair  analogue  à  celui  du  dos,  mais  ces  raies  plus  fines  sur  les 
tectrices  et  réduites  à  la  barbe  externe  dans  les  rémiges  primaires;  la 
baguette  des  rémiges  jaune  blanchâtre;  barbe  interne  largement  jaunâtre 
dans  les  primaires  et  interrompue  par  des  bandes  brunes  dans  les  secon- 
daires; sous-alaires  d'un  ocreux  isabelle.  Queue  noire,  à  rectrices  externes, 
les  subexternes  et  la  barbe  interne  des  médianes  rayées  en  travers  de  fauve 
roussâtre;  baguette  des  rectrices  jaune  à  la  base  et  noire  ensuite.  Bec 
corné  noirâtre  ;  pattes  plombées  ;  iris  jaune  verdâtre  sale  passant  au  brun 
foncé  autour  de  la  pupille  et  à  l'extérieur. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  a  toutes  les  plumes  plombées  du  sommet 
de  la  tête  depuis  le  vertex  terminées  d'une  bordure  fauve  pâle,  précédée 
d'une  autre  ligne  plus  foncée  que  le  plombé  basai  ;  les  taches  de  la  poitrine 
et  du  cou  distinctement  plus  grosses;  le  fond  des  parties  inférieures  du 
corps  d'un  ocreux  plus  intense;  les  raies  noires  dans  les  tectrices  supé- 
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rieures  de  la  queue  transformées  en  raies  parallèles  aux  bords  des  pennes  ; 
iris  gris  verdâtre.  Le  rouge  nucal  comme  chez  la  femelle  adulte. 

Q  Longueur  de  l'aile,  165  ;  queue,  1 15  ;  bec,  45  ;  tarse,  25  ;  doigt  médian,  23  ; 
ongle,  14  millimètres. 

cf  Ad.  —  Des  Andes  voisines  de  Lima,  dans  la  collection  de  M.  Sclater. 
Se  distingue  des  oiseaux  décrits  plus  haut  par  les  raies  des  parties  supé- 
rieures du  corps  presque  blanches  et  beaucoup  moins  larges  que  les  foncées; 
le  dos  inférieur  et  le  croupion  d'un  Isabelle  très  pâle,  presque  blanchâtre; 
l'extrémité  des  plumes  nucales  d'un  rouge  sang  vif;  extrémité  de  la  mous- 
tache malaire  fort  colorée  de  rouge;  la  couleur  du  dessous  en  général  plus 
claire;  les  taches  noires  au  cou  et  sur  la  poitrine. 

Longueur  de  l'aile,  167;  queue,  133;  bec  53  millimètres. 

Q  Ad.  —  De  la  collection  de  lif.  Raimondi.  A  les  raies  dorsales  de  la 
même  nuance  que  chez  l'oiseau  non  adulte  décrit  plus  haut  et  d'égale  lar- 
geur dans  les  deux  couleurs;  bas-ventre  lavé  d'une  nuance  jaune;  croupion 
ocreux;  taches  pectorales  peu  élargies;  le  plombé  du  sommet  de  la  tète 
plus  pur,  uniforme,  à  éclat  soyeux;  stries  transversales  dans  les  rectrices 
externes  plus  fines  que  celles  des  jeunes. 

Longueur  de  l'aile,  170;  queue,  110;  bec,  52  millimètres. 

Femelle  adulte  du  Pérou  méridional  (province  Carabaya)  ;  ne  diflFère  des 
autres  oiseaux  de  Maraynioc  que  par  la  nuance  de  l'abdomen  et  du  croupion 
tirant  au  jaunâtre,  bien  dififérente  de  celle  de  la  poitrine,  sous-caudalcs 
rayées  finement  de  noir;  les  taches  jugulaires  plus  larges;  les  raies  brunes 
aux  tectrices  supérieures  beaucoup  plus  larges. 

Longueur  de  l'aile,  173;  queue,  110;  bec,  50  millimètres. 

Observations.  —  Forme  bien  distincte  du  C,  rupicola,  d'Orb.,  de  la  Bolivie,  par 
la  présence  constante  da  roage  sur  la  nuque  et  par  le  manque  complet  des  taches 
noires  sur  les  flancs  de  l'abdomen,  qui  sont  bien  distinctes  sur  la  figure  de  d'Orbigny; 
snr  cette  figure  la  nuance  des  bandes  claires  est  beaucoup  plus  foncée  que  chez  nos 
oiseaux  péruviens. 

Plateaux  élevés  du  Pérou  central  entre  11,000  et  14,000  pieds  d'altitude  (Tschudi); 
Maraynioc  (Jelski)  ;  Ohachupata  (Whitelt)  ;  ^  Crucero,  province  de  Carabaya 
(coll.  Raimondi). 

c  Oe  pic  habite  principalement  les  plateaux  élevés  du  Pérou  central,  entre  11,000 
et  14,000  pieds  d'altitude.  Il  est  étonnant  qu'un  pic  puisse  vivre  en  aussi  grand 
nombre  dans  cette  localité  pauvre  en  insectes.  On  le  voit  sur  tous  les  rochers,  où 
avec  la  diligence  caractéristique  à  cet  oiseau,  il  frappe  pour  faire  sortir  les  insectes 
des  trous  et  des  fentes.  Les  Indiens  nomment  le  C,  rjipicola  acacli  ou  pito.  Pris 
jeune  il  se  laisse  facilement  apprivoiser  et  sert  pour  purger  les  habitations  d'insectes 
et  de  mouches.  Quelquefois,  mais  très  rarement,  on  trouve  Vaeacli  sur  les  plateaux 
de  la  sierra,  au-dessous  de  l'altitude  indiquée  plus  haut;  une  fois  j'en  ai  même  tué 
un  exemplaire  dans  une  plantation  de  la  côte  d  (Tschudi). 
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993.  —  Celeus  tinnuncTilus 

Picus  tinnunculus,  Wagl.,  IsiSy  1829,  p.  516  —  Wied.,  Beitr. 
Natg.  BrasiL,  IV,  p.  401. 

Celeus  tinnunculus,  Gr.,  Gen.  £.,  II,  p.  440  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  196  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  101. 

Geleopicus  tinnunculus,  Malh.,  Monogr.  Pic,  II,  p.  36,  tb.  LIL 

C.  ntfo  nigroque  fasciatus;  capite  subcristato  colloque  supra  ochraceis;  subtus 
flavido  nigroque  lineatus;  jugulo  nigro  u7iicolori;  rectricibus  nigris,  a  basi 
ultra  médium  nigro  fasciaiis;  roslrum  elongatum  (Bonaparte). 

Q  Ad.  —  D'un  roux  intense  au  dos,  sur  les  ailes  et  les  sus-caudales, 
rayé  en  travers  de  noir,  le  bas  du  dos  et  le  croupion  d'un  roussâtre  plus 
pâle,  également  rayé  de  noir;  toute  la  tête  subhuppée,  avec  la  gorge  et  le 
côté  postérieur  du  cou  sont  d*un  ocreux  plus  intense  en  dessus;  le  devant 
du  cou,  la  région  jugulaire  et  la  poitrine  d'un  noir  uniforme  ;  le  reste  des 
parties  inférieures  du  corps  rayé  en  travers  de  fauve  et  de  noir.  Sous-alaires 
ocreuses,  celles  du  pli  de  l'aile  plus  pâles  tachetées  de  noirâtre  ;  le  roux  de 
la  page  inférieure  des  rémiges  beaucoup  plus  pâle  qu'en  dessus.  Queue 
noire,  rayée  dans  la  plus  grande  moitié  basale  de  roux,  ces  raies  sont  plus 
pâles  sur  les  trois  externes  et  incomplètes.  Bec  corné,  à  mandibule  olivâtre 
pâle;  pattes  olives. 

Longueur  de  Taile,  160;  queue,  107;  bec,  38;  tarse,  27;  doigt  médian,  25; 
ongle,  12  millimètres. 

cf  Le  mâle  ne  se  distingue  que  par  une  large  bande  malaire  de  rouge 
écarlate  clair. 

Longueur  de  l'aile,  156;  queue,  98;  bec,  42  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  péraviens  de  la  collection  de  M.  Sclater. 
Ucayali  supérieur  (Baetlett). 


994.  —  Celeus   grammicus 

Picus  grammicus,  Sundev,  Consp.  Pic,  p.  86  —  Malh.,  Mem, 
Soc  Liège,  1845,  III,  p.  69. 

Geleopicus  grammicus,  Malh.,  Monogr.  Pic,  II,  p.  18,  tb.  LI. 

Celeus  grammicus,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  197;  1873, 
p.  291  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  lOi  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  43. 
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C.  ex  ioto  saturate  rufo  cintiamomeus ,  dorso  alisque  nigro  transfasciatis, 
subtus  nigricanie  squamulatus;  capite  cristato  immaculato;  uropygio  subo- 
chraceo;  remigibus  primariis  brunneis,  dimidio  basait  externe  rufo  margi- 
natis,  interne  ochraceo  rufis;  subalaribus  pallide  ochfaceis;  cauda  fusco 
brunnea,  rectricibus  basi  rufo  marginatis, 

Masc,  vitta  malari  latissima  cocdnea. 

çj  D'un  roux  cannelle  foncé  en  entier,  à  dos  et  les  rémiges  secondaires 
traversés  de  raies  noires;  la  tête  immaculée,  à  plumes  nucales  prolongées 
en  une  huppe  dirigée  en  arrière;  une  moustache  malaire  très  large  d'un 
rouge  vermillon  foncé;  les  plumes  du  croupion  jaunes  ocreuses,  claires 
à  la  base  et  plus  ou  moins  fortement  colorées  de  cannelle  à  l'extrémité; 
les  sus-caudales  d'un  roux  cannelle  unicolore;  les  plumes  du  devant  de  la 
gorge  et  de  la  poitrine  noirâtres,  finement  entourées  d'une  bordure  de  la 
couleur  du  fond  général,  celles  de  la  poitrine  ont  encore  une  raie  médiane 
ou  une  tache  plus  ou  moins  grande  ;  toutes  les  plumes  de  Tabdomen  portent 
deux  ou  trois  squamules  noirâtres;  sous-caudales  sans  aucune  tache.  Les 
rémiges  primaires  brunes  foncées,  avec  une  bordure  externe  roux  cannelle 
sur  la  moitié  basale,  et  une  large  interne  plus  pâle  passant  à  l'ocreux  pâle 
à  la  base  même  des  pennes;  sous-alaires  ocreuses.  Queue  brune  noirâtre, 
à  rectrices  bordées  de  roux  à  la  base;  les  externes  rousses  foncées  en 
entier.  Bec  d'un  blanc  d'ivoire,  à  base  grisâtre;  pattes  grises  plombées 
foncées;  iris  brun  rougeâtre  foncé. 

Q  La  femelle  se  distingue  par  le  manque  du  rouge  malaire. 

cf  Longueur  totale,  245;  vol,  417;  aile,  130;  queue,  78;  bec,  27;  tarse,, 
20  millimètres. 

Sarayacu(BARTLBTT);  Yurimaguas  (Stolzmann);  Balsapuerto  (coll.  Raimondi). 


995.  —  Celeus  jiunana 

Picus  Jumana,  Spix,  Av,  BrasiL,  I,  p.  57,  tb.  XLVn. 

Celeus  Jumana,  Gr.;  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  196;  1867, 
p.  586;  1873,  p.  291  —  NomencL  Av,  Neotr,,  p.  101  —  Tacz.,  P.  Z. 
S.,  1882,  p.  43. 

C,  supra  rufo  cinnamomeus,  dorso  infero  uropygioque  flavo  ochraceis; 
subtus  rufescente  brunneus,  hypochondriis  flavo  ochraceis  ;  remigibus  primariis 
fusco  brunneis;  interne  latissime  dimidio  basali  vivide  cinnamomeis;  alarum 
flexura  subalaribitsque  flavidis;  cauda  fusco  brunnea. 

Masc.  vitta  malari  latissima  cocdnea, 

cT  Ad.  —  D'un  roux  cannelle  en  dessus,  plus  foncé  et  tirant  au  rougeâtre 
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sur  le  sommet  de  la  tête,  dont  les  plumes  postérieures  sont  prolongées  en 
formant  une  huppe  nucale  assez  longue  dirii^êe  en  arrière;  le  dos  inférieur 
et  le  croupion  sont  d'un  jaune  ocreu<,  sus-caudales  roux  cannelle;  tout  le 
dessous  du  corps  est  d'un  brun  roussâtre  beaucoup  plus  foncé  que  le  dessus 
du  corps;  les  flancs  mémi^s  du  corps  ocreux;  une  grande  tache  malaii*e 
rou:;e  vermillon  ;  les  rémiges  primaires  sont  d'un  brun  foncé  avec  une  large 
bordure  interne  d'un  cannelle  vif  sur  la  moitié  basale,  passant  à  l'ocreux 
pj\lo  vers  la  base  même,  les  secondaires  et  les  tertiaires  sont  d'un  cannelle 
plus  clair  et  plus  vif  que  celui  du  dos;  les  sous-alaires  et  le  pli  de  l'aile 
ocreux.  Rectrices  brunes  noirâtres.  Bec  d*un  ivoire  bleuâtre,  un  peu  plus 
foncé  à  la  base;  pattes  brunâtre  plombé;  iris  brun  rougeâtre  foncé. 

Q  La  femelle  se  distingue  seulement  par  le  manque  de  la  tache  rouge 
malaire. 

cf  Longueur  totale,  308;  vol,  480;  aile,  153;  queue,  95;  bec,  34;  tarse, 
23  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  312;  vol,  520;  aile,  165;  queue,  102;  bec,  36;  tarse, 
25  millimètres. 

Tarimagaas,  où  il  est  rare  et  forestier  (Stolzmann);  Sarajaco,  Ghamicnros, 
Santa  Cruz  (Babtlbtt)  ;  Yquitos  (coll.  Raimondi). 


996.  —  Celeus  citreopygius 

SCL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  pp.  753  et  758;  1873,  p.  291  — 
Nomencl,  Av.  Neotr.^  p.  101. 
Geleopicus  Jumana,  Malh.,  Monogr.  Pic. y  II,  p.  27  {part). 

C.  luride  badins;  secundariis  et  interscapulio  cum  ventre  imo  et  crisso 
castaneis;  dorso  postico  aurantiaco;  primariis  extus  et  cauda  nigricantihus  ; 
subalaribus  citrino  flavis,  haud  fasciatis;  macula  mystacali  coccinea  (Sglater). 

Q  Ad.  —  La  tête  surmontée  d'une  huppe  nucale  assez  longue  est  d'un 
marron  rougeâtre  très  foncé;  tout  le  dessous  du  corps  d'une  nuance  un 
peu  moins  foncée;  le  dos,  les  ailes  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue 
sont  d'une  couleur  roux  marron  vif;  croupion  d'un  jaune  citron  roussâtre; 
barbe  interne  des  rémiges  primaires  brun  foncé,  bordée  intérieurement  dans 
la  moitié  basale  de  roux  plus  pâle  que  celui  du  dessus  des  ailes,  page  infé- 
rieure de  ces  rémiges  gris  olivâtre  ;  barbe  externe  dans  les  deux  premières 
olivâtre  en  entier;  dans  les  autres  rousse  à  la  base,  puis  olivâtre  et  tirant 
un  peu  au  roussâtre  près  de  l'extrémité;  sous-alaires  d'un  jaune  pâle;  pli  de 
l'aile  marron.  Queue  brune  noirâtre,  lavée  de  rougeâtre  près  de  l'extrémité 
des  rectrices.  Bec  jaune;  pattes  olives. 

Longueur  de  l'aile,  163;  queue,  97;  bec,  38;  tarse,  24;  doigt  médian,  26; 
ongle,  12  millimètres. 
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Description  d'après  une  femelle  de  Sarayacn  (Ecuador)  recueillie  par  Buckley 
(coll.  Berlepsch). 

çS  Le  mâle  ne  se  distingue  de  la  femelle  que  par  une  tache  malaire  large 
d'un  rouge  sang  vif. 

Description  du  mâle  de  VAmazone  péruvienne,  de  la  collection  de  M.  Sclater. 
Yurimaguas  (Babtlett). 


,  997.  —  Celeus   citrinus 

Picus  citrinus,  Bodd.,  TahL  PL  EnLj  p.  509. 
Ficus  fiavicans,  Lath.,  J.  0.,  I,  p.  240. 
Picus  exalbidus,  Gu.,  L.  S.  N.,  I,  p.  428. 
Celeus  citrinus,  Gr.,  Gen.  B,,  H,  p.  440  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z. 
S.,  4866,  p.  196;  1867,  p.  753;  1873,  p.  291. 

Geleopicus  exalbidus,  Malh.,  Monogr.  Pic,  II,  p.  30,  tb.  LV. 

Picus  fiavus,  MûLL.,  Syst.  Nat.  SuppL 

Celeus  fiavus,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl,  Av,  Neolr,,  p.  101. 

C.  ex  loto  luride  citrinus,  capite  cristato  ;  remigibus  primariis  nigricantibus 
plus  aut  minus  rufo  marginalis;  secundariis  totis  ru  fis  fascia  terminali 
nigricante;  tectricibus  alarum  minoribus  flavido  marginalis  ;  cauda  fusco 
brunnea. 

Mas,  macula  malari  coccinea. 

cf  Ad.  —  Tout  le  plumage  est  jaune  serin  sale,  tête  pourvue  d*une  huppe 
nucale  abondante  et  peu  longue,  dirigée  en  arrière;  une  grande  tache  ma- 
laire rouge  vermillon;  rémiges  primaires  noirâtres  avec  le  bord  externe 
olivâtre  dans  les  quatre  premières  et  cannelles  dans  les  suivantes;  les 
secondaires  d'un  roux  cannelle  en  entier,  terminées  d'une  fine  bordure 
noirâtre;  petites  et  moyennes  tectrices  alaires  olives  foncées,  terminées  de 
jaunâtre  ou  de  roux.  Queue  brune  foncée.  Bec  blanc  jaunâtre;  pattes  bru- 
nâtre plombé. 

9  Manque  de  tache  malaire  rouge. 

ç^  Longueur  de  l'aile,  143;  queue,  90;  bec,  31;  tarse,  25  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  de  Cayenne  du  Musée  de  Varsovie. 
Ucayali  supérieur,  Xeveros,  Chamicuros  (Bartlett). 
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FAMILLE  ALGEDINIDiE 


998.  —  Ceryle  torquata 

Alcedo  torquata,  L.,  iS.  N.,  I,  p.  180  —  Tsch.,  Consp,  Av.,  n?  217. 

Alcedo  cinerea  et  A.  cyanea,  Vieil.,  Enc.  Méth.y  p.  286,  cf; 
p.  395,  Q . 

Gerylè  torquata,  Bp.,  P,  Z.  S.,  1837,  n»  108  —  Scl.  et  Sa.lv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  191;  1873,  p.  292  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  103 
—  Tacz.,  p.  z.  s.,  1877,  p.  328. 

Alcedo  stellata,  Tsch.,  Faun,  Peru.,  pp.  40  et  254. 

G,  cano  cxrulescenSy  subtus  castaneo  rufus;  gula  et  torque  coîlari  candido, 
remigibus  rectricibusque  albo  maculatis;  subalaribus  albis  ;  ieoiricibus  caudx 
inferioribus  albis  cano  maculatis.  Rostrum  atro  fuscum,  basi  rubens;  pedes 
rubri;  iris  fusco  brunnea. 

Fem.  torque  pectorali  dorso  concolori,  tecti^ibusque  caudas  inferioribus  rufis 
distinguenda. 

cf  Ad.  —  D'un  bleu  grisâtre  en  dessus,  à  plumes  du  sommet  de  la  tête 
allongées  et  celles  des  joues  traversées  dans  toute  leur  longueur  d'une  ligne 
médiane  noire;  celles  du  dos  également  variées,  mais  d'une  strie  très  fine, 
presque  réduites  à  la  baguette  seule  ;  les  lores  sont  noirs  bordés  en  dessus 
d'une  ligne  blanche  ;  tour  de  l'œil  également  noir  avec  une  raie  blanche  sur 
la  paupière  inférieure;  la  gorge  et  le  cou  occupés  par  un  large  anneau  blanc 
soyeux;  tout  le  dessous  du  corps  est  d'un  roux  marron  vif  uniforme;  les 
sous-caudales  blanches  tachetées  de  gris  bleuâtre  foncé.  Rémiges  noires, 
les  primaires  largement  bordées  de  blanc  intérieurement,  les  secondaires 
bordées  à  l'extérieur  de  la  couleur  du  dos,  variées  intérieurement  d'une 
série  de  raies  transverses  blanches;  sous-alaires  blanches.  Rectrices  noires 
bordées  de  bleu  grisâtre  et  variées  d'une  série  de  taches  blanches  subarron- 
dies sur  la  barbe  externe  et  transversales  sur  l'interne  ;  les  deux  médianes 
bordées  largement  des  deux  côtés  de  la  couleur  du  dos  et  maculées  égale- 
ment de  blanc  comme  les  autres,  toutes  terminées  par  une  bordure  blanchâtre. 
Bec  noir,  à  mandibule  inférieure  et  la  base  de  la  supérieure  d'un  gris 
rougeâtre;  pattes  grises  jaunâtres,  à  ongles  noirs;  iris  brun  foncé. 

Q  Distincte  du  mâle  par  la  présence  d'une  large  bande  pectorale  de  la 
couleur  analogue  à  celle  du  dos,  bordée  en  dessous  d'une  raie  blanche; 
tectrices  sous-alaires  et  sous-caudales  de  la  couleur  de  l'abdomen;  les  stries 
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noires  céphaliques  plus  grosses,  tectrices  alaires  également  striées.  Bec 
noir  corné,  à  mandibule  inférieure  grise  dans  la  moitié  basale. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  se  distingue  des  adultes  par 
toutes  les  plumes  des  parties  supérieures  du  corps  traversées  par  une  ligne 
médiane  noire,  qui  sont  les  plus  larges  sur  la  tête;  les  scapulaires  et  les 
tectrices  alaires  bordées  au  bout  de  fauve  et  parsemées  de  petites  tacbes 
blanches;  au  milieu  de  la  bande  pectorale  les  plumes  bordues  largement  de 
fauve;  le  roux  du  dessous  du  corps  moins  intense  et  moins  pur;  le  bec 
beaucoup  moins  long. 

cf  Longueur  totale,  438;  vol,  670;  aile,  190;  queue,  117;  bec,  97;  tarse, 
13;  doigt  médian,  20;  ongle,  12  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  430;  vol,  678;  aile,  190;  queue,  117;  bec,  97;  tai-se, 
13;  doigt  médian,  20;  ongle,  12  millimètres. 

Lima,  Huacho,  Lurin  (Tbchudi);  Tumbez  (SStolzmann)  ;  Ucayali,  Huallaga 
(Bartlbtt). 

«  Assez  comman  aax  bords  du  Tumbez.  de  la  Znrumilla,  de  rArenillas  et  de  la 
Laguna  de  Lambedero,  où  il  a  Le  nom  de  matraca^  ou  quelquefois  marUn  pescador, 
ou  tout  simplement  peseador.  Le  premier  est  bien  appliqué,  car  sa  voix  ressemble 
beaucoup  au  bruit  de  cet  instrument.  Il  a  ses  stations  de  prédilection  qu'il  visite 
tous  les  jours  dans  certaines  époques  de  la  journée  en  s'y  approchant  dans  une  hau- 
teur assez  considéi'able,  en  produisant  cette  voix.  Quelquefois  perché  sur  une  branche 
il  se  remue  en  tremblant  sa  queue  dressée,  ce  qui  lui  donne  une  posture  ridicule  m 
(Jelski). 

<(  On  le  rencontre  à  Santa  Lucia  au  bord  de  la  mer,  à  Tumbez,  à  Lechugal  et  à 
Palmal,  mais  dans  toutes  ces  localités  il  n'est  pas  commun.  C'est  un  oiseau  assez 
farouche  ;  souvent  on  le  voit  passant  dans  une  hauteur  assez  considérable,  en  répé- 
tant sa  voix  souvent  interrompue,  imitant  une  syllabe  du  bruit  d'une  grelotte  d'un 
garde  nocturne.  Quelquefois  il  la  produit  de  la  manière  suivante  :  Tra-tra-tra . . , 
tî'ak...,  subitement  répétés,  en  coupant  brusquement  sur  le  dernier  trak.  Il  a  ses 
arbres  de  "prédilection  où  il  aime  surtout  à  se  percher  le  soir.  Posé,  il  hérisse  sa  huppe 
et  remue  sa  queue  dressée  en  haut.  Plusieurs  individus  que  j'ai  tués  avaient  des 
filaries  dans  la  cavité  abdominale. 

»  Dans  les  derniers  temps  je  l'ai  rencontré  dans  la  vallée  du  Maraîion  (1,600  pieds) 
où  il  n'est  pas  nombreux  ;  il  y  a  le  nom  de pato-angidero  (canard péchant  à  la  ligne). 
On  prétend  que  cet  oiseau  passant  au-dessus  de  l'eau  en  frappant  des  ailes  et  laissant 
tomber  sa  fiente,  attire  les  poissons,  se  lance  subitement  et  prend  sa  proie.  Je  l'ai  vu 
aussi  plusieurs  fois  à  Turimaguas.  Il  se  tient  seulement  dans  les  régions  basses  où  il 
séjourne  aux  bords  des  rivières  et  des  fleuves  d  (îStolzmann). 


102  ORNITHOLOGIE 


999.  —  Ceryle  axnazona 

Alcedo  amazona,  Lath.,  J.  0.,  I,  p.  257  —  Tsch.,  Faim,  Peru,, 
pp.  40  et  253. 

Alcedo  vestita,  Dumont,  Dict.  Se,  Nat.,  XXIX,  p.  272. 

Alced^o  rubescens,  Vieil.,  Enc.  Méih.,  p.  395. 

Geryle  amazona,  Boiê  —  Gr.,  Gen:B.,  I,  p.  82  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1867,  p.  978;  1873,  p.  292  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  103  — 
Sharpe,  Monogr.  Aie,  V,  tb.  XXXIII  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  547. 

Geryle  amazonia,  Scl.  et  Saly.,  P.  Z,  S.,  1866,  p.  192. 

C.  crislata,  obscure  viridi  nitensj  subtus  sericeo  alba,  hypochondriis  viridi 
striatis,  fascia  genali  et  collari  alba;  remigibus  nigris  viridi  nitentibus,  interne 
late  albis;  cauda  cœrulescente  viridi  maculis  albis,  Rostrum  nigrum;  pedes 
brunnei. 

cf  Ad.  —  Plumes  occipitales  allongées  formant  une  huppe  bien  distincte. 
Toutes  les  parties  supérieures  du  corps,  le  haut  des  joues,  les  côtés  du  cou 
et  de  la  poitrine,  ainsi  que  les  stries  assez  grosses  des  flancs  de  l'abdomen 
sont  d'un  vert  foncé  à  éclat  métallique  assez  fort;  le  reste  des  parties  infé- 
rieures du  corps,  une  large  raie  au  bas  des  joues  et  le  haut  des  côtés 
du  cou  en  se  réunissant  en  arrière,  'ainsi  que  les  sous-alaires,  sont  d'un 
blanc  soyeux  ;  les  côtés  du  front  séparés  des  lores  par  une  ligne  formée  de 
points  blancs;  une  grande  lunule  blanche  sur  les  paupières  inférieures  et 
une  moustache  verte  entre  la  raie  blanche  des  joues  et  celle  de  la  gorge. 
Rémiges  noires  lustrées  de  vert,  à  barbe  interne  largement  bordée  de  blanc, 
à  contour  sinueux.  Rectrices  vertes  tirant  légèrement  sur  l'olivâtre,  surtout 
sur  les  médianes  ;  toutes  portent  au  bord  de  la  barbe  interne  une  série  de 
huit  taches  blanches  transversales,  les  trois  latérales  de  chaque  côté  de  la 
queue  quelques  gouttes  subarrondies.  Bec  noir;  pattes  brunes. 

9  N'est  distincte  du  mâle  que  par  une  large  bande  pectorale  d'un  roux 
brunâtre  et  le  blanc  du  pli  de  l'aile  légèrement  coloré  de  roussâtre. 

0  Le  jeune  mâle  en  premier  plumage  diffère  de  l'adulte  par  les  points 
blancs  sur  les  tectrices  alaires,  la  raie  antéoculaire  blanche  continue  et  les 
taches  pectorales  vertes  formant  une  bande  très  peu  interrompue  au  milieu. 

cf  Longueur  de  l'aile,  135;  queue,  83;  bec,  81  ;  tarse,  11  ;  doigt  médian,  16  ; 
ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  136  ;  queue,  82  ;  bec,  85  ;  tarse,  11  ;  doigt  médian,  19  ; 
ongle,  7  millimètres. 

Région  boiseuse  nord-orientale  (Tsghudi);  Amable  Maria  (Jelski);  Huambo, 
3,700  pieds;  rare  et  farouche  (Stolzmann). 
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1000.  —  Ceryle  inda 

Alcedoviridirafa,  Bodd.,  Tabl.  Pl.Enl.,  p.  36,  tb.  DXCII,  fig.  1,2. 

Alcedo  inda,  L.,  S.  N.,  I,  p.  179. 

Alcedo  sarinamensis,  A.  bicolor  et  A.  maculata,  G&».,  L.S.N., 
I,pp.  448,  451. 

Ceryle  inda,  Gr.,  Gen.  B.,  I,  p.  82  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  4873, 
p.  293  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  403. 

Ceryle  bicolor,  Kaup,  FamiL  Eisvœg.y  p.  8. 

Ctaloroceryle  bicolor,  Reichb.,  Spec.  Om.,  I,  p.  28,  tb.  CDXIV, 
fig.  3118,  3119. 

Amazonis  bicolor,  Bp.,  Consp.  Anisod.y  p.  10. 

(7.  obscure  viridis  nitens;  subtus  vivideaut  brunneo  ru  fus;  gula,  collo  antico 
et  lateribus  pallide  rufescentibus  ;  striga  anteoculari  ru  fa;  tectridbus  alarum 
superioribuSy  remigibus  secundariis  ewtus,  scapularibus  poster ioribus  el  rectri- 
cibus  supra  albo  punctatis;  remigibus  rectricibusque  interne  maculis  albis, 

C?  et  Q  Ad.  —  D'un  vert  foncé  métallique  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la 
queue,  d'un  roux  ferrugineux  intense,  plus  ou  moins  enduit  de  brunâtre  en 
dessous,  à  gorge,  le  bas  même  des  côtés  du  visage  et  les  côtés  du  cou 
d'une  nuance  roussâtre  beaucoup  plus  claire,  passant  même  au  blanchâtre 
au  menton  ;  les  tectrices  alaires,  les  scapulaires  postérieures  et  le  croupion 
parsemés  de  points  blancs;  une  série  de  points  blancs  sur  la  barbe  externe 
des  rémiges  secondaires  et  des  rectrices;  sous-alaires  rousses;  page  infé- 
rieure des  rémiges  et  des  rectrices  noire,  avec  une  série  de  taches  blanches 
au  bord  interne;  une  ligne  rousse  entre  la  narine  et  le  devant  de  Toeil.  Bec 
noirâtre,  à  dessous  de  la  mandibule  inférieure  blanchâtre  dans  sa  moitié 
basale;  pattes  grises;  iris  brun  foncé. 

cf  Longueur  de  Taile,  95;  queue,  63;  bec,  56;  tarse,  10  millimètres. 

9  —  93;      —     62;    —   55;     —     10         — 

Description  d'après  les  oiseaux  de  Cayenne  du  Musée  de  Yarsovie. 

Un  exemplaire  tué  par  Stolzmann  à  Palmal,  sur  le  territoire  de  l'Ecuador, 
au  voisinage  de  Tumbez,  probablement  non  adulte  se  distingue  par  très 
peu  de  moucheture  blanche  sur  les  tectrices  alaires,  les  scapulaires  et  le 
croupion,  ainsi  que  par  la  couleur  du  dessous  plus  pure  et  plus  claire. 

Longueur  de  l'aile,  90;  queue,  50;  bec,  45;  tarse,  10  millimètres. 

Santa  Cruz  (Babtlett). 
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1001.  —  Ceryle   Cabanisi 

Alcedo  americana,  Tsch.,  Consp.  Av.,  n»  216. 

Alcedo  Cabanisi,  Tsch.,  Faun.  Peru.^  pp.  40  et  253. 

Ceryle  Cabanisi,  Gr.,  G^n,  JB.,  I,  p.  82  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl. 
Av,  Neotr,y  p.  103  —  Sharpe,  Monogr.  Alced.,  tb.  XVI  —  Tacz.,  P. 
Z.  S.,  1874,  p.  547;  1877,  p.  328;  1879,  p.  240;  1880,  p.  210. 

C.  supra  obscure  viridis  nitenSy  subtus  alba  ;  pileo  tectricibusque  alarum  su- 
perioribus  albido  punctatis;  pedoris  area  lata  iniense  rufa;  fascia  latissima 
genali  et  collari  alba;  mystace  viridi;  hypochondriis  viridibus  albo  variis;  re- 
migibus  rectricibusque  albo  maculatis.  Rostrum  nigrum;  pedes  nigro  brunnei; 
iris  fusco  brunnea. 

cf  Ad.  —  D'un  vert  foncé  métallique  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête 
finement  ponctué  de  blanchâtre,  plus  fort  au  front  qu'ailleurs;  les  tectrices 
aiaires  également  variées  de  points  blancs  de  plus  en  plus  grands  en  ar- 
rière ;  le  blanc  occupe  largement  la  gorge  et  le  haut  du  cou  antérieur,  une 
large  raie  sur  la  moitié  antérieure  des  joues,  passant  le  long  des  côtés  du 
cou  et  réunie  en  arrière  avec  sa  congénère;  une  moustache  vert  foncé 
sépare  cette  raie  du  blanc  de  la  gorge  ;  la  couleur  blanche  de  cette  dernière 
et  du  devant  de  la  raie  génale  est  lavée  de  jaunâtre;  la  poitrine  est  occupée 
par  une  large  bande  rousse  très  peu  prolongée  sur  les  côtés  du  haut  de 
l'abdomen  ;  le  milieu  du  ventre  blanc  pur,  les  côtés  largement  maculés  de 
grosses  taches  vertes;  sous-caudales  blanches  tachetées  de  vert.  Rémiges 
noires  verdâtres,  traversées  de  quatre  raies  blanches  formées  de  la  réunion 
des  taches  sur  la  barbe  externe,  les  internes  ont  également  des  taches  cor- 
respondantes arrondies  au  bord;  sous -aiaires  blanches,  traversées  dans 
toute  la  longueur  de  l'aile  d'une  raie  brune.  Rectrices  d'un  vert  bleuâtre 
foncé,  les  médianes  immaculées,  les  trois  latérales  de  chaque  côté  de  la 
queue  blanches  à  la  base,  et  la  barbe  interne  jusque  près  de  l'extrémité; 
sur  les  deux  intermédiaires  cinq  taches  au  bord  interne.  Bec  et  pattes 
noirs;  iris  brun  foncé. 

Q  Diffère  du  mâle  par  le  manque  complet  de  roux  sur  la  poitrine,  rem- 
placé par  deux  bandes  vertes  tachetées  de  blanc  et  séparées  entre  elles  par 
une  bande  fauve,  également  transversale,  la  bande  foncée  supérieure  est 
beaucoup  plus  large  que  l'inférieure. 

cf  Longueur  totale,  213;  vol,  Î93;  aile,  87;  queue,  64;  bec,  47;  tarse,  9; 
doigt  médian,  13;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  223;  vol,  306;  aile,  90;  queue,  66;  bec,  52;  tarse,  9; 
doigt  médian,  13;  ongle,  6  millimètres. 

Queue  dépassant  les  ailes  de  46  millimètres. 
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Observations.  —  Forme  analogae  an  C.  amerioana  (L.),  mais  plus  forte  dans 
toates  les  dimensions,  à  bec  beaucoup  plus  épais  ;  dans  sa  coloration  elle  présente 
quelques  diftérences  constantes,  comme  la  bande  rousse  pectorale  moins  large  et 
réduite  à  cette  partie  du  corps  sans  s'avancer  sur  la  région  jugulaire  et  sur  l'ab- 
domen, d'une  couleur  plus  claire  sans  presque  de  nuance  brunâtre  ;  dans  la  femelle 
la  bande  verte  pectorale  supérieure  est  beaucoup  plus  large  que  l'inférieure;  le 
sommet  de  la  tête  est  plus  ou  moins  maculé  dans  les  deux  sexes;  la  queue  présente 
aussi  une  différence  constante  en  ce  que  le  blanc  est  confondu  sur  la  barbe  interne 
de  la  troisième  rectrlce  et  souvent  de  la  deuxième  en  occupant  toute  cette  barbe 
jusque  près  de  son  extrémité. 

Lima,  Huacho,  Lurin  (Tschudi);  Lima,  Monterico  (Jelski);  Lima,  Pacas- 
mayo,  Chepen,  Tumbez,  Lechugal,  Chota,  8,000  pieds,  Tambillo,  5,800  pieds  (Stolz- 

MANN). 

a  Partout  peu  nombreux,  quoique  assez  commun.  Il  pcchc  de  deux  manières,  ou 
perché  sur  une  branche  au-dessus  de  l'eau,  ou  s'élevant  de  20  jusqu'à  30  pieds  au- 
dessus  de  la  surface,  et  suspendu  sur  place,  la  tête  dirigée  en  bas,  il  attend  l'appa- 
rition de  sa  proie.  A  Lima  on  l'appelle  earamotiero,  à  Tumbez  matraqnilla  ou  tnartin 
jfescador.  A  Tumbez  nous  avons  souvent  rencontré  des  trous  dans  les  pentes  abruptes 
des  bords  de  la  rivière  appartenant  probablement  à  cet  oiseau.  Plus  tard,  j'ai  ren- 
contré cette  espèce  à  Chirimoto  et  à  Huambo.  S'il  ne  dépasse  pas  la  limite  de 
8,000  pieds  d'altitude,  c'est  certainement  à  cause  du  manque  dans  ces  parages  des 
ruisseaux  considérables  pour  lui  procurer  une  nourriture  convenable  »  (Stolzmann). 


1002.  —  Ceryle  americana 

Alcedo  americana  et  A.  brasiliensis,  Gm.,  L,  S.  N.,  l,  pp.  450 
et  451. 

Ispida  brasiliensis,  Briss.,  Orn.y  lY,  p.  510. 

Alcedo  viridis,  Vieil.,  Enc.  Méth.^  p.  397. 

Ceryle  americana,  BoiÉ  —  Gr.,  Gen.  B.,l,  p.  82  —  Scl.  et  Salv  , 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  192;  1867,  p.  978;  1873,  p.  293  —  Nomencl.  Av. 
Neoir.,  p.  103. 

C,  supra  obscure  viridis  nilens,  subtus  alba;  jugulo^  pectore  et  abdotnine 
supero  area  lalissima  brunnescente  rufa;  fascia  lata  genali  et  collari  alba; 
mystace  viridi;  hypochondriis  viridibus  albo  variis;  remigibus  rectricibusque 
albo  maculatis,  Rostrum  nigrum;  pedes  nigro  brunnei;  iris  fusco  brunnea. 

cf  Ad.  —  D'un  vert  foncé  métallique  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête 
tirant  sur  Tôlivâtre  foncé  immaculé;  tectrices  alaires  également  sans  taches 
ou  très  peu  maculées;  la  gorge  et  la  raie  sur  la  moitié  inférieure  des  joues 
réunie  avec  sa  congénère  sur  la  nuque  blanches,  souvent  lavée  de  fauve 
sur  la  première  et  le  devant  des  joues;  une  moustache  vert  foncé  sous 
la  bande  faciale;  la  région  jugulaire,  la  poiirino  ut  le  haut  de  l'abdomen 
occupés  largement  par  une  couleur  roux  brunâtre  foncé;  milieu  du  ventre 
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blanc  pur;  les  flancs  largement  verts  variés  de  blanc;  sous-caudales  blanches 
tachetées  de  grosses  gouttes  vertes.  Rémiges  noires  lustrées  de  vert  et 
variées  de  quatre  paires  de  taches  blanches,  disposées  sur  les  deux  barbes 
et  formant  par  leur  réunion  autant  de  raies  transversales  sur  Taile  pliée  ; 
sous-alaires  blanches  traversées  d'une  large  bande  noirâtre  médiane,  pa- 
rallèle au  bord  de  Taile  dans  toute  sa  longueur.  Queue  vert  bleuâtre  foncé, 
à  rectrices  médianes  unicolores,  toutes  les  autres  à  base  blanche  et  trois 
ou  quatre  grosses  taches  pareilles  au  bord  de  la  barbe  interne  isolées  sur 
toutes,  au  moins  les  postérieures.  Bec  noir;  pattes  d'un  noir  brunâtre;  iris 
brun  foncé. 

Ç  Se  distingue  du  mâle  par  l'absence  complète  de  roux  sur  la  poitrine 
et  les  parties  voisines,  remplacé  par  deux  bandes  vertes,  séparées  entre 
elles  par  une  bande  fauve;  ces  deux  bandes  sont  presque  également  larges 
et  l'inférieure  mêlée  de  blanc;  la  gorge  et  la  bande  faciale  plus  fortement 
colorées  de  fauve;  des  stries  fauves  au  front;  les  tectrices  alaires  généra- 
lement variées  de  quelques  points  blanchâtres. 

cf  Longueur  de  l'aile,  74;  queue,  54;  bec,  49;  tarse,  8;  doigt  médian,  11  ; 
ongle,  5  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  77;  queue,  54;  bec,  47;  tarse,  8;  doigt  médian,  H  ; 
ongle,  5  millimètres. 

Nauta,  Ucayali  supérieur  et  inférieur,  Santa  Cruz  (Baetlbtt). 


1003.  —  Ceryle  su; 


Alcedo  superciliosa,  L.,  S.  N.,  I,  p.  179. 

Ispida  americana  viridis,  Briss.,  Orn.,  IV,  p.  490. 

Geryle  superciliosa,  Gr.,  Gen.  B.,  I,  p.  82—  Pelz.,  Wien.  Sitzh,, 
1851,  p.  515  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  751;  1873,  p.  293  — 
NomencL  Av,  Neotr,^  p.  103. 

C.  supra  obscure  viridis  nitens,  subtus  lateribusque  colli  vivide  rufis  ;  ventre 
medio  subcaudalibusque  candidis;  striga  superciliari  anteoculari  rufa;  rec- 
tricibus  viridibus  interne  albo  maculatis.  Rostrum  nigrum;  pedes  brunnei; 
iris  fusco  brunnea» 

C?  D'un  vert  métallique  foncé  en  dessus  et  sur  le  haut  des  côtés  de  la 
tête  et  d'un  roux  vif  en  dessous,  et  largement  sur  les  côtés  du  cou,  à  nuance 
beaucoup  plus  foncée  sur  la  poitrine  et  Tabdomen,  le  milieu  du  ventre  et 
les  sous-caudalcs  d'un  blanc  pur;  une  raie  rousse  s'étend  entre  la  naissance 
du  bec  et  le  bord  supéro-antérieur  de  l'œil;  rémiges  noires  lustrées  de  vert; 
sous-alaires  d'un  roux  analogue  à  celui  de  la  gorge;  rectrices  vertes  tirant 
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légèrement  au  bleuâtre,  à  bord  interne,  excepté  celui  des  médiaires,  maculé 
du  blanc.  Bec  noir,  pattes  brunes;  iris  brun  foncé. 

Q  La  femelle  difÊère  du  mâle  par  une  bande  pectorale  verte  variée  de 
bordures  des  plumes  blanchâtres  et  les  tectrices  alaires  finement  maculées 
de  fauve  blanchâtre. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  a  le  roux  de  la  gorge  et  des  côtés  beau- 
coup plus  pâle;  le  roux  foncé  de  l'abdomen  moins  pur,  et  quelques  taches 
noirâtres  formant  sur  la  poitrine  une  bande  assez  prononcée. 

cf  Longueur  de  Taile,  53;  queue,  32;  bec,  33;  tarse,  6;  doigt  médian,  9; 
ongle,  4  millimètres. 

Q  Longueur  de  Taile,  56;  queue,  34;  bec,  36;  tarse,  6;  doigt  médian,  9; 
ongle,  4  millimètres. 

Chajavetas  (Babtlett). 
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-w- 


FAMILLE   MOMOTIDiE 


1004.  —  Momotus  brasiliensis 

Lath.,  /.  0.,  I,  p.  140  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  4866,  p.  194; 
1873,  p.  292  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  102. 

Rhamphastos  momota,  L.,  S.  N.,  I,  p.  152. 

Prionites  momota,  Illtg.,  Prodr,  St/s(.,  p.  224  —  Tsch.,  Faun. 
Peru,^  pp.  39  et  251. 

Baryphonus  cyanoceplialus,  Vieil.,  N.  D.  H.  N.,  XXI,  p.  315. 

Momotus  momota,  Jabd.,  III.  Om,,  II,  n»  1. 

M.  supra  viridis  rufescente  indutus,  subtus  esf  olivaceo  rufescens;pileo  ex- 
ruleo  area  magna  verticali  nigra;  genis  nigris,  postice  stibtiisque  lineacxrulea 
limbatis;  nucha  medio  intense  ferruginea;  plumis  jugulo  medio  lanceolatis 
nigris,  utrinque  viridi  marginatis;  remigibus  nigris  viridv  cxruleo  externe 
limbatis  y  pogonio  externo  secundariorum  viridi;  rectricibus  supra  basin  viri- 
dibus,  apice  cœruleis,  fascia  nigra  terminatis .  Rostrum  nigrum;  pedes  brunnei, 

cf  Ad.  —  Vert  en  dessus,  enduit  de  roussâtre  au  cou  et  très  légèrement 
au  dos,  de  manière  que  cette  nuance  se  manifeste  seulement  dans  certaines 
directions  de  la  lumière;  le  sommet  de  la  tète  est  bleu  céladon  au  front  et 
d*un  bleu  outremer  vif  plus  loin,  entourant  une  grosse  tache  noire  verticale 
subarrondie;  milieu  de  la  nuque  d'un  roux  ferrugineux  foncé;  les  lores,  le 
haut  des  joues  et  les  tectrices  auriculaires  sont  d'un  noir  velouté  bordé  en 
dessous  et  en  arrière  d'une  ligne  bleu  céladon,  variée  de  bleu  d'outremer; 
tout  le  dessous  et  les  côtés  du  cou  sont  d'un  roux  olivâtre  uniforme,  excepté 
un  faisceau  jugulaire,  composé  de  quelques  plumes  lancéolées,  à  barbes 
plus  compactes,  d'un  noir  bordé  de  vert.  Rémiges  noires,  les  primaires 
bordées  à  l'extérieur  de  bleu  céladon,  les  secondaires  à  barbe  externe  con- 
colore  au  dos;  les  sous-alaires  gris  foncé.  Rectrices  d'un  vert  foncé  à  la 
base  passant  ensuite  au  bleu  graduellement  plus  pur  et  terminées  d'une 
bande  noire,  la  plus  large  sur  les  médianes,  diminuant  graduellement  vei*s 
les  externes  qui  sont  sans  cette  bordure;  la  page  inférieure  et  le  bord  interne 
de  toutes,  excepté  les  médianes,  noirs.  Gomme  dans  les  autres  espèces  les 
deux  rectrices  médianes  perdent  leurs  barbes  sur  la  longueur  d'un  pouce  en- 
viron, en  laissant  une  raquette  terminale  elliptique.  Bec  noir,  pattes  brunes. 

Q  Distincte  du  mâle  par  la  nuance  rousse  moins  intense  sur  le  dessous 
du  corps  et  la  ligne  bleue  faciale  sans  nuance  d'outremer. 
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0  Le  jeune  oiseau  a  une  taille  moins  forte  et  diffère  par  le  ferrugineux 
de  la  nuque  beaucoup  moins  fort,  la  poitrine  et  Tabdomen  plus  verts,  à 
peine  nuancés  de  rouss&tre;  les  sous-alaires  et  le  milieu  du  ventre  d'un 
ocreux  pâle  ;  les  deux  rectrices  médianes  à  barbes  complètes. 

cf  Longueur  de  Taile,  150;  queue,  255;  bec,  51;  tarse,  30;  doigt  médian, 
24;  ongle,  11  millimètres. 

9  Longueur  de  Taile,  152;  queue,  250;  bec,  46;  tarse,  29;  doigt  médian, 
23;  ongle,  10  millimètres. 

0  Longueur  de  Taile,  127;  queue,  238;  bec,  46;  tarse,  25  millimètres. 

Région  boisease  (TSCHUDI)  ;  Ucayali  supérieur,  Chamicuros  (Bartlett)  ;  Moyo- 
bamba  (coU.  Râimondi)  ;  Yurimaguas  (Stolzmann). 


1005.  —  Momotus 


Sœ.,  p.  Z.  s.,  1855,  p.  135;  1857,  p.  257  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl. 
Av.  Neotr.,  p.  102  —  Tacz.,  P.  Z.  6'.,  1877,  p.  328. 
Momotus  brasiliensis,  Scl.,  B.  Bogota,  p.  7. 
Prionites  microstephanus,  Câb.,  Mus.  Hein,,  II,  p.  114. 

M,  supra  viridis  rufescente  indutiis;  subtus  ochraceo  viridis,  ventre  subcau- 
dalibusque  ochracescentioribus  ;  pileo  viridi  cxruleo,  postice  uUramarino  mar- 
ginato,  area  magna  verticali  nigra  ;  nucha  minime  ferruginea  ;  genis  nigris, 
postice  subtusque  linea  cxrulea  limbalis;  plumis  juguli  m^diis  lanceolatis 
nigris,  linea  carulea  marginatis;  remigibus  nigris,  primariis  cseruleo  viridi 
marginatis,  pogonio  externo  secundariorum  dorso  concolore  ;  subalaribus  ochra- 
ceis;  rectricibus  basi  olivaceo  viridibus,  apice  cœruleis  et  nigro  terminalis. 
Rostrum  nigrum;  pedes  brunnei;  iris  obscure  rubra. 

cJ  Ad.  —  Vert  en  dessus,  enduit  d*une  nuance  olive  roussâtre,  plus  fort 
au  cou  qu'au  dos;  sommet  de  la  tête  noir  au  milieu  entouré  de  vert  céladon, 
bordé  en  arrière  d'une  ligne  d'outremer  commençant  au  bord  postérieur 
de  l'œil,  suivie  quelquefois  de  roux  clair  très  peu  étendu  sur  la  nuque;  le 
devant  même  du  front  et  les  côtés  du  visage  sont  noirs  comme  dans  le  M, 
brasiliensis,  bordés  également  en  dessous  et  en  arrière  d'une  ligne  bleue 
céladon  variée  d'outremer;  le  dessous  du  corps  est  d'un  vert  clair  nuancé 
d'ocreux,  passant  en  ocreux  beaucoup  plus  pur  au  bas- ventre  et  les  sous- 
caudales;  un  faisceau  jugulaire  comme  dans  le  précédent,  mais  à  bordure 
plus  bleuâtre.  Rémiges  noires,  à  bord  externe  des  primaires,  les  grandes 
tectrices  primaires  et  les  plumes  de  l'aile  bâtarde  d'un  céladon  verdâtre; 
la  barbe  externe  des  autres  rémiges  d'un  vert  plus  pur  que  celui  du  dos; 
sous-alaires  ocreuses.  Rectrices  vertes  olivâtres  à  la  base,  puis  passant  au 
bleu  et  terminées  de  noir,  excepté  les  trois  latérales  de  chaque  côté  de  la 
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queije  qui  sont  vertes  en  entier;  page  inférieure  de  la  queue  noire.  Bec 
noir;  pattes  brunes  noirâtres;  iris  rouge  foncé.  Partie  dénudée  des  rectrices 
médianes  plus  longue  que  dans  l'espèce  précédente. 

L'oiseau  en  plumage  frais  après  la  mue  est  plus  roussâtre  au  dos  et  plus 
verdâtre  sur  la  gorge  et  la  poitrine. 

cf  Longueur  de  Taile,  125;  queue,  '230  ;  bec,  44  ;  tarse,  27  ;  doigt  médian,  19; 
ongle,  10  millimètres. 

d  Assez  rare  à  Lechagal,  plus  commun  à  Palmal.  II  se  tient  ordinairement  dans 
les  parties  les  plus  épaisses  au  voisinage  d'une  rivière  ou  d'un  ruisseau.  Le  nom  de 
rel^ero  donné  à  cet  oiseau  vient  du  mouvement  bizarre  exécuté  par  la  queue  ;  en 
restant  tranquillement  il  la  balance  lentement  à  droite  et  à  gauche,  dans  les  inter- 
valles un  peu  plus  long  qu'une  seconde,  ce  qui,  à  cause  de  la  forme  des  deux  rectrices 
médianes,  fait  l'efEet  d'une  pendule  d'horloge;  variant  quelquefois  ce  manège  par 
un  mouvement  en  haut.  La  voix,  qu'on  entend  le  plus  souvent  à  la  pointe  du  jour, 
se  peut  bien  traduire  par  la  syllabe  suivante  :  Haup-houp-houp-hourrrhovp,  dont 
les  premières  syllabes  sont  prononcées  dans  des  intervalles  de  quelques  secondes.  On 
lui  donne  aussi  le  nom  de  jurrnpe^  pris  de  ce  cri  et  plus  souvent  appliqué  que  le 
premier.  En  mars  j'ai  rencontré  des  jeunes  pouvant  s'envoler,  tandis  que  les  adultes 
muaient  en  même  temps.  M.  Jelski  prétend  qu'il  niche  dans  les  trous  creusés  dans 
les  pentes  abruptes  des  bords  des  ruisseaux.  II  parait  chercher  quelquefois  la  nourri- 
ture à  terre  ;  une  fois  j'ai  rencontré  au  crépuscule  un  de  ces  oiseaux  dans  une  nou- 
velle plantation  de  tabac  7>  (StÔlzmann). 


1006.  —  Momotus  œquatorialis 

GouLD,  P.  Z.  s.,  1857,  p.  223  —  Scl.  et  Salv.,  Nomenci.  Av.  Neotr,, 
p.  102. 
Prionites  œquatorialis,  Cab.,  Mus.  Hein. y  11^  p.  113. 

M.  maximus;  viridis,  minime  rufescente  lavatus;  pileo  laiissime  caeruleo 
area  verticali  nigra;  genis  nigris  linea  cxrulea  postica;  macula  jugulari  nigra, 
plumis  minime  viridi  limbatis;  alis  obscure  viridibus,  remigibus  nigris,  po- 
gonio  externo,  primariorum  et  tectricibus  majoribus  viridi  cwruleis;  rectri- 
cibus  dimidio  basali  viridibus,  terminait  cxruleis,  subtus  nigris, 

cf  Ad.  —  Plumage  général  vert,  très  peu  enduit  de  roussâtre  au  cou, 
sur  la  poitrine  et  les  flancs;  le  vert  de  la  gorge  plus  clair  et  plus  pur 
qu'ailleurs;  sommet  de  la  tête  bleu  clair  largement  sur  le  front,  sur  les 
côtés  et  en  arrière,  d'une  nuance  presque  uniforme  partout,  excepté  une 
bordure  très  fine  un  peu  violâtre  au-dessus  de  la  région  auriculaire;  tache 
verticale  noire  peu  volumineuse;  bordure  nucale  noire  fine.  Les  lores,  une 
fine  bordure  frontale,  les  joues,  le  tour  de  l'œil  et  les  tectrices  auriculaires 
noirs,  avec  une  bordure  bleue  au-dessus  de  ces  dernières,  de  la  même 
nuance  que  celle  du  sommet  de  la  tête;  la  tache  jugulaire  noire  à  plumes 
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finement  bordées  de  vert  plus  clair  et  plus  pur  que  celui  des  parties  envi- 
ronnantc'S.  Ailes  d'un  vert  plus  foncé  que  celui  du  corps,  à  rémiges  noires; 
la  barbe  externe  des  primaires  et  les  grandes  tectrices  primaires  d'.un  bleu 
verdâtre;  la  barbe  externe  des  secondaires  et  les  tertiaires  en  entier  d'un 
vert  analogue  à  celui  des  tectrices;  sous-alaires  d'un  vert  sale.  Rectrices 
vertes  dans  leur  moitié  basale,  passant  graduellement  au  bleu  assez  foncé, 
occupant  la  moitié  terminale  sans  noir  au  bout;  page  inférieure  de  la  queue 
noire.  Comme  dans  les  autres  espèces  les  deux  rectrices  médianes  sont 
dénudées  sur  la  longueur  de  deux  pouces  et  demi.  Bec  noir;  pattes  brunes; 
iris  brun  foncé  entouré  d*une  bordure  externe  blanchâtre. 

Longueur  de  l'aile,  162;  queue,  385;  bec,  57;  tarse,  30  millimètres. 

Qaebrada  de  Sandi  ;  Carabaja  (coll.  Raimondi). 

Observations.  —  Cet  oiseaa  péruvien  ressemble  ea  tout  à  celui  de  la  Nouvelle- 
Grenade  avec  lequel  je  Tai  comparé  et  n'en  diffère  que  par  la  queue  plus  longue,  à 
partie  dénudée  de  la  rectrice  médiane  plus  longue,  ainsi  que  par  le  manque  complet 
de  la  bordure  saphirée  violfttre  autour  de  la  plaque  cervicale  depuis  les^euz  à  travers 
la  nuque. 


1007.  —  Urospatha  Martii 

Prionites  Martii,  Spix,  Av.  Bras.^  II,  p.  64,  tb.  XX  —  Tsch., 
Fatm.  Peru.y  pp.  40  et  252. 

Momotus  semirufus,  Sgl.,  Rev,  Mag,  ZooL,  1853,  p.  489. 

Momotus  Martii,  Gr.,  Gen.  B.,  I,  p.  68  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
4866,  p.  491  j,  1867,  p.  751;  1873,  p.  292. 

Baryphonus  semiruftis,  Bp.,  Consp.  Vol.  Anis.,  p.  8. 

Grybelus  Martii,  Cab.,  Mus.  Hein.,  II,  p.  112  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
4874,  p.  547. 

Urospattia  Martii,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  102. 

U.  supra  viridis,  capite  Mo,  collo  et  subtus  rufa;  genis  nigris,  crisso  griseo 
viridi,  plumis  juguli  mediis  lanceolatis  nigris  rufo  marginalis  ;  remigibus 
nigris  pogonio  externo  primariorum  c/eruleo,  ultramarino  marginato  ;  ^ecun- 
dariorum  ex  olivaceo  viridi  apice  cxrulescente;  rectricibus  olivaceo  viridibus, 
apice  latissime  cœruleis.  Rostrum  nigrum;  pedes  brunnei;  iris  brunneo  rubra. 

9  Ad.  —  La  tôte,  tout  le  cou  et  le  dessous  du  corps  d'un  roux  intense 
le  plus  foncé  au  front  et  le  plus  pâle  sur  la  gorge;  dos  d'un  vert  olivâtre 
tirant  légèrement  au  roussâtre,  surtout  dans  certaines  directions  de  la 
lumière,  à  vert  plus  pur  au  croupion  et  sur  les  tectrices  caudales,  le  bas- 
ventre  et  les  sous-caudales  d'un  vert  sale,  ces  dernières  tirant  ^légèrement 
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au  bleuâtre;  les  lores  et  les  joues  sont  d'un  noir  intense  velouté,  entourant 
d'une  fine  bordure  le  bord  supérieur  de  l'œil  et  dépassant  l'oreille;  au 
milieu  de  la  région  jugulaire  se  trouve  un  faisceau  composé  de  quelques 
plumes  lancéolées  noires,  bordées  latéralement  de  roux.  Tectrices  alaires 
d'un  vert  beaucoup  plus  pur  qu'au  dos,  sans  nuance  roussâtre;  rémiges 
noires,  à  barbe  externe  des  primaires  d'un  bleu  clair,  bordée  d'outremer 
foncé  et  intense  largement  sur  les  externes,  et  finement  sur  les  autres; 
dans  toutes  les  secondaires  la  barbe  externe  et  les  tertiaires  en  entier  sont 
d'un  vert  légèrement  olivâtre,  passant  au  bleuâtre  à  l'extrémité  des  pennes  ; 
sous-alaires  vertes  tirant  au  bleuâtre.  Rectrices  d'un  vert  olive  dans  la 
moitié  basale,  passant  graduellement  au  bleu  dans  la  moitié  terminale; 
page  inférieure  de  la  queue  noirâtre.  Bec  noir;  pattes  brunes;  iris  brun 
rougeâtre  (oiseau  de  novembre). 

Longueur  de  Taile,  152;  queue,  265  ;  bec,  52;  tarse,  27  ;  doigt  médian,  21  ; 
ongle,  12  millimètres. 

cf  Les  mâles  de  l'Ecuador  oriental  diffèrent  de  la  femelle  péruvienne  par 
le  vert  du  dos  et  des  ailes  beaucoup  plus  pur,  sans  nuance  roussâtre; 
le  roux  en  général  plus  clair,  surtout  sur  la  tête,  le  cou  et  le  haut  de  la 
poitrine;  le  bleu  beaucoup  plus  répandu  sur  la  queue,  dont  la  partie  dénudée 
des  rectrices  médianes  est  longue  d'un  pouce.  I 

Longueur  de  l'aile,  153;  queue,  280;  bec,  56;  tarse,  32;  doigt  médian,  22; 
ongle,  13  millimètres. 

I 

1 

Région  boisease  du  Pérou  central  (Tschudi);  Monterico  (Jelski);  Cashiboya,  i 

Ucayali  supérieur,  Cbayavetas  (Baetlktt).  I 


1008.  —  Saryphtliengus  ruficapillus 

Baryphonus  ruficapillus,  Vieil.,  Gai,  Ois.,  11,  p.  319,  tb.  CXG. 

Baryphonus  cyanog^aster,  Vieil.,  Enc.  Méth,^  p.  898. 

Prionites  ruficapillus,  Licht.,  Verz,  DoubL,  p.  21  —  Tsch., 
Faun.  Paru. y  pp.  40  et  251. 

Momotus  ruficapiUus,  Gr.,  G  en,  B,,  1,  p.  68. 

Prionites  tutu  et  P.  dombeyanus,  Ranz.,  Elem,  ZooL,  111,  c, 
pp.  157  et  158. 

Prionites  rubricapillus,  Steph.,  Gêner.  ZooL,  XIV,  p.  84. 

Momotus  Dombeyi,  Less.,  Man.  Om,,  11,  p.  103. 

Prionites  Levaillanti,  Bp.,  Consp.  Av.,  1,  p.  165. 

Baryphtheng^us  ruficapillus,  Cab.,  Mus.  Hein.,  11,  p.  114  — 
ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  102. 

D.  supra  viridis^  pileo  cum  nucha  ferrugineo;  genis  nifjris;  gula,  pedore, 
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crisso  tectricibusqtie  cauda  inferioribus  viridibus,  dorso  pallidioribus  ;  abdo^ 
mine  intense  rufo;  reniigibus  nigris,  pogonio  externo  primariorum  viridi 
cwruleo,  secundariorum  olivaceo  viridi;  rectricibus  olivaceo  viridibus,  mediis 
apice  csdruleis,  Rostrum  nigrum;  pedes  brunnei. 

cf  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  jusqu'à  la  nuque  d'un  roux  ferrugineux 
foncé;  le  reste  des  parties  supérieures  du  corps  vert  enduit  légèrement -de 
roussâtre  au  cou,  moins  sur  le  devant  du  dos  et  d'une  nuance  verte  la  plus 
pure  en  arrière;  gorge  d'un  vert  pâle;  la  poitrine  d'un  vert  plus  pâle  que 
le  dos;  l'abdomen  roux  intense,  le  bas-ventre  et  les  sous-caudales  d'un 
vert  grisâtre,  ces  dernières  tirant  au  bleuâtre;  comme  dans  les  autres 
oiseaux  de  cette  famille  les  joues  sont  d'un  noir  velouté,  entourant  finement 
l'œil  en  dessus.  Les  tectrices  alaires  sont  d'un  vert  plus  pur  que  celui  du 
dos;  rémiges  noires,  à  barbe  externe  des  primaires  d'un  bleu  verdâtre, 
celle  des  secondaires  et  les  tertiaires  en  entier  concolores  au  dos;  sous- 
alaires  gris  foncé  enduit  de  vert  bleuâtre.  Rectrices  d'un  vert  olivâtre,  à 
extrémité  largement  bleue  dans  les  deux  médianes;  page  inférieure  de  la 
queue  grise  noirâtre.  Bec  noir;  pattes  brunes. 

Longueur  de  l'aile,  150;  queue,  230;  bec,  49;  tarse,  30;  doigt  médian,  24; 
ongle,  12  millimètres. 

Description  d'après  an  oiseau  brésilien  da  Mnsée  de  Varsovie. 
Région  boiseuse  (Tschudi). 


1009.  —  Prionirliynclius  platyrhynclius 

Gryptlcus  platyrhynchus,  Jard.,  Ill,  Orn.y  th.  GVL 
Momotus  platyrhynchus,  Leadb.,  Trans.  Lin.  Soc,  XVI,  p.  92. 
Prlonltes  platyrhynchus,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1857,  p.  256. 
Prlonirhynchus  platyrhynchus,  Gr.,  H.  List  B.  BriU  Mus., 
I,  p.  81  —  Scl.  et  Salv,,  NomencL  Av,  Neotr.,  p.  102. 

Pr.  supra  fusco  viridis;  capite  et  coîlo  rufis;  gula  abdomineque  celadineo 
cssruleis;  loris^  fascia  transoculari,  plumisque  juguli  mediis  lanceolatis  nigris; 
rectricibus  basi  cseruleo  viridibus  y  postea  cxruleiSj  mediis  nigro  terminatis. 

Tête  et  cou  entier  d'un  roux  ferrugineux  intense,  prolongé  sur  le  haut 
de  la  poitrine  en  perdant  d'intensité;  les  lores,  la  région  sous-oculaire  et 
les  tectrices  auriculaires  noirs;  quelques  plumes  noires  lancéolées  sur  le 
milieu  de  la  région  jugulaire;  le  dos  et  les  ailes  d'un  vert  foncé,  tirant  à 
rolive  sur  le  devant  même  du  premier  et  au  bleuâtre  sur  le  croupion  et  les 
sus-caudales;  la  gorge  et  tout  1  abdomen  d'un  bleu  céladon.  Barbe  interne 
des  rémiges  d'un  schistacé  noirâtre;  sous-alaires  vertes  le  long  du  bord  de 
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Taile.  Reotrices  d'un  vert  bleuâtre  à  la  base,  puis  bleues  prenant  une 
nuance  plus  verte  ou  plus  bleue  selon  la  direction  de  la  lumière;  les  mé- 
dianes terminées  do  noir;  toutes  à  baguette  noire  et  la  page  inférieure 
schistacée  pâle.  Bec  élargi,  plat,  à  carène  dorsale  fort  élevée,  à  bords  des 
deux  mandibules  finement  dentelés,  noir  en  entier,  à  extrémité  même 
cornée  blanchâtre  ;  pattes  grises. 

Longueur  de  l'aile,  118;  queue,  197;  bec,  46;  tarse,  18;  largeur  du  bec, 
17  millimètres. 


Entre  Mojobamba  et  Balsapncrte  (coll.  Raimondi). 
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FAMILLE  GALBULIDJl 


1010.  —  G-albula  tombacea 

Spix,  Av.  Bras.j  I,  p.  55,  tb.  LVIII  —  Tsch.,  Faun.  Peru.y  pp.  40 
et  255  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  192;  1867,  p.  978;  1873, 
p.  294  —  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  105  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  547. 

Galbala  cyanescens,  Deville,  Rev.  Magaz.  Zool.y  1849,  p.  56. 

G,  splendidissime  viridis;  pileo  cmruleo,  dorso  cupreo  aureo;  alis,  cauda  et 
pectore  aurato  micantibus  ;  abdominey  subalaribus  subcaudali busqué  ochraceo 
rufis;  rectricibus  utrinque  tribus  rufis,  externe  viridi  marginatis  et  terminatis; 
remigibus  nigricantibus,  secundariis  externe  viridi  limbatis,  Roslrum  nigrum  ; 
pedes  brunneo  flavidi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  9  Ad.  —  D'un  vert  métallique  fort  splendide,  à  lustre  bleuâtre  au 
sommet  de  la  tête  ;  doré  passant  au  rouge  cuivreux  sur  le  dos  et  doré  sur 
les  ailes,  les  sus-caudales,  la  queue  et  la  poitrine  ;  Tabdomcn  et  les  sous- 
alaires  d'un  ocreux  roussâtre  dans  le  plumage  usé  et  d'un  roux  marron 
intense  dans  le  plumage  frais.  Rémiges  noices,  les  secondaires  largement 
bordées  à  l'extérieur  de  vert  métallique,  la  barbe  interne  blanche  dans 
toutes,  ou  ocreuse  dans  la  partie  basale;  les  quatre  rectrices  médianes 
vertes,  les  autres  rousses,  à  barbe  externe  verte  dans  la  moitié  terminale 
et  l'extrémité.  Bec  noir;  pattes  brunâtres,  à  dessous  jaune;  iris  brun  foncé. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  79;  queue,  96;  bec,  48;  tarse,  1 1  ;  doigt  médian,  11; 
ongle,  6  millimètres. 

Les  oiseaux  de  l'Yquitos  sont  d'une  taille  moins  forte  que  les  oiseaux  du 
Pérou  central,  et  ne  présentent  aucune  différence  dans  la  coloration,  outre 
le  front,  qui  est  longuement  brun  sans  presque  d'éclat  métallique. 

Longueur  de  l'aile,  73-75;  queue,  82-85;  bec,  45-48  millimètres. 

Forêts  dans  les  Andes  ;  assez  comman  dans  les  baissons,  mais  pas  plus  haut  que 
6,000  pieds  d'altitude  (TscHUDi)  ;  Sarayacu,  (Jcayali  inférieur  (Babtlett)  ;  Mon- 
terico  ( Jblski)  ;  Balzapuerto,  Nauta,  Yurimaguas  (coll.  Baimokdi). 

Yquitos  (D'  Hahnbl). 
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1011.  —  G-albula 


Lath.,  J.  0.,  I,  p.  245  —  ScL.  et  Salv.,  JP.  Z.  S.,  1866,  p.  192; 
1867,  p.  751;  1873,  p.  294  —  Nomencl  Av.  Neotr.,  p.  105  —  Tacz., 
JP.  Z.  S.,  1882,  p.  43. 

Galbula  flavirostris,  Vieil.,  Enc.  Méth,^  p.  1326. 

G.  supra  splendidissime  aurato  viridis,  pileo  obscure  purpureo;  subtus  rufo 
castaneus  ;  mento  ochraceo  rufo,  torque  coUari  albo  ;  remigibus  nigris,  secun^ 
dariis  externe  viridi  marginatis;  subalaribus  margineque  interno  remigum 
basi  rufis;  rectricibus  viridibus  basi  et  interne  rufis,  mediis  totis  viridibus. 
Rostrutn  flavum,  mandibula  super iori  dimidio  terminali  nigra;  pedes  flavi. 

çj  Ad.  —  Parties  supérieures  du  corps,  les  joues  et  les  ailes  d'un  vert 
fort  brillant  passant  au  doré  cuivreux  dans  certaines  directions  de  la 
lumière;  tout  le  dessous  est  d'un  roux  marron  intense,  très  foncé  sur  la 
poitrine,  beaucoup  plus  pâle  sur  le  ventre  et  les  sous-caudales,  à  région 
anale  le  plus  pâle;  sommet  de  la  tête  jusqu'à  la  nuque  d'un  pourpré  foncé, 
tirant  au  violâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière  et  au  cuivreux 
dans  les  autres;  le  menton  est  d'un  ocreux  roussâtre  varié  par  les  extré- 
mités noirâtres  des  plumes;  bande  collaire  blanche;  le  devant  même  des 
joues  est  d'une  couleur  analogue  à  celle  du  sommet  de  la  tête.  Rémiges 
noires,  bordées  intérieurement  de  roux  dans  la  moitié  basale  des  primaires, 
plus  largement  et  jusque  près  de  l'extrémité  dans  les  secondaires;  la  barbe 
externe  de  ces  dernières  verte,  ainsi  que  las  tertiaires  en  entier;  sous- 
alaires  rousses.  Les  deux  rectrices  médianes  sont  d'un  vert  aussi  brillant 
que  le  dos,  les  autres  d'un  roux  sale,  à  barbe  externe  enduite  légèrement 
de  verdâtre,  les  subraédianes  bordées  à  l'extérieur  d'un  vert  brillant  et 
terminées  longuement  de  la  nuance  presque  aussi  brillante;  la  page  infé- 
rieure des  rectrices  médianes  d'un  gris  olivâtre.  Bec  jaune  de  cire,  à  man* 
dibule  supérieure  noirâtre  dans  les  trois  quarts  de  leur  longueur  terminale; 
pattes  jaunes,  à  ongles  noirs;  iris  brun  foncé. 

9  Est  semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  le  manque 
complet  de  blanc  au  cou  antérieur,  la  nuance  rousse  de  la  poitrine  beau- 
coup plus  pâle  et  le  vert  de  la  bordure  des  rectrices  submédianes  beaucoup 
moins  brillant;  le  sommet  du  bec  foncé  en  entier,  et  ce  n'est  que  les  bords 
de  la  mandibule  supérieure  qui  sont  jaunes  dans  sa  moitié  basale. 

cf  Longueur  totale,  217;  vol,  270;  aile,  80;  queue,  76;  bec,  50;  tarse, 
11  millimètres. 

9  Longueur  totale,  210;  vol,  263;  aile,  76;  queue,  74;  bec,  43;  tarse, 
11  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiseaux  péravlens  sont  d^ane  taille  plus  forte  et  à  bec  plus 
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allongé  que  les  oiseaux  de  Cajenne  ;  ils  en  diffèrent  aussi  par  le  rouge  plus  brillant 
et  plus  clair  au  sommet  de  la  tète,  le  marron  de  la  poitrine  beaucoup  plus  foncé 
dans  le  mâle,  le  pourpré  plus  accentué  sur  le  devant  des  joues;  le  jaune  moins 
longuement  répandu  sur  la  base  de  la  mandibule  supérieure  ;  rectrices  rousses  moins 
largement  vertes. 

8arayacu,  Xeveros,  Cbayavetas,  Chamicuros,  Santa  Cruz  (Babtlett);  Yuri- 
magnos  (Stolzmann).  > 

«  Pendant  mon  séjour  de  quelques  mois  à  Yurimaguas,  je  n'ai  rencontré  que 
quelques  exemplaires.  Ils  se  tiennez\t  dans  les  lieux  moins  ombragés  de  la  forêt  et 
éclaircis  par  les  rayons  solaires,  se  perchent  ordinairement  à  une  petite  hauteur  au- 
dessus  du  terrain,  en  paires  on  isolément  t>  (Stolzmann). 


1012.  —  Oalbula  chalcocephala 

Deyille,  Eev,  Mag.  ZooZ.,  1849,  p.  55  —  des  Murs  et  Dev.,  Casteln. 
Voy.  Amer.  Mér.y  Ois.,  p.  31. 

G,  major  quam  G.  albirostris,  subtus  castanca  unicolor,  rostro  longiore, 
pileo  cupreOj  genis  viridibus. 

Q  Ad.  en  plumage  frais.  —  D'un  vert  très  brillant  en  dessus,  passant 
au  doré  cuivreux,  surtout  dans  la  partie  postérieure  du  corps  et  sur  les 
ailes;  le  sommet  de  la  tète  jusque  près  de  la  nuque  est  foncé  noirâtre, 
lustré  d'un  bronzé  rougeâtre  passant  au  bleuAtre  plus  fort;  tout  le  dessous 
du  corps  est  d'un  roux  marron  intense,  le  plus  foncé  sur  le  devant  du  cou 
et  la  poitrine.  Les  rémiges  noirâtres,  à  barbe  externe  dans  les  secondaires 
bordée  largement  de  vert;  la  barbe  interne  dans  toutes  bordée  de  fauve 
roussâtre  dans  sa  moitié  basale;  sous-alaires  d'un  roux  pâle.  Les  deux 
rectrices  médianes  d'un  vert  doré  en  entier;  les  autres  rousses,  d'une 
nuance  plus  foncée  et  enduites  de  verdâtre  dans  leur  partie  terminale.  Bec 
jaune,  à  moitié  terminale  de  la  mandibule  supérieure  noire. 

Une  autre  femelle  à  plumage  probablement  moins  frais  ou  peut-être 
moins  adulte  se  distingue  de  la  précédente  par  le  vert  des  parties  supé- 
rieures du  corps  plus  doré,  le  roux  du  dessous  beaucoup  plus  pâle,  presque 
ocreux  et  uniforme  partout,  la  barbe  externe  des  rectrices  plus  foncée  et 
plus  verte;  la  nuance  bleue  plus  intense  sur  le  devant  des  joues.  La  man- 
dibule supérieure  à  peine  jaunâtre  jusqu'au  bout  antérieur  des  narines.  Cet 
individu  présente  un  mélange  de  plumes  vertes  au  sommet  de  la  tête. 

Un  autre  exemplaire  à  coloration  semblable  au  premier  a  le  dessus  du 
bec  foncé  en  entier. 

Q  Longueur  de  l'aile,  80;  queue,  85;  bec,  47;  tarse,  14  millimètres. 

9  —  72;     —      73;   —   43;     —     13         — 

Description  d'après  les  exemplaires  typiques  de  Deville,  au  Musée  de  Paris. 
Pebas,  Rio  Javari,  Ucayali  (Castelnau  et  Devillb). 
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1013.  ^  Gralbula  chalcotliorctx 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1854,  p.  110;  1855,  pp.  14  et  16  —  Scl.  et  Salv., 
Nomencl.  Av,  Neotr,,  p.  105. 

Galbula  lencogastra,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  978; 
1873,  p.  294  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  548. 

G,  splendidissime  violaceo  rubra;  pileo  obscure  cxruleo  viridi,  gula  lateri^ 
busqué  capitis  nigris  nitore  cœruleo;  semitorque  jugulari  albo;  tectricibus 
caudx  superioribus  aureo  viridibus  margine  rubenti  ;  crisso  subcatuialibusque 
piumis  basi  nigro  ardesiaceis,  apice  albis;  remigibus  extus  viridibus;  cauda 
aneo  viridi,  apice  carulescente ,  reciricibus  intus  albo  marginaiis.  Rostrum 
nigrum;  pedes  nigricanies. 

Fem,  semitorqiAe  collari  ochraceo  et  spUndore  minori  distinguenda, 

çj  Ad.  —  Plumage  général  rouge  violet  fort  brillant  passant  dans  les 
autres  directions  de  la  lumière  au  vert  bronzé;  sommet  de  la  tête  vert 
bronzé  obscur,  lustré  plus  ou  moins  de  bleu,  surtout  au  front;  côtés  de  la 
tête  et  gorge  noirs  lustrés  de  vert  foncé  ;  tectrices  supérieures  de  la  queue 
d'un  doré  cuivreux,  bordées  ou  lavées  de  rouge;  le  blanc  pur  occupe  un 
large  demi-anneau  collaire  prolongé  sur  les  côtés  (}u  cou;  les  plumes  du 
ventre  bordées  de  blanc;  plumes  de  la  région  anale  schistacées  noirâtres 
à  la  base,  terminées  longuement  de  blanc.  Ailes  moins  rouges  que  le  corps 
et  en  général  plus  bronzées,  à  rémiges  noires,  les  primaires  faiblement 
lustrées  de  bleuâtre,  la  barbe  externe  des  secondaires  vert  bronzé,  tertiaires 
plus  bronzé  lustré  de  rouge;  sous-alaires  d'un  olive  bronzé  varié  de  blanc; 
page  intérieure  des  rémiges  noirâtre.  Queue  d'un  vert  bronzé,  changeant 
au  bleuâtre  sur  la  moitié  terminale  des  rectrices,  les  rectrices,  excepté  les 
quatre  médianes,  bordées  intérieurement  et  à  l'extrémité  de  blanc;  page 
inférieure  noirâtre  lustrée  de  verdâlre  sur  les  quatre  médianes.  Bec  noir; 
pattes  noirâtres. 

Q  En  général  moins  brillante,  à  rouge  violet  du  dos,  de  la  poitrine  et  de 
l'abdomen  remplacé  par  le  cuivreux  rougeâtre,  passant  au  vert  olivâtre 
dans  certaines  directions  de  la  lumière;  moins  rouge  sur  les  ailes;  la  bande 
jugulaire  ocreuse  ;  Pextrémité  des  plumes  du  bas-ventre  et  des  sous-caudales 
d'un  ocreux  pâle. 

cf  Longueur  de  Faile,  83;  queue,  102;  bec,  46;  tarse,  11  millimètres. 

Q  —  79;     —        95;  —    42;    —     10         — 

Description  d'après  les  oiseanx  péruviens  de  la  collection  de  M.  Sclater. 
Monterico  (Jelski);  Eio  Javari  (Batbs);  Pebas  (Hauxwkll);  Elvira  (Babt- 

LKTT). 
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1014.  —  Urogalba  paradisea,  Axnazonum 

Urogalba  Amazonnm,  Scl.,  JP.  Z.  S.  y  1855,  p.  14  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr,^  p.  105  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  43. 

U.  nigrùf  capite  supra  griseo;  gula,  jugulo  cum  laterihus  colli  hypochon- 
driisque  alhU;  atis  splendide  viridibus,  tectricibus  aureo  cupreoque  mican-' 
abus;  cauda  gradata,  supra  viridi,  subtus  nigra. 

(S  Ad.  —  D'un  noir  lustré  légèrement  de  violet  verdâtre  au  dos,  d*un 
éclat  bronzé  assez  fort  au  croupion,  les  tectrices  supérieures  de  la  queue 
d'un  éclat  vert  brillant;  le  sommet  de  la  tête  d'un  gris  plus  ou  moins  rem- 
bruni; côtés  do  la  tête  noirs;  menton  gris  brunâtre;  gorge  avec  le  devant 
du  cou  blanc  pur,  élargi  sur  les  côtés  de  ce  dernier;  tout  le  reste  du  dessous 
noir  intense,  avec  un  léger  lustre  bleu  verdâtre;  une  tache  blanche  allongée 
sur  les  côtés  de  Tabdomen.  Ailes  d'un  vert  métallique  foncé,  lustré  de  doré 
cuivreux  fort  sur  les  tectrices  et  les  rémiges  tertiaires,  d'un  vert  foncé  sur 
les  rémiges  secondaires,  tandis  que  les  primaires  sont  noires  en  entier 
avec  un  lustre  bleuâtre  très  faible;  sous-alaires  blanches  au  milieu  de  l'aile 
et  noires  le  long  du  bord;  barbe  interne  des  rémiges  bordée  de  blanc  dans 
la  moitié  basale.  Queue  étagée,  à  rectrices  médianes  atténuées  et  pro- 
longées d'un  vert  foncé  métallique  en  dessus,  noire  en  dessous;  les  rectrices 
médianes  d'un  vert  tirant  au  bleuâtre.  Bec  et  pattes  noirs  ;  iris  brun  très 
foncé. 

Longueur  totale,  284;  vol,  320;  aile,  93;  queue,  120;  bec,  58;  tarse, 
13  millimètres. 

Observations.  —  Distincte  de  V  U,  paradisea  typique  par  les  ailes  plâs  courtes 
et  la  couleur  du  sommet  de  la  tête  beaucoup  plus  claire. 

a  Plusieurs  fois  j*ai  rencontré  cet  oiseau  à  Yurimaguas  où  il  ne  paraît  pas  être 
Tare.  H  se  tient  dans  la  forêt  vierge,  au  milieu  de  laquelle  il  choisit  les  arbres  secs 
peu  élevés  pour  y  rester  immobile  pendant  des  heures  entières  et  s'envoler  dans  Tair 
de  temps  en  temps  à  la  poursuite  des  insectes.  Un  jour  j'ai  vu  deux  paires  sur  ^e 
même  arbre,  mais  ordinairement  on  le  rencontre  par  paires  isolées.  U  est  facile  de 
le  distinguer  de  loin  des  autres  galbulides  par  la  queue  longue  »  (Stolzmann). 


1015.  —  Srachy galba  albigularis 

Galbula  albigularis,  Spix,  Av.  Brasil,^  I,  p.  54,  tb.  LVII,  ûg.  1. 
Brachygalba  albigularis,  Bp.,  Consji,  Yol,  Zygod.,  p.  13  — 
Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  294. 

Brachycex  albogularis,  Cab.,  Mus,  Hein. y  IV,  p.  215. 
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B.  supra  eoracino  nigra;  capite  colloqiÀe  brunneo  fumosis;  gula  alba,  pectore 
hypochondriisque  nigricantibus  viridi  nitentibus;  abdomine  medio  crissoque 
albis  ;  subcaudalibus  nigris.  Rostrum  albidum,  supra  brunneum. 

Fem.  mari  similis,  sed  facie  alba  el  ventre  medio  rufo  distinguenda, 

cf  Ad.  —  D*un  noir  lustré  de  bleu  verdâtre  au  dos,  les  ailes  et  la  queue; 
à  tête  et  tout  le  cou  d'un  fuligineux  brunâtre  foncé,  lustré  très  peu  au 
sommet  de  la  tête,  dont  les  bordures  des  plumes  sont  moins  foncées  que 
le  disque;  tectrices  auriculaires  olives  striées  finement  de  fauve;  gorge 
blanche  passant  au  fauve  en  dessous  ;  la  poitrine  et  les  flancs  de  Tabdomen 
largement  noirs  lustrés  de  vert  moins  fortement  que  le  dos;  le  milieu  de 
l'abdomen  et  la  région  anale  blancs  ;  sous-caudales  noires.  Rémiges,  excepté 
les  tertiaires  et  les  secondaires  voisines,  presque  sans  éclat  sur  la  barbe 
externe,  à  base  blanche  sur  la  barbe  interne  des  primaires;  sous-alaires 
noires.  Bec  blanc  en  dessous  et  brun  en  dessus;  pattes  d'un  gris  brunâtre. 

9  Distincte  du  mâle  par  le  blanc  occupant  toute  la  gorge  et  les  côtés  de 
la  tête;  le  noir  du  dessous  moins  intense  et  moins  lustré,  le  milieu  même 
du  ventre  roux  ferrugineux. 

cf  Longueur  de  l'aile,  72;  queue,  56;  bec,  52;  tarse,  10  millimètres. 

Q  —  67;      —      56;    —    51;     —     10         — 

Description  d'un  mâle  du  Brésil  et  d'une  femelle  de  Rio  Javari  de  la  collection 
de  M.  Sclater,  ainsi  que  d'une  femelle  péruvienne  de  la  collection  de  M.  Raimondi. 
Rio  Javari  (Bâtes)  ;  Jaen  (coll.  Raimondi). 


1016.  —  Brachygalba  inornata 

Galbula  inornata,  Scl.,  Contr.  Orn.y  1852,  p.  32. 

Galbula  lug^ubris,  Sws.,  Two  Centur.  B.,  p.  329. 

Galbula  chalcoptera,  Reichb.,  Handh,  Om.,  I,  p.  84,  tb.  CDLV. 

Brachygalba  albiven ter,  Bp.,  Consp.  Vol.  Zygod.,  p.  13. 

Brachygalba  inornata,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1855,  pp.  15  et  16  — 
ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s,,  1867,  p.  978;  1873,  p.  294  —  Nomenci.  Av. 
Neotr,,  p.  105. 

B,  terreno  brunnea,  dorso  obscuriori,  nitore  viridi  olivaceo;  ventre  msdio 
albo;  alis  caudaque  nigris  eoracino  nitentibus;  remigibus  interne  basi  albo 
marginatis.  Rostrum  nigrum;  pedes  brunnei. 

cf  D'un  brun  terreux  à  lustre  olivâtre  très  faible  au  sommet  de  la  tête  ; 
un  peu  plus  fort  au  dos  dont  le  fond  est  d'un  brun  plus  foncé  ;  le  cou  entier 
et  le  dessous  du  corps  enduits  légèrement  de  roussâtre;  le  milieu  mértie  de 
tout  le  ventre  est  blanc;  une  fine  strie  sourcilière  fauve  blanchâtre  dans 
toute  la  longueur  de  la  tête;  tour  de  l'œil  largement  dénudé.  Ailes  et  queue 
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noires,  à  lustre  coracin  bleu,  tirant  faiblement  au  violâtre,  plus  fort  sur 
les  tectiices  alaires,  et  plus  faible  sur  les  bordures  externes  des  rémiges 
et  sur  les  rectrices;  bord  interne  des  rémiges  blanc  à  la  base;  sous-alaires 
brunes,  les  grandes  blanches.  Bec  noir;  pattes  brunes. 

Longueur  de  l'aile,  69;  queue,  54;  bec,  43;  tarse,  9;  doigt  médian,  12; 
ongle,  5  millim6tres. 

Description  d*après  un  exemplaire  péruvien  du  Musée  de  Varsovie  provenant  du 
magasin  Verreauz,  sans  indication  de  localité. 
Tebas  (Hadxwell). 


1017.  —  Galbacirhynchus  leucotis 

Des  Murs,  Rev.  ZooL,  1845,  p. 207  —  Scl.  et  Salv.,  JP.Z.S.,  1866, 
p.  192;  1867,  p.  978;  1873,  p.i294  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  105. 

Jacamaralcyonides  leucotis,  des  Murs,  Icon.  Orn,,  III,  p.  5, 
tb.  XVII. 

Ganecias  leucotis,  Cab.,  Mus.  Hein. y  IV,  a,  p.  228. 

G,  capistro  pileoque  nigris;  auribus  albis;  alis  et  cauda  nigro  virescen- 
iihus;  reliquo  corpore  obscure  castaneo;  rostro  corneo  albo;  pedibus  ftavis 
(des  Murs). 

cf  Plumage  général  marron  rougeâtre  foncé;  sommet  de  la  tête  depuis 
le  front  jusqu'au  cervix  couvert  de  plumes  noires,  rigides,  allongées,  atté- 
nuées et  aiguës  au  bout;  une  grosse  tache  blanc  de  crème  occupe  toute  la 
région  auriculaire;  la  gorge  et  le  devant  des  joues  noirâtres;  tectrices 
alaires  noires  lustrées  de  vert  et  entourées  d*une  couleur  analogue  à  celle 
du  dos;  rémiges  et  rectrices  noires  lustrées  de  vert;  sous-alaires  d*un 
roux  mai^ron,  plus  clair  que  celui  du  corps.  Bec  d'un  blanc  d'ivoire;  pattes 
jaunes;  iris  et  peau  nue  autour  des  yeux  rouge. 

Q  Semblable  en  tout  au  mâle  et  ne  présentant  aucune  différence. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  se  distingue  par  le  roux  plus 
pâle  et  non  rougeâtre;  les  plumes  du  sommet  de  la  tête  moins  longues; 
l'abdomen  et  la  poitrine  variés  de  stries  noirâtres,  qui  sur  la  dernière  sont 
fines  et  peu  nombreuses,  tandis  qu'elles  sont  fort  élargies  sur  le  premier; 
bordures  aux  plumes  alaires  plus  larges;  bec  moins  long  (oiseau  d'Ucayali, 
collection  de  M.  Sclater). 

cf  Longueur  de  l'aile,  90;  queue,  60;  bec,  56;  tarse,  14;  doigt  médian,  18; 
ongle,  6  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  91;  queue,  58;  bec,  52;  tarse,  14  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiBeanx  de  la  Nouvelle-Grenade  ne  présentent  ancnne  dif- 
férence avec  les  péruviens. 

Sarayacu,   Ucayali   supérieur   et  inférieur,   Yurimaguas   (Bartlett);    Pebas 
Sarayacu  (Castelnau  et  Deville). 
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1018.  —  Jacamerops  grandis 

Alcedo  grandis,  Gm.,  L,  S.  N.,  I,  p.  458. 

Jacamarici,  Vieil.,  Ois.  DoréSy  I,  p.  8,  tb.  YI. 

Galbula  Jacamarici,  Shaw,  Nat.  Mise.,  tb.  DCCCXXXm. 

Lamprolita  platyrhynclia,  Sws.,  CUiss.  B.,  II,  p.  336. 

Jacamerops  grandis,  Less.,  Traité  Om.,  p.  234,  tb.  XXYII, 
fig  2  —  Scx.  et  Salv  ,  P.  Z  S.,  1873,  p.  294  -  Iiùmenc\.  Av  Neotr., 
p.  i05  —  TAca.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  44. 

Jacamerops  Isidori,  des  Murs  et  Detil.,  Casteln.  Voy.  Amer. 
Mér.,  Ois.,  p.  32,  tb.  V. 

J.  supra  splendidissime  viridis,  dorso  et  nucha  aureo  mieans;  subtus  rufkis, 
gula  viridi,  fascia  collari  alha. 

çf  Ad.  —  D*un  vert  très  brillant  en  dessus,  sur  les  côtés  de  la  tête  et  la 
gorge;  passant  au  bleu  sapbiré  sur  la  tête,  avec  un  éclat  rouge  cuivreux 
doré  le  plus  fort  au  cou  postérieur  et  moins  fort  en  s'approcbant  des  tec- 
trices caudales;  tout  le  dessous  du  corps  est  roux  cannelle,  plus  intense 
sur  la  poitrine;  une  bande  transversale  blanche  sur  le  devant  du  cou.  Tec- 
trices alaîres  vertes,  avec  un  éclat  doré  faible,  les  rémiges  primaires  et  la 
barbe  interne  des  secondaires  noires;  les  sous-alaires  et  le  bord  interne 
des  rémiges  d'un  ocreux  roussâtre.  Queue  vert  brillant  en  dessus,  gris 
lustré  de  bleu  en  dessous.  Bec  noir;  pattes  grises;  iris  brun  très  foncé. 

Ç  Probablement  non  adulte,  diffère  du  mâle  par  un  éclat  cuivreux  doré 
beaucoup  plus  faible;  le  manque  complet  de  blanc  sous  la  gorge  et  la 
couleur  du  dessous  du  corps  plus  pâle  et  moins  pur. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  il5;  queue,  132;  bec,  54;  tarse,  13  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  305;  vol,  396;  aile,  H7;  queue,  129;  bec,  52;  tarse, 
13  millimètres. 

Obbebvations.  —  L'oiseau  décrit  par  Deville,  considéré  par  MM.  Sclater  et 
ISalvin  comme  variété  individuelle,  a  la  tête  et  la  gorge ,  les  ailcH  et  la  quene  d*an 
olive  verdâtre  foncé  métallique,  tiuidis  qae  le  dos,  le  croupion  et  les  scapulaires  sont 
d'un  violet  foncé  ;  tout  le  dessous  du  corps  est  roux,  plus  clair  sur  le  devant  du  cou 
que  SUT  le  reste;  barbe  interne  des  rémiges  noire  bordée  de  roux  dans  sa  moitié 
basale  ;  sous-alaires  rousses  ;  page  inférieure  de  la  queue  plus  p&le  que  la  supérieure 
et  peu  métallique.  Bec  noir  ;  pattes  grises. 

Chamicuros,  Santa  Cruz  (Babtlett);  Tarapoto  (coU.  Baimondi);  Mission 
Sarayacu,  Ucayali,  Pampa  del  Sacramento  (Castelnau  et  Deville). 

(K  Bare  à  Yurimagnas  ;  n'a  été  rencontré  que  deux  fois.  Une  fois  j'en  ai  vu  une 
troupe  composée  de  quelques  exemplaires.  IIÂ  se  tiennent  au  fond  de  la  forêt  vierge 
sur  les  arbres  peu  élevés  0  (Stolzmann). 
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FAMILLE  BUCCONIDJ: 


1019.   —  Bucco    collaris 

Lath.,  J.  0.,  I,  p.  202  —  ScL.,  Ann.  Mag.  N.  H,,  1859,  p.  356  — 
ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  4867,  p.  751;  1873,  p.  294  —  NomencL  Av. 
Neotr.,  p.  105. 

Bucco  capensis,  L.,  S.  N.,  I,  p.  168. 

Gapito  collaris,  Temm.,  TahL  Méth.,  p.  41  —  Tscii.,  Faun,  Peru.^ 
pp.  41  et  259. 

B.  supra  rufas,  subtiliter  nigro  undulalus  ;  subtus  isabellinus,  hypochondriis 
rufescentibus;  gula  alba,  lateribus  capitis  rufis;  annulo  collari  nigro  ;  semi- 
annulo  nuchaii  isabellino  rufescente;  cauda  rufa  nigro  translineata, 

cf  et  Q  Ad.  —  Parties  supérieures  du  corps  d'un  roux  plus  clair  au 
sommet  de  la  tête  qu'au  dos  et  les  ailes,  traversé  de  lignes  légèrement 
ondulées  noirâtres;  isabelle  en  dessous,  passant  au  roussâtre  sur  les  flancs 
de  l'abdomen;  gorge  et  devant  du  cou  largement  blancs,  côtés  de  la  tête 
d'un  roux  vif  unicolore,  d'une  nuance  plus  claire  sur  une  large  bande  sour- 
ciliëre  postoculaire;  un  anneau  noir  assez  large  autour  du  cou  séparant  le 
noir  gulaire  de  l'isabelle  de  la  poitrine,  précédée  en  dessus  d'un  demi- 
anneau  nucal  isabelle  roussâtre.  Rémiges  brun  foncé,  bordées  à  l'extérieur 
de  la  couleur  du  dos;  les  bordures  de  la  barbe  interne  des  rémiges  et  les 
secondaires  roussâtres.  Queue  d*un  roux  plus  clair  que  le  dos,  traversée 
d'une  dizaine  de  lignes  noires.  Bec  jaune  orangé,  à  dos  de  la  mâchoire 
rembruni  ;  pattes  brunâtres  pâles. 

Longueur  de  l'aile,  83;  queue,  70;  bec,  36;  tarse,  18  millimètres. 

Chayavetas  et  Chamicnros  (Babtlett)  ;  Tarapoto  (coll.  Baimondi). 


1020.  —  Bucco  macrorhynchus 

Gm.,  L  s.  N  ,  I,  p.  406  —  ScL.,  Ann.  Mag.  N.  H,,  1854,  p.  357  — 
ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av,  Neotr.,  p.  105. 

Capito  macrorhynchus,  Steph.,  Gêner.  Zool.,  XIV,  a,  p.  150 
—  TscH.,  Fawn.  Peru.,  pp.  41  et  259. 
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Gyphos  macrorhynchus,  Strickl.,  Ann.  Mag.  N.  H,,  1841, 
p.  418, 

B.  supra  nigro  coracinus,  dorso,  uropygio  tectricibusque  alarum  albo  te- 
nuissime  squamulalis;  fronte  antice,  lateribus  capitis  colloque  toto  albis;  gula 
fulvo  lavata;  pectore  hypochondriisque  nigro  coracinis  albo  squamatis;  abdo- 
mine  medio  subcaudalibusque  fulvis;  remigibus  nigris,  interne  albo  limbatis; 
subalaribus  nigris;  cauda  dorso  concolore.  Rostrum  nigrum;  pedes  plumbei. 

cf  Noir  en  dessus,  lustré  légèrement  de  vert  bleuâtre,  à  plumes  du  dos, 
excepté  celles  du  devant  même  du  croupion,  les  scapulaires  et  les  tectrices 
alaires  bordées  à  l'extrémité  d'une  fine  ligne  blanche;  bordure  antérieure 
du  front,  côtés  de  la  tête,  gorge  et  cou  d'un  blanc  prolongé  sur  la  nuque 
en  l'entourant  complètement;  le  milieu  du  cou  antérieur  est  souvent  plus 
ou  moins  lavé  de  roussâtre  et  le  blanc  légèrement  ondulé  par  les  bordures 
foncées  des  plumes;  la  poitrine  et  les  flancs  sont  noirs,  la  première  squa- 
mulée,  la  dernière  rayée  en  travers  de  blanc  ;  le  milieu  même  de  rabdomen 
et  les  sous-caudales  fauves;  rémiges  noires,  à  bord  interne  largement  blanc 
dans  leur  moitié  basale;  sous-alaires  noires;  rectrices  noirâtres,  légèrement 
lustrées  de  verdâtre.  Bec  noir;  pattes  plombées. 

Q  La  femelle  se  distingue  du  mâle  par  les  bordures  des  plumes  dorsales 
et  celles  des  tectrices  alaires  roussâtres  ;  la  couleur  du  milieu  de  l'abdomen 
beaucoup  plus  rousse. 

cf  Longueur  de  l'aile,  108;  queue,  77;  bec,  43;  tarse,  17;  doigt  médian, 
22;  ongle,  9  millimètres. 

Forêts  voisines  du  Brésil  (Tschudi). 


1021.  —  Bucco  picatus 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1855,  p.  194  —  Scl.  et  Salv  ,  P.  Z.  S.,  1873, 
p.  295  —  Nomencl  Av.  NeoU\,  p.  105  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882, 
p.  44. 

Nothrlscus  picatus,  Cab.,  Mus.  Hein..,  IV,  a,  p.  146. 

B.  tecto  similis,  sed  multo  major;  supra  nigerrimus,  pileo  albo  punctato, 
superciliis  et  macula  magna  scapularibus  posterioripus  albis;  subtus  albus, 
torque  peciorali  latissimo  nigro;  hypochondriis  nigricantibus  albido  tenuis- 
sime  transfasciatis  ;  rcctricibus  macula  alba  terminatis;  prima  et  secunda 
fascia  mediana  alba;  subalaribus  albis  nigro  variis;  remigibus  interne  albo 
terminatis. 

cf  D'un  noir  intense  lustré  légèrement  de  bleuâtre  en  dessus,  sur  les 


DU  PEROU  125 


ailes  et  la  queue,  varié  de  gros  points  blancs  au  sommet  de  la  tète,  d'une 
grosse  tache  sur  les  scapulaires  postérieures  ;  le  haut  des  côtés  de  la  tête 
est  noir,  le  milieu  des  lores  blanc  formant  aussi  une  bande  sourciliëre 
élargie  légèrement  en  arrière  des  yeux.  Tout  le  dessous,  le  bas  du  visage 
et  les  côtés  du  cou  sont  blancs  avec  une  large  bande  pectorale  noire;  les 
côtés  de  Tabdomen  noirâtres  traversés  de  fines  raies  blanches.  Sous-alaires 
blanches  tachetées  de  noir;  bord  interne  des  rémiges  blanc.  Rectrices  ter- 
minées par  une  tache  blanche  plus  grosse  sur  les  externes  et  diminuant 
graduellement  vers  le  milieu  de  la  queue,  et  nulle  sur  les  médianes;  les 
deux  latérales  de  chaque  côté  de  la  queue  traversées  au  milieu  par  une 
bande  blanche  interrompue  par  la  baguette  noire.  Bec  noir;  pattes  plombées, 
à  tarse  blanchâtre.  Iris  brun  très  foncé. 

Longueur  totale,  205;  vol,  295;  aile,  85;  queue,  65;  bec,  31;  tarse, 
14  millimètres. 

Obssbvations.  —  Semblable  en  tout  aa  B,  iectuè  (Bodd.),  de  la  Guyane,  mais 
d*uDe  taille  beaucoup  plus  forte,  à  points  blancs  du  sommet  de  la  tête  plus  gros  et  la 
bande  médiane  blanche  sur  les  deux  rectrices  latéraleâ. 

Ghamicoros  (Hauxwell)  ;  Turimaguas  (Stolzmann). 

«  L'unique  exemplaire  que  j*ai  tué  à  Yurimaguas  était  perché  sur  une  branche 
basse  d*an  arbre  sec,  dépourvu  de  feuilles.  De  loin  il  ressemblait  à  un  martin- 
pêcheur  d  (Stolzmann). 


1022.  —  Bucco  hyperrhynchus 

ScL.,  P.  Z.  S  ,  1855,  p.  195,  tb.  CV  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1873,  p.  295. 

£.  supra  nigerrimus;  plumis  dorsi  inférions,  scapularibus,  tectricibus 
alarum  remigibusque  terUariis  apice  albo  tenuissime  limbatis;  fronte,  late- 
ribus  capitis  et  corpore  subtus  albus;  loris  et  torque  pectorali  latissimo  nigro; 
hypochondriis  nigro  fasdatis;  subalaribus  7iigris,  fascia  mediana  alba;  remi- 
gibus  interne  basi  albis. 

çj  Ad.  —  D'un  noir  intense,  lustré  légèrement  de  bleuâtre  en  dessus, 
excepté  le  front  qui  est  longuement  blanc;  toutes  les  plumes  du  dos  infé- 
rieur, du  croupion,  des  scapulaires,  des  tectrices  alaîres  et  des  sus-caudales 
terminées  finement  d'une  bordure  blanche;  les  côtés  de  la  tête  et  tout  le 
dessous  du  corps  blancs,  à  lores  noirs;  une  large  bande  pectorale  noire 
lustrée  de  bleuâtre  et  les  flancs  de  l'abdomen  rayés  de  noir;  milieu  du 
ventre  lavé  légèrement  de  roussâtre  ;  rémiges  et  rectrices  aussi  noires  que 
le  dos  ;  les  rémiges  tertiaires  et  les  secondaires  voisines  finement  bordées 
de  blanc;  une  bordure  blanche  au  bout  des  rectrices  externes,  les  bordures 
des  autres  très  fines;  sous-alaires  noires  avec  une  bande  oblique  blanche, 
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ainsi  que  le  pli  de  l'aile  dans  sa  moitié  postérieure;  rémiges  à  bordure 
interne  blanche  dans  leur  partie  basale.  Cils  noirs  sur  la  mâchoire  et  blancs 
au  menton.  Bec  noir;  pattes  noirâtres. 

Longueur  de  l'aile,  115;  queue,  88;  bec,  55;  tarse,  21;  doigt  médian,  15; 
ongle,  10  millimètres. 

Description  d'après  nn  exemplaire  de  l'Amazone  (collection  Beslbfsgh)  et  de 
celui  de  la  collection  de  M.  Kaimondi. 
Chamicuros  (Babtlbtt)  ;  entre  Moyobamba  et  Xeveros  (coll.  Raimondi). 


1023.  —  Bucco  pulmentuin 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1855,  p.  194,  tb.  CVI—  Scl.  et  Salv.,  Nommcl. 
Av.  Neotr.,  p.  106  —  P.  Z.  S.,  1873,  p.  295. 
Ghaunornis  pulmentum,  Cab.,  Mus.  Hein.j  IV,  a,  p.  146. 

D.  supra  brunneits,  fronte  superciliisque  rufis;  semitorque  nuchali  albo, 
brunneo  vario  ;  plumis  dorsi  medii  tectricibusque  alarum  macula  aut  margine 
fulvo  terminatis;  striga  suboculari  alba  cum  semitorque  nuchali  conjuncta; 
fascia  latissima  genali  nigra;  gula  cum  collo  anteriori  rufescente;  subtus 
albidum  maculis  magnis  nigris  subrotundatis  ;  subcaudalibus  fulvis;  remigibus 
rectricibusque  brunneis.  Rostrum  nigrum;  pedes  olivaceo  brunnei;  irisrubra. 

çj  D'un  brun  foncé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tète  moins  foncé,  roux 
au  front  ainsi  que  largement  sur  les  côtés,  en  y  formant  une  bande  sourci- 
lière;  une  large  bande  nucale  blanche  variée  par  le  sommet  des  plumes 
brun,  et  réunie  par  ces  deux  extrémités  avec  une  strie  blanche  sous-ocu- 
laire, passant  à  travers  les  tectrices  auriculaii'es  ;  les  plumes  du  milieu  du 
dos  et  les  tectrices  alaires  terminées  d'une  tache  fauve,  celles  des  scapu- 
laires  et  du  croupion  avec  une  bordure  terminale  de  la  même  couleur;  les 
côtés  du  visage  occupés  par  une  large  bande  noire;  gorge  avec  le  devant 
du  cou  d'un  fauve  roussâtre,  plus  pâle  au  milieu;  le  reste  des  parties  infé- 
rieures du  corps  est  blanchâtre  avec  de  grosses  taches  arrondies  noires, 
qui  sur  le  devant  de  la  poitrine  forment  une  bande  continue  et  prédominent 
sur  le  reste  de  cette  partie,  tandis  qu'elles  sont  moins  grosses  au  ventre; 
sous-caudales  fauves;  rémiges  et  rectrices  brunes;  sous-alaires  fauves 
tachetées  de  noirâtre;  le  bord  interne  des  rémiges  fauve.  Bec  noir;  pattes 
brunes;  iris  rouge. 

Longueur  de  l'aile,  78;  queue,  62;  bec,  30;  tarse,  17;  doigt  médian,  18, 
7  millimètres. 

Rio  Javari  (Batks)  ;  Chamicuros  (Babtlbtt)  ;  Loretoyacu. 
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1024.  —  Bucco  lanceolatus 

Deville,  Rev.  Mag.  ZooL,  1849,  p.  56  —  Scl.,  Ann,  Mag.  2V.  H,, 
1854,  p.  363  —  Scl.  et  Saly.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  106. 
Gapito  lanceolatus,  Bp.,  Consp.  Vol.  Zygod,,  p.  13. 

B,  supra  rufescente  brunneus,  pileo  rufescentiore;  plumis  dorsi  tectricibusque 
alarum  limbo  fulvido  terminaiis,  tectricibus  caudœ  superioribus  fasciis  ru  fis  ; 
fronte  lorisque  albidis,  fascia  nigra  superne  marginatis;  subtus  totus  lacteo 
albiduSf  nigro  striatus;  subalaribus  albidis  brunneo  variis;  subcaudalibus 
ru  fis;  remigibus  interne  fulvis;  rectricibus  olivaceo  brunneis,  basi  et  fascia 
anteapicali  nigra;  apice  rufo  lavatis;  binis  mediis  totis  olivaceo  brunneis, 

(S  Ad.  —  Dessus  du  corps  d'un  brun  olivâtre,  tirant  au  roussâtre,  à 
sommet  et  les  côtés  de  la  tête  plus  roussâtres;  toutes  les  plumes  du  dos  et 
des  tectrices  alaires  terminées  d'une  fine  bordure  roussâtre  ;  la  bordure  des 
sus-caudales  rousse  et  plus  large;  devant  du  front  et  lores  blanchâtres 
bordés  en  dessus  d'une  raie  noire;  tout  le  dessous  d'un  blanc  de  crème 
varié  de  stries  noires  en  forme  de  pinceau;  une  grande  tache  blanche  au- 
dessous  des  yeux;  sous-caudales  rousses.  Rémiges  plus  foncées  que  le 
dos,  bordées  intérieurement  de  roussâtre  pâle,  sous-alaires  blanchâtres 
variées  de  brun.  Queue  brune  olivâtre  en  dessus  et  cendrée  en  dessous,  à 
base  des  rectrices  longuement  et  une  bande  antéapicale  noires  ;  sur  l'externe 
le  noir  est  réduit  à  la  barbe  interne;  les  médianes  sans  noir,  ou  tout  au 
plus  une  petite  tache  noire  à  la  place  de  la  bande  postérieure;  l'extrémité 
des  rectrices  lavée  de  roux.  Cils  de  la  mâchoire  supérieure  blancs  à  la 
base  et  noirs  à  l'extrémité;  ceux  du  menton  blancs.  Bec  noir;  pattes  grises 
olives. 

Longueur  de  l'aile,  62;  queue,  39;  bec,  23;  tarse,  12;  doigt  médian, 
15  millimètres. 

Obsebvations.  —  L'oiseau  adulte  de  l'Ecuador  est  brun  en  dessus,  tirant  au  rou- 
geâtre  café  au  sommet  de  la  tête  et  sur  les  tectrices  alaires  ;  le  fond  du  dessous  de 
l'oiseau  est  blanc  pur. 

L'oiseau  moins  adulte  péruvien,  type  de  la  description  de  l'espèce  (Musée  de 
Paris),  diffère  du  précédent  par  la  couleur  de  toute  la  tête,  de  la  nuque  et  des  côtés 
du  cou  d'une  nuance  moins  foncée  et  tirant  au  roussâtre,  la  bande  noire  frontale 
trè|3  fine  et  peu  prononcée,  des  stries  transversales  fauves  sur  la  nuque  et  les  côtés 
du  cou: 

Longueur  de  l'aile,  61  ;  queue,  43  ;  bec,  28  millimètres. 

Mission  Sarayacu  (Castelnau  et  Dbville). 
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1025.  —  Bucco  zaacrodactylus 

Gr.,  Gen.  B  ,  I,  p.  74  —  Sgl.  et  Salv.,  P.  Z.  S  ,  1866,  p.  192; 
1867,  p.  751;  1873,  p.  295  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  44. 

Cyphos  macrodactylus,  Spix,  Av.  Brasil,  1,  p.  51,  tb.  XXXIX, 
fig.  2. 

Gapito  cyphos,  Wagl.,  Syst.  Av.,  sp.  4  —  Tsch.,  Faun.  Peru., 
pp.  41  et  259. 

B.  supra  brunneo  testaceus,  maculis  parvis  fulvis;  pileo  rufo  cofeineo;  fascia 
nuchali  transversa  rufa  ;  loris  superciliisque  albidis  ;  lateribus  cdpitis  et  semi- 
torque  collari  latissimo  nigris;  gula  ochracea  in  fasciam  facialem  albampro- 
ducta  ;  pectore  abdomineque  fulvo^  fusco  undulato  ;  abdomine  medio  immaculato  ; 
tectricibus  alarum  brunneis;  remigibus  fusco  brunneis  interne  rufescente 
margiîiatis  ;  rectricibus  dorso  pallidioribus. 

çj  D'un  brun  chocolat  en  dessus ,  à  dos  maculé  de  petites  taches  et  de 
points  fauves,  le  croupion  ondulé  de  cette  dernière  couleur;  sommet  de  la 
tête  d'un  café  roussâtre  vif  et  uniforme,  suivi  d'une  large  raie  nucale  rousse  ; 
lores  blancs  ainsi  qu'une  raie  sourcilière  peu  large;  les  côtés  de  la  tête  et 
un  large  demi-collier  coUaire  noirs;  gorge  ocreuse,  prolongée  sur  les  côtés 
en  une  raie  blanche  ou  blanchâtre  assez  large  séparant  le  noir  des  joues 
de  celui  du  collier;  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  est  fauve 
ondulé  de  brunâtre  sur  la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen.  Les  tectrices 
alaires  et  les  rémiges  tertiaires  brunes,  finement  bordées  à  l'extrémité  de 
fauve;  les  primaires  et  les  secondaires  brunes  noirâtres;  les  sous-alaires  et 
le  bord  interne  des  rémiges  roussâtres.  Queue  de  la  couleur  des  rémiges 
tertiaires.  Bec  noir;  pattes  grises,  à  doigts  plus  foncés  et  les  ongles  noirs; 
iris  rouge  cerise. 

0  Le  jeune  oiseau  se  distingue  par  le  sommet  de  la  tête  moins  intense, 
la  bande  nucale  beaucoup  plus  pâle;  dos  plus  brunâtre  et  varié  plus  forte- 
ment de  fauve,  le  noir  moins  largement  répandu  sur  les  côtés  de  la  tête  et 
du  cou ,  remplacé  au-dessous  de  la  région  auriculaire  par  une  raie  blanche 
plus  large;  le  fond  du  dessous  du  corps  plus  pâle  au  milieu  et  plus  sale 
sur  les  côtés.  Rémiges  et  rectrices  comme  celles  des  adultes. 

cf  Longueur  totale,  178;  vol,  242;  aile,  67;  queue,  53;  bec,  29;  tarse,  15; 
doigt  médian,  14;  ongle,  7  millimètres. 

Forêts  voisines  du  Brésil  (Tsch uni)  ;  Sarayacu,  Ucayali  supérieur,  Torimaguas, 
Xeveros,  Chayavetas  et  Chamicuros  (Babtlett);  Rio  Javari  (Bates);  Yarimagaas 
(Stolzmann). 

a  Pendant  les  trois  mois  de  mon  séjour  à  Ynrîmaguas  je  ne  l'ai  rencontré  que  deux 
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fois.  Dans  la  première  rencontre  j'ai  tué  une  paii'e  d*an  seul  coap  de  fusil,  perchée 
tranquillement  sur  une  branche  sèche,  dans  un  lieu  assez  découvert  et  exposé  aux 
rayons  du  soleiL  La  seconde  fois  j'ai  trouvé  un  oiseau  isolé  dans  un  lieu  semblable 
au  précédent  et  également  près  de  terre.  Il  produisait  un  son  simple,  semblable  sous 
certain  point  à  la  voix  du  Myiarchtu  ruhineus  »  (Stolzmann). 


1026.  —  Bucco  chacuru 

Ghacuru,  d'Azara,  Aptmtam,,  II,  p.  330. 
Bucco  strigillatus,  Licht.,  Verz.  DouhL,  p.  8. 
Bucco  chacuro,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  III,  p.  1420. 
Gapito  melanotis,  Temm.,  P.  C,  XCIV  —  Burm.,  Syst.  Ueh.  Th. 
Brasily  II,  p.  287  —  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  41  et  259. 
Tamatia  melanotis,  Less..  Traité  Orn,,  p.  167. 
Gapito  leucotis,  Sws.,  Synops.  B,  Braz,,  tb.  X. 

B.  supra  rufo  brunneus,  capite  et  dorso  fusco  varius;  subtus  isabellino 
albidus,  pectore  brunneo  subtiliter  subundulato;  hypochondriis  maculis  brun- 
neis;  loris,  superciliis,  macula  oblonga  postoculari  et  semitorque  collari  albis; 
macula  magna  faciali  regioneque  postoculari  nigris  ;  remigibus  rectricibusque 
brunneis  fulvo  transfasciatis.  Rostrum  cereo  flavum  apice  summo  brunneo; 
pedes  olivacei, 

cf  Sommet  de  la  tête  brun  roussàtre,  varié  de  raies  transversales  brunes 
foncées  assez  bien  distinctes;  les  lores  prolongés  en  mi  sourcil  assez  fin, 
ne  dépassant  pas  le  bord  postérieur  de  l'œil,  une  tache  carrée  sur  la  nais- 
sance de  la  mandibule  inférieure,  une  grande  tache  allongée  derrière  l'œil 
au-dessus  des  oreilles  et  une  large  bande  au  cou  postérieur  sont  blanc, 
cette  dernière  lavée  plus  ou  moins  d'isabelle  et  variée  d'une  manière  peu 
distincte  par  l'extrémité  des  plumes  finement  brune;  les  côtés  de  la  tète 
occupés  par  une  grosse  tache  noire,  séparée  du  bord  inférieur  de  l'œil  pai' 
une  ligne  blanche  fine  et  dépassant  la  tache  postoculaire  blanche;  la  région 
postoculaire  est  largement  d'un  brun  noirâtre;  se  confondant  avec  la  même 
couleur  de  la  nuque,  mais  rayée  en  travers  de  fauve  ;  le  reste  des  parties 
supérieures  du  corps  est  d'un  roux  brunâtre  séparé  du  demi-anneau  collaire 
par  une  raie  noirâtre  et  varié  indistinctement  de  brun,  tandis  qu'au  crou- 
pion et  les  sus-caudales  les  raies  foncées  sont  réguli^es  et  presque  aussi 
larges  que  les  rousses  ;  tout  le  dessous  est  Isabelle  passant  au  blanc  sur  la 
gorge,  la  poitrine  variée  de  lignes  brunes  très  fines  et  non  continues,  les 
flancs  de  l'abdomen  tachetés  de  brun.  Ailes  et  queue  brunes;  les  tectrices 
alaires  de  la  couleur  du  dos  variées  de  quelques  lignes  transversales 
brunes;  des  taches  fauves  roussâtres  sur  les  deux  bords  des  rémiges  secon- 
daires;  tandis  que  les  rectrices  sont  traversées  d'une  quinzaine  de  raies 
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linéaires  fauves,  dont  celles  des  externes  sont  blanchâtres,  et  celles  des 
médianes  réduites  à  des  lignes  très  fines  et  peu  prononcées,  terminées  sur 
les  deux  bords  des  pennes  par  une  tache  plus  distincte  ;  les  sous-alaires  et 
le  bord  interne  des  rémiges  fauve  roussâtre.  Bec  jaune  de  cire  terminé  de 
brun;  pattes  olives. 

Longueur  de  l'aile,  86;  queue,  72;  bec,  37;  tarse,  19;  doigt  médian,  18; 
ongle,  8  millimètres. 

TscHUDi,  sans  indication  de  localité. 


1027.  —  Malacoptila  rufa 

ScL.,  Ann.  Mag.  N.  H.,  1854,  p.  475  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1866,  p.  192;  1873,  p.  295  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  106  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  548;  1882,  p.  44. 

Bucco  rufus,  Spix,  Av.  BrasiL,  I,  p.  52,  tb.  XL,  fig.  1. 

Lypomix  rufa,  Wagl.,  Syst  Av.,  n^  5  —  Tsgh.,  Faun.  Perii., 
pp.  41  et  259. 

Gapito  senilis(?),  Tsgh.,  Faun.  Peru.y  pp.  41  et  259. 

M,  supra  brunneo  rufa,  capite  supra  cum  regione  oculari  et  auriculari 
plumbeo;  loris  latissime  vivide  ru  fis;  laterïbus  capitis  et  colli  et  semitorque 
nuchali  ferrugineo  rufis;  gula  plumis  elongatis  rigidis  fulvis;  fascia  collari 
albida  nigro  postice  margïnata  ;  abdomine  medio  sordide  albido,  hypochondriis 
et  pectore  supero  brunneo  rufescentibus  ;  tectricibus  alarum  superioribus, 
remigibus  tertiariis,  marginibus  externis  secundariorum  rectricibusque  dorso 
concoloribus  ;  remigibus  primariis  pogonioque  interna  secundariorum  fusco 
brunneis. 

çj  D'un  brun  roussâtre  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  et  les  côtés 
plombés,  les  plumes  du  front,  des  côtés  du  sommet  de  la  tête  et  des  tec- 
trices auriculaires  ont  la  baguette  blanche  dans  toute  la  longueur,  formant 
des  stries  très  fines  et  bien  distinctes  ;  les  lores  sont  largement  d'un  roux 
ferrugineux  vif;  les  côtés  du  cou  et  une  large  bande  nucale  d'un  roux  fer- 
rugineux un  peu  plus  foncé  que  celui  des  lores.  La  gorge  est  garnie  de 
plumes  longues,  raides,  fauves,  dont  celles  des  côtés  sont  atténuées  et  aiguës 
et  celles  du  milieu  à  barbes  longues  et  rares  forment  une  barbe  abondante  ; 
le  cou  antérieur  est  traversé  par  une  bande  blanchâtre  bordée  inférieure- 
ment  d'une  ligne  noire  ;  le  reste  du  dessous  est  blanchâtre  sale  au  milieu 
du  ventre,  et  brun  roussâtre  pâle  sur  la  poitrine  et  les  flancs.  Ailes  et 
queue  de  la  couleur  du  dos  ;  les  rémiges  primaires  et  les  secondaires  brunes 
noirâtres,  ces  dernières  bordées  extérieurement  de  roux  brunâtre;   sous- 
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alaircs  fauves;  barbe  interne  des  rémiges  bordée  de  fauve  roussâtre. 
Mandibule  supérieure  grise  foncée  dans  la  moitié  basale  et  noire  dans  la 
terminale,  l'inférieure  grise  jaunâtre  avec  le  bout  noirâtre;  pattes  grises; 
iris  brun  rougeâtre. 

Longueur  totale,   198;  vol,  308;  aile,  90;  queue,  63;  bec,  30;  tarse, 
18  millimètres. 

Sarayacu  et  Santa  Cruz   (Bartlett);   Pebas  (coll.   Raimondi);   Yurimaguaa 

(STOIiZMAKN). 

Stolzmann  a  tué  son  exemplaire  au  fond  de  la  forêt  vierge,  posé  tout  près  de  terre, 
dans  un  lieu  très  ombragé. 


1028.  —  Malacoptila  fasca 

Bucco  fuscus,  Gm.,  L.  S.  ZV.,  I,  p.  408. 

Lypomix  torquata,  Wagl.,  Syst  Av.,  sp.  4(juv.). 

Lypornia:  rufa,  Tsch.,  Faun,  Peru.,  p.  257. 

Malacoptila  fasca,  Gr.,  Gen.  J5.,  p.  13  —  Scl.  «ISalv.,  P.  Z. 
S.,  1867,  p.  752;  1873,  p.  295  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  106  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p.  44. 

Monasa  unitorques,  du  Bus,  Bull.  Acad.  Brux.,  XIV,  p.  107 
—  Rev.  ZooLj  1848,  p.  248. 

M.  supra  brunnea,  fulvo  striata,  pileo  nigro  striis  albidis;  genis  nigris 
fulvo  striatis;  loris  mystaceque  subgenali  albis  ;  gula,  pectore  hypochondriisque 
plumis  fulvis  brunneo  marginatis;  torque  collari  albo  plumis  gulsB  tecto; 
abdomine  medio  subcaudalibusque  albidis;  remigibus  fusco  brunneis,  secun- 
dariis  rufescente  marginatis;  cauda  brunnea,  Rostrum  aurantiaco  flavum 
supra  brunneo  nigriçans;  pedes  flavi;  iris  sanguinea, 

çj  et  Q  Ad.  —  Brun  en  dessus,  à  plumes  du  dos  et  des  tectrices  alaires 
occupées  au  milieu  de  toute  leur  longueur  par  une  strie  roussâtre  ;  plumes 
de  la  tête  noires,  à  stries  d'une  nuance  plus  pâle  que  celle  du  dos  ou  blan- 
châtres au  sommet  et  roussâtres  sur  les  joues  ;  lorés  blancs  ainsi  qu'une 
barbe  composée  de  quelques  plumes  longues  et  aiguës  à  la  naissance  de  la 
'  mandibule  inférieure,  formant  un  faisceau  assez  abondant  sur  chacun  de 
ses  côtés;  la  gorge,  la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen  couverts  de 
plumes  largement  fauves  au  milieu,  à  bordures  latérales  brunes  ;  une  large 
raie  jugulaire  blanc  pur,  couverte  en  grande  partie  par  les  plumes  de  la 
gorge,  plus  dans  la  femelle  que  chez  le  mâle;  le  milieu  du  ventre  et  les 
sous-caudales  d'un  fauve  pâle  ou  blanchâtre.  Rémiges  brun  foncé,  les 
secondaires  bordées  extérieurement  de  roussâtre,  toutes  intérieureuaent  de 
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fauve;  sous-alaires  fauves  tachetées  de  brun.  Rectrices  brunes.  Bec  orangé, 
à  dos  de  la  mandibule  supérieure  et  l'extrémité  de  L'inférieure  d'un  corné 
noirâtre  ;  pattes  grises  jaunâtres  ;  ii*is  rouge  sang. 

Cf  Longueur  totale,  205;  vol,  322;  aile,  93;  queue,  67;  bec,  35;  tarse,  18; 
doigt  médian,  18;  ongle,  8  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  88;  queue,  65;  bec,  33;  tarse,  16;  doigt  médian,  17; 
ongle,  8  millimètres. 

Forêts  dn  Péroa  nord  oriental  (Tschudi)  ;  Chayavetas,  Chamicoros  (Babtlbtt)  ; 
Monterico  (Jelski)  ;  Hnambo,  3,700  pieds  (Stolzmakn). 


1029.  —  Malacoptila  fulvogularis 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1853,  p.  123  —  Ann.  Mag.  N.  fl.,  1854,  p.  476  — 
ScL.  etSALv.,  Namencl.  Av.  Neotr,^  p.  106. 

M.  capite  toto  cum  nucha  nigns,  striga  medianà  plumarum  clare  fulva; 
dorsOy  alis  caudaque  fuliginoso  brunneis;  interscapulio  striis  fulvis;  uropygii 
plumis  fulvo  angiLste  marginatis  ;  cauda  immaculaia;  gula  ochracea;  pectore 
nigro  alho  late  flammulato;  ventre  albido. 

Sommet  de  la  tête  avec  la  nuque  d'un  noir  fuligineux  varié  de  longues 
stries  blanchâtres  occupant  le  milieu  de  toutes  les  plumes;  dos,  ailes  et 
queue  d'un  brun  fuligineux,  à  région  interscapulaire  striée  de  fauve  de  la 
même  manière  que  le  sommet  de  la  tète;  lores  fauves;  les  joues  et  les 
côtés  du  cou  noirs  striés  de  fauve;  la  gorge  et  le  devant  du  cou  ocreux; 
poitrine  noire  avec  de  grosses  flammèches  blanchâtres;  le  haut  de  l'ab- 
domen également  varié,  mais  les  stries  blanches  sont  plus  larges  et  le  noir 
plus  atténué;  milieu  du  ventre  blanchâtre;  flancs  d'un  fauve  pâle  tacheté 
de  noirâtre.  Tectrices  alaires  bordées  très  finement  de  fauve;  sous-alaires 
d'un  ocreux  pâle  tacheté  de  brun  ;  bord  interne  des  rémiges  d'un  fauve  plus 
pâle  que  les  tectrices;  queue  unicolore.  Bec  noir;  pattes  noirâtres. 

Longueur  de  l'aile,  99;  queue,  95;  bec,  32;  tarse,  17  millimètres. 

Description  d*an  exemplaire  bolivien  de  la  collection  de  M.  Salvin. 
Fide  SCLATKE  et  Salvin. 


1030.  —  Monasa  fLavirostris 


Strickl.,  Contr.  Om,,  1850,  p.  47,  Ib.  XLVIII  —  Scl.,  /inn.  Mag. 
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iV.  H.,  1854,  p.  481  —  Cad.,  Mus.  Hem.,  IV,  a,  p.  127  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  752;  1873,  p.  295—  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  106. 
Monasa  axillaris,  Lafr.,  Rev,  Mag.  ZooL,  1850,  p.  216. 

M,  xneo  nigra;  abdomine  cinerascenie;  humer is  tectricibusque  alarum  infe- 
rîoribus  albis;  rostro  flavissimo;  pedibus  olivaceo  brunneis. 

Cf  Ad.  —  Plumage  général  noir  intense  avec  un  léger  éclat  métallique 
verdâtre  plus  fort  sur  les  ailes  et  la  queue  que  sur  le  corps;  le  ventre 
est  d'un  cendré  schistacé  foncé;  les  petites  tectrices  alaires  le  long  de 
l'avant-bras,  et  les  sous-alaires  sont  blanches;  les  scapulaires  blanches  à 
la  base,,  puis  nobes  plus  ou  moins  enduites  de  cendré.  Bec  jaune  limonacé  ; 
pattes  brunes  olivâtres;  iris  brun. 

Longueur  de  l'aile,  113;  queue,  115;  bec,  37;  tarse,  21;  doigt  médian,  17; 
ongle,  7  millimètres, 

Ghayavetas  (Babtlett). 


1031.  —  Monasa  nigrifrons 

Bucco  nigrifrons,  Spix,  Av.  BrasiL,  I,  p.  74. 

Monasa  nigriflrons,  Scl.,  Ann.  Mag.  N.  H.,  1854,  p.  481  —  Cab., 
Mus.  Hein.,  IV,  a,  p.  127  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  192; 
1867,  pp.  752  et  978;  1873,  p.  295  —  Nomencl  Av.  Neotr.,  p.  106. 

Lypornix  unicolor,  Wagl.,  Syst.,  Av.,  sp.  2. 

M.  plumbeo  nigrans,  subtus  dilutior;  fronle  nigra;  cauda  nigra  subcoracina. 
Bostrum  rubro  miniaceum  ;  pcdes  brunnei;  iris  brunnea. 

cf  Plombé  noirâtre  en  dessus,  à  front  noir  et  le  sommet  de  la  tête  noi- 
râtre; cette  dernière  nuance  occupe  la  gorge  et  le  devant  des  joues,  les 
plumes  noires  du  menton  plus  ou  moins  rousses  à  l'extrémité;  le  reste  des 
parties  inférieures  du  corps  d'un  plombé  moins  foncé  qu'en  dessus;  tec- 
trices alaires  concolores  au  dos;  rémiges  noires,  à  barbe  externe  de  la 
couleur  du  dos  ;  queue  noire  légèrement  lustrée  de  bleuâtre.  Bec  miniacé  ; 
pattes  brunes;  iris  brun. 

cf  Longueur  de  l'aile,  122;  queue,  15;  bec,  38;  tarse,  21;  doigt  médian,  18; 
ongle,  9  millimètres. 

Sarayacu,  Nauta,  Ucayali  inférieur  (Bartlbtt);  Pebas  (Hatjxwell);  Nauta 
(coll.  Raimondi). 
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1032.  —  Monasa  peruana 

Bp.  et  Verr.  —  ScL.,  P.  Z.  S.,  4855,  p.  194  —  Cab.,  Mus.  Hein.y 
IV,  a,  p.  128  —  ScL.  et  Salv  ,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  192;  1867,  p.  752; 
1873,  p.  295  —  NamencL  Av.  Neotr.y  p.  106  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  548. 

Monasa  peraviana,  Gr.,  H.  List  B.  Brit.  Mus.,  I,  p.  87. 

M.  fusco  plumbea,  subtus  dilutior;  margine  froniali,  loris  et  menio  minime 
ochraceo  alhidis;  vertice  gulaque  nigris;  ieciricihus  alarum  superioribus  dorso 
concoloribus;  remigibus  nigris,  sccundariis  pogonio  cxterno  dorso  concolore; 
reclricibus  nigro  subcoracinis.  Rostrum  miniaceum;  pedrn  bruntiei;  iris  fusco 
brunnea. 

(S  D'un  plombé  foncé  en  dessus,  lustré  fort  légèrement  d'olivâtre  au 
dos,  sur  les  ter:trices  alaires,  les  scapulaires,  les  rémiges  tertiaires  et  la 
barbe  interne  des  secondaires;  le  devant  du  front,  les  lores  et  le  menton 
sont  d'un  ocreux  blanchâtre;  une  raie  noire  foncée  occupe  le  devant  du 
vertex  derrière  le  blanc  frontal  ;  la  gorge  et  le  devant  des  joues  sont  aussi 
d'un  noir  intense;  le  reste  du  dessous  du  corps  est  d'un  plombé  beaucoup 
plus  clair  que  celui  du  dos.  Rémiges  primaires  noires,  ainsi  que  la  barbe 
interne  des  secondaires;  sous-alaires  cendrées;  rectrioes  noires  lustrées 
légèrement  de  bleu  verdâtre.  Bec  rouge  miniacé;  pattes  brunes;  iris  brun 
foncé. 

9  D'une  taille  un  peu  moins  forte  que  le  mâle,  à  couleur  noii^e  du  front 
et  sur  la  gorge  moins  intense  et  moins  largement  disposée. 

çj  Longueur  de  l'aile,  130;  queue,  120;  bec,  39;  tarse,  20;  doigt  médian,  18; 
ongle,  9  millimètres. 

9  Longueur  totale,  288;  vol,  412  ;  aile,  125;  queue,  110;  bec,  36;  tarse,  20; 
doigt  médian,  19  ;  ongle,  8  millimètres. 

Obsbbvations.  —  Un  peu  plus  petit  que  la  M.  albifrons  de  Cayenne  et  du  Brésil, 
à  bec  moins  épais  et  au  blanc  ocreux  moins  étendu  sur  le  menton. 

Comme  je  n'ai  eu  que  deux  mâles  de  Monterico  (Pérou  central)  et  deux  femelles 
d'Yurimaguas  (Pérou  septentrional),  je  ne  puis  pas  savoir  si  la  différence  de  la  taille 
est  en  rapport  avec  le  sexe  de  Toiseau,  on  si  elle  est  constante  pour  les  individus  des 
deux  sexes  dans  ces  deux  régions. 

Sarayacu,  Ucayali  supérieur,  Chayavetas,  Chamicuros  (Babtlett);  Monterico 
(Jelski)  ;  Yurimagaas  (Stolzmann)  ;  Tarapoto,  Moyobamba  (coll.  Raimondi). 

a  Bucconide  le  plus  commun  à  Yurimaguas  ;  je  ne  l'ai  pas  vu  à  Huambo,  bien  que 
M.  Jelski  l'ait  trouvé  dans  une  altitude  analogue  du  Pérou  central.  On  le  rencontre 
souvent  au  fond  de  la  forêt  vierge,  perché  paisiblement  dans  la  hauteur  moyenne. 
Il  choisit  dans  ce  but  les  branches  inférieures  des  arbres  élevés  ou  les  festons  des 
lianes  suspendues  parmi  les  arbres  d'où  il  s'élance  pour  happer  les  insectes.  Souvent 


DU  PEROU  135 


j*aî  obseryé  leurs  réunions  criardes,  lorsque  trois  on  quatre  paires  se  pourchassent 
d'un  arbre  sur  Vautre,  en  faisant  entendre  une  voix  semblable  aux  cris  de  certains 
perroquets.  En  général  c'est  an  oiseau  lourd,  se  posant  pour  longtemps  à  la  même 
place.  Une  femelle  tuée  le  15  janvier  1881  avait  dans  son.oviducte  un  œuf  à  coquille 
blanche.  Dans  Testomac  d*un  exemplaire  j'ai  trouvé  des  débris  de  différents  coléop- 
tères, un  ténébrionide  et  une  cigale  »  (Stolzmann). 


1033.  —  I^onnula  brunnea 

ScL.,  Ihis,  1881,  p.  600  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  44. 
Nonnula  frontalis,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  192;  1867, 
p.  752;  1873,  p.  295. 

N.  supra  brunnea^  subtus  brunnescenie  rufa,  ventre  medio  futvo  ;  teclricibus 
alarum  superioribus  dorso  concoloribus  ;  remigibus  rectricibiisqice  fusco  brun- 
mis;  subalaribus  margineque  interno  remigum  ru  fis, 

9  Brune  roussâtre  en  dessus  et  sur  les  ailes,  rousse  en  dessous,  lavée 
de  brunâtre  sur  la  poitrine  et  les  flancs;  fauve  ocreux  clair  au  milieu  du 
ventre;  les  lores  légèrement  roussâtres.  Rémiges  et  rectrices  d'un  brun 
plus  foncé  que  le  dos,  les  secondaires  bordées  d*un  brun  roussâtre;  'la 
barbe  externe  de  la  première  rectrice  brune  roussâtre  pâle,  les  bordures 
des  autres  brunes  peu  prononcées;  sous-alaires  et  bordures  internes  des 
rémiges  rousses;  cils  de  la  base  du  bec  noirs.  Mâchoire  noire  et  grise  au- 
dessous  des  narines;  mandibule  grise  et  noire  au  bout  et  le  long  des  bords  ; 
pattes  grises;  iris  brun  foncé;  bordure  de  la  paupière  rouge. 

Longueur  totale,  168  ;  vol,  228  ;  aile,  64  ;  queue,  58  ;  bec,  27  ;  tarse, 
14  millimètres. 

Obsebvations.  —  Un  exemplaire  de  Sarayacu  (Ecuador  oriental),  communiqué 
par  M.  le  comte  de  Berlepsôh,  présente  une  petite  différence  avec  notre  individu 
péruvien  dans  la  nuance  des  parties  supérieures  du  corps,  qui  est  d'un  brun  foncé 
sans  nuance  roussâtre,  bien  prononcée  sur  notre  exemplaire  ;  le  roux  du  dessous  est 
plus  vif  et  plus  pur  dans  notre  oiseau.  Les  dimensions  sont  les  mêmes. 

((  Je  ne  l'ai  rencontré  qu'une  seule  fois  perché  bas  dans  une  petite  clairière  au 
fond  de  la  forêt  vierge  »  (Stolzmann). 

Yurimaguas  (Stolzmann)  ;  Balsapuerto  (coll.  Baimondi). 
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1034.  —  I^onnula  ruflcapilla 

Lypomix  ruflcapilla,  Tsch.,  Faun.  Peru.^  p.  258,  Ib.  XXIV. 

Nonnula  ruflcapilla,  Cab.,  Mus,  Hein,,  IV,  a,  p.  129  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  192;  1873,  p.  295—  Womend.  Av.  Neotr.y 
p.  106  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  548. 

N.  supra  ex  olivaceo  hruntiea;  pileo  obscure  ferrugineo,  nucha  lateribus 
capitis,  coin  et  pectoris  plumbeo  cinereis;  subtus  ru  fa,  abdomine  crissoque 
diluiiore;  remigibus  brunneo  fuscis,  secundariis  pogonio  externo  fulvicante 
marginato;  pogonio  interno  omnium  basi  margine  et  subalaribus  fulvis;  rec- 
tricibus  ex  olivaceo  brunneis^  lateralibus  dilutioribus.  Rostrum  nigrum,  man- 
dibula  inferiori  basi  albida;  paies  olivaceo  plumbei;  iris  brunnea, 

çj  D'un  brun  olivâtre  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  d'un  ferrugineux 
foncé  ;  la  nuque,  les  côtés  du  visage  et  du  cou  ainsi  que  ceux  de  la  poitrine 
et  le  cou  postérieur  sont  d'un  cendré  plombé;  la  gorge  et  le  milieu  de  la 
poitrine  roux  clair  ;  abdomen  fauve  pâlq  passant  au  blanchâtre  sur  la  région 
anale  ;  tectrices  alaires  concolores  au  dos  ;  rémiges  brunes,  les  secondaires 
finement  bordées  extérieurement  4e  fauve  ;  le  bord  de  la  barbe  interne  dans 
toutes  les  rémiges  largement  fauve  roussâtre  à  la  base,  ainsi  que  les  sous- 
alaires;  les  rectrices  de  la  couleur  du  dos,  les  latérales  plus  pâles.  Bec 
noir,  à  base  de  la  mandibule  inférieure  largement  blanchâtre;  pattes  plom- 
bées olivâtres;  iris  brun  noisette. 

Longueur  de  l'aile,  63;  queue,  60;  bec,  2Î;  tarse,  13;  doigt  médian,  12; 
ongle,  5  millimètres. 

Q  Est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  le  roux  du  dessous 
moins  intense. 

0  Les  jeunes  ont  le  brun  du  dessus  moins  foncé  et  le  roux  du  dessous 
beaucoup  plus  pâle  et  restreint  sur  la  gorge  et  le  devant  du  cou  sans  se 
prolonger  sur  la  poitrine. 

Baissons  du  bord  des  forêts  (TSCHUDI);  Sarayacu,  Ucayali  (Babtlett);  Amable 
Maria  (Jelski). 


1035.  —  Chelidoptera  tenebrosa 

Guculus  tenebrosus,  Pall.,  iVeue  Nordm,  Beitr,,  111,  p.  3,  tb.  I, 
fig.  1. 
Monasa  tenebrosa,  Vieil.,  Enc.  Méih.,  III,  p.  1339. 
Monasa  tenebrlo,  Temm.,  P.  C,  CCCXXIII,  fig.  I. 
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Ghelidoptera  tenebrosa,  Gould,  P.  Z.  S.,  1836,  p.  81  —  Cab., 
Mun.  Hein. y  IV,  a,  p.  124  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  4866,  p.  192; 
1867,  p.  752;  1873,  p.  295  —  Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  106  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  4882,  p.  44. 

Ch.  nigro  coracina,  abdomine  cinerascente,  ventre  infero  rufo,  tergo  uropy- 
gioque  albo;  subalaribus  albis;  tectricibus  caudx  inferioribus  albidis,  Rostrum 
nigrum;  pedes  brunnei, 

cf  et  Ç  —  Plumage  général  noir  lustré  légèrement  de  bleu  verdâtre;  à 
dos  inférieur,  le  croupion,  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  et  les  sous- 
alaii^es  blancs;  abdomen  passant  graduellement  au  cendré,  ensuite  terminé 
d'une  large  bande  rousse  précédée  d'une  raie  blanchâtre  plus  ou  moins  pro- 
noncée; sous-caudales  blanchâtres.  Bec  noir;  pattes  brunes. 

Longueur  de  Taile,  108-1 1 6  ;  queue,  49  ;  bec,  23  ;  tarse,  12  ;  doigt  médian,  1 3  ; 
ongle,  6;  totale,  184-188;  vol,  370-382  millimètres. 

a  Chaque  jour  je  rencontrais  cet  cieean  au  bord  de  la  forêt  on  sur  le  pâturage 
Toisin  parsemé  de  buissons  peu  élevés.  Plusieurs  paires  se  perchaient  au  sommet  des 
buissons  ou  sur  les  arbres  secs  isolés,  se  conduisant  d'une  manière  assez  semblable  à 
celles  des  gros  tyraunides.  Ils  restent  ordinairement  Immobiles,  s'envolant  de  temps 
en  temps  dans  Tair;  décrivent  alors,  les  ailes  étendues,  un  grand  cercle,  puis 
reviennent  à  leur  place.  J'ai  observé  le  plus  souvent  ces  manœuvres  vers  midi.  J'ai 
remarqué,  en  ramassant  un  oiseau  tué,  qu'à  la  base  du  buisson  sur  lequel  se  perche 
notre  oiseau,  sont  appliqués  au  tronc  des  nids  de  grosses  guêpes  brunes  ;  en  ouvrant 
ensuite  l'estomac ,  j'ai  constaté  qu'il  était  rempli  exclusivement  de  guêpes.  Je  sup- 
pose donc  qu'il  s'envole  &  la  poursuite  de  ces  insectes  d  (Stolzmann). 

Ucayali,  Xeveros,  Chayavetas  (Babtlbtt);  Yurimaguas  (Stolzmann);  Balsa- 
puerto  (coll.  Baimondi). 
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FAMILLE  CAPITONIDiE 


1036.   —    Capito    aiiratus 

Bncco  anratns,  Dumont,  Dict.  Se.  NaL,  1806,  IV,  p.  54. 

Bucco  pernvianns,  Cuv.,  Règne  Anim.,  I,  p.  458. 

Capito  pnnctatus,  Less.,  Traité  Om.,  p.  65. 

Capito  auHArons,  Vig.,  P.  Z.  S.,  1832,  p.  3  (juv.). 

Micropogon  flavicoUis,  Bp.,  P.  Z.  S.,  1837,  p.  120. 

Capito  anratus,  Schl.,  Mus.  P.-B.  Bmcc,  p.  55  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1873,  p.  298  —  NomencL  Av.  Neoir.,  p.  110  —  Tacz., 
P.  Z.  S.y  1874,  p.  549;  1882,  p.  45. 

Capito  pernvianus,  Gr.,  Gen.  B.,  II,  p.  430  —  Scl.  et  Sâly., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  195;  1867,  p.  753. 

C.  supra  niger,  sulphureo  maculatus,  subtus  sulphureus  ;  pileo  flavido 
olivaceo ,  superciliis  longissimis  sulphureis  ;  gula  et  collo  antico  croceo  ; 
hypochondriis  nigro  guttulatis  ;  alis  nigricantibus,  remigibus  olivaceo  lim- 
batis  ;  cauda  ex  olivaceo  nigra.  Rostrum  corneo  nigricans  ;  pedes  plumbei  ; 
iris  sanguinea. 

Fem.  subtus  nigro  inaculata,  tectricibus  alarum  aurantiaco  squamalis. 

Cf  Ad.  —  D'un  noir  intense  luisant  en  dessus  et  sur  les  côtés  de  la  tête, 
varié  de  grosses  stries  d'un  jaune  sulfureux  clair,  rangées  en  une  raie 
continue  le  long  des  côtés  du  dos,  plus  nombreuses  et  disposées  sur  toute 
la  surface  du  dos  inférieur,  du  croupion  et  des  tectrices  caudales;  sommet 
de  la  tète  olive,  fort  enduit  de  jaunâtre  sur  le  front  et  tirant  au  brunâtre 
en  arrière,  bordé  des  deux  côtés  dans  toute  sa  longueur  d'un  sourcil 
sulfureux,  prolongé  en  arrière  en  une  raie  descendant  dans  toute  la 
longueur  du  cou;  le  dessous  du  corps  est  d'un  jaune  de  soufre  clair, 
à  gorge  largement  et  le  devant  du  cou  orangés  ;  les  flancs  de  l'abdomen 
largement  maculés  de  noir;  région  anale  blanche;  sous-caudales  d'un 
blanchâtre  sale,  à  disque  olivâtre.  Les  tectrices  alaires  et  les  scapulaires 
noires  comme  le  dos;  les  grandes  tectrices  traversées  par  une  bande 
sulfureuse  pâle  composée  de  taches  sur  la  barbe  externe  de  toutes  ces 
plumes;  une  pareille  tache  sur  chacune  des  rémiges  tertiaires  et  les 
secondaires  voisines  ;  les  autres  rémiges  noirâtres  bordées  extérieurement 
d'olive  ;  sous-alaires  blanchâtres  lavées  de  jaune  au  pli  de  l'aile.  Rectrices 
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d'un  olive  foncé,  tirant  au  jaunâtre  à  l'extrémité.  Bec  noir,  à  base  grise 
jusqu'à  la  moitié  ;  pattes  plombées  ;  iris  rouge  sang. 

Q  Distincte  du  mâle  par  le  sourcil  beaucoup  plus  un,  les  stries  dorsales 
et  celles  du  cou  postérieur  plus  fines,  plus  nombreuses  pt  disposées  sur 
toute  la  surface  de  ces  parties  ;  des  stries  fines  sur  les  côtés  de  la  tète  ; 
toutes  les  tectrices  alaires  bordées  largement  de  la  couleur  orangée, 
analogue  à  celle  de  la  gorge,  en  y  formant  une  écaillure  régulière;  les 
grandes  tectrices  également  bordées  comme  celles  du  mâle,  mais  d'une 
nuance  jaune  olivâtre  sale;  toute  la  gorge,  la  poitrine  et  les  flancs  de 
l'abdomen  largement  maculés  de  noir,  à  taches  petites  sur  la  première  et 
de  plus  en  plus  grosses  en  s'avançant  en  arrière.  Le  reste  comme  chez  le 
mâle. 

cf  Longueur  totale,  206  ;  vol,  298  ;  aile,  88  ;  queue,  59  ;  bec,  28  ; 
tarse,  23;  doigt  médian,  20;  ongle,  9  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  89;  queue,  59  millimètres. 

Ucayali  snpérîeur,  Xeveros,  Chamicuros  (Babtlett);  Pebas  (Hauxwell); 
Monterico  (Jelsei)  ;  Yurimaguas  (Stolzmann)  ;  Chasuta;  Moyobamba  (coll.  Rai- 

HONDI). 

<K  II  parait  être  rare  à  Tnrimagnas  ;  je  le  rencontrais  ordinairement  haut  sur  les 
arbres,  assistant  aax  bandes  vagabondes.  En  mars  j'en  ai  vn  un  sur  le  même  arbre 
de  nectandre,  dont  les  fruits  attiraient  les  ptéroglosses,  les  cotingas  et  beauconp 
d'antres  oiseanx.  » 


1037.  —  Capito  amazonicus 

Mlcropogon  amazonicus,  Deville,  Rev.  Magaz.  ZooL,  1879, 
p.  174,  tb.  IX,  fig.  1  —  DES  Murs,  Casteln.  Exp.,  Ois.^  p.  28,  tb. 
m,  fig.  2. 

Gaplto  amazoniens,  ScL.,  Ihisy  1861,  III,  p.  186  —  Scl.  et  Sâlv., 
P.  Z.  S.,  1867,  p.  979. 

C.  supra  niger,  flavo  maculatus,  subtus  flavidus  ;  pileo  siramineo  rubro 
lavato  ;  superciliis  longissimis  /lavis  ;  gula  et  collo  antice  aurantio  miniaceis  ; 
hypochondriis  nigro  guttulatis  ;  alis  nigricantibus,  remigibus  olivaceo  lim- 
bâtis  ;  cauda  fusco  olivacea.  Rostrum  corneo  nigricans  ;  pedes  plumbei. 

cf  Noir  en  dessus,  luisant,  également  varié  de  jaune  soufré  comme  dans 
le  C.  auratus;  sommet  de  la  tête  jaune  paille  fort  lavé  de  rougeâtre  au 
front  et  de  moins  en  moins  sur  le  vertex,  et  rembruni  en  arrière  ;  bande 
sourcilière  jaune  paille  intense;  la  gorge  et  le  devant  du  cou  sont  d'un 
miniacô  orangé;  la  poitrine  et  l'abdomen  d'un  jaunâtre  sale  maculé  de 
noir  sur  les  flancs  de  l'abdomen  ;  bas- ventre  blanchâtre  sale  ;  sous-caudales 
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olivâtres  au  milieu,  à  bordure  blanchâtre  sale.  Ailes  et  queue  comme  chez 
le  G.  auraluSy  la  couleur  cependant  de  la  raie  transalaire  est  jaunâtre  sale. 
Bec  corné  noirâtre  ;  pattes  plombées. 

Longueur  de  ]*aile,  85;  queue,  50;  bec,  27;  tarse,  23;  doigt  médian,  19; 
ongle,  8  millimètres. 

Observations.  —  Distinct  principalement  du  C.  auratus  par  la  couleur  de  la 
gorge  et  du  cou  antérieur,  par  la  nuance  rouge  au  sommet  de  la  tête,  et  par  la  cou- 
leur jaune  un  peu  différente. 


1038.  —  Capito  aurovirens 

Bucco  aurovirens,  Cuv.,  Kegne  Anim.,  p.  458. 

Capito  aurovirens,  Gr.,  Gen.  B.,  II,  p.  430  —  Scl.,  IbiSy  iS6i, 
p.  187  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  196;  1867,  p.  753;  1873, 
p.  298  —  NomencL  Av,  Neotr.y  p.  110. 

C,  supra  bnmneo  olivaceus,  pileo  ruberrimo  ;  gula  latissime  pecloreque 
croceo  aurantiacis  ;  abdomine  ex  olivaceo  griseo;  remigibus  primariis  flavido 
limbalis.  Bostrum  corneum ,  mandibula  inferiori  subtus  albida  ;  pedes 
plumbei;  iris  rubra. 

cf  Sommet  de  la  tête  d'un  rouge  vermillon  intense,  les  côtés  de  la  tête, 
toutes  les  parties  supérieures  du  corps  avec  les  ailes  d'un  olive  brunâtre 
foncé,  la  gorge  avec  la  partie  inférieure  des  joues  jusqu'à  la  commissure 
du  bec  et  la  poitrine  orangé  intense  ;  abdomen  gris  olivâtre,  à  flancs  plus 
olives  ainsi  que  les  sous-caudales  ;  l'orangé  de  la  poitrine  pénétrant  sur  le 
milieu  du  devant  de  l'abdomen,  les  sous-alaires  et  le  l)ord  interne  des 
rémiges  jaunâtre  pâle  ;  queue  olive  foncé.  Bec  corné  noirâtre,  à  mandibule 
inférieure  d'un  blanc  bleuâtre  ;  pattes  olives  ;  iris  rouge. 

Longueur  de  l'aile,  87;  queue,  70;  bec,  28;  tarse,  23;  doigt  médian,  20; 
ongle,  9  millimètres. 

Ç  Se  distingue  du  mâle  par  le  rouge  du  sommet  de  la  tête  remplacé  par 
le  blanchâtre,  à  disque  des  plumes  d'un  olive  foncé  ;  l'orangé  de  la  gorge 
beaucoup  moins  intense  et  non  rougeâtre;  les  flancs  de  l'abdomen  plus 
obscurs. 

Longueur  de  l'aile,  80  ;  queue,  72  ;  bec,  28  ;  tarse,  23  millimètres. 

Description  de  la  femelle  de  l'Ucayali  supérieur  dans  la  collection  de  M.  Sclater. 
Un  mâle  du  haut  Amazones  de  la  même  collection  a  l'orange  tirant  au  rougeâtre. 
Nauta,  Sarayacu,  Yurimaguas  (Baetlett);  Elvira,  Yquitos  (coll.  Raimondi). 
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1039.  —  Capito  versicolor  (Mùll.) 

* 

ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  140  —  P.  Z.  S.,  1875; 

p.  780. 

I 

*  C,  supra  ex  olivaceo  viridis,  capite  et  gula  intense  sanguineis  ;  cents  et 
semitorque  nuchali  cêsruleis  ;  collo  antico  sulphureo  flavo  ;  area  magna 
pectorali  coccineo  rubra;  ahdomine  flavido,  viridi  flammulalo  ;  remigibus 
nigricantibus,  pogonio  externo  olivaceo  viridi  ;  cauda  olivaceo  viridis. 

(S  Ad.  —  D'un  vert  olivâtre  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la  queue  ;  à  tête 
et  gorge  d'une  belle  couleur  rouge  sang  foncé  ;  tout  le  bas  des  joues 
largement  et  un  demi-collier  nucal  d'une  belle  couleur  bleu  clair  ;  le  devant 
du  cou  et  le  haut  de  la  poitrine  d'une  couleur  jaune  soufré  ;  le  bas  de  la 
poitrine  occupé  par  une  grosse  tache  rouge  écarlate;  tout  l'abdomen 
jaunâtre  pâle  varié  de  grosses  stries  vert  olivâtre.  Barbe  interne  des 
rémiges  noirâtre,  bordée  intérieurement  de  blanc,  sous-alaires  blanches. 
Bèc  plombé  foncé,  à  tranchant  des  deux  mandibules  jaune;  pattes  plombées. 

Q  Olive  verdâtre  en  dessus,  h  front,  la  gorge  et  les  côtés  de  la  tête  d'un 
bleu  clair;  les  lores,  une  bordure  frontale  et  le  menton  noirâtres;  une 
grande  raie  postauricuiaire  jaunâtre  commençant  derrière  Toeil  et  descen- 
dant le  long  des  côtés  du  cou;  un  demi-collier  antérieur  rouge;  poitrine 
d'un  vert  tendre,  abdomen  blanchâtre  varié  comme  celui  du  mâle.  Le  reste 
comme  chez  le  mâle. 

cf  Longueur  de  l'aile,  71  ;  queue,  55  ;  bec,  25  ;  tarse,  22  millimètres. 

9  —  69;      —     58;    —   24;     —    22         — 

Description  d'après  les  oiseaux  de  Bolivie  de  la  collection  de  M.  Sclater. 
San  Antonio  (Whitbly). 


1040.  —  Capito  aiirantiicollis 

ScL.,  Uns,  1861,  m,  p.  189  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866, 
p.  196  —  Nommcl.  Av.  Neotr.,  p.  110  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  549. 

Eubucco  anrantiicollis,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1857,  p.  267. 

Eubucco  Hartlaubi,  Scl.,  L  c,  p.  267  (juv.). 

Capito  melanotis,  Scl.,  Ibis,  1861,  p.  190  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z. 
S.,  1866,  p.  196;  1873,  p.  298  —  Tsch.,  Faun.  Peru.^  pp.  41  et  259. 
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C.  supra  ex  ohoateo  virûSs,  eapite  mentoque  intense  sanguineis,  nucha 
fiavida;  eollo  antice  aurantiaco,  laieribus  capiiis  inferioribus  sulphureis  ; 
pectore  rubro;  abdomine  flavido,  viridi  flammulato;  remigibus  nigricantibus 
olivaceo  viridi  limbatis;  cauda  olivaceo  viridis.  Rostrum  flavum;  pedes 
plumbei  ;  iris  rubra. 

cf  Le  sommet  de  la  tête  avec  le  haut  des  joues  ainsi  que  le  menton  sont 
d'un  rouge  sang  foncé;  tandis  que  la  partie  inférieure  des  joues  est  d'un 
jaune  sulfureux  ;  une  tache  postauricuiaire  noire  ;  une  longue  bande  nucalc 
d'un  jaune  verdâtre;  dos  vert  olivâtre,  légèrement  enduit  de  jaunâtre; 
gorge  orangée,  poitrine  d'un  rouge  pâle  ou  d'un  rouge  sang  beaucoup  plus 
intense  dans  les  autres  exemplaires;  abdomen  jaunâtre  passant  au  blan- 
châtre sur  les  flancs  et  la  région  anale  ;  varié  de  flammules  vert  olive  plus 
grosses  sur  les  flancs  qu'au  milieu  ;  sous-caudales  olives  au  milieu  et  blan- 
châtres sur  les  deux  côtés  de  chaque  plume.  Ailes  et  queue  d'un  olive  plus 
foncé  que  le  dos,  barbe  interne  des  rémiges  noirâtre.  Bec  jaune  ;  pattes 
plombées  ;  iris  rouge  sang,  d'une  nuance  semblable  à  celle  de  la  tête. 

cf  Longueur  de  Taile,  68  ;  queue,  42;  bec,  25;  tarse,  20  ;  doigtmédian,  16; 
ongle,  7  millimètres. 

Forêts  da  voisliiage  da  Brésil  (Tschudi)  ;  Monterico  (Jelski)  ;  IJcayali  (BABT- 
LETT);  Rio  Javari  (Hauxwell). 


1041 .  —  Capito  glaucogularis 

TscH.,  Faun.  Peru,,  p.  259,  tb.  XXIV,  fig.  2  (Q)  —  Scl.  et  Salv., 
Nomencl.  Av.  Neolr.,  p.  440  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  549. 
Capito  erythrocephalus,  Tsch.,  l.  c,  p.  260  (cf). 
Ifticropogon  g^lancognlaris,  Bp.,  Consp.  Av. y  I,  p.  142. 
Capito  Tschudii,  Scl.,  Ibis  y  1861,  IH,  p.  488. 

C.  capite,  fade  gulaque  sanguineiSj  semitorque  glauco,  dorso  uropygioque 
cxruleo  viridibus;  fascia  lata  straminea  a  rostri  anguLo  ad  scapulum;  peclore 
sulphureo,  fasciis  duabus  una  glauca,  altéra  auraniia  ;  infra  flavescens  striis 
longitude nalibus  viridibus  (Tschudi). 

Fem.  supra  prasina,  pileo  nuchaque  viridi  flavis;  remigibus  nigricantibus 
pogonio  externo  viridi  olivaceis;  subtus  straminea  striis  longitudinalibus 
viridibus;  fronte,  facie  guttureque  glauco  cœruleis;  regione  parotica  nigra; 
semitorque  intense  vitellino;  pectore  cxruleo  viridi;  campterio  stramineo 
(Tschudi). 

cf  Ad.  —  Sommet  et  côtés  de  la  tête  jusqu'au-dessous  xle  la  région 
auriculaire  rouge  sang  intense  bordé  en  arrière  d'une  raie  nucale  bleue 
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glauque;  le  bas  des  joues  occupé  depuis  la  naissance  du  bec  par  une  large 
raie  sulfureuse;  tout  le  dos  depuis  la  nuque  jusqu'au  croupion  est  d'un  vert 
nuancé  légèrement  d*olivâti*e  au  cou;  le  menton  est  noirâtre,  suivi  d'une 
grande  tache  rouge  sang  occupant  la  gorge,  bordée  en  dessous  d'une  large 
raie  glauque  suivie  d'une  autre  orangée  moins  large  ;  poitrine  d'un  sulfu- 
reux concolore  à  celui  du  visage;  abdomen  jaunâtre  pâle  à  grosses  stries 
vertes,  le  plus  denses  sur  les  flancs;  une  grosse  tache  arrondie  rouge  au 
milieu  du  haut  de  l'abdomen.  Tectrices  alaires  de  la  couleur  du  dos,  rémiges 
noirâtres  à  barbe  externe  olive.  Rectrices  d'un  vert  olive.  Bec  bleuâtre 
à  la  base  et  d'un  jaune  clair  ensuite;  pattes  noires;  iris  brun  rougeâtre. 

Le  jeune  mâle  a  le  rouge  de  la  tête  beaucoup  moins  intense  et  moins 
uniforme,  arrêté  au  sommet  en  arrière  de  la  ligne  du  bord  postérieur  des 
yeux  où  il  est  remplacé  par  une  grande  tache  verte  encadrée  parmi  le 
rouge  vertical  et  le  bleu  de  la  raie  nucale  ;  la  tache  gutturale  rouge  beaucoup 
moins  grande  et  moins  intense;  le  bleu  glauque  occupe  le  reste  de  la  gorge 
et  est  boixlé  en  dessous  par  une  bande  orangée  ;  la  poitrine  est  d'un  jaune 
légèrement  verdâtre  ;  abdomen  à  stries  vertes  beaucoup  moins  grosses  que 
chez  l'adulte,  avec  une  petite  tache  orangée  à  la  place  de  la  grande  de 
l'adulte.  Iris  brun  foncé.  Tout  le  reste  comme  dans  les  adultes. 

9  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  jaune  olivâtre;  le  front,  les  joues  entières 
et  la  gorge  d'un  bleu  glauque,  à  bordure  frontale  et  le  menton  noirâtres  ; 
une  petite  tache  noirâtre  en  arrière  de  l'oreille;  le  bleu  du  cou  antérieur 
bordé  d'un  croissant  rouge  situé  au-dessus  de  la  poitrine  qui  est  d'un  vert 
bleuâtre;  quelques-unes  ont  une  trace  de  la  tache  rouge  abdominale.  Le 
reste  comme  chez  le  mâle. 

La  femelle  moins  adulte  a  le  milieu  du  sommet  de  la  tête  moins  coloré 
de  jaune. 

çj  Longueur  de  l'aile,  74;  queue,  50;  bec,  25;  tarse,  19;  doigt  médian, 
15;  ongle,  7  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  72;  queue,  52;  bec,  24;  tarse,  19;  doigt  médian, 
15;  ongle,  7  millimètres. 

Commun  dans  les  lisières  des  forêts  da  Pérou  nord  oriental  (Tbghudi)  ;  Pescara, 
Bopaybamba,  Paltaypampa  (Jelbki). 


1042.  —  Capito  Steeri 


ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1878,  p.  140,  tb.  XII  —  Tacz.,  P.  Z.  «., 
1882,  p.  45. 

C,  supra  Uete  viridis,  pileo  vivide  coccineOy  nucha  cxrulea;  subtus  pallide 
limonaceo  flavus,  plaga  gulari  et  altéra  subpectorali  coccineis;  ventre  viridi 
flavoque  variegato;  rostro  plumbescente,  tomiis  et  apice  Jlavis;  pedihus  obscure 
plumbeis  (Sglater). 
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cf  Ad.  —  Le  sommet  de  la  tête  et  les  joues  couverts  d'un  capuchon 
rouge  sang  intense,  bordé  en  arrière  par  une  large  raie  bleue  passant 
graduellement  à  la  couleur  du  dos  qui  est  d'un  beau  vert  foncé;  le  menton 
est  noirâtre  suivi  d'une  grande  tache  rouge  sang  foncé;  le  bas  même  des 
côtés  de  la  tête,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  sont  occupés  par  une  plaque 
d'un  jaune  sulfureux;  le  milieu  du  haut  de  l'abdomen  est  occupé  par  une 
grande  tache  arrondie  d'un  rouge  vermillon  ;  le  reste  des  parties  inférieures 
du  corps  jaune  pâle  avec  de  grandes  stries  vertes  plus  grosses  sur  les 
flancs  ;  sous-caudales  vertes  bordées  de  jaunâtre.  Rémiges  noirâtres  bordées 
extérieurement  de  vert  olivâtre;  sous-alaires  et  bord  interne  des  rémiges 
jaunâtres;  tectrices  sus-alaires  de  la  couleur  du  dos;  queue  d'un  vert  plus 
foncé  que  le  dos.  Bec  gris  au  dos,  jaunâtre  sur  les  bords  des  deux  mandi- 
bules et  verdâtre  sur  le  reste;  pattes  olives  grisâtres;  iris  gris  foncé. 

Q  La  femelle  est  semblable  en  tout  à  celle  du  C.  glaucogularis  et  n'est 
distincte  que  par  une  tache  transversale  rouge  beaucoup  moins  grande  à  la 
place  d'une  large  lunule  de  l'espèce  citée,  située  au-dessous  du  bleu  de 
la  gorge. 

cf  Longueur  totale,  180-183;  vol,  244-250;  aile,  70;  queue,  48;  bec,  26; 
tarse,  19  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  170;  vol,  233;  aile,  68;  queue,  45;  bec,  24;  tarse, 
19  millimètres. 

OBSERVATIONS.  —  Voisine  da  C,  glauoogularU  (Tsch.).  Le  mâle  se  distingae  de 
cet  cisean  par  le  manque  du  bien  sar  la  gorge,  la  raie  nucale  blene  beaaconp  plus 
large,  nou  tranchée  du  vert  dorsal,  mais  couvrant  en  entier  le  cou  postérieur  et  se 
confondant  graduellement  avec  cette  dernière  couleur  ;  le  vert  du  dos  plus  pur  sans 
nuance  olive.  La  femelle  se  distingue  par  le  détail  indiqué  plus  haut. 

Moyobamba  (Steebb);  Huambo,  Chirimoto  (Stolzmanx). 
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FAMILLE  MAMPHASTIDJÎ 


1043.  —  niiainpliastos  tocard 

Vieil.,  N.  D.  H,  N.,  XXXIV,  p.  281  —  Gould,  Monogr.  Rhamph., 
tb.  IV  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av,  Neotr,,  p.  108. 

Rhamphastos  ambiguus,  Tsgh.,  Faun.  Peru.^  pp.  42  et  261  — 
ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  752;  1873,  p.  297. 

/?.  nigerrimus;  pileo,  nucha  interscapulioque  purpureo  indutis;  tectricibus 
caudœ  superioribus  ex  flavido  albis;  genis  colloque  antico  sulphureis;  fascia 
peciorali.  tenuissima  subcaudalibusque  sanguineis.  Rostrum  brunneum,  supra 
apiceque  flavum;  pedes  fusco  olivacei. 

çf  Ad.  —  Noir  intense,  lustré  de  verdâtre  sur  les  ailes  et  la  queue, 
enduit  légèrement  de  rougeâtre  foncé  au  sommet  de  la  tète,  plus  fortement 
sur  la  nuque,  le  cou  postérieur  et  sur  la  région  interscapulaire,  faiblement 
sur  la  poitrine;  tectrices  supérieures  de  la  queue  d'un  blanc  légèrement 
jaunâtre;  les  côtés  emplumés  de  la  tête  et  tout  le  dessous  du  cou  large- 
ment d'un  beau  jaune  soufré,  bordé  en  dessous  d'une  ligne  rouge  précédée 
d'une  autre  ligne  blanc  jaunâtre  séparant  le  jaune  de  la  plaque  gutturale  du 
noir  de  la  poitrine  ;  les  sous-caudales  sont  d'un  rouge  sang  vif.  La  peau  nue 
autour  des  yeux  jaune  verdâtre,  passant  en  une  nuance  vert  jaunâtre  près 
de  l'œil  et  jaune  presque  semblable  à  celui  de  la  gorge  autour  de  ce  dernier. 
Bec  noir  à  dos  d'un  jaune  orangé  clair,  verdâtre  le  long  du  milieu  de  la 
moitié  basale,  à  côtés  de  la  moitié  terminale  variés  de  bandes  verticales  ; 
toute  cette  partie  jaune  descend  obliquement  le  long  des  côtés  et  occupe 
toute  la  hauteur  dans  le  quart  terminal  de  la  mâchoire  ;  pattes  bleues,  à 
plante  gris  jaunâtre,  les  ongles  presque  noirs;  iris  olive  très  foncé. 

Longueur  totale,  614;  vol,  770;  aile, 234;  queue,  165;  tarse, 54;  bec, 146; 
hauteur  du  bec,  53  millimètres. 

Chayavetas  (Babtlktt);  Huambo  (Stolzmann). 

Observations.  —  Cet  oiseau  péruyien  paraît  être  d'oDe  taille  intermédiaire  entre 
les  oiseaux  de  l'Ecuador  oriental  et  le  Rh,  ambiguus  de  l'Ecuador  occidental. 

Les  dimensions  du  mâle  de  l'Ecuador  oriental  sont  :  longueur  totale,  632  ;  vol,  805; 
aile,  2a  ;  queue,  184  ;  tarse,  50  ;  bec,  152  ;  hauteur  du  bec,  57  millimètres. 

Les  dimensions  d'une  femelle  du  Èh,  ambigwis  de  l'Ecuador  occidental  sont  :  lon- 
gueur totale,  513  ;  vol,  655  ;  aile,  204  ;  queue,  148  ;  tarse,  45  ;  bec,  114  ;  hauteur  du  bec, 
47  millimètreB. 

<E  Presque  chaque  jour  j'ai  entendu  ce  toucan  de  ma  maison  à  Huambo,  dans  un 

10 
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lien  inaccessible  ;  l'exemplaire  que  j*ai  fonmi  vient  de  Je  vil.  élevé  à  5,000  pieds,  et 
il  me  parait  que  Toiseau  va  jnsqu'à  6,000  pieds.  La  limite  inférieure  de  son  habitat 
sera  probablement  &  deux  mille  et  quelques  centaines  de  pieds,  car  je  l'ai  vu  à  Rioja 
(2,800  pieds)  dans  la  collection  de  M.  Steinhard. 

x>  Je  suppose  que  le  nom  de  cet  oiseau,  àws-te-de^  vient  de  la  voix  plaintive  imi- 
tant jusqu'à  un  certain  degré  ces  mots,  accentuant  les  lettres  du  mot  <2t4W,  et  e  de. 
On  l'entend  dans  la  forêt  pendant  toute  la  journée,  surtout  le  matin  et  le  soir.  Éga- 
lement social  comme  les  autres  rhamphastides.  Je  l'ai  trouvé  aussi  entre  Omia  et 
Sorritor,  sur  la  hauteur  de  4,500  pieds  y>  (Stolzmann). 


1044.  —  niiainpliastos  inca 

GouLD,  P.  Z.  s.,  4846,  p.  68  —  Monogr.  Rhamph.y  Ib.  VU  —  ScL. 
et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  752;  1873,  p.  297  —  Nomencl.  Av, 
Neotr.,  p.  108. 

Rh.  niger;  pectore  albo  flavido,  fascia  pectorali  crissoque  sanguineis,  tectri- 
cibus  catuJUe  superioribus  flavis;  rostro  nigro,  flavo  rubroque  picto. 

Chayavetas  (Babtlett). 


1045.  —  ïHiampliastos  culminatus 

GouLD,  P.  Z.  s.,  1833,  p.  70;  4834,  p.  72  —  Monogr.  Rhamph.y 
tb.  XI  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  195;  1867,  p.  752;  1873, 
p.  297  —  NomencL  Av.  Neotr,,  p.  108. 

Rh.  nigro  coracinuSf  tectricibus  caudx  superioribus  aurantiacis;  genis,  colla 
antico  pectoreque  albis;  fascia  pectorali  subcaudalibusque  sanguineis.  Rostrum 
serratum,  lateribus  plaîiis,  nigrum,  culmine  et  basi  flavum  ;  pedes  nigricantes. 

Noir  intense,  lustré  légèrement  de  vert  bleuâtre,  à  tectrices  supérieures 
de  la  queue  d'un  jaune  orangé  intense  passant  au  jaune  soufré  à  la  base 
des  plumes;  le  blanc  couvre  les  joues,  le  cou  antérieur  et  la  poitrine,  coloré 
sur  cette  dernièi'e  de  jaunâtre  pâle,  cette  plaque  blanche  bordée  en  dessous 
d'une  bande  rouge  sang;  sous-caudales  d'un  rouge  sang  très  intense.  Bec 
aplati  sur  les  côtés  et  même  enfoncé  légèrement  au-dessous  de  l'arête 
dorsale,  dentelé  sur  les  bords  des  deux  mandibules,  noirâtre  à  l'arête 
dorsale  dans  toute  sa  longueur  et  la  base  des  deux  mandibules  d'un  jaune 
pâle,  en  laissant  une  fine  bordure  noire  à  la  naissance  même  du  bec;  le 


DU  PEROU  147 


jaune  du  dos  descend  presque  parallèlement  du  sommet  jusqu'à  l'extrémité 
et  descend  jusqu'à  l'extrémité  de  la  mandibule  inférieure;  pattes  noirâtres. 
Longueur  de  Faile,  210;  queue,  155;  bec,  U3;  tarse,  45;  doigt  médian, 
40;  ongle,  14;  hauteur  du  bec,  47  millimètres. 

» 

Description  faite  d*après  nn  exemplaire  de  TAmazone  supérieur  de  la  collection 
de  M.  Sclater. 
Ucayali,  Sarayacn,  Chayavetas,  Chamicuros  (Babtlbtt). 


1046.  —  Hliaxnpliastos  Ouvieri 

Wagl.,  S«/^.  Av.,  sp.  5  —  Gould,  Monogr.  Bhamph.,  tb.  XI  — 
TscH.,  Faun.  Peru,,  p.  261  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  195; 
1867,  p.  752;  1873,  p.  297  —  Nom.  Av,  Neotr.,  p.  108  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874;  p.  548. 

Rh.  nigro  coracinusy  tectricibus  caud^  superioribus  citrinis,  genis,  collo 
antice  pectoregue  albis,  fascia  pectorali  subcaudalibusque  sanguineis,  Rostrum 
nigrum  culmine  flavo  ;  pedes  plumbeo  nigricantes. 

cf  Noir  intense,  lustré  légèrement  de  bleu  verdâtre,  à  tectrices  supé- 
rieures de  la  queue  d'un  jaune  limonacé  tirant  sur  l'orangé;  les  joues,  tout 
le  devant  du  cou  et  la  poitrine  blancs  lavés  légèrement  de  jaunâtre  sur 
cette  dernière;  bande  au-dessous  de  la  poitrine  et  les  sous-caudales  d'un 
rouge  sang  intense.  Bec  convexe  sur  les  côtés,  à  bords  de  la  mandibule 
supérieure  presque  lisses,  noir,  à  dos  dans  toute  sa  longueur  et  la  base  de 
la  mandibule  supérieure  jaune  pâle  ;  pattes  plombées  noirâtres. 

cf  Longueur  de  l'aile,  223;  queue,  150;  bec.  145;  tarse,  48;  doigt  médian, 
40;  ongle,  16  millimètres. 

Sans  indication  de  localité  (Tschudi);  Cashiboya,  Chayavetas,  Chamicuros,  Hual- 
laga  (Babtlett)  ;  Monterico  (Jelski). 

a  Khamphastide  des  plus  communs  à  Yurimagaas;  je  n'en  ai  pas  cependant  fourni 
d'exemplaire,  car  pendant  ma  présence^ en  janvier,  février  et  mars  ils  étaient  en 
pleine  mue.  Ce  toucan  se  tient  par  petites  troupes,  plus  rarement  par  paires  ou  iso- 
lément.  Comme  les  autres  représentants  de  la  famille  il  se  tient  principalement  sur 
les  arbres  élevés  descendant  rarement  sur  les  branches  inférieures.  Sa  voix  ressemble 
'beaucoup  à  celle  du  i?;A*  tocard,  mais  elle  est  un  peu  plus  simple,  composée  de  deux 
notes.  C'est' un  oiseau  assez  remuant,  quoique  maladroit  dans  ses  allures,  ou  du  moins 
Bon  bec  lui  donne  un  air  pareil  d  (Stolzmann). 
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1:047.  —  Pteroglossus  flavirostris 

Fras.,  p.  Z.  s.,  4840,  p.  61  —  Gould,  Monogr,  Rhamph.,  ih.XXÎK 
—  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  297  —  Nomencl 
Av.  Neotr.,  p.  109  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  45. 

/^.  5upra  oUvaceo  viridis;  pileo  et  semitorque  collari  nigris;  gula,  fade 
et  nucha  fusco  castaneis;  collo  postice  rubro  maculato;  uropygio  fasciaque 
latissima  pectorali  sanguineis  ;  abdomine  fusco  oUvaceo  ;  ventre  subcaudalibusque 
sulphureis.  Rostrum  flavum^  mandibula  superiori  nigro  marginata;  pedes 
oUvaceo  plumbei;  iris  et  cutis  nuda  facialis  rubrx. 

cf  Ad.  —  D'un  vert  olive  foncé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  noir; 
la  nuque  café  foncé  ;  cou  postérieur  varié  de  rouge  foncé  ;  croupion  rouge, 
sus-caudales  vert  olive;  les  côtés  du  visage  et  la  gorge  d'un  café  foncé, 
bordé  au  cou  d'une  bande  noire  intense;  le  haut  de  la  poitrine  est  occupé 
par  une  large  bande  rouge  sang;  abdomen  olive  verdâtre  beaucoup  plus 
foncé  que  celui  du  dos,  bordé  postérieurement  d'une  raie  rouge  fine  au 
milieu  et  un  peu  élargie  sur  les  côtés  ;  le  ventre  et  les  sous-caudales  d'un 
jaune  de  soufre;  jambes  olives.  Tectrices  alaires,  bord  interne  des  rémiges 
secondaires  et  tertiaires  en  entier  de  la  couleur  du  dos  ;  barbe  interne  de 
toutes  les  rémiges  noirâtre,  les  bordures  externes  des  primaires  brun  clair 
dans  leur  moitié  terminale;  les  sous-alaires  et  le  bord  interne  de  la  base 
des  rémiges  jaunâtres.  Queue  plus  olivâtre  en  dessus  que  le  dos,  à  page 
inférieure  verdâtre  pâle.  Bec  blanc  d'ivoire,  à  extrémité  de  la  mandibule 
supérieure  grise,  et  noir  dans  les  dentelures  de  cette  mandibule,  avec  une 
grosse  tache  brune  sur  les  côtés  de  la  base  de  la  mandibule  inférieure, 
passant  sur  le  devant  en  orange;  pattes  olives;  iris  rouge  cerise;  sourcil 
dénudé  rouge;  les  paupières  d'un  plombé  olivâtre. 

Q  Est  semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  le  noir  du 
sommet  de  la  tête  moins  intense  et  passant  au  brun  marron  sur  le  cervix; 
la  couleur  café  des  côtés  de  la  tête  et  du  cou  moins  vive. 

cf  Longueur  totale,  415;  vol,  448;  aile,  130;  queue,  147;  bec,  98;  tarse, 
31;  doigt  médian,  25;  ongle,  1*  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  126;  queue,  136;  bec,  82;  tarse,  31  millimètres. 

Xeveros,  Chamicuros  (Bartlbtt);  Bio  Javari  (Bates);  Yurimagaas  (Stolz- 
MANN);  El  vira. 

ce  J'ai  tné  ane  paire  de  cet  oiseau  à  Yarimagaas  an  fond  de  la  forêt  vierge  et  j*ai 
eu  une  affaire  semblable  à  celle  qu'a  eue  Bates  avec  le  P.  Beauharnaisii.  J'ai  tiré 
sur  un  oiseau  perché  sur  un  arbre  élevé,  qui  criait  d'une  manière  perçante  en  tom- 
bant Dans  un  moment  j'ai  été  entouré  d'une  dizaine,  faisant  beaucoup  de  bruit 
Après  le  deuxième  coup  toute  la  bande  disparut  privée  de  ses  deux  compagnons. 


DU  PÉROU  149 


Cette  circonstance  paraît  prouver  qa*en  voyant  même  les  individus  isolés  on  ne  peut 
pas  prétendre  qu^ils  soient  seuls,  ^  une  troupe  peut  être  dispersée  sur  une  petite 
étendue  et  voyager  ensemble.  La  même  remarque  s'applique  à  tous  les  rhamphas- 
tides  »  .(Stolzmann). 


1048.  —  Pteroglossus  Azaxœ 

Rhamphastos  Azarœ,  Vieil.,  N.  D.  H.  2V.,  XXXIV,  p.  282. 

Pteroglossus  Azarœ,  Vjeil.,  Gai.  Ois,,  II,  fig.  c  —  Gould, 
Monogr,  Rhamph,^  tb.  XIX  —  Tsch.,  Faun,  Paru, y  pp.  42  et  261  — 
ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av,  Neotr.,  p.  109. 

P.  supra  obscure  olivaceus,  capite  cum  collo  fusco  castaneis,  pileo  nigro; 
fascia  lata  jugulari  sanguineo  rubra ;  abdomine  latissime  oliiaceo  nigro,  subtus 
rubro  marginato,  ventre  subcaudalibusque  sulphureis;  iibiis  olivaceis;  uro- 
pygio  sanguineo;  rostrum  flavo  albidum;  lateribus  mandibulœ  superioris 
griseis, 

Dos,  ailes  et  queue  d'un  olive  obscur;  la  tête  et  le  cou  d'uo  marron  café 
rougeâtre  très  foncé;  sommet  de  la  tête  noir;  de  grosses  taches  rouge 
foncé  plus  ou  moins  nombreuses  au  cou  postérieur;  le  marron  du  cou  anté- 
rieur bordé  d'une  raie  noire,  suivie  par  une  autre  raie  jugulaire  rouge  sang 
vif,  très  large;  le  devant  de  l'abdomen  largement  occupé  par  un  noir  oli- 
vâtre, bordé  en  dessous  de  rouge  plus  ou  moins  distinctement;  le  ventre 
et  les  sous-caudales  sont  d'un  jaune  soufré;  tibias  couverts  de  plumes 
olives;  croupion  rouge;  sous-alaires  jaunâtres  variées  de  brun.  Bec  jau- 
nâtre, avec  une  large  raie  gris  olivâtre  occupant  la  partie  inférieure  des 
cotés  de  la  mandibule  supérieure,  atténuée  en  s'approchant  de  l'extrémité 
du  bec;  pattes  olivâtres. 

Longueur  de  l'aile,  124;  queue,  137;  bec,  93;  tarse,  28  millimètres. 

Description  d*après  les  oiseaux  du  Rio  Negro,  du  Musée  Britannique. 
TeHe  Tschudi. 


1049.  —  Pteroglossus  Humboldti 

Wagl.,  Syst.  Av,j  sp.  4  —  Gould,  Monogr,  Rhamph,,  tb.  XXII  — 
BuRM.,  Ueh.  Th.  Bras.,  II,  p.  209  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866, 
p.  195;  1867,  p.  753;  1873,  p.  297  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  109  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p.  44. 
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P,  supra  fusco  viridiSy  suMias  sulphureo  flavus,  capite  toio  cum  gula  et  collo 
supero  nigris;  uropygio  sanguineo;'  abdomins  medio  sordide  rubescente;  tibiis 
fusco  castaneis;  remigibus  primariis  nigricantibus,  pogonio  interno  omnium 
basi  albido  limbato;  cauda  supra  dorso  obscuriore.  Rostrum  nigrum^  lateribus 
mandibulx  superioris  et  limbo  basali  aurantiacis  ;  interne  rubruin;  pedes 
olivacei;  iris  rubra;  supercitiis  nudisviridi  cseruleis;  macula postoculari  rubra. 

cf  Ad.  —  D'un  vert  olive  obscur  en  dessus,  jaune  sulfureux  en  dessous; 
à  tête  noire  avec  la  nuque,  la  gorge  et  le  haut  du  cou  ;  croupion  rouge 
sang;  milieu  de  Tabdomen  largement  coloré  d'une  nuance  rougeâtre  sale 
et  pâle  ;  bas-ventre  d'un  jaune  pâle  ;  tibias  d'un  roux  marron  obscur.  Ailes 
concolores  au  dos,  à  rémiges  primaires  noirâtres;  les  sous-alaires  et  le 
bord  interne  dé  toutes  les  rémiges  blanchâtres.  Page  supérieure  de  la  queue 
plus  foncée  que  le  dos,  l'inférieure  beaucoup  plus  pâle.  Bec  noir,  à  côtés 
de  la  mandibule  supérieure  orangés,  variés  de  grosses  taches  noires  le  long 
des  bords,  avec  l'extrémité  même  noire,  entouré  d'une  bordure  basale 
orangée  sur  les  deux  mandibules,  très  fine  entre  les  narines  et  plus  large 
ailleurs;  l'intérieur  du  bec  rouge,  passant  au  noirâtre  le  long  des  bords; 
pattes  olives;  iris  rouge;  peau  nue  au-dessus  des  yeux  bleue  verdâtre, 
striée  obliquement;  une  tache  triangulaire  nue  rouge  striée  verticalement; 
paupière  inférieure  plombée. 

Q  Est  semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  la  couleur 
marron  foncé  sur  la  gorge,  le  haut  du  cou,  les  joues  et  la  nuque,  entourant 
le  noir  du  sommet  de  la  tête. 

0  La  jeune  femelle  a  le  bec  beaucoup  plus  court,  à  bords  de  la  mandi- 
bule supérieure  non  dentelés,  noir  au  bout  et  noirâtre  avec  une  nuance 
orangée  en  dessus,  orangée  sur  les  côtés;  mandibule  inférieure  brun 
noirâtre  latéralement,  noire  à  l'extrémité  et  finement  orangée  en  dessous. 
Une  armure  singulière  couvre  tout  le  talon,  composée  d'une  scutelle  cornée 
couvrant  toute  sa  surface,  hérissée  en  dessus  de  quatre  ou  de  cinq  grosses 
épines  aiguës,  dont  les  deux  inférieures  dirigées  en  avant  sont  creuses  sur 
leur  côté  interne  et  les  autres  rangées  sur  le  bord  externe  du  talon,  plus 
petites  et  dirigées  en  arrière.  La  coloration  ne  présente  aucune  diflfôrence 
de  celle  des  femelles  adultes,  si  ce  n'est  la  couleur  du  plumage  des  jambes 
qui  est  plus  pâle  et  mélangée  en  grande  partie  d'olive.  Iris  brun  grisâtre 
foncé;  .pattes  olives;  une  tache  triangulaire  nue  orangée  peu  distincte 
derrière  l'œil. 

cf  Longueur  totale,  418;  vol,  425;  aile,  127;  queue,  143;  bec,  96;  tarse, 
27  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  400;  vol,  420;  aile,  120;  queue,  127;  bec,  92;  tarse, 
27  millimètres. 

Jv.  Longueur  totale,  357;  vol,  416;  aile,  119;  queue,  116;  bec,  62  millimètres. 

JSarayacu  (Babtlett);  Rio  Javaii  (Bâtes);  Yurimagnas  (Stolzmann);  Nauta 
(coll.  Baimondi). 
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1050.  —  Pteroglossus  castanotis 

GouLD,  P.  Z.  s.,  1833,  p.  119  —  Monogr,  Bliamph,,  tb.  XIX  — 
TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  42  et  261  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866, 
p.  195;  1873,  p.  297  —  Nomencl  Av.  Neotr.,  p.  109. 

Pi.  supra  oUvaceo  viridis,  subtus  sulphureus;  pileo  et  semitorque  collari 
nigris;  gula,  fade  et  collo  postice  fusco  castaneis;  dorso  infero,  uropygio  et 
fascia  tramversa  abdominali  sanguîîieo  ruberrimis  ;  remigum  pogonio  intenio 
nigricante,  externo  et  cauda  supra  dorso  concoloribus.  Rostrum  nigrum  basi 
flavo  marginatuniy  et  mandibula  superiore  fascia  aurantiaca  laterali  antice 
dilatata  ornatum;  pedes  viridi  olivacei;  iris  alba;  cutis  nuda  facialis  olivaeeo 
viridis. 

(S  D'un  vert  olive  foncé  en  dessus,  d'un  sulfureux  clair  en  dessous,  à 
sommet  de  la  tête  et  une  bande  jugulaire  noirs;  une  couleur  café  foncé 
occupe  la  gorge,  les  cotés  de  la  tête  et  le  cou  postérieur;  les  parties  infé- 
rieures du  corps  sont  d'un  jaune  sulfureux  avec  une  large  bande  abdo- 
minale rouge  sang  intense;  cuisses  café;  côtés  du  bas-ventre  olives; 
sous-caudales  postérieures  brunes  roussâtres  ;  le  dos  inférieur,  le  croupion 
et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  rouges  sang.  Rémiges  brunes  noi- 
râtres, à  barbe  externe  dans  les  secondaires  de  la  couleur  du  dos;  celles 
dans  les  primaires  d'un  vert  plus  clair  et  brunes  dans  leur  partie  terminale; 
sous-caudales  fauves  ainsi  que  le  bord  interne  des  rémiges;  rectrices  de  la 
couleur  du  dos  en  dessus,  et  pâles  en  dessous.  Bec  noir  avec  une  bordure 
orangée  à  la  base,  une  pareille  raie  sur  la  mandibule  silpérieure,  commen- 
çant au-dessous  des  narines  et  passant  tout  le  long  en  s'élargissant  gra- 
duellement pour  occuper  Textrémité  entière;  le  bord  inférieur  de  cette 
mandibule  est  aussi  jaune  continu  à  la  base  et  interrompu  par  des  taches 
noires  au  milieu  de  sa  longueur;  pattes  vertes  olives;  iris  blanc;  peau  nue 
autour  des  yeux  verte  olivâtre.  * 

Longueur  de  l'aile,  165;  queue,  160;  bec,  116;  tarse,  34;  doigt  médian,  32; 
ongle,  12  millimètres. 

Sans  indication  de  localité  (TsCHUDi)  ;  Sarayacu,  Santa  Cruz,  Chamicuros  (Babt- 
LBTT);  Elvira. 


1051.  —  Pteroglossus  pluricînctus 

GouLD,  P.  Z.  s.,  1835,  p.  157  —  Monogr.  Rhamph.,  tb.  XVII  — 
TscH.,  Faun.  Peru,,  pp.  42  et  261  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867, 
p.  753;  1873,  p.  297  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  109. 
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P.  supra  olivaceo  viridiSf  subtus  sulphureus;  capite  cum  collo  toto  nigris, 
macula  magna  auriculari  brunnea  ;  uropygio  ruberrimo  ;  fasciajpectorali  nigra, 
abdominali  rubra;  iibiis  oUvaceis,  rufo  plus  aut  minus  mixtis.  Rostrum 
nigrum,  margine  basàli  lateribusque  mandibulx  superioris  flams;  pedes 
olivaceû 

« 

cf  et  Q  Ad.  —  Un  noir  intense  lustré  de  coracin  occupe  la  tête  et  tout 
le  cou  avec  la  gorge,  à  rexcoption  d'une  grosse  tache  auriculaire  qui  est 
d'un  brun  marron  très  foncé;  le  dos,  les  ailes  et  la  queue  sont  d'un  vert 
olivâtre  foncé;  croupion  rouge  sang;  le  fond  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen 
est  d'un  jaune  soufré  traversé  d'une  bande  pectorale  noire  et  d'une  autre 
abdominale  rouge  sang,  cette  dernière  plus  large  que  la  précédente  et 
élargie  sur  ses  extrémités;  plumage  des  tibias  olive,  mélangé  plus  ou  moins 
de  brun  marron.  Rémiges  noires  à  barbe  externe  des  secondaires  et  une 
bordure  dans  les  primaires  de  la  couleur  analogue  à  celle  du  dos.  Bec  noir, 
entouré  d'une  fine  bordure  basale  orangée,  le  côté  de  la  mandibule  supé- 
rieure est  jaune  orangé  en  commençant  à  une  petite  distance  de  la  nais- 
sance, passant  au  blanc  d'ivoire  dans  la  moitié  antérieure  du  bec,  le  crochet 
même  est  rouge;  pattes  olives. 

0  L'oiseau  jeune  en  premier  plumage  se  distingue  principalement  par  la 
bande  abdominale  noire  au  lieu  de  rouge,  cette  dernière  couleur  ne  se 
manifestant  qu'en  une  bordure  sur  les  deux  extrémités  de  la  bande;  tache 
auriculaire  d'un  marron  moins  foncé  que  dans  les  adultes  ;  couleur  soufrée 
du  dessous  moins  nette.  Bec  sans  bordure  basale,  à  couleur  jaune  des  côtés 
de  la  mandibule  supérieure  moins  pure,  l'extrémité  rousse. 

cf  Longueur  de  l'aile,  155;  queue,  173;  bec,  110;  tarse,  33  millimètres. 

Chayavetas  (Babtlett)  ;  entre  Moyobamba  et  Balsapuerto  (coll.  Raimondi). 


1052.  —  Pteroglossus  Beauharnaisi 

Wagl.,  Isis,  4832,  p.  279  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  297. 
Pteroglossus  Pœppigi,  Wagl.,  Isis,  1832,  p.  1230. 
Pteroglossus  lepidocephalus,  Nitzsch,  Pterylogr.,  p.  136. 
Pteroglossus  ulocomus,  Gould,  P.  Z.  S.,  1833,  p.  38  —  Mon, 
Rhamph,,  tb.  XVm. 

Pt.  supra  fusco  oUvaceus,  subtus  dilute  sulphureus;  pileo  plumis  lamelli- 
formibus  recurvalis,  nigris,  politis  ;  collo  postico,  interscapulio  uropygioque 
obscure  sanguineis;  gula  genisque  albido  sulphureis  nigro  punciulatis;  torque 
abdominali  hypochondriisque  sanguineis;  pcctore  rubro  subundulato;  iibiis 
olivaceis  flavido  variis. 
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C?  Ad.  —  Sommet  de  la  tète  couvert  de  plumes  noires,  qui  dans  leur 
moitié  terminale  sont  transformées  en  une  lamelle  cornée  large  fort  polie 
et  recourbée  en  dedans,  formant  une  chevelure  frisée;  le  cou  postérieur,  la 
région  ioterscapulaire  et  le  croupion  sont  d'un  rouge  sanguin  foncé,  dis- 
tinctement plus  foncé  au  haut  du  premier,  et  à  plumes  transformées  à 
l'extrémité  en  une  lamelle  oblongue,  peu  large  et  droite  ;  bas  du  dos,  ailes 
et  queue  d'une  couleur  olive  foncée;  la  région  voisine  du  croupion  variée 
de  raies  rouges,  peu  régulières;  sus-caudales  olives  entourées  de  rougeâtre. 
Le  fond  des  parties  inférieures  du  corps  d'un  jaune  sulfureux  avec  une 
bande  rouge  sang  à  travers  l'abdomen ,  et  les  flancs  de  cette  dernière  cou- 
leur; toute  la  poitrine  est  variée  par  l'extrémité  deg  plumes  rouge,  à  barbes 
désunies,  y  formant  des  raies  transversales  peu  régulières,  de  plus  en  plus 
fines  en  approchant  du  cou;  la  gorge  et  la  partie  emplumée  des  joues  sont 
d'un  sulfureux  blanchâtre  moucheté  de  rares  taches  noirâtres,  tectrices 
auriculaires  d'un  brun  foncé  varié  de  blanc;  toutes  les  plumes  des  côtés  du 
visage  et  de  la  gorge  sont  transformées  dans  leur  moitié  terminale  en  une 
lamelle  longue,  graduellement  élargie  vers  l'extrémité,  blanche,  terminée 
de  noir;  les  tibias  olives,  variés  de  jaunâti*e.  Sous-alaires  et  bord  interne 
des  rémiges  dans  leur  partie  basale  d'un  blanc  de  crème.  Sommet  de  la 
mâchoire  d'un  marron  rougeâtre,  bordé  des  deux  côtés  d'uile  raie  blanc 
grisâtre;  le  reste  des  côtés  est  brun  olivâtre,  bordé  inférieurement  d'une 
ligne  blanche  dentelée;  mandibule  blanche  d'ivoire  à  extrémité  orangée 
pâle;  pattes  olives. 

Longueur  de  l'aile,  145;  queue,  170;  bec,  92;  tarse,  30;  doigt  médian,  32; 
ongle,  12  ;  hauteur  du  bec,  35  millimètres. 

Description  faite  d'après  un  exemplaire  du  haut  Amazones  (coll.  Berlepsch)  ; 
Chamicuros,  Santa  Cruz,  Chayavetas,  Xeveros  (Bartlett). 


1053.  —  Selenidera 


Pteroglossus  Reinwardti,  Wagl.,  Syst.  Av.,  sp.  41  —  Gould, 
P.  Z.  S.,  1835,  p.  157. 

Selenidera  Reinwardti,  Gould,  Monogr.  Rhamph,,  Ib.  XXXV  — 
ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  298  —  NomencL  Av. 
Neotr.,  p.  109  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  45. 

5.  supra  olivaceo  viridis;  capite,  gula,  collo  totOy  pectore  abdomineque  medio 
coradno  nigris,  loris  cum  regione  oculari  latissime  nudis;  regione  auriculari 
anranliaca;  semitorque  colli  posterions  stilphureo;  hypochondriis  ru  fis  flavido 
linciis;  crisso  griseo  olivaceo;  tibiis  castaneis ;  subcaudalibus  sanguineis ;  cauda 
dorso  obsciiriore  castaneo  terminata.  Rosirum  basi  sordide  rubru7n,  dorso 
apiceque  nigricans  ;  pedes  plumbei. 
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1055.  —  Selenidera  Gouldi 

Pteroglossus  Gouldi,  Natt.,  P.  Z.  S.,  4837,  p.  44  —  Gould, 
Icon.  Av.,  tb.  VII  —  TscH.,  Faun.  Peru.^  pp.  42  et  261. 

Selenidera  Gouldi,  Gould,  Monogr,  Rhamph.,  tb.  XXXII  — 
ScL.  et  Salv.,  Nomenci.  Av.  Neotr.^  p.  109. 

S.  supra  olivaceo  viridis;  capite,  gula,  collo  toto,  pectore  abdomineque  medio 
coracino  nigris;  loris  cum  regione  circumoculari  latissime  nudis;  regione 
auriculari  sulphureo  ;  hypochondriis  aurantiacis;  ventre  medio  pallide  olivaceo  ; 
crisso  rubro;  subcaudalibus  tibiisque  casianeis;  cauda  castaneo  terminata. 
Rostrum  olivaceo  nigricans;  apice  flaviduîn;  nxandibula  medio  longissime 
eburnea;  pedes  plumbeo  nigricantes. 

Fem,  capite  cum  collo  postico  castafieo;  gula  latissime,  pectore  abdomineque 
medio  dilutioribus  ;  regione  auriculari  olivacea;  hypochondriis  citrinis. 

cf  Ad.  —  D'un  olive  verdâtre  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la  queue;  noir 
lustré  de  vert  bleuâtre  sur  la  tête,  le  cou  entier,  la  poitrine  et  le  milieu  du 
haut  de  Tabdomen  ;  les  lores  et  un  large  espace  autour  de  l'œil  dénués  ; 
région  auriculaire  occupée  par  une  large  bande  d'un  jaune  citron  obscur 
et  d'un  jaune  soufré  dans  sa  partie  postérieure;  flancs  du  ventre  d'un  jaune 
orangé  sale;  milieu  du  bas- ventre  olive  pâle;  sous-caudales  antérieures 
rouges,  les  postérieures  et  les  tibias  d'un  marron  foncé;  barbe  interne  des 
rémiges  brun  grisâtre;  sous-alaires  et  bord  interne  des  rémiges  d'un  blanc 
légèrement  jaunâtre;  rectrices  terminées  d'un  marron  foncé.  Bec  olive 
noirâtre  dans  la  plus  grande  moitié  de  la  mandibule  supérieure  et  blanc 
jaunâtre  à  son  extrémité,  le  bord  blanc  interrompu  par  quelques  taches 
noires;  la  mandibule  inférieure  courtement  olive,  puis  d'un  blanc  d'ivoire 
avec  une  tache  antéapicale  noirâtre  et  l'extrémité  blanc  jaunâtre;  pattes 
plombées  olivâtres. 

Q  Diffère  du  mâle  par  le  sommet  de  la  tête  et  le  cou  postérieur  d'un 
marron  obscur;  la  couleur  de  la  gorge  et  de  la  poitrine  beaucoup  plus  pâle 
que  celle  de  la  tête;  d'un  marron  olive  sur  l'abdomen;  un  petit  collier 
jaunâtre  derrière  le  roux  du  cou;  région  auriculaire  olive;  le  foncé  de  la 
mandibule  supérieure  bordé  de  blanc  à  la  naissance  du  bec;  point  d'olive 
sur  la  mandibule  inférieure. 

cf  Longueur  de  l'aile,  127;  queue,  106;  bec,  58;  tarse,  33;  hauteur  du 
bec,  25  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  125;  queue,  105;  bec,  54;  tarse,  31;  hauteur  du 
bec,  23  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  brésiliens  de  la  collection  de  M.  Sclater. 
JFïde  TscHUDii, 


DU  PEROU  lôô 


—  TscH.,  Faun.  Peru.y  pp.  42  et  261  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z,  S.,  1866, 
p.  495;  1873,  p.  298  —  NoméncL  Av,  Neotr.,  p.  109. 
Selenidera  Reinwardti,  Tagz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  548. 

S.  supra  olivaceo  viridis;  capite,  gula^  collo  toto,  pectore  abdomineque 
medio  coracino  nigris;  loris  cum  regione  oculari  latissime  nudis  cwruleo  viri- 
dibus;  regione  auriculari  et  semitorque  colli  posterions  flavis;  hypoehondriis 
croceis;  ventre  medio  pallide  olivaceo;  tibiis  castaneis;  subcaudalibus  sangui- 
neis  ;  cauda  dorso  concolore^  castaneo  terminata,  Rostrum  nigricans,  basi  cor- 
neum;  pedes  plumbei. 

Fem,  capite  supra,  colloque  postico  fusco  castaneis;  gula  lalissiuie,  peclore 
abdomineque  medio  dilutioribus;  regione  auriculari  olivacea;  hypoehondriis 
cttrinis. 

cf  Ad.  —  D'un  vert  olivâtre  en  dessus,  à  tête,  tout  le  cou,  la  poitrine  et 
le  milieu  de  Tabdomen  d'un  noir  intense  lustré  de  vert  bleuâtre  ;  le  noir  du 
cou  postérieur  séparé  de  la  couleur  du  dos  par  une  raie  jaune  soufrée,  peu 
large;  les  côtés  du  croupion  enduits  plus  ou  moins  de  marron;  les  lores  et 
le  tour  des  yeux  largement  nus  d'une  couleur  verte  bleuâtre  ;  la  région  auri- 
culaire largement  jaune  orangée  par-devant  et  de  jaune  citron  en  arrière 
de  Toreille,  prolongé  le  long  des  côtés  de  la  nuque  en  s'atténuant  gra- 
duellement pour  se  terminer  en  pointe;  côtés  du  ventre  d'un  orangé  intense, 
milieu  du  bas-ventre  olive  pâle  ;  les  côtés  de  ce  dernier  et  les  tibias  d'un 
marron  foncé;  sous-caudales  rouge  sang.  Tectrices  alaires  de  la  couleur 
du  dos  ;  rémiges  brunes  noirâtres,  à  barbe  externe  des  secondaires  de  la 
couleur  des  tectrices,  les  primaires  bordées  extérieurement  d'olive  dans 
leur  moitié  basale;  toutes  intérieurement  d'un  jaune  pâle.  Queue  plus 
foncée  que  le  dos,  terminée  de  marron,  à  page  inférieure  beaucoup  plus 
pâle.  Bec  corné  noirâtre  à  base  cornée  olivâtre,  beaucoup  plus  largement 
sur  la  mandibule  inférieure  ;  pattes  plombées. 

Q  Diffère  par  le  sommet  de  la  tête  et  le  cou  postérieur  d'un  marron 
foncé,  d'un  marron  beaucoup  plus  clair  en  dessous  à  la  place  du  noir  du 
mâle;  région  auriculaire  également  disposée,  mais  olive;  flancs  du  ventre 
d'un  jaune  limonacé,  ceux  du  bas-ventre  d'un  vert  olive.  Iris  brun  olive, 
entouré  d'une  bordure  vert  jaunâtre. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  130;  queue,  115;  bec,  76;  tarse,  32;  doigt  mé- 
dian, 26;  ongle,  12  millimètres. 

9    Longueur  de  l'aile,  132;  queue,  120;  bec,  68;  tarse,  30;  doigt  mé- 
dian, 29;  ongle,  12  millimètres. 

Monterico  (Jelski);  Coshiboya,  Chamicuros,  Santa  Cruz  (Baktlktt). 
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1055.  —  Selenidera  Gouldi 

Pteroglossus  Gouldi,  Natt.,  P.  Z.  S.,  4837,  p.  44  —  Gould, 
Icon,  Av.,  tb.  VII  —  TscH.,  Faun.  Peru.f  pp.  42  et  261. 

Selenidera  Gouldi,  Gould,  Monogr,  Rhamph.y  Ib.  XXXII  — 
ScL.  et  Salv.,  Nomenci.  Av.  Neotr.y  p.  109. 

S,  supra  olivaceo  viridis;  capite,  gula,  collo  totOy  pectore  abdomineque  medio 
coracino  nigris;  loris  cum  régions  circumoculari  latissime  nudis;  regione 
auriculari  sulphureo;  hypochondriis  auraniiacis;  ventre  medio pallide  olivaceo; 
crisso  rubro;  subcaudalibus  tibiisque  casianeis;  cauda  castaneo  terminata. 
Rosirum  olivaceo  nigricans;  apice  flavidum;  niandibula  medio  longissim^ 
eburnea;  pedes  plumbeo  nigricantes. 

Fem,  capile  cum  collo  poslico  castaneo;  gula  lalissimCf  pectore  abdomineque 
medio  dilutioribus  ;  regione  auriculari  olivacea;  hypochondriis  citrinis. 

cf  Ad.  —  D'un  olive  verdâtre  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la  queue;  noir 
lustré  de  vert  bleuâtre  sur  la  tête,  le  cou  entier,  la  poitrine  et  le  milieu  du 
haut  dé  l'abdomen;  les  lores  et  un  large  espace  autour  de  l'œil  dénués; 
région  auriculaire  occupée  par  une  large  bande  d'un  jaune  citron  obscur 
et  d'un  jaune  soufré  dans  sa  partie  postérieure;  flancs  du  ventre  d'un  jaune 
orangé  sale;  milieu  du  bas- ventre  olive  pâle;  sous-caudales  antérieures 
rouges,  les  postérieures  et  les  tibias  d'un  marron  foncé;  barbe  interne  des 
rémiges  brun  grisâtre;  sous-alaires  et  bord  interne  des  rémiges  d'un  blanc 
légèrement  jaunâtre;  rectrices  terminées  d'un  marron  foncé.  Bec  olive 
noirâtre  dans  la  plus  grande  moitié  de  la  mandibule  supérieure  et  blanc 
jaunâtre  à  son  extrémité,  le  bord  blanc  interrompu  par  quelques  taches 
noires;  la  mandibule  inférieure  courtement  olive,  puis  d'un  blanc  d'ivoire 
avec  une  tache  antéapicale  noirâtre  et  l'extrémité  blanc  jaunâtre;  pattes 
plombées  olivâtres. 

Q  Diffère  du  mâle  par  le  sommet  de  la  tête  et  le  cou  postérieur  d'un 
marron  obscur;  la  couleur  de  la  gorge  et  de  la  poitrine  beaucoup  plus  pâle 
que  celle  de  la  tête;  d'un  marron  olive  sur  l'abdomen;  un  petit  collier 
jaunâtre  derrière  le  roux  du  cou;  région  auriculaire  olive;  le  foncé  de  la 
mandibule  supérieure  bordé  de  blanc  à  la  naissance  du  bec;  point  d'olive 
sur  la  mandibule  inférieure. 

cf  Longueur  de  l'aile,  127;  queue,  106;  bec,  58;  tarse,  33;  hauteur  du 
bec,  25  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  125;  queue,  105;  bec,  54;  tarse,  31;  hauteur  du 
bec,  23  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  brésiliens  de  la  collection  de  M,  Sclater. 
JFïde  TscHUDii, 
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1056.  —  jÀ.ndigena  hypoglaucus 

Pteroglossus  hypoglaucus,  Gould,  P.  Z.  S.,  1833,  p.  70. 

Andigena  hypoglaucus,  Gould,  Monogr,  Rhamph,,  tb.  XXXVIII 
—  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1873,  p.  186  —  NomencLAv,  Neotr., 
p.  109. 

Audigena  cucullatus,  Tacz.,  P.  Z.  S,,  1874,  p.  548;  1882,  p.  45. 

A .  dorso  tectricibusque  alarum  ex  olivaceo  brunneis  ;  pileo  nigro  ;  uropygio 
sulphureo;  subtus  annuloque  nuchali  cinereo  cyancis;  tibiis  obscure  casianeis  ; 
remigibus  tectricibusque  caudx  superioribus  obscure  viridibus;  subalaribus 
coccineis  ;  cauda  nigra  rufo  terminata.  Bostrum  basi  flavum,  nigro  trunsfas- 
ciatum,  supra  rubrum,  mandibula  dimidio  basali  nigra;  pedes  plumbei;  iris 
viridi  flava, 

Cf  Ad.  —  Dos  brun  marron  foncé  tirant  sur  l'olivâtre;   sommet  de  la 
tète  d'un  noir  luisant,  croupion  jaune  sulfureux;  tout  le  dessous  du  corps 
et  un  anneau  coUaire  sont  d'un  bleu  cendré,  plus  foncé  sur  )a  gorge  et  le 
plus  clair  au  cou  ainsi  qu'au  bas-ventre;  jambes  d'un  marron  rougeâtre 
foncé;  sous-caudales  d'un  rouge  vermillon.  Tectrices  alaires  de  la  couleur 
du  dos  ;  les  grandes  tectrices  alaires,  les  sous-caudales  et  rémiges  extérieu- 
rement d'un  vert  foncé;  la  bande  interne  des  rémiges  ainsi  que  la  grande 
partie  terminale  des  externes  dans  les  primaires  noirâtres;    sous-alaires 
blanchâtres  sales.  Queue  noire,  à  rectrices  médianes  et  les  submédianes 
terminées  de  roux.  Mâchoire  rouge  de  cire  à  cacheter  au  dos  et  dans  la 
moitié  terminale,  Jaune  sur  les  côtés  de  la  moitié  basale  et  sur  toute  la 
moitié  de  la  mandibule,  la  terminale  de  cette  dernière  noire;   les  deux 
mandibules  ont  en  outre  une  large  raie  noire  à  travers  les  côtés,  voisines 
de  la  base  du  bec;  la  couleur  jaune  est  pure  sur  la  base  de  la  mandibule, 
tandis  que  celle  du  reste  est  verdâtre.  Peau  nue  devant  l'œil  d*un  bleu  clair, 
pattes  d'un  gris  olivâtre,  à  ongles  d'un  corné  noirâtre;  iris  jaune  verdâtre. 

Q  Est  semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  le  bec 
moins  long.  Iris  vert. 

La  jeune  femelle  a  le  manteau  tirant  beaucoup  plus  fort  sur  rdive  ;  les 
rectrices  bordées  de  verdâtre  dans  leur  moitié  basale;  le  rouge  du  l^ec 
moins  pur,  tirant  sur  le  brunâtre  ;  iris  vert  clair. 

C?  Longueur  totale,  508;  vol,  593;  aile,  175;  queue,  167;  bec,  106;  tarse, 
40  millimètres. 

9  Longueur  totale,  480;  vol,  590;  aile,  175;  queue,  165;  bec,  90;  tarse, 

40  millimètres. 
Pamamarca,  au  Pérou  central  (Jblski);  Chachapoyaset  Tamiapampa  (STOI-z:m:-*-'»'S^ 
«  Aux  environs  de  Tamiapampa  et  de  Chachapoyas  on  le  trouve  dans 
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de  9,000  pieds.  Il  n'y  est  pas  très  commim  ;  se  tient  en  troupes  peu  nombreoses  et 
rarement  par  paires.  On  le  rencontre  ordinairement  dans  la  forêt,  quelquefois  sur 
les  lisières  des  bois  dans  les  broussailles  assez  basses.  Il  est  peu  craintif  et  se  laisse 
approcher  à  une  petite  distance  »  (Stolzxakh). 


1057.  —  Ajidigena  laminirostris 

GouLDy  Manogr.  Rhamph.y  tb. XXlLV il —  CàSS.,  Proc.  Ac.  Philad.  y 
1867,  p.  122  —  ScL.  et  Sâlv.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  109. 

A.  dorso  tectrieibusque  aïarum  olivaceis;  pileo  cum  nucha  nigro;  uropygi» 
palUde  sulphureo;  subîus  lateribusqtie  capitis  et  coili  ex  cinereo  Cttruleis;  late- 
ribus  rentris  aurarUiaeis  ;  tibiis  fusco  eastaneis  ;  subeaudalibus  coecineis  ;  cauda 
plumbea,  apice  ru  fa.  Rostrum  nigrum,  lateribus  maxillx  macula  magna 
eburnea;  pedes  olivacei. 

cf  Ad.  —  Dos  olive  foncé,  tirant  légèrement  au  roussâtre  ;  le  noir  intense 
occupe  le  sommet  de  la  tête  et  la  nuque,  le  soufré  pâle  sur  le  croupion;  les 
tectrices  supérieures  dg  la  queue  sont  d'un  olive  obscur;  le  dessous  du 
corps,  ainsi  que  la  partie  emplumée  des  côtés  de  la  tête  et  du  cou  sont  d'un 
bleu  tirant  un  peu  au  cendré;  les  côtés  du  ventre  orangés;  jambes  d'un 
marron  foncé  ;  sous-caudales  d'un  rouge  vermillon.  Tectrices  alaires  de  la 
couleur  du  dos  ;  rémiges  noirâtres,  bordées  largement  d'olive  sur  la  barbe 
externe  ;  sous-alaires  cendrées.  Queue  plombée  bleuâtre,  à  quatre  rectrices 
médianes  longuement  terminées  de  roux.  Bec  noir,  à  base  tirant  au  rou- 
geâtre,  plus  longuement  sur  la  mandibule  inférieure;  sur  chacun  des  côtés 
de  la  mâchoire  se  trouve  une  grosse  tache  d*un  blanc  d'ivoire,  dont  le  bord 
antérieur  est  détaché  et  collé  sur  la  surface;  pattes  olives. 

Longueur  de  Faile,  168;  queue,  160;  bec,  94;  tarse,  39  millimètres. 

HontaSas  del  Paitgoa  (oolL  Raimosdi). 


1058.  —  ^ulacorliainpliiis  derbianus 

Pteroslossus  derWanns,  Gould,  P.  Z.  S.,  1835,  p.  40  —  Tscu ., 
Faun.  Peru.,  pp.  42  et  261 . 

Aulacorhamilhns  derlilaiiiis,  Gocld,  Monogr.  Rhamph., 
ib.  XLni  —  ScL.  et  Salv.,  Nomend.  Av.  Neotr.^  p.  100. 

Anlacorlqriteinis  derUaaiis,  Taci.,  P.  Z.  5.,  1874,  p.  540. 
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A.  supra  ex  olivaceo  viridis;  subtus  vivide  viriilis;  niacula  magna  cervicali 
genisque  antice  cxruleis  ;  gula  et  superciliis  albis  posiice  cxrulescente  lavatis  ; 
remigibus  nigricantibus,  pogonio  exierno  secundariorum  dorso  concolon; 
subalaribus  et  margine  interno  remigum  flavidis;  cauda  obscure  viridi  apice 
cxruUscente,  rectricibus  binis  mediis  late  brunneseente  caslaneo  terminatis. 
Roslrum  nigrum,  basi  et  apice  obscure  purpureum,  margine  basali  laterali 
albo  ;  pedes  plumbei  ;  iris  brunnea. 

cf  Vert  foncé  en  dessus,  plus  fortement  enduit  d'olive  au  cou  et  sur  le 
devant  du  dos  que  VA,  atrogularis;  sommet  de  la  tête  plus  foncé,  au  milieu 
de  la  partie  cervicale  se  trouve  une  grande  tache  bleue  plus  ou  moins 
accentuée;  la  bande  sourcilière  est  blanche,  lavée  de  bleu  en  îirrière;  la 
partie  antérieure  des  joues  emplumées  est  d'un  bleu  pâle;  gorge  blanche 
lavée  postérieurement  de  bleu,  ainsi  que  le  bas  des  joues  vis-à-vis  la 
mandibule  inférieure;  tout  le  dessous  est  d'un  vert  clair  tirant  au  jaunâtre 
dans  certaines  directions  de  la  lumière.  Rémiges  noirâtres,  à  barbe  externe 
dans  les  secondaires  et  à  la  base  des  primaires  postérieures  d'un  veit 
olivâtre;  sous-alaires  et  bordure  interno  des  rémiges  jaunâtres;  i*ectrices 
d'un  vert  olivâtre  foncé,  tirant  légèrement  au  bleuâtre  dans  la  moitié  termi- 
nale; les  deux  médianes  largement  terminées  de  marron  brunâtre,  cette 
couleur  profondément  échancrée  au  Qiilieu  des  pennes  et  bordée  d'une  ligne 
foncée.  Bec  noir,  à  base  pourprée  presque  de  sang  sur  les  côtés  et  bordée 
latéralement  d'un  rebord  blanc  ;  le  rouge  occupe  aussi  le  haut  des  côtés  de 
la  mandibule  supérieure  dans  le  tiers  terminal  du  bec;  pattes  plombées; 
iris  rouge  brunâtre. 

Longueur  de  l'aile,  140;  queue,  143;  bec,  97;  tarse,  34;  doigt  médian;  28; 
ongle,  13  millimètres. 

Région  forestière  subandine  jusqu'à  3,000  pieds  d'altitude  (Tschudi)  ;  Monterico, 
Amable  Maria  (Jelbki). 


1059.  —  jÀ.iilacorhaxnphus  atrogmlaris 

Pteroglossus  atrogularis,  Sturm.,  Goulds  Rhamph,  ~  Tsch., 
Faun.  Peru,,  pp.  42  et  262. 

Aulacorhamphus  atrogularis,  Gould,  Monogr.  Rhamph.,  tb.  L 
—  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  110. 

Aulacorhynchus  atrogularis,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  548. 

A,  supra  ex  olivaceo  viridis,  subtus  vivide  viridis  ;  gulaetgenis  antice  niger- 
rimis  linea  carulescente  drcumscriptis  ;  subcaudalibus  castaneis;  remigibus 
nigrieantibus,  pogonio  externo  secundarioru7n  dorso  concolori,  subalaribus  et 
margine  interno  remigum  flavidis;  rectricibus  obscure  viridibus,  ante  apioem 
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cwrulescenHbusbrunnescentecastaneoierminaiis,  Rostrum  nigrum,  mandibula 
superiori  basi  aurantiaco  marginatat  supra  latissime  flava,  mandibula  infe^ 
riori  basi  aîba;  pedes  oîivaceo  plumbei  ;  iris  brunnea, 

cf  Vert  foncé  en  dessus,  enduit  légèrement  d'olivâtre  au  cou  et  sur  le 
devant  du  dos;  moins  au  sommet  de  la  tête  et  presque  point  au  croupion 
et  les  tectrices  alaires;  tout  le  dessous  du  corps  d'un  beau  vert  clair,  tirant 
légèrement  au  jaunâtre  dans  certaines  directions  do  la  lumière;    le  noir 
intense  occupe  la  partie  antérieure  des  joues  jusqu'à  l'angle  postérieur  do 
l'œil  en  s'approchant  de  la  base  de  la  mandibule  inférieure  et  toute  la  gorgo, 
finement  entouré  de  bleuâtre  plus  ou  moins  distinct;  sous-caudales  marron 
foncé.  Rémiges  noires,  â  barbe  externe  verte  dans  la  partie  basale  des  pri- 
maires et  entière  dans  les  secondaires,   et  lavée  d'olive  à  l'extrémité  des 
primaires  postérieures;  les  sous-alaires  et  le  bord  interne  de  toutes  les 
rémiges  d'un  jaune  pâle.  Queue  verte,  tirant  légèrement  au  verdâtre  près 
de  l'extrémité,  qui  est  marron  brunâtre  séparée  du  vert  par  une  ligne  noi- 
râtre. Bec  noir  à  mandibule  supérieure  bordée  à  la  base  d'une  raie  orangée, 
avec  une  bordure  blanche  sur  la  face  dorsale,  cette  dernière  ainsi  que  la 
moitié  supérieure  des  côtés  de  cette  mandibule  est  d'un  jaune  citron  en 
laissant  au  dos  une  tache  noire  et  une  raie  linéaire  séparant  le  jaune  de  la 
bordure  basale;  la  base  de  la  mandibule  inférieure  est  d'un  blanc  prolongé 
sur  les  côtés  des  deux  branches;  tout  le  dessous  est  jaune;  pattes  olive 
verdâtre;  iris  brun  café. 

Longueur  de  l'aile,  126;  queue,  1*24;  bec,  83;  tarse,  33;  doigt  médian,  2B; 
ongle,  il  millimètres. 

Région  forestière  sabandine  jasqu'à  3,000  pieds  d'altitude  (TSCHUDI)  ;  Monterico 
(Jelski). 


1060.  —  A.ulacorhaxnphus  cœruleocinctus 

Pteroglossus  cœruleocinctus,  Tsch.,  Consp,  Av.,  n»  242  — 
Faun.  Peru,y  pp.  42  et  263. 

Aulacorhynchus  cœruleocinctus,  d'Orb.,  Voy.  Amer.  Mér.y 
p.  382,  tb.  LXVI,  fig.  2  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4874,  p.  548. 

Aulacorhamphus  cœruleocinctus,  Gould,  Monogr.  Rhamph.y 
tb.  XLI  —  ScL.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neoir.y  p.  109. 

Pteroglossus  Lichtensteini,  Sturm  in  Goulds  Rhamph. 

A.  supra  oîivaceo  viridis,  subtus  ex  flavido  vivide  viridis;  uropygio  medio 
obscure  purpureo ;  gula  genisque  anticealbis  céeruleo  circumscriptis ;  superciliis 
albis  caruleo  lavatis;  torque  subpeotorali  cxruleo;  remigibus  nigrieantibus, 
pogonio  extemo  dorso  concolore;  subalaribus  margineque  interno  remigum 
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flavidis;  cauda  olivaceo  viridiSy  reclricibus  mediis  et  submediis  castaneo 
terminaiis,  Rostrum  corneo  plumbeum  ;  apice  latissime  corneo  albidum;  pedes 
viridi  olivacei;  irU  pallide  straminea, 

Cf  Vert  olivâtre  en  dessus,  à  sommet  de  la  tôte  plus  foncé  et  plus  olive, 
d'un  vert  clair  en  dessous,  tirant  au  jaunâtre  dans  certaines  directions  de 
la  lumière,  surtout  sur  Tabdomen;  le  milieu  du  croupion  est  occupé  par 
une  grande  tache  d'un  pourpré  foncé,  sous-caudales  d'un  jaune  verdâtrc; 
un  large  sourcil  blanc  lavé  de  bleuâtre  ;  la  gorge  et  le  bas  du  devant  des 
joues  sont  blancs  entourés  d'une  large  bordure  d'un  bleu  de  ciel;  une  bando 
plus  large  passe  depuis  les  épaules  à  travers  le  bas  de  la  poitrine.  Rémiges 
noirâtres,  à  barbe  externe  dans  les  secondaires  et  dans  la  partie  basale  dos 
primaires  vert  olivâtre;  les  sous-alaires  et  la  bordure  interne  des  rémiges 
jaunâtres  pâles;  rectrices  d'un  vert  olivâtre  foncé,  â  extrémité  dans  les 
quatre  médianes  marron  brunâtre;  la  page  inférieure  de  la  queue  d'un  veit 
bleuâtre  pâle.  Bec  corné  bleuâtre  dans  la  moitié  basale  et  blanchâtre  dans 
la  terminale;  tarse  olive  verdâtre;  iris  jaune  paille  pâle. 

9  Longueur  de  l'aile,  142;  queue,  142;  bec,  82;  tarse,  34;  doigt  médian, 
27;  ongle.  Il  millimètres. 

ce  Le  cri  de  ce  ptéroglosse  est  semblable  à  celui  d'une  corneille,  mais  il  est  pins 
varié.  Il  se  perche  également  sur  les  arbres  élevés,  comme  sur  les  arbrisseaux.  Il  fait 
avec  la  tête  et  la  queue  différentes  grimaces.  Au  lever  du  soleil  il  se  perche  eittre 
les  branches  dans  un  lieu  éclairé,  arrangeant  les  plumes  avec  le  bec  et  les  pattes. 
Dans  l'estomac  je  n'ai  trouvé  que  des  insectes  j>  (Jelski). 

d  Elle  se  tient  au  plus  épais  des  bois,  dans  les  ravins  où  son  .cri  la  fait  découvrir, 
car  son  plumage  la  confondait  avec  le  feuillage.  Elle  se  nourrit  de  fruits  qu'elle  jette 
en  l'air  pour  les  recevoir  ensuite.  Son  cri  souvent  répété,  lui  a  fait  par  imitation, 
donner  par  les  Espagnols  le  nom  de  Dios  dara  (Dieu  vous  donnera)  s  (d'Orbigny). 

Région  forestière  subandine  entre  6,000  et  8,000  pieds  d'altitude  (Tschudi); 
Monterico,  Chilpes,  Ropaybamba  (Jelski). 


1061.  —  jÀ.iilacorhaxnphus  hœmatopygius 

GouLD,  Monogr.  Rhamph,,  ih.XLV  —  Cass.,  Proc.  Acad,  Philad.y 
4867,  p.  119. 
Pteroglossus  hœmatopygus,  Gould,  P.  Z.  S.,  1834,  II,  p.  147. 
Aulacops  hœmafcopygus,  Gr.,  H.  List  B.  BriU  Mm  y  II,  p.  136. 

A.  supra  ex  olivaceo  viridis;  sublus  lœte  viridis,  pectore  subcasrulescente 
induto;  uropygio  sanguineo;  subalaribus,  inargineque  interno  remigum  flaves- 
centibus;  campterio  flavo;  rectricibus  late  fusco  castaneo  terminaiis,  Rostrum 
obscure  rubrum;  lateribus  basi  albo  marginatis  ;  pedes  olivaceo  plumbei. 

11 
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cf  et  9  —  D'un  vert  assez  obscur  en  dessus,  enduit  d'olive  sur  la  région 
interscapulaire;  le  vert  des  côtés  du  visage  plus  vif  et  plus  clair,  à  tectrices 
auriculaires  tirant  un  peu  sur  Tolive  jaunâtre;  le  dessous  du  corps  est  d'un 
beau  vert  clair,  tirant  un  peu  au  bleuâtre  sur  la  poitrine  et  au  jaunâtre  sur 
les  flancs;  croupion  postérieur  d'un  rouge  sang  foncé.  Ailes  d'un  vert  à 
peu  près  comme  celui  du  dos,  à  barbe  interne  des  rémiges  noirâtre;  la 
barbe  externe  dans  la  partie  terminale  des  primaires  de  la  couleur  de  Tin- 
terne;  sous-alaires  jaunâtres  pâles;  bord  interne  des  rémiges  d'un  jaunâtre 
de  crème;  pli  de  l'aile  jaune.  Queue  d'un  vert  plus  foncé  que  les  ailes, 
tirant  au  bleuâtre  dans  sa  partie  terminale,  les  quatre  rectrices  médianes 
longuement  terminées  de  marron  foncé.  Peau  nue  autour  des  yeux  rouge  ; 
bec  d'un  rouge  très  foncé  et  plus  obscur,  presque  noirâtre  dans  sa  moitié 
terminale;  à  base  bordée  de  blanc  sur  les  côtés,  plus  longuement  sur  la 
mandibule  inférieure;  pattes  plombées  olivâtres. 

Longueur  de  Taile,  130-153;  queue,  136-180;  bec,  85-110;  tarse,  35-40 mil- 
limètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  de  l'Ecuador  occidental,  recueillis  par  Stolz- 
mann. 
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FAMILLE  TROGONIDJ: 


1062.  —  Trogon  collaris 

« 

Trogon  ooUaris,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1362  —  Gould,  Monogr, 
Trog.,  tb.  V  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  193;  1873,  p.  293  — 
Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  104  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  547;  1880, 
p.  210;  1882,  p.  43. 

Trogon  camcal,  Wied. 

Trogon  auratus,  Sws.,  Two  Centur.  B,,  p.  329  —  B.  BrasiL^ 
tb.  LXI,  LXII. 

Trogon  oastaneus,  Spix,  Av.  Bras.,  I,  p.  48,  tb.  XXXYII,  c^. 

Trogon  rosalba,  Hartl.,  Verz,  Mtis,  Bremen,,  p.  12. 

T.  supra  et  pectore  aureo  viridis;  fronte,  gula  facieque  tota  nigris;  torque 
pectorali  albo;  abdomine  subcaudalibusque  coccineis;  alis  nigris,  tectricibus 
superioribus  et  pogonio  externo  secundariorum  albo  subtiliter  vermiculatis  ; 
margine  externo  primariorum  albo;  rectricibus  mediis  viridibus,  nigro  termi- 
natis,  submediis  et  întermediis  pogonio  externo  viridi;  reliquis  albo  nigroque 
fasciatis  et  albo  late  terminatis.  Bostrum  aurantiacum ;  pedes  grisei;  iris  fusco 
brunnea. 

Fem.  rufescente  brunnea  ;  torque  pectorali  albo,  abdomine  subcaudalibusque 
roseis;  tectricibus  atarum  rufis  nigro  vermiculatis;  rectricibus  mediis  brunneo 
dnnamomeiSf  apice  nigris;  lateralibus  nigris  albo  externe  marginatis  et  late 
terminatis. 

(3  Veh  doré  brillant  en  dessus,  sur  la  poitrine  et  le  devant  du  cou, 
à  visage  d'un  noir  mat  comprenant  le  front,  les  lores,  tous  les  côtés  de  la 
tête  jusqu'au  bout  des  tectrices  auriculaires  et  la  gorge;  une  bande  blanche 
au-dessous  de  la  poitrine,  un  peu  plus  large  au  milieu  et  atténuée  dans  ses 
extrémités,  séparant  dans  toute  sa  largeur  le  vert  métallique  de  la  poitrine 
du  rouge  carminé  occupant  tout  Tabdomen,  les  sous-caudales  sont  du 
même  rouge,  mais  un  peu  moins  fort.  Ailes  noires,  à  tectrices  et  la  barbe 
externe  des  rémiges  secondaires  finement  vermiculées  de  blanc,  de  sorte 
que  les  lignes  des  deux  couleurs  sont  d'une  largeur  presque  égale,  distinc- 
tement plus  larges  sur  les  tectrices  que  sur  les  rémiges  ;  barbe  externe  des 
rémiges  primaires  bordée  d*une  ligne  blanche,  pure  sur  la  moitié  basale 
des  pennes  et  interrompue  par  de  petites  taches  noir&tres  sur  le  reste; 
sous-alaires  noires  vermiculées  de  blanc  ;  barbe  interne  des  rémiges  blanche 
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à  la  base.  Les  deux  rectrices  médianes  vert  doré,  terminées  d'une  raie  noir 
mat,  les  deux  paires  suivantes  vertes  sur  la  barbe  externe,  noires  sur 
l'interne  et  terminées  également  de  noir  sur  la  barbe  externe;  les  autres 
noires  rayées  en  travers  de  blanc,  ces  raies  aussi  larges  ou  plus  larges  que 
les  noires  sont  complètes  sur  toute  la  largeur  de  la  partie  terminale  des 
pennes,  puis  interrompues  au  milieu  de  plus  en  plus  largement,  de  sorte 
qu'elles  se  réduisent  vers  la  base  des  plumes  à  des  taches  transversales 
sur  les  bords  des  deux  barbes,  et  se  perdent  en  entier  sur  la  partie  basale; 
suK  la  troisième  rectrice  il  y  a  6  ou  7  raies  complètes;  sur  la  deuxième,  9; 
sur  la  première,  10  ou  11;  toutes  les  trois  terminées  longuement  de  blanc, 
la  bande  sur  la  troisième  est  de  15  millimètres.  Bec  jaune  orangé;  pattes 
d'un  brun  jaun&tre;  iris  brun  foncé. 

Le  jeune  mâle  dans  son  deuxième  plumage  a  le  vert  moins  doré,  le  rouge 
du  dessous  moins  intense  et  moins  pur,  le  blanc  de  la  vermiculation  alaire 
plus  ou  moins  lavé  de  roussâtre,  les  rectrices  d'un  vert  moins  pur  et  moins 
brillant,  passant  graduellement  au  roux  brunâtre  vers  l'extrémité  des 
pennes,  moucheté  plus  ou  moins  de  noirâtre,  terminées  d'une  fine  bordure 
noirâtre;  les  deux  suivantes  à  barbe  externe  vert  sombre  dans  la  moitié 
basale  et  d'un  roux  bruAâtre  dans  la  terminale;  les  raies  blanches  sur  les 
rectrices  latérales  moins  régulières,  la  barbe  externe  plus  blanche  variée 
de  raies  irrégulières  noires  et  mouchetée  vers  la  base  de  roussâtre  dans 
la  deuxième  et  plus  fortement  sur  la  troisième.  Mandibule  supérieure  d'un 
corné  jaunâtre. 

Q  D'un  brun  roussâtre  pâle  en  dessus,  sur  la  gorge  et  la  poiti'ine  sans 
rien  de  noir  au  visage,  abdomen  rosé,  bande  pectorale  blanche  comme  chez 
le  mile.  Les  tectrices  alaires  et  la  barbe  externe  des  rémiges  secondaires 
vermiculées  de  noir  et  de  roussâtre;  rémiges  primaires  comme  celles  du 
mâle,  llectrices  médianes  d'un  cannelle  brunâtre  terminées  d'une  bande 
noire,  les  deux  suivantes  cannelle  brunâtre  sur  la  barbe  externe  et  noires 
sur  l'interne  et  l'extrémité  des  deux;  les  trois  autres  de  chaque  côté  de  la 
queue  noires,  bordées  et  terminées  de  blanc,  moucheté  rarement  de  noir, 
le  noir  varié  de  roussâtre  au  voisinage  de  la  bordure  blanche  ;  l'extrémité 
blanche  séparée  par  une  raie  noire.  Bec  corné  en  dessus,  jaune  en  dessous; 
l)attes  comme  celles  du  mâle;  iris  brun  foncé. 

C?  Longueur  totale,  270-283;  vol,  379-382;  aile,  125;  queue,  140;  bec, 
23;  tarse,  10;  doigt  médian,  13;  ongle,  8  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  130;  bec,  22;  tarse,  10;  doigt  médian, 
13;  ongle,  8  millimètres. 

Obsbbvatioks.  —  Les  mâles  varient  dans  Tintensité  de  la  nuance  dorée  et  dans 
la  largeur  des  raies  blanches  sur  les  rectrices  latérales,  qui  dans  les  uns  sont  aussi 
larges  que  les  noires,  tandis  que  dans  les  autres  elles  sont  considérablement  plus 
larges. 

Monterico,  Horiano,  Amable  Maria  (Jelski);  Gutervo,  Huambo  (Stolzmahn); 
Uoayali  supérieur  et  inférieur,  Chamicuros  (Babtlbtt). 

Selon  Stolzmann,  il  séjourne  dans  les  forêts  par  paires  ou  isolé,  dans  la  moyenne 
hauteur  des  arbres. 
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1063.  —  Trogon  variegatus 

Spix,  il V.  Bras.,  I,  p.  49,  tb.  XXXVIII,  a  —  Gould,  Monogr,  Trog., 
tb.  V  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.  y  1866,  p.  193;  1873,  p.  293  — 
Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  104. 

Trogon  purpuratus,  Sws.,  Two  Cent,  i?.,  p.  330. 

T.  supra  aureo  viridis,  capite  supra  pectoreque  sapphirinis  ;  frontCf  genis 
colloque  nigris  ;  uropygio  cxruleo  induto  ;  abdomine  subcaudalibusque  coccineis  ; 
fascia  alba  pectorali  brevissima;  humeris  viridibus;  tectricibus  alarum  cinereo 
nigroque  tenuissime  vermiculatis  ;  remigibus  primariis  albo  tenuissime  margi- 
naiis;  rectricibus  mçdiis  cieruleo  viridibus,  nigro  terminatis;  submediis  nigris 
pogonio  externe  viridi,  reliquis  albo  nigroque  transfascialis,  apîce  late  albis, 
Rostrum  oUvaceo  flavum  ;  pedes  brunnei. 

Fem.  supra  pectoreque  plumbea,  rectricibus  mediis  schistaceis  nigro  ter- 
minatis. 

çj  Ad.  —  Vert  doré  au  dos  et  les  scapulaires,  passant  au  vert  bleuâtre 
sur  le  croupion  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue,  le  sommet  de  la 
tête  et  la  poitrine  d'un  beau  saphiré  intense,  passant  au  violet  sous  certain 
jour;  front,  côtés  de  la  tête  et  gorge  noir  intense;  le  reste  du  dessous  d'une 
belle  couleur  rouge  écarlate  avec  la  bande  blanche  pectorale  courte,  réduite 
au  milieu  même  de  cette  partie.  Petites  tectrices  alaires  vertes  le  long  de 
Tavant-bras,  les  autres,  ainsi  que  la  barbe  externe  des  rémiges  tertiaires 
et  des  secondaires  voisines  vermiculées  très  finement  de  cendré  blanchâtre 
et  de  noir,  tandis  que  les  grandes  tectrices  primaires  et  les  plumes  de 
l'alule  sont  noires  ;  rémiges  noires,  à  barbe  externe  des  primaires  bordée 
finement  de  blanc;  sous-alaires  grises  avec  un  espace  blanc  sur  le  milieu 
de  l'aile;  base  de  la  barbe  interne  des  rémiges  blanche.  Les  deux  rectrices 
médianes  d'un  vert  bleuâtre  terminées  d'une  bande  noire;  les  submédianes 
et  les  suivantes  noires  à  barbe  externe  verte  en  laissant  une  bande  terminale 
noire;  les  autres  noires  rayées  en  travers  de  blanc  et  terminées  largement 
de  cette  dernière  couleur,  excepté-  la  barbe  interne  de  la  troisième  où 
il  n'y  a  pas  de  raies  blanches  complètes.  Bec  jaune  olivâtre;  tarse  brun 
foncé. 

9  D'un  cendré  ardoisé  en  dessus,  le  cou  antérieur,  la  poitrine  et  les 
flancs;  d'un  rouge  un  peu  moins  intense  que  celui  du  mâle  en  dessous, 
à  bande  pectorale  blanche  également  courte.  Ailes  noires,  à  tectrices 
traversées  par  des  lignes  blanches  fines,  assez  distanciées  entre  elles  ;  barbe 
externe  des  rémiges  tertiaires  et  des  secondaires  voisines  variée  de  raies 
beaucoup  plus  grosses;  bordures  blanches  des  rémiges  primaires  plus  larges 
que  chez  le  mâle.  Rectrices  médianes  ardoisées,  à  barbe  terminale  noire; 
les  suivantes  noires  presque  en  entier;  les  trois  latérales  de  chaque  côté 
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de  la  queue  noires,  largement  blanches  à  l'extérieur  et  au  bout,  à  barbe 
externe  traversée  de  quelques  raies  noires  ou  sans  ces  raies. 

Cf  Longueur  de  Taile,  126;  queue,  130;  bec,  28;  tarse,  16  millimètres. 

9  .     -  125;      —     130;    —   27;     —     16         — 

Description  des  oiseaux  du  Rio  Napo  de  la  collection  de  M.  Sclater. 
Ucayali  sapérienr  (Babtlbtt). 


1064.  —  Trogon  personatus  propinquus 

Trogon  propinquus,  Càb.  et  Hein.,  Mua.  Hein,,  IV,  I,  p.  175. 
Trogon  heliothrix,  Tacz.,  P.  Z.  S.  y  1882,  p.  43. 
Trogon  personatus  propinquus,  Berl.  et  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1884, 
p.  307. 

r.  supra  et  pectore  viridi  auratus,  capite  uropygioque  viridioribus  ;  fronte, 
gula  lateribusqtte  capitis  nigris;  torque  pectorali  albo;  abdomine  subcaudali- 
btisque  coccineis  ;  alis  nigris,  tectricibus  superioribus  et  pogonio  externo  secun- 
dariorum  albo  subtilissime  vermiculatis ;  margine  extemo primariorum  albo; 
rectricibus  mediis  aeneo  viridibus  nigro  terminatis;  submediis  et  intermediis 
pogonio  externo  viridi  xneo;  reliquis  nigris,  albo  late  terminatis,  et  lineolis 
transversalibus  albis  variis,  Rostrum  flavo  aurantiacum;  pedes  griseo  flavidi; 
iris  fusco  brunnea. 

Fera,  rufo  brunnea;  fronte,  gula  lateribusque  capitis  nigris;  torque  pectorali 
albo;  abdomine  subcatidalibusque  coccineis;  tectricibus  alarum  et  pogonio 
externo  remigum  secundariorum  albo  subtilissime  vermiculatis;  rectricibus 
mediis  fusco  cinnamomeis  nigro  terminatis,  rectricibus  ternis  lateralibus 
nigris  albo  terminatis,  lineolis  albis  maris  latioribus. 

Cf  Ad.  —  Vert  brillant  en  dessus,  à  éclat  doré  très  fort  sur  tout  le  dos 
et  les  scapulaires  ;  diminuant  d'intensité  sur  le  croupion  graduellement  et 
se  perdant  presque  en  entier  sur  les  sus-caudales;  le  sommet  de  la  tête  est 
aussi  d'un  vert  presque  pur  et  prenant  une  légère  teinte  dorée  dans  cer- 
taines directions  de  la  lumière  ;  le  vert  de  la  poitrine  est  doré,  mais  moins 
fort  que  le  dos;  le  front,  tous  les  côtés  de  la  tête  et  la  gorge  d'un  noir 
intense  mat;  la  raie  pectorale  blanche  comme  dans  les  autres;  le  reste  du 
dessous  d'un  rouge  carminé  intense.  Ailes  noires,  à  tectrices  petites  du 
devant  même  de  Taile  terminées  de  vert  obscur,  toutes  les  autres  vermi- 
culées  très  finement  de  blanc,  la  barbe  externe  des  rémiges  secondaires  à 
vermiculation  blanche  si  subtile  qu'elle  est  à  peine  visible  à  l'œil  nu; 
rémiges  primaires  bordées  à  l'extérieur  d'une  ligne  blanche,  pure  dans  la 
moitié  basale  et  mouchetée  de  noir  dans  la  terminale;  sous-alaires  d'un 
schistacô  foncé,  barbe  interne  des  rémiges  blanche  à  la  base.   Les  deux 
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rectrices  médianes  et  la  barbe  externe  des  deux  rectrices  suivantes  d'un 
vert  bronzé  obscur,  terminées  par  une  raie  noire  ;  les  trois  paires  latérales 
noires  traversées  de  lignes  blanches,  complètes  au  voisinage  de  l'extrémité 
terminale  blanche,  puis  réduites  à  la  barbe  externe  et  le  bord  de  Tinterne; 
il  y  en  a  une  ou  deux  sur  la  troisième,  sept  sur  la  deuxième  et  quatre  ou 
cinq  sur  la  première;  sur  la  troisième  Textrémité  blanche  est  longue  de 
20-22  millimètres.  Bec  jaune  de  cire  ;  pattes  gris  jaunâtre  ;  iris  brun  foncé. 

Q  Parties  supérieures  du  corps  d'un  roux  brunâtre  plus  sombre  au 
sommet  de  la  tête  et  le  plus  clair  et  le  plus  roussâtre  sur  le  croupion,  où 
Je  fond  est  légèrement  sabondulé  de  foncé  et  de  roussâtre  clair;  poitrine 
d'un  roussâtre  aussi  clair  que  celui  du  croupion,  mais  d'une  nuance  uni- 
forme; masque  facial  noir  comme  chez  le  mâle;  bande  blanche  pectorale 
comme  dans  ce  dernier;  le  rouge  de  l'abdomen  et  des  sous-caudales  un  peu 
moins  intense.  Les  ailes  diffèrent  en  ce  que  la  vermiculation  blanche  est 
tout  à  fait  égale  sur  les  rémiges  secondaires  et  les  tectrices,  lavée  çà  et  là 
de  roussâtre;  les  bordures  des  petites  tectrices  du  bord  même  de  Taile 
roussâtres  ;  les  bordures  blanches  des  rémiges  moins  mouchetées  de  foncé 
dans  leur  partie  terminale.  Dans  la  queue  le  vert  du  mâle  est  remplacé  par 
le  cannelle  obscur,  la  bande  terminale  des  médianes  précédée  par  une  raie 
d'un  fauve  clair,  devant  laquelle  il  y  a  une  moucheture  noire  sur  le  fond 
cannelle;  sur  les  trois  paires  latérales  les  lignes  blanches  sont  considéra- 
blement plus  grosses,  l'extrémité  blanche  moins  longue.  Bec  presque  aussi 
jaune  que  celui  du  mâle,  passant  un  peu  au  corné  sur  le  dessus  de  la  man- 
dibule supérieure. 

Le  mâle  moins  adulte  diffère  de  ce  dernier  par  l'éclat  doré  moins  fort  sur 
le  dos  et  la  poitrine  ;  le  rouge  du  dessous  moins  intense  ;  la  plus  grande 
différence  consiste  dans  les  trois  rectrices  latérales,  qui  comme  dans  toutes 
les  autres  espèces  du  même  âge  sont  atténuées  à  l'extrémité  et  ont  les 
lignes  blanches  aussi  larges  que  dans  U  femelle  et  irrégulières. 

cf  Longueur  de  Taile,  i25;  queue,"l43;  bec,  20;  tarse,  13;  doigt  mé- 
dian, 12;  ongle,  6  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  132;  queue,  152;  bec,  20;  tarse,  13  millimètres. 

Cutervo,  9,900  pieds;  Tamiapampa,  8,900  pieds;  assez  commun  dans  les  forêts 
(Stolzmann). 

Observations.  —  Cet  oiseau  ne  diffère  de  l'espèce  typique  de  Bogota  que  par  les 
dimensions  un  peu  moins  fortes  et  plus  sensiblement  par  le  bec  beaucoup  plus  large 
et  long. 


1065.  —  Trogon  personatus  heliothrix 

Trogon  heliotbrix,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  41  et  257  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1869,  p.  598  -  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  547. 
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T.  supra  aureo  viridis  resplendens,  piUo  uropygioqtie  exruUo  smaragdineo 
niiidù;  alis  nigris  albo  marginatis;  tectrieibus  alarum  superioribus  lineolis 
innumerabiUoribu^  albis  et  nigris  variis;  rectricibus  intermediis  diutbusdorso 
aliquantulum  saturatioribus,  cxteris  apic$  albis  et  fasciolis  transversis,  albis 
et  nigris  variis;  sttbtus  carminetts;  frante,  fade  guitureque  nigris;  semitorque 
albo  (TscHUDi). 

cf  Ad.  —  Vert  brillant  en  dessus,  sur  la  poitrine  et  le  devant  du  cou,  à 
reflet  doré  au  dos  et  les  scapulaires,  gagnant  d'intensité  dans  certaines 
directions  de  la  lumière,  tandis  qu'au  sommet  de  la  tête,  au  croupion,  sur 
la  région  jugulaire  et  le  haut  de  la  poitrine  une  nuance  bleuâtre  est  plus  ou 
moins  forte;  la  bande  pectorale  blanche  comme  dans  le  T,  collaris;  le  reste 
du  dessous  est  d'un  beau  rouge  carminé;  front,  côtés  de  la  tête  et  gorge 
d'un  noir  intense  mat.  Ailes  noires,  à  petite9.  tectrices  du  devant  même  de 
l'aile  terminées  de  vert  ;  toutes  les  auti^es  tectrices  et  la  barbe  externe  des 
l'émiges  secondaires  vermiculées  de  lignes  blanches  très  fines,  beaucoup 
plus  subtiles  que  les  raies  noires  i*enfermées  entre  elles,  cette  vermiculation 
beaucoup  plus  fine  sur  les  rémiges  que  sur  les  tectrices  ;  rémiges  primaires 
bordées  à  l'extériem*  d'une  ligne  blanche,  dont  la  moitié  basale  est  pure, 
tandis  que  la  terminale  est  finement  maculée  de  noirâtre;  sous-alah*âs  noi- 
raudes; bord  interne  des  rémiges  blanc  à  la  nùssance.  Les  deux  rectrices 
médianes  d'un  vert  plus  foncé  qu'au  dos,  terminées  d'une  bande  noir  mat; 
les  deux  suivantes  de  chaque  c6té  à  barbe  externe  verte.  Tin  terne  et  la 
bande  terminale  sur  l'externe  noire;  les  trois  autres  latérales  noires»  ter- 
minées longuement  de  blanc  et  ti*aversées  dans  sa  partie  terminale  de  lignes 
blanches  sinueuses  très  fines,  complètes  au  voisinage  de  l'extrémité  blanche, 
puis  réduites  à  la  barbe  externe  et  au  bord  même  de  l'interne  et  nulles  près 
de  la  naissance  des  pennes  ;  il  n'y  en  a  de  complètes  qu'une  ou  deux  sur  la 
troisième  reptiice;  huit  sur  la  deuxième,  et  dix  sur  la  première.  Bec  jaune 
de  cire  ;  pattes  plombées  ;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  135;  bec,  20;  tarse,  10;  doigt  médian,  11; 
ongle,  6  miUimètres. 

'     Observations.  —  Cette  forme  a  presque  les  mêmes  dimensions  que  le  T.  pro- 
pinquus  et  ne  diffère  que  par  une  nuance  bleuâtre  sur  le  vert  de  la  tête,  du  corps  et 
des  rectrices  médianes,  le  bec  plus  comprimé  et  moins  gros. 
TscHUDi,  sans  indication  de  localité;  Maraynioc  (Jelski). 


1066.  —  Trogon  xnelanurus 

Trosron  ouruooi,  L.  —  Lath.,  J.  0.,  I,  p.  200  —  Gm.,  L.  S.  iV., 
I,  p.  403,  var.  9. 
TroSTon  strigUlatos,  Spix,  Av.  BrasiLy  p.  40. 
Trogon  melanurus,  Sws.,  Two  Centur.  B.y  p.  3*29  —  Scl.  et 


Sauv.,  p.  Z.  s.,  -1866,  p.  193;  1867,  pp.  752  et  978;  1869,  p.  598; 
■1S73,  p.  293  -  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  104  -  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877, 
p.    328. 

rrrogon  nlgrlcandatOB,  Gould,  Monogr.  Trog.,  Ib.  XVIII. 

T".  supra  tt  pectore  aurato  vii-idis;  fronte  facieque  tota  nigra;  torque  pee- 
tor^xti  albo;  abdomint  subeaudalibusque  carmineis;  atit  nigris,  ttctneibiu 
st^p^fioribus  et  pogonio  exttrno  secundariorwn  albo  vtrmieulatU;  margine 
priinariorum  albo;  eauda  nigra,  reclrieibtts  mediis  viridibus,  nigro  termi- 
Tnatis,  submediis  et  internudiii  pogonio  txterno  viridt;  externis  albido  punc- 
tatis.  Bostrvm  auratUiacum ;  paies  brunnei;  iris  fiiseo  brunnea. 

fi'em.  ptumbea,  tablas  dilutlor,  ventre  subcaudaltbtugue  carmineo  roteis; 
alis  cavdaque  nigris;  pogonio  exttrno  secundariorum  et  teetricibus  alarum 
albo  tenuissime  vermiculatis;  primarîis  externe  albo  marginatis. 

CÎ*  Ad.  —  D'un  vert  métallique  brillant  en  dessus  et  sur  la  poitrine,  à 
reflet  doré,  passant  au  cuivreux,  le  plus  fort  au  dos,  et  presque  nul  au 
croupion  et  les  sus-caudales  ;  une  bande  blanche  pectorale  entre  la  couleur 
•    verte  de  cette  dernière  et  le  carminé  des  parties  inférieures  du  corps;  le 
devant  du  front  et  le  visage  noirs  comme  dans  les  auti'es  espaces,  mais 
passant  en  partie,  surtout  au  front,  en  vert  métallique.  Ailes  noires,  à  tec- 
trices et  la  barbe  externe  des  rémiges  secondaires  verraiculees  de  blanc 
très  finement,  formant  comme  dans  les  autres  cet  espace  paraissant  ^tre 
cendré  à  une  certaine  distance;  les  petites  tectrices  le  long  de  l'avant-bras 
d'un  vert  cuivreux  ;  les  rémiges  primaires  bordées  extérieurement  de  blanc, 
passant  au  grisâtre  par  une  surface  mouchetée  de  foncé;  sous-alaires  noi- 
i-âtres,  vermiculées  de  blanc;  bord  interne  des  rémiges  blanc  à  la  base- 
Queue  noire  à  rectrices  médiane^  veites,  terminées  par  une  raie  noire,  les 
submëdianes  et  les  intermédiaires  à  barbe  externe'  verte,  terminée  de  noir , 
l'externe  mouchetée  finement  de  blanchâtre,  une  pareille  moucheture,  mais 
encore  plus  fine,    au  bord  et  à  l'extrémité  de  la  deuxième  rectrice.    Bt^c 
jaune  orangé,    à  mandibule  supérieure  noire  depuis  les  narines;    po"*^ 
grises;  iris  brun  foncé.  _ 

Q  Plombée  en  dessus,  à  poitrine  d'une  nuance  plus  claire,  prol<»"S    *- 
%Mt  l'abdomen;  le  ventre  et  les  sous-caudales  d'un  carminé  moins  ''**^"^^ 
nue  celui  du  mâle.  Ailes  et  queue  noirâtres;  les  tectrices  alaires  et  la  ^**^  ^^_ 
«xterne  dans  les  i-émiges  secondaires  variées  par  une  vermiculalion      i    ^^ 
châtre  très  fine,  beaucoup  moins  prononcée  que  chez  le  mâle;  les  '****J^  \a. 
primaires  bordées  de  blanc  comme  celles  de  ce  dernier;  bord  externe      ^^s. 
liremière  rectrice  à  fine  moucheture   blanchâtre;    sous-alaires  ploi** 
Bec  corné  noirâtre,  à  mandibule  inférieure  orangée  ;  pattes  brunes.         ^      \  *  ^ 
tîLoDgueurtolale.  305;  vol,  425;  aile,  162;  queue,  156;  bec, 29;  tar»*^"- 
S  iloigt  médian,  11  ;  ongle,  8  millimètres. 

Q  Ungueur  toUle,  302;  vol,  443  millimttres. 

OteKBTiTioss.  —  L'oniqne  mâle  péruvien  qui  m'est  connu  se  dÎBtîiigDe  »«   ^^^b»- 
1.  ""^ïenneiBr  l'éclat  doré  en  général  beaucoup  plas  fort,  Burtont  sur  les   f 


J 
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de  la  poitrine  et  au  front  ;  par  la  Termicnlation  plus  fine  sur  le  dessus  des  ailes,  et 
beaucoup  plus  nombreuse  aux  sous-alaires. 

Lechugal  (Stolzmahn);  Nauta,  haut  Ucayali,  Yurimaoruas,  Xeveros  et  Santa 
Cruz  (Babtlbtt)  ;  Pebas  (Hauxwell)  ;  Rio  Javari  (Batbs). 

ce  Pas  rare  et  se  laissant  facilement  approcher.  En  s'en  volant  pour  se  percher  dans 
le  voisinage  il  crie  habituellement  con-cmfcou-cmi-cov.  Son  vol  est  saccadé  à  peu 
près  comme  celui  des  pics.  De  temps  en  temps  il  fait  entendre  un  ke'ke'he. . .  en 
baissant  la  queue.  En  volant  il  produit  un  bruit  assez  fort.  Rarement  il  s'éloigne 
plus  de  60  pas  à  la  fois  et  ordinairement  il  se  pose  sur  les  branches  inférienies  des 
arbres  d  (Jelski). 

<L  J'ajoute  encore  qu'il  se  tient  ordinairement  solitaire  ou  par  paires.  Un  jour  j'en 
ai  vu  à  Lechugal  trois  paires  perchées  sur  le  même  arbre  »  (Stolzmann). 

Nom  e%peiJgiio\,  pal&ma  voqvera  ipaloma=z  pigeon  ;  roquera =gaj:die]i  des  vaches). 


1067.  —  Trogon  yiridis 

L.,  S.  N,,  I,  p.  167—  Steph.,  Gen.  ZooL,  IX,  p.  11,  tb.  IV—  Scl. 
et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  192;  1867,  p.  752;  1873,  p.  293  —  Nom. 
Ax\  Neotr.j  p.  104. 

Trogon  strigillatus,  L.,  S.  N.,  I,  p.  167. 

Trogon  violaceus,  Spix,  Av,  BrasiL,  I,  p.  50. 

Trogon  leverianus,  Shaw,  Mus,  Leverian,,  p.  175. 

Trogon  melanopterus,  Sws.,  Tum)  Centur.  B»,  p.  332. 

T.  capite,  collo  et  pectore  violaceo  sapphinnis,  dorso  anreo  viridi,  uropygio 
tectricibusque  caudal  superioribus  viridi  cxruleis;  facie  nigra;  abdomine  sub- 
caudalibusque  flavis;  alis  caudaque  nigris,  remigibus  primariis  albo  externe 
limbatis,  rectricibus  duabus  mediis  obscure  viridibus  nigro  terminatis,  sub- 
mediis  et  intermediis  pogonio  externo  viridi  apice  nigro,  tribus  lateralibus 
latissime  albo  terminatis.  Rostrum  plumbeum  apice  flavidum;  pedes  brunnei; 
iris  fusco  brunnea. 

Fem.  supra  et  pectore  plumbeo  fuliginosa  ;  abdomine  subcaudalibusque  auran- 
tiaco  flavis;  alis  caudaque  nigris,  tectricibus  alarum  superioribus  et  pogonio 
externo  secundnriorum  transverse  albo  lineolatis,  tribus  rectricibus  lateralibus 
albo  terminatis  et  pogonio  externo  maculatis. 

cT  La  tête,  tout  le  cou  et  la  poitrine  sont  d'un  saphiré  métallique,  chan- 
geant en  violet  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  dos  vert  doré;  le 
croupion  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  d'un  bleu  verdâtre  passant 
au  saphiré  sur  ces  dernières;  front,  côtés  de  la  tête  et  gorge  d'un  noir 
mat;  l'abdomen  et  les  sous-caudales  jaunes.  Ailes  et  queue  noires,  à 
rémiges  primaires  bordées  extérieurement  de  blanc,  à  barbe  interne  dans 
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les  secondaires  blanche  à  la  base;  sous-alaires  noirâtres;  les  deux  rectrices 
médiaires  vertes  foncées  tirant  au  bleuâtre  et  terminées  d'une  raie  noire  ; 
les  submédiaires  et  les  intermédiaires  à  barbe  externe  verte ,  terminée  de 
noir;  les  trois  latérales  à  extrémité  largement  blanche  obliquement.  Bec 
d'un  blanc  bleuâtre  sale,  avec  une  bande  transversale  noirâtre  prolongée 
légèrement  au  dos  vers  la  base;  pattes  gris  d'acier  foncé;  iris  brun  foncé; 
tour  de  l'œil  blanc  bleuâtre. 

Q  D'un  plombé  fuligineux  foncé  en  dessus  et  sur  la  poitrine,  d'un  jaune 
orangé  au  ventre  et  sur  les  tectrices  inférieures  de  la  queue;  les  ailes  et  la 
queue  noirâtres,  à  tectrices  alaires  et  la  barbe  externe  des  rémiges  secon- 
daires traversées  de  lignes  blanchâtres  très  fines  et  distancées  entre  elles; 
la  barbe  externe  des  primaires  bordée  de  blanc;  les  trois  rectrices  latérales 
terminées  de  blanc  et  variées  d'une  série  de  taches  transversales  de  la 
même  couleur  sur  la  barbe  externe  dans  toute  la  longueur  de  la  première 
et  dans  la  partie  terminale  des  autres.  Bec  plus  foncé  que  celui  du  mâle. 

cf  Longueur  totale,  320-322:  vol,  460-470;  aile,  150;  queue,  135;  bec,  27; 
tarse,  10;  doigt  médian,  17;  ongle,  7  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  148;  queue,  140;  bec,  25;  tarse,  10;  doigt  mé- 
dian, 17;  ongle,  7  millimètres. 

Saràyacu,  Chayavetas,  Chamicuros  et  Santa  Crnz  (Bartlett);  Yurimagnas, 
Huambo  (Stolzmann)  ;  entre  Moyobamba  et  Baisapuerto  (coll.  Raimondi). 

<£  Je  suppose  que  l'altitude  d'Huambo  (3,700  pieds)  est  la  limite  supérieure  de  sa 
distribution  orographique,  car  je  ne  Ta!  jamais  rencontré  à  Chirimoto  (5,400  pieds). 
Rare  à  Huambo.  C'est  un  oiseau  exclusivement  forestier.  Il  séjourne  dans  la  moyenne 
hauteur  des  arbres.  Sa  voix  ressemble  à  celle  du  T,  caliçatiis,  sans  cependant 
abaisser  au  mi-ton  comme  lui,  mais  répétant  le  seul  et  le  même  ton  plusieurs  fois  » 
(Stolzmann). 


1068.  --  Trogon  ramonianus 

Des  Murs,  Rev.  ¥ag,  ZooLj  1849,  p.  331  —  Casteln.,  Eocp.  Ois., 
p.  34,  Ib.  XI,  fjg.  2  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  193. 
Trogon  meridionalis,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z,  S.,  1873,  p.  293. 

T.  capite  colloque  splendide  napphirinis  ;  dorso  viridi  subaurato;  gula  laie- 
ribusque  capitis  atris;  abdomine  subcaudalibusque  aurantiaco  flavis;  hypo- 
chondriis  schistaceis  ;  alis  toHs  nigris;  rectricibus  ternis  utrinque  nigris  albo 
fasdatù  et  Lerminalts ;  mediis  viridi  casruleis  apice  nigris;  reliquis  nigris, 
pogonio  extemo  viridi  cxruleo. 

cf  Ad.  —  Le  sommet  de  la  tête  et  le  cou  jusqu'à  Tépigastre  sont  d'une 
belle  couleur  saphirée  violâtre  métallique;  tout  le  dos  d'un  beau  vert  légè- 
rement doré  passant  graduellement  au  bleuâtre  sur  le  croupion  et  les  teç- 
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trices  supérieures  de  la  queue;  les  lores,  les  côtés  de  la  tête  et  la  gorge 
d'un  noir  intense;  le  reste  du  dessous  du  corps  est  d'un  beau  jaune  orangé, 
les  flancs  de  Tabdoraen  schistacés.  Ailes  noires  avec  les  petites  tectrices 
le  long  de  Tavant-bras  même  terminées  de  vert;  la  barbe  externe  de  la 
deuxième  rémige  bordée  finement  de  blanc  dans  sa  partie  basale;  barbe 
interne  des  rémiges  depuis  la  quatrième  blancbe  à  la  base;  sous-alaires 
noires  subsquamulées  de  blanc.  Les  trois  rectrices  latérales  de  chaque  o6té 
de  la  queue  noires,  terminées  de  blanc  et  traversées  de  raies  de  la  même 
couleur  dont  sept  complètes  sur  la  première  et  la  deuxième  et  deux  sur  la 
troisième,  les  autres  réduites  à  la  barbe  externe  et  au  bord  de  Tinterne, 
commençant  à  deux  centimètres  de  la  base  des  pennes  ;  les  deux  médianes 
sont  de  la  couleur  des  tectrices  terminées  par  une  bande  noire;  les  autres 
noires,  à  barbe  externe  d*un  vert  bleuâtre,  terminées  également  d'une 
bande  noire.  Bec  corné  blanchâtre,  à  arête  saillante  bien  prononcée,  mar- 
quée de  chaque  côté  par  un  léger  sillon  basai;  pattes  grises  foncées;  tarse 
garni  de  plumes  noires. 

cf  Longueur  de  laile,  114;  queue,  130;  bec,  24;  tarse,  12  millimètres. 

Observations.  —  L'exemplaire  typique  de  la  collection  du  Moflée  de  Paris  ne 
diffère  en  rien  de  l'exemplaire  péravien  de  la  collection  Baîmondi,  la  couleur  janne 
du  dessous  a  seulement  perdu  d'intensité  dans  l'oiseau  typique.  Dans  la  collection 
de  M.  Sclater  il  y  a  un  mâle  d'Oyapoc,  semblable  en  tout  à  ceux  du  haut  Amazones. 

Sarayacn,  Ucayali  inférieur,  Chamicuros  (Babtlett);  Moyobamba  (coll.  Baî- 
mondi). 


1069.  —  Trogon  atricollis 

Vieil.,  Enc,  Méih.,  p.  1361  -—  Gould,  Monogr.  Trog.,  Ib.  VIII  — 
ScL.  et  Salv.,  Nameticl.  Av.  Neotr.,  p.  104  —  Tac,  P.  Z.  S.,  1882, 
p.  43. 

Trogon  cnrncai,  Gm.,  /..  S.  IV.,  I,  p.  402,  var. 

Trogon  rofus,  Gm.,  L  c,  p.  404. 

Trogon  viridis,  Spix,  Av.  BrasiLy  I,  p.  50. 

Trogon  atricollis,  Vieil  ,  Gai.  Ois.^  I,  tb.  XXXI. 

Trogon  leptnms,  Sws.,  Trvo  Cent.  B.y  p.  331. 

Trogon  chrysocbloms,  Natt.,  Mus,  Vindoh. 

Trogon  tenellns,  Cab.,  Joum,  Om.,  1862,  p.  173. 

r.  aureo  tiridis  splendidissimus ;  abdomine  tectricibtuque  caudx  inferio- 
ribus  aurantiaco  flavis;  loris  y  genù  mentoque  nigris;  iectricibus  aJarvm, 
remigilms  tertiariis  et  pogonio  externo  secundariorum  nigris  ienuissime  albo 
vermiculatis;  reciricibus  mediis  viridibus  nigroterminatis;  svbmediis  et  inter- 
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mediis  nigris  pogonio  externo  viridi;  tribus  utrinque  lateralibus  nigris  albo 
transfasciatis  et  terminatis, 
Fem.  dorso  pectoreque  rufescente  griseis,  rectricibus  mediis  ru  fis  distingitenda* 

cf  Ad.  —  D'un  vert  doré  brillant  sur  la  tête,  au  dos  jusqu'aux  sus- 
caudales  inclusivement,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  ;  d'un  noir  intense 
sur  les  lores,  autour  de  Toeil,  sur  les  côtés  du  visage  et  au  menton  ;  tout  le* 
reste  des  parties  inférieures  du  corps  est  d'un  jaune  orangé,  à  cette  der- 
nière nuance  plus  forte  sur  1a  poitrine.  Les  ailes  sont  noires,  les  tectrices, 
les  rémiges  tertiaires  et  la  barbe  externe  des  secondaires  finement  vermi- 
culées  de  blanc;  la  barbe  externe  des  rémiges  primaires  bordée  en  partie 
de  blanc,  puis  tachetée  de  cette  couleur  le  long  du  bord  même;  les  deux 
rectrices  médianes  vertes  dorées  ou  plus  ou  moins  cuivreuses  terminées 
d'une  large  bande  noire  bleuâtre;  les  submédiaires  et  les  suivantes  sont 
noires,  à  barbe  externe  verte  ou  cuivreuse,  en  laissant  l'extrémité  noire; 
les  trois  autres  des  deux  côtés  de  la  queue  sont  noires,  largement  ter- 
minées de  blanc  et  traversées  de  raies  blanches  aussi  larges  que  les  noires 
dans  toute  la  longueur  de  la  barbe  externe,  continues  dans  la  partie  termi- 
nale de  la  barbe  interne,  puis  largement  interrompues  au  milieu,  de  sorte 
qu'il  ne  reste  qu'une  série  de  taches  blanches  le  long  du  bord  interne  des 
pennes.  Le  bec  et  la  bordure  des  paupières  d'un  olive  pâle;  pattes  grises; 
iris  brun  très  foncé. 

cf  Longueur  totale,  246-280;  vol,  367-370;  aile,  120;  queue,  147;  bec, 
23  millimètres. 

Q  D'un  gris  roussàtre  en  dessus  et  sur  la  poitrine,  à  rectrices  médianes 
et  la  barbe  externe  dans  les  deux  suivantes  des  deux  côtés  de  la  queue 
rousses,  à  bordure  noire  terminale  fine;  les  rémiges  tertiaires  et  la  bordure 
des  barbes  externes  dans  les  secondaires  grises  vermiculées  de  noirâtre. 
Le  reste  comme  chez  le  mâle.  Bec  brun. 

Longueur  de  l'aile,  115;  queue,  125;  bec,  23  millimètres. 

Yoiimagaas  (Stolzmann). 

a  Rare.  Quoique  cette  espèce  soit  à  ventre  jaune,  elle  a  plus  d'analogie  avec  les 
T.  ôoUaris  et  heliothrix^  auxquels  sa  voix  est  eiëmblable,  qu'avec  les  T.  viridis  et 
caligatut.  Elle  se  tient  isolément,  sur  les  branches  basses  ou  de  la  hauteur  médiocre 
des  fourrés  de  la  forêt  vierge  d  (Stolzmann). 


1070.  —  Trogon  caligatus 

GouLD,  Monogr,  Trog.y  tb.  VII  —  Scl.  el  Salv.,  NomencL  Av, 
Neotr.,  p.  104  —  ïacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  328. 

T.  supra  aureo-viridis,  capite  toto  cum  gula  atris  ;  nucha  sapphirina  ;  tec- 
tricibus  caudêp  superioribus  casruleo  viridibus;  pectore  violtjxeo  sapphirino, 
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minitJM  virenle,  abdomine  subcaudalibusque  aurantiacis  ;  alis  nigrU  tectri- 
cibus  tenuissime  albido  et  nigro  vermiculatis ,  remigibus  primariis  margine 
aibo;  tectricibus  subalaribus  nigricantibus  cinereo  undulatis;  reetricibtis  mediis 
et  pogonio  externo  subniedianarum  ex  cœruleo  viridibus  apice  nigris;  reliquis 
mgriSy  albo  transfasciatis  et  late  terminatis.  Rostrum  supra  oUvaceum,  subtus 
flavum  ;  pedes  nigricantes. 

Fem.  supra  pectoreque  fusco  plumbea,  abdomine  subcaudalibtuque  auran- 
tiaco  flavis;  fascia  pectarali  alba:  alis  nigris,  tectricibus  pogomogue  externo 
seeundariorum  albo  vermiculatis  ;  rectricibus  mediis  fusco  fuliginosù^  extemis 
et  subexternis  nigris  albo  marginatis  et  terminatis. 

cf  Ad.  —  D'un  vert  doré  au  dos  et  sur  les  scapulaires,  tirant  un  peu  au 
bleuAtre  sur  le  croupion  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  ;  toute  la 
tête  avec  la  gorge  noire;  poitrine  d'un  beau  saphiré  passant  au  violet,  à 
nuance  verte  à  peine  distincte  sur  les  côtés  ;  une  pareille  nuance  saphirée 
occupe  aussi  la  nuque;  tout  le  reste  du  dessous  est  d'un  beau  jaune  orangé. 
Ailes  noires,  à  petites  tectrices  le  long  de  Tavant-bras  vertes;  les  autres 
ainsi  que  la  barbe  externe  des  rémiges  tertiaires  et  des  secondaires  voisines 
vcrmiculées  très  finement  de  cendré  blanchâtre  et  de  noir;  les  grandes  tec- 
U^ices  primaires  et  les  pliunes  de  Talule  noires;  rémiges  primaires  bordées 
finement  de  blanc,  en  commençant  à  la  troisième;  sous-alaires  noirâtres 
bordées  finement  de  cendré.  Les  deux  rectrices  médianes  et  la  barbe  externe 
des  suivantes  vert  bleuâtre,  à  base  tirant  sur  l'olivâtre,  terminées  d'une 
bande  noii*e;  les  autres  noires  rayées  de  blanc  et  terminées  largement  de 
cette  dernière  couleur.  Bec  corné  noirâtre  en  dessus,  jaune  en  dessous; 
pattes  noirâtres;  tarse  couvert  de  plumes  noires  et  blanches  en  bas. 

Longueur  de  l'aile,  f  15;  queue,  ifi;  bec.  2^;  tarse,  12  millimètres. 

Description  d^EUl  oiseaa  de  Panama  de  la  collection  de  M.  Sdater. 

Q  Plombée  noirâtre  en  dessus  et  sur  la  poitrine,  â  tête  presque  noire; 
lalxiomen  et  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  jaune  tirant  sur 
Torangé,  séparé  du  bas  de  la  poitrine  foncée  par  une  bande  blanchâtre. 
Ailes  noires,  à  tectrices  et  la  barbe  externe  des  rémiges  secondaires  tra- 
%*ersées  de  raies  blanches  fines:  les  rémiges  primaires  bordées  de  blanc 
pur;  sous^laiiv'S  noirâtres  variées  de  blanc,  la  barbe  interne  des  rémiges 
blanche  à  la  base.  Les  deux  rectrices  médianes  fuligineuses,  un  peu  lui- 
sanles«  terminées  d'une  bamie  noire  :  les  deux  suivantes  de  chaque  côté  de 
la  queue  noires  en  entier;  les  trois  latérales  noires,  bordées  extérieurement 
et  à  Textrémité  de  blanc  ;  la  bordure  latérale  blanche  est  variée  d'une  série 
de  taches  noines,  et  est  trés  courte  sur  la  troisième  et  s'approche  jusque 
près  de  la  base  dans  la  pr^nnière.  Bec  noir  corné  en  dessus  et  gris  jaunâtre 
en  dessous:  pattes  srris  jaunâtre  :  iris  brun  foncé. 

Longueur  totale.  ^U:  vol.  iJ6"î;  aile.  i:î3;  queue.  114:  bec,  22:  tarse,  10; 
doisrt  médian.  11:  ongle.  7  millimètres. 
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«  Je  ne  l'ai  rencontré  qu'à  Lechugal,  où  il  doit  être  très  rare,  car  je  l'ai  vu  une 
seule  fois  et  M.  Jelski  n'j  a  pas  été  plus  heureux.  Les  habitants  de  la  contrée  ne  le 
connaissaient  pas  et  s'étonnaient  que  la  paloma  vaquera  avait  l'abdomen  jaune,  ne 
le  connaissant  que  rouge.  Celui  que  j'ai  tué  était  perché  haut  sur  un  arbre  ;  je  l'ai 
entendu  répéter  pendant  près  de  deux  heures  par  intervalles  :  Cau-cou-cou-cou-co- 
cthco-co,  à  deuxième  moitié  plus  basse  que  la  première.  C'est  un  oiseau  très  pares- 
seux 2>  (Stolzmank). 


1071.  —  Pharomacrus  auriceps 

Trogon  auriceps,  Gould,  Ann.  Mag.  N.  H,,  1842,  p.  238. 
Galurus  auriceps,  Hartl.,  Verz,  Mus.  Brem,,  p.  12. 
Pharomacrus  auriceps,  Scl.,  Cat,  ColL^  p.  277  —  Scl.  etSALV., 
Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  104  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1879,  p.  240. 
Galurus  pavoninus,  Tâcz.,  P.  Z.  S,,  1874,  p.  547. 
PillcOy  dans  la  langue  quichua. 

Ph.  supra  pectoreque  splendidissime  viridis;  capite  cupreo  aurato;  abdomine 
subcaudalibusque  ruberrimis  ;  alis  caudaque  nigris,  tectricibus  alarum  rectri- 
cibusque  mediis  dorso  concoloribus.  Rostrum  aurantiaco  flavum  ;  pedes  grisei  ; 
iris  fusco  brunnea. 

cf  D'un  vert  doré  fort  brillant ,  à  tête  et  gorge  d'un  doré  cuivreux ,  Tab- 
domen  et  les  sous-caudales  d'un  rouge  très  intense;  ailes  noires,  à  tectrices 
longuement  terminées  de  la  couleur  du  dos,  les  grandes  allongées  et  atté- 
nuées vers  l'extréinité;  sous-alaires  noires,  tectrices  du  pli  de  l'aile  vertes; 
queue  noire  à  tectrices  médianes  de  la  couleur  du  dos,  beaucoup  plus 
longues  que  les  rectrices  aiguës  au  bout,  à  barbes  lâches,  leur  base  est 
noire,  prolongée  le  long  de  la  baguette  en  angle  fort  aigu  jusqu'à  la  moitié 
des  pennes;  les  autres  terminées  d'une  petite  tache  verte.  Bec  jaune 
orangé;  pattes  grises,  à  plante  orangée  sale;  iris  brun  foncé. 

9  Semblable  au  mâle,  mais  à  reflet  doré  beaucoup  moins  fort,  passant 
sur  le  bas  de  la  poitrine  en  une  nuance  grise  teinte  légèrement  de  doré 
verdàtre;  tête  moins  brillante  et  moins  pure,  surtout  au  bas  des  joues  et 
sur  la  gorge,  où  elle  présente  une  nuance  olive  cuivreuse;  le  rouge  du 
dessous  est  moins  intense  et  moins  pur;  rémiges  primaires  bordées  de 
blanchâtre;  les  deux  rectrices  médiaires  un  peu  plus  courtes  que  les  autres, 
qui  sont  sans  tache  verte  terminale.  Bec  jaunâtre  rembruni,  surtout  au 
dos  ;  pattes  grises  ;  iris  brun  foncé. 

La  jeune  femelle  a  les  plumes  de  la  tète  moins  brillantes,  surtout  celles 
des  côtés  du  visage,  le  vert  de  la  poitrine  moins  fort,  plus  doré  et  plus 
largement  olive  brunâtre  sur  le  bas  de  cette  partie. 

cf  Longueur  totale,  370-380;  vol,  610-623;  aile,  204;  queue,  195;  bec,  30; 
tarse,  16;  doigt  médian,  20;  ongle,  10  millimètres. 
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9  Longueur  totale,  370;  vol,  602;  aile,  213;  queue,  195;  bec,  30;  tarse,  16; 
doigt  médian,  21;  ongle,  10  millimètres. 

«  TroTiTé  par  Jelski  à  Chilpes  et  à  Paucal  (6,000  pieds);  par  Stolzinann  à  Tambillo 
(5,800  pieds),  Tamiapampa  (8,800  pieds)  et  à  Cntervo  (10,000  pieds).  Il  paraît 
habiter  toutes  les  forêts  du  Pérou  septentrional  renfermées  entre  les  limites  de 
5,800  jusqu'à  10,000  pieds  d'altitude.  Le  plus  commun  à  Tambillo. 

»  Oiseau  exclusivement  forestier,  se  tenant  ordinairement  assez  haut  sur  les 
branches  inférieures  des  arbres  élevés  ;  pour  la  plupart  en  paires,  mais  quelquefois 
par  deux  ou  trois  paires  à  la  fois.  J'étais  frappé  d'abord  par  sa  position  verticale 
sur  les  grosses  branches  horizontales  et  j'ai  constaté  a  l'aide  d'une  lunette  qu'au  lieu 
de  percher  sur  la  surface  supérieure  de  la  branche  il  reste  accroché  à  son  côté  latéral, 
comme  le  font  les  pics  en  s'accrochant  au  tronc  et  aux  branches  verticales.  Son  vol 
est  rapide,  mais  peu  résistant. 

»  Il  se  nourrit  de  fruits,  principalement  de  nectandres,  en  volant  à  la  manière 
des  Steatomù^  mais  avec  cette  différence  qu'il  s'élance  plus  rapidement,  arrache  le 
fruit  et  revient  à  la  place  de  laquelle  il  est  parti;  tandis  que  le  Steatm'nU  vole 
continuellement,  ne  s'arrêtant  que  momentanément  pour  arracher  chaque  fruit. 
Dans  l'estomac  d'un  de  ces  oiseaux  j'ai  trouvé  un  fruit  de  nectandre  de  trois  cen- 
timètres de  longueur,  remplissant  tout  son  estomac.  Je  suppose  donc  que  l'oiseau 
se  débarrasse  comme  l'oiseau  cité  du  nojau  dépourvu  de  la  chair,  car  autrement  il 
perdrait  beaucoup  de  temps  avant  de  pouvoir  avaler  un  autre  fruit. 

))  Je  connais  ses  deux  cris  :  l'un  semblable  à  un  rire  moqueur  se  faisant  rarement 
entendre  ;  l'autre  est  un  ka-kan  plaintif,  à  deuxième  syllabe  fort  prolongée.  Il  pos- 
sède des  qualités  ventriloques  et  trompe  souvent  l'auditeur,  faisant  croire  qu'il  crie 
au  lointain,  tandis  qu'il  se  trouve  tout  près. 

)i  A  Cutervo  j'ai  en  l'occasion  d'observer  le  manège  singulier  qu'il  exécute  accroché 
verticalement,  comme  je  l'ai  indiqué  plus  haut,  en  étalant  largement  et  fermant  pré- 
cipitamment sa  queue.  Dans  cette  localité  il  se  nourrit  de  certains  fruits  noirs,  qui 
donnent  à  sa  viande  une  odeur  de  marjolaine. 

D  Je  n'ai  pas  eu  l'occasion  d'observer  sa  nidification;  j'ai  appris  seulement  des 
indigènes  qu'il  niche  dans  des  trous  d'arbres  et  que  ses  œufs  sont  d'un  bleu  verdâtre. 
Un  œuf  de  cette  couleur  trouvé  à  terre  par  M.  Jelski  fut  reconnu  à  l'unanimité 
comme  appartenant  à  cet  oiseau. 

h  II  n'y  a  rien  d'étonnant  qu'un  oiseau  aussi  brillant  ait  causé  une  vive  impression 
sur  le  peuple  superstitieux  qui  lui  reconnaît  difEérentes  propriétés  surnaturelles. 
Chaque  sorcier  de  la  contrée  emploie  ses  plumes  dans  ses  pratiques  d  (Stolzmann). 


1072.  —  Pharomacrus  pavoninus 

TrosTon  pavoninus,  Spix.,  Av,  Bras,  y  I,  p.  47,  tb.  XXXV. 
Galnrus  pavoninus,  Sws.,  Class.  B.y  II,  p.  338. 
Tanypeplus  pavoninus,  Cab.,  Mus.  Hein.j  lY,  h,  p.  205. 
Pharomacrus  pavoninus,  Scl.  et  Sâlv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  583; 
1873,  p.  293  —  Nommcl.  Av.  Neoir.,  p.  104. 

Ph.  supra  pectoreque  splendidissime  viridis  ;  splendore  aureo  dorso  et  pectore^ 
pileo  cupreo  aurato  micanie;   abdomine  subcaudalihusqite  ruberrimis;   alis 
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eaudaque  nigris,  tedricihus  alarum  rectficibusque  mediis  dorso  concoîoribus, 
Rostrum  rubrum;  pedes  brunnei, 

C?  Ad.  —  D'un  vert  doré  fort  brillant,  à  éclat  du  sommet  de  la  tôte  doré 
cuivreux  ;  dos  doré  dans  certaines  directions  de  la  lumière  ;  le  croupion  et 
les  sus-caudales  tirant  au  bleuâtre;  l'abdomen  et  les  sous-caudales  d'un 
rouge  écarlate  très  intense.  Ailes  noires,  à  petites  et  les  moyennes  tectrices 
terminées  longuement  de  la  couleur  du  dos  ;  ces  dernières  allongées  sub- 
aiguës  et  recourbées;  tectrices  postérieures  n'atteignant  pas  l'extrémité  de 
la  queue;  sous-alaires  noirâtres.  Bec  rouge;  pattes  brunes;  iris  brun  foncé. 

Q  Moins  brillante  en  dessus,  à  base  grise  aux  plumes  du  sommet  de  la 
tête;  le  noir  des  ailes  moins  foncé;  la  base  des  petites  et  des  moyennes 
tectrices  non  couverte  en  entier  par  le  vert,  moins  large  que  celle  du  mâle; 
les  tectrices  moyennes  moins  longues;  le  haut  de  l'abdomen  gris  olivâtre; 
le  rouge  du  bas-ventre  et  des  sous-caudales  beaucoup  plus  pâle  et  moins 
pur;  rémiges  primaires  bordées  de  fauve;  les  trois  rectrices  latérales  de 
chaque  côté  de  la  queue  blanchâtres  au  bout  et  sdir  la  partie  terminale  de 
la  barbe  externe,  traversées  de  quelques  raies  foncées.  Bec  rouge  foncé  ;  à 
dos  et  l'extrémité  cornés  ;  pattes  brunes  ;  iris  brun  foncé. 

çf  Longueur  de  Taile^  188;  queue,  162;  bec,  28;  tarse,  16  millimètres. 

9  —  180;      —      160;   —    30;    —      16  — 

GhamicnroB,  Santa  Cnia  (Babtlstt). 


1073.  —  Pharomacrus  antisianus 

TrosTon  antisiensis,  d'Orb.,  Mag,  ZooL^  1837,  Ois,^  tb.  LXXXV 
—  Voy.  Atnér.  Mérid.^  p.  381. 

Troffon  antisianus,  d'Orb.,  Voy.  Atnér.  Mérid,  (atlas),  tb.  LXVI, 
fig.  1. 

Trogon  pulchellus,  Gould,  Monogr.  Trogon.f  tb.  XXII. 

Pharomacrus  antisianas,  Scl.  et  Saly.,  NomencL  Av,  Neotr.y 
p.  104. 

Ph.  splendidissime  viridis;  crista  frontali  duplici  parva  viridi  apice  aureo 
cuprea;  peclore,  abdomine  subcaudalibusqite  vivide  coccineis  ;  alisnigris;  cauda 
nigra  rectricibus  ternis  utrinque  lateralibus  albis;  rostro  flavo;  pedibus  nigri- 
cantibtts. 

(f  Ad.  —  La  naissance  du  bec  surmontée  par  une  huppe  en  crête  pliée 
d*un  beau  vert  jaunâtre  métallique,  à  barbes  surtout  les  plus  antérieures  et 
les  plus  inférieures  terminées  de  rougeâtre  métallique,  le  côté  interne  des 

12 
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plumes  de  cette  huppe  est  bleu  verdâtre  très  foacé;  la  tête,  tout  le  dos 
avec  le  croupion  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue,  dont  les  deux  plus 
longues  dépassent  un  peu  les  rectrices,  la  gorge  et  le  devant  du  cou  sont 
d'un  vert  fort  brillant;  menton  noir  ainsi  qu'une  tache  de  chaque  côté  au- 
dessus  de  la  commissure  du  bec;  la  poitrine  inférieure,  Tabdomen  et  les 
sous-caudales  sont  d'un  rouge  éclatant  beaucoup  plus  fort  sur  la  première 
et  perdant  d'intensité  sur  les  dernières.  Ailes  noires,,  à  tectrices  lâches, 
allongées,  étroites,  aiguës  et  tombant  de  chaque  côté,  noires  à  la  base  puis 
vertes;  sous-alaires  grises  terminées  de  vert.  Queue  subétagée,  à  six  rec- 
trices  médianes  noires  en  entier,  les  trois  autres  de  chaque  côté  de  la  queue 
noires  à  la  base  et  au  bord  de  la  barbe  interne,  et  blanches  sur  le  reste  et 
l'extrémité  tout  entière.  Bec  jaunâtre;  pattes  brunes  noirâtres;  iris  ron- 
geât re. 

Le  jeune  oiseau  a  la  tète  couverte  de  plumes  grises  foncées,  terminées 
au  sommet  de  la  tête  de  vert  olivâtre  brillant  en  couvrant  presque  en  entier 
la  surface,  sans  aucune  trace  de  huppe  frontale;  le  vert  des  parties  supé- 
rieures sans  reflet  doré,  passant  au  contraire  dans  certaines  directions  de 
la  lumière  en  nuance  bleue;  les  tectricss  alaires  moins  prolongées  que 
celles  des  adultes  ;  les  sus-caudales  dépassant  peu  la  moitié  des  rectrices  ; 
gorge  gris  olivâtre,  les  plumes  de  la  région  jugulaire  de  la  même  couleur 
terminées  de  vert  métallique;  la  poitrine  et  le  haut  de  l'abdomen  d'un  gris 
olivâtre  traversé  de  raies  fauves  peu  distinctes;  le  reste  de  l'abdomen  et 
les  sous-caudales  d'un  rouge  écarlate.  Toutes  les  rémiges,  excepté  la  pre- 
mière, bordées  de  fauve;  sous-alaires  gris  foncé.  Rectrices  d'un  noir  moins 
intense  que  celui  des  adultes  ;  la  première  bordée  finement  de  blanc  sur  la 
barbe  externe,  variée  de  quelques  taches  et  l'extrémité  de  la  même  couleur  ; 
des  taches  pareilles  sur  la  deuxième,  la  troisième  n'a  que  le  bout  même 
blanc,  précédé  de  deux  taches  pâles  peu  distinctes  sur  la  barbe  externe. 
Bec  corné  noirâtre,  à  mandibule  inférieure  rougeâtre;  pattes  gris  jau- 
nâti'e. 

Cf  Ad.  —  Longueur  de  l'aile,  180;  queue,  155;  bec,  30;  tarse,  18  milli- 
mètres. 

Description  faite  d'après  rexemplaûe  typique  de  d'Orbigny,  au  Musée  de  Fans. 

Les  oiseaux  péruviens  de  la  collection  de  M.  Ralmondi  s'accordent  en  tout  avec 
les  oiseaux  typiques. 

L'exemplaire  de  Merida,  de  la  collection  de  M.  Sclater,  a  beaucoup  plus  d'éclat 
rouge  sur  les  plumes  du  sommet  de  la  tête,  qui  s'étend  aussi  sur  les  plumes  du  devant 
du  dos  et  des  tectrices  alaires.  Oet  oiseau  n'a  que  la  base  noire  dans  les  trois  rectrices 
externes,  ainsi  que  la  baguette  jusque  près  de  l'extrémité  des  pennes.  Les  deux  tec- 
trices médianes  dépassant  les  rectrices  de  15  millimètres. 

Un  autre  mâle  de  la  même  collection,  de  Bogota,  n'a  rien  de  rouge  sur  les  plumes 
de  la  tête  ;  la  rectrice  externe  fort  tachetée  de  noir  ;  les  tectrices  médianes  n'attei- 
gnant pas  le  bout  de  la  queue. 

Les  mâles  de  l'Ecuador  oriental  du  Musée  de  Varsovie  ont  les  plumes  du  sommet 
de  la  tête  vertes,  avec  im  éclat  doré  peu  fort  et  distinct  seulement  dans  certaines 
directions  de  la  lumière,  et  rouge  derrière  les  yeux  et  sur  l'oreille,  assez  fort,  moins 
fort  sur  la  nuque  ;  les  grandes  tectrices  médianes  de  la  queue  dépassant  les  rectrices 
d'une  trentaine  de  millimètres. 

Balsapuerto  (coll.  Baimokdi). 
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a  Koas  TaTons  rencontré  dans  la  République  de  Bolivia,  à  Test  deB  Andes,  au  sein 
des  forêts  humides  et  chaudes  de  la  province  d'Tungas  ;  il  y  est  constamment  rare 
et  se  tient  presque  toujours  près  des  torrents,  au  plus  épais  des  bois,  où  ses  mœurs, 
/Comme  celles  du  genre  auquel  il  appartient,  sont  mélancoliques  et  sauvages.  On 
entend  souvent  le  soir  et  le  matin  son  chant  monotone,  presque  imitatif  du  nom  de 
Cburoiican;  mais  combien  de  difficultés  à  vaincre  pour  arriver  jusqu'à  Toiseau,  au 
milieu  du  pays  peut-être  le  plus  accidenté  du  monde  d  (d'Obbigny)  I 


OBNIi'HOLOGlE 


FAMILLE  CUGULIDJ: 


1074.  —  Crotopliaga  ani 

L.,  S.  N.,  I,  p.  \U  -  Cab.,  Mus.  Hein.,  IV,  a,  p.  100  -  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  195;  1873,  p.  296;  1876,  p.  17  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  107. 

Grotophaga  minor,  Less.,  Traité  Om.,  p.  130. 

Crotophaga  lœvirostra,  Sws.,  Two  Centur.,  p.  321,  ùg.  65  a 
(juv.). 

Grotophaga  raglrostra,  Sws.,  l.  c,  p.  321,  fig.  65  b  (ad.). 

C.  média;  rostro  brevi,  Imvigato;  nigra,  nitore  subviotaceo;  plumh  colti 
grisetcente,  dorsi  pectorisque  cyanescenle  marginatis;  cauda  nitore subviolaceo. 

çj  l't  Q  —  Noir  en  entier,  avec  un  léger  éclat  violâtre  au  dos  et  les 
ailes,  et  très  faible  sur  les  flancs  de  l'abdomen;  toutes  les  plumes  du 
sommet  de  la  tète,  des  côtés  et  de  la  partie  postérieure  du  cou  sont  large- 
ment bordées  de  gris  légèrement  métallique,  tirant  au  brun&tre  sous  certain 
jour;  les  plumes  du  dos,  des  tectrices  alau-es,  des  scapulaires,  de  la  gorge, 
de  la  poitrine  et  du  haut  de  l'abdomen  à  bordures  d'un  bleu  verdàtre  pâle, 
distinct  seulement  dans  certaines  directions  de  la  lumière.  Queue  noire 
avec  un  lé^er  éclat  violàtre.  Bec  proportionnellement  plus  court  et  plus 
élevé  que  dans  la  C.  mqjor,  à  crête  dorsale  élevée  et  tranchante,  se  baissant 
en  arc  plus  ou  moins  fort  vers  l'extrémité,  complètement  lisse  sur  les 
câtés,  noirâtre  avec  l'extrémité  cornée  pâte;  pattes  noirâtres;  iris  brun, 

(f  Longueur  totale.  153;  queue,  1S6;  bec,  37;  tarse,  35;  doigt  médian,  29; 
ongle,  10;  hauteur  du  bec.  23  millimètres. 

Q  TiOngueur  totale,  140;  queue,  175:  bec,  29;  tarse,  33;  doigt  médian,  28; 
iint;le,  10;  hauteur  du  bec,  21  millimètres. 

Nauta,  Dcaf ali,  Santa  Crnz  (BARTLErr)  ;  Maraauia,  Poit«ro  (Whitelt> 


1075.  —  Crotophaga  major 

tiM.,  L.  s.  N.,  I,  p.  363—  Cab.,  Mus.  Hein.,  TV,  a,  p.  99  -  Tsca., 
Faim.  Peru.,  pp.  40  et  K6  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  195; 
1873,  p.  296  —  Nomencl.  .'.v.  Neolt:,  p.  107. 
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GrotophaguB  major,  Bmss.,  Orn.y  IV,  p.  180,  tb.  XVIII,  fig.  2. 
Crotophaga  americana,  Shaw,  Geii.  ZooL,  VIII,  p.  380,  tb.  LI. 
Grotophaga  aoi,  Vieil.,  Gai  Œs,^  I,  p.  35,  tb.  XLIII. 

C.  major;  rostro  elongalo;  nigra,  nttore  viridi  cyaneo;  plumis  coUi,  dorsi 
pectorisque  olivaceo  viridi  marginatis;  cauda  violacea. 

C?  et  Q  —  Tout  le  plumage  est  noir,  avec  un  éclat  métallique  vert 
bleuâtre  assez  fort ,  excepté  la  têtc^  qui  est  d'un  éclat  violâtre  très  faible  ou 
presque  nul;  les  plumes  de  la  nuque,  du  cou,  du  dos,  des  scapulaires,  des 
tectrices  alaires  et  de  la  poitrine  entourées  d'une  bordure  vert  olivâtre  avec 
un  éclat  métallique  plus  fort  qu'au  fond  des  plumes;  l'éclat  de  l'abdomen 
est  de  la  même  nuance,  plus  largement  répandu  sur  les  plumes,  en  formant 
une  surface  presque  uniforme;  les  plumes  du  dos  inférieur,  du  croupion 
et  des  tectrices  supérieures  de  la  queue  sont  d'un  saphir  foncé  à  bordures 
verdâtres  peu  distinctes,  celles  des  tectrices  un  peu  plus  distinctes  que  les 
autres.  Queue  violette,  passant  au  saphir  sous  certain  jour  sur  les  bords 
des  pennes.  Bec  aussi  long  que  la  tête,  à  dos  élevé  dans  le  tiers  basai, 
puis  baissé  graduellement  vers  l'extrémité,  à  surface  lisse,  ou  légèrement 
sillonnée  sur  la  mandibule  des  adultes,  noir;  pattes  noirâtres;  iris  brun 
foncé. 

cf  Longueur  de  l'aile,  210;  queue,  270;  bec,  47;  tarse,  45;  doigt  mé- 
dian, 33;  ongle,  10;  hauteur  du  bec,  23  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  196;  queue,  250;  bec,  42;  tai*se,  42;  doigt  mé- 
dian, 32;  ongle,  10;  hauteur  du  bec,  19  millimètres. 

Ucayali  inférieur,  Santa  Cruz  (Baetlett)  ;  Pebas  (coll.  Raimondi)  j  région  des 
forêts  chaudes  (TSCHUDI). 


1076.  —  Crotophaga  sulcirostris 

Sws.,  Philos,  Magaz.,  1827, 1,  p.  440  —  Cab.,  Mus.  Hein  ,  IV,  a, 
p.  101  ~  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neoir.,  p.  107  —  Tacz.,  P.  Z. 
S.,  1874,  p.  548;  1877,  p.  328;  1879,  p.  240;  1880,  p.  210. 
Crotophaga  Casassi,  Less.,  Centur.  ZooL,  tb.  XL 
Crotophaga  semisulcata,  Sws.,  Two  Centur.^  p.  346. 

C,  minor;  rostro  brève,  sulcato;  nigra,  nitore  subviolaceo;  plumis  colli  gri- 
sescente,  dorsi  pectorisque  virescente  marginatis;  cauda  nitore  subviolaceo, 

cf  et  Q  Ad.  —  Tout  le  plumage  est  noir,  avec  un  éclat  bleu  violâtre  au 
dos,  sur  les  ailes  et  la  queue  ;  les  plumes  de  la  tête  et.  du  cou  bordées  de 
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gris  métallique  plus  finement  que  chez  la  C,  ani,  sans  prendre  le  ton  bru- 
nâtre; les  plumes  du  dos,  des  scapulaires,  des  tectrices  alaires  et  de  la 
poitrine  entourées  d'une  bordure  vert  olivâtre  pâle;  les  plumes  de  Tab- 
domen  très  légèrement  lustrées  de  verdâtre.  Bec  court,  d'une  forme  sem- 
blable à  celui  de  la  C.  ani,  mais  moins  élevé,  à  mandibule  supérieure 
traversée  dans  toute  sa  longueur  des  deux  côtés  par  trois  sillons  proémi- 
nents parallèles  à  arête  du  bec,  d'un  noir  corné,  à  base  moins  foncée; 
pattes  noir  corné;  iris  brun  foncé;  parties  nues  autour  des  yeux  noirâtres. 

d*  et  9  —  Longueur  totale,  330-365;  vol,  386-410  millimètres. 

cf  Longueur  de  Taile,  135;  queue,  176;  bec,  29;  tarse,  31;  doigt  mé- 
dian, 21  ;  ongle,  9  ;  hauteur  du  bec,  18  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  133;  queue,  175;  bec,  24;  tarse,  30;  doigt  mé- 
dian, 20;  ongle,  9;  hauteur  du  bec,  14  millimètres. 

Les  œufs  ressemblent  à  ceux  de  la  C.  ani,  à  coque  épaisse,  couverte  par 
une  couche  calcaire  grattée  de  différentes  manières  jusqu'à  découvrir  la 
couleur  vert  bleuâtre  de  la  coque;  la  couche  superficielle  est  blanche  pure, 
ou  plus  ou  moins  sale.  La  taille  est  un  peu  plus  petite  que  dans  les  œufs 
de  l'espèce  citée  :  28,8-32,8  de  longueur  sur  21,3-24,8  millimètres  de  largeur. 

Observé  par  Jelski  et  Stolzmann  à  Lima,  Chepen,  Tnmbez,  Gallacate,  Catervo 
(8,900  pieds)  et  Chachapoyas  (7,600  pieds)  ;  ces  voyageurs  s'étonnent  que  cet  oisean 
ou  une  antre  espèce  manquent  à  Hnayabamba.  Selon  M.  Tschndi  Tespèce  n'habiterait 
que  la  côte  péravienne,  tandis  que  Stolzmann  Ta  trouvée  jusqu'à  9,000  pieds  d'al- 
titude. 

n  Commun  dans  le  pays  sous  le  nom  de  ga/rrapatero  provenant  de  garrapata  = 
ixode.  Dans  la  sierra  il  porte  le  nom  guarda  caballo  (çtuirdar  =  garder,  cahallo 
=  cheval). 

D  Commun  dans  toutes  les  localités  citées,  accompagnant  les  troupes  des  bêtes  à 
cornes  et  des  chevaux,  d'où  provient  son  nom.  On  le  voit  souvent  sautillant  au  dos 
des  vaches  et  des  chevaux,  et  on  ne  peut  pas  comprendre  comment  il  s'en  passait 
avant  l'introduction  de  ces  animaux  domestiques,  sachant  que  l'oiseau  habite  les 
contrées  où  manquent  les  gros  animaux,  à  l'exception  du  chevreuil  du  pays  (^Cercus 
neniorivagiLs).  La  même  remarque  peut  s'appliquer  aussi  au  Molothrvs  pvrpurascenë, 

»  Il  se  nourrit  d'insectes,  d'ixodes  et  d'araignées.  Dans  l'estomac  d'un  exemplaire 
tué  à  Tumbez  j'ai  trouvé  des  coccinelles,  des  sauterelles  et  un  cocon  d'œufs  d'arai- 
gnée. Son  vol  est  de  courte  durée,  il  s'avance  ordinairement  assez  vite  en  ligne 
droite,  battant  des  ailes,  puis  il  les  étale  et  continue  sa  route,  les  ailes  immobiles 
pendant  un  certain  temps,  en  donnant  quelques  coups  d'ailes  dans  les  intervalles. 
Souvent  on  les  voit  posés  assez  longtemps  à  la  même  place,  les  plumes  du  cou 
hérissées.  Un  jour  j'ai  eu  l'occasion  de  voir  comment  ils  se  pourchassaient  autour 
d'un  buisson,  dont  je  ne  comprends  pas  le  but.  Sa  voix  est  facile  à  exprimer  par 
les  syllabes  Uchi-cUm  répétées  plusieurs  fois;  ordinairement  il  la  fait  entendre  en 
passant. 

D  On  nous  apportait  les  œufs  en  février  et  mars.  Tons  les  indigènes  prétendent 
que  plusieurs  femelles  construisent  un  nid  commun.  Ce  nid  est  volumineux,  composé 
de  rameaux  secs  et  placé  bas  au-dessus  du  terrain. 

D  C'est  un  oisean  sociable  et  peu  craintif  ;  on  le  rencontre  souvent  en  compagnies 
composées  d'une  dizaine  d'exemplaires.  Il  rend  grand  service  en  débarrassant  les 
bestiaux  de  la  vermine  et  en  ne  pratiquant  aucun  dommage  »  (Stolzmann). 


DU  PÉROU  183 


1077.  —  IMeoinorphus  Pucherani 

Gultrides  Puoherani,  Deville,  Rev.  Mag.  ZooL,  1851,  p.  211  — 
DES  Murs,  Caaieln,  Voy,  Ois,,  p.  18,  tb.  VI,  VIL 

Neomorphns  Pucherani,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S,,  1873,  p.  296 
—  NomencL  Av.  Neotr,^  p.  107. 

N.  supra  griseo  olivaceus  ;  capite  cristato  supra  cum  nucha  coracino  nigro  ; 
remigibus  tertiariis  pogonioque  externo  secundariorum  purpureo  ru  fis;  remi- 
gibus  primariis  violaceo  nigris;  subtus  griseus,  pectore  abdomineque  medio 
isabellino,  torque  peclorali  nigro  ;  cauda  cyaneo  nigra,  rectricibus  mediis  viri- 
dibus,  violaceo  micantibus, 

cf  Ad.  —  D'un  olive  grisâtre  en  dessus,  passant  au  brun  olivâtre  sur  le 
croupion  ;  sommet  de  la  tète  surmonté  d'une  huppe  occipitale  légèrement 
recourbée  en  arrière ,  gris  olivâtre  au  front ,  sur  le  reste ,  la  huppe  et  la 
nuque  d'un  noir  lustré  de  bleu  coracin;  gorge  isabelle  blanchâtre;  devant 
du  cou  gris  sale,  à  plumes  bordées  finement  de  blanchâtre;  milieu  de  la 
poitrine  et  de  l'abdomen  isabelle,  tirant  au  grisâtre  sur  les  flancs;  bas- 
ventre  et  région  anale  d'un  gris  brunâtre  foncé  ;  une  bande  noire  peu  large 
à  travers  le  haut  de  la  poitrine,  dans  toute  sa  largeur.  Tectrices  alaires  de 
la  couleur  du  dos;  rémiges  primaires  noires  lustrées  de  violet;  la  barbe 
externe  des  secondaires  et  les  tertiaires  en  entier  d'un  roux  pourpré  vio- 
lâtre,  barbe  interne  des  secondaires  de  la  couleur  des  primaires;  sous- 
alaires  grises  ;  page  inférieure  des  rémiges  d'un  noir  mat.  Rectrices  d'un 
noir  bleuâtre  d'acier;  les  médianes  vert  olive  passant  au  pourpré  dans  les 
autres  directions  de  la  lumière;  la  partie  basale  dans  les  autres,  excepté  la 
première,  vert  olivâtre.  Bec  corné  jaunâtre,  à  base  de  la  mandibule  supé- 
rieure rouge;  pattes  olives. 

Un  autre  exemplaire,  paraissant  être  non  adulte,  diffère  du  précédent 
par  la  couleur  des  parties  inférieures  du  corps  plus  claire  en  général  et 
plus  isabelle,  passant  au  roussâtre  sur  les  flancs  ;  la  bande  pectorale  sem- 
blable à  celle  de  l'oiseau  adulte;  toutes  les  plumes  du  devant  et  des  côtés 
du  cou  sont  terminées  par  une  fine  bordure  noire,  formant  une  douzaine 
de  raies  noires  parallèles  à  la  bande  pectorale;  le  noir  du  sommet  de  la 
tête  s'étend  sur  presque  tout  le  front. 

Longueur  de  l'aile,  174;  queue,  265;  bec,  48;  tarse,  75;  doigt  médian,  35; 
ongle,  9  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  typiqnes  de  Castelnau. 

L'oiseau  de  la  collection  de  M.  Sclater,  provenant  de  Pebas,  présente 
quelques  petites  différences  avec  les  oiseaux  du  Musée  de  Paris,  il  a  le  noir 
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du  sommet  de  la  tête  d'un  bleu  indigo  foncé;  le  dos  olive  lustré  de  ver- 
dâtre  au  lieu  d'olive  grisâtre,  les  plumes  grises  du  devant  du  cou  bordées 
finement  de  grisâtre. 
Longueur  de  Taile,  156;  queue,  250;  bec,  51;  tarse,  66  millimètres. 


Haut  Amazones  (Castelnau);  Pebas  (Hauxwell). 


1078.  —  Diplopterus  nœvius 

Guculus  cayennensis  nœvius,  Briss,  Orn.^  IV,  p.  i27,  tb.  IX, 

fig.  i. 

Guculus  nœvius,  L.,  S.  JV.,  I,  p.  170. 

Guculus  punctulatus,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  414  (juv.). 

Guculus  galeritus,  III.,  Ahh,  BerL  Akad.,  1812,  p.  224. 

Guculus  ruflcapillus,  Vieil.,  Enc,  Méth.^  III,  p.  1349. 

Guculus  septorum  et  G.  nœvius,  Vieil.,  l.  c,  pp.  1343  et  1344. 

Diplopterus  nœvius,  Lawr.,  Ann*  Lyc.  New  York,  VII,  p.  300 
ScL.  et  Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr.,  p.  107  —  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1880,  p.  210. 

D.  supra  griseo  fulvus  brunneo  maculatus;  suhtus  albidus;  pileo  rufo  hrurv- 
moque  vario;  striga  superciliari  alba  latissima  usque  ad  colli  latera  desceri' 
dente;  vitta  lata  auriculari  mystacibusque  tenuissimis  brunneis;  tectricibus 
caudw  inferioribus  fulvis  ;  cauda  longa  gradata,  rectricibus  griseo  brunneis, 

cf  et  Q  —  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  allongées  brunes  noi- 
râtres au  milieu,  bordées  dans  toute  la  longueur  de  roux  ;  toutes  les  plumes 
du  cou  postérieur  et  du  dos  sont  largement  noires  brunâtres  au  milieu  et 
largement  bordées  de  fauve  grisâtre  ;  tout  le  dessous  est  blanchâtre,  plus 
ou  moins  lavé  de  fauve  grisâtre  sur  la  gorge  et  les  côtés  de  la  poitrine; 
une  large  bande  sourcilière  blanche  commençant  au-dessus  de  l'œil  et  des- 
cendant en  s'élargissant  le  long  des  côtés  du  cou;  une  large  tache  brune, 
occupant  la  région  auriculaire  et  prolongée  au-dessous  de  la  bande  blanche, 
une  fine  moustache  brune  commençant  à  la  commissure  du  bec;  sous- 
caudales  d'un  fauve  pâle;  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  très  pro- 
longées, couvrant  les  quatre  cinquièmes  des  rectrices,  brunes  le  long  du 
milieu  et  largement  fauves  grisâtres  le  long  des  côtés.  Les  ailes  sont 
brunes,  à  tectrices  entourées  d'une  bordure  fauve;  rémiges  bordées  du 
fauve;  sous-alaires  blanchâtres,  ainsi  que  la  base  de  la  barbe  interne  des 
rémiges.  Queue  longue,  étagée,  à  rectrices  brun  grisâtre  plus  pâle  sur  les 
côtés;  l'externe  et  les  deux  suivantes  terminées  par  une  bordure  fauve 
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blanchâtre  plus  ou  moins  prononcée.  Bec  noir  en  dessus,  gris  jaunâtre  en 
dessous  et  sur  les  côtés  ;  pattes  grises  ;  iris  brun  noisette  clair. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  a  les  plumes  du  sommet  de  la  tète  noi- 
râtres, terminées  d'une  belle  tache  arrondie  fauve  roussâtre,  grosse  sur 
toute  la  surface  et  petite  sur  celles  du  bord  même  de  la  calotte;  les  plumes 
du  dos  sont  noirâtres  le  long  de  la  baguette,  bordés  largement  de  fauve 
grisâtre  et  terminées  d'une  grosse  tache  subtriangulaire  fauve  roussâtre  ; 
la  gorge  et  les  côtés  de  la  poitrine  sont  d'un  fauve  pâle  avec  des  stries 
transversales  brunes  ;  abdomen  blanc  ;  les  côtés  du  bas-ventre  et  les  sous- 
caudales  fauves;  les  sus-caudales  noires  le  long  de  la  baguette,  largement 
fauves  sur  les  côtés  avec  une  tache  terminale  analogue  à  celle  du  dos. 
Toutes  les  tectrices  alaires  terminées  de  taches  plus  grosses  que  celles  du 
dos,  précédées  d'une  ligne  noire  ;  les  rémiges  tertiaires  et  les  secondaires 
ainsi  que  les  rectrices  ont  aussi  une  tache  terminale  analogue  à  celles  des 
parties  supérieures  du  corps.  Bec  corné  noirâtre  en  dessus,  à  extrémité  et 
les  bords  des  deux  mandibules  d'un  carné  grisâtre  ;  pattes  d'un  gris  ver- 
dâtre  très  pâle  ;  iris  gris. 

a  Longueur  totale,  286-297;  vol,  338-350;  aile,  105-110;  queue,  150-155; 
bec,  23,5;  tarse,  32;  doigt  médian,  24;  ongle,  7  millimètres. 

a  Connu  dans  le  pays  sous  le  nom  de  pin- pin  ou  aya-pischcou  (flyfl=mort,  pUohcau 
=  oiseau,  en  langue  quichua). 

»  Trouvé  à  Callacate  (4,800  pieds)  ;  je  l'ai  entendu  aussi  à  Velota  (4,100  pieds)  et 
à  Guajango  (l,ô00  pieds),  et  je  Tai  aussi  rencontré  sur  la  route  entre  Pion  et  Chacha- 
poyas,  à  l'altitude  de  6,000  pieds. 

9  Partout  il  n'est  pas  commun.  Il  se  tient  dans  les  endroits  dépourvus  des  forêts, 
au  voisinage  des  rivières ,  dans  les  lieux  où  la  végétation  est  un  peu  plus  riche  et  où 
se  trouvent  çà  et  là  de  grands  arbres.  Il  se  perche, ordinairement  sur  les  sommets 
des  arbres  ou  des  buissons  peu  élevés  et  fait  entendre  sa  voix  bizarre.  Cette  voix  est 
composée  de  deux  sons  0  •0-       courts,  faciles  à  imiter  en  sifflant,  mais 


il  est  impossible  d'ex 
Ces  deux  tons  peuvent 


I 


primer  la  teinte  argentée  propre  à  ce  son. 
être  parfaitement  apphqués  aux  gammes 


de  c  dur,  et  b  moUe    IIV'\/  1  mais  on  y  sent  toujours  ce  dernier  prin- 

cipe. En  l'écoutant  on       *^  éprouve  une  singulière  sensation,  et  il 

est  impossible  d'estimer  la  distance  à  laquelle  se  trouve  l'oiseau  chantant  ;  il  semble 
quelquefois  que  l'oiseau  se  trouve  tout  près  de  l'observateur,  tandis  qu'il  est  éloigné 
de  trente  pas.  A  pette  voix  bizarre  on  peut  attribuer  l'opinion  que  l'oiseau  porte 
parmi  les  indigènes  un  présage  de  la  mort ,  comme  son  nom  l'indique.  On  l'entend 
à  chaque  instant  de  la  journée.  Son  autre  nom.  pin-pin  imite  aussi  cette  voix  jusqu'à 
un  certain  degré. 

»  Les  exemplaires  que  j'ai  rencontrés  sur  la  route  de  Chachapoyas,  au  voisinage 
de  la  ferme  Cocochô,  s'envolaient  de  terre  et  se  perchaient  sur  les  branches  basses. 
Il  me  paraît  qu'ils  se  nourrissent  par  terre.  Dans  l'estomac  des  deux  oiseaux  de 
Callacate  j'ai  trouvé  seulement  des  sauterelles,  et  dans  l'estomac  d'un  jeune  tué  le 
27  mars  il  n'y  avait  que  des  débris  de  coléoptères.  Certainement  c'est  en  marchant 
par  terre  dans  les  fourrés  que  sa  queue  s'use  comme  celle  des  synallaxes.  Il  est 
craintif  et  difficile  à  tuer  »  (Stolzmann). 

Maranura  (Whitbly). 
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1079.  —  Piaya  cayana,  nigricrissa 

Goccyzns  cayanus,  Tsch.,  Faun.  PerU.f  pp.  40  et  255. 

Piaya  nigricrissa,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  4866,  p.  195  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  548;  1877,  p.  328;  1879,  p.  240. 

Piaya  Mehleri,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  pp.  758  et  979; 
1873,  p.  296. 

Piaya  cayana,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17. 

P.  major,  purpureo  castanea,  capite  dUutiore;  gula,  genis  et  collo  antico 
griseo  roseis;  pectore  abdomineque  dilute  cinereis,  crisso  subcaudalibusque 
nigiHcantibus  ;  cauda  longa  gradata,  rectricibus  tatis  castaneo  pupureis  alho 
terminatis,  ante  apicem  obscure  purpureis, 

C?  et  Q  Ad.  —  D'un  marron  rougeâtre  en  dessus,  avec  un  léger  éclat 
métallique  pourpré  violâtre,  assez  bien  prononcé  dans  certaines  directions 
de  la  lumière;  la  tête  et  le  cou  postérieur  sont  d'une  nuance  plus  pâle  que 
le  dos,  tirant  au  roux  grisâtre  sans  éclat  métallique;  la  gorge,  les  joues  et 
le  devant  du  cou  sont  d'un  rosé  grisâtre,  poitrine  et  abdomen  d'un  cendré 
clair;  la  région  anale  et  les  sous-caudales  d'un  ardoisé  obscur,  souvent  plus 
ou  moins  noirâtre,  surtout  sur  les  dernières.  Les  ailes  de  la  couleur  du  dos, 
à  extrémité  des  rémiges  brunâtre;  sous-alaires  cendrées.  Queue  longue,  à 
rectrices  larges,  les  quatre  médianes  d'égale  longueur,  les  autres  graduelle- 
ment plus  courtes  en  s'approchant  des  externes,  d'un  cannelle  pourpré  plus 
foncé  que  le  dos,  traversées  d'une  bande  plus  foncée  devant  Textrémité 
même  qui  est  blanche  dans  toute  sa  largeur;  page  inférieure  des  rectrices 
noirâtre.  Bec  jaune  verdâtre,  à  base  plus  verte;  peau  nue  autour  des  yeux 
rouge  sang  et  grise  dans  la  partie  inférieure  plus  restreinte;  pattes  gris 
plombées;  iris  rouge  sang. 

Cf  Longueur  totale,  453-482;  vol,  395-426;  aile,  150;  queue,  288;  bec,  35; 
tarse,  38  millimètres. 

L'exemplaire  de  la  collection  de  M.  Raimondi  a  les  parties  supérieures 
du  corps  plus  rouges  que  dans  les  autres  exemplaires  péruviens  que  j'ai 
vus  ;  le  rougeâtre  du  devant  du  cou  mieux  tranché  du  cendré  et  la  mandi- 
bule inférieure  jaune  en  entier;  le  ventre  noirâtre. 

Observations.  —  Les  oiseaux  péruviens  se  distinguent  de  la  P,  cayana  (L.) 
typique  de  Cayenne  par  une  taille  plus  forte,  la  queue  plus  longue  et  la  couleur  du 
bas-ventre  et  des  sous-caudales  beaucoup  plus  foncée. 

M.  Tschudi  est  d'avis  (|ue  ce  coucou  n'habite  que  les  forêts  chaudes,  tandis  que 
Stolzmann  dit  qu'il  se  trouve  partout,  depuis  le  niveau  de  la  mer  jusqu'à  l'altitude 
de  6,000  pieds.  Il  n'est  pas  rare  à  Lecliugal  et  à  Santa  Lucia  ;  plus  commun,  quoique 
peu  nombreux,  à  Tambillo,  Guajango,  Chirimoto  et  Huambo.  M.  Jelski  l'a  fourni  de 
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Monterico  et  d'Amable  Maria.  La  collection  de  M.  Baimondi  le  possède  de  Idoyo- 
bamba;  Whitely  Ta  trouvé  à  Huiro;  Chajavetas  (Babtlxtt)  ;  Pebas  (Hauxwell). 

a  Cet  oisean  habite  également  les  grandes  forêts  et  les  bords  des  rivières  couverts 
d^arbres.  Ses  allures  présentent  beaucoup  d'originalité.  Par  exemple,  il  reste  tran- 
quillement perché  sur  une  branche,  balançant  sa  queue  de  haut  en  bas  ;  tout  à  coup 
il  commence  à  sautiller  de  branche  en  branche  avec  une  grande  adresse  dans  le 
fourré  le  plus  épais,  malgré  la  longueur  de  la  queue  qui  paraîtrait  Vj  gêner.  Dans  le 
mouvement  il  paraît  filer  sans  s'arrêter  sur  les  branches  en  faisant  l'effet  d'un  écu- 
reuil, pour  lequel  on  pourrait  le  prendre  facilement.  Après  avoir  dépassé  de  cette 
manière  plusieurs  branches  il  s'arrête  de  nouveau  et  reste  tranquillement  pendant 
un  certain  temps.  Son  vol  est  lent  et  de  courte  durée. 

))  Sa  voix  rappelle  celle  de  certains  rapaces;  les  habitants  d'Huambo  l'imitent 
parfaitement  par  les  syllabes  Uchi-coua,  et  lui  ont  donné  ce  nom. 

D  Dans  l'estomac  d'un  exemplaire  tué  à  Tambillo  je  n'ai  trouvé  que  des  abeilles 
inermes  (probablement  du  genre  de  Meliponea), 

D  A  Huambo,  j'ai  trouvé,  le  20  mars,  un  nid  construit  de  rameaux  secs  sur  Un 
cacaotier  assez  élevé.  Il  contenait  un  poussin  et  un  œuf  blanc  fort  couvé. 

3>  n  est  peu  craintif.  Les  indigènes  le  considèrent  comme  sorcier,  probablement  à 
cause  de  ses  habitudes  bizarres.  Ordinairement  il  est  solitaire,  quelquefois  en  paires  d 
(Stolzmann). 


1080.  —  Piaya  minuta    * 

Guculus  cayennensis  minor,  Briss.,  Orn,,  IV,  p.  124,  tb.  XVI, 
fig.  2. 

Guculus  cayanus,  var.  p,  Gm.,  L.  8.  iV.,  I,  p.  417. 

Guculus  rutilus,  III.,  Berl.  Ahh.,  1812,  p.  224. 

Goccyzus  minutus,  Vieil.,  Enc.  Méth,,  III,  p.  1346. 

Goccyzus  rutilus,  Vieil.,  L  c,  p.  1346. 

Macropus  caixana  mas,  Spix,  Av,  BrasiL,  I,  p.  54,  tb.  XLIII, 
fig.  2. 

Guculus  monachus,  Cuv.,  Mus.  Paris. 

Piaya  minuta,  Gr.,  Gen.  JB.,  II,  p.  457  —  Scl.  et  Salv.,  Nom. 
Av.  JSeotr,,  p.  108  —  P.  Z.  S  ,  1866,  p.  195;  1873,  p.  296. 

Piaya  rutila,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  -S.,  1867,  p.  979. 

P.  minor;  purpurascente  castanea,  subttis  dilutior,  abdomine  ex  olivaceo 
griseo;  cauda  cuneiformi  castaneo  purpurea,  rectricihus  omnibus  aïbo  termi- 
natis,  ante  apicem  obscure  purpureis. 

cf  et  Q  —  Le  plumage  du  corps  est  d'un  roux  légèrement  pourpré,  d'un 
rouge  plus  pâle  et  sans  nuance  pourprée  sur  la  gorge  et  la  poitrine;  tandis 
que  l'abdomen  est  d'un  gris  olivâtre,  le  bas- ventre  et  les  tectrices  inférieures 
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de  la  queue  bruns.  Les  ailes  sont  de  la  couleur  du  dos,  à  extrémité  des 
rémiges  brunâtre.  La  queue  est  étagée,  à  rectrices  larges,  subarrondies  à 
l'extrémité,  d'un  roux  plus  pourpré  qu'au  dos,  passant  en  nuance  plus 
foncée  devant  l'extrémité  même  qui  est  blanche  dans  toutes.  Bec  jaunâtre  ; 
pattes  olives;  iris  rouge  carminé. 

Cf  Longueur  de  Taile,  100-110;  queue,  165;  bec,  23;  tarse,  26;  doigt  mé- 
dian, 19;  ongle,  7  millimètres. 


Sarayacn  (Babtlbtt);  Pebas  (Hâuxwsll). 


1081.  —  Piaya  melanogastra 

Guculus  cayanus,  var.  7,  Gm.,  L,  S.  N,,  l,  p.  417. 

Guculus  melanogaster,  Vieil.,  Enc,  Méth.,  III,  p.  1337. 

Macropus  caixana,  Snx,  Av.  Bras,,  I,  p.  54,  Ib.  XLIII,  fig.  2. 

Piaya  brachyptera,  Less.,  Traité  Orn,,  p.  140. 

Piaya  melanogastra,  Schleg.,  Mus.  P.-Basy  Cuculi,  p.  59  — 
ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  pp.  752,  758;  1873,  p.  296  —  Nomencl. 
Av.  Neotr.,  p.  108  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  44. 

P.  média;  castanea;  pileo  cinereo;  pectore  ardesiaco;  ahdomine  suhcauda- 
libusque  nigris;  cauda  longa  gradata,  purpureo  castanea^  rectridbus  albo  ter~ 
minatis,  fasda  anteapicali  nigra. 

cf  et  Q  Ad.  —  Le  plumage  des  parties  supérieures  du  corps  est  d'un 
roux  cannelle  vif  moins  intense  sur  la  gorge,  le  cou  antérieur  et  les  joues  ; 
le  sommet  de  la  tète  avec  les  lores  et  la  région  oculaire  d'un  cendré  plombé, 
la  poitrine  d'un  ardoisé  grisâtre;  Tabdomen  et  les  sous-caudales  noirs.  Les 
ailes  un  peu  plus  rougeâtres  que  le  dos;  à  extrémité  même  des  rémiges 
brunâtre;  sous-alaires  noires.  La  queue  longue,  étagée,  à  rémiges  d'un 
roux  légèrement  pourpré,  terminée  largement  de  blanc;  une  bande  noire 
assez  large  séparant  cette  extrémité  blanche  de  la  couleur  rousse.  Bec  rouge 
de  betterave;  tour  de  la  paupière  gris  bleuâtre  et  jaune  devant  Toeil;  pattes 
d'un  plombé  à  bord  des  scutelles  gris;  iris  brun  foncé. 

Q  Longueur  totale,  395;  vol,  414;  aile,  135;  queue,  220;  bec,  25;  tarse, 
32  millimètres. 

Chayavetas,  Chamicuros  (Babtlbtt);  Pebas  (Hauxwbll);  Yurimaguas  (Stolz- 
MANN)  ;  entre  Balsapuerto,  Xeveros  (coll.  Raimondi). 

XL  Pas  rare  à  Yurimagaas.  Dans  Teatomac  j*ai  trouvé  des  sauterelles,  des  prie- 
Dieu,  des  punaises  et  des  coléoptères.  Ses  mouvements  ressemblent  à  ceux  de  la 
P.  cayana,  La  voix,  tschi-cmi-â  t>  (Stôlzmann). 
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1082.  —  Coccyzus  melanocoryphus 

Vieil.,  Enc.  Méih.,  ffl,  p.  134-4  —  Sql.  etSALV.,  P.  Z.  S.,  1866, 
p.  195;  1867,  p.  752;  1873,  p.  296  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  108. 
Coccyzus  senlculus,  Wied.,  Beitr,  Natg,  Brasil,,  IV,  p.  348. 
Piaya  melarcorypha,  Gr.,  Gen,  B.,  II,  p.  457. 
Coccyzus  minor,  Hartl.,  Ind,  AzaraSy  p.  19. 
Coccyzus  cinereus^  Bp.,  Consp,  Av.,  I,  p.  112. 

G,  supra  olivaceo  griseus  :  pileo  plumbeo  ;  fascia  postoculari  nigra  ;  subtus 
ochraceus,  ventre  medio  pallidiore,  lateribus  capitis  cinereis;  alis  dorso  conco- 
loribiÂS  virescente  nitentibus;  subalaribus  ochraceis;  rectricibus  duabus  mediis 
dorso  concoloribus  nigro  terminatis,  reliquis  nigris,  submediis  apice  brunneo, 
externis  albo  terminatis. 

Oiseau  adulte.  —  D'un  gris  olivâtre  en  dessus,  avec  un  faible  reflet  mé- 
tallique verdàtre,  à  sommet  de  la  tête  plombé;  une  raie  auriculaire  noire 
commençant  finement  au-dessous  du  bord  antérieur  de  l'œil  ;  côtés  du  cou 
d'un  cendré  clair;  tout  le  dessous  est  ocreux  plus  pâle  au  milieu  du  ventre. 
Ailes  de  la  couleur  du  dos;  bord  interne  des  rémiges  d'une  nuance  plus 
pâle.  Les  deux  rectrices  médianes  de  la  couleur  du  dos ,  à  extrémité  lon- 
guement noire;  toutes  les  autres  noires,  la  submédiane  terminée  de  gris 
brunâtre,  les  autres  de  blanc.  Bec  corné  noirâtre;  pattes  olives  foncées; 
tour  de  Tœii  nu  rougeâtre. 

L'oiseau  probablement  moins  adulte  est  d'un  brun  roussâtre  en  dessus, 
à  plombé  du  sommet  de  la  tête  plus  foncé  que  dans  le  précédent  et  lavé  de 
brunâtre;  l'ocreux  du  dessous  est  plus  foncé;  les  rectrices  médianes  olives, 
enduites  d'une  nuance  roussâtre;  les  rémiges  aussi roussâtres;  sous-alaires 
de  la  même  nuance  que  chez  l'adulte  et  beaucoup  plus  pâle  que  sur  l'ab- 
domen. 

Longueur  de  l'aile,  H5;  queue,  140;  bec,  28;  tarse,  27  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  exemplaires  péraviens  de  la  collection  de  M.  Solater. 
Ucayali  supérieur  et  inférieur;   Chayavetas,  Chamicnros  (Babtlktt);   Pebas 
(Hauxwbll);  Lima  (Nation). 


1083.  —  Coccyzus  erythrophthalmus 

Guculus  erythrophthalmus,  Wils.,  Artier.  Om,,  IV,  p.  16, 
tb.  XXVIII,  fig.  2. 
Piaya  erythrophthalma,  Less.,  Traité  Orn.y  p.  141. 
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Goccyzus  erythrophthalmus,  Bp.,  Obs.  Wils,^  n®  48  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  4873,  p.  296  —  Nomencl.  Av,  Neoir.^  p.  108  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1877,  p.  328;  1879,  p.  241. 

C.  supra  olivaceo  griseus,  nitidus,  fronte  cinerascente  ;  subtus  albits,  abdo- 
mine,  tectricibus  caucUs  inferioribus  subalaribusqite  isabellinis  ;  cauda  gradata, 
rectricibus  dorso  concoloribus,  mediis  excepiis  albo  terminatis, 

cf  et  9  Ad.  —  D'un  gris  olivâtre,  avec  un  léger  éclat  métallique  ver- 
dàtre,  à  front  et  les  lores  cendrés';  le  dessous  du  corps  est  blanc,  plus  ou 
moins  lavé  d'isabelle  sur  la  gorge  et  le  devant  du  cou  ;  les  tectrices  infé- 
rieures de  la  queue  et  des  ailes  d'un  isabelle  plus  intense  que  celui  de  la 
gorge.  Ailes  concolores  au  dos;  à  rémiges  bordées  intérieurement  d'isa- 
belle  roussâtre  sans  atteindre  le  bout  des  pennes.  Queue  cunéiforme,  à  six 
rectrices  du  milieu  très  faiblement  graduées,  les  deux  autres  paires  plus 
fortement;  toutes  de  la  couleur  du  dos,  terminées,  excepté  les  deux  mé- 
dianes, d'une  tache  blanche  précédée  par  une  raie  noirâtre  peu  large,  plus 
ou  moins  distincte.  Bec  corné  noirâtre,  à  mandibule  inférieure  grise  à  la 
base;  pattes  grises,  à  bords  des  scutelles  jaunâtres;  tour  de  la  paupière 
jaune  peu  largement;  iris  brun  grisâtre  foncé. 

Cf  Longueur  totale,  291-298;  vol, 373-388;  aile,  135;  queue,  150;  bec, 29; 
tarse,  23  millimètres. 

9  Longueur  totale,  298-320;  vol,  366-417;  aile,  150;  queue,  170;  bec,31  ; 
tarse,  25  millimètres. 

« 

Connu  à  Lechugal  sons  le  nom  de  madré  del  agna  (la  mère  de  Teau),  dans  les 
antres  localités  il  n'est  pas  connu  et  n*a  pas  de  nom  particulier. 

Trouvé  par  Stolzmann  à  Lechugal,  Huambo  et  Guajango;  par  Hauxwell  sur 
rUcayali. 

((  Je  l'ai  vu  aussi  sur  la  route  de  Tumbez  à  Lechugal  au  commencement  de  la 
Quebrada  Grande,  mais  seulement  dans  la  saison  des  pluies,  pendant  laquelle  il  s'y 
forme  une  quantité  de  petites  lagunes  et  des  flaques  d'eau.  Nulle  part  il  n'est 
commun  dans  les  localités  citées  ;  à  Guajango  on  le  rencontre  plus  souvent  qu'ail- 
leurs, au  contraire  à  Huambo  je  ne  l'ai  vu  qu'une  seule  fois  pendant  les  cinq  mois 
de  mon  séjour. 

3>  11  se  tient  ordinairement  au  voisinage  des  eaux  sur  les  branches  basses  des 
arbres.  Son  vol  est  rapide,  mais  jamais  l'oiseau  ne  traverse  de  grandes  distances.  En 
volant  il  rappelle  beaucoup  les  petits  faucons,  mais  sa  queue  longue  gâte  l'effet.  Sa 
voix  est  gutturale,  basse  et  courte,  répétée  dans  des  intervalles  courts. 

]>  M.  Jelski  a  trouvé  dans  les  deux  exemplaires  qu'il  a  tués  des  chenilles  épineuses 
et  nues  D  (Stolzmahn). 
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FAMILLE  PSlTTACIDiE 


1084.  —  Ajra,  militons 

Pslttacus  militaris,  L.,  S.  N.^  I,  p.  139. 

Pslttacus  amblgnus,  Beghst.,  Lath.  Veh.,  p.  65. 

MarOrocercns  militaris,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1418. 

Slttace  militaris,  Wagl.,  Monogr.  Psitt,,  p.  645  —  Reichen., 
Consp.  Psitt,  in  Joum.  fur  Om.,  1861,  p.  268. 

Ara  militaris,  Gr.,  Gen.  B.,  II,  p.  11  —  Scl.  et  Salv.,  NomencL 
Av.  Neotr.,  p.  Hl  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  i874,  p,  549;  4879,  p.  241. 

Ara  BulToni,  Bhehm.,  Papag.y  tb.  VUI. 

A.  viridis;  fronte  rubra;  dorso  infero,  uropygio,  tectricibus  caucUe  superiO' 
ribiMS  et  inferioribus,  remigibus  rectricibusque  apice  cjeruUis;  cauda  basi  Ion-' 
gissime  obscure  purpurea;  genis  nudis  rubicundis  lineis  plumosis,  Rostrum 
basi  nigrum,  apice  albidum;  pedes  grisei;  iris  aurantiaca. 

Cf  et  9  —  Vert  tirant  légèrement  au  jaune  olivâtre  sur  le  dos  et  au 
bleuâtre  sur  la  nuque,  d'une  nuance  moins  pure  en  dessous;  à  front  rouge; 
le  dos  inférieur,  le  croupion,  les  tectrices  sus  et  sous-caudales,  les  rémiges, 
les  plumes  de  Taile  bâtarde  et  les  grandes  couvertures  primaires  d'un  bleu 
clair;  les  rémiges  tertiaires  de  la  couleur  du  dos  ainsi  que  la  barbe  externe, 
plus  ou  moins  dans  les  secondaires  voisines;  rectrices  d'un  pourpré  foncé 
largement  terminées  de  bleu,  l'externe  bleue  en  entier;  page  inférieure  des 
rémiges  et  des  rectrices  jaune.  Les  joues  largement  nues  d'une  couleur 
rougeâtre  parsemée  de  tacbes  bleuâtres,  et  pourvues  de  petites  plumes 
brunes  rangées  en  lignes;  la  même  couleur  brune  rougeâtre  colore  les 
plumes  antérieures  des  parties  emplumées  environnantes,  le  plus  large- 
ment sur  les  côtés  de  la  gorge.  Bec  noir  à  la  base  et  blanchâtre  à  l'extré- 
mité; pattes  grises;  iris  orangé,  passant  au  brunâtre  autour  de  la  prunelle. 

Q  Longueur  totale,  710;  vol,  1065;  aile,  365;  queue,  395;  bec,  40; 
tarse,  24;  doigt  médian,  40;  ongle,  20  millimètres. 

Amable  Maria  (Jelski)  ;  Gnajango,  Cutervo,  Tambillo  (Stolzmann). 

Observations.  —  Les  oiseaux  pémyiens  également  comme  cenz  de  la  Noavelle- 
Grenade  sont  d'une  taille  moins  forte  que  ceux  de  rAmérique  Centrale. 

<K  n  paraît  qu'au  Pérou  septentrional  cette  espèce  est  réduite  au  système  du 
Maranon.  Assez  commune  à  Guajango  (1,600  pieds),  je  Tai  vue  à  Cutenro  (3,000  pieds), 
à  Tambillo  (5,800  pieds),  elle  y  va  même  jusqu'à  8,000  pieds,  quand  le  maïs  mûrit 
dans  la  sierra. 
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:d  Elle  se  tient  par  troupes,  composées  de  deux,  trois  et  pins  de  paires.  La  pins 
nombreuse  que  j'ai  vue  était  de  neof  paires.  Elles  volent  ordinairement  très  haut, 
faisant  entendre  une  Yoix  perçante  et  forte.  Après  qu'elles  se  sont  arrêtées  sur  nn 
arbre  elles  mangent  en  silence,  et  l'on  n'entend  que  le  craquement  des  fruits  et  le 
bruit  de  la  chute  des  débris  de  la  coque.  Quelquefois  seulement  elles  bavardent 
sourdement,  comme  si  elles  conduisaient  une  conversation  entre  elles.  C'est  un  oiseau 
très  prudent,  au  moindre  craquement  d'une  branche  leur  chef  criant  cra-cra-cra 
alarme  toute  la  troupe,  qui  part  en  criant.  Leur  vol  est  précipité. 

))  A  Concolo,  colonie  composée  de  quelques  cabanes  au-dessus  de  la  bourgade 
Choros,  j'ai  vu  le  lieu  de  la  nidification  de  ces  perroquets.  C'était  une  pente  verticale, 
argileuse,  trouée  dans  beaucoup  d'endroits.  Ces  trous  lui  servent  de  nids.  Une  colonie 
très  nombreuse  y  tournoyait  sans  cesse.  C'était  au  mois  de  mai.  Je  suppose  cepen- 
dant qu'il  doit  nicher  aussi  dans  des  trous  d'arbres.  Il  me  paraît  que  c'est  le  même 
Ara  que  >'ai  vu  souvent  à  Huambo,  passant  par  paires  à  une  grande  hanteor  d 
(Stolzmann). 


1085  —  ^ra  macao 

Psittacus  macao,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  139. 

Psittacus  erythrocyaneus,  Gessn.,  Avesy  p.  720. 

Ara  Jamalcensis,  Briss.,  Orn.^  IV,  p.  188. 

Psittacus  aracanga,  Lath.,  J.  0.,  p.  82. 

Arara  aracanga,  Spix,  Av,  DrasiL^  p.  27. 

Psittacus  ambiguus,  Hahn,  Om.  Atl,,  p.  21,  tb.  I. 

Ara  macao,  Gr.,  List  Psitt, ^  p.  26 —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1866,  p.  197;  1867,  p.  753;  1873,  p.  299--  Nomend.  Av.  Neotr., 
p.  111  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p.  46. 

Sittaoe  coccinea,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum.  fur  Om,, 
1881,  p.  267. 

A.  coccinea,  dorso  infero,  uropygio,  tectricibus  caudss  superioribus  inferio- 
ribusque  cêsruleis;  remigibus  cxruleo  sapphirinis,  subtus  i^bris;  tectricibus 
alarum  7najoribus,  scapularibusque  posterioribus  aurantiaco  flavis  viridi  ter- 
minatis;  cauda  rubra,  rectricibus  externis  cœruleis^  reliquis  macula  cêerulea 
terminatiSy  subtus  tola  rubra.  Rostri  mandibula  superior  alba,  inferior  nigra  ; 
tempora  alba;  pedes  fusco  grisei;  iris  flava. 

cf  et  9  —  Rouge  ponce  intense,  à  face  largement  nue,  blanche,  ru- 
gueuse; dos  inférieur,  croupion,  tectrices  sus  et  sous-caudales  d'un  bleu  de 
ciel  ;  les  grandes  tectrices  alaires  primaires  et  l'extrémité  des  rémiges  ter- 
tiaires d'un  bleu  identique  à  celui  du  croupion;  les  moyennes  tectrices  et 
les  autres  grandes  orangées  terminées  de  vert;  ces  deux  dernières  couleurs 
largement  répandues  sur  les  rémiges  tertiaires;  plusieurs  plumes  rougea 
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des  scapulaires  postérieures  terminées  d'une  raie  verte  foncée.  Rémiges 
primaires  et  secondaires  bleues  saphirées  bordées  intérieurement  de  noir; 
rectrices  rouges,  à  baguette  noire  terminée  de  bleu,  les  externes  bleues  en 
entier;  la  page  inférieure  des  rémiges  et  des  rectrices  rouge  bordée  de 
brunâtre.  Mandibule  supérieure  blanche,  l'inférieure  noire  ainsi  que  le  bord 
inférieur  de  la  moitié  basale  de  la  supérieure;  pattes  grises;  iris  jaune. 

cf  Longueur  de  l'aile,  420;  queue,  510;  bec,  50;  tarse,  30;  doigt  mé- 
dian, 45;  ongle,  20  millimètres. 

Ucayali  ioférieur,  Chayavetas  (Babtlett)  ;  Yurimagaas  (Stolzmann). 

d  (Tai  yn  souyent  ces  perroquets  à  Yurimaguas  passant  aa-dessas  de  la  ville  ;  ils 
présentent  on  aspect  brillant  au  moment  du  lever  et  du  coucher  du  soleil,  lorsque 
les  rayons  solaires  éclairent  leur  écarlate  qui  se  dessine  d'une  manière  magnifique 
sur  Tazur  céleste.  Ses  habitudes  en  liberté  et  sa  voix  ressemblent  à  celles  de  VAra 
militarU  »  (Stolzmann). 


1086.  —  ^ra  ararauna 

Psittacus  ararauna,  L.,  S.  N.,  I,  p.  139. 

Ara  brasiliensls  cyaneocrocea,  A.  jamaïcensis  cyaneo- 
crocea,  Briss.,  Orn,,  IV,  p.  193,  tb.  XX. 

Macrocercus  ararauna,  Vieil.,  Enc.  Méth.^  p.  1417. 

Ara  ararauna,  Levaill.,  Perr.,  tb.  III  —  Sgl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1873,  p.  299  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  46. 

Sittace.  ararauna,  Wagl.,  Monogr.  Psitt, ,  p.  675  —  Finsch., 
Papag.j  I,  p.  410. 

Arara  ararauna,  Brehm.,  Papag.y  tb.  VII  —  Schleg.,  Mus, 
P.'Bas,  Psittac,  p.  4. 

Sittace  cœrulea  (Gm.),  Reichen.,  Consp,  Psittac,  in  Joum.  fur 
Orn.,  1881,  p.  266. 

A,  supra  carulea,  subtus  aurantiaca;  fronte  latissime  strigaque  superciliari 
sordide  viridibus;  semiannulo  gulari  nigro;  lateribus  capitis  nudis  carneis; 
remigibus  cœruleo  sapphirinis  sublus  flavis ; .  cauda  cœrulea,  subtus  sordide 
flava.  Rosirum  corneo  nigrum;  pedes  carnei;  iris  flava, 

CJT  et  Q  —  D'un  bleu  tirant  au  verdâtre  en  dessus,  à  front  vert  nuancé 
de  brunâtre  jusqu'au  niveau  du  bord  postérieur  des  yeux,  ainsi  qu'une  large 
bande  sourcilière  descendant  jusqu'à  la  nuque;  tout  le  dessous  du  corps 
est  d'un  beau  jaune  orangé  occupant  aussi  la  région  auriculaire  et  les  côtés 
du  cou;  une  large  bande  noire,  passant  au  verdâtre  en  dessous  entourant 
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la  gorge  et  les  côtés  dénués  des  joues;  tous  les  côtés  du  visage  sont  dénués, 
d'une  couleur  carnée  blanchâtre,  parsemés  de  plumes  fines  noires  sur  les 
lores  et  au-dessous  de  Toeil  jusqu'à  la  commissure  du  bec  et  les  tectrices 
auriculaires.  Rémiges  d'un  bleu  saphiré  en  dessus  et  d'un  jaune  sale  en 
dessous,  avec  une  bordure  noirâtre  à  l'extrémité  et  le  long  du  bord  de  la 
barbe  interne;  sous-alaires  jaunes.  Queue  bleue  verdâtre  en  dessus,  à  barbe 
interne  des  rectrices  tirant  plus  ou  moins  au  saphiré;  la  page  inférieure 
jaune  sale  passant  au  fuligineux  sur  le  bord  des  rectrices  et  à  leur  extré- 
mité. Bec  noir  corné;  pattes  carnées;  iris  jaune. 

Longueur  de  l'aile,  414;  queue,  520;  bec,  56;  tarse,  26;  doigt  médian, 
46  millimètres. 


Chamicoros  (Babtlett);  Yorimagaas  (Stolzma^n). 


1087.  —  A.ra  severa 

Psittacus  severus,  L.,  S.  N.,  I,  p.  140. 

Ara  brasiliensls  viridis  et  A.  erythrochlorus,  Briss.,  Orn., 
IV,  pp.  198  et  202. 

Ara  severus,  Spix,  Av.  BrasiL,  I,  p.  28. 

Ara  castaneifrons,  Lafr.^  Rev.  ZooL,  1847,  p.  46. 

Slttace  severa,  Wagl.,  Monogr,  Psitt.,  p.  666  —  Reichen., 
Consp.  Psittac.  in  Journ.  fur  Orn,,  1881,  p.  268. 

Ara  severa,  Gr.,  Gen,  B.,  II  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z,  S,,  1866, 
p.  197;  1867,  p.  979;  1873,  p.  299—  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  111. 

'  A.  ex  olivaceo  viridis,  subtus  dilutior;  capite  supra  cxruleo  viridi;  fronte 
margineque  genali  fusco  purpureis;  remigibus  caeruleis,  interne  apiceque  nigro 
marginatis,  subtus  sordide  rubris;  subalaribus  coccineis;  rectricibus  medio 
fusco  rubris,  viridi  latissime  marginatis ,  apice  cœruleo.  Rostrum  corneum; 
pedes  grisei. 

C?  et  Q  —  Tout  le  plumage  est  vert,  avec  une  nuance  olive  brunâtre  au 
dos  et  les  tectrices  alaires,  prenant  une  teinte  jaunâtre  dans  certaines 
directions  de  la  lumière;  le  vert  est  plus  pur  et  plus  clair  sur  le  dos  infé- 
rieur, le  croupion  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue;  le  sommet  de  la 
tête  et  la  nuque  d'un  bleu  verdâtre  ;  le  plumage  des  parties  inférieures  du 
corps  est  d'un  vert  olivâtre  un  peu  plus  pâle  que  celui  du  dos  ;  le  front 
bordé  antérieurement  d'une  raie  pourprée  très  foncée,  peu  large  ;  la  partie 
emplumée  des  joues  bordée  de  cette  dernière  couleur,  mais  moins  intense 
et  passant  insensiblement  au  vert.  Rémiges  d'un  bleu  verdâtre  avec  une 
large  bordure  interne  et  apicale  noire,  à  page  inférieure  rouge  sale;  les 
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petites  et  les  moyennes  sous-alaires,  ainsi  que  le  pli  de  Taile  d'un  rouge 
cinabre  vif;  les  grandes  sous-alaires  lavées  légèrement  de  rougeâtre;  les 
plumes  de  Taile  bâtarde  bleues;  les  rémiges  tertiaires  et  les  trois  voisines 
des  secondaires  de  la  couleur  du  dos.  Rectrices  d'un  pourpré  obscur  au 
milieu,  bordées  largement  de  vert  et  terminées  longuement  de  bleu  ;  la  page 
inférieure  de  la  queue  rouge  sale,  tirant  légèrement  au  verdâtre  sur  l'extré- 
mité des  rectrices.  Partie  antérieure  du  visage  nu;  bec  corné;  pattes  grises, 
cf  Longueur  de  l'aile,  253;  queue,  245;  bec,  32;  tarse,  20;  doigt  mé- 
dian, 33;  ongle,  15  millimètres. 

HnaUagftt  Ucayali  (Babtlett)  ;  Pebas  (Hauxwell)  ;  Rio  Javari  (Batbs). 


1088.  —  A.ra 


Gonurus  Illigeri,  Tsch.,  Faun.  Peru.  Av.^  p.  271. 
Sittace  maracana,  Finsch.,  Papag.,  l,  p.  420. 
Ara  Couloni,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1876,  p.  255. 

A.  viridis,  capite  undique  remigibus  et  rectridbus  extus  cxrulescentibiu ; 
caudsd  parte  basait  in  rectridbus  externis  rubricante  ;  alarum  et  caudœ  pagina 
inferiore  flavicante  (Sclateb). 

Tête  d'un  bleu  céladon  grisâtre;  le  reste  du  plumage  du  corps  est  vert 
pur  sur  la  nuque  et  le  cou  postérieur,  et  tirant  sur  l'olive  brunâtre  sur  les 
plumes  du  dos,  d'une  nuance  légèrement  sale  en  dessous;  sous-caudales 
d'un  bleu  céladon.  Tectrices  alaires  tirant  plus  au  brunâtre  que  le  dos,  et 
prenant  sous  certain  jour  un  éclat  jaune  aussi  fort  et  le  même  que  le  plu- 
mage du  dos;  rémiges  bleues  bordées  intérieurement  d'olive  sale  et  fine- 
ment de  noirâtre  à  l'extrémité ,  à  barbe  externe  des  primaires  passant  en 
couleur  outremer  au  voisinage  de  la  baguette;  la  barbe  externe  des  secon- 
jdaires  bordée  de  vert  analogue  à  celui  du  dos,  graduellement  de  plus  en 
plus  largement  en  s'approchant  des  tertiaires  qui  sont  vertes  en  entier; 
grandes  tectrices  primaires  bleues  terminées  plus  ou  moins  de  vert;  sous- 
alaires  vertes;  page  inférieure  des  rémiges  jaunâtre.  Queue  bleue  longue- 
ment à  l'extrémité,  à  barbe  externe  des  rectrices  d'un  rouge  obscur  dans  la 
moitié  basale  ;  l'espace  entre  ce  rouge  et  le  bleu  est  d'un  vert  olivâtre  plus 
ou  moins  large;  page  inférieure  de  la  queue  semblable  à  celle  des  rémiges. 
Bec  blanchâtre,  à  base  brune;  pattes  et  ongles  jaunâtres;  iris  jaune  (selon 
Tschudi)  ;  peau  nue  des  lores  et  du  devant  des  yeux  rougeâtre  (selon  Tschudi). 

Longueur  de  l'aile,  224;  queue,  252;  bec,  31;  tarse,  16;  doigt  médian 
avec  Tongle,  38;  hauteur  du  bec  à  la  base,  40  millimètres. 

Forêts  vierges  (Tschudi). 

Description  faite  d'après  l'oiseau  typique  du  Musée  de  Neuf châtel,  que  M,  Coulon 
a  en  l'extrême  obligeance  de  me  communiquer. 
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1089.  —  Conurus  mitratus 

TscH.,  Consp,  Av.,  n"  258  —  Faun.  Peru.,  p.  272,  tb.  XXVI,  fig.  2 
—  ScL.  etSALV.,  Nomencl.  Av,  Neoir.,  p.  112  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
4874,  p.  549;  1880,  p.  211  —  Reichen.,  Consp,  Psittac.  in  Journ. 
fur  Om.,  1881,  p.  273. 

Psittacara  mltrata,  6p.,  Rev.  Mag.  ZooLy  1854,  p.  150. 

/  C.  viridis,  subtus  pallidior;  fronte  purpurea  antice  obscuriori,  regionibus 
ophthalmicis  et  paroticis  nonnullisque  plumis  corporis  sanguineis;  cauda 
alisque  viridibus,  subtus  sordide  flavidis.  Rostrum  flavido  album;  pedes  flavido 
h^nnei;  iris  aurantiaco  flava,  interne  grisea. 

C?  et  Q  —  D'un  beau  vert  presque  uniforme  en  dessus,  sur  les  ailes  et 
sur  la  queue,  tirant  au  jaunâtre  sous  certain  jour;  tout  le  dessous  du  corps 
est  d'un  vert  pomme  plus  pâle  et  moins  pur  qu'au  dos;  le  front  est  d'un 
rouge  pourpré,  beaucoup  plus  foncé  sur  sa  bordure  antérieure  ;  le  devant 
des  lores  couvert  de  plumes  également  rouges;  des  plumes  rouge  sang 
plus  ou  moins  nombreuses  sur  la  région  ophtalmique  et  la  région  paro- 
tique,  et  quelques  plumes  de  la  même  couleur  mêlées  de  vertes  sur  les 
différentes  parties  du  corps.  Rémiges  et  rectrices  concolores  au  dos,  les 
premières  bordées  de  noirâtre,  finement  à  l'extrémité  et  largement  inté- 
rieurement; page  inférieure  des  rémiges  et  des  rectrices  jaunâtre  sale, 
bordée  extérieurement  de  gris  fuligineux  ;  la  barbe  externe  de  la  première 
rémige  plus  ou  moins  bleuâtre  à  la  base.  Bec  blanc  jaunâtre,  plus  clair  sur 
les  bords  des  mandibules  et  corné  à  l'extrémité  même;  pattes  brunes  jau- 
nâtres, à  ongles  brun  corné  ;  iris  d*un'jaune  orangé,  passant  au  gris  autour 
de  la  pupille. 

Le  mâle  a  le  sommet  de  la  tête  nuancé  légèrement  de  bleuâtre, 

Cf  Longueur  totale,  394;  vol,  605;  aile,  205;  queue,  174;  bec,  3i  ;  tarse,  15; 
doigt  médian,  27;  ongle,  12  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  195;  queue,  160;  bec,  26;  tarse,  14;  doigt  mé- 
dian, 28;  ongle,  12  millimètres. 

Forêts  vierges,  souvent  dans  les  bords  voisins  des  plantations  (Tschudi)  ;  Puma- 
marca,  Ninabamba  (Jelski);  Callacate,  Cntervo,  Chota  (SxoLZMAlifN). 

a  Ce  perroquet  remplace  dans  la  sierra  le  C,  erythrogeny*  de  la  côte,  s'étendant 
jusqu'à  12,000  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  où  je  Tai  entendu  sur  la  route  de 
Chota,  dans  la  localité  nommée  los  Frayleê,  La  limite  orientale  de  sa  distribution 
géographique  paraît  constituer  la  chaîne  orientale  des  Cordillères,  quoique  il  me 
paraisse  avoir  vu  et  entendu  ce  perroquet  à  Huambo,  sur  le  versant  oriental  de  cette 
chaîne.  Dans  chaque  cas  il  ne  s'étend  pas  jusqu'à  la  plaine  de  Majnas.  Quant  à  sa 
distribution  orographique,  c'est  l'espèce  allant  le  plus  haut  des  péruviennes. 


k 


DU  PEROU  197 


jt  Comme  les  antres  perroquets  il  se  tient  par  troupes,  rarement  on  en  rencontre 
des  paires  isolées,  et  jamais  des  individus  seuls.  Pendant  le  toI  chaque  paire  est 
isolée  des  autres,  ce  qui,  à  Texception  des  petites  espèces,  est  particulier  à  tous  les 
perroquets.  En  volant  et  perchés  ils  crient  sans  cesse  ou  au  moins  ils  bavardent,  et 
rarement  on  les  rencontre  silencieux  snr  les  arbres;  efh*ayés,  ils  s'envolent  avec  des 
cris  perçants.  Leur  vol  est  rapide,  ce  qu'on  peut  supposer  par  leurs  ailes  aiguës. 

3>  C'est  un  des  plus  grands  dévastateurs  des  plantations.  En  mars  et  en  avril 
lorsque  le  maïs  commence  à  mûrir,  des  troupes  innombrables  arrivent  pour  y  faire 
des  dégâts.  Pendant  tout  ce  temps  les  habitants  sont  obligés  de  garder  leurs  champs 
pour  chasser  les  oiseaux  à  coups  de  fusil  et  par  des  cris,  pn  m'a  même  assuré  à 
Cutervo  que  pendant  les  nuits  lunaires  ils  arrivent  et  font  des  dommages.  Ces  dom- 
mages sont  d'autant  plus  considérables  que  l'oiseau  ne  mange  que  l'embryon,  rejetant 
tout  le  reste  de  la  graine;  il  dévaste  donc  dix  fois  plus  qu'il  n'en  aurait  besoin  s'il 
mangeait  toute  la  graine.  M.  Jelski  m'a  raconté  que  les  habitants  de  Junin  prétendent 
qu'il  suffit  de  tenir  dans  les  champs  de  maïs  un  perroquet  captif  de  cette  espèce, 
pour  effrayer  et  faire  éloigner  tous  les  autres. 

»  Souvent  j'ai  vu  cet  oiseau  en  captivité.  Il  s'apprivoise  beaucoup  quand  il  a  été 
enlevé  du  nid,  cependant  je  n'en  ai  jamais  vu  de  parlant  ;  il  apprend  cependant  à 
imiter  les  poules,  et  plusieurs  autres  voix.  A  Callacate  j'ai  vu  de  ces  oiseaux  accom- 
pagnant constamment  les  poules  et  les  dindons  d  (Stolzmanv). 


1090.  —  Conurus  frontatus 

Cab.  in  TscH.,  Faun.  Peru.y  p.  272  — -  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av. 
Neotr.y  p.  112  —  Reichen.,  Consp,  Psittac.  in  Journ.  fur  Om,y  1881, 
p.  274. 

?  Ara  prasina,  Less.,  Descr.  Mamm,  Ois,^  p.  190. 

Psittacus  lunatus,  Bechst.,  Laih,  Uéb,,  lY,  p.  82. 

£08  cervicalis,  Wagl.,  Monogr.  Psitt.  ^  p.  562. 

C.  pallide  viryiis,  fronte  cum  vertice,  campterio  tibiisque  carmineo  rubris; 
circulo  oculari  nudo. 

Plumage  général  vert  clair,  tirant  un  peu  au  jaunâtre  sous  certain  jour; 
les  parties  inférieures  du  corps  sont  d'un  vert  plus  pâle  que  celui  du  dos 
et  d'une  nuance  moins  pure  ;  le  front  et  le  vertex  couverts  de  plumes  d'un 
beau  rotige  carminé;  le  pli  de  l'aile  en  partie  et  les  tibias  sont  aussi  rouges. 
La  page  inférieure  de  Taile  et  de  la  queue  est  d'un  gris  olivâtre  pâle.  Bec 
blanchâtre;  pattes  grises;  tour  de  l'œil  dénué. 

Longueur  de  l'aile,  225;  queue,  212;  bec,  29;  tarse,  17  millimètres. 

Description  d'après  un  exemplaire  péruvien  de  la  collection  de  M.  Sclater. 

Observations.  —  L'exemplaire  qui  nous  a  servi  à  la  description  ne  possède 
aucune  trace  de  raies  rouges  mentionnées  par  M.  Cabanis  :  «  Die  Ùnterseite  von  der 
Brust  bis  zum  After,  hauptsachlich  aber  am  Bauch  und  den  untem  Flugdecken,  ist 
mit  feinen,  halb  verwischten,  rothen  Querlinien  durchzogen.  » 

Environs  de  Lima  (Nation). 
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1091.  —  Ooniirus  erythrogenys 

Psittacara  erythrogenys,  Less.,  Échos  du  Monde,  1844,  p.  486. 

Gonurus  rubrolarvatus,  Souancé,  Rev.  Mag.  Zooly  1854,  p.  71. 

Psittacara  rubrilarvata,  Bp.,  Rev.  Mag,  ZooL,  4854,  p.  450. 

Gonurus  erythrogenys,  Scl.,  P.  Z.  S.,  4859,  p.  146  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  142  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  328. 

Gonurus  rubrolarvatus,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum.  fur 
Orn.,  1881,  p.  275. 

C.  virîdis,  subtus  dilutior;  capite,  humeris  suhcaudalibusque  sanguineis; 
remigibus  rectricibusque  corpori  concoloribus,  subius  sordide  flavidis.  Rostrum 
flavido  album;  pedes  brunnei;  iris  sordide  flava. 

cJ  Vert  en  dessus,  tirant  légèrement  au  jaunâtre  sous  certain  jour  et  au 
bleuâtre  dans  la  partie  terminale  des  rémiges  primaires;  le  vert  des  parties 
inférieures  du  corps  moins  intense  et  moins  pur;  la  tête  est  rouge  sang 
jusqu'à  la  nuque  en  dessus  et  dans  la  moitié  antérieure  des  joues,  plus 
largement  derrière  les  yeux  et  moins  en  bas  ;  le  devant  même  de  Taile  et 
les  tectrices  sous-alaires  sont  de  la  même  couleur,  ainsi  que  plusieurs  taches 
isolées  sur  les  différentes  parties  du  corps;  la  page  inférieure  des  rémiges 
et  des  rectrices  est  d'un  jaunâtre  sale.  Bec  blanc  jaunâtre;  pattes  brunes; 
iris  extérieurement  de  la  couleur  terre  de  Sienne  et  jaune  grisâtre  intérieu- 
rement. 

9  La  femelle  a  généralement  moins  de  rouge  sur  la  tête  surtout  sur  ses 
côtés;  point  sur  le  devant  de  l'aile  et  les  sous-alaires  mélangées  de  rouge 
et  de  vert. 

C?  Longueur  de  l'aile,  176;  queue,  130;  bec,  24;  tarse*  16;  doigt  mé- 
dian, 24;  ongle,  13;  totale,  332;  vol,  520  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  175;  queue,  133;  bec,  25;  tarse,  16;  doigt  mé- 
dian, 24;  ongle,  12;  totale,  325;  vol,  523  millimètres. 

((  Assez  commun  sur  la  côte,  où  il  disparaît  en  mars  et  en  avril.  Je  ne  sais  pas  où 
se  trouve  la  limite  de  l'habitat  de  cette  espèce  et  de  celui  du  C.  mitratus.  Les  habi- 
tudes sont  comme  celles  de  ce  dernier  »  (Stolzmann). 

Tumbez  (Stolzmann). 
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1092.  —  Conurus  gnianensis 

Psittaca  guianensis,  Briss.,  Orn.,  lY,  p.  331,  tb.  XXYIII. 

Psittacas  leucophthalmus,  Ps.  notatus,  Mûll.,  Syst.  Nat. 
Suppl.y  pp.  75  et  76. 

Psittacus  pavua,  Bodd.,  TahL  PL  EnL^  p.  10. 

Maracana  verde,  d'Azâra,  Apunt,,  I,  p.  415. 

Aratinga  nobilis  sive  gnianensis,  Spix,  Av.  Bras.,  I,  p.  36. 

Arara  cayana,  Less.,  Traité  Orn.,  p.  188. 

Conurus  cayanensis,  Gr.,  Gen.  B,  App.,  p.  19. 

Conurus  pavua,  Gr.,  Gen.  B.,  II —  Finsch.,  Papag.y  I,  p.  469 
—  ScL.  etSALV.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  299. 

Psittacara  chloroptera,  Souângé,  Rev,  Mag.  ZooL,  1856,  p.  59. 

Conurus  propinquus,  Scl.,  Cat.  Am.  B.,  p.  346. 

Conurus  leucophthalmus,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Journ, 
fur  Om.,  1881,  p.  276. 

C.  viridis;  fkxura  et  campterio,  subalaribus  minoribus  et  minimis,  interdum 
colli,  capitis  et  tihiarum  plumis  nonnullis  coccineis  (flexura  et  campterio  in- 
terdum viridibus)  ;  subalaribus  majoribus  luteis  ;  remigibus  et  rectricibus  subtus 
flavescentibus  ;  rostro  dilute  flavescente  carneo;  periophthalmis  nudis,  cineras- 
cente  carneis;  iride  crocea;  pedibus  fuscis  (Reichenow). 

cf  et  9  —  Plumage  général  vert  plus  foncé  en  dessus  et  plus  pâle  en 
dessous;  tectrices  inférieures  des  ailes,  petites  et  moyennes  ainsi  que  celles 
du  pli  de  l'aile  d'un  rouge  cinabarin,  les  grandes  jaunes  citron.  Rémiges  et 
rectrices  concolores  en  dessus  au  dos,  d'un  olive  jaunâtre  sur  la  page  infé- 
rieure de  la  queue  et  d'un  jaune  olivâtre  sur  celle  des  rémiges;  ces  der- 
nières bordées  largement  au  bord  interne  d'un  jaune  sale.  Souvent  la  barbe 
externe  de  la  première  rémige  plus  ou  moins  bleuâtre.  Ordinairement  ils 
ont  quelques  plumes  rouges  disséminées  sur  tout  le  corps  ou  sur  ses  diffé*- 
rentes  parties,  le  plus  souvent  au  cou.  Bec  blanc  jaunâtre,  peau  nue  aux 
environs  des  yeux  carné  grisâtre  ;  pattes  grises. 

Une  femelle  péruvienne  de  la  collection  de  M.  Raimondi  diflFère  des  autres 
par  le  pli  de  l'aile  en  partie  jaune  sans  rien  de  rouge,  les  petites  et  les 
moyennes  tectrices  sous-alaires  vertes  mélangées  avec  très  peu  de  rouge; 
elle  n'a  aucune  plume  rouge  sur  le  corps. 

cf  Longueur  de  l'aile,  185;  queue,  156;  bec,  25  millimètres. 

Q  —  173;      —      145;    —   26  — 

Santa  Cruz  (Babtlbtt)  ;  entre  Moyobamba  et  Balsapuerto,  et  entre  Moyobamba 
et  Xeveros  (coll.  Raimondi). 
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1093. - 


Cominis  "Weddelli 


Deville,  /ïeu.  Magaz.  Zool.,  1^1,  p.  209  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z. 
S.,  1866,  p.  197;  1873,  p.  229  —  Nomencl.  Av.  Neolr.,  p.  112  — 
Reichen.,  Consp,  Psitlac.  in  Journ.  fur  Orn.,  1881,  p.  281. 

Maracana  Weddelli,  des  Murs,  Caateln.  Exp.  Amer.  Sud, 
p.  13,  tb.  n. 

C.  supra  otivaceo  viridis;  sublus  flavo  viridis;  capite  lîlacino  griseo;  frunte 
griiea;  peclore  emrviescente  viHdi;  remigibus  primarîis  obscure  sapphirinU, 
externe  virtdi  limbalis,  tectrieibus  alarum  majoribus  primariis  obscure  sap- 
pMrinis;  rectricibus  dorso  concoloTibus  cxntleo  lerminatis.  Rostrum  corneo 
brunneum;  pedes  brunnei. 

(S  D'un  vert  olive  brunâtre  en  dessus,  à  tête  d'un  gris  lilacé,  passant  au 
bleuâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  mêlé  de  vert  sur  la  partie 
cervicale;  devant  du  front  gris;  cou  et  poitrine  d'un  vert  clair  tirant  im  peu 
au  bleuâtre;  le  reste  du  dessous  du  corps  d'un  vert  jaune  clair;  première 
i-émige  primaire  d'un  noir  bleuâtre,  les  suivantes  jusqu'à  la  sixième  sapbi- 
réea  foncées,  avec  un  large  limbe  externe  vert  clair;  les  grandes  tectrices 
primaires  sont  d'un  saphiré  foncé  en  formant  un  grand  miroir  alaire.  Queue 
de  la  couleur  du  dos,  à  rectriccs  terminées  de  bleu  saphiré  plus  profondé- 
ment au  milieu  des  pennes;  l'externe  est  largement  blanche  au  milieu  dans 
toute  sa  longueur;  page  inférieure  des  rémiges  et  des  rectrices  grise  lavée 
il'olive;  sous-alaires  de  la  couleur  de  l'abdomen.  Tour  de  l'œil  largement 
nu  cendré.  Bec  brun  corné  foncé;  pattes  brunes. 

Longueur  de  l'aile,  144;  queue,  97;  bec,  19;  tarse,  13;  doigt  médian,  20; 
ongle,  11  millimètres. 


1094. 


-  Coniirus  Souetncei 


Microslttace  Sonaacel,  Verr.,  fîev.  Mag.  Zoo\.,  1858,  p.  437, 
tb.  XII. 

Goniiras  Sonancet,  Scl.  Cat.  Amer,  h.,  p.  350  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  197;  1867,  p.  753;  1873,  p.  300  —  Nomencl.  Av. 
Neotr.,  p.  112. 


DU  PÉROU 


201 


Pyrrhura  Souancei,  Reighen.,  Consp.  Psitt  in  Joum,  fur  Orn,, 
1881,  p.  288. 

G,  viridis;  capite  supra  plus  aut  minus  fusco;  plumis  regionis  jugularis  et 
coin  lateribus  apice  alhido  marginatis  ;  tectricibus  alarum  exiernarum  et  ma- 
joribus  partim  coccineis;  remigibus  primariis  pogonio  externo  viridi  cœruleis; 
cauda  rubido  nigra,  rectricibus  basi  viridi  marginatis. 

Plumage  général  vert;  sommet  de  la  tête  plus  ou  moins  noirâtre,  à 
plumes  plus  ou  moins  bordées  de  vert,  le  devant  même  du  front  plus  ou 
moins  enduit  de  rouge  obscur;  toutes  les  plumes  de  la  région  jugulaire  et 
des  côtés  du  cou  bordées  au  bout  dc^  blanchâtre  ou  de  roussâtre,  en  y 
formant  des  squamules  bien  prononcées;  un  des  exemplaires  a  sur  Tab- 
domen  des  lignes  transversales  noirâtres;  côtés  de  la  tête  couverts  d'un 
vert  légèrement  olivâtre.  Les  tectrices  alaires  du  bord  de  l'aile,  quelques- 
unes  des  grandes,  tantôt  externes,  tantôt  quelques-unes  des  médianes  et  le 
pli  de  l'aile  en  partie  d'un  rouge  écarlate;  la  barbe  externe  des  rémiges 
primaires  d'un  bleu  verdâtre  bordée  finement  de  vert  ;  la  première  rémige 
toute  noire,  les  autres  noires  sur  la  barbe  interne  et  une  bordure  terminale. 
Queue  d'un  noir  rougeâtre,  à  rectrices  bordées  largement  de  vert  dans  la 
moitié  basalc.  Bec  corné  blanchâtre;  pattes  noirâtres;  iris  brun  rougeâtre 
très  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  130;  queue,  120;  bec,  18;  tarse,  14;  doigt  mé- 
dian, 16  millimètres. 

Description  d'après  deux  exemplaires  de  Sarayacu  (Ecuador) ,  recueillis  par 
Buckley  (coll.  Beblbpsch). 
Nauta,  Xeveros,  Chayavetas,  Chamicuros  (Baetlbtt). 


1095.  —  Conxirus  rupicola 

TscH.,  Faun.  Peru.,  p.  272,  tb.  XXVI,  fig.  1  —  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.^  p.  112. 

Microsittace  rupicola,  Bp.,  Rev.  Mag,  ZooL,  1854,  p.  150. 

Pyrrhura  rupicola,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Jouryt.  fur 
Orn.,  1881,  p.  289. 

G.  supra  prasinus,  fronte  fusca,  pileo  plumis  spadiceis,  apice  albicante  mar- 
ginatis ornato;  nucha  smaragdinea,  alis  viridi  cyaneis,  campterio  tectrici- 
busque  alarum  superioribus  primariis  coccineis  scapis  albis,  reliquis  viridibus, 
cauda  dorso  saturatiore;  subtus  melino  viridis,  gutture  helveolo,  pectore  fasciis 
transversalibus  fuscis  et  flavicantibus  vario;  crisso  smaragdineo  (Tschudi). 
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.  Sommet  de  la  tête  brun  terreux  foncé,  à  plumes  de  la  nuque  terminées 
d'une  bordure  grise  ;  tout  le  dos  est  d'un  beau  vert  tirant  un  peu  au  jaunâtre 
dans  certaines  directions  de  la  lumière  ;  côtés  de  la  tête  d'un  vert  pomme 
sale  ;  les  plumes  de  la  gorge  et  du  cou  antérieur  brunes  à  la  base  et  d'un 
fauve  grisâtre  à  l'extrémité  ;  celles  de  la  poitrine  brunes  à  la  base,  puis  d'un 
jaune  sale;  abdomen  vert,  tirant  plus  fort  au  jaunâtre  que  le  dos  dans  cer- 
taines directions  de  la  lumière  ;  plumes  de  la  ligne  médiane  du  ventre  plus 
ou  moins  colorées  de  rouge;  sous-caudales  d'un  vert  assez  foncé.  Ailes 
concolores  au  dos,  à  pli,  les  grandes  tectrices  primaires  et  les  plumes  de 
l'aile  bâtarde  d'un  beau  rouge  écarlate,  formant  un  grand  espace  de  cette 
couleur;  la  première  rémige  tout  entière,  la  barbe  interne  entière  de  la 
seconde,  le  bord  interne  de  la  page  supérieure  dans  toutes  les  autres  et 
l'extrémité  même  de  toutes  sont  noirs  ;  les  tertiaires  et  les  deux  voisines 
des  secondaires  n'ont  rien  de  noir  au  bout;  sous-alaires  vert  pomme  sale; 
page  inférieure  des  rémiges  lavée  d'olive.  Queue  d'un  vert  plus  foncé  que 
le  dos.  Bec  corné;  à  cire  cendrée  bleuâtre;  pattes  noires;  iris  jaune. 
Longueur  de  l'aile,  133;  queue,  127;  bec,  18;  tarse,  13  millimètres. 

Description  diaprés  un  oiseau  péruvien  de  la  collection  de  M.  Sclater. 


1096.  —  Conlirus  melanurus 

Aratinga  melanura,  Spix,  Av.  BrasiL,  I,  p.  36,  tb.  XXJI, 
fig.  1  et  2. 

Sittace  melanura,  Wagl.,  Monogr.  Psitt.,  p.  654. 

Psittacara  variegata  et  melanura,  Bourjot,  Perr.,  tb.  XXVI. 

Gonurus  melanurus,  6r.,  Gen.  ^.,11  —  Finsch.,  Papag.,  I, 
p.  556  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  299. 

Pyrrhura  melanura,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Journ.  fur 
Om.,1884,  p.  337. 

C.  supra  viridis;  pileo  plumis  ex  roseo  griseis;  margine  frontali  rubro  tincto; 
subtus  sordide  viridis,  plumis  colli  antici  et  pectoris  roseo  albido  marginatis; 
plumis  ventris  basi  obscure  purpureis;  tectricibus  alarum  primariis  magnis 
rubris;  remigibus  primariis  cxruleo  indutis;  cauda  ex  purpureo  nigra. 

D'un  vert  foncé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  gris  tirant  un  peu  au 
rosé,  avec  une  fine  bordure  frontale  enduite  de  rouge  obscur;  côtés  de  la 
tête  d'un  vert  pomme  sale;  la  couleur  générale  du  dessous  est  verte  sale, 
à  cou  antérieur  et  la  poitrine  traversés  de  lignes  blanchâtres,  lavées  d'une 
nuance  rosée  très  faible;  les  grandes  tectrices  alaires  primaires  rouges; 
rémiges  primaires  tirant  un  peu  au  bleuâtre  ;  la  première  rémige  toute 
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noire;  la  barbe  interne  de  toutes  les  autres  et  Textrémité  même  de  toutes, 
excepté  les  tertiaires,  noires;  sous-alaires  d'un  vert  pomme.  Queue  d'un 
pourpré  très  obscur,  avec  le  bord  externe  de  toutes  les  rectrices  vert  à  la 
base.  Bec  corné  terminé  de  blanchâtre;  pattes  noirâtres. 
Longuem*  de  l'aile,  128;  queue,  126;  bec,  17;  tarse,  12  millimètres. 

Bio  Javari  (Batss)  ;  Pebas  (Hauxwell). 


1097.  —  Conurus  Luciani 

Deville,  Rev.  Mag.  ZooL,  1851,  p.  210  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1873,  p.  299  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  112  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  549;1882,  p.  46. 

Microsittace  Luciani,  Bp.,  Rev.  Mag.  ZooL,  1854,  p.  150. 

Maracana  Luciani,  des  Murs,  Casteln.  Exp.  Amer.  Sud,  p.  14, 
tb.  m,  fig.  1. 

Conurus  cyanopterus,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  753. 

Pyrrhura  Luciani,  Reichen.,  Consp.  Psitt,  in  Joum.  fur  Orn.y 
1881,  p.  338. 

C.  viridis;  pileo  fusco  brunneo,  in  fronte  cxrulescente  lavato;  genis  antice 
fusco  purpureis;  dorso  infero,  uropygio  medio  et  ventre  medio  purpureis;  collo 
antico  et  pectore  fusco  virescente  et  flavido  squamulaiis  ;  remigihus  primariis 
caeruleis;  rectricibus  purpureis,  basi  lateraliter  viridibus,  subtus  totis  sordide 
purpureis;  subalaribus  viridibus,  Rostrum  brunneum;  pedes  brunnei;  iris 
fusco  brunnea. 

cf  D'un  beau  vert  en  dessus  tirant  légèrement  au  jaunâtre  sous  certain 
jour,  d'une  nuance  moins  intense  et  moins  pure  sur  l'abdomen  et  les  sous- 
caudales,  à  sommet  de  la  tète  brun  foncé,  légèrement  teint  de  bleuâtre  au 
front;  le  devant  des  joues  et  le  tour  des  yeux  est  d'un  pourpré  obscur;  le 
dessous  des  joues  gris  bleuâtre;  région  auriculaire  fauve  blanchâtre;  tout 
le  devant  du  cou  et  la  poitrine  couverts  de  plumes  foncées  verdâtres  au 
milieu,  entourées  largement  de  jaunâtre  sale,  en  y  formant  de  grosses 
squamules;  milieu  du  dos  inférieur  largement  et  du  croupion  moins  lar- 
gement pourpré  ;  milieu  du  ventre  d'un  pourpré  moins  intense  et  moins 
pur;  plusieurs  plumes  de  la  nuque  colorées  de  bleu.  Rémiges  primaires, 
ainsi  que  leurs  grandes  tectrices  et  les  plumes  de  l'aile  bâtarde  bleues, 
bordées  intérieurement  et  postérieurement  de  noir;  l'externe  toute  noire; 
les  secondaires  concolores  au  dos  ;  page  inférieure  de  toutes  grise,  lavée 
de  verdâtre;  sous-alaires  vertes.  Rectrices  pourprées,  à  barbe  externe  lar- 
gement verte  extérieurement  dans  la  moitié  basale;  page  inférieure  des 
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rectrices  d'un  pourpré  sale,  bordé  extérieurement  de  fuligineux.  Bec  et 
pattes  bruns;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  130;  queue,  HO;  bec,  !7;  tarse,  t3;  doigt  médian,  17; 
ongle,  9  millimètres. 

Le  mâle  d'¥iirimaguas  diffère  de  celui  du  PtTou  central ,  décrit  plus 
haut,  par  la  couleur  verte  plus  foncée  ;  la  présence  de  quelques  plumes 
d'un  rouge  cinabarin  au  milieu  du  devant  du  front;  le  pourpré  des  joues  et 
du  tour  de  l'œil  plua  sale  ;  l'écaillure  de  la  poitrine  et  des  côtés  du  cou  plus 
subtile  et  plus  régulière;  la  couleur  de  la  région  auriculaire  plus  foncée; 
une  taille  moins  forte. 

Q  La  femelle  d'Yurimaguas  n'a  rien  de  rouge  au  front,  l'écaillure  de  U 
poitrine  comme  celle  du  mâle  de  la  même  localité,  également  colorée  de 
rosé  au  cou  et  différente  de  celle  de  l'oiseau  du  Pérou  central. 

C?  Longueur  totale,  243;  vol,  370;  aile,  120;  queue,  100  millimètres. 


250; 


.  373; 


120; 
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1098.  —  ConuTus  roseifrons 


Gr.,  List  PsiU.,  p.  42  —  FiNSCH.,  Papag.,  I,  p.  534  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1873,  p.  299. 

Pyrrhara  roseirrons,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum.  fur 
Om.,  1881,  p.  340. 

C.  supra  et  atis  Isle  viridis,  fronte  lalissime  et  loris  vivide  roseis,  service 
cum  nucha  brunneis;  dorso  infero  et  uropygio  medio  obscure  rubris;  subtus 
viridis  plumis  colli  peclorisque  obscurioribus  fulvido  marginalis;  ventre  medio 
late  obscure  rubro;  remigibus  primariis  casruleis;  eaïuta  obscure  purpurea 
rectricibus  basi  late  marginatis. 

D'un  beau  vert  psittacin  au  dos  et  sur  les  ailes;  le  front  jusqu'au  bord 
postérieur  des  yeux,  les  lores,  le  devant  même  des  côtéa  des  joues  et  une 
bordure  au-dessous  des  yeux  sont  d'une  belle  couleur  rosée  intense,  pâlie 
et  tirant  au  jaunâtre  sur  le  milieu  des  plumes;  le  reste  du  sommet  de  la 
tête  et  la  nuque  sont  d'un  brun  lavé  légèrement  de  roussâtre;  le  milieu  du 
dos  inférieur  et  du  croupion  d'un  rouge  sang  obscur;  les  plumes  de  la  partie 
posiârieure  des  joues,  des  côtés  et  du  devant  du  cou  sont  d'un  vert  bleuâtre 
foncé  entourées  d'une  bordure  fauve  grisâtre  claire  assez  large;  tectrices 
auriculaires  ocreuses;  le  reste  du  dessous  est  d'un  vert  pomme  tirant  un 
peu  au  jaunâtre  avec  un  large  espace  d'un  rouge  obscur  au  milieu  du 
ventre.  Rémiges  primaires  d'un  bleu  clair,  à  bartre  interne  bordée  et  ter- 
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minée  largement  de  noir;  page  inférieure  des  rémiges  olivâtre.  Queue  d'un 
pourpré  à  rectrices  bordées  largement  de  vert  dans  leur  partie  basale. 
Quelques  plumes  rouges  sur  le  pli  du  devant  de  Taile  et  autour  du  talon. 
Bec  noir;  pattes  noirâtres;  iris  noir. 

Sur  l'autre  exemplaire  le  rosé  s'étend  moins  longuement  au  sommet  de 
la  tête  et  sur  le  devant  du  visage. 

Longueur  de  l'aile,  122;  queue,  118;  bec,  16;  tarse,  13;  doigt  médian,  17,5; 
o^gle,  8  niillimètres. 

Description  diaprés  les  ciseaux  du  Musée  Britannique  provenant  de  TAmazone 
supérieure. 

Bartlett  n'a  fourni  du  territoire  péruvien  qu*un  seul  exemplaire  endommagé  pris 
par  les  Indiens. 


1099.  —  Brotogerys  pyrrhoptera 

Psittacus  pyrrhopterus,  Lâth.,  /.  0.  Suppl.^  U,  p.  22. 

Trichoglossus  pyrrhopterus,  Wagl.,  Monogr.  Psitt. j  p.  547. 

Gonurus  griseocephalus  et  G.  rubrifrons,  Less.,  Traité  Om,j 
p.  214. 

Psittacula  griseifrons,  Bourjot,  Perr.,  tb.  LXXXVI. 

Brotogerys  pyrrhoptera,  Vig.,  ZooL  Journ.,  4826,  II,  p.  400, 
tb.  IV  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr,,  p.  113  —  Tacz.,  P.  Z. 
S.,  1877,  p.  329  —  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Journ,  fur  Orn.f 
1881,  p.  342. 

B.  supra  léete  viridis,  pileo  pallide  viridi  cssruleo,  tectricibus  alarum  supe- 
rioribus  olivaceo  perfusis;  subtus  flavido  viridis,  lateribus  capitis  flavescente 
albidiSf  gula  flavida;  remigibus  corpori  concoloribus,  primariis  pogonio  externo 
cwrulescente  lavato,  lectricibus  alarum  primariis  sapphirinis  ;  subalaribus 
-miniaceo  aurantiacis;  cauda  viridi,  Rostrum  flavo  albidum;  pedes  flavido 
carnei;  iris  griseo  brunnea. 

C?  et  Q  —  D'un  beau  vert  en  dessus,  à  nuque  et  le  devant  du  dos  enduits 
légèrement  d'olive  jaunâtre,  les  tectrices  alaires  tirant  plus  fort  sur  l'olive 
brunâtre;  le  sommet  de  la  tête  est  d'une  légère  couleur  bleue  verdâtre 
(aigue-marine),  les  côtés  de  la  tête  d'un  blanc  jaunâtre  enduit  légèrement 
de  grisâtre;  menton  jaunâtre;  tout  le  dessous  du  corps  vert  jaunâtre  beau- 
coup plus  clair  que  celui  du  dos,  plus  vert  au  bas-ventre  et  les  sous-cau- 
dales. Rémiges  vertes,  à  barbe  externe  dans  les  primaires  enduites  de  bleu 
plus  ou  moins  légèrement,  en  laissant  une  fine  bordure  verte;  les  grandes 
tectrices  primaires  sapbirées,  en  y  formant  un  miroir  bien  prononcé  ;  page 
inférieure  des  rémiges  vert  pâle,  bordée  extérieurement  de  noir  bleuâtre; 
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1102.  —  Brotogerys  jugnlaris 

Gonurus  jugulaHs,  Deville,  Rev.  Mag.  ZooLy  1851,  p.  209  — 
DES  Murs,  Casteln.  Exp.,  p.  15,  tb.  III,  fîg.  2. 

Psittovius  jugularis,  Bp.,  Rev.  Mag.  Zool.^  1854,  p.  151. 

Brotogerys  jugularis,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  197; 
1867,  p.  753;  1873,  p.  300  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  113  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1882,  p.  46  —  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum.  fur  Orn.y 
1881,  p.  343. 

B.  viridis,  suhtus  Uetior,  capite  caerulescente  lavato;  macula  mentali  aroceo 
aurantiaca;  remigibus^  tectricibus  alarum  majoribus  primariis  pteryllioqtte 
sapphirinis;  rectricibus  medio  cœruleis  latissime  viridi  marginatis^  margine 
interno  nisi  medianarum  flavo;  subalaribus  cxruleo  viridibus,  Rostrum  al- 
bidum  ;  pedes  flavido  brunnei  ;  iris  fusco  brunnea. 

C?  et  Q  —  D'un  vert  tirant  légèrement  sur  l'olive  brunâtre  en  dessus, 
d'un  vert  plus  clair  en  dessous,  à  tête  lavée  de  bleu,  plus  fort  au  sommet 
et  sur  la  nuque,  très  peu  sur  les  joues;  front  jaunâtre  sale;  une  tache 
orangée  au  menton;  rémiges  d'un  beau  bleu  saphir,  à  extrémité  et  une  fine 
bordure  externe  verte  sur  les  primaires,  large  sur  les  secondaires,  bordées 
largement  intérieurement  de  noir;  grandes  tectrices  alaires  d'un  saphiré 
semblable  à  celui  des  rémiges  ;  les  plumes  de  Taile  bâtarde  d'un  bleu  plus 
clair,  bordées  de  vert;  sous-alaires  d'un  vert  lavé  de  bleuâtre;  pli  de  l'aile 
souvent  jaune;  page  inférieure  des  rémiges  bleue  verdâtre  avec  une  large 
bordure  externe  noirâtre.  Les  deux  rectrices  médianes  bleues  bordées  lar- 
gement de  vert  sur  les  deux  côtés,  les  submédianes  n'ont  du  bleu  qu'à  la 
barbe  externe,  tandis  que  l'interne  est  bordée  de  jaune  limonacé,  sur  les 
suivantes  le  bleu  est  de  plus  en  plus  restreint,  de  sorte  que  l'externe  a  très 
peu  de  bleu  à  la  naissance  et  toute  la  barbe  interne  jaune,  toutes  bordées 
très  finement  de  jaunâtre  à  l'extérieur;  page  inférieure  des  rectrices  d'un 
vert  sale  à  l'extérieur  et  jaune  intérieurement.  Bec  blanc  d'ivoire  brunâtre; 
pattes  jaunes  grisâtres;  iris  gris  brunâtre  très  foncé,  presque  noir. 

cf  Longueur  totale,  223;  vol,  283;  aile,  113;  queue,  58;  bec,  16;  tarse,  12; 
doigt  médian,  15;  ongle,  8  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  230;  vol,  285  millimètres. 

Ucayali,  Nanta,  Yurimaguas,   Chayavetas  (Babtlett);   Ynrimaguas  (Stolz- 

MANK  et  coll.  RAIMONDI). 

a  Ck>mmun  à  Yurimagnas.  Les  habitndes  semblables  à  celles  da  B,  pyrrJioptera  ; 
on  relève  souvent  en  cage.  Il  apprend  à  prononcer  parfaitement  piouiUchou,  répété 
plusieurs  fois  en  ajoutant  quelquefois  un  diminutif  piouitchitau  suivi  d'une  sorte  de 
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dhrr-dhrTT.  Cette  ainutble  perruche  est  aussi  sociale  que  \a.  Psittaewla  cmîeHit, 
Quelquei-una,  probablement  les  mâlef),  «ont  d'an  t^aractil^re  très  belliqueux  et  com- 
mencent écrier  à  ta  rue  d'an  bomme,  remuant  précipitamment  des  ailes,  et  piquent 
fort  lorsqu'on  leur  présente  la  main.  Lea  Indiens  des  enrirons  d'Yurimaguas  en 
élèrent  des  quantités  pour  les  vendre  aux  blancs;  j'ai  tu  chez  eux  dea  jeunes  &  la 
On  de  mars  et  en  avril.  Bon  nom  est  pris  de  la  voix  piouickou  n  (StolzmaxkJ. 


1103.  —  Brotogerys  tui 

Pslttacus  toi,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  352. 

Pstttaonla  brasUlensts  loterocephalus ,  Bniss.,  Orn.,  IV, 
p.  398. 

Pslttacns  Sanoti  Thom»,  Mcll.,  Syst.  Nat.  SuppL,  p.  Si  — 
BuFF.,  PI.  Enl.,  CDLVI. 

PsittacuB  passerlnns,  Bodd.,   Tttbl.  P2.  Enl.,  p.  07. 

Fslttaous  tovl,  Lath.,  J.  0.,  p.  i^i. 

Brotogerys  toi,  Bp.,  Rev.  Matjaz.  Zool.,  1854,  p.  151  —  Scl, 
et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  197;  1873,  p.  300  —  Nom.  Av.  Neotr., 
p.  113. 

Brotogerys  passerina,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  P.  Z.  S., 
1881,  p.  345. 

fl.  Ixle  viridis,  subtus  uropygiogae  Ixtior;  froiite  citrino  /lava;  lectricibMi 
atarum  migoribus  primariis  cxruleia;  reclricibus,  mediis  esccptis,  flavidis, 
pogônio  externo  viridi;  remigibus  subtua  cxruleo  viridibits. 

cf  et  Ç  —  D'un  beau  vert  en  entier,  foncé  et  tirant  légèrement  sur  l'oli- 
vâtre au  dos  et  sur  les  ailes;  tirant  un  peu  au  bleuâtre  sur  la  tête,  d'ane 
couleur  plus  vivu  et  claire  sur  tout  le  dessous,  au  croupion  et  sur  les  tec- 
trices caudales;  le  front  est  jaune  citron  ;  les  grandes  tectrices  alairea  pri- 
maires d'un  bleu  saphiré,  à  base  de  ces  plumes  verte  ;  les  rÉœiges  primaires 
tirant  un  peu  au  bleuâtre,  surtout  sous  Cfirtaîn  jour;  soua-alairea  vertes, 
nuancées  de  jaunâtre;  page  inférieure  des  rémiges  largement  d'un  vert 
bleuâtre  sur  la  barbe  interne;  lea  deux  rectrices  médianes  vertes  en  entier, 
les  autres  jaunes  verdâtres,  à  barbe  externe  verte.  Bec  brun  clair;  pattes 
carnées. 

Longueur  de  l'aile,  108;  queue,  58;  bec,  16;  tarse,  10  millimètrea. 

Nauta  (BAbtlbtt)  ;  Tqaitos  (coll.  HAiMoyor). 
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1104.  —  Bolborhynchus  aurifrons 


Psittacus  aurifrons,  Less.,  Cent.  Zool.y  1830,  p.  63,  tb.  XYIII. 

Trichoglossus  aurifrons,  Wâgl.,  Monogr.  Psitt.,  p.  547. 

Gonurus  sitophagus,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  273. 

Gonurus  agilis,  Licht.,  Nomencl.  Av.  y  p.  73. 

Bolborhyndius  aurifrons,  Souâncé,  Icon.  Perr.,  tb.  XXIV, 
fig.  2  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl,  Av.  Neoir.y  p.  113  —  Tacz./  P.  Z. 
S.,  1874,  p.  549;  1880,  p.  211  —  Reighen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum. 
/ur  Om.,  1881,  p.  347. 

B.  supra  viridis,  remigibus  primariis  pogonio  exUrno  eyaneis,  interno 
nigris;  cauda  dorso  aliquantulum  saturatiore;  frontej  gula,  pectore  abdomi- 
neque  luteis;  hypochondriis  crissoque  viridi  flams.  Géra  aurantiaca;  rostrum 
flavo  album;  pedes  rubro  flavi;  iris  griseo  flava. 

C?  D'un  beau  vert  en  dessus,  le  plus  vif  et  le  plus  pur  sur  les  joues  et  le 
croupion,  et  tirant  légèrement  au  brunâtre  au  milieu  du  dos  et  sur  les  sca- 
pulaires;  le  devant  même  du  front,  les  lores,  le  devant  même  des  joues,  la 
poitrine  et  l'abdomen  sont  d'un  beau  jaune  citron,  le  plus  intense  sur  les 
côtés  de  l'abdomen  et  plus  ou  moins  enduit  de  verdâtre  sur  les  côtés  de  la 
poitrine  et  au  milieu  du  ventre  ;  le  bas- ventre  et  les  sous-caudales  sont  d'un 
vert  jaunâtre.  Rémiges  primaires  bleues  sur  la  barbe  externe  ut  noirâtres 
sur  l'interne,  avec  une  bordure  externe  jaune  très  fine;  les  secondaires 
vertes  extérieurement  et  noires  intérieurement;  grandes  tectrices  primaires 
d'un  vert  bleuâtre;  sous-alaires  vertes  nuancées  de  jaune.  Rectrices  un  peu 
plus  foncées  que  la  couleur  du  dos,  d'un  vert  grisâtre  pâle  en  dessous.  Cire 
orangée;  bec  blanc  jaunâtre;  pattes  jaunes  rougeâtres;  iris  jaune  grisâti^e. 

Les  individus  moins  adultes  ont  le  vert  du  dos  et  des  scapulaires  tirant 
plus  fortement  au  brunâtre,  le  jaune  des  côtés  de  la  poitrine  et  du  milieu 
de  l'abdomen  enduit  plus  fortement  de  vert. 

Q  La  femelle  a  seulement  un  peu  de  jaune  sur  la  gorge  et  sur  les  flancs 
de  l'abdomen,  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  est  d'un  vert  beau- 
coup plus  pâle  que  celui  du  dessus. 

cf  Longueur  totale,  170;  vol,  276;  aile,  97;  queue,  85;  bec,  13;  tarse,  11; 
doigt  médian,  14  ;  ongle,  6  millimètres. 

Un  mâle  de  Gallacate,  au  Pérou  septentrional,  a  le  vert  beaucoup  plus 
vif  et  plus  pur  en  général,  le  jaune  n'occupe  que  le  devant  du  front  et  du 
visage  moins  largement  que  dans  les  précédents  et  la  gorge,  ainsi  qu'une 
mèche  des  plumes  sur  les  côtés  mêmes  de  l'abdomen  supérieur;  le  reste 
du  dessous  est  d'un  beau  vert  clair.  Iris  brun  foncé. 

La  femelle  des  environs  de  Titicaca  a  Taile  beaucoup  plus  longue  que 
tous  les  autres  mesurant  110  millimètres. 
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Observations.  —  Les  oiseaox  typiqnes  de  Lesson,  au  Musée  de  Paris,  res- 
semblent en  entier  à  ceux  du  Pérou  central. 

Très  commun  dans  les  champs  de  maïs  de  la  côte  (Tschudi)  ;  Lima  (Jelski)  ; 
Callacate  (Stolzmakn)  ;  Titicaoa  (coll.  Raimondi). 

d  Commun  aux  environs  de  Lima  et  à  Chimbote  ;  je  ne  Tai  jamais  vu  à  Chepen 
et  à  Pacasmayo.  On  ne  Télève  pas  en  captivité  à  Lima,  comme  je  suppose,  à  cause 
de  l'ignorance  des  lieux  de  sa  nidification  2>  (Stolzmann). 


1105.  —  Bolborhynchus  andicola 

Psittacula  andtoola,  Finsch.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  90  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1874,  pp.  678  et  679  —  Reichen.,  Consp.  Psitlac.  in 
Joum.  fur  Om.,  1881,  p.  349. 

Bolborhynchus  or^igrnesius,  Tagz.,  P,  Z.  S.,  1874,  p.  549. 

Bolborhynchus  andioola,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S. y  1876,  p.  18. 

B.  viridis  unicolori  subtus  dilutior;  mento  oUvaceo  flavido;  rostro  canes- 
centi  corneo  (Finsch.). 

cf  et  9  —  D'un  beau  vert  en  dessus ,  le  plus  pur  au  croupion  et  sur  les 
ailes,  enduit  d'olive  brunâtre  sur  la  tète  et  la  nuque;  à  gorge  jaune  olivâtre; 
tout  le  dessous  vert  clair,  le  plus  pur  sur  les  sous-caudales  et  enduit  de 
jaune  olivâtre  sur  la  poitrine  et  l'abdomen;  rémiges  noires  sur  la  barbe 
interne,  passant  au  gris  clair  sur  la  bordure  interne  plus  ou  moins  large- 
ment, la  barbe  externe  dans  les  primaires  plus  au  moins  bleue,  bordée 
finement  et  terminée  de  vert,  verte  dans  les  autres;  queue  verte  à  page 
inférieure  plus  pâle.  Sous-alaires  vertes  ;  page  inférieure  des  rémiges  noi- 
râtre extérieurement  et  largement  vert  bleuâtre  intérieurement.  Bec  corné 
grisâtre,  à  extrémité  blanche;  pattes  brunâtres;  iris  brun  très  foncé. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  105;  queue,  70;  bec,  13;  tarse,  11;  doigt  mé- 
dian, 15;  ongle,  8  millimètres. 

Observations.  —  L'oiseau  typique  de  Bolborhynchus  Orbignyi^  Bp.,  au  Musée 
de  Paris,  ressemble  en  tout  à  nos  oiseaux  péruviens  et  n'en  diffère  que  par  la  nuance 
bleuâtre  à  peine  distincte  sur  les  rémiges  primaires  ;  les  côtés  de  la  tête  et  la  gorge 
tirant  un  peu  au  jaunâtre.  Longueur  de  l'aile,  106  ;  queue,  67  millimètres. 

Paucartambo  (Whitelt);  Pumamarca,  Acancoclia,  Maraynioc  (Jelski). 
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1106.  —  Psittacula  passerina 

Psittacus  passerinus,  L.,  S.  N.y  l,  p.  150. 

Psittacula  brasiliensis  uropygio  cyaneo,  Briss.,  Om.y  IV, 
p.  148. 

Agapornis  cyanopterus,  Sws.,  Two  Cent.j  p.  320. 

Psittacus  capensis,  Shaw,  Nat.  Misc.j  tb.  DCGCXCIIl. 

Gonurus  gregarius,  Bourjot,  Perr,,  tb.  XLIX. 

Agapornis  guianensis,  Sws.,  Cent.,  p.  320. 

Psittaculus  Sancti-ThomsB,  Sghl.,  Mus.  P. -Bas,  Psitt.,  p.  31. 

Psittacula  viridissima,  Lafr.,  Rev.  Mag.  Zool.,  1848,  p.  172. 

Psittacula  passerina,  Less.,  Tr.  Orn.,  p.  203 —  Spix,  Av.  Bras,, 
p.  38,  tb.  XXXIII  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  301  —  Reichen., 
Consp.  Psittac.  in  Joum.  fur  Orn.,  1881,  p.  349. 

• 
P,  supra  prasino  viridiSf  subtus  dilutior;  dorso  infero  cum  uropygio ,  tec- 
tricibus  alarum  major ibus,   campterio,   subalaribus ,  ^  margineque  externo 
remigum  secundariorum  cxruleis,  Rostrum  albidum;  pedes  carneo  grisei;  iris 
brunnea, 
Fem.  tota  viridis,  subtus  dilutior,  fronte  genisque  ex  flavido  viridibus. 

cf  D'un  beau  vert  pré  en  dessus,  d'un  vert  plus  clair  en  dessous,  à  dos 
inférieur  avec  le  croupion,  les  grandes  tectrices  supérieures  alaires,  le  pli  de 
l'aile,  les  petites  et  les  moyennes  tectrices  inférieures  d'un  beau  bleu  azuré; 
la  barbe  externe  des  rémiges  primaires  postérieures  et  celle  des  secondaires 
d'un  bleu  plus  foncé  que  celui  des  tectrices,  n'atteignant  pas  l'extrémité  des 
pennes;  les  grandes  tectrices  sous-alaires  grises  lavées  de  vert;  page  infé- 
rieure des  rémiges  ardoisée  extérieurement  et  largement  vert  tendre  inté- 
rieurement. Bec  blanc  jaunâtre  ;  pattes  carné  grisâtre;  iris  brun. 

Q  Semblable  au  mâle,  sans  aucune  trace  de  nuance  bleue,  à  front  et  les 
joues  d'un  vert  jaunâtre;  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  tirant 
aussi  au  jaunâtre;  les  rémiges  primedres  avec  une  bordure  jaunâtre  très 
fine. 

C?  Longueur  de  l'aile,  85;  queue,  43;  bec,  12  millimètres. 

9  —  81;      —      42;   —   12         — 

Rio  Javari  (Batks). 
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1107.  —  Psittacula  Sclateri 

Gr.,  List  PsiU.y  p.  86  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  197; 
1873,  p.  301  —  NomencL  Av.  Neotr.j  p.  115  —  Reichen.,  Consp. 
Psittac.  in  Joum.  fur  Om.j  1881,  p.  350. 

Psittacula  melanorhynoha,  Nâtt.  —  Finsch.,  Papag.,  II, 
p.  660. 

P.  prasino  viridis,  dorso  alisque  obscurioribus,  tergo  cum  uropygio,  iectri- 
cibus  alarum  majoribus,  subalaribttsque  uUramarinis,  remigibus  secundariis 
sapphirinis.  Rostrum  supra  corneo  nigrum,  subtiis  albidum;  pedes  grisei;  iris 
brunnea. 


cf  Ad.  —  D'un  beau  vert  pré  sur  la  tête  et  toutes  les  parties  inférieures 
du  corps;  nuque,  cou  postérieur,  dos,  tectrices  alaires,  petites  et  moyennes, 
et  rémiges  tertiaires  d'un  vert  plus  obscur,  tirant  légèrement  à  l'olivâtre  ; 
dos  inférieur,  croupion,  les  grandes  tectrices  alaires  et  les  sous-alaires  d'un 
beau  bleu  outremer;  toutes  les  rémiges  secondaires  et  les  primaires  voisines 
d'un  bleu  saphiré  assez  foncé  ;  les  secondaires  terminées  par  une  fine  bor- 
dure verte;  les  trois  primaires  externes  vertes  sur  la  barbe  externe,  les 
suivantes  saphirées  plus  ou  moins  à  la  base;  la  barbe  interne  noirâtre;  la 
page  inférieure  des  rémiges  pliées  est  d'un  bleu  verdâtre.  Queue  verte. 
Mâchoire  d'un  corné  foncé  bordée  à  la  base  de  blanchâtre  jusqu'à  la  dent; 
mandibule  blanchâti*e;  pattes  grises;  iris  brun. 

Longueur  de  l'aile,  80;  queue,  38;  bec,  12;  tarse,  9;  doigt  médian, 
14  millimètres. 

Observations.  —  Espèce  analogue  à  la  P,  passerma  et  distincte  par  le  vert  de 
la  tête  et  des  parties  inférieures  du  corps  plus  intense  et  plus, pur;  le  vert  du  dos  et 
des  aUes  beaucoup  plus  foncé  ;  le  bleu  du  croupion  et  des  tectrices  alaires  beaucoup 
plus  foncé  ;  le  saphiré  des  rémiges  secondaires  au  lieu  de  bleu  de  ciel,  prolongé 
jusqu'à  l'extrémité  des  pennes,  dans  l'espèce  citée,  s'arrête  dans  notre  oiseau  à  une 
distance  assez  grande  du  bout  des  plumes  ;  une  autre  couleur  du  dessous  des  rémiges. 

Description  d'après  un  exemplaire  de  Sarayacu  (Ecuador) ,  recueilli  par  Buckley 
(coll.  Beblepsch). 

Sarayacu  (Babtlett)  ;  Rio  Javarî  (Batbs). 
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1108.  —  Psittacula  cœlestis 

Agapornis  cœlestis,  Less.,  Descr,  Mamm.  Ois,,  p.  148. 
•  Psittacula  cœlestis,  Bp.,  Bev.  Mag.  ZooL,  1854,  p.  152  —  Scl. 
et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neoir,,  p.  115  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877, 
pp.  329  et  753;  1880,  p.  211  —  Reichen.,  Consp.  Psiltac,  in  Journ, 
fur  Orn.,  1881,  p.  350. 

P.  supra  virescente  grisea  ;  fronte  latissime  genisque  vivide  prasino  viridibus, 
cervice  cœruleo  lavato;  dorso  infero  uropygioque  intense  ultramarinis ;  abdo- 
mine  medio  virescente;  hypochondriis  ex  olivaceo  gnseis;  remigibus  primariis 
viridibus,  flavo  tenuissime  marginatis;  secundariis,  tectricibus  primariis, 
campterio  subcaudalibusque  ultramarinis;  cauda  viridi.  Rostrum  albidum; 
pedes  carnet;  iris  brunnea. 

Fem.  supra  sordide  viridis,  subtus  flavido  viridis;  uropygio  cœrulescente 
viridi. 

cf  D'un  gris  verdâtre  au  dos  et  sur  les  tectrices  alaires,  passant  en  une 
nuance  plus  verdâtre  sur  les  rémiges  tertiaires  et  les  scapulaires  posté- 
rieures; le  front  avec  le  vertex  jusqu'en  arjière  des  yeux;  tous  les  côtés 
de  la  tête  et  la  gorge  sont  d'une  belle  couleur  verte  claire;  la  partie  posté- 
rieure du  sommet  de  la  tête  lavée  légèrement  de  bleu  sur  un  fond  plus  pâle 
que  celui  du  dos,  beaucoup  plus  fort  sur  les  côtés,  surtout  derrière  les 
yeux,  en  y  formant  une  large  bande  d'un  bleu  de  ciel;  le  milieu  de  la 
poitrine  et  de  l'abdomen  est  d'un  vert  pomme  clair,  les  flancs  largement 
d'un  gris  olivâtre;  sous-caudales  d'un  beau  vert  tirant  au  jaunâtre;  le  dos 
inférieur  et  le  croupion  d'un  bleu  outremer  intense;  les  sus-caudales 
vertes.  Les  rémiges  primaires  vertes  bordées  finement  à  l'extérieur  de 
jaune;  les  secondaires  d'un  bleu  outremer  foncé;  les  grandes  tectrices  pri- 
maires, le  bord  de  l'aile  et  les  sous-alaires  d'un  bleu  outremer  plus  clair 
que  celui  des  rémiges;  page  inférieure  des  rémiges  d'un  vert  bleuâtre  pâle, 
bordée  extérieurement  de  noirâtre.  Queue  verte  en  dessus,  d'un  vert  pâle 
en  dessous.  Bec  blanchâtre;  pattes  carnées;  iris  brun. 

9  D'un  vert  sale  en  dessus,  à  croupion  d'un  vert  bleuâtre;  le  front  et 
les  côtés  de  la  tête  d'un  vert  plus  clair  et  plus  pur;  tout  le  dessous  du 
corps  d'un  vert  jaunâtre  sale,  beaucoup  plus  pâle  que  celui  du  dos;  rémiges 
primaires  grises  foncées,  à  barbe  externe  verte,  bordée  finement  de  jaune; 
les  secondaires  d'un  vert  plus  foncé,  tirant  légèrement  au  bleuâtre;  sous- 
alàires  d'un  vert  sale. 

cf  Longueur  totale,  142-144;  vol,  245-260;  aile,  84;  queue,  40;  bec,  13; 
tarse,  12;  doigt  médian,  14;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  142-149;  vol,  252;  aile,  81  ;  queue,  40  millimètres. 

Dimensions  des  œufs  dans  les  diff'érentes  pontes  :  17,6-15;  18,7-16," 
19,6-17,3;  18,7-14,2;  19,2-15,6;  21-16,2  millimètres. 
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Ghepen,  Tnmbez,  Callacate,  Ghota  (BTOLZMAim). 

d  Espèce  répandue  depuis  la  côte  jusqu'à  la  vallée  du  haut  Marauon  ;  je  ne  Tai 
jamais  rencontrée  à  Test  du  fleuve,  mais  il  me  paraît  qu'elle  devrait  se  trouver  dans 
les  vallées  profondes  des  rivières  du  côté  droit  du  MaraEon,  comme  Kio  d'Utcu- 
bamba.  Je  peux  assurer,  sous  le  rapport  de  la  distribution  de  Toiseau,  qu'il  ne  se 
trouve  pas  sur  le  versant  oriental  de  la  chaîne  orientale  des  Cordillères  ;  verticale- 
ment il  va  jusqu'à  la  hauteur  de  8,000  pieds,  où  il  est  cependant  assez  rare  (Chota)* 

))  Cette  perruche  caractérise  les  contrées  dépuées  d'arbres  de  la  côte  péruvienne, 
et  les  vallées  serranes  chaudes  et  arides.  Ordinairement  on  la  voit  par  bandes'  assez 
nombreuses,  et  quelquefois  par  paires.  Outre  les  différentes  graines  que  je  trouvais 
dans  son  estomac,  il  y  avait  aussi  de  petites  feuilles.  Elle  niche  en  avril  et  en  mai  ; 
dans  les  nids  qu'elle  occupe  après  les  pics  dans  des  trous  d'arbres,  ou  souvent  aussi 
dans  ceux  de  terre  du  FumarivSy  ou  dans  des  nids  vastes  du  Campylorhynchvs 
haîteatus  et  PlaceUodomus  fraiitalU.  On  m'a  déjà  raconté  à  Tumbez  que  plusieurs 
femelles  déposent  leurs  œufs  dans  le  même  nid  ;  je  l'ai  constaté  à  Callacate.  Quelques 
paires  ont  occupé  un  nid  abandonné  du  Placellodomvg,  qui  ressemble  à  un  toit  bâti 
de  rameaux,  avec  l'issue  en  dessous.  Les  perruches  ne  pondent  pas  cependant  dans 
l'intérieur  du  nid,  mais  chaque  paire  pratique  un  trou  dans  les  parois  où  elle  dépose 
ses  œufs.  C'est  ainsi  que  j'ai  trouvé  dans  les  différents  trous  du  nid  une  colonie, 
dont  il  y  avait  des  œufs  frais,  d'autres  couvés  et  des  petits  appartenant  à  diffé- 
rentes paires.  Tandis  que  les  nids  du  Placellodomus  et  du  Camtjpylorliyncliui  per- 
mettent une  pareille  séparation  des  femelles,  ceux  du  Ihirnariits  et  des  pics 
présentent  des  conditions  contraires  ;  on  m'a  cependant  assuré  à  Tumbez  que  plu- 
sieurs femelles  y  couvent  aussi  leurs  œufs,  et  on  m'apportait  des  œufs  dans  les 
différents  états  de  l'incubation,  provenant  du  même  nid.  Je  ne  sais  pas  cependant 
comment  elles  y  couvent.  Dans  chaque  cas  il  est  intéressant  que  la  Crotophaga  et 
la  Psittacnla,  oiseaux  aussi  éloignés  entre  eux,  se  rapprochent  sous  ce  rapport. 
A  Callacate  on  m'a  apporté  sept  œufs,  provenant  du  même  nid,  dont  un  était  du 
Placellodomn8^  tous  étaient  couvés  tandis  que  ee  dernier  était  tout  frais.  Je  suppose 
donc  que  les  perruches  se  sont  établies  dans  un  nid  frais,  laissant  l'intérieur  libre  au 
propriétaire  du  nid,  tandis  qu'elles  ont  pratiqué  des  trous  à  la  surface. 

»  n  est  étonnant  que  je  n'aie  pas  rencontré  cette  perruche  en  captivité,  malgré 
la  facilité  de  s'en  procurer  des  jeunes.  Les  habitants  répondaient  à  mes  questions 
sous  ce  rapport,  que  cet  oiseau  n'est  pas  capable  de  parler.  Deux  fois  j'en  ai  élevés 
avec  succès.  Je  leur  ai  donné  des  bananes  mûres,  en  les  introduisant  dans  le  bec  au 
moyen  d'une  seringue  en  plume.  Celle  que  j'ai  élevée  à  Callacate  était  très  fami- 
lière; chaque  fois  que  j'étais  occupé  du  travail,  sa  place  favorite  était  sur  mon  bras, 
où  elle  se  cachait  sous  mes  cheveux.  Il  est  difficile  à  trouver  un  être  plus  agréable 
et  plus  social.  Comme  les  autres  perroquets,  elle  aime  beaucoup  quand  on  la  gratte 
au  menton  ;  elle  étend  alors  son  cou,  hérisse  les  plumes  des  joues  et  ferme  les  yeux. 
Quand  on  en  élève  deux  ensemble,  elles  restent  toujours  pressées  l'une  et  l'autre,  se 
caressant  et  nettoyant  les  plumes  mutuellement. 

»  M.  Jelski  a  trouvé  dans  l'estomac  de  cette  perruche  des  graines  poussant  de  la 
luzerne  et  du  sable,  il  prétend  donc  qu'elle  doit  se  nourrir  à  terre.  Il  les  a  vues  aussi 
ramassant  la  nourriture  sur  le  Schinns  molle  d  (Stolzmann). 


1109.  —  Psittacula  crassirostris 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  1883,  p.  72. 

Psittacula  passerina  (?),  Tàgz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  46. 
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P,  viridis,  subtus  dilutior,  uropygio  viridiore;  remigibus  secundariis  ante- 
rioribuSf  primariis  proximis  pogonio  externo  tectricibusque  primariis  majo- 
ribus  ultramanno  cxruîeis;  subalaribus  viridibus.  Rostrum  crassum  albidum; 
pedes  grisei;  iris  grisea, 

Cf  Parties  supérieures  du  corps  d'un  vert  semblable  à  celui  de  la  P,  pas- 
serina,  à  dos  inférieur  et  le  croupion  d'un  vert  beaucoup  plus  clair  et  plus 
pur,  à  peu  près  comme  celui  du  devant  du  visage;  le  vert  des  parties  infé- 
rieures du  corps  plus  pâle  et  tirant  au  jaunâtre.  Les  rémiges  secondaires 
jusqu'à  la  septième,  la  barbe  externe  des  primaires  voisines  depuis  la 
sixième,  et  les  grandes  tectrices  primaires  sont  d'un  bleu  outremer  sem- 
blable à  celui  de  l'espèce  citée;  le  bleu  des  rémiges  secondaires  est  bordé 
à  l'extrémité  de  vert  jaunâtre;  sous-alaires  vertes,  excepté  les  grandes  qui 
sont  gris  bleuâtres  ;  page  inférieure  des  rémiges  grise ,  lavée  d'olive 
bleuâtre.  Queue  verte.  Bec  robuste  blanchâtre;  pattes  carnées  grisâtres; 
iris  gris  clair. 

Longueur  de  l'aile,  77;  queue,  40;  bec,  13;  tarse,  12;  doigt  médian,  14  mil- 
limètres. 

Yurimagnas  (Stolzmann). 

Forme  la  plus  voisine  de  la  P,  cyanoptera,  de  la  Colombie,  et  n'en  diffère  que 
par  le  bec  beaucoup  plus  robuste  et  le  bleu  plus  répandu  sur  l'aile,  d'une  couleur 
plus  uniforme,  plus  pure  et  plus  intense.  Cet  oiseau  diffère  de  la  P.  passerina  par 
le  manque  du  bleu  au  croupion,  aux  sous-alaires  et  au  pli  de  l'aile. 


1110.  —  Pachynus  brachyurus 


Psittacus  brachyurus,  Temm.  et  Kuhl.,  Consp.  Psitt,,  p.  72. 

Psittacus  pumilio,  Spix,  Av.  Bras. y  p.  41. 

Psittacus  viridissimus,  Sws.,  IlL  ZooL,  III,  p.  155. 

Psittacus  pumilio  Spixi,  Bourjot  Saint-Hilaire,  H.  N.  P., 
tb.  LVI. 

Pachynus  brachyurus,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum.  fur 
Orn.,  1881,  p.  353. 

P.  viridis;  remigibus  secundariis  eorumque  tectricibus  flavescente  limbatis; 
rectricum  dimidio  basali  dilute  rubro;  macula  scapulari  cerasina;  rostro 
flavo,  apice  fusco  (Reighenow). 

cf  D'un  vert  pâle  paraissant  être  poudré  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la 
queue,  d'une  nuance  un  peu  plus  claire  et  tirant  au  jaunâtre  en  dessous; 
quelques  plumes  jaunes  sur  les  côtés  du  front  entre  le  bec  et  les  yeux  ; 
une  grosse  tache  d'un  pourpré  foncé  sur  l'aile  au  voisinage  de  l'épaule; 
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les  grandes  tectrices  alaires  et  les  rémiges  bordées  de  jaunâtre,  finement 

sur  les  primaires  et  largement  sur  les  secondaires  ;  bord  interne  des  ter- 
tiaires largement  jaune  ;   barbe  interne  dans  toutes  les  rémiges  noire  en 

dessus  et  verte  en  dessous;  sous-alaires  vertes;  rectrices  d'un  rouge 

pourpré  terne  dans  la  moitié  basale  et  vertes  dans  la  terminale.  Bec  corné  ; 
pattes  grises. 

cf  Longueur  de  Taile,  ;  queue,  75;  bec,  22;  tarse^  12  millimètres 
(Coll.  Sclateri). 

Q  Longueur  de  Taile,  157;  queue,  65;  bec,  26;  tarse,  15  millimètres 
(Coll.  Berlepschi). 

Descripticii  d'après  un  oisean  brésilien  de  la  collection  de  M.  Sclater  et  d'an  mâle 
péruvien  de  la  collection  du  comte  Berlepsch. 

L'exemplaire  de  la  collection  Berlepsch  a  la  tache  jaune  frontale  entre  l'œil  et  la 
naissance  du  bec  uniforme  sans  aucun  mélange  de  plumes  vertes  ;  un  peu  de  rouge 
brique  sur  les  plumes  sous-axillaires.  Bec  olive  foncé  ;  iris  jaune. 

Bio  Tigre  (musée  Beblbfsch). 


1111.  —  Urochroma  Hueti 

Psittacus  Hueti,  Temm.,  P.  C,  CDXCI. 

Pyrrhulopsis  Hueti,  Bp.,  Rev.  Mag,  Zool,  1854,  p.  152. 

Urochroma  Hueti,  Bp.,  Naumanniaj  1856  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S. y  1867,  p.  753  ;  1873,  p.  301  —  Nom.  Av.  Neotr.^  p.  115. 

Euchroura  Hueti,  Reichen.,  Consp,  Psittac.  in  Journ.  fur  Orn.y 
4881,  p.  360. 

U.  viridis;  fronte  nigra;  pileo  flavido  tincto;  regione  suboculari  sapphirina; 
tectricibus  alarum  ewternis  et  majoribus  sapphirinis;  subalaribus,  campterio 
axillaribusque  purpureis.  Rosirum  flavidum;  pedes  fusco  grisei. 

Cf  Ad.  —  Couleur  générale  verte,  intense  et  assez  foncée  au  dos  jus- 
qu'aux sus-caudales  inclusivement,  la  plus  vive  sur  les  tectrices  alaires, 
tirant  à  l'olive  sur  la  nuque  et  le  cou  postérieur,  beaucoup  plus  pâle  et 
moins  pure  sur  les  parties  inférieures  du  corps,  enduite  de  jaunâtre  sur 
Fabdomen;  sous-alaires  bordées  et  fortement  enduites  de  jaune;  le  front 
est  d'un  noir  mat;  sommet  de  la  tête  fort  enduit  de  jaune  olivâtre;  les  lores 
et  le  dessous  de  l'œil  occupés  par  une  tache  d'un  bleu  saphiré.  Les  petites, 
les  moyennes  et  les  grandes  tectrices  alaires  secondaires  le  long  du  bord 
de  Taile  sont  d'un  saphiré  formant  une  raie  large  le  long  de  l'aile;  les 
grandes  tectrices  suivantes  terminées  de  saphiré,  tandis  que  les  grandes 
tectrices  primaires  sont  d'un  saphiré  beaucoup  plus  foncé  sur  la  barbe 
externe  et  noires  sur  Tinteme  ;  rémiges  vertes  sur  la  barbe  externe,  noires 
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sur  l'interne  et  à  l'extrémité  des  primaires;  le  vert  de  ces  dernières  bordé 
finement  de  jaunâtre  à  l'extérieur  ;  la  bordure  dans  la  première  rectrice  est 
saphirée  ;  les  sous-alaires,  à  l'exception  des  grandes,  le  pli  de  l'aile  et  les 
plumes  axillaires  sont  d'un  pourpré  vif;  les  grandes  tectrices  sous-alaires 
et  la  page  inférieure  des  rémiges  dans  l'aile  pliée  sont  d'un  vert  sombre. 
Rectrices  vertes,  à  barbe  interne,  excepté  dans  les  deux  médianes,  jau- 
nâtre. Bec  jaunâtre;  tour  de  l'œil  dénué  jaune;  pattes  grises  foncées. 

Longueur  de   l'aile,   113;    queue,   46;    bec,    15;   tarse,    11;   doigt  mé- 
dian, 18  millimètres. 

Description  d'après  un  exemplaire  de  Sarayacu  (Ecuador),  recueilli  par  Buckley 
(coll.  Bbelepsch). 
Xeveros  (Bartlbtt). 


1112.  —  Pionus  menstruus 

Psittacus  menstruus,  L.,  S.  N.^  I,  p.  148. 

Psittacus  guianensis  cyanocephalus,  Bmss.,  Orn.,  IV,  p.  247. 

Psittacus  cyanocephalus,  Scop.,  Annus.,  I,  p.  33. 

Psittacus  cyanogula,  Bodd.,  TahL  PI  EnL,  p.  384. 

Psittacus  purpureus,  Less.,  Traité  Orn,y  p.  198. 

Piouus  menstruus,  Wagl.,  Monogr.  Psitt.,  p.  602  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  300  —  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  114. 

Pionias  menstruus,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum^  fur 
Orn.,  1881,  p.  362. 

P.  viridis,  tectricibus  alarum  superioribus  ex  flavido  olivaceis;  capite,  collo 
pectoreque  ullramarinis  ;  abdomine  subcyaneo  maculato;  tectricibus  caitdxin- 
ferioribus  rubris;  rcmigibus  viridibus;  rectricibus  mediis  obscure  viridibus, 
lateralibus  externe  apiceque  uUramariniSy  interne  rubris.  Rostrum  corneum, 
mandibula  superiore  lateribus  rubra;  pedes  brunnei;  iris  fuscobrunnea, 

C?  et  9  —  Plumage  général  vert,  foncé  tirant  à  l'olivâtre  au  dos,  jaune 
olivâtre  sur  les  tectrices  alaires  et  olivâtre  maculé  de  bleu  verdâtre  clair  sur 
Tabdomen;  plumes  de  la  tète,  de  la  nuque,  du  cou  et  de  la  poitrine  ter- 
minées d'une  bordure  bleu  outremer,  de  sorte  à  couvrir  en  entier  la  base 
des  plumes  au  front  et  plus  ou  moins  sur  les  joues,  et  au  haut  du  cou  anté- 
rieur, en  formant  des  squamules  plus  ou  moins  fines  sur  un  fond  brunâtre 
au  sommet  de  la  tête  et  au  cou,  et  de  grosses  sur  la  poitrine  ;  la  base  des 
plumes  du  dessous  de  la  gorge  plus  ou  moins  rosée,  visible  en  partie  à 
l'extérieur;  sous-caudales  d'un  rosé  intense  terminées  d'une  tache  bleue  ou 
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verte.  Rémiges  d'un  beau  vert,  bordé  intérieurement  de  noir;  à  page  infé- 
rieure également  verte  bordée  extérieurement  et  terminée  de  noir;  sous- 
alaires  vertes;  la  barbe  externe  de  la  première  rémige  plus  ou  moins  colorée 
de  bleu.  Les  deux  rectrices  médianes  vertes,  à  extrémité  même  bleuâtre; 
les  submédianes  également  vertes,  à  extrémité  plus  largement  bleue  et  la 
barbe  interne  en  grande  partie  rouge  carminée  ;  les  autres  à  barbe  externe 
bleu  outremer,  l'interne  également  rouge,  terminée  de  vert,  parmi  ces  deux 
dernières  couleurs  se  trouve  un  espace  brun  plus  ou  moins  large.  Bec 
corné  à  mandibule  supérieure  rouge  sur  les  côtés  de  la  base;  pattes  brunes. 
Cf  Longueur  de  Taile,  186;  queue,  77;  bec,  21;,  tarse,  15;  doigt  médian,  21; 
ongle,  11  millimètres. 


Ghamicuros,  Xereros  (Babtlbtt);  Rio  Javari  (Bâtes). 


1113.  —  Pionus  tumultuosus 

Pôittacus  tumultuosus,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  270. 

Pionus  tumultuosus,  Finsch.,  Papag.,  II,  p.  457  —  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.y  p.  114  —  Tacz.,  P.  Z.  S,,  1874,  p.  550. 

Plonias  tumultuosus,  Reichen.,  Consp.  Psiitac.  in  Journ.  fur 
Om.,  1881,  p.  363. 

P.  ex  olivaceo  viridis,  subtus  dilutior;  capite  sordide  roseo,  genis  purpuras- 
cente  fusco  squamulatis  ;  pectore  vinaceo  fusco  ;  subcaudalibus  purpureis  apice 
viridi  limbatis;  cauda  viridi,  rectricibus  nisi  medianis  medio  latissimerubris. 
Géra  grisea;  rostrum  flavum;  pedes  plumbeo  grisei;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  —  D'un  vert  foncé  tirant  légèrement  sur  l'olivâtre  en  dessus  et 
passant  au  vert  jaunâtre  brillant  dans  certaines  directions  de  la  lumière; 
d'un  vert  plus  clair  et  moins  pur  en  dessous  ;  tête  et  gorge  d'une  couleur 
rose  sale,  à  joues  squamulées  de  noir  légèrement  pourpré;  la  couleur  du 
milieu  des  plumes  de  cette  dernière  partie  est  en  général  plus  pâle  que  le 
sommet  de  la  tête,  et  quelquefois  blanohâtre,  surtout  dans  le  plumage  usé; 
le  haut  de  la  poitrine  est  d'un  vineux  violâtre  sale  passant  au  bleu  dans 
certaines  directions  de  la  lumière  ;  tandis  que  le  bas  de  cette  dernière  partie 
est  varié  sur  un  fond  vert  de  grosses  squamules  vineuses,  prolongées  quel- 
quefois sur  tout  le  milieu  du  ventre;  sous-caudales  d'un  carminé  intense, 
avec  une  strie  noirâtre  le  long  de  la  baguette  et  une  bordure  terminale 
verte.  Rémiges  d'un  vert  plus  vif  que  celui  du  dos,  à  bord  interne  noir, 
page  inférieure  d'un  vert  moins  vif  bordée  extérieurement  de  noir;  sous- 
alaires  vertes;  pli  alaire  jaune  sur  un  très  petit  espace.  Les  deux  rectrices 
médianes  toutes  vertes,  les  submédiaires  carminées  sur  le  milieu  de  la 
uarbe  interne;  les  autres  largement  rouges  au  milieu,  d'un  pourpré  très 
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foncé  sur  la  barbe  externe  et  d'un  carminé  vif  sur  l'interne.  Cire  grise;  bec 
jaune  clair;  pattes  d'un  gris  plombé  foncé;  iris  brun  foncé. 

C?  Longueur  de  l'aile,  190;  queue,  90;  bec,  26;  tarse,  13;  doigt  mé- 
dian, 25;  ongle,  10  millimètres. 

Bégion  des  forêts  chaudes  (Tschttdi)  ;  Ohilpes  (Jelski). 


1114.  —  Chrysotis  farinosa 

Psittacus  farinosus,  Bodd.,  TahL  PL  EnL,  p.  52. 

Psittacus  pulverulentus,  Gm.,  L.  S.  N.^  I,  p.  341. 

Chrysotis  farinosa,  Finsch.,  Papag.y  II,  p.  566  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1873,  p.  300  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  113—  Tacz.,  P. 
Z.  S.,  1874,  p.  550. 

Androglossa  farinosa,  Reighen.,  Consp.  Psittac.  in  Joum,  fur 
Orn.y  1881,  p.  368. 

Ch.  viridis,  supra  et  subtus  quasi  farina  conspersus,  plumis  cervicis  et  colli 
postici  fusco  lilacino  marginatis  ;  speculo  alari  rubro;  remigibus  nigris,  po- 
gonio  externo  viridi  et  sapphirino;  cauda  obscure  viridis,  latissime  flavo 
virente  terminata.  Rostrum  ex  albido  corneum;  pedes  brunneo  plumbei;  iris 
sanguinea, 

çj  et  Q  —  Plumage  général  vert,  comme  poudré  en  dessus  de  farine;  à 
plumes  de  la  partie  cervicale  du  sommet  de  la  tête  bordées  largement  de 
lilacé  grisâtre  en  y  formant  un  grand  espace  coloré  souvent  presque  en 
entier  de  cette  couleur;  les  plumes  de  la  nuque  et  du  cou  postérieur  à  bor- 
dures plus  fines  et  plus  foncées;  les  bordures  des  plumes  de  la  région 
interscapulaire  peu  distinctes  et  d'un  vert  plus  foncé  que  le  reste  de  la 
plume;  la  couleur  verte  est  la  plus  pure  au  front,  sur  les  côtés  du  visage 
et  du  cou;  la  poitrine  et  l'abdomen  moins  poudrés  que  le  dos,  tirant  légè- 
rement au  bleuâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  les  côtés  du 
bas-ventre  et  les  sous-caudales  d'un  vert  jaunâtre.  Tectrices  alaires  d'un 
vert  également  poudré  que  le  dos,  mais  sans  bordures;  rémiges  noires,  à 
barbe  externe  verte  à  la  naissance,  puis  saphirées  et  noires  dans  la  partie 
terminale,  longuement  dans  les  primaires  et  finement  dans  les  secondaires  ; 
dans  les  trois  premières  secondaires  la  barbe  externe  est  longuement  rouge 
cinabarin  à  la  base,  puis  verte  et  saphirée  à  l'extrémité,  dans  les  autres 
verte  terminée  de  bleu;  les  tertiaires  vertes  en  entier;  page  inférieure  des 
rémiges  vert  pomme  et  noire  extérieurement  et  à  l'extrémité  ;  sous-alaires 
vertes  ;  pli  de  l'aile  vert  mélangé  plus  ou  moins  de  rouge  pâle  et  de  jaune. 
Rectrices  d'un  vert  foncé,  terminées  longuement  de  jaune,  passant  dans 
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certaines  directions  au  vert  jaunâtre  très  vif.  Bec  corné  pâle,  avec  une 
grande  tache  blanc  jaunâtre  sur  les  côtés  de  la  naissance  de  la  mâchoire,  à 
mandibule  plus  pâle  sur  les  côtés  et  blanche  en  dessous;  pattes  plombées 
brunâtres;  iris  rouge  sang. 

cf  Longueur  de  l'aile,  280;  queue,  170;  bec,  39;  tarse,  20;  doigt  mé- 
dian, 35;  ongle,  18  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  238;  queue,  135;  bec,  33;  tarse,  17;  doigt  mé- 
dian, 32;  ongle,  13  millimètres. 

Observations.  —  Dimensions  de  la  femelle  prises  d*im  exemplaire  de  TEcoador 
occidental  qui,  outre  une  taille  beaucoup  moins  forte,  se  distingue  du  mâle  péruvien 
par  récaillure  violette  du  cervix  et  de  la  nuque  beaucoup  moins  forte. 

Aucun  des  oiseaux  péruviens  et  de  TEcuador  occidental  que  j'ai  vus  dans  les  col- 
lections du  Musée  de  Paris  et  du  comte  Berlepsch,  ne  possède  rien  de  jaune  au  vertex, 
tandis  que  les  oiseaux  typiques  de  la  Guyane  ont  une  tache  jaune  plus  ou  moins 
développée  au  milieu  du  sommet  de  la  tête  et  se  distinguent  aussi  de  nos  oiseaux 
péruviens  par  le  vert  des  rémiges  primaires  moins  longuement  dépassant  Textrémité 
des  tectrices  correspondantes. 

Monterico  (Jelski);  Chamicuros  (Babtlett). 


1115.  —  Chrysotis  mercenaria 

Psittacus  mercenarius,  Tsch.,  Faun.  Peru.y  p.  270,  tb.  XXIV. 

Chrysotis  mercenaria,  Bp.,  Rev,  Mag.  ZooL,  1854,  p.  270, 
tb.  XXIV—  Verr.,  ihid.,  1858,  p.  513,  tb.  XVII—  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.^  p.  114  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  550;  1882, 
p.  46. 

Androglossa  mercenaria,  Reichen.,  Consp.  Psittac,  in  Joum. 
fur  Orn,y  1881,  p.  368. 

Ch.  supra  sordide  viridiSy  plumis  cervicis  et  colli  postici  fusco  lilacino  lim- 
bâtis;  sincipite,  fade  guttureque prasinis ;  subtus  ewflavo  viindis,  subcaudalibus 
flavescentibus  ;  speculo  alari  ruberrimo;  remigibus  nigris,  pogonio  externo 
viridi  et  sapphirino;  cauda  viridi  flavido  terminata,  fascia  lata  anteapicali 
rubra,  rectrice  externa  lilacino  limbata.  Rostrum  corneum;  pedes  flavido 
brunnei;  iris  brunneo  grisea  aurantiaco  circumscripta, 

cf  et  9  —  D'un  vert  foncé  en  dessus,  à  plumes  du  sommet  de  la  tète  et 
du  cou  postérieur  terminées  d'une  bordure  d'un  lilacé  noirâtre,  fines  sur  le 
vertex  et  plus  larges  au  cou;  le  vert  des  côtés  du  visage  et  du  devant  du 
cou  brillant,  tirant  un  peu  à  Tolivâtre  dans  certain  jour,  celui  de  Tabdomen 
passant  au  jaunâtre,  tandis  que  les  sous-caudales  sont  d'un  jaune  verdâtre. 
Le  vert  des  ailes  plus  vif  que  celui  du  dos,  à  grandes  tectrices,  les  moyennes 
ainsi  que  les  rémiges  tertiaires  et  les  secondaires  finement  bordées  de  jau- 
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nâtre,  à  barbe  externe  verte  à  la  base,  puis  saphirée  et  noire  à  l'extrémité 
jusqu'à  la  cinquième,  bleue  jusqu'à  l'extrémité  depuis  la  sixième;  dans  les 
trois  premières  secondaires  la  barbe  externe  est  longuement  rouge  ponce 
formant  un  grand  miroir,  puis  verte  terminée  de  bleu;  dans  les  autres 
verte  en  entier,  à  extrémité  bleue  ;  page  inférieure  des  rémiges  verte  bordée 
extérieurement  et  terminée  de  noir;  sous-alaires  vertes.  Les  deux  rectrices 
médianes  vertes,  terminées  de  jaune,  passant  au  vert  fort  brillant  clair  sous 
certain  jour,  les  autres  vertes  à  la  base,  largement  rouges  au  milieu,  à 
extrémité  comme  dans  les  médianes;  l'externe  bordée  extérieurement  de 
lilacé.  Bec  corné  noirâtre,  gris  verdâtre  près  des  narines  et  jaune  sur  ces 
dernières;  .pattes  gris  jaunâtres;  iris  cendré  bleuâtre  entouré  d'une  bordure 
jaune  brunâtre  presque  orangée  dans  la  femelle,  dans  le  mâle  rouge  foncé. 

cf  Longueur  totale,  376;  vol,  700  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  203;  queue,  95;  bec,  30;  tarse,  16;  doigt  médian, 
26  millimètres. 


Région  des  forêts  chaudes  (Tschudi)  ;  Maraynioc  (Jelski);  Tambillo,  5,800  pieds  ; 
Tamiapampa,  8,800-9,000  pieds  ;  Huambo,  3,700  pieds  (Stolzmann). 

ce  Perroquet  allant  le  plus  haut  dans  les  montagnes  après  le  Conurns  mitrattis  ; 
le  plus  commun  à  Huambo,  où  l'on  en  voit  souvent  de  grandes  quantités  arriver  sur 
les  arbres.  Le  matin  et  au  coucher  du  soleil  ils  sont  le  plus  remuants  ;  surtout  dans 
cette  dernière  époque  de  la  journée  on  les  voit  arriver  dans  un  lieu  de  prédilection 
par  grandes  bandes  et  par  petites,  ils  j  crient  et  enfin,  lorsque  toute  la  compagnie 
est  in  plenOf  ils  s'envolent  tous  à  un  signal  donné  et  se  rendent  en  criant  dans  le 
lieu  où  ils  passent  la  nuit  ;  puis  on  voit  encore  des  paires  isolées  retardées  suivre  la 
bande  principale. 

D  En  mangeant  ils  sont  tranquilles  et  difficiles  à  apercevoir  ;  le  chasseur  ne  découvre 
ordinairement  leur  présence,  que  lorsqu'un  d'eux  s'envole,  en  répétant  trois  fois  son 
cri  d'alarme  et  engageant  à  la  fuite  toute  la  bande.  Jamais  je  n'ai  vu  cette  espèce  en 
captivité,  car  les  habitants  ne  connaissent  pas  les  lieux  de  sa  nichée.  On  m'a  assuré 
cependant  qu'on  l'élève  quelquefois  et  qu'il  apprend  parfaitement  à  parler. 

7)  Son  vol,  comme  celui  des  ChryaotU  en  général,  ressemble  le  plus  à  celui  des 
canards,  battant  aussi  précipitamment  des  ailes.  Dans  les  forêts  ils  se  tiennent  tou- 
jours par  paires.  Son  nom  est  loro  sordo  j>  (Stolzmann). 


1116.  —  Ohrysotis  festiva 

Psittacus  festivus,  L.,  S.  N.,  I,  p.  147  —  Buff.,  PL  Enl., 
DCCCXL. 

Ghrysotis  festiva,  Sws.,  Class.  B.,  II,  p.  301  —  Sgl.  etSALV., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  197;  1873,  p.  300  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  113 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p.  46. 

Ghrysotis  ohloronota,  Souangé,  Icon.  Perr.y  tb.  XKIX. 
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Androglossa  festiva,  Reichen.,  Con$p  Psittac.  in  Joum.  fur 
Orn.^  4881,  p.  370. 

Ch.  lœte  viridis;  subtus  dilutior;  margine  antico  frontali  lorisque  supra 
obscure  purpureis;  regione  supraoculari  et  lateribus  cervicis  plus  aul  minus 
cxruleis;  tergo  uropygioque  latissime  vivide  coccineis;  gula  plus  aut  mi7ius 
violaceo  sapphirina;  remigibus  et  tectricibus  primariis  extus  obscure  sapphi- 
rinis;  rectricibus  apice  pallide  marginatis.  Rostrum  corneum;  pedes  grisei; 
iris  flava, 

cJ  et  Q  —  D'un  beau  vert  en  dessus ,  paraissant  être  plus  ou  moins 
poudré;  d'un  vert  plus  clair  en  dessous;  le  front  tirant  au  jaunâtre  est 
bordé  siu»  le  devant  d'un  rouge  pourpré  foncé  occupant  aussi  le  haut  des 
lores;  la  région  supraoculaire  et  les  côtés  du  cervix  sont  plus  ou  moins 
d'un  beau  bleu  cobalt  lavant  quelquefois  légèrement  le  milieu  de  cette 
partie  ;  le  vert  du  dessous  des  yeux  est  quelquefois  lavé  de  bleu  ;  tectrices 
auriculaires  tirant  légèrement  au  jaunâtre;  gorge  plus  ou  moins  d'un  violet 
saphiré  ;  le  bas  du  dos  et  le  croupion  d'une  couleur  écarlate ,  très  vive  ;  la 
barbe  externe  des  rémiges  primaires  et  des  tectrices  correspondantes  est 
d'un  saphiré  foncé;  les  plumes  de  l'aile  bâtarde  de  cette  dernière  couleur 
en  entier;  la  barbe  interne  des  rémiges  et  l'extrémité  des  primaires  sont 
noires;  l'extrémité  des  secondaires  saphirée;  sur  la  page  inférieure  des 
rémiges  la  barbe  interne  est  largement  verte.  Rectrices  d'un  vert  plus 
foncé  que  le  dos  terminées  d'une  nuance  plus  claire;  la  barbe  externe  de 
la  première  plus  ou  moins  enduite  de  bleu.  Bec  corné  pâle  ;  pattes  grises  ; 
iris  jaune. 

cJ  Longueur  du  l'aile,  220;  queue,  110;  bec,  29;  tarse,  22  millimètres. 

Q  —  205;      —      105;   —   30;    —     20        — 

Description  d'après  les  exemplaires  péraviens  des  collections  de  MM.  Sclater  et 
Salvin. 
Ucayali  inférieur  (Babtlbtt);  Elvira  (Hauxwell);  Turimagaas  (Stolzmank). 


1117.  —  Chrysotis  amazonica 

Psittacus  amazonicus,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  147. 
Psittacus  sestivus  et  P.  luteus,  Gm.,  L.  S.  2V.,  I,  pp.  340  et  341. 
Psittaoas  œsttvas  var.  7,  et  P.  luteolus,  Lath.,  J.  0.,  pp.  122 
et  123. 
Psittacus  brasiliensis  cyanocephalus,  Briss.,  Om.^  IV,  p.  234. 
Psittacus  aooroa,  Shaw,  Gen,  ZooLy  VIII,  p.  508,  tb.  LXXVI. 
Psittacus  Jamaïcensls,  Gr.,  ListPbiiU^  p.  78. 
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Ghrysotis  amazonioa,  Gr.,  Gen.  B.,  II  -—  Scl.  et  Salv.,  P.  Z. 
S.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  300  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  114  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p.  46. 

Androglossa  amazonica,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Journ. 
fur  Orn.y  1881,  p.  377. 

Ch.  viridis,  plumis  verticis  et  nuchœ  nigricanle  Umbatis;  fronte  superci- 
liisque  latissime  cxruleis  ;  vertice  medio  flavo;  genis  aurantiacis  aul  flavis; 
remigibus  nigris  pogonio  externo  plus  aut  minus  sapphirino,  secundariorum 
basi  aurantiaco  rubro;  rectricibus  fusco  viridibus,  flavo  virescente  terminatis, 
medio,  nisi  in  medianis,  rubris  fusco  unifasciatis.  Rostrum  basi  aurantiacum 
apice  corneum  ;  pedes  brunnei;  iris  flava. 

cf  et  9  —  D'un  vert  foncé  en  dessus,  plus  clair  en  dessous,  à  plumes 
du  sommet  de  la  tête,  de  la  nuque  et  du  cou  postérieur  terminées  d'une 
bordure  noirâtre  plus  ou  moins  prononcée  ;  le  front  et  les  côtés  de  la  tête 
plus  ou  moins  largement  bleu  de  ciel;  milieu  du  vertex  jaune  limonacé, 
joues  orangées  et  limonacées  ;  sous-caudales  d'un  vert  plus  ou  moins  jau- 
nâtre. Rémiges  noires,  à  barbe  externe  depuis  la  deuxième  verte  àlabase, 
puis  saphirée  et  ensuite  noire;  depuis  la  quatrième  ou  la  sixième  le  saphiré 
s'étend  jusqu'au  bout;  la  barbe  externe  dans  les  trois  ou  quatre  premières 
secondaii'es  est  verte  à  la  base,  puis  d'un  beau  rouge  orangé  et  saphiré  à 
l'extrémité;  dans  les  autres  elle  est  verte  terminée  de  bleu;  page  inférieure 
des  rémiges  noire  largement  bordée  de  vert  intérieurement;  sous-alaires 
vertes;  pli  de  l'aile  jaune.  Les  deux  rectrices  médianes  vertes,  terminées 
de  vert  jaunâtre;  les  autres  vertes  à  l'extérieur,  à  extrémité  d'un  jaune 
passant  au  vert  clair  sous  certain  jour,  et  d'un  beau  rouge  ponce  au  milieu, 
traversé  d'une  bande  vert  foncé  ;  le  rouge  passant  au  jaune  à  la  naissance 
même  des  plumes  ;  les  subexternes  n'ont  qu'une  tache  rouge  sur  le  jaune 
terminal,  la  barbe  externe  des  rectrices  latérales  est  en  grande  partie 
colorée  de  bleu  noirâtre;  page  inférieure  de  la  queue  plus  pâle  que  le 
dessus.  Bec  jaune  orangé  à  extrémité  cornée;  pattes  brunes;  iris  jaune 
clair. 

cf  Longueur  de  l'aile,  216;  queue,  110;  bec,  29;  tarse,  16;  doigt  mé- 
dian, 33;  ongle,  15  millimètres. 

Chayavetas,  Chamicuros  (Babtlbtt);  Yorimagoas  (Stolzmann). 


1118.  —  Chrysotis  ochrocephala 


Pslttacus  amazonious  pœcllorhynchus  et  P.  amazonlous 
brasillensls,  Briss.,  Orn,,  IV,  pp.  270  et  272,  tb.  XXVI,  fig.  1. 
Pslttacus  ochrocephalus,  Gm.,  L.  S,  N.,  I,  p.  339. 
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Psittaous  poikilorhynchas,  Shâw,  Gen.  Zool,  VU,  p.  491. 

Loro  cabeza  amariUa,  d'Azarâ,  Apuntam.^  I,  p.  440. 

Amazona  icterocephala,  Less.,  7V.  Orn,y  p.  190. 

Ghrysotls  pœcilorhynchus,  Gr.,  Gen.  B.,  II,  p.  442  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1873,  p.  300. 

Ghrysotis  ochrocephala,  6p.,  Rev.  Magaz.  Zool.,  1854,  p.  151 
—  FiN^cH.,  Papag.y  II,  p.  589  -—  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr., 
p.  114. 

Androglossa  ochrocephala,  Rejghen.,  Consp,  Psittac.  in  Joum. 
fûrOrn.,  1881,  p.  378. 

Ch.  viridis,  subtus  flavescens;  plumarum  marginibus  tenuibus  nigrican- 
tibus;  sincipite  flavo;  flexura  et  spécula  alari  rubris;  rectncibus  apice  flavidis, 
pogonii  intemi  basi  rubris;  rostro  nigricante,  basi  carneo  (Reichenow). 

cf  et  9  Ad.  —  Plumage  général  vert,  plus  foncé  au  dos  et  sur  les  ailes, 
plus  clair  sur  la  tête,  au  croupion  et  sur  toutes  les  parties  inférieures  du 
corps,  tirant  un  peu  au  glauque  sur  le  front;  les  plumes  de  la  nuque,  du 
cou  postérieur  et  de  la  région  interscapulaire  bordées  finement  à  l'extré- 
mité de  noirâtre  d'une  manière  assez  distincte;  une  grosse  tache  arrondie 
occupe  le  milieu  du  sommet  de  la  tête,  complète  ou  mélangée  avec  des 
plumes  vertes.  Rémiges  secondaires  bordées  à  l'extérieur  d'un  vert  clair, 
tirant  au  jaunâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  la  moitié  basale 
de  la  barbe  externe  des  trois  premières  rémiges  secondaires  rouge,  for- 
mant un  grand  miroir  alaire,  l'extrémité  de  ces  rémiges  bleue;  les  primaires 
noires,  à  barbe  externe  bleu  indigo;  sous-alaires  d'un  vert  claii^;  pli  de 
Taile  rouge  intense  dans  sa  partie  supérieure  depuis  la  naissance  de  l'aile 
jusque  derrière  l'articulation  du  poing  ;  barbe  interne  de  toutes  les  rémiges 
primaires  et  secondaires  noire;  page  inférieure  vert  pomme.  Queue  verte, 
à  extrémité  des  rectrices  longuement  vert  jaunâtre  clair,  à  barbe  interne 
limonacée  ;  la  base  de  la  barbe  interne  des  rectrices  est  rouge  excepté  dans 
les  deux  médianes;  barbe  externe  de  la  première  bleue.  Bec  corné  foncé 
avec  une  grosse  tache  jaunâtre  sale  sur  les  côtés  de  la  base  de  la  mâchoh^e  ; 
pattes  grises;  iris  jauiîe  entouré  d'une  bordure  rouge  brique,  ce  qui  lui 
donne  une  couleur  marron  à  une  certaine  distance;  peau  nue  autour  des 
yeux  largement  blanchâtre. 

Longueur  de  l'aile,  212;  queue,  H2;  bec,  24;  tarse,  15  millimètres. 

Kanta  (Babtlett)  ;  Torimaguas  (Stolzmann). 

Obsebv AXIONS.  —  Dans  la  collection  de  M.  Eaimondi  il  y  a  un  exemplaire  sans 
indication  de  localité,  qui  a  tout  le  front  et  le  devant  des  lores  jaune  prolongé  au 
milieu  jusqu'au  niveau  du  milieu  des  yeux,  et  rien  de  jaune  sur  le  milieu  de  l'oc- 
ciput ;  le  rouge  du  miroir  alaire  plus  volumineux  que  dans  les  autres  et  occupant  la 
barbe  externe  des  cinq  premières  rémiges  secondaires  ;  la  couleur  générale  verte  tirant 
au  jaunâtre.  Longueur  de  l'aile,  210  ;  bec,  30  ;  tarse,  17  millimètres. 

16 
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1119.  —  CajLca  xanthomeros  • 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1857,  p.  *i66  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  301 
—  Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  114. 

Pœooephalus  xanthomerus,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Jpurn. 
fur  Om.,  1881,  p.  382. 

C.  dorso,  alis  caudaque  Ixte  viridibus,  capile  supra  et  collo  supero  pallide 
lateritiis;  genis  colloque  antico  et  lateribus,  tibiis,  subcaudalibus  lateribusque 
ventris  citrino  flavis;  pectore  abdomineque  sericeo  isabellinis ;  remigibus  pri- 
mariis  pogonioque  interno  secundariorum  nigris;  pogonio  externo  primariorum 
sapphirino  induto  et  viridi  marginato;  subalaribus  obscure  viridibus;  cauda 
subtus  nigra,  apice  olivacea. 

Sommet  de  la  tête  et  cou  postérieur  d'un  rouge  brique  pâle;  dos,  ailes  et 
queue  d'un  beau  vert  pré  ;  les  côtés  de  la  tête,  ceux  du  cou,  et  le  devant 
de  ce  dernier,  les  tibias,  les  côtés  du  ventre  largement  et  les  sous-caudales 
sont  d'un  jaune  citron;  la  poitrine  et  l'abdomen  d'un  isabelle  soyeux  clair; 
plumes  sous-axillaires  d'un  rouge  brique  plus  intense  que  celui  de  la  tête. 
Barbe  interne  de  toutes  les  rémiges  noire,  la  barbe  externe  des  primaires 
est  d'un  bleu  sapliiré  foncé,  bordée  finement  de  vert;  rémige  externe  noire 
en  entier,  à  bordure  verte  peu  prononcée.  Page  inférieure  de  la  queue 
noire,  à  moitié  terminale  olive  jaunâtre.  Bec  blanc  d'ivoire;  pattes  brunes. 

Longueur  de  l'aile,  138;  queue,  75;  bec,  22;  tarse,  14  millimètres. 

Description  prise  de  l'oiseau  typique  de  TAmazones  dans  la  collection  de 
M.  Sclater. 

Observations.  —  Cet  oiseau  se  distingue  seulement  de  la  C,  îencogaHra,  du 
Brésil,  par  les  tibias  et  les  côtés  du  vertex  jaunes  au  lieu  de  veri». 

Rio  Javari  (Bates). 


1120.  —  Cajca  melanocephala 

Psittacus  melanocephalus,  L.,  S,  N.y  I,  p.  149. 

Psittacus  atricapillus,  Mûll.,  IIL,  tb.  IV,  A. 

Psittaous  badiceps,  Guer.,  Cuv.  Règne  Anim,  Ois,,  tb.  XXXVI, 

fig.  2. 

Galca  melanocephala,  6p.  Rev,  Mag.  ZooL^  1854,  p.  151  —  Scl. 
et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  301  —  Nomencl  Av,  Neotr,, 
p.  114  —  Tacz.,  p.  z.  s.,  1882,  p.  46. 


k, 
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Pœocephaios  melanoceplialus ,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in 
Joum,  fur  Orn.,  1881,  p.  382. 

C.  supra  viridis,  suhtus  isabellina;  pileo  nigro,  genis  cum  gula  flavis,  loris 
viridibus;  nucha  cum  collo  postico  roseo  lateritiis;  subcaudalibus  flavis;  remi- 
gibus  nigriSf  primariis  pogonio  exierno  basi  cserulescente  viridi  marginatis, 
secundariorum  viridi;  reclricibus  viridibus,  apice  flavis.  Rostrum  corneum; 
pedes  brunnei. 

Cf  et  Q  —  D'un  beau  vert  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la  queue,  à  sommet 
de  la  tète  noir;  les  lores  verts;  les  joues  et  la  nuque  ainsi  que  les^sous- 
caudales  jaunes  ;  la  nuque  avec  tout  le  côté  postérieur  du  cou  d'une  belle 
couleur  rosée  brique;  la  poitrine  et  Tabdomen  d'un  isabelle  sale;  les  jambes 
et  les  côtés  du  bas-ventre  couverts  d'un  mélange  de  plumes  de  la  couleur 
de  celles  du  cou  et  de  jaunes;  sous-caudales  vertes  bordées  de  jaune. 
Rémiges  noires,  à  barbe  externe  des  primaires  colorée  à  la  base  de  bleu 
foncé,  celle  des  secondaires  concolore  au  dos  ;  page  inférieure  des  rémiges 
noire;  sous-alaires  vertes;  pli  de  l'aile  jaune.  Rectrices  vertes  en  dessus, 
terminées  de  jaune,  d'un  gris  lavé  de  jaune  en  dessous.  Bec  corné;  pattes 
brunes;  iris  d'un  beau  rouge  à  l'extérieur  et  gris  très  foncé  intérieurement. 

cf  Longueur  totale,  260;  vol,  434;  aile,  137  ;  queue,  75;  bec,  23;  tarse,  13; 
doigt  médian,  20;  ongle,  12  millimètres. 

ChAmicaroB,  Yorimagaas,  Chayavetas  (Babtlett);  Yurimagaas  (Stolzmann). 

<c  Peu  nombreux  à  Yurimagaas ,  se  tenant  par  petites  troapes,  composées  de 
quelques  paires.  Il  paraît  qu'en  mangeant  sur  un  arbre,  ils  placent  une  sentinelle, 
car  j'ai  vu  à  deux  reprises,  que  pendant  que  toute  la  troupe  <^tait  occupée,  un  indi- 
vidu était  perché  au  sommet  de  l'arbre  dans  une  inactivité  complète.  En  s'envolant 
ils  produisent  un  cri  fort,  tschirlirtschirli.  Pendant  qu'ils  se  reposent  dans  la  cou- 
ronne d'un  arbre,  on  entend  un  individu  produisant  des  sons  bizarres  simples,  peu 
harmoniques.  Selon  les  habitants  de  la  centrée  il  niche  dans  les  trous  d'arbres.  J'ai 
TU  à  la  fin  d'avril  des  jeunes  complètement  emplumés. 

»  Dans  la  sierra  du  Pérou  septentrional  on  les  élève  souvent  en  captivité,  et  il  est 
estimé  beaucoup  plus  que  tous  les  autres  perroquets.  Je  dois  avouer  que  parmi  un 
grand  nombre  de  perroquets  en  domesticité  que  j'ai  vus  pendant  mon  voyacre,  je 
n'en  ai  pas  vu  d'aussi  agréable  et  d'aussi  amusant.  J'en  ai  élevé  pendant  quelques 
mois  une  paire  et  j'en  ai  apporté  un  en  Europe;  je  présente  donc  mes  observations 
sur  ces  individus.  Ils  sont  aussi  sociables  que  les  autres  perroquets;  quand  il  leur 
manque  en  captivité  un  camarade  de  leur  espèce,  ils  s'attachent  bientôt  à  quelque 
autre  perroquet,  même  beaucoup  plus  gros.  Quand  on  m'en  a  volé  un  avant  mon 
départ  en  Europe,  l'autre  s'est  attaché  à  un  Chrysotis  qu'il  ne  quittait  jamais.  Sitôt 
qu'on  les  a  séparés,  le  Càïca  appelait  son  ami  en  produisant  un  son  plaintif,  piov. 
Ses  mouvements  sont  vifs  et  précis  ;  à  terre  il  court  plus  vite  que  tous  les  autres 
perroquets,  sautillant  pour  accélérer  la  course.  Sur  les  branches  inclinées  il  grimpe 
avec  une  grande  adresse,  ne  se  servant  pas  du  bec  comme  les  autres.  Il  mange  tout  : 
le  riz,  les  pommes  de  terre,  la  semence  de  lin,  les  bananes,  les  cerises,  la  viande,  etc., 
préférant  à  tout  la  viande  et  le  riz.  En  tenant  l'aliment  dans  une  patte,  il  la  tend 
loin  de  son  corps  et  l'élève  beaucoup  plus  que  les  autres  perroquets,  ce  qui  lui  donne 
une  posture  résolue  et  sûre. 

2>  Il  avait  une  antipathie  envers  les  femmes  et  les  enfants,  qui  s'est  développée 
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pendant  le  trajet  en  Europe.  Sitôt  qa'il  les  a  aperças,  il  descend  de  son  perclioii  et 
s'approche  poar  mordre  la  personne  haïe.  Une  fois  il  a  mordu  un  nain,  l'ayant  pris 
pour  un  enfant.  Avec  les  hommes  il  vivait  en  meilleure  harmonie,  et  ne  se  servait 
de  son  bec  que  dans  des  cas  exceptionnels.  Il  aimait  beaucoup  à  s'amuser  avec  les 
autres  perroquets,  les  poursuivant,  saisissant  leurs  pattes,  et  sautillant  tout  autour 
d'une  manière  la  plus  comique,  quand  cela  se  passait  à  terre. 

»  Il  haïssait  toutes  les  petites  espèces  de  perroquets  et  craignait  au  contraire  les 
Aras.  Les  Brotogerys^  élevés  avec  lui,  le  fuyaient,  et  à  chaque  occasion  il  les  mor- 
dait et  les  persécutait. 

»  Ils  apprennent  à  siffler  parfaitement,  quoiqu'ils  ne  soient  capables  de  saisir 
aucune  mélodie  ;  l'échelle  de  leur  voix  est  assez  vaste  et  le  sifflement  très  pur.  ijitôt 
qu'on  commence  à  leur  siffler,  ils  saisissent  les  notes,  mais  la  mélodie  va  à  leur  ma- 
nière ;  ils  terminent  sans  aucune  dissonance  les  mélodies  qu'on  leur  a  commencées, 
mais  toujours  à  leur  manière.  Il  siffle  dans  toutes  les  positions,  perché,  couché  sur  le 
dos,  suspendu  la  tête  en  bas  sur  une  branche,  toujours  avec  la  même  facilité,  et  tou- 
jours avec  la  même  pureté  et  intensité.  A  Yurimaguas  j'ai  observé  qu'ils  aimaient  à 
siffler  à  l'approche  d'un  orage  ;  quelquefois  il  est  difficile  à  les  engager  au  sifflement. 
Ils  apprennent  à  prononcer  le  jfiouitschou,  mais  d'une  voix  plus  forte  que  les  Bro- 
togerys, 

»  J'ai  remarqué  qu'ils  ont  une  prédilection  pour  passer  à  travers  les  ouvertures 
étroites.  Quand  ils  ont  une  entrée  vaste,  une  porte  ouverte  et  une  ouverture  étroite 
à  côté,  ils  préfèrent  choisir  la  dernière,  souvent  tournant  le  corps  décote  et  étendant 
les  ailes,  pour  amoindrir  leur  circonférence.  Les  habitants  du  pays  assurent  qu'ils 
passent  la  nuit  dans  les  trous  d'arbres,  ce  qui  est  vraisemblable,  car  en  captivité  ils 
n'aiment  pas  dormir  sur  un  perchoir.  Les  miens  dormaient  dans  une  boîte  ou  sous 
un  pot.  Quand  on  les  y  place  pour  la  nuit,  ils  commencent  à  siffler  et  à  bavarder. 

))  Les  habitants  leur  apprennent  à  danser.  Le  soir  ils  les  placent  sur  une  table 
éclairée  par  une  bougie,  et  chantent  ou  sifflent  en  claquant  des  mains,  les  perroquets 
sautillent  à  ce  bruit.  Pour  un  pareil  perroquet  dansant  on  paye  sur  place  de  40  à 
50  fr.  »  (Stolzmann). 


112L  —  Calca  histrio 

Psittacus  histrio,  Bodd.,  Tahl.  PI.  Enl.,  774. 

Psittacus  pileatus,  Gm.,  L.  S.  N.j  I,  p.  347. 

Psittacus  caïca,  Lath.,  /.  0.,  p.  128. 

Gaïca  histrio,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1857,  p.  266  — •  Scl.  et  Salv.,  P. 
Z.  S.,  1873,  p.  300. 

Eucinetus  histrio,  Reighen.,  Consp.  Psittac,  in  Joum.  fur  Om., 
1881,  p.  356. 

C.  splendide  viridis;  pileo  genisque  nigris;  semitorque  nuchali  aurantiaco 
rufo;  gula  colloque  antico  brunneo  olivaceis;  macula  alari  cyanea;  pogonio 
interno  rectricum  nisi  medianarum  longissime  sulphureo,  apice  omnium  obs- 
cure cyaneo;  remigibus  cyaneo  nigris  externe  viridi  limbatis, 

cf  et  9  —  Plumage  général  vert  vif,  à  plumes  de  la  région  interscapu- 
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laire  brunâtres  au  milieu,  avec  une  bordure  verte  assez  fine  ;  les  plumes  du 
dos  inférieur,  du  croupion  et  des  sus-caudales  sont  d'un  vert  foncé  avec 
une  légère  nuance  brunâtre  et  une  bordure  verte  pure  plus  large  que  dans 
celles  du  devant  du  dos;  le  sommet  de  la  tête  et  les  joues  sont  d'un  noir 
intense  et  luisant  ;  un  large  demi-collier  orangé  roussâtre,  à  plumes  bordées 
de  brunâtre  séparant  la  couleur  noire  de  la  tétc  de  celle  du  dos;  la  gorge 
et  le  devant  du  cou  couverts  de  plumes  brunes  roussâtres,  bordées  d'olive 
jaunâtre.  Une  tache  bleue  foncée  au  bord  de  Taile;  rémiges  noires  bleuâtres 
sur  la  page  supérieure  avec  une  fine  bordure  externe  verte  sur  les  primaires 
et  toute  la  barbe  externe  verte  dans  les  secondaires;  tandis  que  la  page 
inférieure  est  noire  bordée  largement  à  l'intérieur  de  vert  tendre;  sous- 
alaires  vertes  lavées  çà  et  là  de  bleu;  les  plumes  de  l'aile  bâtarde  et  les 
grandes  tectrices  primaires  d'un  bleu  indigo  foncé.  Les  deux  rectrices  mé- 
dianes vertes  en  entier,  les  autres  vertes,  à  barbe  interne  longuement  jaune 
soufre,  et  l'extrémité  dans  toutes  d'un  bleu  très  foncé;  sur  la  page  infé- 
rieure le  jaune  est  plus  verdâtre  et  Je  vert  moins  intense,  sans  couleur 
bleue  à  l'extrémité.  Peau  autour  des  yeux  largement  nue  et  blanche;  bec 
corné  blanchâtre;  pattes  grises. 

cf  Longueur  de  l'aile,  150;  queue,  69;  bec,  20  millimètres. 


Bio  Javari  (BATES). 


1122.  —  Caïca  Sarrabandi 

Psittacns  Barrabandi,  Kuhl.,  Consp.  Psitt,,  p.  61. 
Plonns  Barrabandi,  Wagl.,  Monogr.  Psitt.,  p.  610. 
Fsittacns  pileatns  var.,  Less.,  Traité  Orn,)  p.  198. 
GaXca  Barrabandi,  Bp.,  Rev.  Mag.  ZooL,  1854,  pp.  147  et  152 

—  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  197;  1867,  p.  753;  1873,  p.  300 

—  Nomencl.  Av.  Neotr.j  p.  114. 

Eucinetus  Barrabandi,  Reichen.,  Consp.  Psittac.  in  Journ.  fur 
Om.,  1881,  p.  357. 

C.  prasino  viridis;  capite  nigro,  genis  humerisque  aurantiacis;  pectore  fia- 
vido  olivaceo;  subalaribus  rubris;  remigibus  nigris,  primariis  externe  sapphi- 
rinis,  secundariis  viridibus;  cauda  viridi,  sapphirino  terminata,  pogonio 
interno  rectricum  longissime  flavo, 

cf  Plumage  général  d'un  beau  vert  pré,  enduit  quelquefois  de  bleu  en 
dessous;  la  tête  noire  avec  la  gorge  et  la  nuque,  une  grande  tache  d'un 
orangé  sale  occupant  les  joues  jusqu'au  bord  antérieur  de  ToreilJe;  le  devant 
et  les  côtés  du  cou,  ainsi  que  la  poitrine  sont  d'un  olive  jaunâtre,  passant 
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dans  les  autres  directions  de  la  lumière  en  une  nuance  jaune  doré  clair,  ou 
en  jaune  verdâtre  dans  les  autres  directions.  Les  petites  tectrices  alaires  du 
devant  môme  de  l'aile  sont  d'un  orangé  pur  formant  une  large  raie  le  long 
de  Tavant-bras;  les  rémiges  noires,  à  barbe  externe  dans  les  primaires  d'un 
saphiré  foncé  bordé  extérieurement  d'une  fine  ligne  verdâtre;  la  barbe 
externe  des  secondaires  verte,  tirant  au  bleuâtre  sur  les  voisines  des  pri- 
maires et  sur  les  grandes  tectrices  correspondantes  de  ces  dernières;  les 
grandes  tectrices  primaires  noires,  bordées  finement  de  saphiré;  sous- 
alaires  ainsi  que  le  pli  de  l'aile  d'un  rouge  vermillon  ;  barbe  interne  des 
rémiges  largement  verte  sur  la  page  inférieure;  plumage  des  jambes  orangé 
sale.  Queue  verte,  terminée  de  vert  saphiré,  à  barbe  interne  longuement 
jaune.  Bec  corné  foncé  ;  pattes  grises  foncées. 

Q  Se  distingue  du  mâle  par  le  noir  du  sommet  de  la  tète  moins  foncé; 
les  joues  d'une  couleur  ohve  occupant  aussi  la  gorge;  bordures  jaunes  aux 
rémiges  primaires. 

çf  Longueur  de  l'aile,  158;  queue,  74;  bec,  23;  tarse,  13  millimètres. 

9  —  167;      —     75;   —  20;    —      14         — 

Nanta,  Ucayali  supérieur,  Chayavctas  (Bartlett)  ;  Rio  Javari  (BATES). 
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FAMILLE  COLUMBID^ 


1123.  —  Coluznba  speciosa 

Gm.,  L.  s.  N.y  I,  p.  783  ~  Temm.—  Knip,  Pig.,  tb.  XIV  —  Scl.  et 
Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.^  p.  132  —  P.  Z.  S.,  1867,  p.  753;  1866, 
p.  200;  1873,  p.  306. 

Lepidœnas  speciosa,  Reighb.,  Columh.y  p.  66  —  Bp.,  Consp. 
Av.,  II,  p.  54—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  555. 

Patagiœnas  speciosa,  Burm.,  Sysi,  Ueh.  Th.  Brasil.,in,  p.  293. 

C.  brunneo  castanea ,  subtus  albida  ;  collo  toto  cum  nucha  et  pectore  plumis 
albidis  aut  rufescentibus  nigro  late  marginatis  tanquam  squamatis,  violaceo 
micantibus  ;  plumis  abdominalibus  fusco  squamatis  ;  remigibus  rectricibusque 
nigricantibus  unicoloribus,  Rostrum  et  pedes  flavidi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  9  —  D'un  marron  brunâtre  en  dessus,  d'une  nuance  plus  vive  au 
dos  et  sur  le  devant  de  l'aile  et  plus  brune  sur  les  tectrices  du  milieu  de 
Taile  et  les  grandes,   toutes  ces  plumes  sont  légèrement  lustrées  d'un 
éclat  pourpré  violâtre;  tête  de  la  couleur  du  dos,  à  sommet  plus  foncé,  la 
gorge  blanchâtre,  squamulée  de  foncé;  les  plumes  du  croupion  sont  plus 
ou  moins  variées  de  fines  bordures  foncées,  précédées  d'une  nuance  plus 
claire  que  le  milieu.  Tout  le  cou  avec  la  nuque  et  la  poitrine  sont  couverts 
de  plumes  blanches  au  milieu  ou  rousses,  surtout  sur  les  parties  inférieures, 
largement  entourées  d'une  bordure  noire  fort  lusti'ée  de  violet  métallique, 
qui  au  voisinage  du  dos  passe  plus  ou  moins  en  vert  brillant;  de  pareilles 
squamules,  mais  moins  larges,  s'étendent  aussi  sur  les  plumes  du  bas  des 
joues,  où  le  milieu  est  plus  ou  moins  coloré  de  rosé;  l'abdomen  est  blanc, 
lavé  plus  ou  moins  de  cendré  ou  de  gris  brunâtre  dans  sa  partie  supérieure, 
à  toutes  plumes  entourées  d'une  bordure  terminale  brune;  sous-caudales 
blanches  entourées  à  l'extrémité  d'une  fine  bordure  noirâtre.   Rémiges 
brunes  noirâtres  unicolores  ;  la  barbe  externe  des  secondaires  postérieures 
et  les  tertiaires  en  entier  colorées  d'une  nuance  analogue  à  celle  du  dos. 
Rectrices  noires;  sous-alaires  brunes.  Bec  et  pattes  jaunâtres;  iris  brun 
foncé. 

cf  Longueur  de  l'aile,  184-200;  queue,  120;  bec,  25;  tarse,  25;  doigt  mé- 
dian, 30;  ongle,  10  millimètres. 

Chayavetas,  Chamicnros  (Babtlett);  Amable  Maria  (Jelski). 
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1124.  —  Coluznba  albipennis 

ScL.  etSALV.,  p.  Z.  S.,  4876,  p.  18. 

Golumba  maculosa,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,. 1869,  p.  600;  4873, 
p.  186. 

C,  supra  fuscescens,  capite  et  collo  postico  vinaceo  lavatis;  dorso  postico  et 
iectricibus  supracaudalihus  columbino  griseis;  tectricibus  alarum  minoribus 
albido  terminatis,  tectricibits  majoribus  albo  late  terminatis,  fasciam  alarem 
dislinctam  formantibus;  a  lis  fusco  nigris;  cauda  fusco  grisea,  fascia  lata  ter- 
minali  nigra;  subtus  griseo  cœrulea;  collo  antico  (nisi  in  gula)  et  pectore 
vinaceo  induits;  alis  subtus  pallide  columbino  griseis;  rostre  nigro,  basi  fla- 
vido,  pedibus  rubris  (Sclater  et  Salvin). 

D'un  gris  foncé  au  dos,  à  plumes  bordées  d'une  nuance  plus  pâle,  surtout 
au  voisinage  de  la  baguette;  sommet  de  la  tête  d'un  rosé  vineux,  cette 
nuance  est  moins  forte  sur  tout  le  cou,  lavant  un  fond  cendré;  le  bas  du 
dos  et  le  croupion  sont  d'un  beau  plombé  bleuâtre,  à  bordures  des  plumes 
plus  pâles  tirant  sur  le  blanchâtre;  côtés  de  la  tête  d'un  plombé  pâle,  à 
peine  lavé  de  vineux;  gorge  cendrée  pâle;  le  cou  antérieur  jusqu'au  haut 
de  la  poitrine  est  d'un  rosé  vineux  sur  un  fond  cendré;  le  reste  du  dessous 
cendré  bleuâtre.  Tectrices  alaires  de  la  couleur  du  dos,  à  bordures  blan- 
châtres beaucoup  plus  larges  que  celles  des  scapulaires;  les  moyennes 
externes  et  les  grandes  bordées  à  l'extérieur  et  à  l'extrémité  largement  de 
blanc,  formant  une  large  bande  le  long  de  l'aile,  voisine  de  son  bord  anté- 
rieur ;  rémiges  schistacées  noirâtres  bordées  finement  à  l'extérieur  de  blan- 
châtre; sous-alaires  d'un  cendré  bleuâtre  pâle.  Queue  plombée  bleuâtre 
largement  terminée  de  noir.  Bec  noir;  pattes  rosées. 

Longueur  de  l'aile,  230;  queue,  130;  tarse,  28;  bec,  27  millimètres. 

Description  d'après  nn  oiseau  du  Pérou  méridional  de  la  collection  de  M.  Salvin. 
Paucartambo,  Pitnmarca  (Whitely). 


1125.  —  Columba  albilineata 

Gr.,  Mus.  Britannic,  1854  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.y 
p.  132  —  P.  Z.  S.,  1873,  p.  186. 
Golumba  fasciata,  Tscii.,  Faun.  Peru.,  pp.  44  et  275. 
Ghlorœnas  albilinea,  Bp.,  Consp.  Av. y  II,  p.  51. 
Golumba  denisea,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  555;  1882,  p.  48. 
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(7.  supra  fuseo  arduiaea,  vix  snto  viridi  micans;  subtus  ex  toto  plumbeo^ 
vinaeea;  pileo  eastaneo-vinaeeo;  fascia  nuehali  alha;  collo  postiœ  latissime 
xneo  viridi;  remigibus  nigricaniibtts albido  tenuissime  limbatis;  couda plumbea, 
dimidio  apicali  dilute  griseo,  fascia  mediana  nigricanU, 

çf  D'un  ardoisé  foncé  en  dessus  avec  un  très  léger  éclat  métallique  olive 
verdàtre;  à  dos  inférieur,  le  croupion,  les  côtés  de  la  tête  avec  la  gorge, 
les  côtés  du  cou  et  de  Tabdomen  d'un  plombé  bleuAtre;  sommet  de  la  tête 
lavé  de  rouge  vineux  sur  un  fond  plombé  ;  la  nuque  occupée  par  une  bande 
transversale  blanche ,  prolongée  en  s  atténuant  graduellement  sur  les  côtés 
jusque  sous  la  région  auriculaire,  composée  de  plumes  longuement  plom- 
bées terminées  par  une  bordure  blanche  ;  le  dos  du  cou  couvert  largement 
de  plumes  subsquamifôrmes ,  d'un  vert  bronzé  fort  brillant,  passant  au 
cuivreux  sous  certain  jour  ;  tout  le  dessous  du  corps  est  d'un  vineux  sur 
un  fond  plombé  pâle,  à  première  de  ces  deux  nuances  beaucoup  plus  uni- 
foime  sur  la  région  jugulaire  et  le  haut  de  la  poitrine  ;  sous-caudales  d'un 
cendré  grisâtre  pâle,  lavé  de  vineux  à  l'extrémité  des  plumes.  Les  tectrices 
supérieures  des  ailes  sont  concolores  au  dos,  les  inférieures  d'un  plombé 
bleuâtre;  rémiges  noirâtres,  les  trois  primaires  externes  bordées  finement 
à  l'extérieur  d'un  liséré  blanc,  les  bordures  très  fines  des  autres  grisâtre 
pâle;  queue  plombée  bleuâtre  dans  les  deux  tiers  basaux  et  d'un  cendré 
grisâtre  pâle  dans  la  terminale,  et  traversée  entre  ces  deux  couleurs  d'une 
bande  noirâtre  peu  large,  plus  ou  moins  distincte,  surtout  dans  le  plumage 
frais  et  sur  la  barbe  interne  des  rectrices ,  excepté  dans  les  deux  médianes 
où  cette  bande  est  à  peine  plus  foncée  que  la  couleur  basale  des  pennes. 
Bec  et  pattes  jaunes;  iris  rouge  à  l'extérieur  et  blanchâtre  intérieurement; 
peau  nue  autour  des  yeux  rouge. 

Q  Est  semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  le  manque 
de  la  bande  blanche  nucale. 

cf  Longueur  totale,  377;  vol,  628;  aile,  210;  queue,  145;  bec,  22;  tarse, 
22;  doigt  médian,  30;  ongle,  10  millimètres. 

Maraynioc  et  Anquimarca  (Jelski);  Chirimoto  (Stolzmakn)  ;  Pancal  (colL 
Raimondi);  Chachnpata  (Whitely). 

Observations.  —  Un  exemplaire  de  Paucal,  comme  il  me  parait,  jeune,  n'a  pas 
de  bande  blanche  nucale;  les  plumes  du  cou  postérieur  lustrées  très  faiblement 
de  vert;  il  n'a  qu'une  plume,  probablement  nouvelle,  à  éclat  fort;  il  n'y  a  rien  de 
rouge  vineux  au  sommet  de  la  tête  ;  les  bordures  des  trois  rémiges  primaires  beau- 
coup plus  fines  et  d'un  blanchâtre  non  pur.  L'aile  présente  une  certaine  différence, 
la  deuxième  rémige  est  la  plus  longue,  dépassant  de  4  millimètres  la  troisième,  cette 
dernière  â  peine  plus  longue  que  la  première,  tandis  que  dans  l'adulte  la  deuxième 
égale  la  troisième,  la  première  moins  longue  que  la  septième. 

Un  autre  exemplaire  de  la  même  localité,  également  jeune,  en  premier  plumage 
mélangé  d'un  certain  nombre  de  plumes  de  la  robe  suivante,  a  en  dessous  une  nnaix^ 
roussâtre  au  lieu  de  vineux  ;  sommet  de  la  tète  d'un  gris  foncé  tirant  au  brunàtrr  : 
couleur  du  dos  et  des  tectrices  alaires  plus  foncée  que  dans  l'adulte,  à  éclat  T«râ4trr 
un  peu  plus  prononcé. 

L'œuf  recueilli  à  Chirimoto,  en  février,  présente  les  dimensions  «ntv^Yït^  • 
39,3  miUimètres  de  longueur  sur  29  de  largeur. 
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<r  Ce  pigeon  est  répandu  dans  la  sierra  du  Pérou  septentrional  entre  les  limites  de 
5,000  et  10,000  piedsL  H  n'est  pas  rare  à  Catervo  et  à  Hnayabamba,  dans  les  fourrés 
voisins  des  champs  cultivés  on  de  la  forêt  jeune.  J'ai  mangé  plusieurs  fois  la  viande 
de  cette  espèce,  mais  elle  a  un  goût  désagréable  et  une  couleur  foncée  brun  violette. 
Il  est  connu  sous  le  nom  panicftnga  (pano  =  cravate,  en  espagnol,  cunga  z=z  cou,  en 
quichua),  pris  de  la  bande  blanche  imitant  une  cravate  9  (Btolzmann). 

<i  Pendant  un  certain  temps  ce  pigeon  se  nourrit  de  semences  d'un  certain  buisson 
de  Solammi,  dans  les  autres  saisons  des  autres  fruits  d'arbres  et  de  buissons.  H  se  laisse 
approcher  facilement  quand  il  n'est  pas  inquiété,  mais  il  devient  farouche  au  pre- 
nàier  coup  de  fusil  et  toujours  prêt  à  profiter  d'une  leçon.  Ils  se  perchent  en  troupes 
sur  les  arbres  secs,  dorment  vers  midi,  quelques-uns  ai  fortement  qu'ils  n'entendent 
pas,  ou  au  moins  ne  font  pas  attention  au  bruit  produit  par  le  chasseur  arrivant  à 
travers  les  buissons.  Ordinairement  ils  ne  s'envolent  pas  tous  ensemble,  quelques- 
uns  s'arrêtent  plus  longtemps  ;  les  autres  vont  du  côté  opposé  9  (Jelski). 


1126.  —  Columba  plumbea 

Vieil.,  N.  D.  H.  N.y  XXVI,  p.  368  —  Scx.  et  Salv.,  Nomend.  Av. 
Neotr.y  p.  432. 

Golninba  inAiscata,  Licht.,  Verz.  Doxthl,  p.  66  —  Tsch.,  Faun. 
Peru.j  pp.  45  et  275. 

Cioliunba  locatrix,  Temm.,  P.  C,  CLXVI  —  Enip,  Pig.,  U, 
tb.  XUV. 

Ghlorcanas  plumbea,  Bp.,  Consp.  Av,,  II,  p.  53  ~  Tacz.,  P.  Z. 
S.,  1874,  p.  555. 

C.  supra  ex  olivaceo  fusca;  capite,  eoUo  et  subtus  tota  griseo  rosea,  subcau- 
dalibus  obscurioribus  ;  plu  mis  coUi  posterioris  ex  roseo  fuivo  bimaculatis;  alis 
eaudaque  nigricantibtu.  Rostntm  nigntm;  pedes  rubri;  iris  capiti  concolore 
annulo  intemo  albido. 

CJT  D*un  fuligineux  olivâtre  foncé  en  dessus  avec  un  léger  éclat  métal- 
lique olive  verdâtre,  passant  légèrement  au  violet  dans  certaines  directions 
de  la  lumière;  la  tête,  le  cou  et  tout  le  dessous  du  corps  sont  d*un  AÎneux 
violàtre  tirant  au  grisâtre  soiis  certain  jour,  à  sommet  de  la  tête  tirant  plus 
ou  moins  au  cendré,  et  le  cou  postérieur  lustré  légèrement  de  rosé  métal- 
lique; gorge  plus  pâle  tirant  quelquefois  au  fauve;  sous-caudales  plus 
foncées  que  les  autres  parties  du  dessous  tirant  au  plombé  lavé  de  rose; 
toutes  les  plumes  du  bas  du  cou  postérieur  marquées  de  deux  taches  sub- 
terminales  arrondies  d'un  fauve  lavé  de  rosé.  Rémiges  et  rectrices  noirâtres, 
ces  dernières  lustrées  de  rougeâtre  ;  sous-alaires  de  la  couleur  de  labdomen, 
mais  moins  rosées^  Bec  noir;  pattes  rouges;  iris  de  la  couleur  analogue  à 
celle  de  la  tête  avec  un  anneau  interne  blanchâtre.  Dans  le  plumage  usé 
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avant  la  mue  la  couleur  du  dos  prend  une  nuance  brune  pâle  et  perd  presque 
entièrement  Téclat  métallique. 

Longueur  de  Taîle,  190;  queue,  150;  bec,  23;  tarse,  25;  doigt  médian,  26; 
ongle,  9  millimètres. 

Bégion  forestière  dn  Péron  oriental  (TscHUDi)  ;  Monterico  (Jblski). 


1127.  —  Columba  vinacea 

Temm.,  Pig,  GalLy  p.  303 —  Knip,  Pigr.,  I,  th.  XLI—  ScL.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  198;  1869,  p.  598;  1873,  p.  306  —  Nomencl.  Av. 
Neotr.,  p.  132.. 

Colomba  vlnaœa,  Gr.,  Gen,  B.,  II,  p.  406. 

Ghlorœnas  vinacea,  Reichb.,  Columh.y  p.  63  —  Bp.,  Consp,  Av,y 
n,  p.  53. 

Colomba  bicolor,  Vieil.,  N.  D.  H,  2V. 

C,  cinerascente  vinacea;  dorso,  alis  caudaque  subolivaceo  fuliginosis,  nitore 
subvirente  aut  subviolaceo  ;  plumis  colli  posterions  immaculatis  roseo  indutis. 
Rostrum  nigrum;  pedes  rubri;  iris  carnea  rubro  circumscripta. 

cf  et  Q  —  Tout  le  dos,  les  ailes  et  la  queue  sont  d'un  fuligineux  olivâtre 
foncé,  lustré  légèrement  d*olive  verdâtre  métallique,  qui  dans  certaines 
directions  de  la  lumière  prend  une  légère  teinte  rosée  violâtre;  les  rémiges 
primaires  bordées  à  l'extérieur  par  un  liséré  fauve  très  fin;  les  rectrices  un 
peu  plus  foncées  que  les  ailes  avec  un  lustre  rougeâtre  ;  milieu  de  la  gorge 
roussâtre  ;  la  tête,  le  cou  postérieur  et  tout  le  dessous  du  corps  sont  d'un 
vineux  violâtre  clair,  tirant  légèrement  au  cendré  dans  certaines  directions 
de  la  lumière,  ce  qui  se  manifeste  le  plus  distinctement  au  sommet  de  la 
tête  et  sur  la  poitrine;  sous-alaires  de  la  couleur  des  parties  inférieures  du 
corps;  barbe  interne  des  rémiges  sans  rien  de  roussâtre  dans  la  partie 
basale;  page  inférieure  de  la  queue  brun  grisâtre.  Bec  noir;  pattes  rouges; 
iris  rouge  framboise  bordé  intérieurement  d'un  cercle  blanchâtre  très  fin. 

Longueur  de  l'aile,  180;  queue,  140;  bec,  23-25;  tarse,  26;  doigt  mé- 
dian, 23;  ongle,  7  millimètres. 

Ucayali  supérieur,  Santa  Cruz,  Sarayacu  (Bartlett)  ;  Àmable  Maria,  Monterico 
(Jelski);  Loretoyacu  (Whitely). 
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1128.  —  Columba  subvinacea 

Ghlorœnas  snbvinacea,  Lâwr.,  Ann.  Lyc.  Neio  Yorkj  1868. 

Columba  vinacea,  Tagz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  48. 

Colomba  subvinacea,  Berl.  et  Tâcz.,  P.  Z.  S.,  1883,  p.  574. 

C.  fusco  vinacea,  dorso  brunnescentiore,  alis  caudaque  brunneis,  pogonio 
interno  remigum  rufescente;  rostro  brevi  nigro. 

cf  Ad.  —  La  tête,  le  cou  et  tout  le  dessous  du  corps  avec  les  sous- 
caudales  d'un  vineux  foncé  uniforme  partout,  avec  un  lustre  métallique 
rougeàtre  au  bas  du  cou  postérieur;  le  dos,  le  croupion  et  les  sus-caudales 
d'un  brun  enduit  de  vineux  avec  un  éclat  métallique  rougeàtre  moins  fort 
qu'au  cou;  le  milieu  de  la  gorge  plus  clair  que  les  parties  environnantes  et 
tirant  au  roussâtrc.  Les  ailes  et  la  queue  brunes,  sous-alaires  de  la  couleur 
de  Tabdomen  ;  barbe  interne  des  rémiges  largement  roussàtre  jusque  près 
de  son  extrémité.  Bec  court,  noir  ;  pattes  rouge  framboise,  iris  gris  violet 
à  peu  près  de  la  couleur  de  la  tête,  mais  un  peu  plus  foncé. 

Longueur  totale,  341;  vol,  517;  aile,  173;  queue,  140;  bec,  20;  tarse,  23; 
doigt  médian,  27;  ongle,  7  millimètres. 

Huambo  (Stolzmann). 

Observations.  —  Cette  forme  est  parfaitement  distincte  de  la  C  vinacea  par  la 
nuance  générale  beaucoup  plus  foncée  et  par  celle  du  dos,  des  ailes  et  de  la  qaene 
beaucoup  moins  différente  du  vineux  foncé  de  la  tête  et  du  dessous  que  dans  Tespèce 
citée  ;  la  difEérence  est  aussi  frappante  dans  le  bec  beaucoup  plus  court.  Notre  oiseau 
péruvien  est  complètement  identique  à  Toiseau  de  Costa  Rica  (musée  Berlepscb). 
L'oiseau  de  TEcnador  occidental  (Cbimbo)  est  semblable  en  tout  à  celui  d'Huambo, 
mais  il  est  d'une  taille  moins  forte  et  a  le  vineux  du  dessous  moins  foncé  et  beaucoup 
plus  faible  sur  les  sous-caudales.  Les  dimensions  de  cet  oiseau  de  TScuador  sont  : 
cT  Longueur  de  Taile,  156  ;  queue,  120  ;  bec,  19  ;  tarse,  21  ;  doigt  médian,  24  ;  ongle, 
8  millimètres. 


1129.  —  Columba  rufina 

Temm.  —  Knip,  Pig,j  I,  Ib.  XXIV  —  Scl.  etSALV,,  Nomencl.  Av. 
Neotr.y  p.  132  —  P.  Z.  S.,  4866,  p.  198;  1873,  p.  306;  1876,  p.  17 
—  Tacz.,  p.  z.  s.,  1882,  p.  48. 

Ghlorœnas  rufina,  Bp.,  Consp,  Av,^  II,  p.  52  —  Burm.,  Syst 
Ueh,  Th.  Bra$il.^  III,  p.  291. 


DU  PiBOU  237 


C,  rufo  purpurascêns  ;  cervice  cum  nucha  œneo  viridi;  tergo,  uropygio,  tec- 
iricibus  caudx  superioribus  subalaribusque  cyaneo  ardesiaceis;  gula  medio 
albida;  subiiu  vinacea;  abdomine  subcaudalibusque  cinereis;  remigibus  nigri- 
cantibuSy  vix  albido  limbaiis  ;  rectricibus  cinereo  ardesiaceis  pallide  late  termi- 
natis.  Hostrum  nigrum;  pedes  rosei. 

Cf  et  9  —  D'un  roux  pourpré  en  dessus,  avec  un  éclat  métallique  violet 
passant  au  bleu  foncé  et  au  pourpré  sur  toute  la  face  postérieure  du  cou  et 
le  devant  du  dos;  toute  la  partie  cervicale  et  la  nuque  d'un  vert  olive  métal-* 
lique  brillant,  passant  au  rouge  très  fort  dans  certaines  directions  de  la 
lumière;  le  dos  inférieur,  le  croupion,  les  tectrices  supérieures  de  la  queue 
et  les  sous-alaires  sont  d'un  ardoisé  bleuâtre;  les  joues  cendrées  plombées, 
le  milieu  de  la  gorge  cendré  pâle  ;  un  vineux  intense  s'étend  sur  le  dessous 
jusqu'à  l'abdomen  antérieur  avec  un  éclat  métallique  très  faible;  abdomen 
d'un  cendré  plombé  pâle  au  milieu  et  plus  intense  sur  les  flancs;  région 
anale  d'un  cendre  très  pâle;  sous-caudales  cendrées.  Tectrices  alaires  et 
scapulaires  de  la  couleur  du  dos;  les  grandes  tectrices  et  les  rémiges  ter- 
tiaires d'un  gris  foncé;  rémiges  noirâtres  bordées  finement  à  l'extérieur 
d'un  liséré  blanchâtre.  Rectrices  ardoisées  bleuâtres  terminées  largement 
de  grisâtre  pâle.  Bec  noir;  pattes  rosées;  iris  d'un  rouge  framboise  exté- 
rieurement et  gris  violette  intérieurement. 

cf  Longueur  de  Taile,  198;  queue,  126;  bec,  27;  tarse,  25;  doigt  médian, 
26;  ongle,  11  millimètres. 

OBSEBVATiONa  —  L'olseau  péruTien  da  Musée  de  Varocvie  est  d'une  taille  beau- 
coup plus  forte  que  ceux  de  Cayenne  et  8*en  distingue  par  la  couleur  rousse  beau- 
coup plus  répandue  au  dos  et  sur  les  ailes  ;  l'éclat  rouge  dominant  sur  la  nuque  et  le 
cou  postérieur  ;  le  plombé  beaucoup  plus  foncé  sur  les  joues  et  les  côtés  de  la  gorge  ; 
le  milieu  de  la  gorge  cendré  au  lieu  de  blanc  ;  le  roux  vineux  de  la  région  jugulaire 
et  de  la  poitrine  plus  foncé  et  ne  passant  pas  sur  Tabdomen  qui  est  d*un  cendré 
plombé  plus  pur  et  plus  intense,  queue  plus  foncée,  à  extrémité  claire  moins  longue. 

Ucayali  supérieur,  Chamîcuros  (Babtlett);  Chirimoto  (Stolzmanx);  Maranura 
(Whitely). 


1130.  —  Zenaïda  maculata 

Golnmba  maculata,  Vieil.,  Enc.  Méth.j  p.  376. 

Golumba  aurita,  Wagl.,  Syst.  Av. y  sp.  70. 

ZenaXda  maculata,  Bp.,  Consp,  Av.,  II,  p.  82  —  Sgl.  et  Sâlv., 
P.  Z.  S.,  4874,  p.  678. 

Feristera  chrysauchenla,  Reichb.,  Syst.  Av.,  tb.  CCLYII, 
fig.  4429. 

ZenaXda  auriculata,  Bp.,  l.  c,  p.  82  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4874, 
p.  555. 

Zentfda  aurita,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  45. 
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Z,  supra  griseo  brunnea,  cervice  cinereo,  nucha  subvinaceo  lavata;  subtus 
griseo  vinacea;  gula  medio  alhida,  crisso  pallide  ochraceo,  suhcaudalihus  albis 
ochraceo  lavatis;  macula  elongata  subauriculari  cyaneo  nigra;  colb  postico 
nitore  aureo  amethystino;  tectricibus  alarum  dorso  concoloribus,  posterioribus 
inajoribus  nigro  maculatis;  lateribus  corporis  cyaneo  cinereis;  remigibus  nigri- 
cantibus  tenuissime  albido  limbatis  ;  rectricibus  mediis  dorso  concoloribus,  sub- 
mediis  cyaneo  cinereis,  lateralibus  tribus  basi  cyaneo  cinereis,  apice  late  albis, 
fascia  mediana  omnium,  nisi  mediis,  nigra  angulosa,  Rostrum  nigrum;  pedes 
rosei;  iris  brunnea. 

cf  et  9  —  D'un  gris  brunâtre  foncé  en  dessus,  à  front  plus  clair  et  plus 
ou  moins  enduit  de  vineux,  le  reste  du  sommet  de  la  tête  jusqu'à  la  nuque 
d'un  ceïidré  bleuâtre  plus  ou  moins  clair,  ou  quelquefois  plombé  ;  dos  infé- 
rieur plus  ou  moins  cendré  ;  milieu  de  la  gorge  blanchâtre  ;  les  côtés  de  la 
tête  et  le  dessous  d'un  vineux  plus  ou  moins  fort  pâlissant  de  plus  en  plus 
sur  Tabdomen  et  passant  sur  le  bas-ventre  en  ocreux  pâle;  sous-caudales 
blanches,  plus  ou  moin3  lavées  d'ocreux;  une  tache  noire  à  reflet  bleu 
d'acier  oblongue  sous -auriculaire  et  une  raie  postoculaire;  côté  du  cou 
postérieur  orné  d'un  large  espace  métallique  fort  brillant  d'une  belle  couleur 
rosée  changeant  en  doré  et  verdâtre,  la  plus  forte  sur  les  côtés  et  souvent 
interrompue  en  arrière,  ne  formant  que  deux  grosses  taches  latérales.  Tec- 
trices alaires  de  la  couleur  du  dos,  excepté  au  bord  même  de  l'aile,  où  elle 
passe  en  ardoisé;  quelques  grosses  taches  noires  subarrondies  sur  les 
grandes  tectrices  postérieures  et  les  scapulaires  voisines  ;  rémiges  noirâtres, 
bordées  finement  de  blanchâtre;  les  tectrices  sous-alaires  ainsi  que  les  côtés 
du  corps  d'un  cendré  bleuâtre.  Les  deux  rectrices  médianes  concolores  au 
dos  ;  les  submédianes  d'un  cendré  bleuâtre  ;  les  intermédiaires  terminées  de 
cendré  blanchâtre ,  les  trois  autres  de  cette  dernière  couleur  à  la  base ,  lar- 
gement blanches  à  l'extrémité  et  sur  la  barbe  externe  de  la  première  ;  toutes, 
outre  les  deux  médianes,  traversées  entre  les  deux  couleurs  indiquées  d'une 
raie  noire  anguleuse.  Bec  noir;  pattes  rosé  framboise,  à  extrémité  des 
doigts  rembrunie;  iris  brun  foncé;  tour  des  yeux  dénué  cendré. 

Les  oiseaux  en  plumage  tout  frais  sont  plus  foncés  en  dessus,  d'un  fauve 
grisâtre  sale  sur  les  côtés  de  la  tête,  le  cou  et  la  poitrine,  faiblement  lavé 
de  rosé  sur  les  deux  derniers  et  d'un  fauve  ocreux  sur  l'abdomen. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  dessus  du  corps  semblable  à 
celui  des  adultes ,  mais  toutes  les  tectrices  alaires  et  les  scapulaires  entou- 
rées d'une  bordure  blanchâtre,  les  plumes  du  milieu  du  dos  l'ont  aussi, 
mais  très  fine  et  peu  distincte,  ainsi  que  celles  du  sommet  de  la  tête  dont 
le  fond  est  concolore  au  dos;  front  fauve,  gorge  blanchâtre;  devant  du  cou 
et  poitrine  d'un  gris  brunâtre  squamulé  finement  de  blanchâtre  ;  abdomen 
fauve  grisâtre;  le  bas- ventre  et  les  sous-caudales  comme  chez  l'adulte;  de 
pareilles  taches  noires  sur  la  partie  postérieure  des  ailes;  rémiges  d'un 
brunâtre  plus  pâle,  à  bordures  plus  larges,  blanchâtres  sur  les  externes  et 
fauves  sur  les  autres  ;  queue  comme  celle  des  adultes. 

C?  Longueur  totale,  262-280;  vol,  436;  aile,  155;  queue,  106;  bec,  23; 
tarse,  22;  doigt  médian,  22;  ongle,  8  millimètres. 
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Forêts  da  Pérou  oriental  (Tbchudi);  Lima,  Chorillos,  Haanta,  Auqmmarca 
(Jblski);  Catervo  (Stolzmamm);  Lima,  Guadalnpe,  Moqaegna,  Catervo  (coll. 
Raimondi)  ;  Paacartambo  (Whitely). 

a  Espèce  très  répandue  sur  la  côte,  depuis  Lima  jusqu'à  Tumbcz,  où  elle  est  connue 
sous  le  nom  de  paloma  scrranay  ou  madrugadora  (jnadrngar^  en  espagnol,  se  lever 
tât).  A  Tumbez  elle  se  tient  principalement  dans  les  broussailles  basses.  A  Cutervo 
elles  venaient  dans  les  rhamps  de  maïs  et  de  pois.  Comme  les  autres  pigeons,  elle 
passe  les  beui'es  chaudes  de  la  journée  dans  l'ombre,  et  se  nourrit  le  matin  et  le  soir. 
Elle  se  rassemble  en  troupes  plus  ou  moins  nombreuses  j>  (Stolzmamm). 


1131.  —  Metriopelia  inelan optera 

Golumba  melanoptera,  Gm.,  L.  S.  N.^  I,  p.  790. 

Golumbina  melanoptera,  Molina,  St.  Nat,  Chili,  p.  308. 

Zenaîda  inomata,  Hartl.,  Rev,  Mcu/.  ZooL,  1851,  p.  74. 

Metriopelia  melanoptera,  Bp.,  Consp,  Av,,  II,  p.  75  —  Tagz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  555  —  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av,  Neotr.,  p.  132 
—  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17. 

M.  brunneo  grisea,  subtus  griseo  subvinacea,  undique  sericea  immaculata  ; 
mento  albido;  subcaudalibus  nigris;  alis  elongatis,  remigibus  nigrisacutiusculis, 
margine  externo  secundx,  tertim  et  quartœ  sinuato;  fascia  humerali  infra 
supraque  candidat  cxteris  tectricibus  subalaribus  pennisque  axillaribus  nigri- 
cantibus;  tectricibus  superioribus  exterhis  canescentibus  ;  cdvda  undique 
nigerrima.  Rostrum  nigrum;  pedes  brunnei;  iris  argenteo  albicta. 

cf  D'un  gris  brunâtre  en  dessus,  d'un  gris  subvineux  plus  pâle  en 
dessous,  sans  tacbes;  menton  blanchâtre;  tectrices  sous-alaires  noires; 
derrière  du  cou  moins  foncé  que  la  couleur  générale  des  parties  supérieures 
et  enduit  de  rosé  vineux.  Ailes  longues,  à  rémiges  subaiguës,  le  bord  externe 
de  la  deuxième,  troisième  et  quatrième  sinueux;  la  première  presque  égale 
à  la  quatrième;  les  petites  tectrices  du  devant  de  l'aile  supérieures  et  les 
inférieures  sont  blanches,  celles  du  voisinage  du  bord  antérieur  de  l'aile 
cendré  grisâtre,  toutes  les  autres  de  la  couleur  du  dos,  mais  moins  foncée  ; 
les  sous-alaires  et  les  petites  axillaires  noirâtres.  Queue  noire  intense  sur 
les  deux  pages,  excepté  les  deux  médianes  qui  sont  d'une  nuance  un  peu 
plus  foncée  que  le  dos.  Bec  noirâtre;  pattes  brunes,  à  doigts  presque  noirs; 
iris  blanchâtre  argenté.  Peau  nue  devant  l'œil  d'un  orangé  lacté,  une  pareille 
bande  derrière  l'œil  avec  un  point  plus  prononcé  en  arrière  de  la  fente 
oculaire;  le  bord  de  la  paupière  inférieure  et  la  partie  postérieure  de  la 
supérieure  parsemés  de  pustules  carnées;  la  plus  grande  partie  de  la 
bordure  de  la  paupière  supérieure  en  commençant  par-devant  garnie  de 
papilles  noires. 
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«  Pour  la  première  fois  j*ai  yvl  ce  pigeon  dans  la  pana  entre  Izcnchaca  et  Hoanta, 
puis  plasieurs  fois  dans  la  puna  de  Jonin.  Ordinairement  je  le  rencontrais  dans  la 
sierra  anx  environs  de  Palca,  Tarma,  Palcamayo  et  Acancocha.  Dans  cette  dernière 
localité,  par  paires  en  mai.  Je  ne  l'ai  pas  vu  anx  environs  d'Huanta.  En  s'envolant 
il  produit  an  brait  différent  de  celui  des  autres  pigeons,  c'est  un  sifflement  craquant, 
dépendant  probablement  de  la  forme  singulière  des  rémiges  externes.  On  le  Toit 
quelquefois  dans  les  prairies  humides  d  (Jelski). 


Tinta  (Whitelt). 


1132.  —  Metriopelia  aymara 

Golumba  aymara,  d'Orb.,  Syn,  Av. 
GhamsBpelia  a3miara,  ,Gh.,  Gen,  £.,  II,  p.  475. 
Metriopelia  aymara,  Bp.,  Consp,  Av.,  II,  p.  76.  —  Scl.  etSALV., 
NomencL  Av,  Neotr,,  p.  132. 

M.  grisea  ;  gula  alha,  pectore  abdomineque  roseo  vinaceis  ;  ventre  niedio  cris- 
soque  isabellinis  ;  tectricibus  alarum  dorso  concoloribus,  plumis  mediis  longis- 
sime  aureo  termiiiatis,  maculam  fulgentem  simul  constituentibus ;  remigihus 
tertiariis  macula  magna  interna  nigro  violacea;  tectricibus  caudx  inferioribus 
nigris;  superioribus  longissimis  caudam  nigram  ex  toto  tegentibus, 

cf  Ad.  —  D'un  gris  isabelle  en  dessus,  à  front  longuement  plus  clair; 
gorge  largement  blanche;  poitrine  et  abdomen  d'un  rosé  grisâtre  pâle;  le 
milieu  du  ventre  et  la  région  anale  isabelles;  sous-caudales  noires;  les  tec- 
trices supérieures  de  la  queue  très  longues,  atteignant  presque  l'extrémité 
des  rectrices,  sont  de  la  couleur  du  dos.  Tectrices  alaires  de  la  couleur  du 
dos,  celles  du  milieu  de  l'aile  terminées  longuement  de  doré  brillant,  for- 
mant une  grosse  tache  de  cette  couleur;  les  plumes  de  l'aile  bâtarde  noires, 
les  grandes  tectrices  primaires  grises  noirâtres;  les  rémiges  primaires  et 
les  secondaires  longuement  d  un  noir  fuligineux  terminées  de  gris  foncé,  à 
barbe  interne  longuement  rousse  dans  leur  partie  basale;  les  tertiaires  de 
la  couleur  du  dos,  ornées  d'une  grosse  tache  oblongue  d'uu  noir  violet  mé- 
tallique, située  sur  la  barbe  interne;  sous-alaires  d'un  noirâtre  fuligineux 
moins  foncé  sur  le  devant  de  l'aile.  Queue  grise  à  la  base  et  noire  à  l'extré- 
mité, de  plus  en  plus  longuement  vers  les  externes.  Bec  moins  long  que  la 
tête,  noir  ;  pattes  jaunes. 

Longueur  de  l'aile,  118;  queue,  57;  bec,  15;  tarse,  17  millimètres. 

Description  d'après  l'exemplaire  de  Cochabamba,  typique  de  d'Orbigny. 
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1133.  —  Melopelia  zneloda 

Colomba  meloda,  Tsgh.,  Wiegm.  Arch.,  1843, 1,  p.  385--  Faun, 
Peru.y  pp.  44  et  276. 
Golumba  Souleyetiana,  Gay,  Fauna  Chili^  1,  p.  380,  tb.  VII. 
Melopelia  meloda,  Bp.^  Consp.  Av.,  II,  p.  81. 

M,  supra  ex  olivaceo  pallide  brunnea;  fronts  cinerascente,  colli  lateribus 
cupreo  nitentibuSf  uropygio  ardesiaco;  subtus  dilute  cinerea;  collo  antico  pec- 
toreque  ex  violaceo  roseis;  circula  oculari  latissime  nudo  cœruleo;  alis  dorso 
concoloribus ,  tectricibus  marginalibus  late  albis;  remigibus  obscurioribus 
tenuissime  albo  limbatis;  caitda  fusco  ardesiaca,  rectricibus  apice,  nisi  in 
mediis,  cinereo  albidis,  subtus  albis, 

cf  D'un  brun  pâle  légèrement  olivâtre  en  dessus,  à  front  largement 
cendré,  croupion  d'un  ardoisé  cendré;  une  grande  tacbe  brillante  d'un  cui- 
vreux métallique  passant  au  rouge  se  trouve  de  chaque  côté  du  cou;  la 
gorge  et  les  côtés  du  visage  sont  d'un  cendré  pâle  tirant  légèrement  au 
rosé;  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  sont  d'un  rosé  clair  tirant  au  violâtre; 
le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  est  d'un  cendré  bleuâtre  lavé  de 
rosé  sur  le  devant  de  l'abdomen.  Les  tectrices  alaires  et  les  rémiges  ter- 
tiaires de  la  couleur  du  dos,  les  tectrices  div  bord  de  Taile  largement 
blanches,  formant  une  longue  bande  depuis  la  naissance  de  l'aile  jusqu'à 
l'extrémité  des  grandes  couvertures;  rémiges  plus  foncées  que  les  tectrices, 
avec  une  bordure  blanche  fine  sur  les  primaires  et  beaucoup  plus  large 
sur  les  secondaires  voisines;  sous-alaires  cendrées.  Queue  d'un  ardoisé 
foncé  terminée  en  dessus  de  cendré  blanchâtre  et  de  blanc  en  dessous,  à 
couleur  plus  foncée  que  celle  de  la  base  devant  l'extrémité  claire  ;  page 
inférieure  des  rectrices  noirâtre;  les  deux  rectrices  médianes  d'un  brun 
plus  foncé  que  celui  du  dos  uniforme  jusqu'au  bout  des  pennes.  Tour  de 
l'oeil  largement  dénué  bleu;  bec  noir  bleuâtre;  pattes  rouges;  iris  bleu  noi- 
râtre. 

cf  Longueur  de  l'aile,  167;  queue,  110;  bec,  28;  tarse,  27  millimètres. 

ce  Ce  pigeon  caractérise  la  côte  péruyienne  depuis  Lima  jusqn^à  la  frontière  de  la 
République  de  l'Ecuador.  Je  ne  connais  pas  la  limite  méridionale  de  son  habitat, 
de  même  je  ne  sais  pas  jusqu'à  quelle  altitude  il  va  dans  les  montagnes  ;  il  me  paraît 
cependant  qu'il  ne  dépasse  pas  1,000  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  Je  sais  de 
la  relation  des  habitants  que  cet  oiseau  était  encore  très  nombreux  aux  environs  de 
Lima  avant  une  vingtaine  d'années.  On  m'a  raconté  qu'un  Italien  tuait  alors  dans 
une  journée  aux  environs  de  Lima,  à  Pacasmayo  et  à  Chancay,  jusqu'à  20  douzaines 
de  pigeons,  parmi  lesquels  il  y  en  avait  au  moins  la  moitié  de  cette  espèce.  En  1878, 
pendant  mon  dernier  séjour  à  Lima,  je  suis  allé  avec  un  de  mes  amis  à  Pacasmayo 
chasser  aux  pigeons,  et  nous  avons  tué  pendant  toute  la  journée  3  exemplaires  de 
la  O.  meloda  et  nous  en  avons  vu  encore  quelques  autres.  Le  nombre  des  pigeons 
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est  aussi  réduit  au  nord  du  pays.  En  1878  don  Francisco  Daza  m*a  raconté  qu'à 
Chepen,  quelques  années  ayant  cette  époque,  ces  pigeons  étaient  si  nombreux  qae 
lorsquHls  se  posaient  sur  les  tas  de  riz  coupé,  on  en  pouvait  tuer  une  vingtaine  d'an 
seul  coup  de  fusil.  Actuellement  il  est  difficile  d'y  tuer  quelques  individus  dans  une 
journée.  Il  est  encore  le  plus  nombreux  aux  environs  de  Tumbez',  où  pendant  mon 
séjour  ou  en  a  tué  dans  une  journée  45  pièces,  où  la  pluralité  était  de  cette  espèce, 
le  reste  appartenait  à  la  .Zènaïda  maeulata.  Il  faut  donc  espérer  que  dans  un  ayenir 
proche  cette  colombe,  également  comme  la  Pénélope  albipennU,  est  destinée  à  dis- 
paraître. 

»  La  Columha  meloda  se  tient  principalement  au  bord  des  rivières  et  dans  les 
champs  cultivés,  où  elle  se  nourrit  principalement  dans  les  rizières.  On  les  y  ren- 
contre le  plus  souvent  le  matin  et  le  soir  ;  ils  passent  le  milieu  de  la  journée  chaude 
dans  les  broussailles  épaisses,  où  couchés  sur  les  pattes  ils  s'abandonnent  au  repos. 
J'ai  observé  qu'à  Tumbez  il  se  nourrit  en  février  de  baies  mûres  d'un  buisson  nommé 
lipa, 

7)  C'est  un  pigeon  estimé  par  les  habitants  pour  son  chant  mélodieux,  imitant  les 
syllabes  cau'cou'lif  accentuant  la  première  et  prolongeant  la  dernière,  d'où  on  lui 
donne  le  nom  de  cuculi.  Le  prix  d'un  pareil  pigeon  dépend  du  nombre  de  fois  qa'il 
répète  ce  nom.  A  Chancay  j'en  ai  entendu  un  répétant  sept  fois,  ordinairement  il  ne 
le  prononce  que  quatre  ou  cinq  fois  de  suite.  A  Tumbez,  il  niche  dans  les  mois  de 
février  et  mars  »  (Stolzmann). 


1134.  —  Chamœpelia  passerina 

Golumba  passerina,  L.,  S.  2^.,  I,  p.  285  —  Wils.,  Amer.  Om., 
IV,  p.  45,  tb.  XLVI. 

GhamsBpelia  passerina,  Sws.,  ZooL  Journ.y  1827,  p.  361  — 
TscH.,  Faun.  Peru,,  pp.  45  et  275  —  ScL.  et  Saly.,  Nomend,  Av. 
Neotr.,  p.  133. 

Ch.  supra  grisea,  fronts  latissime  lateribusque  capiiis  roseis;  subtus  vinaceo 
rosea,  gutturis  pectorisque  plumis  fusco  centratis  ;  vertice  et  collo  postico  plus 
aut  minus  fuscis  plumarum  margine  subroseo;  crisso  iectricibusque  caudx 
inferioribus  luride  cinereis  roseo  lavatis;  remigïbus  nigricanttbus  interne 
latissime  cum  tectricibus  subalaribus  rufo  castaneis;  maculis  amethystinis  aut 
sapphirinis,  in  tectricibus  parvis,  rotundatis,  in  remigibus  tertiariis  magnis 
cordato  lanceolatis;  cauda  basi  cinereo  grisea,  apice  latissime  nigra,  rectrice 
externa  apice  albo  marginata.  Rostrum  rubrum  apice  nigro  brunneum;  pedes 
flavidi. 

cf  Ad.  —  Front  longuement  jusqu'au  niveau  du  bord  postérieur  des 
yeux,  côtés  de  la  tête  et  gorge  d'un  rosé  clair,  le  reste  du  sommet  de  la 
tête  jusqu'à  la  nuque  couvert  de  plumes  d'un  gris  brunâtre  foncé  bordées 
de  cendré  tirant  légèrement  au  rosé  ;  les  plumes  du  cou  postérieur  grises 
terminées  d'une  bordure  d'un  cendré  clair  lavé  légèrement  de  rosé  ;  le  reste 
du  dessus  du  corps  jusqu'aux  dernières  sus*caudales  d'un  gris  obscur 
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uniforme;  tout  le  dessous  du  corps  est  d'un  rosé  vineux  uniforme,  à  plumes 
du  cou  antérieur  et  de  la  poitrine  à  disque  noirâtre  et  une  bordure  d'un 
rosé  plus  clair  que  celui  de  la  couleur  générale,  ce  qui  donne  une  écaillure 
bien  prononcée  sur  ces  parties;  région  anale  grise  lavée  légèrement  de 
rosé  ;  sous-caudales  d'un  gris  foncé  bordé  de  plus  clair,  le  tout  lavé  de  rosé. 
Tectrices  alaires  et  rémiges  tertiaires  d'un  gris  semblable  à  celui  du  dos, 
lavées  fortement  dé  vineux  sur  le  milieu  de  Taile,  avec  des  taches  d'un 
améthyste  saphiré  subarrondies  ou  plus  ou  moins  oblongues  sur  les  tectrices, 
plus  longues  et  subcordiformes  sur  les  scapulaires  postérieures  et  les 
rémiges  tertiaires;  rémiges  noirâtres,  à  barbe  interne  longuement  d'un  roux 
cannelle  intense,  dans  les  primaires  la  barbe  externe  est  aussi  rousse 
jusqu'au  delà  de  l'extrémité  des  grandes  tectrices,  en  y  formant  un  grand 
miroir  roux,  et  bordées  à  l'extérieur  d'un  pareil  liséré;  grandes  tectrices 
primaires  longuement  rousses  à  la  base,  puis  noires;  plumes  de  l'aile 
bâtarde  noirâtres;  sous-alaires  d'un  roux  analogue  à  celui  des  rémiges. 
Queue  d'un  cendré  foncé  terminée  d'une  large  bande  noire;  la  rectrice 
externe  a  une  bordure  latéro-terminale  blanche.  Bec  rouge  carné  à  la  base, 
terminé  de  noir;  pattes  carnées;  iris  rosé. 

Q  Ad.  —  D'un  gris  plus  obscur  que  celui  du  mâle  en  dessus,  à  front 
tirant  longuement  au  blanchâtre,  le  reste  du  sommet  de  la  tête  plus  obs'cur 
que  le  dos,  à  plumes  bordées  finement  d'une  nuance  claire;  côtés  de  la  tête 
blanchâtres  squamulés  de  gris;  gorge  blanche;  cou  antérieur  largement 
et  poitrine  couverts  de  plumes  à  disque  noirâtre  entouré  d'une  large  bordure 
blanchâtre;  le  reste  du  dessous  est  largement  gris  brunâtre  sale  sur  les 
flancs  et  d'un  fauve  blanchâtre  au  milieu  du  ventre;  sous-caudales  brunes 
entourées  d'une  bordure  blanchâtre.  Tectrices  alaires  d'un  gris  plus  clair 
que  celui  du  dos,  sans  rien  de  rosé  ;  à  taches  d'un  améthyste  comme  chez 
le  mâle;  les  rémiges  et  les  tectrices  inférieures  de  la  queue  sont  comme 
celles  du  mâle.  Queue  comme  celle  du  mâle.  Bec  également  rouge  carné 
à  la  base  ;  pattes  carnées  ;  iris  rosé.  "^ 

Cf  Longueur  totale,  180;  vol,  274;  aile,  85;  queue,  62;  bec,  16;  tarse, 
15  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  180;  vol,  272;  aile,  84;  queue,  60;  bec,  16;  tarse, 
15  millimètres. 

Je  ne  connais  pas  l'oiseau  péruvien,  je  donne  donc  la  description  de  ceux  de 
l'Ecuador  (Biobamba)  recueillis  par  Stolzmann,  supposant  qu'ils  sont  identiques 
aux  péruviens. 

Observations.  —  Le  mâle  de  Cayenne  m'est  inconnu,  les  deux  femelles  du  Musée 
de  Varsovie  recueillies  dans  ce  pays  par  M.  Jelski  sont  d'une  taille  moins  forte  que 
nos  femelles  de  l'Ecuador  (longueur  de  l'aile,  76-79  millimètres)  et  s'en  distinguent 
par  l'écaillure  du  dessous  beaucoup  plus  longuement  prolongée,  l'abdomen  étant 
aussi  distinctement  squamulé  par  de  larges  bordures  grises  brunâtres  autour  des 
plumes  d'un  gris  clair.  Une  de  ces  femelles  a  le  cou  antérieur  et  la  poitrine  légère- 
ment colorés  de  rosé.  Tous  les  oiseaux  de  l'Ecuador  n'ont  l'écaillure  distincte  que 
jasqn'à  l'épigastre  et  bien  que  les  plumes  aient  le  disque  foncé  jusqu'au  bas  de  la 
poitrine,  il  est  couvert  en  entier  par  les  bordures  de  ces  plumes  concolores  au  fond 
des  parties  environnantes. 
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1135.  —  Chamœpelia  griseola 

Golnmba  minuta,  Temm.,  Pig.,  p.  28,  tb.  XVI. 

Golombina  g^seola,  Spix,  Av.  Brasil.y  II,  tb.  LXXV,  a,  fig.  2. 

Chamœpelia  griseola,  Bp.,  Consp.  Av,,  II,  p.  634  —  Sgl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  133  —  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17. 

Chamœpelia  amazilia,  Bp.,  Consp.  Av,y  II,  p.  634  —  Tacz.,  P. 
Z.  S.,  1874,  p.  555. 

Ch.  supra  fusco  grisea,  fronts  latissime  et  coUo  postice  cyaneo  cinereis; 
genis,  collo,  pectore  lateribusque  abdominis  vinaceo  roseis  ;  mento  abdomineque 
inedio  alhidis;  subcaudalibus  fusco  griseis,  latissime  albido  limbatis;  tectn- 
cibus  alarum  dorso  pallidioribus,  minoribus  roseo  lavatis;  superioribus  maculis 
subrotundatis  sapphirinis,  posticis  elongaiis;  tertiariis  margine  externe  vix 
pallidiore;  alis  subtus  cinnamomeis  ;  rectricibus  mediis  dorso  conœloribus, 
cxteris  cinereis  fascia  subapicali  nigra,  apice  extemo  albo  limbato.  Rostrum 
brunneo  griseum;  pedes  carnei;  iris  violaceq  rubra. 

cf  et  Q  —  D'un  gris  foncé  au  dos  et  sur  la  partie  cervicale  du  sommet 
de  la  tête,  tandis  que  le  front  est  largement  d'un  cendré  bleuâtre  clair, 
ainsi  que  la  nuque  et  tout  le  côté  postérieur  du  cou;  les  sus-caudales  sont 
d'une  couleur  analogue  à  celle  du  dos,  mais  enduite  légèrement  de  cendré; 
les  côtés  de  la  tête,  le  cou,  la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen  sont  d'un 
rosé  vineux  pâle;  menton  blanchâtre;  milieu  du  ventre  également  blan- 
châtre, mais  plus  ou  moins  lavé  légèrement  de  rosé  et  de  feuve;  sous- 
caudales  d'un  gris  foncé  largement  bordées  de  fauve  blanchâtre.  Tectrices 
alaires  d'une  nuance  grisâtre,  beaucoup  plus  claire  que  celle  du  dos,  les 
petites  lavées  légèrement  de  rosé;  plusieurs  des  petites  tectrices  ornées 
d'une  tache  saphirée  arrondie,  dont  la  réunion  forme  une  raie  oblique  en 
travers  de  l'aile;  outre  cela  il  y  a  encore  quelques  taches  pareilles,  mais 
plus  ou  moins  allongées  sur  plusieurs  tectrices  supérieures  et  posténeures 
et  sur  les  rémiges  tertiaires;  les  grandes  tectrices  faiblement  bordées  de 
blanchâtre;  les  plumes  des  ailes  bâtardes  et  les  grandes  tectrices  primaires 
sont  noires  lustrées  de  vert  métallique;  barbe  externe  et  l'extrémité  des 
rémiges  noirâtres,  l'interne  et  les  sous-alaires  d'un  roux  cannelle  ;  rectrices 
cendrées ,  à  extrémité  noire  bordée  au  bout  de  blanc  sur  les  deux  externes 
et  de  cendré  grisâtre  sur  les  autres,  les  deux  médianes  de  la  couleur  du 
dos.  Bec  gris  brunâtre  ;  pattes  carnées  ;  iris  rouge  violâtre. 

En  plumage  frais  après  la  mue  la  nuance  des  parties  supérieures  du  corps 
est  grise  avec  une  légère  nuance  roussâtre,  à  front  un  peu  plus  pâle  et  non 
cendré;  tout  le  dessous  lavé  de  fauve,  à  couleur  rosée  à  peine  distincte  au 
cou  et  sur  la  poitrine;  tectrices  alaires  finement  bordées  de  la  nuance  plus 
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claire;  les  bordures  blanch&tres  dans  les  grandes  tectrices  plus  prononcées 
que  dans  la  robe  primitive. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  les  plumes  du  cervix  brunes 
finement  squamulées  de  roussâtre,  les  plumes  du  croupion  bordées  finement 
de  blanchâtre  ;  les  côtés  du  visage  et  la  gorge  fauves  ;  poitrine  grise  sub- 
squamulée  de  fauve  ;  abdomen  blanchâtre  ;  sous-caudales  isabelles  ;  tectrices 
alaires  grises,  variées  d'une  ligne  médiane  rousse  et  d'une  bordure  termi- 
nale blanchâtre;  les  grandes  tectrices  primaires  d'un  roux  cannelle  vif, 
bordées  à  l'extrémité  de  noir;  les  taches  analogues  à  celles  des  adultes 
moins  grandes  et  moins  régulières  noires,  avec  un  très  faible  éclat  bleuâtre; 
le  reste  comme  dans  les  adultes. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  84;  queue,  58;  bec,  13;  tarse,  13;  doigt  médian, 
16;  ongle,  4  millimètres. 

Xeveros  (Baetlett);  Lima  (Jelski);  Marannra  (Whitely). 


1136.  —  Chamœpelia  Buckleyi 


ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  21. 

Ch.  griseo  vinacea,  pileo  summo  et  uropygio  cinerascentioribus  ;  fronte  et 
corpore  subtus  vinaceis,  gula  albescentiore ;  maculis  alarum  sicut  in  G.  talpa- 
coti,  sed  majoribus;  subalarihus  et  caudx  parie  apicali  fusco  nigris,  prima-- 
riorum  tectridbiLS  nigerrimis;  rostro  pallide  brunneo^  pedibus  flavis. 

Fem.  mari  similis,  sed  corpore  supra  brunneo  cinnamom^o  nec  vinaceo,  subtus 
quoque  brunnescentior  et  in  abdomine  medio  albescens  (Sclater  et  Salvin). 

cf  Gris  foncé  au  dos,  gris  cendré  bleuâtre  au  sommet  de  la  tête  et  au 
croupion;  front  enduit  longuement  de  rosé;  tout  le  dessous  du  corps  est 
d'un  rosé  vineux  un  peu  plus  obscur  sur  les  flancs  et  plus  pur  au  milieu; 
milieu  même  de  la  gorge  blanc;  sous-caudales  grises  lavées  de  rosé; 
scapulaires  de  la  couleur  du  dos,  avec  cinq  raies  transversalement  obliques 
d'un  noir  velouté  passant  au  bleu  métallique  sous  le  jour  favorable,  entou- 
rées d'une  fine  bordure  distinctement  plus  claire  que  le  fond  général;  la 
première  et  la  dernière  de  ces  taches  sont  les  plus  petites  ;  tectrices  alaires 
d'un  gris  plus  clair  que  celui  des  scapulaires  et  coloré  légèrement  de  rosé 
avec  quelques  taches  noires  au  voisinage  des  scapulaires;  rémiges  tertiaires 
grises  ornées  de  quelques  raies  noires  longues  et  transversalement  obliques; 
rémiges  brunes  noirâtres;  les  grandes  tectrices  primaires  noires,  ainsi  que 
toutes  les  tectrices  sous-alaires  et  les  plumes  sous-axillaires  ;  rémiges 
tertiaires  de  la  couleur  des  scapulaires,  traversées  chacune  d'une  raie 
oblique  noire  sur  leur  barbe  externe.  Les  deux  rectrices  médianes  d'un  gris 
cendré  en  entier,  les  autres  gris  cendré  à  la  base  et  noires  dans  leur  partie 
terminale,  de  plus  en  plus  longuement  vers  les  externes,  de  sorte  que  cette 
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dernière  a'adu  gris  qu'à  la  base  même  et  la  sub  ai  6diane  a  l'extra  mité  noire 
dana  la  longueur  d'un  centimètre  et  demi,  l'externe  est  bordée  de  blanc  au 
bout.  Bec  brun  Jauii&tre;  pattes  jaunes;  iris  rouge  carminé  &  l'extérieur  et 
d'un  gris  brunâti-e  intérieurement. 

Les  individus  probablement  très  adultes  ont  le  gris  du  dessus  du  corps 
enduit  d'une  nuance  tosûa  bien  prononcée,  les  ailes  plus  rosées  qu'ordinai- 
rement. 

Q  La  femelle  est  d'un  gris  brunâtre  en  dessus,  avec  un  faible  lustre 
métallique  olivâtre  distinct  sous  certain  jour,  le  front  plus  pâle;  en  dessous 
le  milieu  de  la  gorge  et  le  milieu  de  l'abdomen  sont  blancs;  le  devant  du 
cou  fauve  grisâtre;  les  flancs  gris,  tirant  au  fauve  en  arrière;  tectrices 
alaires  d'un  gris  perlé  beaucoup  plus  clair  que  celui  du  dos;  les  rémiges 
tertiairesde  la  couleur  du  dos;  les  grandes  dernières  tectrices  alaires  bordées 
à  l'extérieur  de  blanc;  les  raies  alaires  noires  disposées  comme  celles  du 
mâle  ;  les  deux  rectrices  médianes  grises.  Iris  brun  foncé. 

0  Le  jeune  oiseau  difR-re  des  adultes  par  une  nuance  gris  roussâtre  sur 
tes  parties  supérieures  du  corps;  par  un  roussâtre  des  c6tés  de  la  léte 
et  du  cou  antérieur;  le  milieu  de  l'abdomen  largement  blanc;  flancs  d'an 
grisâtre  h  peine  enduit  de  rosé  ;  sous-caudales  grises  bordées  de  blanchâtre; 
bec  brun  corné  en  dessus;  iris  jaune. 

<J  Longueur  de  l'aile,  91;  queue,  10;  bec,  16;  tarse,  17  millimÈtres. 

g  —  85;      —     65;    —    16;     —     16  — 


DeBcrlption  de  la  femelle  de  l'Ecaador  occidental  de  la  dcrniéie  collectioa  de 
StolzmanQ,  du  jeune  de  l'Ecuador  de  la  collection  de  M.  bclater. 
Leohugal  (coll.  Raimondi). 


1137.  —  Chainsepelia  talpacoU 

Columba  talpacott,  Temm.,  P.  C,  XII  --  Pigeons,  p.  22,  tb.  XII. 

Gbameepelia  talpacotl,  Gct.,  Gen.  B.,  II,  p.  475  —  Burm.,  Sijst. 
Ueb.  Th.  Bras..  III,  p.  297  —  Tscii.,  Faun.  Perti.,  pp.  45  et  275. 

Talpacotia  clnnamomea,  Bp.,  Comp.  Av.,  II,  p.  79. 

Talpacotla  godlna,  Bp.,  l.  c,  p.  79  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1814, 
p.  555;  1879,  p.  243. 


Ch.  TuUdo  cinrtamomea ,  sublus  intense  ex  cinnamomeo  rosea;  pileo  evm 
nucha  eyaneo  plumbeo,  in  f'ronte  paUidiari  roseo  induto;  tectricibus  alarvia 
nigro  signatis;  inferioribus  parlim  cum  pennis  axillaribus  nigrii;  remigibus 
nigricantibns  ;  cauda  rolundata  reclrieibus  viediû  dorso  concotoribui,  aeUTis 
basi  cinnamotrms  apice  lalissime  nigrii,  lateribus  apice  rufo  Umbatis.  Rostrum 
flavidum,  apice  brunneum;  pedes  carnei;  iris  flavido  rosea. 
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cf  et  9  —  D*un  cannelle  rougeâtre  en  dessus ,  tirant  au  brunâtre  sur  le 
dos  et  plus  rougeâtre  au  dos  inférieur  et  au  croupion  ;  le  sommet  de  la  tête 
avec  la  nuque  d'un  plombé  bleuâtre  clair,  plus  clair  et  lavé  de  rosé  au  front 
et  au-dessous  des  yeux;  tout  le  dessous  est  rosé  tirant  au  cannelle,  plus 
pâle  sur  les  côtés  de  la  tète  et  le  cou.  Les  tectrices  alaires  sont  d'un  can- 
nelle rougeâtre  plus  pur  que  celui  du  dos  ;  les  supérieures  variées  de  taches 
noires  transversales ,  qui  sur  les  grandes  tectrices  et  les  rémiges  tertiaires 
sont  rangées  en  raies  transversales  obliques;  rémiges  noirâtres,  à  page 
inférieure  gris  pâle;  les  sous-alaires  et  les  plumes  sous-axillaires  noires; 
celles  du  bord  de  l'aile  fuligineuses  variées  de  roux.  Les  deux  rectrices 
médianes  concoloi'es  au  dos,  les  autres  largement  noires  à  l'extrémité,  de 
sorte  que  l'externe  est  toute  noire  et  entourée  à  l'extrémité  d'une  bordure 
rousse.  Bec  noir,  à  cire  orangée  ;  pattes  rose  carné  ;  iris  gris  foncé  inté- 
rieurement et  blanc  sale  à  l'extérieur. 

Les  oiseaux  moins  adultes  sont  d'un  brun  grisâtre  légèrement  lavé  de  rous- 
sâtre  au  dos,  d'un  cannelle  sale  au  dos  inférieur  et  au  croupion;  sommet 
de  la  tête  gris  cendré  ;  tout  le  dessous  gris  enduit  de  rose,  à  gorge  blan- 
châtre; les  sous-caudales  rougeâtres  bordées  de  fauve;  la  nuance  des  tec- 
trices alaires  moins  intense  et  moins  pure,  avec  des  taches  noires  normales; 
le  reste  comme  dans  les  adultes. 

L'oiseau  encore  plus  jeune  que  le  précédent  est  moins  roux  en  dessus, 
très  peu  lavé  de  rosé  sur  la  poitrine,  gris  au  sommet  de  la  tète,  gris  sale  * 
en  dessous;  tectrices  alaires  grises  peu  lavées  deroussâtre,  à  taches  noires 
comme  dans  les  adultes;  rectrices  médianes  gris  foncé  peu  enduit  de  roux, 
l'externe  bordée  au  bout  de  fauve. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  ressemble  au  premier  coup  d'oeil  à  la 
C.  griseola,  il  a  le  sommet  de  la  tête  cendré  grisâtre,  à  front  rosé  isabelle; 
le  dos  gris  foncé,  les  plumes  du  croupion  bordées  au  bout  d'un  liséré  blanc, 
très  fin  ;  la  gorge,  la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen  d'un  isabelle  gri- 
sâtre, à  plumes  des  côtés  de  la  poitrine  bordées  finement  d'une  nuance  plus 
claire,  assez  distincte  ;  milieu  de  l'abdomen  blanchâtre  ;  sous-caudales  d'un 
gris  isabelle.  Tectrices  alaires  d'une  nuance  plus  claire  que  le  dos,  surtout 
sur  les  grandes,  bordées  finement  de  fauve,  avec  des  taches  noires  comme 
celles  des  adultes;  le  bord  de  l'aile  et  les  rémiges  d'un  schistacé  noirâtre, 
les  primaires  bordées  de  roussâtre;  sous-alaires  noires.  Les  deux  rectrices 
médianes  d'un  gris  cendré,  les  autres  noires  avec  les  bordures  blanches  le 
long  du  bord  externe  de  la  rectrice  latérale  et  une  gris  blanchâtre  près  du 
bout  de  la  deuxième.  Bec  corné  brunâtre;  iris  gris  intérieurement  et  d'un 
blanc  sale  à  l'extérieur. 

cf  Longueur  totale,  177;  vol,  268;  aile,  90;  queue,  65;  bec,  15;  tarse,  15; 
doigt  médian,  15;  ongle,  5  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  88  ;  queue,  64  ;  bec,  15;  tarse,  15;  doigt  médian,  15  ; 
ongle,  5  millimètres. 

Forêts  du  Pérou  oriental  (TsCHUDi)  ;  Amable  Maria  (Jelsei)  ;  Guajango  (Stolz- 

MANN). 
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1138.  —  Chamœpelia  crxiziana 

Golumba  cruziana,  d'Orb.,  Syn.  Av. 

Peristera  cruziana,  6r.,  Gen,  B.,  II,  p.  476. 

Chamœpelia  gracilis,  Tsch.,  Faun.  Peru,,  pp.  45  et  277,  tb.  XXX. 

Chamœpelia  cruziana,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  100  — 
Nomencl.  Av.  Neotr,,  p.  133. 

Columbula  cruziana,  Bp.,  Consp,  Av., II,  p.  80  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1874,  p.  555;  1879,  p.  243;  1880,  p.  213;  1877,  p.  754. 

Ch,  supra  fusco  grisea,  capite  cyaneo  cinereo,  gula  dilutiore;  subtus  vinaceo 
rosea  ;  tectricibus  alarum  griseis,  minoribus  fascia  obliqua  purpurea,  majoribus 
et  remigibits  tertiariis  maculis  nigro  chalybms;  remigibus  nigricantibus  tenuis- 
sime  albido  limbaiis;  subalaribus  minoribus  griseis,  majoribus  chalybwo  nigris; 
cauda  basi  cinerea,  latissime  nigro  terminata,  reciridbus  duabus  mediis  dorso 
concoloribus,  Bostrum  aurantiacum  apice  nigrum;  pedes  rubricantes;  iris 
flava,  rubra  aut  lilaceo  circumscripta. 

cf  et  9  —  D*un  gris  foncé  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  et  la  nuque 
d'un  cendré  bleuâtre;  les  côtés  de  la  tête  d*un  cendré  plus  clair,  le  milieu 
de  la  gorge  blanchâtre;  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  d'un  rosé 
vineux  clair.  Tectrices  alaires  grises,  d'une  nuance  beaucoup  plus  claire 
que  celle  du  dos,  un  peu  plus  foncées  sur  le  devant  de  l'aile;  une  raie 
transverso-oblique  d'un  pourpré  foncé  métallique  sur  les  petites  tectrices  ; 
et  plusieurs,  tacbes  subarrondies  et  aiguës  au  bout,  d*un  noir  saphiré  sur 
les  tectrices  médiaires  et  les  grandes  supérieures,  et  sur  les  rémiges  ter- 
tiaires; les  grandes  tectrices  plus  ou  moins  bordées  de  blanchâtre;  les 
plumes  de  l'aile  bâtarde,  les  grandes  tectrices  primaires  et  les  rémiges 
noirâtres,  ces  dernières  finement  bordées  de  blanchâtre;  les  petites  tectrices 
sous-alaires  et  celles  du  bord  de  l'aile  grises,  les  autres  noires  à  lustre 
coracin.  Les  deux  rectrices  médiaires  de  la  couleur  du  dos,  les  autres 
cendrées  à  la  base  et  noires  à  l'extrémité,  de  sorte  que  l'externe  est  presque 
toute  de  cette  dernière  couleur  et  bordée  finement  d'un  liséré  blanc;  page 
inférieure  de  la  queue  toute  noire.  Bec  jaune  orangé  à  la  base  et  noir  dans 
la  moitié  terminale;  pattes  rougeâtres;  iris  jaune  pâle  au  milieu  et  rouge 
et  violâtre  à  l'extérieur.  (Selon  Tschudi  jaune). 

Les  oiseaux  en  plumage  frais  après  la  mue  ont  seulement  le  front  large- 
ment cendré,  le  reste  du  sommet  de  la  tête  d'une  nuance  concolore  au  dos, 
la  nuque  et  le  côté  postérieur  du  cou  plus  clair  ;  le  cendré  pâle  sur  le  devant 
du  visage;  le  cou  antérieur  et  la  poitrine  gris  pâle;  milieu  de  l'abdomen 
largement  blanc  ;  sous-caudales  blanches  bordées  de  fauve  ;  le  reste  comme 
dans  le  plumage  de  noces. 
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cf  Longueur  totale,  195;  vol,  280;  aile,  97;  queue,  69;  bec,  17;  tarse,  18; 
doigt  médian,  18;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  de  Taile,  93  ;  queue,  70  ;  bec,  16;  tarse,  18;  doigt  médian,  18  ; 
ongle,  6  millimètres. 

Dimension  des  œufs  :  longueur  23  sur  17-18,8  millimètres  de  largeur. 

Pente  occidentale  des  CordillèreB,  également  dans  la  région  de  la  sierra  comme 
sur  la  côte  (Tbchudi);  Lima,  Cborillos,  Huanta  (Jelbki);  Tombez,  Tambillo, 
Cntervo,  Callacate  (Stolzmann). 

<L  Cette  petite  colombe  est  répandue  sur  toute  la  côte  péruvienne,  depuis  Lima 
jusqu'à  la  frontière  de  la  République  de  l'Ecuador  ;  je  ne  sais  pas  indiquer  la  limite 
méridionale  de  la  distribution  de  l'espèce.  Dans  les  montagnes  elle  s'étend  jusqu'à 
8,000  pieds,  où  je  l'ai  trouvée  à  Cutervo.  Elle  paraît  manquer  complètement  dans  la 
vallée  du  Marafion,  où  elle  est  remplacée  par  la  Ch.  godina.  Elle  se  tient  constam- 
ment  dans  les  lieux  dépourvus  de  bois,  visitant  les  champs  cultivés  ou  les  brous- 
sailles basses,  dans  lesquels  elle  cherche  sa  nourriture  à  terre.  On  la  rencontre  par 
troupes  petites  ou  plus  nombreuses,  plus  rarement  par  paires  et  isolément.  Sa  voix 
que  j'ai  entendue  plusieurs  fois  rappelle  celle  de  plusieurs  grenouilles.  Elle  n'a  pas 
âe  nom  particulier,  et  elle  est  connue  sons  le  nom  de  paltnnita  jpeqvenita  (pigeon 
nain),  appliqué  aux  autres  congénères  d  (Stolzmann). 


1139.  —  Ghyxnnopelia  erythrothorax 

Colomba  erythrotborax,  Meyen.,  Not.  Act.  Ac,  Leopold.j  1833, 
suppl.,  p.  98,  tb.  XXVI. 

Golumba  monticola,  Tsgh.,  Faun.  Peru.y  pp.  45  et  276. 

Golumbula  erytbrothorax,  Bp.,  Consp.  Av.y  II,  p.  80. 

Gymnopelia  erythrothorax,  Scl.  etSALV.,  NomencL  Av.  Neoir., 
p.  d33  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  555. 

G.  brunneo  grisea  plumis  apice  rufescentibus  ;  pileo  rufescentiore;  collo  et 
pectore  roseo  induto;  abdomine  subcaudalibusque  ochraceis;  gula  albida;  tec- 
iricibus  alarum  dorso  concoloribus  maculis  magnis  albido  fulvis;  area  cir- 
cumoculari  nuda  flava,  postice  nigricante  marginaia;  remigibus  nigricantibus 
fulvo  tenuissime  limbatis  ;  subalaribus  nigricante  fumosis  ;  rectricibus  duabus 
mediis  dorso  concoloribus,  reliquis  latissime  nigro  terminatis;  externa  albo 
limbata  et  terminata.  Rostrum  nigricans;  pedes  carnei;  iris  cœrxdea. 

cf  D'un  brun  grisâtre  en  dessus,  à  toutes  plumes  largement  terminées 
de  fauve  roussâtre,  à  cette  dernière  nuance  dominante  au  croupion,  sur  les 
sus-caudales  et  au  sommet  de  la  tête,  dont  le  front  est  d'un  gris  clair;  les 
lores  et  un  large  tour  de  l'œil  sont  nus  jaunes  orangés;  bordés  en  arrière 
d'une  ligne  fine  noire  formée  des  plumes  voisines;  cou  postérieur  gris  lavé 
légèrement  de  rosé;  gorge  blanchâtre;  les  côtés  de  la  tête  emplumés,  le 
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devaDt  du  cou  et  la  poitrine  sont  d'un  gris  très  pAle  légèrement  enduit  de 
rose;  le  reste  du  dessous  ocreux.  Les  tectrices  alaires  sont  concolores  au 
dos ,  à  extrémité  des  inférieures  et  des  grandes  largement  fauves  blan- 
châtres fermant  de  grosses  taches  irréguli^rcs;  les  grandes  tectrices  pri- 
maires noires;  les  rémiges  noirâtres  à  nuance  plus  pâlu  à  l'extrémité  el 
bordée  finement  de  blanchâtre;  sous-alaires  fuligineuses;  les  deux  rectricca 
médiaires  sont  de  la  couleur  du  dos,  les  autres  largement  terminées  de 
noir,  de  sorte  que  l'externi-  est  presque  toute  noire;  cotte  dernière  bordée 
finement  à  l'extérieur  et  terminée  largement  de  blanc.  Bec  noirâtre;  pattes 
carné  pâle;  iris  bleu. 

Le  mâle  en  plumage  parfait  se  distingue  par  le  fond  du  dos  et  des  ailes 
beaucoup  moins  foncé  à  bordures  blanchâtres  larges;  le  sommet  de  la  lâl« 
et  le  haut  du  cou  postérieur  lavé  de  rosé;  tout  le  devant  du  cou  et  le  haut 
de  la  poitrine  jusqu'à  l'épigastre  ainsi  que  les  côtés  de  la  tête  enduits  for- 
tement de  rosé  plus  intense  que  celui  du  sommet  de  la  tête;  le  cercle  nu 
autour  de  l'œil  est  entouré  d'un  cercle  noir  composé  de  plumulcs.  Le  reslt: 
est  comme  chez  le  précédent, 

Q  Ne  se  distinguo  que  par  le  manque  complet  du  rosé  sur  un  fond 
cendré  grisâtre  clair  de  la  poitrine. 

<J  Longueur  totale,  185;  aile,  100;  queue,  73;  bec,  15;  tarse,  20;  doigt 
médian,  16;  ongle,  5  millimëtres. 

Q  Longueur  totale,  180;  aile,  97;  queue,  70;  bec,  15;  tarse,  20;  doigt 
médian,  16;  ongle,  5  miltîmètreB. 


.   Falcamajo  (JELEKI);   Limai 


1140. 


Feristera  OeofTroyi 


Columba  Geoffroy!,  Temm.,  P.  C,  LVII. 

Columba  Godofï-lda,  WiCL.,  Sijst.  Av.,  sp.  84. 

Colomba  Oeoffiroll,  Wied.,  Beitr.  Natg.  Bras.,  IV,  p.  461. 

Colnmba  trifaaclata,  Reichb.,  Q. 

Perlstera  Geolfroyi,  Gr.,  Gen.  B.,  îl,  p.  476  —  Reichb.,  Tavb., 
p.  24,  Ib.  CCLXVI,  CCLXXXVII  -  Burm.,  Syst.  Ueber  Th.  Bras.,  III, 
p.  304  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1882,  p.  48. 

P.  cinereo  perlacea,  supra  obscurior,  gula  abdominegue  medio  albis;  alis 
(aseiis  tribus  easlaneo  violaceis.  subtus  nigris;  cauda  rotundata  fusco  cinereo, 
reetricibus  niH  in  niediù,  supra  dilute  cinereo,  subtus  albo  laie  terminant- 
Rotlrum  nigrum;  pedes  rubri. 

Fera,  rufescenle  fusea,  subtus  diltitior,  facie  late  rufescente,  alis  fasei's 
tribus  obscure  purpurascenlibus;  tubataribus  rufis. 
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Cf  Ad.  —  D'un  cendré  foncé  en  dessus,  d'un  cendré  perlé  beaucoup  plus 
clair  en  dessous,  au  front  et  sur  les  côtés  de  la  tête  ;  la  gorge,  le  milieu 
du  ventre,  le  bas- ventre  et  les  sous-caudales  blancs.  Tectrices  alaires  d'un 
cendré  perlé  traversées  de  trois  raies,  dont  celle  des  grandes  est  la  plus 
large  et  la  plus  longue,  d'un  pourpré  marron  changeant  en  violet,  la  suivante 
des  tectrices  médianes  de  la  même  couleur  que  la  précédente,  la  troisième, 
la  plus  petite,  noire  à  reflet  violet,  est  située  sur  quelques  petites  tectrices, 
toutes  les  trois  bordées  en  arrière  d'une  raie  blanchâtre  la  plus  fine  sur 
l'antérieure,  la  plus  grosse  sur  la  postérieure;  les  rémiges  et  les  tectrices 
du  bord  même  de  l'aile  noirâtres;  tout  le  dessous  de  Taile  noir.  Queue 
cendrée  foncée,  à  rectrices  largement  terminées  de  cendré  clair  en  dessus 
et  de  blanc  sur  leur  page  inférieure,  l'externe  et  la  suivante  sont  également 
blanches  en  dessus,  les  deux  médianes  uniformes  dans  toute  leur  longueur. 
Bec  noir;  pattes  rouges  carnées. 

9  La  femelle  grise  brunâtre  en  dessus,  passant  au  roussâtre  sur  le 
croupion  et  les  sus-caudales;  le  dessous  du  corps  est  d'une  couleur  moins 
foncée  que  le  dos,  tirant  au  roussâtre  sur  les  flancs  de  l'abdomen;  le  front, 
le  devant  des  côtés  du  visage  et  la  gorge  sont  d'un  ocreux  roussâtre  clair; 
milieu  du  ventre  blanc,  sous-caudales  isabelles;  poitrine  nuancée  légèrement 
de  cendré.  Tectrices  alaires  un  peu  plus  claires  que  le  dos,  avec  les  trois 
raies  analogues  à  celles  du  mâle,  toutes  d'un  pourpré  foncé  et  bordées 
postérieurement  d'une  ligne  blanchâtre;  rémiges  brun  grisâtre;  sous-alaires 
rousses.  Les  quatre  rectrices  médianes  de  la  couleur  du  croupion,  les 
autres  noirâtres  terminées  de  blanc  sur  les  deux  latérales  de  chaque  côté 
de  la  queue  et  de  la  couleur  analogue  aux  rectrices  médianes  sur  les  autres. 
Bec  noir;  pattes  d'un  rouge  framboise;  iris  rosé  pâle. 

cf  Longueur  de  l'aile,  124;  queue,  87;  bec,  22;  tarse,  26  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  240;  vol,  362;  aile,  116;  queue,  75;  bec,  20;  tarse, 
25  millimètres. 


«  Vallée  d'Huayabamba,  5,400  pieds.  J'ai  rencontré  plusieurs  fois  cette  colombe 
sur  les  bords  des  lacs  éphémères,  en  petites  bandes  ou  en  paires.  On  dit  qu'elle  y  est 
beaucoup  plus  nombreuse  à  l'époque  de  la  dessiccation  de  ces  réservoirs  d'eau,  où 
pousse  une  certaine  plante  épineuse.  Les  habitants  lui  donnent  le  nom  de  paloviita- 
aztil  =  petite  colombe  azurée  »  (Stolzmann). 


1141.  —  Feristera  mondetoura 


Bp.,  Compt.  Rend,,  XLII,  pp.  765  et  987;  XLIII,  p.  944  —  Icon, 
Pig.y  Ib.  CXXVI  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  JSeotr.,  p.  133. 

Golumba  melancholica,  Tsch.,  Consp.  Av,,  n®  270  —  Faun. 
Peru.j  pp.  45  et  277. 
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P.  supra  et  alis  plumbeo  dtterea,  capile  cxrulescentiore;  flronte  gulaque 
albis;  genii  albtdo  cinereis;  collo  antico  pectoreque  obscure  purpureo  violaceis; 
abdomine  medio  albo,  lateribus  griseis;  fasciis  ternis  alaribus  splendide  rio- 
laceo  sapphirinis;  rectricibus  mediis  plumbeo  cinereis,  religuis  albis,  basi 
plumbeis. 

<S  Le3  parties  supérieures  du  corps,  des  ailes  et  les  deux  rectrices  mé- 
dianes sont  d'un  beau  plombé,  à  sommet  de  la  tète  et  la  nuque  d'une  nuance 
plus  claire  et  bleuâtre;  la  nuance  des  tectrices  alaires  est  plus  pure  que 
celle  du  dos;  front  blanc  pur  ainsi  que  la  gorge;  les  joues  d'un  cendré 
blanchâtre;  tout  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  occupes  par  une  belle  cou- 
leur d'un  pourpré  violâtre  trfes  foncé;  milieu  de  l'abdomen  blanc;  eûtes 
d'un  cendré  grisâtre;  les  sous-caudales  et  la  région  anale  d'un  blanc  lavé 
d'isabelle.  Trois  bandes  larges  d'un  beau  saphiré  violâtre  métallique  sur 
les  tectrices  alaires.  dont  celles  des  grandes  tectrices  la  plus  longue,  com- 
prenant toutes  les  secondaires,  celle  des  moyennes  moins  longue  et  plus 
rapprochée  du  dos,  et  celle  des  petites  la  moins  grande  et  plus  proche  du 
dos;  toutes  ces  bandes  sont  finement  bordées  de  blanchâtre;  sous-alaires 
ardoisées,  plus  ou  moins  enduites  de  roux  au  milieu  de  l'aile.  Les  rectrices, 
excepté  les  médianes,  blanches,  à  base  plombée,  la  partie  blanche  des  mé- 
dianes colorée  légèrement  de  cendré.  Dec  noir. 

Q  Le  front  et  le  vertex  roux,  le  reste  des  parties  supérieures  du  corps 
d'un  brun  roussâtre  tirant  un  peu  au  plombé  sur  le  cerviK  et  le  dessus  du 
cou;  gorge  blanche  subsquamulée  de  roux;  côtés  de  la  tête  d'un  roux 
moins  foncé  qu'au  front;  cou  antérieur  et  poitrine  gris,  teints  de  brunâtre 
sur  les  côtés;  milieu  de  l'abdomen  blanc;  côtés  bruns;  sous-caudales  isa- 
belles.  Bandes  alaires  plus  violettes;  sous-alaires  rousses  sur  tout  le  milieu 
de  l'aile.  Tectrices  alaires  tirant  fortement  au  roussâtre;  les  deux  rectiices 
médianes  de  la  couleur  du  dos,  les  voisines  plus  foncées,  toutes  les  autres 
noires,  les  deux  latérales  de  chaque  côté  de  la  queue  bordées  largement 
d'isabelle  à  l'extrémité,  les  suivantes  d'une  nuance  gris  brunâtre,  plus 
claire  en  dessous;  bec  noir. 

0  Jeune  oiseau  en  premier  plumage  semblable  à  la  femelle,  mais  à 
plumes  du  dos,  des  scapulaires  et  des  tectrices  alaires  bordées  finement  de 
roussâtre;  le  roux  moins  pur  sur  le  front  et  moins  prolongé;  le  croupion 
et  les  tectrices  alaires  roux;  les  rectcices  médianes  plus  enduites  de  roux; 
poitrine  brune,  à  bordure  des  plumes  roussâtre  très  fine;  flancs  de  l'ab- 
domen brun  subvermiculé  de  roussâtre;  la  bande  transalaire  moins  foncée 
t^t  moins  intense,  suivie  d'une  grosse  tache  fauve,  la  médiane  foi't  enduite, 
l'antérieure  à  peine  marquée,  l'extrémité  des  troisième  et  quatrième  rec- 
trices roussâtre. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  H3;  queue,  76:  bec,  20;  tarse,  24  millimètres. 

P  _  115;      _      78;    —    20;     —     24  — 

Description  àa  mâle  péruTieD,  de  !a  femelle  de  Venezuela  et  dn  jeune  de  l'Ecaador, 
de  la  collection  de  MM.  Salvïn  et  Godman. 
HuAsampilla  (Whitelt). 
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1142.  —  Peristera  cinerea 

Golumba  cinerea,  Temm.,  P.  C,  GGLX,  9  —  Knip,  Pig,,  I, 
tb.  LVm,  cf. 

Peristera  cinerea,  Sws. ,  ZooL  Joum.,  1827,  III,  p.  360  —  Reichb. , 
Tauh.,  p.  23,  tb.  CGLVI  —  Bp.,  Consp.  Av,,  II,  p.  75  —  Scl.  et  Sa.lv.  , 
Nom.  Av.  Neotr.,  p.  133  —  P.  Z.  S.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  306  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  329. 

P.  cinereo  plumbeay  fronie,  genis  et  gula  albis  ;  pectore  et  dbdomine  pallide 
cinereis,  crisso  subcaudalibusque  saturatioribus  ;  tectricibus  alarum  dorso 
concoloribuSy  macuiis  minoribus  parvis,  rotundatis,  posterioribus  quadratis, 
cyaneo  nigris;  remigibus  nigricantibus  ;  subalaribus  cinereis;  rectricibus  duabus 
mediis  dorso  concoloribus,  reliquis  nigris  basiplumbeis,  Rostrum  basi  olivaceum, 
apice  flavum;  pedes  rubri;  iris  externe  laie  roseo  violacea,  interne  grisea. 

cf  et  9  —  D'un  plombé  légèrement  bleuâtre  en  dessus,  à  front,  les  côtés 
de  la  tête  et  la  gorge  blanchâtres;  tout  le  dessous  d'un  cendré  bleuâtre  très 
clair,  passant  au  plus  foncé  au  bas-ventre,  les  flancs  et  les  sous-caudales  ; 
tectrices  alaires  d'une  nuance  plus  claire  que  le  dos,  variées  de  nombreuses 
taches  noires  bleuâtres  arrondies  et  moins  grandes  sur  les  petites,  plus 
grosses,  carrées  et  rangées  en  raies  transalaires,  de  pareilles  taches  moins 
grosses  subarrondies  sur  les  scapulaires  externes;  les  sous-alaires  plom- 
bées; les  rémiges  et  les  tectrices  primaires  noires,  ces  dernières  plus 
foncées;  les  deux  rectrices  médiaires  de  la  couleur  du  dos,  les  autres 
noires,  à  base  plombée,  excepté  l'externe.  Bec  olive  verdâtre,  à  extrémité 
jaune;  pattes  rouges;  iris  largement  rose  violacé  à  l'extérieur,  puis  gris 
avec  une  bordure  de  la  pupille  fauve,  très  fine. 

Les  oiseaux  en  plumage  frais  après, la  mue  différent  des  précédents  par 
les  parties  blanches  du  devant  et  des  côtés  de  la  tête  remplacées  par  une 
couleur  cendrée  claire;  le  cendré  du  dessous  plus  intense. 

cJ  Longueur  de  l'aile,  116;  queue,  81;  bec,  18;  tarse,  17;  doigt  médian, 
19;  ongle,  5;  totale,  217-224;  vol,  350-355  millimètres. 

Forêts  du  Pérou  oriental  (Tbchudi)  ;  Xeveros,  Chamicuros,  Santa  Cruz  (Baet- 
lbtt);  Lechugal,  Palmal  (Stolzmann). 

<(  A  Tumbez,  je  n'ai  pas  rencontré  cette  espèce.  Elle  "se  tient  dans  les  broussailles 
des  bords  des  rivières,  par  paires  ou  par  petites  troupes.  A  Palmal  on  la  trouve  le 
plus  souvent  dans  les  rizières  et  jamais  au  fond  de  la  forêt  »  (Stolzmann). 
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1143.  —  Leptoptila  rufaxilla 

Columba  rar&zilla,  Rich.  et  Bern.,  Cat.  Ois.  Couenne,  Aa.  Soc. 
H.  N.  Paris,  I,  p.  US. 

Colomba  rtontalia,  Tehh.  et  Knip,  Colomb.,  p.  18,  tb.  XllI  — 
P.C,X. 

Peristera  Jamalcensls,  Hartl.,  Index  Azarœ,  p.  20. 

Colomba  Jamalcensls,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  45  et  S75. 

Leptoptila  rofazUla,  Bp.,  Consp.  Av.,  II,  p.  73  —  Scl.  et  Salv,, 
Nom.  Av.  Neotr.,  p.  133  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  556  —  Scl.  et 
Salv.,P.  Z.S.,1869,  p.  598. 

L.  ex  rufeseenU  olivacea,  tergo  uropygioque  olivaeetcentioribui,  ntieha  et 
intersaiptilio  purpureo  el  violaeeo  tûtentibus,  poitice  nitore  ex  viridi  olivaceo: 
piUo  eyaneo  einerto,  flronte  albida  tn  nucha  lubviolaeea;  gula  alba;  laleribus 
rapitis  et  eolti  luperiorû  oehraeeii;  regione  oculari  et  peetore  paltide  ockraetù 
roseo  indutis;  ventre  medio  lubcaadalibusque  albis;  remigibus  nigricantibus. 
inUrne  latisiime  lubalaribusgue  eastaneo  cintwmonieis  ;  reelr^bus  mediis  et 
mbmtdtis  dorto  eoncoloribiu,  reliquU  nigricantibus  albo  terminatii.  Boitrum 
nigrum;  pedet  rvbri;  iris  griseo  rossa. 

cJ  D'un  olive  brunâtre  en  dessus,  tirant  légèrement  au  rerrugineux  au 
dos  et  sur  les  tectrices  alaires,  plus  fort  sur  te  devant  de  l'aile;  avec  un 
iêi^cr  éclat  métallique  rouge  violacé  sur  la  région  interscapuiaire  et  sur  les 
ailes,  et  olive  verdâtre  dore  au  bas  du  dos  et  au  croupion;  région  verticale 
cendré  bleit&tre  clair,  front  largement  blanchâtre;  nuque  grise  luatrée  de 
violet;  le  cûté  postérieur  du  cou  largement  cendré,  lustré  d'un  beau  violet 
lilacé;  côtés  de  la  tête  et  du  haut  du  cou  ocreiix;  gorge  blanche;  le  devant 
du  cou  inférieur,  la  poitrine  et  l'abdomen  d'un  ocreux  enduit  de  rosé;  le 
milieu  du  ventre  et  les  sous-caudales  blancs,  ces  dernières  bordées 
Il  l'extérieur  largement  de  gris  foncé.  Rémiges  noirâtres,  à  barbe  interne 
largement  roux  cannelle,  ainsi  que  les  sous-alaires;  les  six  rectrices  nié- 
diunes  de  la  couleur  du  dos.  les  autres  noires,  terminées  de  blanc.  Bec 
noir;  pattes  rouges;  iris  l'osé  grisâtre. 

0  Le  jeune  oiseau  se  distingue  par  les  bordures  roussâtres  fines  à  l'extré- 
niité  des  plumes  du  dos,  du  cou  postérieur,  des  tectrices  alaires  et  des 
rémiges  secondaires  ;  les  cùtés  de  la  tête  et  du  cou  supérieur  sont  d'un  gris 
roussAtre,  tacheté  finement  d'ocreux. 

L'oiseau  du  Pérou  central  diflere  de  ceux  de  Cajenne  par  la  couleur 
cendrée  plus  restreinte  au  sommet  de  la  tête,  le  front  beaucoup  plus  large- 
ment clair  et  la  nuance  ocreuse  beaucoup  plus  dominante  sur  les  parties 
inférieures  du  corps  et  moins  enduite  de  rosé. 
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Les  deux  exemplaires  d'Yquitos,  recueillis  par  Whitely  et  communiqués 
par  M.  le  comte  de  Berlepsch,  ressemblent  en  tout  aux  oiseaux  de  Cayenne 
et  plus  encore  à  celui  de  Monterico,  à  cause  de  la  nuance  ocreuse  également 
dominante  sur  la  poitrine;  mais  dans  ce  dernier  individu  le  plombé  lilacé 
est  plus  dominant  au  cou  postérieur  et  sur  la  nuque.  Ces  exemplaires  se 
distinguent  de  tous  les  oiseaux  de  Cayenne  et  de  celui  de  Monterico  par  le 
manque  complet  de  roux  sur  la  barbe  interne  des  rémiges,  cette  couleur 
ne  s'y  manifestant  qu'en  une  nuance  trè^  légère,  distincte  dans  certaines^ 
directions  de  la  lumière.  Ce  caractère  n'est  peut-être  qu'individuel,  car  le 
jeune  exemplaire  de  la  môme  localité  manque  de  roux  sur  les  5  rémiges 
externes,  tandis  que  les  autres  sont  normales. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  145;  queue,  97;  bec,  22;  tarse,  31;  doigt  médian, 
27  ;  ongle,  8  millimètres. 

Forêts  du  Pérou  oriental  (Tschudij;  Monterico  (Jelbki);  Yquitos  (Whitely). 


1144.  —  Leptoptila  ochroptera 

Pelz.,  Orn.  BrasiL,  p.  278  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17 
—  Nomencl.  Av.  Neotr,^  p.  133. 

L.  supra  ex  olivaceo  cinerea;  f route  cum  vertice  pallide  cinerea;  cervice  et 
collo  postico  splendore  roseo  violaceo,  auchenio  cxrulescente  viridi ;  subtus  roseo 
vinacea;  gula  medio  ventreque  medio  albis;  crisso  subcaudalibusque  pallide 
isabellinis;  alis  subtus  cinnamomeis,  remigibus  apice  fuscis;  cauda  nigra  albo 
terminata^  reclHcibus  duabus  mediis  vix  dorso  obscurioribus,  unicoloribus. 

Le  dos,  le  croupion  et  les  ailes  d'un  gris  olivâtre  assez  foncé,  à  front  et 
le  vertex  d'un  cendré  pâle,  le  reste  du  sommet  de  la  tête,  la  nuque  et  tout 
le  cou  postérieur  largement  d'un  éclat  métallique  rosé  violâtre ,  passant  au 
vert  jaunâtre  en  le  voyant  vers  la  lumière;  la  partie  la  plus  voisine  du  dos 
est  d'un  éclat  vert  tirant  légèrement  au  bleuâtre;  tout  le  dessous  est  d'un 
rosé  vineux  clair,  excepté  le  milieu  de  la  gorge  et  le  milieu  du  ventre  qui 
sont  blancs,  et  la  région  anale  qui  est  d'un  Isabelle  clair;  les  sous-caudales 
blanches  lavées  au  bord  externe  d'isabelle  et  les  flancs  du  ventre  brunâtres. 
Rémiges  brunes  à  l'extérieur,  avec  une  fine  bordure  grise;  le  dessous  de 
l'aile  est  d'un  cannelle  vif,  â  extrémité  des  rémiges  brune.  Queue  schistacée 
à  la  base,  puis  noire,  et  terminée  de  blanc;  les  rectrices  médianes  sont 
unicolores  en  entier  d'une  nuance  un  peu  plus  foncée  que  le  dos;  les  deux 
suivantes  enduites  d'une  nuance  semblable.  Bec  noir;  pattes  rouges. 

Longueur  de  Tuile,  136;  queue,  103;  bec,  23;  tarse,  28;  partie  atténuée 
de  la  première  rémige,  24  millimètres. 

Description  d'après  un  oiseau  du  Brésil  de  la  collection  de  M.  Salvin. 
Portero,  Huiro  (Whitely). 
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1145.  —  I^eptoptila  "Verreauxi 

Bp.,  Consp.  Av.,  II,  p,  74 —  Scl.  cISalv.,  Nomencl.  Av.  JSeolr., 
p.  133. 
LeptoptUa  rufaxUla,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1880,  p.  212. 

L.  ex  ulivaceo  fusea,  niture  înlencapuliî  viridi  et  violaeeo;  in  dorsa,  alis  et 
uTupygio  olwaceo  viridi;  fronte  subcinerea,  nucha  talissiine  violaeeo  iavata, 
subnitida;  gula  albida,  lateribus  capitis  pallide  griseis;  eoilo,  peelore  et  abdo- 
mine  pallide  griseis  roseo  Ixviler  indutis;  ventre  média  teclricibusque  caudx 
inferioribus  albis;  crisso  pallide  achraceo;  reinigibus  griseo  nigrieantibas, 
subtus  latissime  et  subalaribus  rufo  cinnamomeis;  rectrictbus  dorso  concola- 
ribus,  quaternis  lateralibus  ulrinque  nigro  lerminatis,  aptce  albis.  Rostnim 
nigrum;  pedts  rubescenles ;  iris  griseo  brunnea,  aurantiaeo  brumteseente  cir- 
cumscripla. 

9  D'un  gris  foncé  un  peu  olivâti'e  sans  rien  de  roux  au  dos  jusqu'aux 
tectrices  supérieurs  de  ta  queue  et  sur  les  ailes,  avec  un  léger  éclat  mé- 
tallique olive  vei'dâtrc;  front  lat^emeut  cendré  grisâtre  clair  et  d'un  gris 
lavé  de  rougeâtre  un  peu  luisant  sur  le  reste  du  sommet  de  la  tète;  nuque 
et  cou  postérieur  largement  rougefltre  vineux,  à  éclat  métallique  assez  fort 
dans  certaines  dii-ections  de  la  lumii-re;  sur  le  devant  de  la  région  intersca- 
pulaire  un  éclat  vert  passant  au  bronzé,  puis  violet;  cdtés  de  la  tète  gris; 
gorge  blanche  au  milieu;  tout  le  devant  du  cou,  la  poitrine  et  le  haut  de 
l'abdomen  d'un  gris  clair,  enduit  légèrement  de  rosé;  milieu  du  ventre  el 
les  sous-caudales  blancs  en  entier;  côtés  du  bas-ventre  lavés  d'isabelle  pâle. 
Rémiges  un  peu  plus  foncéus  que  les  tectrices  alaîres,  à  barbe  interne  ainsi 
que  les  sous-alaires  d'un  roux  cannelle.  Rectriœs  médianes  de  la  couleur 
du  dos,  les  trois  latérales  de  chaque  côté  largement  noires  dans  leur  pai'tie 
terminale  et  terminées  d'une  grande  tache  blanche.  Bec  noir;  pattes  l'ou- 
geâtre  sale;  iris  gris  brunâtre  autour  de  la  pupille,  se  confondant  presque 
avec  elle,  entouree  d'un  anneau  orangé  brunâtre. 

Longueur  totale,  29S;  vol,  430;  aile,  136;  queue,  110;  bec,  23;  tarse,  30; 
doigt  médian,  '25;  ongle,  8  millimètres. 

Observatioss.  —  De  la  comparaison  de  nos  oiseaux  pémviena  arec  lea  exem- 
plaires commDoiqnés  par  M.  le  comte  Berlepsch,  de  Sarafaca  (Ecaador  oriental), 
de  Medellin  (Nonrclle-Grenade)  et  d'Agaadnlce  (Panama),  j'arrive  k  lacoavictiDa 
que  toutes  cee  colombes  appartiennent  k  la  même  forme,  décrite  par  Bonaparte  du 
Kio  Napo.  Tous  ces  oiseaux  ee  caractérisent  par  ia  couleur  du  dos  sans  aucune 
trace  de  noanco  rouaae,  par  la  couleur  vineuse  plus  pâle  sur  les  parties  inférieures 
du  corps,  par  l'éclat  métallique  rosé  snr  la  nuque  et  le  côté  postérieur  du  cou,  pas- 
sant au  vert  et  au  violet  sur  la  région  iuteraeapulaïre  ;  les  soos-caudales  blanches  en 
entier.  L'oiseao  de  Sarayacu  ne  se  distingue  des  péruviens  qae  par  l'éclat  méfal- 
lique  plus  fort  au  cou,  celui  de  Medellin  a  an  pen  de  noance  roussâtie  sur  les  petites 
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tectrices  da  deyant  de  l'aile,  ceux  de  Panama  ont  le  rosé  dn  dessona  pins  par  et  tout 
le  sommet  de  la  tète  layé  de  cette  nuance.       , 

Les  œufs  présentent  des  différences  assez  importantes  dans  leurs  dimensions  et 
dans  leurs  formes  générales;  les  uns  sont  assez  oblongs  et  minces,  tandis  que  les 
autres  sont  beaucoup  plus  courts  et  plus  gros;  les  uns  sont  régulièrement  ellip- 
tiques, tandis  que  les  autres  sont  ovés  ;  le  blanc  des  uns  pur,  tandis  que  dans  les 
autres  il  est  jaunâtre.  Dimensions  des  œufs  des  différentes  pontes  :  29-22,2  ;  29,5-24; 
31-2â;  31-24;  32,5-24;  33-23  millimètres. 

<c  Callacate,  4,800  pieds;  Cutervo  jusqu^à  10,000  pieds;  Tespèce  paraît  plus  ou 
moins  habiter  entre  ces  deux  altitudes.  J'ai  rencontré  aussi  une  Leptoptile  dans  la 
Tailée  d'Huayabamba  sur  le  versant  oriental  de  la  pente  orientale  des  Ck)rdillère8, 
mais  je  ne  peux  pas  assurer  si  c'est  de  la  même  espèce.  Elle  est  la  plus  commune  à 
Callacate,  où  avec  la  Oolumba  eruziana  elle  représente  la  famille  des  pigeons.  Plus 
rare  à  Caterro,  quoiqu'on  la  rencontre  assez  souvent.  Elle  se  tient  dans  les  halliers 
peu  élevés,  dans  les  bords  des  champs,  dans  les  plantations  des  bananiers  et  quel- 
quefois dans  la  forêt.  Elle  paraît  passer  la  plus  grande  partie  de  la  journée  à  terre. 
Dans  l'époque  chaude  de  la  journée  elle  reste  dans  l'ombre,  couchée  sur  les  pattes, 
faisant  de  temps  en  temps  entendre  un  son  bourdonnant.  J'ai  observé  plusieurs  fois 
qu'en  apercevant  un  homme  elle  exprime  son  étonnement  ou  la  crainte  par  un  mou- 
vement de  la  tête  en  avant,  élevant  en  même  temps  la  queue,  répété  plusieurs  fois 
tant  qu'on  reste  immobile. 

»  J'ai  trouvé  son  nid  au  commencement  d'avril,  placé  dans  une  couronne  épaisse 
d'un  oranger,  dans  sa  hauteur  moyenne.  Il  était  composé  de  branchettes  sèches, 
posées  sans  ordre. 

D  On  lui  donne  le  nom  de  palomita  pMrytiUa  (palomita  =  petit  pigeon,  purutu 
=  pois,  en  quichua).  Comme  les  Géotrygons  elle  se  tient  constamment  isolée  on  par 
paires,  et  jamais  en  troupes  »  (Stolzmann). 

Ucayali  (Bartlett). 


1146.  —  G-eotrygon  frenata 

Golumba  ft-enata,  Tsch.,  Wiegm.  Arch.,  1843, 1,  p.  386  —  Faun. 
Paru,,  pp.  45  et  278,  tb.  XXVIII. 

Peristera  frenata,  6r.,  Gen.  B.,  II,  p.  475. 

Geotrygon  ftrenata,  Bp.,  Consp.  Av.,  II,  p.  71  —  Scl.  et  Salv., 
Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  134  —  P.  Z.  S.,  1873,  p.  780  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  556. 

G.  supra  rufo  brunneaj  nitore  interscapulii  violaceo,  colli  postici  xreo  oli- 
vaceo;  pileo  ex  roseo  griseo,  fronts  rosea;  subtus  grisea,  pectore  latissime 
subvinaceo  induto;  gula  colloque  supero  antice  candidis;  genis  roseis,  linea 
nigra  hinc  inde  uti  frenum  posita;  vitta  postoculari  fusca;  macula  postauri- 
culari  albida;  remigibus  nigricantibus,  subtus  cinereis;  cauda  dorso  concolore, 
apice  pallida. 

17 
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(^  et  Q  Ad.  —  D'un  brun  rouss&tre  en  dessus,  foncé  au  dos  et  les 
siMpuIaires;  régioa  iaterscapulaire  et  les  scapulaires  lustrées  d'un  éclat 
métallique  pourpré  violet  passant  au  verdfttre  ou  dans  les  autres  indi- 
viilus  au  bleuâtre  sous  d'autres  dii-ections  de  la  lumière;  le  derrière  du 
fou  couvert  de  plumes  squamiformes  d'une  nuance  plus  rousse  qu'ailleurs 
t't  lustraes  de  rosé  chez  le  m&le,  et  olive  rougeâtre  chez  la  femelle;  le 
siiDiiiiet  de  la  léte  est  d'un  gris  lavé  de  rosé,  plus  pâle  et  tirant  au  cendré 
sur  les  eûtes  du  cervix;  front  rosé  pâle;  joues  rosées,  bordées  en  dessous 
(l'une  ligue  noire;  une  raie  noirâtre  postoculaire;  une  tache  blancbAtre 
postiiuriculaire,  la  gorge  et  le  devant  du  cou  blancs,  à  cùtés  de  ce  dernier 
cendrés  ;  le  reste  du  dessous  est  d'un  gris  pâle  à  région  j  ugulaire  et  le  haut 
<le  lapoiti'ine  plus  foocés  et  enduits  légèrement  de  rosé;  flancs  de  l'abdoroen 
d'un  bi'un  roussâtre  ;  tout  le  dessous  vermiculé  de  plus  foncé  d'une  manière 
A  peine  distincte;  fond  du  milieu  du  bas-ventre  blanchâtre.  Rémiges  plom- 
bées, les  primaires  bordées  très  finement  de  fauve;  les  autres  colorées  sur 
leur  barbe  externe  d'une  nuance  semblable  à  celle  des  tectrices  et  d'un 
)>k>mbé  cendré  en  entier  sur  la  page  inférieure;  sous-alaires  brunes. 
Rictrices  de  la  couleur  du  croupion,  à  extrémité  un  peu  moins  foncée. 
Si'lon  Tscliudi,  le  bec  est  noir  bleuâtre  foncé;  pattes  rougeâtres;  iris,  selon 
Julski,  jaune;  selon  Tschudi,  brun  noirâtre. 

Un  exemplaire,  probablement  moins  adulte,  a  le  sommet  de  la  tête  beau- 
coup plus  foncé,  avec  un  éclat  violet  sur  le  cervix  et  la  nuque;  le  blanc  du 
devant  du  cou  vermiculé  de  gris;  la  poitrine  d'un  brunâtre  beaucoup  plus 
fujicè,  lavé  légèrement  de  vineux  et  vermiculé  de  fauve;  abdomen  ocreux 
pâle,  rembruni  sur  les  côtés  et  plus  distinctement  vermiculé  de  foncé  que 
chez  les  oiseaux  décrits  plus  haut;  tacbe  postauriculaire  plus  petite  et  lavée 
di.'  grisâtre. 

lie  jeune  oiseau  en  premier  plumage  n'a  point  d'éclat  métallique  sur 
es  plumes  de  la  région  interscapulaire  ;  les  plumes  des  ailes,  des  scapulaires 
't  ilu  croupion  traversées  de  raies  rousses  et  noirâtres  larges,  plus  fines 
lu  cuu  postérieur  et  la  nuque,  fines  et  pâles  sur  la  partie  postérieure  des 
'Ûii>s  de  ta  tête;  les  plumes  de  la  poitrine  et  des  flancs  rayées  également 
lu  gris  foncé  et  de  fauve  roussâtre.  Rémiges  secondaires  bordées  de  roux, 
'eiio  bordure  précédée  à  l'extrémité  des  pennes  d'une  bande  noirâtre.  Front 
nuance  rousse. 

cf  Longueur  de  l'aile,  160;  queue,  106;  bec,  %8;  t&rse,  43;  doigt  médian 

ic  l'ongle,  45  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  155;  queue,  105;  bec,  27;  tarse,  41;  doigt  médian 

t'c  l'ongle,  43  millimètres. 
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1147.  —  G-eotrygon  Bourcieri 

Bp.,  Consp.  Av.,  II,  p.  71  —  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av,  Neotr.y 
p.  134. 
Geotrygon  ftrenata,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1880,  p.  213. 

G.  supra  rufo  brunnea,  interscapulio  nitore  violaceo  viridi;  pileo  cinereo, 
fronte  subrosea;  subtus  grisea,  pectore  latissime  cinereo,  roseo  subinduto;  gula 
colloque  antice  candidis;  genis  roseis;  linea  nigra  hinc  inde  uti  frenum  posita; 
vitta  postoculari  fusca;  macula  postauriculari  albida;  remigibus  nigricantibus, 
subtus  cinereis;  cauda  dorso  concolore^  apice  pallida, 

Cf  Ad.  —  D'un  brun  roussâtre  en  dessus,  foncé  au  dos  et  les  scapulaires, 
moins  foncé  sur  les  ailes,  dont  le  devant  même  est  distinctement  plus 
obscur;  région  interscapulaire  largement  lustrée  d'un  éclat  métallique  d'un 
pourpre  violet,  passant  sous  d'autres  directions  de  la  lumière  au  vert  foncé 
brillant;  les  plumes  du  dos  inférieur  et  du  croupion  lustrées  d'un  éclat 
violâtre  beaucoup  moins  fort;  le  derrière  du  cou  couvert  de  plumes  squami- 
formes  d'une  nuance  plus  rousse,  et  lustrées  de. violet;  le  sommet  de  la 
tête  est  d'un  beau  cendré  bleuâtre  clair,  prolongé  sur  la  nuque,  beaucoup 
plus  clair  sur  les  côtés  qu'au  milieu  et  lavé  de  rose  au  front;  joues  rosées, 
bordées  en  dessous  d'une  ligne  noire  ;  une  raie  noirâtre  postoculaire  ;  une 
tache  blanchâtre  postauriculaire;  la  gorge  et  le  devant  du  cou  Wancs, 
à  côtés  de  ce  dernier  cendrés  ;  le  reste  du  dessous  est  d'un  gris  cendré  pâle, 
lavé  d'une  nuance  ro^ée  très  légère  et  vermiculé  de  plus  foncé  d'une  manière 
à  peine  distincte  sur  le  ventre  et  les  sous-caudales  ;  les  flancs  de  l'abdomen 
d'un  brun  grisâtre  pâle.  Rémiges  plombées  ;  les  primaires  bordées  finement 
de  fauve,  les  autres  largement  colorées  d'une  nuance  semblable  à  celle  du 
dos  sur  la  barbe  externe  et  d'un  plombé  cendré  en  entier  sur  leur  page 
inférieure;  sous-alaires  brunes.  Rectrices  de  la  couleur  du  croupion,  termi- 
nées d'une  nuance  plus  pâle,  précédée  d'une  bande  plus  foncée;  les  deux 
médianes  unicolores.  Peau  nue  autour  des  yeux  grise,  d'une  nuance  sem- 
blable à  celle  du  sommet  de  la  tête,  et  rosée  légèrement  sur  la  paupière 
supérieure.  Bec  noir  bleuâtre;  pattes  rouge  framboise  à  crème;  les  côtés 
du  tarse  d'un  carné  grisâtre;  côté  postérieur  carné;  iris  jaune  brunâtre. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  est  en  dessus  d'un  brun  très  foncé, 
subrayé  de  roussâtre  sur  le  devant  de  la  région  interscapulaire  d'une 
maoière  peu  distincte;  les  scapulaires  traversées  au  bout  de  deux  raies 
noirâtres  et  rousses,  plus  larges  et  plus  prononcées,  ce  qui  est  encore  plus 
clair  sur  les  tectrices  alaires;  front  longuement  gris,  le  cervix  ardoisé 
foncé;  côtés  du  visage  gris,  lavés  de  rosé,  avec  un  frein  noir  comme  celui 
de  l'adulte;  gorge  moins  largement  blanche;  la  poitrine  et  les  flancs  ondu^ 
lés  de  roux  et  de  noirâtre;  milieu  de  l'abdomen  fauve,  ondulé  de  brun; 
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jïiiHeu  du  bas-ventre  blanchâtre;  sous-caudales  rousses,  ondulées  de  noir. 
Rémiges  ardoisées  noirâtres;  les  secondaires  bordées  finecnenl  de  roux 
tt  enduites  de  brun;  sous-alaires  d'un  fuligineux  noii-Atre.  Queue  braoe 
loussâtrc.  B«ic  noirâtre;  pattes  brunes. 

Description  du  jeune,  daprts  un  individu  de  TEcuador,  dans  la  collection 
de  MM.  Salvin  et  Godman. 

çj  Longueur  totale,  358;  vol,  540;  aile,  166;  queue,  115;  bec,  27;  Ursc, 
'i2;  doigt  médian  avec  l'ongle,  44  millimètres. 

Cnterro,  Tambillo,  Cococbii  (Stolzhihn). 

a  Partout  où  j'ai  tronvé  cette  colombe  elle  eat  rare  et  purement  foieatière  comme 
Ici  antres  eepëces  du  genre.  On  la  rencontre  ordinairement  i,  terre;  effrayée,  elle 
s'envole  avec  grand  fcacaa  et  prodnisaut  nne  siHte  de  sifflemenli  fia  viuide  est  tiéa 
délicate,  truuparente  comme  celle  dee  Cryptni^a,  devenant  tdanche  après  atre 
culte  v  (Stoi^uann). 


1148.  —  G-eotrygon  montana 


Colmoba  montana,  L.,  S.  N.,  I,  p.  281  —  Aud.,  Om.  Biogr., 
II,  p.  382,  tb.  CLXVII. 

Columba  cuprea,  Wagl.,  Syst.  Av. 

Golumba  rufa  cayennensls,  Bbiss.,  Om.,  I,  p.  131,  tb.  XII, 
fig.2. 

PerlBtera  montana,  Gr.,  Cen,  B.,  II,  p.  475. 

Qeotrygon  montana,  Bp-,  Consp.  Av.,  II,  p.  72  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  198;  1873,  p.  48;  1879,  p.  243  —  Nomencl.  Av. 
Neotr.,  p.  134  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  556;  1882,  p.  306. 

G.  supra  purpureo  eastanea  violaceo  jHtcans;  subtus  ockracea,  peetore  late- 
ribusque  coUi  vinaeeo  induits;  fronle  plus  aut  minus  rufa;  gulaaibida;  tnlla 
ntriiujuB  subauriculari  violaceo  eastanea;  remigibus  fuseo  castaneis,  mblus 
mm  subalaribus  cinnamomeis  ;  cauda  brevi  rectricibui  dorso  Cûncoloribus. 
Noslrum  fuscum;  pedea  rubri;  iris  brunnea  flavo  circumseripta. 

C?  et  9  —  Toutes  les  parties  supérieurea  du  coqjs  avec  les  tectrices 
alaires  d'un  marron  rougeâtre  foncé,  enduit  d'un  éclat  pourpré  violâlre 
fort,  mais  peu  luisant;  le  plus  intense  au  cou  postérieur  et  sur  le  devsDl 
du  dos;  le  front  plus  ou  moins  lai-gement  privé  de  cette  nuance  rouge;  les 
joues  couvertes  de  petites  plumes  sq  uam  if  ormes  ocreuses,  traversées  d'une 
l'aie  d'un  roux  pourpré  foncé,  étendue  depuis  la  naissance  du  bec  jusque 
sur  la  région  auriculaire  et  d'une  autre  petite  ligne  entre  la  commissure  du 
bec  et  l'œil;  gorge  blancbâtrc;  toutes  les  pai-ties  inférieures  du  corps  sont 


DU  PÉROU  261 


d*un  ocreux  clair,  enduit  d'un  rosé  vineux  sur  le  devant  du  cou,  la  poitrine 
et  le  haut  de  Tabdomen.  Rémiges  d'un  marron  brunâtre  et  d'un  cannelle 
en  dessous,  les  sous-alaires  d'un  cannelle  plus  clair.  Queue  de  la  couleur 
du  dos,  presque  uniforme,  les  rectrices  externes  sont  cependant  terminées 
de  roux.  Bec  corné  foncé,  à  partie  basale  molle  carné  framboise;  pattes 
rouges;  iris  ocreux,  à  bordure  externe  jaune. 

Cf  Longueur  totale,  250;  vol,  418;  aile,  140;  queue,  78;  bec,  20;  tarse, 
27;  doigt  médian,  12;  ongle,  5  millimètres. 

Ucayali,  XeveroB,  Chayavetas,  Chamicuros  (Babtlett)  ;  Monterico  (Jelski)  ; 
Cocoché}  5,600  pieds  ;  Huambo,  8,700  pieds;  Yurimaguas  (Stolzmank). 

a  n  est  étonnant  que  nons  n'ayons  pas  trouvé  cette  colombe  à  Tambillo,  à  Touest 
du  Maranon,  malgré  que  la  localité  paraisse  être  semblable  à  celle  de  Cocoché  sons 
le  rapport  de  l'altitude  et  des  conditions  naturelles.  Comme  le  Q.  frenata  elle  se 
tient  âxclunvement  dans  les  forêts,  mais  elle  est  partout  peu  nombreuse,  quoique 
moins  rare  que  l'espèce  citée  plus  haut.  Elle  se  tient  principalement  à  terre;  impor- 
tunée, elle  traverse  une  petite  distance  pour  se  percher  à  une  petite  hauteur.  La 
viande  est  aussi  délicate  que  celle  du  O.  frenata,  La  pupille  de  l'oiseau  vivant  cet 
serréoi  plus  ou  moins  longitudinale,  et  s'arrondit  après  la  mort  de  l'oiseau. 

3>  Les  deux  espèces  présentent  cette  particularité  qu'on  les  rencontre  toujours 
isolément,  rarement  par  paires  et  jamais  par  troupes  d  (Stolzmann). 
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FAMILLE  OPISTHOCOMIDJ; 


1149.  --  Opisthocomus  cristatus 

Faisan  huppé  de  Gayenne,  Buff.,  PI.  Enl.,  CCCXXXVII. 

FhaslanuB  cristatus,  Gu.,  L.  S.  N.,  I,  p.  741. 

Phasianas  hoazln,  Mdll.,  Syst.  Nat.  Suppl. 

OplBthocomas  cristatus,  III.,  Prodr.  Syst.,  p.  239  —  Burh., 
Ueb.  Th.  Bras.,  lU,  p.  342  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  308; 
1874,  p.  308  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  ■139. 

Oplsthocomns  hoazln,  Gr.,  H.  List  B.  BHt.  Mus.,  II,  p.  126. 

0.  cristatus,  fade  nuda;  supra  olivaceo  fuscus,  itriis  longissimis  albido 
isabetlinw;  subtus  ochraceus;  ventre,  tibiis  subcaudatibusqué  rubro  ru/is: 
le<.iricibus  alarum  albido  laie  limbatis;  remigibus  primariis  rubro  caslaneis; 
secmidariis  et  cavda  olivaceo  fuscis  nitore  virescente,  rectricibus  apice  fulns. 


cî  et  Q  —  Sommet  de  la  tête  surmonté  d'une  huppe  longue,  composéi? 
(le  plumes  étroites  dans  toute  leur  longueur,  légèrement  recourbées,  cou- 
■lIiéos  en  arrière,  que  l'oiseau  peut  relever  en  forme  d'un  éventail  lorsqu'il 
•.■si  Hgité,  rouges  à  la  base  et  d'un  brun  foncé  dans  leur  moitié  terroinale; 
les  iilumes  des  côtés  du  sommet  de  la  tète  et  de  la  nuque  fauves  brunâlres 
bordées  de  brun,  aiguës  à  l'extrémité;  les  parties  supérieures  du  corps 
sont  d'un  brun  olive  foncé  lustré  de  verdàtre  avec  une  longue  strie  iaaliellc 
blanchâtre,  médiane  dans  toute  la  longueur  dea  plumes  du  cou  postérieur 
fl  du  devant  du  dos  et  latérales  sur  les  deux  côtés  des  scapulaires;  tec- 
ti'ict'S  alMres  terminées  d'une  large  bordure  de  la  même  couleur,  formant 
trois  raies  en  travers  de  l'aile  ;  dos  inférieur  et  croupion  brun  foncé.  Gorge, 
pdilrine  et  abdomen  d'un  fauve  ocreux;  ventre,  jambes,  région  anale,  sous- 
iiliHjes  et  sous-caudalea  d'un  roux  rougeâtre  foncé.  Rémiges  primaires 
li'uii  marron  rougeâtre,  plus  foncé  que  les  tibias;  les  secondaires  et  la 
iiurue  de  la  couleur  du  dos;  rectricos  terminées  de  fauve  grisâtre.  Les 
eûtes  du  visage  et  la  région  sourcilière  dénués  noirâtres,  parsemés  de  poils 
rares  noirs;  bec  brun  olivâtre;  pattes  olive  noirâtre. 

d"  Longueur  de  l'aile.  330;  queue.  300;  bec.  29;  tarse,  55;  doigt  mé- 
(li.in,  5S;  ongle,  22  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  315;  queue,  28iJ;  bec,  23;  tarse,  54;  doigt  mé- 
<lian,  r)4;  ongle,  20  millimètres. 

Les  ueufs  sont  elliptiques  ou  faiblement  ovés;  les  premiers  ont  les  deux 
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bouts  presque  également  amincis,  tandis  que  ceux  de  la  deuxième  variété 
ont  le  gros  bout  plus  ou  moins  doucement  arrondi  et  le  petit  bout  plus  ou 
moins  subaigu.  La  coque  est  assez  épaisse,  à  surface  lisse,  crétacée,  com- 
plètement mate;  blanche  en  transparence  ou  à  peine  jaunâtre;  les  pores 
invisibles  à  Foeil  nu.  Fond  blanc  parsemé  de  taches  inférieures  grises  fon- 
cées assez  pâles,  et  d'autres  superficielles  brunes  roussâtres;  ces  taches 
sont  en  général  de  différentes  formes  et  de  différentes  grandeurs;  sur  les 
uns  rarement  disséminées  sur  toute  la  surface  et  plus  nombreuses  au  gros 
bout,  y  formant  quelquefois  une  espèce  de  couronne;  sur  les  autres  géné- 
ralement plus  nombreuses,  disposées  sur  toute  la  surface  d*une  manière 
presque  égale;  les  taches  superficielles  de  quelques-uns  sont  comme  effa- 
cées jusqu'à  un  certain  point,  colorant  plus  ou  moins  la  surface.  Longueur  : 
45-49,5  sur  33,5-36  millimètres  de  largeur.  La  disposition  des  taches  plus 
ou  moins  semblable  dans  les  œufs  d'une  ponte.  Le  nombre  des  œufs  est  3. 


Cashiboya  (Babtlbtt). 
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FAMILLE  CRACID^ 


1150.  —  Cr£ix  globulosa 


Spix,  Av.  Bmsil.,  U,  p.  50,  tb.  LXV  et  LXVI  —  Gh.,  Gen.  B.,  DI, 
-  H.  Lisl  B.  Brii.  Afus.,11,  p.  253—  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1870,  j).  515;  1873,  p.  307  —  Nomend.  Av.  Neolr.,  p.  135  —  Scl., 
Transac.  Zool.  Soc.  Lond.,  vol.  IX,  part.  IV,  p.  279,  tb.  XL VI  ;  vol.  X, 
part.  XIII,  p.  544,  tb.  Xa. 

Crax  globicera,  Bâtes,  Nalural  of  Ihe  River  Amazons,  II,  p.  112, 

C.  niteitti  itigia;  ventre  ùno  crissuque  albis;  crista  nigra  recuna;  loris 
plumosis;  cera  tubereulata  et  mandibula  utrinquead  btoin  carunculala  flavU; 
rostro  apice  nigro;  pedibus  rubrù. 

Fem.  mari  similit,  sed  luberculo  et  carunculii  rtutri  nullis  et  ventre  /Uleo 
diversa  (ScLATKn). 

(J  Ad.  —  Noir  en  entier,  iustré  légèrement  de  bieuAtre,  à  bas-ventre, 
la  légion  anale  et  les  sous-caudales  blancs.  Plumes  du  sommet  de  la  têl« 
longues,  frisées,  à  extrémité  courbée  en  avant,  formant  un  panache  cou- 
vrant tout  le  sommet  de  la  tête  jusqu'à  la  nuque,  dont  les  plumes  ainsi  qui: 
celles  du  cou  ]jûstérieur  sont  aussi  recourbées,  mais  moins  que  les  précé- 
dentes. Tubci-cule  de  la  mâchoire  supérieure  peu  renflé,  mais  s'étendant 
depuis  le  fi'ont  jusqu'à  l'extrémité  de  la  cire,  un  autre  tubercule  au-dessous 
de  la  mandibuN'  inférieure  de  la  même  forme  que  le  précédent,  la  cire  et  la 
hnse  de  la  miuiilibule  d'un  jaune  orangé;  le  reste  du  bec  noir;  peau  nue 
niitour  de  l'œil  bleue;  pattes  rouges;  iris  rouge  brunâtre. 

Q  La  femelle  se  distingue  du  mâle  par  le  manque  du  renflement  tuber- 
culeux â  la  base  des  deux  mandibules  et  la  région  anale  roussAtre  au  lieu 
de  blani;lie. 

OB8ERV4TIONS.  —  Un  oiseau  probablement  jeune  de  la  collection  de  M.  Baimondi 
n  lit  région  anale  rousse  comme  chei  la  femelle  ;  toutes  les  plumes  dn  sommet  de  U 
tête  traversées  dana  les  deui  tiers  de  leur  longueur  d'une  raie  blanche  fine;  les  tec- 
!K  alaire»,  la  birbe  externe  des  rémiges,  les  plumes  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen 
et  les  plumeE  des  tibias  variées  de  raies  transversales,  sinueuses,  fines,  fauves.  La 
moitié  basale  du  bec  est  jaune. 

Pebas  (Castblnad  et  Dbvillk);  Sarayacu  (coll.  Raimondi). 
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1151.  —  I^ITothocrax  urumutum 

Grax  arumntum,  Spix,  Av..  Bras. y  II,  p.  40,  tb.  LXII  —  Cab.  in 
ScHOMB.,  Reis.  Gvian.,  III,  p.  746  —  Pelz.,  On.  Bras.,  p.  288. 

Urax  (Nothocraz)  urumutum,  Burm.,  Syst.  Ueb.  Th.  Bras. y 
III,  p.  347. 

Nothocrax- urumutum,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  4870,  p.  519; 
.  1873,  p.  307  —  NomencL  Av.  Neoir.,  p.  135  —  Scl.,  Trans.  Z.  S., 
1875,  t.  IX,  part.  IV,  p.  282,  Ib.  L  —  1879,  p.  545,  Ib.  XGIV  —  P.  Z. 
S.,1877,  p.  681. 

N.  rufescens,  nigro  vermiculaiinn  ;  inlei  cristati plumis  elongaiis pendentihus 
nigris;  cervice  undique  et  corpore  subtus  castanets,  ventre Jmo  in  cinnamomeum 
trahente;  cauda  nigricante,  rectricum  pogoniis  externis  rufescentibus  nigro 
vermiculaiis  ;  spatio  oculari  late  nudo,  in  ave  viva  supra  et  ante  oculum  flavo, 
sub  oculo  ex  violaceo  earuleo;  rostro  rubro;  pedtbus  rubellis  (Sclater). 

cf  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  noires,  longues  et  étroites, 
à  extrémité  légèrement  recourbée  en  avant,  formant  un  panache  redressible 
sur  toute  la  longueur  jusqu'à  la  nuque;  les  plumules  frontales  sont  plus 
ou  moins  rousses  ;  la  nuque,  le  cou  postérieur  et  la  partie  emplumée  des 
côtés  de  la  tête  sont  d'un  roux  ferrugineux  foncé;  tout  le  dos  et  les  ailes 
vermiculés  en  travers  de  roux  et  de  brun  noirâtre,  dont  les  raies  foncées 
sur  les  ailes  sont  plus  larges  que  les  rousses;  tout  le  dessous  depuis  le 
menton  jusqu'au  bas  de  la  région  jugulaire  est  d'un  roux  ferrugineux  foncé 
de  la  même  nuance  que  celui  du  cou  postérieur,  le  reste  est  d'un  roux 
cannelle,  plus  intense  sur  les  côtés  et  plus  pâle  au  milieu  ;  les  flancs  sont 
souvent  ondulés  de  brunâtre  d'une  manière  peu  prononcée.  Barbe  interne 
des  rémiges  brune  noirâtre;  les  deux  rectrices  médianes  brunes  foncées 
vermiculées  de  roux  ;  les  autres  noires  terminées  de  fauve,  à  barbe  externe 
dans  les  submédiaires  vermiculée  de  roux  dans  sa  partie  basale.  Tour  de 
l'œil  largement  dénué  en  comprenant  les  lores,  d'un  jaune  soufré  dans  sa 
partie  sus-oculaire  et  au  bord  du  bec,  et  d'un  bleu  violâtre  au-dessous  de 
l'œil  ;  bec  rouge  ;  pattes  rougeâtres. 

Longueiu*  de  l'aile,  275;  queue,  240;  bec,  45;  tarse,  75;  doigt  médian,  53; 
ongle,  12  millimètres. 

Rio  Pastaza  (Babtlett);  Yquitos  (coll.  Baimondi). 
Nom  vulgaire,  montete  (Raimondi). 


' 


I 
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1152.  —  Pauxis  galeata 

Crax  pauxl,  L.,  S.  N.,  I,  p.  270. 
Grax  galeata,  Lath.,  J.  0.,  U,  p.  624. 

Paaxi  galeata,  Teuu.,  Pig.  GaU.,  UI,  pp.  1  et  683  —  Scl.  et 
Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  135. 
Ouraz  panxl,  Cuv.,  Règne  Anim.,  1817, 1,  p.  441. 
Oarax  galeata,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  47  et  289. 
Panxis  galeata,  Scl.,  Tram.  Z.  S.  L.,  1875,  p.  285. 

P.  leneo  nitetis;  ventre  imo  et  caudx  apice  albii;  pila  plumis  brevibus,  ereclis; 
ttibereulo  fYonlali  maximo,  oviformi,  agruleo;  rostro  rubro,  pedibus  carntis: 
loris  dense  plumosis  (Sclateb). 

(S  Plumagi!  général  d'un  noir  luatrë  de  bleu  verdAtre  méUllique,  &  plumes 
entourées  d'une  bordure  noire  mate,  formant  des  squames  bleues  diatiDCtes 
au  dos,  la  partie  inférieure  du  cou  et  !e  dessous  du  corps;  les  plumes  de 
!a  tête  sont  veloutées,  celles  du  sommet  recourbées  en  liaut;  le  bas-ventre, 
les  tectrices  soue-caudales  et  l'extrémité  des  rectrices  blancs.  Bec  rouge 
corail,  surmonté  à  sa  base  d'un  gros  tubercule  corne  bleu,  en  forme  de 
poire,  adhérant  à  la  base  du  bec  par  sa  pointe  et  s'incJinant  légèrement  en 
arrière,  portant  des  l'aintires  sur  sa  surfoce  ut  de  petites  cellules  en  dedans, 
fort  dur;  pattes  d'un  rouge  pflle  avec  une  nuance  bleu&tre  sur  leur  face 
postérieure;  ongle  corné;  iris  brun. 

ç  Semblable  au  mâle,  mais  plus  petite,  &  tubercule  moins  gros. 

dT  Longueur  de  l'aile,  400;  queue,  380;  bec,  50;  tarse,  110;  doigt  mé- 
dian, 73;  ongle,  18;  hauteur  du  tubercule,  05  millimètres. 

u  Pérou,  et  plus  rare  dons  les  mon- 


1153.  -~  l^tua  tuberosa 

Crax  nUtn,  L.,  S.  N.,  I,  p.  270. 
Fanxi  mltQ,  Teum.,  Pig.  GaU.,  III,  pp.  8  et  685. 
Uitu  brazUlensls,  Beichb.,  Tavb.,  p.  137. 
Ourax  mita,  Cvv.,  Règne  ^7iiTw.,1817, 1,  p.  441  —  Temm.,  P.  C, 
CUU  -  TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  47  et  289. 
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IJrax  mita,  Burm.,  Syst,  Ueh,  Th.  BrasiL^  p.  348  —  Tacz.,  P.  Z. 
S.,  1874,  p.  558. 

Grax  tnberosa,  Spix,  Av.  Braail.,  II,  p.  51,  tb.  LXVII,  a, 

Mitaa  tuberosa,  Bâtes,  Nat.  of  ihe  Amazons^  II,  p.  112,  et  éd.  II, 
p.  263—  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1870,  p.  520;  1873,  p.  307  ^  Nom. 
Av,  Neoir.y  p.  135  —  Scl.,  Trans.  Z.  S.  L.,  1875,  p.  283. 

Urax  erythrorbynchus,  CkB.,  Schomb.  Guian.  Reise,  III,  p.  747. 

M.  nigra  purpurascente  perfusa;  ventre  imo  castaneo;  cauda  apice  alha; 
loris  dense  plumosis  ;  pilei  plumis  elongatis;  rostri  culmine  valde  elevato,  aniice 
cultrato,  postice  incrassato,  rubro;  pedibus  rubris  (Sclater). 

cf  Noir  en  entier,  à  plumes  lustrées  de  vert  bleuâtre,  le  plus  fort  au  dos 
et  les  ailes,  et  moins  sur  la  poitrine  et  l'abdomen;  toutes  ces  plumes 
entourées  à  l'extrémité  d'une  bordure  noire  mate;  celles  de  la  tête,  du  cou, 
du  dos  inférieur  et  du  croupion  veloutées  presque  sans  éclat  métallique; 
les  plumes  du  sommet  de  la  tête  plates,  allongées,  lustrées  de  vert  bleuâtre  ; 
le  bas-ventre,  la  région  anale  et  les  sous-caudales  d'un  marron  intense; 
queue  terminée  d'une  bande  blanche.  Bec  élevé  renflé  en  arrière,  puis  pro- 
longé en  une  lame  tranchante  descendant  presque  verticalement  vers 
l'extrémité,  d'un  rouge  corail  ;  pattes  rouges  ;  iris  brun  violâtre. 

Q  Semblable  en  tout  au  mâle,  moins  forte,  à  bec  moins  élevé. 

cf  Longueur  de  l'aile,  420;  queue,  365;  bec,  55;  tarse,  115;  doigt  mé- 
dian, 74;  ongle,  23  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  360;  queue,  305;  bec,  47;  tarse,  115;  doigt  mé- 
dian, 68;  ongle,  20  millimètres. 

cf  Hauteur  du  bec,  45;  Q  36  millimètres. 

Comtnun  dans  la  province  Maynas,  au  nord-est  du  Pérou,  plus  rare  dans  les  mon- 
tagnes du  Pérou  central  (TsoHUDi);  Chamicuroei,  Loreto  sur  le  Maralion  (Babt- 
LETT);  Monterico  (Jelsei). 


1154.  —  Pénélope  jacucaca 

Spix,  Av.  Brasil.^  H,  p.  59,  tb.  LXIX  —  Scl.  et  Salv.,  NomencL 
Av.  Neoir.,  p.  136. 

Pénélope  cristata,  Tsch.,  Faun,  Peru.,  p.  47. 

P.  supra  olivaceo  fusca,  nitore  viridi;  plumis  dorsi,  colli  anterioris,  pectoris, 
abdominis,  tedricibusque  alarum  albo  marginatis;  pileo  et  collo  postice  imma- 
culatis;  crisso  subcaudalibusque  olivaceo  fumosis;  fronte,  gula  medio  plumosa, 
vitta  subgenali  superciliisque  nigris;  remigibus  primariis  rectricibusque  nigris 
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piridi  nHtnlibus;  tecunéariit  otivacM  niUntibu$.  Cutii  nuda  Mer#w  gulx 
it  eolli  superiorù  catruira;  rottrum  brunntum  ;  paks  rubri;  iris  bruntu*. 

(J  Toat  le  plumage  olive  foncé,  à  éclat  verdAtre  plus  fort  sur  les  parties 
supérieures  du  corps  et  presque  Qui  eu  dessous;  les  plumes  du  dos,  des 
petites  tectrices  ftlsires  et  de  tout  le  dessous  depuis  U  partie  emplumée  du 
cou  antérieur  Jusqu'au  veatie  inclusivement  bordées  des  deux  câtés  d'une 
ligne  blanche;  le  sommet  de  la  tête  et  le  côté  postérieur  du  cou  imma- 
culés, les  plumes  seulement  latérales  au-dessus  du  sourcil  bordées  de 
cendré  grisAtre,  d'une  mani&re  peu  distincte;  front,  sourcil,  une  moustache 
emplumée  au  bas  des  joues  et  couvrant  les  oreilles,  et  milieu  de  la  gorge 
emplumé  noirs;  le.bas-Tentre  et  les  sous-caudales  d'un  fuligineux  olivâtre; 
dos  inférieur  et  croupion  de  cette  dernière  couleur  lustrée  légèrement  d'o- 
live verdâlre.  Rémiges  primaires  noires  lustrées  faiblement  de  vert;  les 
secondaires  olives  foncées  avec  un  lustre  comme  celui  des  plumes  des  tec- 
trices alaires.  Rectrices  noires  avec  un  éclat  vert  plus  fort  que  celui  des 
primaires.  Peau  nue  des  cAtéa  du  visage,  des  cAtés  de  la  gorge  et  du  devant 
de  la  partie  supérieure  du  cou  bleue;  bec  brun;  pattes  rouges;  iris  brun. 

Q  Semblable  au  mâle. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  3^;  queue,  310;  bec,  38;  tarse,  70;  doigt  mé- 
dian. &S  ;  ongle,  18  millimètres. 

Bords  des  fraets,  entre  3,000  et  5,000  pieds  d'altitude  (TBCHUDI). 


1155.  —  Pénélope  boliviana 


Rkichb.,  Tavb.,  p.  151,  tb.  CCXXXI  —  Gr.,  P.  Z.  S.,  1860,  p.  271 
—  Pelx.,  Om.  Bras.,  p.  339  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1870,  p.  526; 
1873.  p.  307  —  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  136  —  Taci.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  558;  188-2,  p.  48. 

Penelojpe  marail,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  48. 

P.  oliroffo  fiitfa,  nilort  tiridi  foirpurro:  ptumâ  dont  et  pertorii,  Uelrici- 
Wffitr  ttlanim  albo  ntaryiaalit:  abdomiaf  nifettrnte  perfiuo;  t>entre,  trisso 
sMbrQtidaHhutqut  bninnev  fernigiittis;  plumit  pUn  yritto  Umbalii;  titta 
otum-jta  grnali  fuifo  brunnfo  immanâlala;  r-.nii^il'us  rKlrwibusqae  nîgris 
nitorr  riridi.  et  olimeeo  purpiiraiernlt  in  trrunrfiiriû  tt  mtdiattû  eauàx.  Om 
•t  eutit  nadm  ^tiei  f^rutev;  eulis  niidacoJli  •mtomImm:  nutrwm  bnttutettm; 
Btdft  sordidt  rarnn  :  irii  /iuro  bmnnM. 

fï  CouletU'  du  dos,  des  scapolaires,  des  (ectrkes  alaires,  de  la  partie 
empluntèe  da  cou  et  de  la  poitrine  otire  foncé  i  édat  verdâtre.  toutes  ces 
phnDes  bordées  de  UaDc  sur  les  deux  cAtés  ;  le  dos  inféneor  et  le  crooiHOD 
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de  la  même  couleur  saQS  bordures  et  tirant  au  ferrugineux  sur  les  côtés  ; 
les  plumes  du  sommet  de  la  tête  presque  sans  éclat  métallique  bordées  de 
gris  cendré,  de  pareilles  bordures  sur  la  bande  sourciliëre;  la  bande  génale 
emplumée  brune  foncée  immaculée;  abdomen  enduit  de  roux  ferrugineux 
de  plus  en  plus  fort  en  avançant  en  arrière,  à  plumes  de  la  partie  antérieure 
bordées  de  blanc  et  légèrement  ondulées  de  brunâtre  ;  le  bas- ventre  et  les 
tectrices  sous-caudales  d'un  brun  ferrugineux  foncé.  Les  rémiges  primaires 
et  les  rectrices  latérales  d'un  noir  lustré  de  vert,  les  secondaires  et  les 
rectdces  Qiédianes  olives  foncées  lustrées  de  vert  pourpré.  La  cire  et  la 
peau  nue  des  côtés  du  visage  bleues  ;  peau  nue  de  la  gorge  rouge  carnée  ; 
pattes  d'un  carné  framboise  sale;  iris  brun  foncé;  bec  noir,  à  base  de  la 
mandibule  brunâtre. 

Q  La  femelle  semblable  au  mâle,  mais  un  peu  moins  forte. 

çf  Longueur  de  l'aile,  320;  queue,  350;  bec,  46;  tarse,  80;  doigt  mé- 
dian, 58;  ongle,  20  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  290;  queue,  300;  bec,  40;  tarse,  75;  doigt  mé- 
dian, 58;  ongle,  18  millimètres.* 

Q  Longueur  totale,  726;  vol,  872  millimètres. 

Obsebvations.  —  Semblable  à  la  P.  marail  de  la  Guyane,  mais  plus  grande,  et 
distincte  au  premier  coup  d'oeil  par  la  nuance  rousse  largement  répandue  sur  la 
partie  postérieure  du  dessous,  ainsi  que  par  la  bande  emplumée  génale  moins  large 
et  unicolore. 

Forêts  épaisses  (TscHUDi);  Monterico,  Amable  Maria  (Jelski);  Yurimaguas 
(Babtlett);  Huambo,  Chirimoto,  Yurimaguas  (Stolzmann). 

<K  Je  n'ai  rencontré  cette  Pénélope  qu'à  Test  du  Maranon  ;  elle  est  assez  rare  à 
Huambo  (3,700  pieds),  également  à  Chirimoto,  où  6,000  pieds  paraissent  constituer 
la  limite  supérieure  de  sa  distribution  orographique.  Ordinairement  elles  se  tiennent 
par  paires  ou  par  petites  troupes  de  deux  ou  trois  paires.  Son  affinité  avec  la 
J^»  Sclateri  se  manifeste  non  seulement  dans  la  coloration,  mais  aussi  dans  la  voix, 
malgré  que  le  cri  de  notre  oiseau  soit  très  désagréable  et  fort,  présentant  quelque 
ressemblance  au  cri  de  Tâne,  d'où  provient  son  nom  de  gasnadora.  Un  autre  son 
simple,  que  j'ai  entendu  plusieurs  fois  le  soir  à  Huambo,  est  aussi  désagréable  et 
bizarre  ;  je  l'ai  attribué  d'abord  au  Stentor,  Pendant  le  jour  elle  se  cache  ordinaire- 
ment dans  le  fourré  et  ne  sort  qu'au  moment  du  coucher  du  soleil.  Outre  le  nom 
indiqué  plus  haut,  elle  en  a  un  autre  :  puca-cunga  {puoa  =  rouge,  cunga  =  cou). 
J'ai  entendu  aussi  plusieurs  fois  une  voix  retentissante,  comme  ti-ton-tyf  répétée 
plusieurs  fois  de  suite,  plus  agréable  que  les  autres  »  (Stolzmann). 


1156.  —  Pénélope  Sclateri 

Gr.,  p.  Z.  s.,  1860,  p.  270  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  679 
—  Salv.,  Ibis,  1874,  p.  318  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  558;  1879, 
p.  243;  1882,  p.  48. 

P,  brunneo  olivacea,  nitore  virescente;  plumis  colli,  dorsi  anterioris   et 
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pectoris  albo  marginatù;  abdomine  rufo  perfuso,  plumis  albo  limbatis;  dorso 
inféra,  uropygio,  crisso  subcaudalibusque  cinnavwmeo  ferrugineù  ;  plumis 
frontia  supercUiisgue  cinereo  albido  latUsime  limbatis;  faseia  genali  ptunum 
latissima,  plumis  lalissime  cinereo  marginatis  ;  remigibus  bnimteo  olivaceit; 
reelricibus  mediis  lotis  el  pogonio  exlerno  reliquis  purpureo  oliveuxii  nitentitm. 
Ctitii  nuda  faeiei  obscure  griseo  aerulea,  circula  oeulari  pallidiori;  cutis 
eolli  subaurantiaco  carnea;  pedes  fumoso  rubri;  iris  rubro  brunnea. 

Cf  et  9  —  D'un  olive  brunâtre,  lustré  légèrement  de  verdâtre,  à  plumes 
bordées  de  blanc  au  cou  el  sur  la  poitrine,  finement  sur  celles  du  devant 
même  du  dos  et  les  petites  tectrices  du  devant  même  de  l'aiie,  tandis  que 
les  autres  plumes  dorsales  et  les  autres  tectrices  sont  sans  bordures  ou 
à  bordures  très  peu  prononcées  et  grisâtres;  le  dos  inférieur  et  le  croupion 
sont  d'un  cannelle  rougeâtre  intense  unicolore,  ou  brunâtre  subondulé  de 
roux;  les  sus-caudales  légèrement  rembrunies;  les  plumes  du  sommet  de 
la  tête  bordées  de  cendré  blanchâtre,  largement  au  front  et  moins  largement 
en  arrière,  plus  largement  sur  la  bande  sourciliëre  qui  parait  être  d'un 
cendré  clair,  striée  finement  de  brun  ;  joues  couvertes  largement  de  plumes 
analogues  à  celles  du  sourcil;  abdomen  passant  graduellement  au  cannelle 
roussâtre,  à  bordures  des  plumes  btancbcs  dans  la  partie  antérieure  et 
fauves  ensuite;  le  bas-ventre  et  les  sous-caudales  d'un  brun  ferrugineux. 
Rémiges  brun  olive;  rectricea  noirâtres,  lustrées  légèrement  de  verdâtru 
bronzé,  les  deux  médianes  et  le  bord  des  voisines  lustrées  de  bronzé  roti- 
geâtre.  Peau  nue  des  cAtés  du  visage  d'un  bleu  grisâtre  foncé,  plus  clair 
que  les  paupières  ;  sac  gulaire  carné,  légèrement  teint  d'orangé;  pattes  d'un 
rouge  framboise  légèrement  enfumé;  iris  brun  foncé;  bec  noir,  à  extrémité 
de  la  mandibule  inférieure  grise. 

(J  Longueur  totale,  650;  vol,  775;  aile,  240;  queue,  230;  bec,  33;  tarse, 
58;  doigt  médian,  45;  ongle,  15  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  220;  queue,  225;  bec,  33;  tarse,  55;  doigt  médian, 
47;  ongle,  15  millimètres. 

Obsbbvationb.  —  L'oisean  dn  Péron  septentrional  ae  distingue  de  ceux  du  Pérou 
central  par  toutes  les  Tectrices  terminées  longuement  de  roussâtre  bien  distinct  sur 
les  deux  pages  de  la  queue,  et  par  le  sommet  de  la  tète  dont  les  plumes  frontales  sont 
bordées  de  blanc,  tandis  qne  celles  du  csrvii  et  de  la  nuqne  sont  sans  bordures  ou 
avec  des  bordures  grisâtres  très  ânes  et  peu  distinctes. 

Chilpea,  Pumamarca  (JBifiKi);  Tambillo,  Tamiapampa  (Stolzmann);  Paucar- 
tambo  (WHITELT)j  Tambillo  (coll.  lUiMONDi). 

a  Commune  partout  au  Pérou  septentrional,  également  à  l'est  comme  à  l'ouest  du 
MaraHon.  On  la  rencontre  rarement  au-dessuB  de  7,600  pieds.  Je  l'ai  troavée  la  plna 
commune  k  Tamiapampa,  i,  9,000  pieds,  et  il  me  pïiraît  qu'elle  va  jusqu'à  la  limite 
lie  la  lorêt.  Pins  criarde  qne  la  P.  a/mrri,  en  s'envolant  elle  produit  un  kloa-ldov- 
kl(m,  semblable  k  celui,  des  dindons,  d'où  Tient  probablement  sou  nom  appliqué  dans 
les  proTiDcea  de  Chota  et  de  Jaen,  ealalvja.  Dana  le  département  de  Cajamarca  on 
prétend  qa'elle  niche  en  mSme  temps  avec  la  P.  aburri,  c'est-à-dire  en  décembre  et 
eu  janvier.  C'est  un  oiseau  en  général  peu  craintif  et  facile  â  prendre»  (Stolzmanm). 
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1157.  —  Pénélope  albipennis 


Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  746. 

P.  fusco  olivacea;  dorso,  alis  eaudaque  nitentibus;  pileo  et  collo  aïbido 
striatis;  remigiims  primariù  albis,  fusco  terminatis;  fade  nuda  obscure  vio- 
laceo  livida;  gula  nuda  aurantiaca;  iride  pallide  brunnea, 

cf  et  9  Ad.  —  La  couleur  générale  des  parties  supérieures  du  corps  est 
olive  foncé  avec  un  éclat  verdâtre  métallique  assez  fort,  à  peu  près  comme 
celui  de  la  P,  marail  de  la  Guyane;  les  plumes  du  sommet  de  la  tète  sont 
entourées  d'une  fine  bordure  cendrée  blanchâtre,  celles  de  la  gorge,  de  la 
poitrine  et  de  la  partie  inférieure  du  cou  bordées  des  deux  côtés  d'une  ligne 
blanche;  les  plumes  du  ventre,  du  dos  inférieur,  du  croupion,  des  couver- 
tures sus  et  sous-caudales  sont  aussi  olive  foncé  un  peu  luisant  et  finement 
ondulé  de  roussàtre,  tandis  que  celles  du  plumage  précédent  sont  brunâtres 
un  peu  moins  foncées  avec  l'ondulation  rousse  plus  prononcée.  Les  huit 
rémiges  primaires  sont  blanches,  à  base  et  l'extrémité  noirâtres,  la  neu- 
vième un  peu  blanche  vers  le  milieu;  les  autres  rémiges  un  peu  plus  foncées 
que  le  manteau;  les  rectrices  noires  avec  un  éclat  verdâtre  un  peu  plus  fort 
que  celui  du  dos.  Les  côtés  du  visage  parfaitement  nus  d'une  couleur  bleue 
violâtre  obscure,  excepté  une  moustache  emplumée  noire,  commençant  au- 
dessous  du  milieu  de  l'œil;  sac  gulaire  orange;  iris  brun  clair;  pattes  brun 
rougeâtre;  bec  bleu  de  cobalt,  à  extrémité  noire. 

La  première  rémige  primaire  peu  atténuée  et  graduellement  dans  sa 
partie  terminale. 

cJ  Longueur  de  l'aile,  336;  queue,  325;  bec,  47;  tarse,  90;  doigt  mé- 
dian, 64;  ongle,  19  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  820;  vol,  1008;  aile,  325;  queue,  325;  bec,  51;  tarse, 
78;  doigt  médian,  65;  ongle,  19  millimètres. 

Tnmbez  (Stolzmann);  Hacienda  de  Pabur,  an  voisinage  de  Pinra  (coll.  Rai- 

SfONDI). 

c  Cette  espèce,  nniqae  représentant  de  la  famille  sur  la  côte  péravienne,  est  proche 
de  Textermination  complète.  Je  ne  Tai  vue  qu'à  Tumbez,  où  il  j  a  trente  ans  elle 
était  encore  commune,  et  où  on  la  trouvait  tout  près  de  la  ville  ;  grâce  à  la  persé- 
cution continuelle,  elle  s'est  retirée  dans  les  mangliers  inaccessibles,  où,  comme  il 
me  parait,  il  n'y  a  pas  plus  d'une  quinzaine  de  paires.  Cependant  je  peux  supposer 
d'après  certaines  données  qu'elle  se  trouve  encore  dans  toutes  les  vallées  des  rivières 
plus  considérables  du  Pérou  septentrional  jusqu'à  Ja  vallée  de  Chicama  (Trujillo). 
Je  ne  doute  i)as  qu'elle  se  trouve  dans  celles  de  Lambajèque  et  de  Nancho  (Kio  de 
Sana).  Partout  elle  est  rare  et  très  craintive.  On  m'a  dit  qu'elle  habite  aussi  les 
mangliers  de  l'embouchure  de  la  Zurumllla,  constituant  la  frontière  entre  le  Pérou 
et  l'Ecuador.  Je  ne  sais  si  on  ne  la  trouvera  pas  dans  les  contrées  voisines  de  cette 
dernière  Bépublique. 
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D  L'aniqae  liea  dans  lequel  on  pouvait  tronrer  poar  sûr  cette  Pénélope  aux  envi- 
rons  de  Tnmb«z,  est  l'Ilot  Condeii.  l'nn  du  nombreui  gronpe  d'tlotB  dans  le  delta 
du  fleuve.  Cet  îlot  est  entouré  tout  autour  d'un  boia  impèDétrable  de  rhîzophores, 
taudis  que  le  centre  eet  couvert  de  bnisaons  élevée  d'algarrobca,  de  guarango,  chîleu 
et  antrcB,  La  PeneUipe  pasEse  toute  la  journée  dans  les  fourrés  inaccessibles  et  ne  les 
quitte  qn^au  lever  et  au  coucher  du  soleil  pour  chercher  la  nourriture  dans  les  algar- 
robee.  En  janvier  et  féyrier,  époque  dans  laqnelle  nous  l'avoni  chassie,  les  baies 
noires  d'uu  buisson  nommé  lipe  constituaient  sa  nourriture  principale  ;  il  paraît 
cependant  qu'elle  mange  aussi  les  légumes  d'algairobes. 

B  La  chasse  à  cet  oisean  est  des  pins  difSciles,  car  il  est  plus  facile  de  le  trouver  à 
la  pointe  du  jour  et  le  soir  pendant  qu'il  se  nourrit  ;  dans  les  autres  époques  de  la 
journée  il  est  presque  inaccessible.  Il  fallait  s'y  rendre  en  canot  pendant  la  nuit,  et 
comme  c'était  précisément  à  l'époque  du  reflux,  on  était  obligé  de  traverser  quelques 
dizaines  de  pas  en  s'enfon^ant  jusqu'aux  genoux  dans  le  limon.  Ea  arrÎTant  dans 
Itlot  on  est  attaqué  par  des  nuées  de  moustiques,  très  abondants  dans  ta  saison.  En 
allant  en  sonliers,  car  il  est  imtjossible  d'y  nia,rcher  en  bottes,  les  pieds  souffraient 
d'épines  de  guarango  et  de  plusieurs  autres  arbres.  Enfin  on  ne  rencontre  pas  chaque 
fois  les  pénélopes,  et  mCme  en  les  7  trouvant  il  m'arrivait  de  ne  pouvoir  les  tirer 
toujours,  car  l'oiseau,  comme  je  l'ai  dit  plus  haut,  est  des  plus  farouches  et  se  retire 
dans  le  fourré  à  la  moindre  alarme.  Il  snfiit  de  dire  que  dans  huit  expéditions 
pareilles  je  n'ai  réussi  qu'à  tirer  trois  fois,  dont  deux  oiseaaX  blessés  étaient  perdus, 
et  je  n'ai  pris  qn'un  seul  individu  qui  se  trouve  au  Musée  de  Vaisovie;  M.  Jelski 
n'en  a  tué  également  qu'un  acol.  déposé  dans  la  collection  de  M.  Baimondi,  à  Lima. 

n  Les  détails  peu  nombreux  sut  la  nidification  de  cette  Pénélope,  en  relation  avec 
les  observations  faites  sur  un  jeune  oiseau  que  nous  avons  Élevé,  m'ont  été  procurés 
par  U.  Jelski.  Vers  le  10  janvier  1877,  mon  compagnon  a  tiré  sur  une  femelle,  per- 
chée tranquillement  soi  une  branche  et  a  remarqué  qu'avec  elle  est  tombé  encore 
un  autre  petit  oiseau.  Celait  un  poussin  de  deax  jours  à  peine,  un  antre  est  resté 
intact  sur  la  branche  ;  la  mère  les  tenait  probablement  sons  ses  ailes,  et  celui  qui  a 
soufEert  était  du  côté  du  chasseur.  Sur  le  même  buisson  se  trouvait  un  nid  épais, 
arrangé  négligemment  avec  des  branches  sèches,  dans  la  hauteur  de  3  mètres  au- 
dessus  du  terrain.  Mon  compagnon  a  apporté  à  la  maison  le  poussin  vivant,  que 
nous  avons  heureusement  élevé.  C'était  uji  Stic  aussi  agréable  et  aussi  attaché  ft 
noua,  que  je  ne  puis  pas  m'empScher  de  présenter  sa  description  comme  la  nécro- 
logie d'une  personne  ^réable  : 

H  Quand  M.  Jelski  m'a  fait  cadeau  de  ce  poussin,  il  était  trop  jeune,  comme  je  l'ai 
dit  plus  haut,  avec  un  bouton  au  bout  du  bec.  L'unique  voii  qu'il  prononçait  était 
un  piou,  pioii,  à  i  prolongé,  et  quand  il  voulait  exprimer  sa  satisfaction  il  répétait 
plusieurs  fois  pii-if,  pn-if.  Nous  l'avons  nonrri  avec  du  pain,  du  riz,  de  la  viande  ;  il 
aimait  beaucoup  les  patates  douces  cuites,  mais  qui  paraissaient  lui  faire  du  mal. 
Quelquefois  pour  changer  nous  lui  donnions  des  ceuf  s  et  des  larves  de  guêpes  (jwtnâi); 
il  aimait  surtout  les  baies  du  iipfl,  son  aliment  ordinaire.  Chaque  jour  il  avalait  du 
sable,  des  plumes,  ete.  Il  montrait  une  certaine  prédilection  pour  les  objets  métal- 
liques luisanls,  et  souvent  il  nous  empêchait  dans  nos  travaux,  en  saisissant  les 
bnuelles.  Dn  jour  il  a  trouvé  un  morceau  de  fer-blanc  sur  lequel  il  y  avait  un  mor- 
ceau d'étain  fondu,  pendant  plus  d'une  demi-heure  il  travaillait  à  détacher  les 
bonles  de  ce  métal  sans  pouvoir  réussir. 

»  Au  bout  de  quelques  jours  il  était  apprivoisé  à  ce  point  qu'il  nous  soiTait  comme 
un  chien ,  et  quand  on  l'enfermait  dans  la  chambre ,  il  ne  cessait  pas  de  se  plaindre. 
Nons  avons  voulu  le  placer  pour  la  nuit  dans  un  tonneau,  mais  il  ne  voulait  pas  j 
rester,  et  nous  étions  obligés  de  l'en  retirer.  Il  aimait  beaucoup  à  se  placer  sur  notre 
épaule,  exprimant  alors  sa  satisfaction  par  un  pu-it',  et  s'endormait  après  avoir 
enfoncé  sa  tête  dans  nos  cheveux.  Nous  avons  cru  que  notre  présence  lui  suJ&rait 
et  nons  l'avons  placé  bot  une  corde  voisine,  mais  cela  ne  l'a  pas  satisfait,  et  il  mani- 
festait son  inquiétude  jusqu'à  ce  qu'on  l'eût  replacé  sur  l'épaule. 

B  Au  bout  d'un  mois,  le  sac  guttural  aoommencéùsedévelopper  et  en  même  temps 
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les  plames  commencèrent  à  se  montrer.  Vers  le  20  février  les  côtés  dn  cou  et  la  poi- 
trine noircirent.  En  avrils  qnand  je  l'ai  va  ponr  la  dernière  fois  à  Lima,  chez 
M.  Raimondi,  il  lui  manquait  déjà  fort  peu  pour  le  développement  complet. 

j>  J'ai  cru  d'abord  que  son  attachement  n'était  pas  aussi  fort,  pour  qu'il  ne  pût 
changer  de  maître,  mais  je  me  suis  cnnyaincu  du  contraire.  Avant  notre  départ  de 
Tumbez,  j'en  ai  fait  cadeau  à  notre  hôtesse,  en  récompense  d'un  beau  héron  dévoré 
par  notre  renard.  Nous  occupions  le  premier  étage,  tandis  que  l'hôtesse  demeurait 
au  rez-de-chaussée.  Nous  regrettions  beaucoup  notre  oiseau  lorsque  l'hôtesse  l'a  pris 
dans  son  logement,  mais  il  ne  s'est  pas  écoulé  cinq  minutes  quand  notre  élève  monta 
l'escalier  pour  nous  rejoindre,  en  prononçant  son  pu-iV  de  satisfaction.  Nous  l'avons 
rendu  une  seconde  fois,  mais  notre  fidèle  oiseau  a  saisi  la  première  occasion,  et  sitôt 
qu'on  a  eu  ouvert  la  porte  il  est  revenu,  ce  qu'il  répétait  sans  cesse.  On  fermait  la 
porte  du  corridor,  et  on  plaçait  l'oiseau  dans  la  boutique,  dont  l'issue  était  dans  la 
nie.  Mais  si  l'un  de  nous  passait  dans  la  rue,  l'oiseau  nous  reconnaissait  de  loin  et 
nous  rejoignait.  Quel  était  son  contentement  quand  on  le  prenait  en  main  I  II  est 
rare  de  voir  même  un  mammifère  aussi  attaché,  et  c'est  la  preuve  d'une  certaine 
intelligence  ;  la  pénélope  est  sous  ce  rapport  beaucoup  supérieure  au  Sphiggvrn^t 
au  fourmilier,  aux  agoutis  et  à  beaucoup  d'autres  mammifères.  L'hôtesse  voyant 
cet  attachement  et  craignant  qu'il  ne  crevât  de  chagrin  nous  le  rendit. 

j>  En  arrivant  à  Lima,  nous  en  avons  fait  cadeau  à  M.  Kaimondi.  L'oiseau  s'est 
attaché  à  ce  savant  à  ce  point  qu'il  le  suivait  toujours  quand  il  se  rendait  à  son  labo- 
ratoire chimique.  Cet  attachement  lui  a  coûté  la  vie,  on  a  marché  dessus,.et  il  mourut 
à  la  suite  de  cet  accident  )>  (Stolzmann). 


1158.  —  Clxaxnaepetes  ruflventris 

Pénélope  ruflventris,  Tsch.,  Wiegm.  Arch.y  1833,  p.  386  — 
Faun.  Peru.^  pp.  48  et  291,  tb.  XXXI  —  Scl.  el  Salv.,  Nomencl.  Av. 
Neotr.,  p.  136. 

Ghamœpetes  Goudotl,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  558  {errore). 

P,  supra  obscure  olivacea  nitens,  capite,  collo  pectorcque  supero  fuliginoso 
nigricantibus  plumis  cinereo  limbalis  ;  abdomine  rufo  ;  crisso  obscure  ferrugi- 
neo;  subcaudalibus  fusco  oUvaceis  ferrugineo  limbatis;  gula  tota  plumosa 
reffioneque  auriculari  nigricantibus.  Cutis  nuda  faciei  ultramarina,  cera 
nigra;  rostrum  nigrum,  ped^s  rubri;  iris  brunneo  sanguinea. 

Les  trois  rémiges  primaires  externes  fortement  atténuées  dans  leur 
partie  terminale;  la  première  et  la  deuxième  dans  la  longueur  de  4  centi- 
mètres, la  troisième  large  de  3  millimètres,  atténuée  dans  3  centimètres 
de  la  longueur. 

cf  Tout  le  dos  avec  le  croupion  et  les  tectrices  caudales  ainsi  que  les 
ailes  sont  d'un  olive  verdâtre  foncé  lustré  de  vert  bronzé  presque  uniforme, 
si  ce  n'est  quelques  plumes  du  devant  de  la  région  interscapulaire  et  les 
petites  tectrices  du  devant  de  l'aile  qui  sont  frangées  de  cendré  d'une 
manière  très  peu  distincte  ;  la  tête  et  tout  le  cou  avec  le  haut  de  la  poitrine 
sont  d'un  fuligineux  noirâtre  très  peu  lustré  de  verdâtre  squamulé  par  les 
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bordures  des  plumes  cendrées,  grosses  sur  la  région  jugulaire  et  beaucoup 
plus  fines  ailleurs,  surtout  au  ciHé  postérieur  du  cou;  les  plumes  de  la 
poitrine  sont  lég&rement  teintes  d'une  nuance  roussfttre  distincte  surtout 
sur  les  bordures  claires.  Le  bas  de  la  poitrine  et  l'abdomen  sont  d'un  roui 
cannelle  vif  pius  clair  sur  la  première  et  le  plus  intense  au  milieu  du  venlro; 
les  sous-caudales  olives  verdâtres.  largement  bordées  de  ferrugineux. 
Rémiges  primaires  noires  lustrées  de  vert,  les  autres  ainsi  que  les  rectrices 
de  la  même  nuance  que  le  dos.  Gorge  largement  emplumée  au  milieu,  ainsi 
que  la  moitié  postérieui'e  des  joues  noirâtres.  Bec  noir  corné,  ainsi  que  les 
bords  de  la  paupière;  peau  nue  devant  et  derrière  l'œil  d'un  beau  bleu 
outremer  cbangeant  en  noir  avec  le  temps;  pattes  rouge  framboise  clair, 
à  bordures  des  scutelles  digitales  noires;  ongles  ooirs  cornés;  iris  rouge 

Q  Jeune  presque  de  la  taille  de  l'adulte  est  dessus  olive  tirant  légè- 
rement au  brunâtre,  avec  un  éclat  verdâtre  moins  fort  que  celui  du  mâle 
adulte;  la  tétc  et  le  dessus  du  cou  également  brunâtres  sans  lustre  métal- 
lique, la  goi'gc  et  le  devant  des  Joues  noirâtres;  une  grosse  tache  rousse 
au-dessous  de  la  gorge;  h  région  jugulaire  et  le  haut  de  la  poitrine  d'uD 
olive  brunâtre,  à  plumes  squamulées  de  larges  bordures  gris  clair;  le  roux 
de  l'abdomen  plus  clair  et  plus  jaunâtre  que  celui  de  l'adulte;  les  rectrices 
terminées  de  roussâtre.  La  couleur  outremer  la  plus  vive  au-dessous  de  la 
moitié  antérieure  de  l'œil,  passant  graduellement  au  noir  devant  et  derrière 
l'œil;  pattes  d'une  couleur  moins  vive  que  celle  de  l'adulte;  iris  brun  clùr. 

0  Jeune  en  premier  plumage  fuligineux  en  dessus,  avec  un  très  faible 
éclat  verdâtre  au  dos  et  sur  les  ailes  ;  un  fuligineux  plus  pâle  couvre  la  tête 
et  le  cou,  à  plumes  bordées  de  grisâtre;  le  bas  de  la  poitrine  et  l'abdomen 
d'un  ocreux  sale,  enduit  fortement  de  brunâtre  sur  les  flancs;  le  bas-ventre 
et  les  sous-caudales  brunâtres.  Queue  noire,  faiblement  lustrée  de  vert. 

Cf  Longueur  totale,  665;  aile,  270;  queue,  290;  bec,  36;  tarse,  72;  doigt 
médian,  52;  ongle.  S;  queue  dépassant  le  bout  de  l'aile  de  220  millimètres. 

Observations.  —  Fonue  décrite  par  M.  Techudi  da  Péroa  central  ;  les  oiseaoi 
de  M.  Jeliki  8'accordent  parfaitement  avec  sa  description,  et  il  n'y  a  que  qoelqaïS 
détaila  qai  sont  inexacts  ;  l'nn  d'emc,  qni  n'est  qu'une  faute  d'impression  :  an  lien 
de  bOTdurea  grises  on  amis  verCes  (grUnem.  mlieii  àegrauea');  l'antre  c'est  la  couleui 
de  la  peau  nue  autour  des  yeux  rouge,  tandis  que  d'après  la  notice  de  M.  JelBki  piise 
SUT  l'oiseaa  rivant  elle  doit  être  d'un  bleu  ontremer.  11  parait  que  M.  Tschudi  a  con- 
fondu les  deux  formes,  car  la  figure  de  la  fhima  Peruatta  s'applique  mieux  à  la 
fonne  du  Pérou  septeutrional,  tandis  qne  la  description  du  même  ouvrage  s'accorde 
en  entier  avec  l'oiseau  du  Péroa  central. 

a  Kégion  boiseuse  subalpine,  entre  6,000  et  7,000  pieds  an-dessus  de  la  mer... 
Aucune  espèce  ne  s'élève  aussi  haut  dans  les  Andes  que  la  P.  rvfiveatri*.  Au  Pérou 
central  nous  l'aïons  encore  trouvée  par  paires  à  7,300  pieds  b  (Tschtidi). 

Trouvée  par  M.  Jelski  à  Chitpes,  Auqnimarca  et  San  Bartolome. 
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1159.  —  Chcuneapetes  Tschudii 


Pénélope  ruflventris,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p. 

P,  supra  obscure  olivacea,  nilens;  capite  cum  collo  toto  fusco  cinereo,  pileo 
vix  obscuriore;  pectore  abdomineque  totis  vivide  rufis,  crisso  obscuriore.  Cutis 
nuda  faciei  ultramarina  ;  rosirum  nigrum;  pedes  brunneo  rubri;  iris  brunneo 
rubra. 

Les  trois  rémiges  primaires  externes  atténuées  dans  leur  partie  termi- 
nale; la  première  dans  la  longueur  de  2,5  jusqu'à  3  centimètres,  la  deuxième 
dans  la  longuem*  de  3,5  centimètres,  la  troisième  large  de  4  millimètres 
dans  la  longueur  de  2,5  centimètres. 

cf  Ad.  —  Tout  le  dos  avec  le  croupion  et  les  tectrices  caudales  ainsi 
que  les  ailes  et  la  queue  sont  d'un  olive  verdâtre  fonce  lustré  de  vert  bronzé 
uniforme;  le  sommet  de  la  tête  couvert  de  longues  plumes,  comme  dans 
la  P.  rufiventris,  et  le  derrière  du  cou  sont  d'une  nuance  semblable  à  celle 
du  dos,  mais  beaucoup  moins  lustrée  de  verdâtre,  sans  aucune  bordure 
claire  autour  des  plumes;  la  gorge  aussi  largement  empluméc  que  celle  de 
la  P.  rufiventris,  les  plumes  des  côtés  de  la  tête  et  le  devant  du  cou  sont 
d'une  couleur  cendrée  ardoise  uniforme,  sans  aucune  trace  de  bordures 
claires;  toute  la  poitrine  et  l'abdomen  sont  d'un  roux  vif  plus  foncé  sur  les 
flancs,  cette  couleur  rousse  brusquement  séparée  sur  le  haut  de  la  poitrine 
de  celle  de  la  région  jugulaire;  la  région  anale  et  les  plumes  des  jambes 
d'un  roux  plus  foncé  ;  sous-caudales  brunes  olivâtres  largement  entourées 
de  roux  foncé.  Bec  noir  ;  la  partie  nue  du  devant  des  côtés  de  la  tête,  éga- 
lement disposée  comme  dans  la  P.  rw/irentm;  jusqu'à  la  ligne  du  milieu 
de  l'œil  elle  est  d'un  bleu  outremer;  bords  de  la  paupière  noirs;  pattes 
rouges  brunâtres,  à  doigts  bruns  légèrement  nuancés  de  rougeâtre;  ongles 
noirs  cornés  ;  iris  rouge  brunâtre. 

Un  individu  a  une  tache  teinte  de  roussâtre  au-dessous  de  la  gorge. 

C?  Longueur  totale,  675;  vol,  785;  aile,  270;  queue,  280;  bec,  39;  tarse, 
74;  doigt  médian,  50;  ongle,  17  millimètres. 

Obsebvations.  —  L'oisean  de  Moyobamba  est  tout  à  fait  semblable  à  ceux  de 
Tamiapampa,  et  n'en  diffère  que  par  la  nuance  de  la  tète  et  du  cou  plus  olive  au  lieu 
de  cendrée. 

Fonne  voisine  de  la  P,  ruHventris  du  Pérou  central,  et  la  remplaçant  dans  les 
montagnes  du  Pérou  nord-oriental;  distincte  par  la  couleur  rousse  beaucoup  plus 
répandue  en  dessous,  occupant  la  poitrine  tout  entière,  d'une  nuance  différente, 
plus  vive  et  plus  claire  ;  l'ardoisé  des  côtés  de  la  tête  et  du  cou  uniforme,  sans  bor- 
dures claires  autour  des  plumes  et  de  la  même  nuance  sur  la  gorge  et  les  côtés  du 
visage  que  sur  les  parties  inférieures  du  corps  ;  aucune  trace  de  bordure  claire  sur 
les  plumes  du  sommet  de  la  tête,  du  devant  de  l'aile  et  du  devant  du  dos  ;  nuance 
des  parties  supérieures  du  corps  plus  olive  ;  bec  distinctement  plus  long  ;  les  parties 
atténuées  des  trois  rémiges  primaires  moins  longues  et  moins  fines. 
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i(  Je  n'ni  trouvé  celte  Pénélope  qn'à  l'est  da  Harafinn;  elle  mftnqne  dans  iei  pro- 
Tincea  de  Chotu  et  de  Jnen,  A  Tamiftpampa  elle  monte  jnsqn'à  9,000  pieds.  On  i\t 
la'elle  s:  trouve  aussi  à  Huambo,  mais  elle  doit  y  Stre  rare.  Je  suppose  que  la  liU' 
teur  de  û,000  pieds  conetitae  le  centre  de  sa  diEtrIbatîon  orograpbique.  Dans  le 
département  Amaionaa  elle  est  connue  sous  le  nom  de  pUcha  »  (Stolzmann). 


Mo70bHmbH  (coll.  Baiuondi). 


-  Pipile  cumanensis 


Cras  cumanensis,  Jacquin,  Beitr.,  pp.  2d  et  26,  tb.  X  et  XI, 

Pénélope  leacolophus,  Merr.,  Beitr.,  tb.  Xil. 

Pipile  cumanensis,  Bp.,  Compt.  Rend.,  1856,  p.  877  —  Scl,  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1870,  p.  529;  1873,  p.  307  —  Nomencl.  Av.  Neo'tr., 
p.  \36  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  558. 

Pénélope  pipile,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  48. 

Pénélope  cumanensis,  Pelz.,   Wien-Sitzb.,  1858,  p.  330. 

P.  nigra,  viridi  nitens;  pilco  subcrislaio  albiilo;  regione  jugulari  et  teclTi- 
cibus  caudx  siiperioribus  albo  slrialis  ;  teclricibus  alarum  majoribus  primanU 
et  plumis  aluUe  spuris  albis,  nigro  terminatis.  Géra  et  cutis  nuda  faeiei  cl 
gulx  cxruUx,  in  regione  ophtkalmica  albx;  rostrum  brunneum;  pedtt  rubri; 
iris  brunnea. 

C?  Tout  lu  plumage  est  noir  lustre  de  vert  métallique  plus  fort  sur  les 
parties  supérieuitis  du  corps,  les  ailes  et  la  queue,  et  beaucoup  moins  sur 
l'abdomen  ;  les  plumes  de  la  région  jugulaire  et  des  tectrices  alaJrea  bordées 
des  deux  côtés  par  une  strie  blanche;  le  sommet  de  ta  tête  couvert  par  les 
plumes  allongées  et  atttmuées  d'un  blanc  Isabelle  sale,  à  baguette  brune; 
cette  couleur  prolongée  sur  les  c6tés  de  la  nuque  descend  en  une  raie  gra- 
duellement atténuée  jusqu'à  la  moitié  du  cou:  la  partie  inférieure  des  joues 
emplumée  et  les  plumes  du  haut  des  côtés  du  cou  d'un  noir  intense  mal; 
les  grandes  tectrices  alaires  primaires  ainsi  que  les  plumules  de  l'aile 
bâtarde  sont  blanches,  terminées  de  noir,  formant  un  grand  miroir  alaire. 
La  cire,  la  peau  nue  des  côtés  de  la  tête ,  de  la  gorge  et  du  haut  du  cou 
antérieur  sont  bleues,  ces  deux  dernières  parsemées  de  plumes  criniformes; 
la  peau  du  tour  des  yeux  blanche;  un  petit  fanon  cutané  comprimé  sous  la 
gorge;  bec  brun  noirâtre;  pattes  rouges;  iris  brun  foncé. 

g  La  femelle  est  semblable  en  tout  au  mâle,  sans  pli  cutané  sous  la 
gorge. 

<S  Longueur  de  l'aile,  340;  queue,  280;  bec,  40;  tarse,  65;  doigt  mé- 
dian, hO;  ongle,  18  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  324;  queue,  275;  bec,  37;  tarse,  64;  doigt  mé- 
dian, 50;  ongle.  17  millimétrés. 

Forets épaisee9(T8CHDDr)i  fianta  Cruz  (BartlëTt);  Mouferico  (Jblski). 
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1161.  —  i\.burria  carunculata 

Pénélope  aburri,  Less.,  Traité  Om.,  p.  482  —  Tsch.,  Faun, 
Peru.,  pp.  48  et  289. 

Aburria  carunculata,  Reichb.,  Tauh.,  p.  141  —  Scl.  et  Sâlv., 
NomencL  Av.  Neotr.,  p.  136  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  558;  1879, 
p.  243. 

A.  tota  nigra  viridi  micans;  loris  et  lateribus  capitis  tolis  plumosis;  cam7i- 
cula  collari  subcylindrica  citrina;  cule  nuda  colli  flavido  carnea;  cera  céerulea; 
rostro  brunneo;  pedibus  rubro  carneis;  iride  rubra. 

Cf  Tout  noir  avec  un  éclat  vert  bleuâtre  au  dos,  sur  les  ailes  et  la  queue, 
assez  fort,  faible  sur  l'abdomen;  les  plumes  du  sommet  de  la  tête  allongées 
et  étroites  ;  les  côtés  de  la  tête  entièrement  empluraés  et  les  plumes  de  la 
gorge  sont  d'un  noir  intense  presque  sans  éclat.  Au  milieu  du  cou  se  trouve 
un  espace  dénudé  d'un  carné  jaunâtre,  prolongé  en  un  sac  subcylindrique 
d'un  jaune  orangé;  la  cire  et  le  bec  dans  sa  plus  grande  moitié  basale  sont 
d'un  bleu  vif;  la  partie  antérieure  du  bec  brune  foncée;  pattes  carné  rou- 
geâtre;  iris  rouge  cerise,  quelquefois  rouge  brunâtre. 

9  Est  semblable  en  tout  au  mâle,  mais  manque  de  caroncule  jugulaire; 
l'espace  dénudé  moins  large. 

0  Poussin  en  duvet  de  la  taille  un  peu  plus  forte  que  la  caille  d'Europe; 
a  le  sommet  de  la  tête  roux  avec  une  bande  médiane  noire  brunâtre,  inter- 
rompue au  haut  du  front  et  traversant  ensuite  toute  la  longueur  du  côté 
postérieur  du  cou;  une  autre  raie  plus  fine  parallèle  se  trouve  de  chaque 
côté  et  un  trait  derrière  l'œil;  dos  brun  ferrugineux  varié  de  quelques 
taches  roussâtres  ;  le  reste  de  la  tête,  la  gorge,  le  cou  antérieur  et  la  poitrine 
rouges,  Tabdomen  blanchâtre;  les  ailes  brunes,  traversées  de  deux  raies 
roussâtres  formées  par  les  bordures  terminales  des  grandes  et  des  moyennes 
tectrices;  rémiges  terminées  par  une  tache  roussâtre  et  variées  de  taches 
rousses  le  long  des  bords;  rectrices  de  la  couleur  des  rémiges. 

a  Longueur  totale,  792-802;  vol,  1080-1119;  aile,  360;  queue,  300;  bec, 
40;  tarse,  65;  doigt  médian,  53;  ongle,  17;  queue  dépassant  l'aile  de 
187  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  743-772;  vol,  1012-1035;  aile,  365;  queue,  310;  bec, 
37;  tarse,  57;  doigt  médian,  47;  ongle,  17  millimètres. 

Bords  des  forêts  entre  3,000  et  5,000  pieds  d'altitude  (Tsghudi)  ;  Amable  Maria 
et  Bopaybamba  (Jelski)  ;  Tambillo  (Stolzmann). 

((  Espèce  très  commune  à  Tambillo,  paraissant  être  plus  rare  à  l'est  du  Mamnon, 
et  beaucoup  plus  craintive  dans  le  département  Amazonas.  A  Tambillo  elle  est  la 
plus  commune  dans  la  vallée  même,  de  plus  en  plus  rare  plus  haut,  où  elle  est  rem- 


1 
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placée  par  la  P.  Sclateri 
A  Huombo  elle  est  aseei  t& 

B  Sa  Toii  est  des  pli 
répétée  plaaienra  fois,  à  Bon  d'i 
de  près.  Ensuite  elle  prodnit  ne 
et  passant  gradaellement  d'une 
lie  nouveau.  Ce  cri  rappelle  celi 
D  bmi  t,  de  sorte  qo' 


î  cependant  Vaburri  à  pins  de  7,000  pieds. 


M  qae  j'ai  entendues.  Elle  i 

ne  trompette  cbromntiqne  qu'on  entend  senlement 
son  gnttntal  très  tort  corameaçant  par  un  ton  bas 
"  «  très  précipitée  an  ton  élevé,  puis  bussant 
le  grne.  Elle  s'envole  ordinairement  sans  pro- 
'en  aperçoit  pas  souvent.  On  l'entend  crier  le 
plus  souvent  depuis  le  mois  de  septembre  jusqu'en  février,  c'est-à-dire  dans  ta  saison 
de  la  nidification.  En  le  produisant  elle  reste  tranquille,  conchée  sur  les  pattes.  Bile 
jiiche  principalement  en  décembre  et  en  janvier,  plaçant  son  nid  dans  la  conronne 
dea  nrbDstes  peu  élevés.  Il  est  constrait  de  beanconp  de  branohei  sèches  et  de  feuilles. 
Li-  nombre  normal  des  œnfs  est  de  2.  La  femelle  défend  conragensement  sa  progé- 
iiilurej  nn  jonr,  allant  à  travers  la  for^t,  une  pénélope  s'est  mise  à  rae  chaiget, 
passant  près  de  moi  aussi  près  que  je  pouvais  presque  l'atteindre  de  la  main  ;  elle 
E'ost  mise  &  attaquer  mon  chien  en  criant,  le  frappant  presque  de  ses  ailes,  et  elle  se 
posa  sur  nn  arbre  voisin.  Je  l'ai  tuée,  et  c'est  alors  que  je  snie  parvenu  à  deviner 
qu'elle  défendait  ses  petits.  J'ai  commencé  à  faire  des  recherches  et  bientôt  j'ai 
découvert  le  nid  vide.  Le  lendemain  j'ai  trouvé  an  Toisinage  nn  poussin. 

»  Fendant  les  nuits  lunaires  elles  font  souvent  entendre  des  cris  bizarres.  A  Caca- 
cli6  on  les  chasse  pendant  ces  nuits,  car  autrement  elles  sont  très  farouches.  Lent 
viande  est  très  estimée. 

n  EUe  se  nourrit  à  terre.  A  l'époque  où  les  fruits  des  nectandres  sont  mûrs,  elles 
h'tn  nourrissent  principalement. 

D  On  les  rencontre  ordinairement  isolées  on  par  paires,  et  ce  n'est  qu'nne  seale  fois 
que  j'en  ai  rencontré  une  troupe  composée  d'une  dizaine  d'exemplaires.  Ordinairement 
(III  lui  donne  le  nom  de  jiava  negra,  qu'on  applique  &  Moyobamba  au  PipUe,  appe- 
lant vante  Vaburri.  Blessée  à  l'aile,  elle  coort  si  vite  qu'elle  échappe  souvent  an 
chasseur  »  (Stolzmann). 

M.  Jelski  dit  que  c'est  un  oiseau  peu  craintif  au  Pérou  centra]  ;  dans  les  contrées 
01^  l'on  chasse  beaucoup  il  devient  de  plus  en  plus  rare  et  même  disparaît  eutièiement. 
Dans  son  jabot  il  a  trouvé  les  feuilles  d'une  espèce  de  poivre,  d'un  arôme  fort,  sem- 
blable et  ceini  de  la  rhubarbe. 


1162.  —  OrtEilida  guttata 

Pénélope  gattata,  Spix,  Av.  Bras.,  U,  p.  55,  Ib.  LXXIII. 

OrtaUda  gmttata,  Wagl.,  Isis,  1832,  p.  1227  —  Scl.  el  Salv., 
Somencl.  Av.  Neolr.,  p.  136  -  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  558;  1882, 
p.  48. 

Ortallda  adspersa,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  48  el  290. 

0.  tupra  olivateo  brunnea,  subrirfteente  el  purpurascenU  nitens;  fronle 
stipereiliisque  griseit;  dorso  infero  rufo  eastanto;  uropygio  medio  brunnio; 
rollo  arUeriori  et  peetore  dorso  caneoloribus  albo  guttalis;  abdomine  medio 
:irisco,  albido  gtittato;  hypoehondriis  rufeteenU  griseis;  subeattdalibus  ru/is: 
<  '•iricibus  mediis  et  submediis  ubseure  oliraceo  riridibus  nilentibus,  retiqais 


^ 
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apice  latissitne,  et  extema  fere  tota,  purpureo  rufls;  cera  et  cutis  nuda  fadei     > 
purpureo  nigrœ;  rostrum  nigrum  apice  flavidum;  pedes  rubroflavi;  irisfusco 
hrunnea. 

çf  Le  sommet  de  la  tête  et  le  côté  postérieur  du  cou  sont  d'un  fuligineux 
olivâtre  foncé  légèrement  lustré  de  vcrdâtre;  plumes  frontales  et  celles  d'une 
large  bande  sourcilière  grises,  à  baguette  brun  foncé;  le  dos  et  les  ailes 
brun  olivâtre  lustré  de  verdâtre  métallique  passant  légèrement  au  pourpré 
sous  certain  jour;  le  dos  inférieur  et  le  croupion  d'un  roux  ferinigineux 
intense,  traversés  d'une  raie  brune  médiane  dans  toute  la  longueur;  sus- 
caudales  de  la  couleur  du  dos  ;  le  devant  et  les  côtés  du  cou  ainsi  que  la 
poitrine  sont  d'une  nuance  analogue  à  celle  du  dos ,  mais  sans  éclat  métal- 
lique, terminées  d'une  tache  blanche,  celles  du  cou  supérieur  sont  aiguës  à 
à  l'extrémité,  cendrées  devant  la  pointe  blanche,  à  baguette  noire;  celles  de 
la  région  jugulaire  terminées  d'une  grosse  goutte,  et  celles  de  la  poitrine 
d'une  large  squamule;  le  milieu  de  l'abdomen  est  gris  olivâtre  pâle  varié 
de  raies  blanchâtres  peu  prononcées;  flancs  olive  grisâtre;  sous-caudales 
rousses;  les  plumes  du  dessous  des  joues  grises  à  baguette  brune.  Rémiges 
de  la  couleur  du  dos,  les  primaires  bordées  d'olive  grisâtre,  les  secondaires 
à  éclat  un  peu  plus  fort  que  celui  du  dos;  les  six  rectrices  du  milieu  de  la 
queuo  vert  olive  foncé,  à  éclat  plus  fort  qu'ailleurs,  l'externe  presque  en 
entier  et  les  deux  suivantes  terminées  largement  de  roux  pourpré  intense, 
à  base  de  la  couleur  des  médianes.  La  gorge  est  seulement  garnie  le  long 
du  milieu  de  plumes  criniformes;  la  peau  nue  est  d'un  rouge  vif  sur  la 
gorge;  la  cire  et  la  peau  nue  des  joues  d'une  couleur  plombée;  bec  bleu 
grisâtre;  pattes  rosées,  à  ongles  cornés;  iris  brun  foncé. 

Q  Ne  diffère  du  mâle  que  par  le  front  moins  gris  et  la  bande  sourcilière 
moins  large  et  moins  prolongée  en  arrière;  la  couleur  rousse  réduite  aux 
côtés  mêmes  du  dos  inférieur  et  du  croupion;  les  rectrices  latérales  moins 
longuement  terminées  de  roux. 

cf  Longueur  de  l'aile,  215;  queue,  230;  bec,  27;  tarse,  52;  doigt  mé- 
dian, 41;  ongle,  13  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  526;  vol,  600;  aile,  200;  queue,  217;  bec,  27;  tarse, 
50;  doigt  médian,  42;  ongle,  13  miUimètres. 

La  femelle  de  Chirimoto  (Pérou  septentrional)  se  distingue  des  oiseaux 
du  Pérou  central  par  les  taches  blanches  ne  dépassant  pas  le  haut  de  la 
poitrine,  tandis  que  tout  l'abdomen  est  d'une  nuance  grise  beaucoup  plus 
pâle  que  dans  les  oiseaux  décrits  plus  haut,  et  sans  bordures  blanchâtres  à 
l'extrémité  des  plumes,  qui  sont  bien  prononcées  sur  les  oiseaux  du  Pérou 
central;  en  outre  la  bande  emplumée  au  milieu  de  la  gorge  est  cendrée,  à 
baguettes  des  plumes  noires,  au  lieu  de  plumes  toutes  noires, 

0  Le  jeune  poussin  à  plumage  complet  est  en  dessus  d'une  couleur  plus 
brune  que  dans  les  adultes,  sans  bordures  cendrées  sur  les  plumes  du  front 
et  des  côtés  du  sommet  de  la  tôte;  le  sourcil  et  les  plumes  des  côtés  de  la 
tôte  sont  roux;  les  plumes  du  milieu  de  la  gorge  blanchâtres;  les  taches 
blanches  au  cou  antérieur  et  sur  la  poitrine  beaucoup  moins  grosses  que 
celles  de  l'adulte;  abdomen  lavé  de  roussâtre,  plus  fortement  dans  sa  partie 
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postérieure;  les  deux  rectrices  latérales  de  chaque  côté  de  la  queue  rousses 
en  entier;  rémiges  bordées  au  bout  de  rouasâtre. 

CloiriëreB  des  forêts  dn  FéroD  central  (Tbchudi)  ;  Monterico  (Jblski)  ;  Gliirimolo 
(Stolzuann). 

a  Commune  dans  la  Tallée  d'Huayabaniba,  atteignant  à  Santa  Rosa  la  hantenr 
de  6,000  pieda  ;  maie  &  caasc  de  la  persécution  elle  est  devenue  bcaacoup  plus  raie 
dans  les  contrées  habitées.  On  ne  peut  pas  dire  qu'elle  soit  forestière,  car  je  ne  l'ai 
jamais  itmcoutrée  an  fond  de  la  for&t  ;  mais  elle  se  tient  plutôt  dans  les  bords  des 
forêts,  sur  les  tiords  des  rlTières  et  dans  les  broussailles  peu  élevées.  Ordinairement 
on  la  trouve  par  petites  troupes  composées  de  trois  on  quatre  paires.  Â  la  vue  d'an 
homme  elles  produisent  an  son  fort  et  ranqne  répété  pluBieurs  fois,  tendant  le  coo 
et  regardant  avec  curiosité.  En  général,  c'est  un  oiseau  peu  craintif,  et  ce  n'est  que 
dans  les  contrées  peuplées  qu'il  est  devenu  farouche.  Très  souvent,  à  Huambo,  quand 
nons  étions  occupés  du  travail,  elles  arrivaient  et  se  perchaient  sut  les  arbres  voisinB, 
s'aventuront  même  quelquefois  sur  le  toit  de  la  maison  et  même  sur  l'échelle  placée 
devant  la  fenêtie.  Surtoot,  quand  il  pleuvait  pendant  quelques  jours,  ces  visites 
devenaient  plus  nombreuses  dans  la  véranda  de  la  maison  où  elles  trouvaient  la 
terre  sèche  qu'elles  avalaient  avec  les  colombes.  Los  habitants  de  la  contrée  donnent 
le  nom  de  CiiJpiit'etàla  terre  qui,  pendant  les  pluies,  reste  sèche  sons  les  proémlnenccE 
des  rochers  on  dans  d'autres  endroits  abritée.  Les  chassenra  savent  que,  dane  de 
jiareils  endroits,  on  rencontre  facilement  les  différente  oiseaui,  surtoot  les  pénélopes, 
tes  orlalides  et  les  pigeons,  A  Troneopola  (Huamtm),  il  y  a  nne  maison  abandonnée 
eone  parois,  sur  quatre  piliers.  En  y  arrivant  avec  précaution  on  rencontrait  chaque 
foie,  surtout  le  matin,  les  ortalides  ou  les  pigeons  attirés  par  la  terre  sèche  et  la 
cendre.  Un  jour,  en  revenant  de  la  chasse,  j'ai  trouvé  une  troupe  d'ortalides  devant 
ma  maison,  une  d'clleii  perdit  tellement  sa  présence  d'esprit  qu'elle  se  jeta  dans  ma 
chambre,  se  posant  sur  une  planche,  maie  elle  réussit  à  s'évader  par  un  trou  danfi 
une  des  patois. 

e  Elles  crient  ordinaircmcut  le  matin  et  après  midi  d'une  manière  qu'on  entend 
de  loin  ;  chaque  paire  à  son  tour  faisant  un  dno  déeharmonieux.  Elles  restent  l'uni; 
près  de  l'autre  perchées  sur  une  grosse  branche,  et  tandis  que  l'une,  probablement 
le  mâle,  répète  le  hoK-â«ii-goti,  son  consort  ajoute  après  les  deux  premières  sifllabes 
uu  &-ra-cov,  d'où  se  compose  un  mot  hov-âpti-â-ra-cou,  dont  l'a  médian  est  nne  note 
la  plus  élevée  et  accentuée.  Dans  presque  toute  l'Amérique  du  Sud  eon  nom  est  le 
même,  à  petites  variations.  Tandis  qne  dans  le  département  d'Ayacncho  elle  porte 
le  nom  de  iiiuHakàraku,  dans  le  département  Amazonaa  on  l'appelle  vatài-akv,  Led 
dénominatioDEi(iafi'aca,j>arrii(Ttui,^'â  roci'ii,  appliquées  à  d'au  très  ortalides,  proviennent 
aussi  de  leurs  cris.  Antant  que  je  m'en  souviens,  il  me  parait  que  celle  du  Falmal 
(O.  erythroptera)  a  une  voii  semblable  à  notre  espèce. 

Il  En  outre  de  cette  vois  d'alarme  et  propre  au  temps  de  la  nidification,  j'en  cou' 
nais  encore  trois  autKs.  Une  d'elles,  d'appel,  se  peut  tradnire  par  la  syllabe  kyt'. 
Une  autre,  qu'on  entend  rarement,  se  ferait  exprimer  par  la  syllabe  pitm,  pTolong:ée 
eu  montant,  qui  est  l'expression  de  l'étonnement.  La  troisième,  du  désespoir,  est 
un  cri  perçant;  un  jour  j'ai  entendu  une  ortalide  criant  de  cette  manière  pendant 
tonte  l'après-midi. 

D  Les  détails  sur  la  nidiScation  que  m'ont  fournis  les  habitants  et  qui  exigent 
d'êtK  Térifiés,  sont  les  suivants  :  Plusieurs  femelles  construisent  on  nid  comman, 
car  on  y  trouvait  12-1*  œufs,  tandis  qne  jr  ne  rencontrais  qu'une  femelle  avec  dem 
jKiusaina.  Les  œufs  sont  blancs.  Le  nid  est  placé  bas  au-dessus  de  terre.  En  outre  les 
habitants  prétendent  qu'en  enlevant  du  nid  les  œufs  en  y  en  laissant  nn  ou  deui, 
on  force  les  orlalides,  également  comme  les  poules,  à  continuer  leur  ponte,  ce  qui 
me  paraît  Être  très  doulem.  On  dit  que  le  mâle  féconde  les  poules.  Il  est  sûr  qu'elles 
nichent  en  mars  et  eu  avril, 

B  Bn  marchant  le  long  des  branches  horiEontales,  elles  posent  les  pattes  à  doigle 
tournée  vêts  l'intérieur,  comme  le  font  les  antres  pénélopes  et  les  pigeona  Le  vol  eit 
lourd  et  court  »  (Stolzmanu). 
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FAMILLE  THINOCORIDiE 


1163.  —  Thinocorus  orbignyanus 

• 

Less.,  Cent.  Zool,  p.  137,  Ib.  XLVllI,  XLIX  —  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.,  p.  144. 

Thinocorus  Ingœ,  Tscn.,  Faun.  Peru,,  pp.  45  et  279  —  Tacz., 
r.  Z.  s.,  1874,  p.  556. 

Glareola  cuneicauda,  Peale,  Unit,  St,  ExpL  Exp.^  YIII,  p.  244. 

Th.  major  :  supra  brunneus  fulvo  rufoque  varius;  fronie,  superciliis,  genis^ 
collo  et  pectore  cyaneo  cinereis;  gula  alha  lunula  nigra  circumscripta;  vitla 
transversa  nigra  subpectorali  ;  abdomine  albo;  hypochondriis  rufescentibus 
brunneo  squamulatis  ;  remigibus  fusco  bi^unneis  albido  externe  tenuissime 
inarginatis;  rectricibus   nigricantibus  laie   fulvo   terminalis;   externa   albo 

lirtlbata;  subalaribus  nigricantibus  minutissime  albo  variis.  Rostrum  flavidum,  . 

supra  apieeque  nigrum;  pedes  carneo  flavi;  iris  brunnea.  \ 


(jT  Ad.  —  Le  front  jusqu'au  niveau  du  bord  postérieur  des  yeux,  une 

large  bande  sourcilière,  les  côtés  de  la  tête,  tout  le  cou  et  la  poitrine  sont 

d'une  couleur  cendrée  bleuâtre  d'une  nuance  plus  foncée  au  front  qu'ailleurs 

et  blanchâtre  à  la  naissance  de  la  mandibule  inférieure  et  sur  les  lores; 

tectrices  auriculaires  grises  roussâtres;  région  cervicale  couverte  de  plumes 

grises  foncées,  bordées  des  deux  côtés  de  roux;  dos  brun  noirâtre,  à  toutes 

les  plumes  bordées  plus  ou  moins  largement  de  roux  ou  de  fauve,  de  sorte 

^  que,  sur  la  région  interscapulaire  le  brun  reste  en  grandes  taches  ovalaires 

plus  ou  moins  atténuées  au  bout  antérieur;  les  plumes  du  dos  postérieur 

»'  et  des  scapulaires  ont  en  outre  une  grande  tache  rousse  subcordiforme 

*,  devant  l'extrémité  claire,  séparée  de  cette  dernière  par  une  ligne  noire 

sinueuse,  parallèle  aux  bords  de  la  plume;  les  plus  longues  des  scapu- 

çv  laires  âont  en  outre  variées  le  long  de  leurs  deux  bords  par  une  série  de 

taches  triangulaires  rousses;   bas    du  dos   et  croupion  bruns,  à  plumes 

5i  bordées  finement  de  roux;  sus-caudales  roussâtres  rayées  on  travers  de 

^  brun  et  de  raies  parallèles  aux  bords  des  pennes  sur  les  latérales;  gorge 

blanche  entourée  d'une  longue  lunule  noire;  une  autre  raie  également  nou-e, 

transversale,  se  trouve  au  bord  inférieur  du  cendré  de  la  poitrine;  l'abdomen 

t  est  blanc,  lavé  légèrement  de  roussâtre  sur  le  devant,  à  flancs  roux,  squa- 

ç  mules  de  brun  noirâtre;  sous-caudales  blanches,  plus  ou  moins  lavées  de 

fauve.  Tectrices  alaires  brun  foncé,    entourées  largement  d'une  bordure 

^\         rousse  ou  fauve  ;  rémiges  brunes,  bordées  finement  de  blanchâtre,  à  baguette 
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blanche  dans  la  première  presque  en  entier  et  dans  leur  partie  basale  dans 
les  autres;  sous-alaires  d'un  schistacË  noirâtre,  variées  de  bordures  termi- 
nales sur  les  moyenpcs  et  les  grandes,  ainsi  que  sur  celles  du  bord  de 
l'aile.  Queue  noirâtre,  A  rectrices  terminées  d'une  grande  tache  roussâtre, 
la  barbe  externe  de  la  première  et  l'extrémité  blanches.  Bec  jaune,  à  dos 
et  le  bout  noirs;  pattes  jaune  carné,  à  ongles  noirs;  iris  brun  foncé. 

Ç  Difitre  du  mâle  par  tout  le  sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes 
brunes  bordées  de  roussfttre;  le  cou  et  la  poitrine  ainsi  que  les  câtés  de  U 
tétc  fauve  varié  de  stries  brunes  sur  les  joues  et  le  cou  et  de  taches  pareilles 
sur  la  poitrine. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ressemblent  à  la  femelle  et  n'en 
différent  que  par  le  fond  du  visage,  du  devant  du  cou  et  de  la  poitrine  plus 
pâle,  presque  blanchâtre;  les  bordures  claires  des  plumes  dorsales  plus 
fines,  dont  plusieurs  sont  presque  blanches.  Pattes  d'un  jaunâtre  sale. 

C?  Longueur  totale,  242;  aile,  133-140;  queue,  62;  bec,  15;  tarse,  2!; 
doigt  médian,  17;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  140;  queue,  57;  bec,  15;  tarse,  23;  doigt  médian. 
17;  ongle,  6  millimètres. 

Queue  du  mâle  dépassant  l'aile  de  12  millimètres. 

Les  œufs  sont  ovoconiques  comme  ceux  des  scopolacides  et  des  chara- 
drtides;  la  forme  et  la  taille  égalent  celles  de  ceux  du  Totanui  ockropus, 
mais  à  gros  bout  moins  obtus,  à  coloration  semblable  à  celle  de  VÀclitù 
hypoUucos;  ils  ont  le  fond  Isabelle  rosé;  les  taches  d'un  brun  noirâtre  très 
foncé  mélangées  avec  d'autres  d'un  gris  violâtre  pâle.  En  les  examinant 
mieux  on  voit  que  la  maculature  est  bien  différente  de  celle  des  deux 
familles  citées;  les  taches  sont  plus  petites  et  plus  nombreuses,  en  forme 
de  poils  petits  et  plus  gros,  de  traits  et  de  zigzags  plus  ou  moins  subtils, 
formant  une  couronne  plus  ou  moins  dense  autour  du  gros  bout  et  une 
moucheture  plus  ou  moins  nombreuse  sur  le  reste  de  la  surface.  Les  taches 
pâles  sont  en  général  plus  grosses,  mais  moins  nombreuses  que  les  super- 
ficielles. La  surface  de  la  coque  présente  une  différence  plus  importante; 
elle  est  beaucoup  plus  polie  que  dans  tous  les  œufs  des  échassiers  des 
familles  citées;  ta  structure  beaucoup  plus  compacte,  les  inégalités  beaucoup 
plus  petites.  Dimensions  des  œufs  des  deux  pontes  :  i"  38,2-26;  40,2-26,2; 
40,2-26,4;  1"  40-27,5;  41-28;  42,4-28  millimèti-es. 


BégioD  des  punaa,  entre  12,000  et  14,000  pieda  d'altitade,  dans  l'herbe  boue  coa- 
Tiaot  ces  localités,  se  tient  par  paires  (Tbchudi)  ;  Junin  (Jblbei)  ;  entre  Âcapnlco 
et  HuancBjo,  Puno  (coll.  Baimondi), 

«  FooT  la  première  fois  j'ai  aperço  cet  oiseaa  sur  la  ronte  de  Tacma  à  Junin, 
courant  et  se  blottissant  à  terre.  Aux  environa  de  Junin  je  le  rencontrais  presque 
à  diaqne  excursion  ;  ordinairement  pai  paires,  mais  quelquefois  aussi  je  les  ai  tus 
dans  la  prairie  par  troupes  de  10  jusqu'à  30  eiemplaires.  Ils  courent  vite,  et  sont 
alors  faciles  à  voir,  mais  une  fois  tapis  à  terre,  ils  sont  presque  impossibles  à  distin- 
gner.  Quand  ils  sont  à  terre  on  dccouvre  le  mâle,  posé  soi  nne  pierre,  ou  connmt 
pour  entraîner  le  chasseur;  et  ce  n'est  que  quand  il  s'est  enrôlé  que  part  aussi  la 
femelle,  invisible  précédemment.  Dii  jour,  j'ai  vu  un  mâle  posé  sur  une  pierre,  tandis 
qne  sa  compagne  se  traînait  à  plat  ventre  au  pied  de  cette  pierre,  probablement 
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pour  trouver  nn  endroit  commode  à  se  cacher.  Cette  BolUcitnde  du  mâle,  envers  sa 
femelle  est  remarquable.  Un  jour,  j*ai  aperçu  un  mâle  courant  et  s'envolant  avec 
inquiétude,  puis,  quand  il  se  fut  éloigné,  je  cherchai  la  femelle  et  je  l'ai  tuée.  Le 
mâle  revint,  et  voltigeant  au-dessus  de  moi  à  la  manière  des  alouettes,  il  ne  cessait 
d'appeler  sa  femelle  ;  il  se  posa  ensuite  sur  une  pierre  voisine  où  il  fut  tué.  Ils  se 
nourrissent  de  feuilles  et  d'épis  de  gramioées  ;  leur  fiente  est  verte.  L'estomac  me 
paraît  être  volumineux  en  proportion  de  l'oiseau.  Les  plumes  ne  tiennent  pas  fort 
dans  la  peau,  cette  dernière  est  fort  attachée  aux  chairs,  l'oiseau  n'est  donc  pas  facile 
à  dépouiller.  On  dit  qu'il  niche  deux  fois  par  an  et  qu'il  dépose  ses  œufs  dans  les 
corrals  difficiles  à  découvrir;  ceux  que  j'ai  dénichés  se  trouvaient  sur  une  pente 
parsemée  de  pierres  et  dans  les  coiTals,  à  terre,  sans  aucun  nid.  En  s'envolant,  il 
produit  une  voix  semblable  à  celle  de  la  bécassine,  et  comme  il  a  un  plumage  et  le 
vol  analogues,  on  se  trompe  facilement  sans  voir  le  bec,  surtout  quand  on  manque 
d'expérience.  En  outre,  dans  les  autres  circonstances,  il  fait  entendre  un  sifflement 
gros  et  court  répété  une  dizaine  de  fois,  également  le  jour  et  pendant  la  nuit. 
M.  Taczanowski  est  d'avis  que  les  Thinocoridés  représentent  dans  le  Nouveau  Monde 
les  Ptéroclidés  de  l'ancien  continent,  je  suis  du  même  avis.  On  le  rencontre  sur  les 
collines  et  dans  les  ravins  de  la  contrée,  mais  il  aime  le  plus  à  se  tenir  au  bord  des 
ravins  étroits,  échauffés  pendant  le  jour  par  le  soleil,  et  qui  sont  pierreux.  Autant 
que  je  sais,  il  ne  descend  jamais  dans  la  sierra,  mais  eu  revanche  il  monte  assez  haut 
dans  les  Cordillères,  au  moins  au  pied  des  pics  élevés  (Casacancha).  Il  me  parait 
que  l'oiseau  qn^on  désigne  sous  le  nom  de  D'ancolin  ou  Kinjuk^  des  Cordillères,  sera 
de  ce  groupe  et  non  pas  de  celui  des  Tinamous.  On  m'a  raconté  que  les  jeunes  sont 
faciles  à  apprivoiser  ;  je  sais  que  le  T.  rumicivoi'^is  des  environs  de  Lima  s'apprivoise 
et  s*engraiHBe  en  captivité  jusqu'à  mourir.  Lorsqu'une  troupe  passe  dans  l'air,  les 
autres  qui  sont  à  teire  s'envolent  et  la  suivent  A  Junin  il  est  connu  sous  le  nom 
ponopmioh^  pris  probablement  de  la  voix  de  l'oiseau  ;  je  ne  sais  pas  où  on  lui  donne 
le  nom  ingahualpa  cité  par  M.  Tschudi  ]>  (Jelski). 


1164.  —  Thinocorus  rumicivorus 

EscH.,  Zool.  AIL,  tb.  II  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr,, 
p.  144  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  4874,  p.  557. 
Thinocorus  Escholtzii,  Geoffr.  et  Less.,  Cent,  ZooL,  tb.  L. 
OcsrpQtes  torquatus,  Wagl.,  Isis,  1829,  p.  762. 
Thinocorus  S'wainsoni,  Lëss.,  lll.  ZooL,  tb.  XVI. 

Th.  minor;  supra  brunneus,  fulvo  varius;  fronte,  superciliis,  genis,  collo 
et  pectore  pallide  cinereis  ;  gula  alba  lunula  nigra  circuinscripta  ;  vitta  me- 
diana  collari  et  traiisversa  subpectorali  nigris  ;  abdomine  albo  ;  remigibus  fusco 
brunneis;  rectricibus  nigricantibus  albo  late  términatis;  externa  albo  margi- 
nata;  subalaribus  nigro  et  albo  variis.  Rostrum  griseum;  pedes  carneo  flavi; 
iris  fusco  brunnea. 

cf  Ad.  —  Le  front,  le  sourcil,  les  joues,  le  cou  et  le  haut  de  la  poitrine 
sont  comme  dans  l'espèce  précédente  cendrés,  mais  d'une  nuance  très  pâle, 
plus  foncée  au  front  qu'ailleurs;  gorge  blanche,  également  bordée  d'une 
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lunule  noii-e  réunie  dans  son  milieu  à  une  large  raie  de  la  même  couleur 
descendant  le  long  du  milieu  du  cou  jusqu'à  une  raie  transversale,  courbée 
f-n  chevron,  bordant  le  cendré  de  la  poitrine;  le  derrière  du  cou  est  couvert 
lie  plumes  grises  boi'dées  finement  de  roussdtre,  tandis  que  sur  la  région 
I  ervicale  les  plumes  sont  brunes  noirâtres  au  milieu,  entourées  d'une  bor- 
dure rousse;  les  plumes  du  milieu  du  dos  et  les  scapulaires  antérieures 
I  jires  bordées  finement  de  fauve;  les  autres  scapulaires  brunes  à  la  base 
loidees  largement  de  fauve  et  variées  comme  dans  le  Th.  ingx  d'une 
glande  tache  subcordiforme,  également  séparée  de  la  bordure  par  une  ligne 
i  oire    Ils  plumes  du  croupion  brunes  finement  bordées  de  roussâtre;  sus- 

dudales  fauves  variées  d'une  raie  noirâtre  parallèle  aux  bords  des  plumes; 

bdomen  blanc;  les  sous-caudales  légèrement  colorées  d'isabelle.  Tectrices 
iliires  brun  foncé,  bordées  de  fauve,  finement  sur  le  devant  de  l'aile  et 

nsuite  largement;  rémiges  noirâtres,  les  secondaires  terminées  d'une  bor- 

I  n  e  blanche  ;  les  aous-alaires  noirâtres,  également  bordées  de  blanc  comme 
ihez  le  Th.  ingx,  mais  beaucoup  plus  largement,  en  formant  des  raies 
Manches  beaucoup  plus  larges.  Rectrices  noirâtres,  terminées  largement 
lie  blanc,  l'externe  bordée  de  la  même  couleur,  la  bordure  terminale  dea 
médianes  est  fauve,  ainsi  qu'une  série  de  taches  triangulaires  le  long  des 
lieux  borda.  Mandibule  supérieure  noirâtre,  à  eûtes  d'un  carné  sale;  l'infé- 
rieure grise  carnée;  pattes  jaunes;  ongles  noirâtres;  iris  brun  foncé. 

Ç  Diffère  du  mâle  par  le  sommet  de  la  tête  couvert  entièrement  de 
plumes  brunes  bordées  de  fauve  roussâtre;  les  cfités  de  la  tête,>  le  cou  el 
la  poitrine  fauves,  avec  des  stries  brunes  sur  les  premiers  et  le  haut  du 
uou,  et  des  taches  plus  bas;  le  manque  complet  de  raies  noires  sur  le 
devant  du  cou  et  la  poitrine. 

iS  Longueur  de  l'aile,  107;  queue,  50;  bec,  iî;  tarse,  15;  doigt  me- 
<iiiin,  12;  ongle,  4  millimètres. 

p  Longueur  totale,  160;  aile,  100;  queue,  49;  bec,  12:  tarse,  15;  doigt 
(uédi.Tn,  12;  ongle,  4  ;  queue  dépassant  l'aile  de  17  millimèti-ea. 


;b  de  graminéea  et  de  sable. 


1165.  ~  Àttagis  Gayi 


Geoffr.  et  Less.,  Centur.  Zool.,  tb.  XLVII  —  Scl.  et  Salv.,  Nom. 
Av.  Neotr.,  p.  lU—  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  557. 

A.  sttpra  fïilvo  grisea,  ntgro  tnaculata  et  tenuissime  vermiculala;  piko  futvo 
et  nigricanle  vario;  geiiis  gulague  fulvis  brunneo  maculalis;  collo  et  pectore 
fulvis  nigro  sguamulatis  ;  abdomine  Tufo,  plumis  fulvo  limbatis;  teclrieibus 
ntaruin  minoribus  nigro  brunneis  fulvo  limbatû,  reUguis  dono  concoloribus : 
remigibus  fusco  brunneis,   securtdariis  apice  albo   marginatis;   mbalaiibaf 
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rufescentihus,  inc^joribus  albidis;  rectricibus  brunneis  rufo  tramfasciatis  et 
apice  albido  limbatis,  mediis  apice  fulvo  vermiculatis.  Rostrum  brunneo  cor- 
neum;  pedes  flavido  grisei;  iris  brunnea. 

cf  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  brunes  bordées  finement  de 
fauve  blanchâtre  et  tachetées  de  pareilles  taches  de  différentes  formes 
formant  une  maculature  fort  compliquée  et  fort  variée;  les  joues,  la  gorge 
et  le  haut  du  cou  antérieur  et  postérieur  sont  d'un  fauve  maculé  de  taches 
brunes  peu  nombreuses  ;  les  plumes  du  dos  sont  noires,  subtilement  vermi- 
culées  de  fauve  ou  de  fauve  grisâtre  dans  leur  grande  partie  terminale  et 
ensuite  variées  de  quelques  taches  et  de  raies  de  différentes  formes,  ce  qui 
constitue  un  dessin  fort  compliqué  en  laissant  à  découvert  quelques  grosses 
taches  noires  au  milieu  du  dos  et  sur  les  scapulaires  antérieures  ;  le  croupion 
et  les  sus-caudales  également  vermiculés,  mais  sans  taches  foncées  ;  le  bas 
du  cou  et  la  poitrine  squamulés  de  noirâtre  sur  un  fond  fauve,  ces  squa- 
mules  sont  doubles  sur  chacune  des  plumes,  une  d'elles  est  située  parallè- 
lement au  bord  de  la  plume  et  la  seconde  plus  étroite  intérieure  ;  Tabdomen 
est  roux  squamulé  de  fauves  bordures  de  toutes  les  plumes  ;  sur  les  plumes 
des  flancs  ces  bordures  sont  bordées  intérieurement  par  une  ligne  noire 
très  fine;  les  sous-caudales  sont  de  la  couleur  de  l'abdomen  également 
bordées  d'une  nuance  plus  pâle  et  variées  de  quelques  courbes  noirâtres 
linéaires.  Les  petites  tectrices  du  devant  de  l'aile  sont  brunes  noirâtres 
finement  bordées  de  fauve;  les  autres  de  la  couleur  du  dos;  rémiges  noi- 
râtres; les  primaires  postérieures  et  les  secondaires  entourées  à  l'extrémité 
d'une  bordure  blanchâtre,  ces  dernières  variées  en  outre  de  quelques  taches 
fauves;  sous-alaires  d'un  roussâtre  plus  pâle  que  celui  de  l'abdomen, 
tachetées  de  brun  au  bord  de  l'aile,  les  grandes  tectrices  blanchâtres. 
Rectrices  grises  passant  au  noir  vers  l'extrémité,  rayées  en  travers  de  roux 
sur  la  barbe  externe  et  entourées  à  l'extrémité  d'une  bordure  fauve;  les 
médianes  et  les  submédianes  sont  également  foncées  sur  les  deux  barbes 
et  vermiculées  de  fauve  plus  ou  moins  largement  à  l'extrémité.  Bec  brun 
corné;  pattes  grises  jaunâtres  ;  iris  brun. 

Q  Semblable  au  mâle,  à  vermiculation  moins  subtile  sur  les  parties 
supérieures  du  corps,  tirant  plus  au  roussâtre;  à  tectrices  du  devant  de 
l'aile  plus  largement  bordées  de  roussâtre;  le  roux  du  dessous  du  corps 
plus  intense. 

0  Le  poussin  prenant  son  premier  plumage  se  distingue  des  adultes  par 
une  vermiculation  très  fine  sur  les  plumes  du  dos  et  des  scapulaires;  les 
plumes  de  l'abdomen  sont  d'un  roussâtre  unicolore,  celles  de  la  poitrine 
variées  à  la  manière  des  adultes,  mais  beaucoup  plus  finement.  Quant  au 
duvet  qui  couvre  encore  la  plus  grande  partie  de  la  tête,  il  est  blanchâtre 
parsemé  de  petites  taches  noirâtres;  celui  du  milieu  de  la  poitrine  et  du 
ventre  est  gris  pâle;  celui  du  dos  inférieur  et  du  croupion  est  d'un  gris 
plus  foncé  varié  do  noirâtre.  Bec  brun;  pattes  grises. 

C5*  Longueur  de  l'aile,  192;  queue,  85;  bec,  20;  tarse,  24;  doigt  médian, 
23;  ongle,  9  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  200;  queue,  85;  bec,  21;  tarse,  23;  doigt  médian, 
22;  ongle,  9  millimètres. 
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(  n  ec  tient  fir  bandes  oa  par  pairea;  se  réveille  avant  le  jour  en  criant  U-AI-iU... 
Comme  le  Ihiit:  orviinga  le  mâle  est  fort  attaché  à  la  femelle.  Quand  j'en  ai  aperçu 
une  paire  ^  tsmanipa,  se  promenant  dans  l'herbe  an  sommet  d'une  colline,  ils 
élei  trcnt  cl  abord  le  COU  par  curioeité  et  commencèrent  k  courir.  La  femelle  a  et* 
tui^e  In  premi  r  son  consort  s'envola  et  se  posa  à  30  pas,  et  lorsque  je  l'ai  sniii 
il  8  envoîu  de  ii  ut  ean  et  se  posa  à  une  petite  dislance  où  il  fut  (né.  Les  Indiens  ne 
connaissent  ]  kh  kurs  œots,  qui  doivent  être  aussi  difficiles  à  trouver  qne  ceni  du 
Tk.  "tgin.  Le  imm  quichua  est  hnli  n  (Jelski). 
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FAMILLE  TETRAONIDJl 


1166.  —  Odontophorus  pachyrhynchus 

TsGH.,  Consp.  Av.,  n°  274  —  Faun.  Peru.y  p.  282  —  Gould,  Afo^ 
nogr.  Odont.y  tb.  XXIV —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.y  p.  138 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  558. 

0.  supra  hrunneus,  nigro  maculatus  et  cinereo  fulvoque  varius;  fronte, 
genis  gulaque  ferrugineis;  nucha  et  dorso  anteriori  subtiliter  cinereo  vermicu- 
latis;  dorso  infero  et  uropygio  latissime  brunnescente  griseo,  minime  nigro  et 
fulvo  punctatis;  tectricibus  cavdx  superioribus  obscurioribus ;  collo  antice 
griseo  et  brunneo  fasciato;  subtus  rufescens,  fulvo  et  fusco  subundulatus  ; 
remigibus  brunneis,  primariis  pogonio  externo  fulvo  fasciatis;  secundariis 
fasciis  latis  fulvis  nigro  punctatis  et  vermiculatis  ;  rectricibus  brunneis,  fasciis 
fulvo  vermiculatis  variis.  Rostrum  robustum  nigrum;  pedes  flavido  cornei; 
iris  fusco  brunnea, 

Cf  Sommet  de  la  tête  lavé  légèrement  de  ferrugineux  et  varié  de  stries 
transversales  roussâtres;  front,  sourcil,  joues  et  gorge  d'un  roux  ferru- 
gineux foncé;  le  côté  postérieur  du  cou  et  le  devant  même  du  dos  finement 
vermiculés  de  cendré  sur  un  fond  noir,  de  sorte  que  la  première  nuance  y 
paraît  dominer;  la  partie  postérieure  de  la  région  interscapulaire  et  les 
scapulaires  sont  brunes  variées  de  grosses  taches  noires  et  d'autres  égale- 
ment grandes  cendrées  vermiculées  de  noirâtre  et  relevées  par  une  tache 
blanche;  le  dos  inférieur  et  le  croupion  largement  couverts  d'une  couleur 
grise  brunâtre  plus  claire  que  sur  les  parties  environnantes,  maculés  de 
quelques  taches  noires  suivies  d'une  autre  fauve  ;  le  fond  des  tectrices  caudales 
est  plus  brun  ;  le  devant  du  cou  rayé  en  travers  dans  sa  partie  supérieure 
d'olivâtre  et  de  fauve,  dans  l'inférieure  de  brun  et  de  cendré;  la  poitrine  et 
l'abdomen  sont  d'un  roux  brunâtre  pâle  subondulé  de  fauve  et  de  noirâtre  ; 
sous-caudales  noirâtres  variées  et  bordées  de  fauve.  Tectrices  alaires  brunes 
maculées  de  fauve  et  de  noirâtre  et  vermiculées  de  cendré  sur  quelques 
plumes  du  milieu  de  l'aile  ;  rémiges  brunes,  à  barbe  externe  dans  les  pri- 
maires variées  d'une  série  de  taches  fauves,  dont  la  réunion  forme  une 
dizaine  de  bandes  à  travers  l'aile;  les  bandes  analogues  des  secondaires 
sont  plus  rousses  et  tachetées  de  noirâtre;  sous-alaires  brunes  finement 
variées  de  fauve  ;  les  grandes  immaculées.  Rectrices  brunes  traversées  de 
quelques  bandes  composées  de  vermiculation  roussâtre.  Bec  noirâtre; 
pattes  gris  olivâtre;  iris  brun  foncé;  peau  nue  autour  de  l'œil  jaune. 
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i  moins  rousse  sur  la  tête,  à  ver- 

l  les  tectrices  alaires. 

bec,  30;  tarse,  45;  doigt  médian, 


Q  Semblable  en  tout  au  mâle,  un 
miculation  moins  compliquas  sur  le  d 

C?  Longueur  du  l'aile,  160;  queue, 
34;  ongle.  10  millimètres. 

0  Longueur  de  l'aile,  150;  queue,  70;  bec,  18;  tarse,  42;  doigt  médian, 
32;  ongle,  10  millimètres. 

Obsebvations.  —  ëcmbUbtc  &  l'O.  gnianen^U.  maia  d'ane  taille  an  poa  plus 
forte,  i,  bec  plus  robaste  et  beaaconp  plus  étevé,  à  roux  moins  fort  sxa  ta  tSte  et 
moins  distinctement  varié  ita  sommet,  à  couleur  rousse  étendue  plus  loin  sur  Is 
!s  du  corps  beaaconp  moins  rouBse;  celle  dn 


E  4.000  et  7,000  pieds  d'altitude  {Tbchudi); 


1167.  —  Odontophorus  speciosus 


TscH.,  Wiej/m.  Arc/*. ,'1843.  P- 387  —  Fawn.  Perw. ,  p.  281, tb.  XXXIII 
—  GooLD,  ilfonogfr.  Odont.,  tb.  XXV  ~  ScL,  et  Salv., Nom,  Ar.ff^eofr,, 
p.  138  —  Tacz.,  p.  X.  S.,  1874,  p.  558. 

0.  supra  olivaceo  brunnmti;  piUo  obscurîori  immaculato,  dorso  scapulari- 
busque  aibo  striatis  et  nigro  maculalis;  tectricibus  alarum  macula  termiiutli 
subcordiformi  fiilva;  dorso  inferiori  et  uropygio  pallidioribus  minutissinu  et 
dentissime  fuivido  aspersâ;  tectricibus  cauds  obscurioribus ;  striga  superciliari 
afronte  usquead  nucham  nigerrima  albo  macutata;  sublus  ferrugiîuo  rufus  ; 
gula,  coHo  supero  et  laleribus  eapitis  nigerrimis  ;  crisso  subcaudalibusque 
olivaceo  brunneis,  plumis  rufescenle  marginatis;  remigibus  olivaceo  fuscis, 
secundariis  rufescente  variis;  rectricibus  fusco  oUvaceis  densissime  fulw 
vermici^atis.  Rostrum  nigrum;  pedes  fusco  plumbei;  iris  brunnea. 

Cf  Ad.  —  Tout  le  dessus  du  corps  est  brun  olivâtre  foncé  et  presque 
immaculé  au  sommet  de  In,  tète;  k  plumes  du  dos  terminées  d'une  strie 
blanche  élargie  à  l'extrémité  et  quelques-unes  d'elles  ornées  d'une  grande 
tache  noire  entourée  d'une  bordure  i-oussàtre;  les  scapulaires  terminées 
d'une  strie  blanche  élargie  en  tache  cordiformc  fauve  bordée  de  noir; 
tectrices  alaires  terminées  d'une  tache  fauve  cordifomie  sans  strio;  le 
dos  inférieui'  est  d'une  nuance  beaucoup  plus  claire  que  celle  des  parties 
environnantes,  passant  graduellement  en  une  nuance  plus  foncée  au  crou- 
pion et  plus  encore  aux  tectrices  caudales;  tout  le  fond  de  ces  parties  est 
finement  vermiculé  de  lignes  fines  fauves  composées  de  petites  stries  très 
délicates  et  peu  prononcées.  Une  strie  sourcilière  noire  veloutée  s'étend 
depuis  le  fi'ont  jusque  sur  les  côtés  de  la  nuque,    nspergée  de  blanc 
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depuis  le  bord  antérieur  de  Toeil  ;  Les  côtés  du  visage,  la  gorge  et  le  cou 
supérieur  sont  d'un  noir  velouté,  le  reste  du  dessous  est  d'un  roux  ferru- 
gineux intense,  excepté  le  bas-ventre  et  les  sous-caudales  qui  sont  brun 
olive  varié  d'une  bordure  fauve.  Rémiges  brunes  olives,  les  secondaires 
variées  de  vermiculations  fauves  roussâtres  rangées  en  bandes  plus  ou 
moins  prononcées.  Les  rectrices  d'un  olive  noirâtre  vermiculé  finement 
deroussàtre;  sous-alaires  grises.  Bec  noir;  pattes  d'un  plombé  bleuâtre 
foncé;  iris  brun. 

cf  Longueur  de  l'aile,  146;  queue.  64;  bec,  20;  tarse,  45;  doigt  médian, 
38;  ongle,  12  millimètres. 

Forêts  chaudes  de  la  pente  orientale  des  Andes  (TSCHUDI)  ;  Chilpes  (Jblski). 


1168.  —  Odontophorus  stellatus 

Ortyx  stellatus,  Gould,  P.  Z.  S.,  1842,  p.  83. 

Odontophorus  stellatus^  Gould,  Monogv.  Odont,,  tb.  XX VIII  — 
ScL.  etSALV.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  753;  1873,  p.  307  —  NomencL  Av. 
Neotr.,  p.  138. 

0.  capite  supra  brunneo  rufo;  collo  toto  cum  gula  plumbeo  cinereo;  clorso 
et  alU  brunneis  griseo  et  rufo  vermiculatis  ;  niaculis  magnis  in  scapularibus 
nigris;  tergo  uropygioque  ex  fulvo  griseis,  fusco  vermiculatis,  lineis  nigris  et 
maculis  fulvis  variis;  pectore  abdomineque  vivide  ru  fis,  lateribus  pecioris  ma- 
culis  parvis  albis;  tectricibus  alarum  maculis  albis  subtriangularibus. 

cf  Front  et  vertex  d'un  rouX  grisâtre,  milieu  de  la  partie  cervicale  cou- 
vert de  plumes  longues  et  noires  formant  une  sorte  de  huppe,  les  côtés  de 
cette  partie  sont  d'un  gris  brunâtre,  vai'iés  de  petites  taches  blanches  au 
voisinage  de  la  nuque;  la  gorge,  les  côtés  de  la  tête,  tout  le  cou  et  la  région 
interscapulaire  sont  d'un  cendré  plombé,  cette  dernière  subondulée  de 
foncé  sur  sa  partie  postérieure  ;  bas  du  dos  et  croupion  d'un  gris  parsemé 
de  quelques  petites  ocelles  noires  entourées  de  fauve;  scapulaires  brunes 
rayées  de  fauve  et  variées  de  grosses  taches  noires  subcarrées  ;  poitrine  et 
abdomen  d'un  roux  vif  plus  foncé  sur  les  côtés  que  sur  le  milieu,  à  flancs 
parsemés  de  taches  blanches  subtriangulaires;  région  anale  grise;  sous- 
caudales  brunes  terminées  d'une  bordure  fauve  précédée  d'une  petite  tache 
noire.  Tectrices  alaires  brunes  subvermiculées  de  fauve  et  parsemées  de 
petites  taches  triangulaires  blanches  ;  rémiges  brunes,  à  barbe  externe  des 
primaires  garnie  d'une  suite  de  taches  fauves;  les  secondaires  traversées 
sur  la  même  barbe  de  bandes  roussâtres  maculées  de  brun;  sous-alaires 
grises.  Queue  brune  vermiculée  de  fauve,  de  manière  à  laisser  de  petites 

19 
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Q  Semblable  en  tout  au  mâle,  un  peu  moins  rousse  sur  la  tête,  à  ver- 
miculation  moins  compliquée  sur  le  dos  et  les  tectrices  alaires. 

çj  Longueur  do  l'aile,  160;  queue,  73;  bec,  20;  tarse,  45;  doigt  médian, 
34  ;  ongle,  10  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  150;  queue,  70;  bec,  18;  tarse,  42;  doigt  médian, 
32;  ongle,  10  millimètres. 

Observations.  —  Semblable  à  VO,  gnîanenslê,  mais  d'une  taille  un  peu  plus 
forte,  à  bec  plus  robuste  et  beaucoup  plus  élevé,  à  roux  moins  fort  sur  la  tête  et 
moins  distinctement  varié  au  sommet,  à  couleur  rousse  étendue  plus  loin  sur  la 
gorge,  la  nuance  des  parties  inférieures  du  corps  beaucoup  moins  rousse;  celle  du 
dos  inférieur  et  du  croupion  plus  claire. 

Pente  orientale  des  Andes,  entre  4,000  et  7,000  pieds  d'altitude  (TscHUDi); 
Monterico  (Jelski). 


1167.  —  Odontophorus  speciosus 

TscH.,  Wïesrm.Arc/i., 1843,  p.  387  —  Faun,  Paru. ,  p.  281,  th.  XXXIII 
—  GouLD,  Monogr,  Odont.,  tb.  XXV  —  Scl.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr., 
p.  138  —  Tacz.,  p.  Z,  s.,  1874,  p.  558. 

0,  supra  olivaceo  brunneus;  pileo  obscuriori  immaculato^  dorso  scapulari- 
busqué  albo  striaiis  et  nigro  maculalis;  tectricibus  alarum  macula  terminali 
subcordiformi  fulva;  dorso  inferiori  et  uropygio  pallidioribus  minutissime  et 
densissinie  fulvido  aspersis;  tectricibus  caudœ  obscurioribus  ;  striga  superdliari 
a  fronte  usque  ad  nucham  nigerrima  albo  maculata;  subtus  ferrugineo  rufus; 
gula,  collo  supero  et  lateribus  capitis  nigerrimis;  crissa  subcaudalibtuque 
olivaceo  brunneis,  plumis  rufescente  marginatis;  remigibus  olivaceo  fusds, 
secundariis  rufescente  variis;  rectricibus  fusco  olivaceis  densissime  fulvo 
vermiculatis,  Rostrum  nigrum;  pedes  fusco  plumbei;  iris  brunnea, 

cf  Ad.  —  Tout  le  dessus  du  corps  est  brun  olivâtre  foncé  et  presque 
immaculé  au  sommet  de  la  tête;  à  plumes  du  dos  terminées  d'une  strie 
blanche  élargie  à  l'extrémité  et  quelques-unes  d'elles  ornées  d'une  grande 
tache  noire  entourée  d'une  bordure  roussâtre;  les  scapulaires  terminées 
d'une  strie  blanche  élargie  en  tache  cordiforme  fauve  bordée  de  noir; 
tectrices  alaires  terminées  d'une  tache  fauve  cordiforme  sans  strie;  le 
dos  inférieur  est  d'une  nuance  beaucoup  plus  claire  que  celle  des  parties 
environnantes,  passant  graduellement  en  une  nuance  plus  foncée  au  crou- 
pion et  plus  encore  aux  tectrices  caudales;  tout  le  fond  de  ces  parties  est 
finement  vermiculé  de  lignes  fines  fauves  composées  de  petites  stries  très 
délicates  et  peu  prononcées.  Une  strie  sourcilière  noire  veloutée  s'étend 
depuis  le  front  jusque  sur   les   côtés  de   la  nuque,    aspergée  de  blanc 
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l'inférieure  prolongée  sur  le  menton  en  s'y  élargissant  pour  le  couvrir  avec 
le  devant  de  la  gorge;  cou  antérieur  brun  strié  de  roux  au  voisinage  de  la 
gorge  et  maculé  de  blanc  plus  bas  ;  dos  brun  roussâtre  vermiculé  finement 
de  fauve  et  parsemé  de  grosses  taches  noires  subcarrées,  placées  près  de 
l'extrémité  de  la  barbe  interne  des  plumes,  les  plus  grosses  sur  les  scapu- 
laires  et  la  partie  postérieure  du  dos  ;  les  baguettes  dans  toutes  ces  plumes 
sont  d'un  blanc  bien  prononcé;  le  dos  inférieur  et  le  croupion  vermiculés 
de  roux  sans  taches  noires;  l'abdomen  et  la  poitrine  sont  d'un  brun  rous- 
sâtre, parsemé  de  taches  blanches,  subtriangulaires;  bas-ventre  fuligineux. 
Tectrices  alaires  aussi  variées  que  le  dos;  rémiges  brunes,  la  barbe  externe 
des  primaires  variée  d'une  suite  de  taches  rousses,  l'interne  aspergée  de 
petites  taches  roussâtres  peu  prononcées;  les  secondaires  sont  rayées  en 
travers  de  roux  maculé  de  brun  d'une  manière  irrégulière.  Rectrices  brunes 
vermiculées  de  roux.  Bec  corné  foncé;  pattes  olives  brunâtres. 
Longueur  de  l'aile,  146;  queue,  50;  bec,  20;  tarse,  50  millimètres. 

Description  d'après  Toiseau  péruvien  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  Godman. 
Huasampilla  (Whitely). 


ORNITHOLOGIE 


'aies  transversales  foncées  au  bord  de  la  barbe  externe  des  rectrices.  Bec 
:orné  foncé;  pattes  branes. 

Longueur  de  l'ajle,  176;  queue,  73;  bec,  19;  tarse,  44  millimëtrcs. 


:  dn  Péroa  méridional,  de  la  collectioD  de 


Deux  oiseaux  île  la  collection  ili;  M.  llaijiiondi,  du  Pérou  septentrional, 
sans  indication  de  sexe,  n'ont  rien  de  noir  au  sommet  de  la  tète,  dont  Us 
plumes  de  la  partie  cervicale  et  de  la  nuque  longues  sont  d'un  roux  vif 
longuement  à  la  base,  couvert  de  roux  brunâtre  à  l'extrémité  de  ces  plumes, 
analogue  à  celui  du  front  ;  un  de  ces  exemplaires  a  de  petites  stries  blanches 
sur  les  plumes  de  la  nuque,  qui  manquent  en  entier  sur  l'autre  individu; 
le  cendré  du  cou  postérieur  ne  se  prolongeant  pas  sur  la  région  interaca- 
pulaire,  dont  le  fond  est  d'un  gris  fauve  vermiculé  de  brun  ;  le  bas  du  dos 
et  le  croupion  sont  d'un  gris  fauve  clair  sur  le  devant  et  graduel  iement 
plus  foncé  en  arrière,  vermiculé  de  brun  faiblement  sur  le  devant  et  de 
plus  en  plus  fortement  en  s'avançant  en  arrière,  et  variés  de  quelques  lignes 
noireâ  longitudinales  élargies  en  arriére  et  terminées  par  une  tache  rousse, 
et  de  taches  petites  rousses  précédées  d'autres  noires  sur  le  croupion  et  les 
cotés.  Les  rémiges  tertiaires  ont  une  grande  bordure  oblique  fauve  rous- 
sàtre  sur  leur  barbe  interne.  Les  petites  taches  blanches  se  trouvent  seule- 
ment sur  les  côtés  de  la  poitrine  et  du  devant  même  de  l'abdomen.  Sur  une 
des  étiquettes  l'iris  est  indiqué  rosé. 

Longueur  de  l'aile,  144;  queuo,  75;  bec,  20;  tarse,  44  millimètres. 


1169.  —  Odontophorus  Ballivicuu, 


GouLD,  P.  Z.  s.,  1846,  p.  69  —  Monogr.  Odont.,  tb.  XXIX  —  Scl. 
et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1873,  pp.  780  et  784  —  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  138. 

0.  capite  cristaque  ferrugineo  ru/is;  infra  et  pone  oeulum  lata  aterrima 
vuicula,  aupra  et  subter  linea  cervina  marginata;  corpore  inferiore  castmto 
fusco,  plumis  singulis  macula  alba  notatù  (Gould). 

Cf  Sommet  de  la  tête  et  nuque  d'un  roux  ferrugineux  foncé;  lores  noi- 
rfltrcs;  une  large  raie  noirâtre  parcourant  au-dessus  et  au-dessous  des 
yeux,  passant  à  travers  les  oreilles  et  descendant  le  long  du  cou  supérieur, 
bordée  en  dessus  et  dessous  d'une  raie  d'un  roux  intense,  aussi  lac^  que 
la  noire,  la  supérieure  commençant  au-dessus  du  bord  postérieur  de  l'œil, 


DU  PEROU  291 


l'inférieure  prolongée  sur  le  menton  en  s'y  élargissant  pour  le  couvrir  avec 
le  devant  de  la  gorge;  cou  antérieur  brun  strié  de  roux  au  voisinage  de  la 
gorge  et  maculé  de  blanc  plus  bas  ;  dos  brun  roussâtre  vermiculé  finement 
de  fauve  et  parsemé  de  grosses  taches  noires  subcarrées,  placées  près  de 
Textrémité  de  la  barbe  interne  des  plumes,  les  plus  grosses  sur  les  scapu- 
laires  et  la  partie  postérieure  du  dos  ;  les  baguettes  dans  toutes  ces  plumes 
sont  d'un  blanc  bien  prononcé;  le  dos  inférieur  et  le  croupion  vermiculés 
de  roux  sans  taches  noires;  l'abdomen  et  la  poitrine  sont  d'un  brun  rous- 
sâtre, parsemé  de  taches  blanches,  subtriangulaires;  bas-ventre  fuligineux. 
Tectrices  alaires  aussi  variées  que  le  dos  ;  rémiges  brunes,  la  barbe  externe 
des  primaires  variée  d'une  suite  de  taches  rousses,  l'interne  aspergée  de 
petites  taches  roussâtres  peu  prononcées  ;  les  secondaires  sont  rayées  en 
travers  de  roux  maculé  de  brun  d'une  manière  irrégulière.  Rectrices  brunes 
vermiculées  de  roux.  Bec  corné  foncé;  pattes  olives  brunâtres. 
Longueur  de  l'aile,  146;  queue,  50;  bec,  20;  tarse,  50  millimètres. 

Description  diaprés  l'oiseau  péravien  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  Godman. 
Huasampilla  (Whitely). 


ORSITHOUWIE 


FAMILLE  TINAMIDjE 


1170.  —  Tinamus  ruÛceps 


ScL.  et  Salv,,  JVomenc/.  Av.  Neotr.,  pp.  152  et  162. 
TiDamus  major,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  563. 

T.  supra  brunneo  olivaceus,  nigro  Iransverse  maculatus  et  mlnutitsime 
punetulatui ;  lubtus  palUdior;  pileo  rubro  cinnamomeo;  lateribus  capilis  ei 
collo  svpero  rufeteenlibus  suMiliter  fuseo  variis;  gula  albida;  abdomine  itudio 
fuleido  fuico  vermiculato;  rectricibus  dorso  concoloribus  nigro  punctaiis  '.t 
UtuolatU.  noslrum  otivaceo  brunmum.  mandibula  infenor  patlida;  pedes 
fu»eo  oiivacei;  iris  fuseo  brunnea. 

(J  Ad.  —  Somniut  do  la  têto  d'an  cannelle  pourpré,  d'une  nuance  sem- 
blable A  celle  du  Geotrygon  montana;  côtés  du  visage  d'un  roussâtre  clair 
rayi^  flnement  de  noirâtre;  les  plumes  du  haut  du  cou  d'un  roux  plus  pâle 
avec  une  grosse  tache  centrale  olive;  une  large  raie  roux  foilcé  varié  de 
noirâtre  occupe  le  côtÉ  postÉrieur  du  cou;  tout  le  dos  jusqu'aux  tectrices 
caudales  inclusivement  et  les  tectrices  alaires  sont  d'un  olive  tirant  un  peu 
au  brunâtre  varié  de  taches  transversales  noires,  rares  par-devant,  plus 
nombreuses  et  plus  grosses  en  arrière;  remplacées  sur  les  tectrices  cau- 
dales par  des  raies  irrégulitrcs  roussfttres  bordées  d'une  ligne  noir&tre; 
les  plumes  dorsales  et  celtes  des  tectrices  alaires  sont  en  outre  ponctuées 
de  noir,  ces  points  en  génûral  peu  nombreux  souvent  réunis  en  vcrraicula- 
tion;  la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen  antérieur  sont  d'une  nuance 
beaucoup  plus  pâle  que  celle  du  dos,  variés  de  vermiçulation  fine  et  peu 
nombreuse  noirâtre  et  fauve;  milieu  de  l'abdomen  fauve,  à  grosse  vermicu- 
lation  noirâtre;  côtés  du  bas-ventre  roussâtrcs  rayés  d'olive  bordé  des  deux 
côtés  dune  ligne  noirâtre;  sous-caudales  d'un  roux  plus  intense  qu'ailleurs, 
variées  d'une  série  de  taches  brunâtres  bordées  de  noir.  Rémiges  d'un 
ardoisé  olivâtre  sur  la  page  interne  et  d'un  olive  plus  clair  parsemé  de 
petites  taches  fauves  peu  prononcées  sur  l'externe  des  primaires,  tandis 
que  celles  des  secondaires  et  les  tertiaires  en  entier  sont  plus  brunes, 
rayées  irrégulièrement  et  ponctuées  de  noir.  Les  rectrices  sont  de  la  cou- 
leur des  rémiges  secondaires  variées  de  quelques  stries  ou  lignes  noires  et 
de  quelques  taches  transversales  roussâtres  le  long  des  bords.  Sous-alaires 
d'un  gris  olivâtre  rayé  de  plus  foncé.  Mandibule  supérieure  olive  foncé,  l'in- 
férieure jaunâtre  pâle;  pattes  olive  foncé,  à  ongles  jaunes;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'ailé,  250;  queue, 100;  bec,^8;  tarse,  72;  doigt  médian,  31; 
ongle,  5  millimètres. 


Mouterico  (Jei 


il). 
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1171.  —  Tïnamus  Kleei 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  563. 

Grypturus  Kleei,  Tsch.,  Wiegm.  Arch,^  1843,  p.  387  —  Faun, 
Peru.,  p.  284,  tb.  XXXII. 

1\  supra  cinereus  nigro  undulatus,  subtus  dilulior  fusco  tenuissime  vermi- 
culatus;  pileo  nigro  griseo  subsquamulato  ;  nucha  albo  punctulata;  lateribus 
capUis  et  collo  nigricantibus  albovariis;  gula  alba  fusco  subsquamulata  ;  crisso 
subcattdalibusque  rufis  griseo  variis;  remigibus  et  cauda  nigris;  secundariis 
giHseo  maculatis,  rectricibus  fulvo  longitudinaliter  lineolatis.  Hostri  brunnei 
mandibula  inferior  flavida;  pedes  olivacei;  iris  fusco  brunnea. 

Q  Sommet  de  la  tête  noir  subsquamulé  de  gris;  nuque  également  noire 
variée  de  petits  points  blancs  rangés  par  paires  sur  chacune  des  plumes; 
le  côté  postérieur  du  cou  ondulé  de  noir  et  de  gris;  tout  le  dos  et  les  tec- 
trices alaires  sont  d'un  cendré ,  lavé  légèrement  d'olive  sur  la  partie  posté- 
rieure du  corps,  finement  ondulé  de  noir  sur  le  devant  même  du  premier 
et  des  petites  tectrices  alaires,  et  de  grosses  raies  ensuite;  en  outre  chaque 
raie  claire  est  traversée  dans  toute  sa  longueur  d'une  ligne  sinueuse  noire; 
les  sus-caudales  sont  seulement  barrées  largement  de  noir  dans  leur  moitié 
basale  et  finement  ondulées  dans  la  terminale,  de  sorte  que  ces  dernières 
sont  seulement  visibles  à  l'extérieur;  côtés  de  la  tête  noirâtres  ponctués  de 
blanc  sur  la  région  médiane  et  sur  la  longueur  d'une  raie  descendant  le 
long  des  côtés  du  cou,  tandis  que  ces  points  sont  beaucoup  plus  gros  sur 
la  bande  sourcilière  prolongée  en  une  raie  collaire  et  au  bas  des  joues; 
gorge  blanche  squamulée  de  gris  foncé;  devant  du  cou  noir  squamulé  de 
blanc  ;  la  poitrine  est  d'un  cendré  plus  pâle  que  celui  du  dos  finement  ver- 
miculé  de  noirâtre;  Tabdomen  d'un  cendré  encore  plus  pâle  et  blanchâtre 
au  milieu,  vermiculé  de  foncé;  le  bas-ventre  et  les  sous-caudales  roux,  le 
premier  barré  en  travers  de  gris,  les  dernières  sur  les  côtés  de  leurs 
deux  barbes.  Rémiges  noires,  la  barbe  externe  des  secondaires  variée  de 
taches  irrégulières  grises  plus  ou  moins  rangées  en  raies  transversales,  les 
tertiaires  barrées  comme  le  dos;  sous-caudales  et  page  inférieure  des 
rémiges  d'un  cendré  ardoisé.  Rectrices  noires,  variées  de  quelques  lignes 
roussâtres  longitudinales,  parallèles  aux  bords  des  pennes.  Bec  brun  foncé, 
à  mandibule  inférieure  jaunâtre;  pattes  olive  noirâtre,  à  ongles  jaunes;  iris 
brun  foncé. 

Longueur  de  l*aile,  275;  queue,  110;  bec,  47;  tarse,  80;  doigt  médian,  36; 
ongle,  9  millimètres. 

Région  des  forêts  épaisses  (Tschudi);   Monterico  (Jelski);  Huambo  (Stolz- 

mann). 


ORNITHOLOGIE 


a  En  janvier,  février  et  mata  on  entend  souvent  sa  voix  composée  d'on  sifllement 
simple  et  bas.  V'est  ud  nigcan  en  général  rare,  difficile  à  tner.  Les  habitants  de  la 
contrée  savent  parfaitement  imiter  ea  voix  ent  une  fenille  en  l'appliquant  an  nez  et 
y  soaffiant  avec  ce  dernier.  Il  s'envole  avec  bmit  sans  prononcer  aucune  voii  et  va 
loin.  Pour  la  nuit  il  ee  place  sur  les  branches  basses  des  arbres.  Sa  viande  est  anam 
délicate  que  celle  des  noihoproctes,  et  l'on  peut  dire  qu'elle  est  des  pins  exquises.  Od 
le  connaît  sons  le  nom  perdii  ccnim  (perdrix  cendrée)  e  (tjTOL.ziiAKii). 


1173.—  Tinamus  atrocapiUus 


Cryptnros  atrocapUlas,  Tsch.,  Comp.  Av.,  n."  281  —  Faun. 
Peru.,  pp.  47  et  284. 
Tioamas  atricapiUos,  Gb.,  Gen.  B.,  III,  p.  524. 
NottaocercaB  atrlcapUlos,  Bp.,  Compt.  Rend.,  i856,  p.  881. 

1  T.  supra  ex  oUvaeeo  fuscus,  permultU  fasciolis  nigris  et  rufo  fvscis  in 
aucKenio  obsoletii  varia;  pileo  atro,  fronts  futca,  macula  rufa  postarbiculari 
ad  auriculas  porrigente,  atis  nigricantibus,  parapterio  dorso  diluliore  pogoniii 
txtemis  maculù  lulphureis  siynatU;  subtus  ex  rufo  /lavescens.  gula  futva, 
gutture  et  epigaslriu  ferrugineu  tttfis,  crissa  dilutitire;  pectore  et  hypochondrîis 
ex  fuKo  plittnbeis,  innwnerabilibus  lîneolis  Iranscersii,  nigris,  vermiculatis, 
lectricibui  alarum  tnferioribus  candidii. 


»  Sommet  de  la  tète  noir,  un  peu  plus  clair  au  front  et  a 
yeux;  en  arrière  de  chaque  œil  se  trouve  une  grosse  tache  brun  roussâtre; 
la  région  antéoculaire  et  l'auriculaire  sont  plus  claires  que  le  visage  bma 
noirfitre.  Le  cou  postérieur  et  le  devant  do  dos  brun  noirâtre,  foncé;  dos 
postérieur,  croupion  et  queue  variés  da  lignes  transversales  noires  et  brun 
olive,  peu  nombreuses,  sinueuseB,  qui  sont  plus  larges  et  plus  prononcées 
en  arrière.  Les  tectrices  alaircs  sont  semblables,  mais  à  nuance  brune 
dufflinantu;  elles  ont  aux  bordures  des  barbes  externes  quelques  taches 
d'un  brun  jaunâtre  clair.  Gorge  brun  rougeâtre;  poitrine  rayée  en  travers 
du  lignes  noires  et  grises  trc's  fines.  Les  flancs  semblables  au  dos,  mais 
avec  une  teinte  gris  bleuâtre  claire.  Ventre  brun  rougeâtre,  passant  au 
blancbàlre  en  arrière;  tibias  à  raies  transversales  noires  et  d'un  brun 
jaunâtre  clair  assez  larges.  Sous-alaii'es  blanches  ;  pli  de  l'aile  gris  noirâtre. 
Bec  noir  bleuâtre,  â  bords  de  la  mâcLoire  et  le  milieu  de  la  mandibule 
jaunes,  les  bords  et  l'extrémité  de  cette  dernière  sont  brun  noir;  tarse 
jaune;  iris  brun. 

1  Longueur  totale,  I"  1'";  bec,  I"  0'";  aile,  6"  9'";  tarse,  1"  9'";  propor- 
tion du  tiirse  à  laile,  I  :  3,  'J  »   (TscHUei). 
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1173.  —  Tinamus  guttatus 

Pelz.,  Wien,  Zool.  Bot  Verh.,  1863,  p.  4126  —  Scl.  et  Salv.,  P. 
Z.  S.,  1873,  p.  310  —  Nomencl.  Av.  Neotr,,  p.  152. 
Grypturus  guttatus,  Thiënem,  Fortpfl.,  p.  24. 

T.  supra  olivaceo  hrunneus,  interscapulio  rubente,  dorso  infero  uropygioque 
maculis  nigris,  alis  guttuîis  parvis  isabellinis  maculisque  nigris;  pileo  cinereo 
striis  nigris  ;  lateribm  capitis  griseis  nigro  minutissime  squamulatis  et  postice 
ochraceo  variis;  gula  alba;  lateribus  colli  ochraceis  nigro  squamulatis;  subtus 
griseo  fulvescens,  abdomine  medio  pallidiori;  regione  anali  alba;  subcauda- 
libus  cinnamomeo  ru  fis;  remigibus  brunneis^  secundariis  extus  rufo  et  nigro 
variis. 

D'un  brun  olivâtre  en  dessus,  à  dos  enduit  assez  fortement  de  rouge;  le 
dos  inférieur  et  le  croupion  unicolores  ou  parsemés  de  taches  noires  trans- 
versales ou  triangulaires;  les  ailes  variées  de  petites  gouttes  isabelles 
oblongues  pour  la  plupart  et  d'autres  irrégulières  plus  grosses  et  plus  nom- 
breuses sur  les  rémiges  secondaires;  sommet  de  la  tète  d'un  cendré  foncé, 
avec  des  stries  noirâtres  au  milieu  et  sur  le  cervix  qui  est  en  outre  parsemé 
de  petites  taches  fauves  plus  claires  sur  la  nuque;  côtés  de  la  tête  d'un 
cendré  sale,  à  plumes  bordées  de  noirâtre,  tachetées  d'ocreux  sur  la  partie 
postérieure  de  la  tête;  les  côtés  du  cou  sont  d'un  ocreux  plus  pâle  par- 
devant  et  plus  foncé  en  arrière,  à  toutes  plumes  bordées  d'une  ligne  noire; 
en  dessous  la  gorge  est  lai-gement  blanche;  la  poitrine  et  les  flancs  de 
l'abdomen  d'un  gris  fauve  subvermiculé  de  plus  foncé;  milieu  de  l'abdomen 
plus  pâle;  milieu  du  bas-ventre  blanc  pur;  les  côtés  du  bas-ventre  fauve» 
rayés  de  brun;  sous-caudales  d'un  cannelle  foncé.  Rémiges  primaires 
brunes  ;  sous-alaires  d'un  gris  fuligineux,  excepté  les  grandes  qui  sont  d'un 
cendré  pâle;  la  page  inférieure  des  rémiges  d'un  cendré  bleuâtre.  Rectrices 
cendrées  à  la  base,  passant  au  brun  roussâtre  à  l'extrémité,  variées  aux 
bords  de  quelques  taches  noirâtres  et  roussâtres.  Bec  brun  corné  en  dessus, 
blanchâtre  en  dessous  ;  pattes  olive  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  188;  bec,  42;  tarse,  53;  première  rémige  primaire, 
56  millimètres. 

Description  des  oiseaux  du  Sarayacu  péruvien  de  la  collection  de  MM.  Salviii  et 
Godman. 

Obsbbvations.  —  Forme  voisine  du  C,  adsperens^  mais  plus  forte,  à  détails  de 
la  coloration  différents  sous  certain  rapport  ;  elle  se  distingue  surtout  par  une  macu- 
lature  aux  ailes,  des  taches  noires  nombreuses  au  dos,  le  sommet  de  la  tête  tacheté 
au  milieu,  une  couleur  différente  des  côtés  du  cou  et  des  raies  foncées  larges  sur  les 
côtés  du  bas-ventre. 

Chamicuros  (Baktlett). 


ORNITHOLOGIE 


1174. 


Crypturus  obsoletus 


Tlnamos  obsoletus,  Teum.,  Pig.  Gall.,  111,  p.  588  —  P.  C, 
CXCVI. 

Tinamns  ctemlesceDB,  Vieil.,  Enc.  iiéth.,  p.  372. 

Grypturas  obscurus,  Licht.,  Verz.  Doubl.,  p.  68. 

Cryptnrns  obsolètes,  "Wagl.,  Syst.  Av.,  sp.  11  — Tsch.,  Faun. 
Pem.,  pp.  46  et  283  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  310  —  No- 
mencl.  Av.  Neotr.,  p.  152  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  563;  1882, 


C.  brunneo  rubeiis,  subtus  ditulior ;  capxtefuliginoso,  piteo  obscuriori;  abdo- 
miiit  medio  rufeseente;  crûso  subcaudalibusque  rufo  et  brunneo  transfatciatis ; 
1-cmigibM  reclriclbuique  brunneis.  ISostri  nigriranlis  mandibuta  inferior  pal- 
lida;  pedes  otivacei;  iris  atiranliaca. 

cJ"  D'un  brun  rougeâlre  en  dessus,  presque  uniforme  partout  et  sur  les 
tectrices  alaires;  tèle  d"un  fuligineux  noirâtre  au  sommet  et  pAle  sur  la 
gorge;  le  devant  du  cou,  la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen  d'un  roux 
brunfltre  tirant  au  rougeâlw  sur  les  premiers;  milieu  de  l'abdomen  fauve 
roussâtre  sale;  les  plumes  du  bas-ventre  et  les  sous-caudales  brunes  fon- 
CL'es,  traversées  de  plusieurs  raies  rousses  et  largement  terminées  d'une 
Imrdure  fauve.  Rémiges  et  reclrices  bmnes;  les  secondaires  largement 
liivôes  d'une  nuance  analogue  à  celle  du  dos,  mais  moins  forte;  sous-alaires 
l't  page  inféiieure  des  râmiges  grises.  Bec  noir  corné,  à  mandibule  infé- 
rieure grise  terminée  de  noir;  pattes  grises  jaunâli-es,  à  ongles  jaunâtres; 
iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  au  m.^le. 

0  Li'  jeune  oiseau  en  i)rL'mi('i-  plumage  est  en  dessus  brun  roussâti-c 
limcé,  parsemé  de  taches  fauves  terminales  dans  toutes  les  plumes  précé- 
ili-es  de  noires;  la  tête  est  d'un  fuligineiu  foncé  en  dessus,  maculée  de 
liiuve  au  front,  grise  variiic  de  fauve  siu'  les  eûtes;  gorge  grise  cendrée; 
(uut  le  dessous  rave  en  ti-avers  de  rou\  et  de  noirâtre,  de  sorte  que  les  pi-e- 
mières  raies  sont  plus  éti-oites  que  les  dernières  et  plus  étroites  sur  la  poi- 
rrine  que  sur  l'abdomen;  sous-caudales  d'un  roux  vif  uniforme.  Ailes  brunes 
foncées,  à  lectrices  maculées  comme  le  dos  de  tacbes  fauves  précédées 
d'une  grosse  lactic  noire;  les  rémiges  secondaires  variées  extérieurement 
d'une  suito  de  taches  fauves.  Iris  gris. 

d"  Longueur  totale,  275;  vol,  495;  aile,  165-170;  bec,  31;  tarse,  45;  doigt 
T^édian,  31;  ongle,  §  millimètres. 

Les  oiseaux  du  Pérou  central  diffèrent  de  ceux  du  Pérou  septentrional 
|i:it'  une  nuance  distinctement  plus  obscure  et  moins  rouge  sur  les  parties 
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supérieures  du  corps,  tandis  que  le  milieu  de  l'abdomen  est  largement  beau- 
coup plus  pâle  et  fauve ,  bien  distinct  de  la  couleur  des  flancs;  les  raies 
brunes  sur  les  côtés  de  la  région  anale  moins  foncées  et  moins  prononcées 
à  Textérieur;  le  fuligineux  des  côtés  de  la  tôte  enduit  distinctement  de  rou- 
gefttre.  Longueur  de  l'aile,  i65  millimètres.  Dans  les  exemplaires  du  Pérou 
central  Jelski  a  indiqué  les  yeux  orangés,  tandis  que  selon  Stolzmann  ils 
sont  d'un  brun  foncé  chez  les  oiseaux  du  Pérou  septentrional.  La  coloration 
des  oiseaux  du  Pérou  central  ressemble  plus  à  celle  des  oiseaux  brésiliens 
(province  Rio  Grande  do  Sul)  étant  cependant  un  peu  plus  rouge  en  dessus 
et  sur  la  poitrine;  l'oiseau  du  Brésil  a  les  raies  foncées  des  côtés  du  bas- 
ventre  aussi  obscures  et  aussi  bien  prononcées  que  dans  les  oiseaux  du 
Pérou  septentrional.  Les  oiseaux  péruviens  des  deux  localités  se  distinguent 
du  brésilien  par  le  gris  de  la  gorge  beaucoup  plus  obscur  et  le  bec  beau- 
coup moins  large;  dans  les  dimensions  il  n'y  a  aucune  différence. 

Région  des  forêts  épaisses  chaudes  (Tschudi)  ;  Chamicuros  (Babtlett)  ;  Mon- 
terico  (JsLSKi);  Haambo,  Chirimoto  (Stolzmann). 

((  Espèce  s'élevant  à  Ray-Urmana  jusqu'à  la  hauteur  de  8,000  pieds.  A  Chirimoto 
elle  se  tient  principalement  dans  la  forêt  jeune,  à  terrain  couvert  en  entier  d'une 
fougère  très  épaisse  de  deux  pieds  de  hauteur  (jflumaje):  Son  cri  est  composé  d'une 
série  de  notes  simples  s'élevant  par  mi-tons,  à  timbre  légèrement  guttural.  On  l'en- 
tend le  plus  souvent  le  matin  et  après  le  coucher  du  soleil.  Devant  l'homme  elle 
s'envole  avec  bruit  sans  crier.  Les  habitants  la  nomment  perdiz  colorada  (perdrix 
rouge).  Dans  l'estomac  d'un  exemplaire  j'ai  trouvé  des  fruits  de  nectandre  d  (Stolz- 
mann). 


1175.  —  Crypturus  tataupa 

Tinamus  tatanpa,  Temm.,  Pig,  Gallin,,  III,  p.  590  —  P.  C, 
CDXV. 

Tataupa,  d'Azaba,  ApunL^  III,  p.  48. 

Pezus  niambu,  Spix,  Av.  BrasiL,  II,  p.  64,  th.  LXXVIII. 

Crypturus  tataupa,  Licht.,  Verz.  DoubL,  p.  68  —  Burm.,  Ueb. 
Th.  BrasiL,  III,  p.  314  —  Tsch.,  Faun.  Peru,,  p.  46  —  ScL.  et  Salv., 
Nomencl.  Av,  Neotr.,  p.  152. 

C.  supra  brunneuSj  subtus  griseus;  capite  colloque  fumigato,  pileo  obscu- 
riori;  abdomine  medio  albido;  crisso  plumis  nigricantibus  albo  litnbatis: 
subcaudalibu^  nigro  transfasciatis,  flavido  laie  terminatis.  Rostri  bmmnet 
mandibula  inferior  flavida;  pedes  brunnei;  iris  flava, 

cf  D'un  brun  légèrement  rougeâtre  en  dessus,  gris  en  dessous  ;  à  tète 
et  cou  fuligineux,  sommet  de  la  tête  plus  foncé;  milieu  de  Tabdomen  ffcux>^ 
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blanchâtre;  plumes  latérales  du  bas-venti*e  noires  bordées  de  blanc;  sous- 
caudales  rayées  en  travers  de  noir  et  de  roux,  largement  terminées  de 
jaunâtre;  rémiges  brunes.  Bec  brun,  à  mandibule  inférieure  jaunâtre;  pattes 
brunes;  iris  jaune. 

Longueur  de  l'aile,  120;  bec,  29;  tarse,  35;  doigt  médian,  35;  ongle, 
5  millimètres. 

TSCHUDI,  sans  indication  de  localité.  , 


1176.  —  Crypttirus  pstrvirostris 

Wagl.,  Sy^i,  Awy  sp.  13  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  152  —  P.  Z.  S.,  1867,  p.  754. 
Grypturus  pilei^tus,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S,^  1873,  p.  310. 

C.  supra  brunneo  ru  fus;  interscapulio  minime  subvermiculato  ;  alis  palli- 
dioribiLs;  capit'e  colloque  postico  supero  plumbeis;  gula  abdomineque  medio 
albis;  collo  anlico,  pectore  hypochondnisque  griseis ;  latenbus  ventris  inferiovis 
nigris,  plumis  albo  marginaiis;  subcaudaiibus  ochraceis  nigro  variis;  remi- 
gibus  pallide  brunneis;  alis  sublus  pallide  cinereis, 

çj  Parties  supérieures  du  corps  d'un  roux  brunâtre,  un  peu  plus  foncé 
au  croupion;  région  interscapulaire  subvermiculée  de  foncé  d'une  manière 
peu  distincte;  couleur  des  ailes  plus  pâle  et  moins  roussâtre,  à  tectrices 
1)1  us  pâles  le  long  des  bords;  tête  et  partie  supérieure  du  cou  postérieur 
d'un  plombé  foncé  au  sommet  et  moins  foncé  sur  les  côtés  de  la  tête;  gorge 
et  milieu  de  l'abdomen  blancs  ;  le  cou  antérieur,  le  haut  de  la  poitrine  et  les 
côtés  de  l'abdomen  gris  ;  milieu  de  l'abdomen  blanchâtre  ;  une  vermicula- 
tion  plus  foncée  peu  prononcée  sur  la  région  jugulaire,  les  côtés  du  cou  et 
la  poitinne;  les  flancs  du  bas-ventre  d'un  brun  noirâtre,  à  plumes  bordées 
d^ne  ligne  blanche  et  le  disque  orné  au  milieu  d'une  squamule  de  cette 
dernière  couleur;  sous-caudales  ocreuses  à  disque  brun  noirâti*e  et  un 
pareil  triangle  parallèle  aux  boi^s  des  plumes.  Rémiges  brunes  pâles,  à 
barbe  externe  luisante;  le  dessous  de  laile  pliée  cendré  clair;  queue  d'une 
couleur  semblable  au  croupion,  vermiculée  de  brun  dans  sa  partie  termi- 
nale. Bec  jaune  ;  pattes  d'un  jaune  sale. 

Q  D  un  ix>ux  plus  vif  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  roux  brunâtre;  les 
côtés  de  la  tèle,  du  cou,  et  le  côté  postérieur  de  ce  dernier  d'un  cendré 
srrisâtre  ;  gorge  blanche  ;  le  reste  du  dessous  gris,  plus  pâle  sur  l'abdomen 
rt  tirant  sur  Tisabclle  sur  le  ventre  ;  avec  une  vermiculation  plus  foncée  au 
cou,  sur  la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen  ;  côtés  du  bas-venti'e  bruns, 
à  plumes  ornées  de  blanc  comme  chez  le  mâle  ;  sous-caudales  isabelles,  à 
disque  brun  avec  un  triangle  reux  parallèle  aux  bords  des  plames.  Les 


DU  PEROU  299 


rémiges  et  le  dessous  de  Faile  comme  chez  le  mâle.  Rectrices  de  la  couleur 
du  croupion.  Bec  brun  en  dessus,  jaune  en  dessous;  pattes  plus  claiVes 
que  celles  du  mâle. 

cf  Longueur  de  Taile,  116;  bec,  25;  tarse,  25; ^première  rémige,  30  milli- 
mètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  118;  bec,  23;  tarse,  25  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  brésiliens  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et 
Qodman. 
Chayavetas  (Babtlett). 


1177.  —  Crypturus  Balstoni 

Bartlett,  p.  Z.  s.,  4882,  p.  374. 

Crypturus  adspersus,  Tsch.,  Faun.  Peru,,  pp.  46  et  283  —  Scl. 
etSALV.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  3H. 

C.  supra  hrunneus  nigro  vermiculatus,  interscapulio  rufescentiore,  alis  dilu- 
tioribus;  pileo  fusco  schistaceo;  gula  alba;  collo  antico  hypochondriisque  brun- 
nescentibuSy  pectore  cinereo,  abdomine  albido  fusco  tenuissime  vermiculatis  ; 
ventre  medio  albo  fusco  undulato  ;  tibiis  externe  brunneis  fusco  vermiculatis^ 
intenu  albis;  remigibus  clare  brunneis ^  subtus  cum  teclricibus  alarum  infe- 
rioribus  cinereis,  campterio  nigricante;  subcaudalibus  rufis,  nigro  undulatis, 

cf  Parties  supérieures  du  corps  d'un  brun  roussâtre  au  dos,  d'une  nuancfc 
plus  foncée  et  tirant  au  rougeâtre  sur  la  région  interscapulaire ,  plus  claire 
sur  le  croupion ,  plus  pâle  et  plus  grisâtre  sur  les  ailes ,  le  tout  vermiculé 
finement  de  noirâtre;  sommet  de  la  tête  d'un  ardoisé  foncé,  lavé  légèrement 
de  rougeâtre,  plus  fortement  sur  la  nuque  et  le  haut  du  cou  postérieur; 
gorge  blanche  pure;  le  fond  du  cou  antérieur  brunâtre,  de  la  poitrine  cendré 
grisâtre,  de  Tabdomen  blanchâtre,  des  flancs  brunâtre,  le  tout  varié  d'une 
rare  vermiculation  brune;  milieu  du  bas-ventre  blanc  traversé  de  quelques 
lignes  brunes  sinueuses;  tibias  bruns  à  l'extérieur  vermiculés  de  plus 
foncé,  blancs  à  l'intérieur;  sous-caudales  rousses,  variées  de  quelques 
ondulations  brun  noirâtre.  Rémiges  d'un  brun  pâle  unicolore,  à  barbe 
externe  luisante;  toute  la  page  inférieure  de  l'aile  pliée  d'un  cendré  pâle. 
Rectrices  de  la  couleur  du  croupion.  Bec  brun  en  dessus,  jaune  pâle  en 
dessous;  pattes  corné  brunâtre;  iris  brun  clair. 

Longueur  de  l'aile,  146;  bec,  40;  tarse,  51  millimètres. 

Description  diaprés  un  oiseau  péruvien  de  la  collection  de  MM,  Salvin  et  Godman. 
Elvira  (Bartlett). 
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1178.  —  Crypturus  cinereus 

Tinamus  cinereus,  Lâth.^  /.  0.,  II,  p.  633. 
Tetrao  cinereus,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  768. 
Crypturus  cinereus,  III.,  Prodr.,  p.  244—  Tsch.,  Faim.  Peru., 
pp.  46  et  283  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr,,  p.  152. 

C.  supra  brunneo  fumosus,  subtus  dilutior  ;  pileo  rufescente  brunneo  ;  nucha 
colloque  posiico  rufescentiorc;  plumis  gulx,  lateribus  capitis  et  collo  supero 
scapis  albidis. 

cf  Ad.  —  D'un  brun  fuligineux  en  entier,  d'une  nuance  un  peu  moins 
foncée  en  dessous  qu'au  dos;  le  sommet  de  la  tête  est  d'un  brun  roussâtre 
foncé;  la  nuque  et  le  cou  postérieur  d'un  brun  plus  roussâtre  et  moins 
foncé;  la  gorge,  les  côtés  de  la  tête  et  le  haut  du  cou  antérieur  et  sur  les 
côtés  variés  de  baguettes  blanchâtres  et  épaisses  dans  toutes  les  plumes; 
les  grandes  tectrices  alaires  et  les  rémiges  secondaires  variées  au  bord 
externe  d'une  série  de  petites  taches  fauves  peu  distinctes;  la  page  infé- 
rieure de  l'aile  est  d'un  brun  plus  pâle  que  la  supérieure.  Bec  brun  cornô 
en  dessus,  blanchâtre  en  dessous;  pattes  olive  brunâtre. 

Longueur  de  l'aile,  187;  bec,  41;  tarse,  58;  première  rémige,  59  milli- 
mètres. 

Description  d'un  exemplaire  péruvien  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  Godman. 

0  Jeune  oiseau.  —  Fuligineux  foncé  en  dessus,  plus  pâle  sur  l'abdomen, 
dont  les  plumes  sont  bordées  de  fauve  d'une  manière  peu  prononcée;  le 
bas- ventre  est  plus  foncé,  à  plumes  traversées  de  quelques  raies  fauves 
fines;  gorge  grise  claire;  ailes  de  la  couleur  du  dos,  à  rémiges  secondaires 
variées  d'une  série  de  petites  taches  subtriangulaires^  rousses  le  long  du 
bord  de  la  barbe  externe;  dessous  de  Taiie  gris  pâle;  quelques  grosses 
taches  rousses  sur  les  sous-caudales.  Bec  brun  en  dessus,  blanchâtre  en 
dessous;  pattes  d'un  gris  brunâtre,  à  ongles  cornés  (oiseau  de  Cayenne,  au 
Musée  de  Varsovie). 

longueur  de  l'aile,  173;  bec,  36;  tarse,  50;  doigt  médian,  31;  ongle, 
5  millimètres. 

Chamicuros,  Santa  Cruz  (Bartlett);  Yquitos  (Whitbly). 
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1179.  —  Crypttirus  Bartletti 

ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1873,  p.  311  —  Nomencl.  Av.  Neotr.^ 
p.  152. 

C,  supra  ochraceo  brunneus,  dorso  toto  et  alis  extus  nigro  transfasciatis , 
cervice  postica  murino  brunnea;  pileo  nigro,  latertbus  capitis  fuscescentibus  ; 
subtus  cervinus,  ventre  inedio  albo,  hypochondriis  et  tectricibus  caucUe  inferio- 
ribus  fusco  undulatis;  gula  pure  alba;  remigibus  supra  nigricantibus ,  subtus 
cinereis;  tectricibus  inferioribus  albis;  rostro  plumbeo,  mandibula  inferiore 
flavtda;  pedibus  obscuris  (Sclater  et  Salvin). 

çj  et  Q  —  Dos  brun  ocreux,  rayé  en  travers  de  noir;  tectrices  alaires 
plus  noires,  à  raies  d'un  ocreux  plus  clair  et  moins  nombreuses;  sommet 
de  la  tête  d'un  fuligineux  foncé;  cou  postérieur  brun;  côtés  de  la  tête  d'un 
brun  moins  foncé  que  la  couleur  du  sommet;  gorge  largement  blanche;  cou 
antérieur  brun  grisâtre;  poitrine  d'un  ocreux  sale,  subondulé  de  plus  foncé 
sur  les  côtés;  milieu  du  ventre  d'un  ocreux  blanchâtre;  côtés  de  l'abdomen 
brunâtres  rayés  en  travers  de  brun  et  d'ocreux  ;  région  anale  variée  de  raies 
brunes  ;  sous-caudales  d'un  ocreux  vif  avec  ime  ligne  médiane  noirâtre  ; 
tibias  bruns  rayés  de  fauve  à  l'extérieur.  Rémiges  brunes,  les  secondaires 
voisines  des  primaires  variées  au  bord  externe  d'une  rangée  de  petites 
taches  fauves;  sous-alaires  externes  d'un  brun  fuligineux,  celles  du  milieu 
de  l'aile  blanchâtres;  les  grandes  sous-alaires  et  la  page  inférieure  des 
rémiges  d'un  cendré  pâle.  Rectrices  brun  roussâtre.  Bec  brun,  à  mandibule 
inférieure  roussâtre;  pattes  olives. 

9  Juv.  —  Plus  foncée  en  dessus  que  le  mâle  adulte,  à  bordures  de 
quelques-unes  des  tectrices  alaires  blanchâtres  ;  le  cervix  et  la  nuque  rayés 
en  travers  de  roussâtre;  côtés  de  la  tète  roussâtres;  le  dessous  plus  foncé 
sur  la  poitrine,  plus  roussâtre  sur  l'abdomen;  une  grosse  raie  noire  antéa- 
picale  sur  les  plumes  des  côtés  du  bas-ventre;  sous-caudales  ocreuses  uni- 
colores;  le  blanc  de  la  gorge  varié  de  brunâtre  dans  sa  partie  postérieure; 
le  reste  comme  chez  l'adulte. 

CJT  Longueur  de  l'aile,  136;  bec,  32;  tarse,  43;  première  rémige  primaire, 
42  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  140;  bec,  33;  tarse,  42;  première  rémige  primaire, 
38  millimètres. 

Santa  Cruz  (Bartlbtt);  Pebas  (Orton);  Yquitos  (Whitelt). 
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1180.  —  Crypturus  noctivagus 

Tinamus  noctivagus,  Wied.,  Reise,  l,  p.  160  —  Beitr.  Natg. 
BrasiL,  IV,  p.  504. 

Pezus  zabele,  Spix,  Av.  Brasil.,  II,  tb.  LXXVII. 

Crypturus  noctivagus,  Wagl.,  Syst.  Av.,  sp.  6  —  Tscii.,  Faun. 
Peru.y  pp.  46  et  283  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  152. 

G.  pileOf  interscapulio,  jugulo  pectoreqite  schistaceus;  dorso  infero  uropy- 
gioque  ferrugineo  nigroque  transfasciatus  ;  alis  supra  nigris,  rufo  fasciatis; 
gula  genisque  ochraceis;  abdomine  medio  rufo;  ventre  ochraceo  lateribus  fas- 
dis  nigricantihus  ;  remigibus  schistaceis,  subtus  cinereis,  primariis  immacu- 
latis,  secundariis  pogonio  externo  supra  rufescente  vario  /  subalaribus  cinereis, 
medio  albis. 

çf  Ad.  —  Le  sommet  de  la  tête,  la  région  interscapulaire,  le  devant  du 
cou,  la  poitrine  et  les  flancs  du  haut  de  Tabdomen  schistacés,  d'une  nuanco 
plus  foncée  sur  les  parties  supérieures  du  corps  et  plus  claire  en  dessous  ; 
passant  sur  la  nuque  en  rougeâtre;  cou  postérieur  roux  ferrugineux  foncé; 
le  bas  du  dos  et  le  croupion  rayés  de  noir  et  de  roux,  cette  dernière  cou- 
leur plus  obscure  sur  le  premier  et  passant  graduellement  en  une  nuance 
plus  claire  sur  le  second;  la  gorge,  les  lores  et  le  bas  des  joues  ocreux; 
région  auriculaire  roux  sale  ;  milieu  de  l'abdomen  roux  ;  ventre  ocreux  ;  les 
flancs  du  ventre  et  les  sous-caudales  rayés  en  travers  de  noirâtre;  le  milieu 
du  bas- ventre  et  le  côté  interne  des  tibias  isabelles;  côté  externe  de  ces 
derniers  gris  rayés  de  roux.  Ailes  noires  en  dessus  rayées  de  roux  ;  rémiges 
schistacées  en  dessus,  cendrées  en  dessous  ;  les  primaires  immaculées,  les 
secondaires  variées  de  roussâtre  sur  la  page  supérieure  des  barbes  externes; 
sous-alaires  cendrées,  avec  une  grande  tache  blanche  au  milieu  de  l'aile. 
Mâchoire  noirâtre;  mandibule  carnée  pâle;  pattes  brunes  olivâtres,  à  ongles 
jaunes. 

Longueur  de  l'aile,  175;  bec,  34;  tarse,  45;  doigt  médian,  26;  ongle, 
5  millimètres. 

Description  d'après  un  exemplaire  du  Brésil  du  Sud  (coUectiou  Beblepsch). 
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il 81.  —  Crypturus  rubripes,  sp.  n. 

C.  supra  obsolète  rubente  brunneus,  pileo  obscuriore,  superciliis  latis  genisque 
isabellinis;  gula  pecloreque  medio  pure  albis,  collo  antico  griseo,  abdomine 
medio  pallido  isabellino,  lateribus  ventris  fasciis  brunneis  ;  subcaudalibus  basi 
rufescentibus,  disco  et  fascia  undulata  nigris;  alis  griseo  brunneis,  tectricibus 
majoribus,  mediis  et  minoribus  proximis  apice  albido  marginatis;  rectricibus 
basi  cinereis,  apice  dorso  concoloribus . 

cf  Sommet  de  la  tête  d'un  fuligineux  brunâtre,  à  plumes  du  front  et  du 
vertex  passant  au  noirâtre  à  l'extrémité,  bordé  des  deux  côtés  d'une  large 
bande  sourciiière  isabelle,  sale  et  moins  prononcée  devant  l'œil;  joues  de 
la  couleur  du  sourcil  jusqu'au  bord  postérieur  de  l'œil;  le  reste  des  côtés 
de  la  tête  gris  brunâtre  ;  cou  postérieur,  dos,  scapulaires  et  croupion  d'un 
brun  rougeâtre  pâle  tirant  au  violet,  à  plumes  du  milieu  du  dos  et  quelques- 
unes  des  scapulaires  postérieures  frangées  de  noirâtre  d'une  manière  peu 
prononcée;  en  dessous  la  gorge  est  longuement  et  largement  blanche;  tout 
le  devant  du  cou  gris  tirant  un  peu  au  violâtre  surtout  sur  les  côtés,  les 
plumes  de  la  région  jugulaire  vermiculées  dans  leur  partie  terminale  de 
plus  foncé  d'une  manière  assez  distincte;  poitrine  blanche  sur  le  milieu  et 
grise  sur  les  côtés;  abdomen  isabelle,  avec  des  raies  brunes  peu  nom- 
breuses sur  les  côtés  du  bas-ventre  ;  sous-caudales  rousses  à  la  base,  isa- 
belles  à  l'extrémité,  à  disque  noir  et  une  raie  transversale  festonnée.  Ailes 
brun  grisâtre,  à  tectrices  grandes,  médianes  et  petites  voisines  bordées  à 
l'extrémité  de  blanchâtre,  ces  bordures  précédées  d'une  raie  ou  tache  brune  ; 
les  rémiges  secondaires  bordées  à  l'extérieur  d'une  série  de  taches  fauves 
irrégulières  et  terminées  d'une  pareille  bordure  sur  la  barbe  externe;  sous- 
alaires  blanchâtres  au  milieu  de  l'aile  et  brunes  le  long  du  bord  ;  les  grandes 
tectrices  et  la  page  inférieure  des  rémiges  d'un  cendré  perlé  clair.  Rectrices 
cendrées  à  la  base ,  de  la  couleur  du  dos  à  l'extrémité ,  variées  aux  bords 
de  quelques  taches  fauves.  Mâchoire  brune,  mandibule  jaunâtre  pâle;  pattes 
rouges. 

Longueur  de  l'aile,  162;  queue,  42;  bec,  37;  tarse,  46;  doigt  médian  avec 
Tongle,  35  millimètres. 

Lechngal  (collection  Raimondi,  recueilli  par  Jelski). 
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1182.  —  I^othoprocta  Taczauowskii 

ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  679,  tb.  LXXXIV  —  Tacîz.,  P.  Z. 
S.,  4874,  p.  564. 

N.  supra  fusca ,  plumis  nigro  late  transfasciatis  et  pallide  cervino  utrinque 
marginatis  ;  subtus  omnino  dilutior,  pectore  cinereo  adumbrato  et  macuUs 
pallide  cervinis,  supra  et  subtus  nigro  marginatis  ornato;  gula  et  abdomine 
medio  lacteo  albescentibus;  Jateribus  cum  crisso  et  subcaudalibus  fere  sicut 
pectus  transfasciatis  ;  his  fasciis  in  pogonio  externo  minus  distinctis^  sed  appa- 
rentibus  (Sclater  et  S  al  vin). 

cT  Milieu  du  sommet  de  la  tôte  couvert  de  plumes  noires  entourées  au 
bout  d'une  large  bordure  roussâtre  sale,  traversée  d'une  ligne  brune,  les 
deux  bords  latéraux  de  cette  plaque  noire  sont  séparés  de  la  couleur  grise 
des  sourcils  par  une  large  ligne  fauve  blanchâtre  composée  des  bordures 
externes  des  plumes  latérales;    le   derrière  du  cou  est  gris  maculé  de 
blanchâtre  et  de  taches  noires  le  long  de  la  ligne  médiane.  Tout  le  dos 
couvert  de  plumes  noires  au  milieu,  formant  une  grande  tache  carrée, 
échancrée  ou  arrondie  sur  son  bord  postérieur;  cette  tache  est  bordée  sur 
ses  côtés  latéraux  d'une  ligne  fauve  claire,  en  laissant  à  l'extérieur  des 
plumes  une  bordure  plus  ou  moins  large  brune  grisâtre,  ponctuée  finement 
de  noir;   le  côté  postérieur  est  largement  entouré  d'une  bordure  pareille 
vermiculée  ou  tachetée  de  noirâtre;  le  dessin  de  ces  plumes  est  complété 
par  une  paire  d'ocelles  oblongues  situées  au  milieu  du  carré  noir,  voisines 
entre  elles,  se  touchant  ou  se  confondant  sur  quelques-unes  des  plumes. 
Les  côtés  du  visage  sont  d'un  fauve  grisâtre,  variés  d'une  moustache  et  de 
quelques  taches  noires  ;  gorge  blanche  ;  le  devant  du  cou  et  le  haut  de  la 
poitrine  sont  d'un  cendré,  maculé  de  grosses  taches  d'un  fauve  clair,  plus 
ou  moins  arrondies  au  milieu  du  corps  et  élargies  en  travers  vers  les  flancs, 
et  bordées  en  dessous  et  en  dessus  d'une  grosse  ligne  noire;  sur  la  partie 
inférieure  de  la  poitrine  ces  taches  sont  remplacées  par  des  raies  transver- 
sales fauves  et  cendrées  continues,  sans  bordures  foncées;  le  haut  des 
côtés  de  Tabdomen  coloré  comme  le  haut  de  la  poitrine,  tandis  que  le  bas 
est  fauve  rayé  de  cendré;  milieu  de  Tabdomen  blanc;  côtés  du  bas-ventre 
gris,  rayés  et  tachetés  comme  ceux  de  l'abdomen.  Tectrices  alaires  d'une 
couleur  grise  brunâtre ,  variées  de  nombreuses  ocelles  fauves  entourées  de 
noir;  de  diverses  formes  et  de  différentes  grandeurs,  dont  la  réunion  forme 
çà  et  là  des  figures  stelliformes  ;   toutes  les  rémiges  variées  de  bandes 
fauves  sur  toute  leur  barbe  externe  et  en  partie,  et  incomplètes  sur  la  barbe 
interne;  sous-alaires  grises  variées  un  peu  de  fauve.  Bec  brun,  à  mandibule 
inférieure  jaunâtre  à  la  base;  pattes  jaunes;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  180;  bec,  49;  tarso,  46;  doigt  médian,  36;  ongle, 
13  miUimètres. 

Maraynioc  (Jelski). 
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1183.  ~  N'othoprocta  G-odmani,  sp.  n. 

Nothoprocta  Taczanowskii ,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  680  (part.). 

N.  supra  fusca,  plumis  nigro  transfasciatis  et  pallide  cervino  utrinque  mar- 
ginaiis;  subtus  omnino  dilutior,  pectore  hypochondriisque  fulvo  griseis,  maculis 
nigrU  pallide  cervino  marginatis  ornatis;  gula  abdomineque  medio  pallide 
isabellinis;  ventre  medio  albo. 

cf  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps  semblables  à  celles  de  la 
N.  Taczanowskii  et  distinctes  seulement  par  les  bordures  latérales  des 
plumes  du  dos,  des  scapulaires  et  du  croupion  beaucoup  plus  larges, 
tandis  que  les  bordures  terminales  de  ces  plumes,  les  taches  doubles  du 
milieu  du  carré  hoir  central  et  des  bordures  externes  sont  plus  roussâtres 
et  moins  variées  de  noir,  ce  qui  fait  que  la  couleur  générale  de  ces  parties 
paraît  être  l^eaucoup  moins  foncée;  les  lignes  fauve  clair  présentent  encore 
cette  différience  que  leur  bordure  externe  p'attpint  pas  jusqu'à  leur  extré- 
mijLé,  tandis  que  chez  Tpiseau  cité  elle  est  bordée  dans  toute  sa  longueur; 
les  pôtés  de  la  tête  et  du  coq  sont  plus  roussâtres,  à  taches  noires  de  la 
régioi^  auriculaire  moins  grosses.  En  dessous  la  différence  est  plus  remar- 
quable ;  la  gorge  est  isabelle,  à  plumes  terminées  par  une  ligne  brune  très 
fine;  lés  plumes  du  haut  du  devant  du  cou  sont  d'un  gris  sale,  avec  une 
ligfie  terminale  comme  dans  les  précédentes;  la  région  jugulaire  et  le  haut 
de  la  poitrine  sont  d'uja  gris  roussâtre  sale  varié  de  grosses  taches  subcor- 
difprmes  d'un  brun  noirâtre,  bordées  largement  sur  les  deux  côtés  et  en 
arrière  de  fauve  pâle  et  de  roussâlre  sur  le  devant;  les  flancs  de  tout  le  corps 
sont  4e  la  même  couleur  également  variés,  mais  de  taches  plus  grosses 
qye  Jes  précédentes;  milieu  de  l'abdomen  isabelle;  milieu  du  bas-venti-e 
blanc  pur.  La  ipaculature  des  tectrices  alatres  est  tout  à  fait  autre  que  dans 
J*espèce  citée,  semblable  à  celle  du  dos  ;  rémiges  semblables  sur  la  barbe 
externe,  mais  différentes  sur  Tin  terne  en  ce  qu'elle  est  rayée  en  entier, 
tandii^  que  chez  l'oiseau  du  Pérou  central  ces  raies  sont  incomplètes  et 
nulles  en  grande  partie;  sous-alaires  d'un  brun  pâle.  Bec  tout  à  fait  sem- 
blable à  celui  de  la  N.  Taczanowskii;  pattes  jaunes,  à  ongles  plus  courts  et 

moins  forts. 

Longueur  de  l'aile,  172;  bec,  47;  tarse,  40;  doigt  médian,  42;  ongle, 
11  milUmëtres. 

Cbachupata  ;  Pérou  Biéridional  ( Whitely). 

Description  de  l'oiseau  typique  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  Godman,  tué  le 
10  septembre  1872,  tandis  que  l'oiseau  du  Pérou  central  a  été  tué  le  9  septembre  1871. 
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1184.  —  I^othoprocta  curvirostris 

ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  163—  P.  Z.  S.  1874,  p.  680 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1880,  p.  213. 
Rhynoliotis  perdix,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1860,  p.  97. 

N.  supra  plumis  medialiUr  nigris,  utrinque  lima  alba  limbatis,  brunneo 
variegalis  et  transfasciatis  ;  alis  exttis  iste  brunneis  nigro  regulariter  et  fré- 
quenter transfasdatis  ;  remigum  pogoniis  interioribus  cineraceo  nigris;  subtus 
saturate  fulva,  gula  albieante  futvo  et  nigro  longitudinaliter  lineolata;  peetore 
fasciis  albis  et  lineis  nigris  obsolète  variegato  ;  crisso  et  tibiis  pallidioribus  et 
magis  albicantibus  ;  rostro  longo  incurvato  nigro,  mandibula  inferior  ad  basin 
aurantiaca;  pedibus  aurantiacis  (Sglater  et  Salyin). 

cf  et  9  —  Sommet  de  la  tète  couvert  de  plumes  noires  largement  en- 
tourées de  roussâtre  sale  et  varié  de  quelques  taches  long:itudinales  blan- 
châtres; les  plumes  de  la  nuque  et  du  cou  postérieur  brunes  foncées  au 
milieu ,  largement  entourées  d'une  bordure  fauve  sur  les  côtés  et  roussâtre 
à  l'extrémité.  Toutes  les  plumes  du  dos  sont  noires  au  milieu  y  formant  un 
carré  plus  ou  moins  régulier,  bordé  latéralement  d'une  strie  blanchâtre  sur 
les  deux  côtés,  d'une  large  bordure  terminale  fauve  sale  tachetée  au  milieu 
de  noirâtre  en  laissant  à  l'extérieur  une  ligne  uniforme  et  une  autre  pareille 
du  côté  opposé  de  cette  bordure;  enfin  deux  ocelles  au  milieu  de  chaque 
plume,  dont  celles  du  devant  du  dos  sont  petites  et  de  plus  en  plus  grandes 
vers  la  partie  postérieure  du  corps.  Le  menton  est  fauve  pâle  unicolore; 
les  côtés  du  visage  fauves,  tachetés  de  noirâtre;  le  devant  du  cou,  la  poi- 
trine et  les  flancs  de  l'abdomen  sont  d'un  roux  plus  ou  moins  intense  et.vif  ; 
le  haut  du  cou  antérieur  varié  de  stries  ou  de  petites  taches  noirâtres  et 
d'autres  taches  fauves  pâles  plus  grosses;  les  taches  fauves  s'élargissent 
sur  la  poitrine  et  les  flancs  en  bandes  transversales  plus  ou  moins  distinctes 
et  régulières,  bordées  chacune  sur  la  poitrine  des  deux  côtés  d'une  fine 
ligne  brunâtre,  plus  ou  moins  distincte  ;  le  milieu  du  ventre  et  les  jambes 
sont  fauves  unicolores;  sus-caudales  largement  rayées  de  blanchâtre,  de 
noir  et  de  gris  roussâtre  sale.  Tectrices  alaires  roussâtres  sales,  barrées 
en  travers  de  noir  et  parsemées  de  grosses  gouttes  fauves,  plus  ou  moins 
arrondies;  la  barbe  externe  des  rémiges  primaires  rayée  en  travers  de 
fauve  blanchâtre  et  de  brun  ;  celles  des  secondaii'es  sont  d'un  roux  ferru- 
gineux vif  rayé  de  brun  noirâtre  ;  les  tertiaires  sont  d'une  coloration  plus 
analogue  â  celle  du  dos  et  d'un  dessin  plus  compliqué;  la  barbe  interne  de 
toutes ,  excepté  des  tertiaires ,  brune  grisâtre,  uniforme  dans  les  primaires 
et  rayée  de  roussâtre  dans  les  secondaii*es  ;  petites  tectrices  sous-alaires 
rousses,  les  grandes  de  la  couleur  de  la  page  interne  des  rémiges,  variées 
de  quelques  taches  roussâtres.  Mandibule  supérieure  d'un  noir  corné,  à 
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bords  plus  clairs  à  la  base;  la  mandibule  carnée  grisâtre  sale,  à  extrémité 
noirâtre;  pattes  jaunes  grisâtres  très  pâles,  à  ongles  gris;  ihs  brun  grisâtre, 
plus  foncé  autour  de  la  pupille  et  plus  clair  à  l'extérieur. 

Les  deux  sexes  ne  présentent  entre  eux  aucune  différence;  il  paraît  même 
que  les  deux  sont  sujets  aux  mêmes  variétés  de  coloration  qui  consistent 
principalement  en  une  nuance  rousse  plus  ou  moins  intense  sur  les  parties 
inférieures  du  corps,  ou  plus  ou  moins  faible  et  passant  en  fauve  ;  en  raies 
claires  pectorales  plus  ou  moins  prononcées  et  plus  ou  moins  régulières  ; 
en  taches  gutturales  plus  ou  moins  nombreuses  et  en  nuance  des  bordures 
des  plumes  dorsales  plus  roussâtre  ou  plus  grisâtre. 

cf  Longueur  totale,  310;  vol,  525;  aile,  165;  bec,  35;  tarse,  38;  doigt 
médian  avec  l'ongle,  37  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  325;  vol,  565;  aile,  170;  bec,  38;  tarse,  42;  doigt 
médian  avec  Tongle,  40  millimètres. 

0  Le  poussin  en  duvet  a  le  front,  les  côtés  du  visage  et  tout  le  dessous 
du  corps  fauve;  le  front  vai4é  de  noirâtre  et  les  joues  de  deux  lignes  noires, 
dont  une  commence  au  bord  postérieur  de  l'œil  et  descend  le  long  des  côtés 
du  cou^  et  Fautre  forme  une  moustache  en  prenant  la  naissance  à  la  com-i 
missure;  le  sommet  de  la  tête  est  brun  varié  par  les  extrémités  du  duvet 
rousses;  le  dos  également  comme  celui  des  adultes  est  strié  de  blanchâtre 
et  varié  irrégulièrement  de  roux;  ailes  semblables  à  celles  des  adultes, 
mais  leurs  tectrices  sont  largement  entourées  de  roussâtre  sans  taches 
fauves;  la  page  externe  des  rémiges  secondaires  est  d'un  roux  moins 
intense.  Bec  noirâtre,  à  mandibule  inférieure  beaucoup  plus  claire  que  dans 
les  adultes;  pattes  jaunâtres  pâles;  iris  brun  foncé. 

Les  œufs  trouvés  dans  les  premiers  jours  de  juin  sont  allongés  et  ellip- 
tiques, à  surface  fort  polie,  d'une  belle  couleur  violette  grisâtre,  semblable 
-à  celle  du  chocolat  au  lait.  Dimensions  des  œufs  de  différentes  pontes  : 
54-38;  55-38;  55-37,5;  55,5-37,3;  56-37,6  millimètres. , 

Observations.  —  Comparés  par  M.  Sclater  avec  les  exemplaires  typiques  de  sa 
description.  La  diagnose  de  M.  Sclater  placée  à  la  tête  de  ma  description  ne  s'ac- 
corde pas  en  tout  avec  nos  oiseaux  péruviens,  surtout  dans  la  coloration  des  ailes,  où 
la  couleur  roux  cannelle  clair  des  barbes  externes  dans  les  rémiges  secondaires  forme 
un  grand  miroir  très  caractéristique  chez  les  oiseaux  péruviens.  En  examinant  plus 
tard  les  oiseaux  de  Pallatanga  et  ceux  de  Ceche  (10,400  pieds  d'altitude),  fournis 
dernièrement  par  MM.  Stolzmann  et  Siemiradzki,  je  me  suis  convaincu  que  la  diffé- 
rence paraît  être  constante  sous  ce  rapport  entre  les  oiseaux  péruviens  et  ceux  de 
l'Ecuador  occidental,  et  que  la  taille  des  oiseaux  péruviens  paraît  être  un  peu  moins 
forte  (le  mâle  de  l'Ecuador  ayant  l'aile  aussi  longue  que  la  femelle  péruvienne).  La 
différence  principale  consiste  dans  la  couleur  de  la  barbe  externe  des  rémiges  secon- 
daires d'un  roux  cannelle  clair  avec  des  raies  noires  brunâtres,  beaucoup  moins  larges 
que  les  rousses  et  n'atteignant  pas  le  bord  externe  des  pennes,  tandis  que  chez  l'oiseau 
de  l'Ecuador  les  raies  foncées  sont  beaucoup  plus  larges  que  les  rousses,  dont  la 
nuance  n'est  pas  aussi  intense  et  aussi  pure  tirant  au  fauve  sale;  en  outre  de  la 
barbe  externe  sur  les  rémiges  primaires,  les  raies  blanchâtres  prédominent  chez  l'oi- 
seau péruvien,  tandis  qu'elles  sont  moins  larges  que  les  brunes  chez  l'oiseau  de 
l'Ecuador.  Cette  forme  peut  donc  être  distinguée  sous  le  nom  de  la  iV.  cvrvirostrU 
perwvia/nà, 

a  Cet  oiseau  n'est  pas  rare  dans  les  environs  de  Cutervo  (9,000  pieds).  Je  ne  sais 
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pas  si  c'est  la  même  forme  qu'on  rencontre  dans  la  pana  du  Pérou  septentrional  II 
se  tient  principalement  dans  les  baissons  bas  de  chinchango  {Hypericum  larieifo- 
Hum)  quoiqu'il  paraisse  que  je  Tai  rencontré  aussi  dans  la  forêt  d'Anguira,  ce  que 
prétendent  aussi  les  habitants  de  la  contrée  ;  mais  ce  dernier  m*a  paru  plus  petit  et 
d'une  couleur  plus  uniforme. 

j>  On  peut  reconnaître  facilement  les  endroits  de  son  séjour  par  le  gazon  dérangé 
et  par  des  trous  pratiqués  par  l'oiseau  à  la  recherche  des  racines  et  des  bulbes  de 
différentes  plantes,  et  Ton  peut  espérer  Vj  trouver.  H  fouille,  comme  l'assurent  les 
habitants  de  la  contrée,  avec  son  bec,  et  probablement  à  cause  de  cette  habitude 
Torgane  présente  une  surface  plane  et  lisse  à  l'intérieur  des  deux  mandibules,  autre- 
ment la  terre  s'y  collerait  sans  cesse.  Il  parait  qu'il  se  nourrit  en  plein  jour,  car  j'ai 
rencontré  vers  midi  la  terre  fraîchement  dérangée,  et  mon  chien  a  suivi  la  piste. 
Comme  on  trouve  le  plus  souvent  cet  oiseau  sur  les  pâturages,  il  n'est  pas  étonnant 
qu'il  mange  aussi  beaucoup  de  coprides  qu'il  trouve  en  abondance  dans  la  fiente  da 
bétail.  Je  les  ai  trouvés  aussi  dans  les  endroits  complètement  découverts,  parsemés 
de  rares  buissons  nains. 

T>  Il  reste  par  terre  obstinément  et  ne  s'envole  généralement  que  quand  on  marche 
tout  près  de  lui.  Les  habitants  prétendent  qu'on  peut  les  faire  lever  seulement  ^is 
fois  de  suite  (tiene  très  vuelos),  ce  qui  veut  dire  qu'après  trois  vols  successifs  l'oi- 
seau se  laisse  prendre  à  terre.  Je  n'ai  pas  cependuit  constaté  ce  fait,  et  il  me  parait 
que  j'ai  levé  un  nothoprocte  quatre  fois  à  l'aide  de  mon  chien.  En  s'en  volant  il  fait 
entendre  un  cri,  pi-pi-pi-pi, . .  fort  prolongé,  accompagné  de  battement  d'ailes, 
ensuite  en  cessant  de  crier  il  vole  les  ailes  étendues  et  immobiles  jusqu'à  l'endroit 
dans  lequel  il  doit  se  poser  à  terre.  Ordinairement  il  s'avance  dans  la  direction 
droite.  Levé  pour  la  premièi^  fois,  il  va  loin,  quelquefois  jusqu'à  un  kilomètre,  mais 
ensuite  il  ne  dépasse  plus  de  100  jusqu'à  200  pas.  Souvent  j'ai  observé  qu'il  rend 
beaucoup  de  fiente  en  s'envolant,  surtout  après  un  coup  de  fuslL  Après  s'être  posé 
par  terre  il  court  immédiatement  et  s'éloigne  ordinairement  assez  loin.  C'est  ainsi 
que  lorsque  l'un  d'eux  se  fut  posé  à  une  centaine  de  pas  de  moi,  je  me  suis  approché 
de  suite  en  montrant  la  piste  au  chien,  qui  l'a  suivi  sans  retard  et  l'a  fait  partir  à 
300  pas  de  l'endroit  où  il  s'était  posé.  Avant  de  s'envoler  il  fait  ordinairement 
quelques  pas  en  courant,  bien  qu'il  puisse  s'en  passer,  car  en  tirant  un  de  ces  oiseaux 
posé  par  terre,  je  lui  ai  brisé  les  deux  pattes  et  il  est  resté  sur  place  sans  pouvoir 
bouger,  mais  lorsque  je  me  suis  approché  peur  le  prendre  â  s'envola  en  criant  et  dis- 
parut. 

2>  Les  indigènes  les  prennent  dans  des  cages  en  baguettes,  en  les  attirant  avec  des 
graines  de  maïs.  Cet  oiseau  cause  de  grands  dommages  dans  les  champs  de  pommes 
de  terre,  en  mangeant  en  quantité  les  bulbes  jeunes;  dans  les  champs  de  ïnaïs  il  fait 
aussi  des  dégâts.  On  l'appelle  la  perdiz^  et  sa  viande  est  très  estimée.  Il  est  vraiment 
difficile  de  trouver  une  chair  plus  délicate,  transparente  à  peu  près  comme  celle 
d'une  grenouille,  marbrée  de  quelques  veines  noirâtres  sur  les  muscles  de  la  poitrine. 

D  Dans  son  estomac  j'ai  trouvé  différentes  graines,  des  insectes,  comme  des  co- 
phdes,  curculionides,  staphjlinides,  larves  de  diptères,  des  araignées  et  de  petits 
cailloux  »  (Stolzmann). 


1185.  —  I^othoprocta  Brânickii 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  4874,  p.  563  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  680. 

N.  supra  griseo,  nigro  fulvoque  varia;  pileo  nuchaque  nigris,  fulvo  macU' 
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latis;  gula  colloque  fulvis,  maculis  nigris  adspersis;  pectore  cinereo,  abdomine 
fulvo  rufescente,  lateribus  cinerascentibus  fulvo  vermiculatis  ;  remigum  griseo 
fuscarum  pogonio  externo  rt*/b  fasciato. 

cf  Le  fond  du  sommet  de  la  tête  et  de  la  nuque  est  noir  brunâtre  tacheté 

de  fauve,  ces  taches  sont  petites,  jpaais  nombreuses  au  front  et  sur  le  vertex 

et  forment  des  bandes  transversales  en  arrière;   les  lores,  les  côtés  du 

visage  avec  la  bande  sourcilière  et  le  cou  sont  fauves  maculés  de  taches 

noirâtres,  rares  et  petites  sur  les  premières  et  plus  ou  moins  arrondies, 

plus  grosses  sur  le  dernier.  Les  plumes  du  dos  et  des  scapulaires  sont  d'un 

dessin  très  compliqué,  le  milieu  est  largement  noir,  formant  une  grande 

tache  plus  ou  moins  carrée,  bordée  sur  ses  deux  côtés  latéraux  d'une  ligne 

roussâtre  en  laissant  à  Textérieur  une  ligne  noire  sur  les  plumes  du  milieu 

du  dos,  et  sur  celles  des  latérales  et  des  scapulaires  une  bordure  noire  plus 

large  marbrée  de  roussâtre;  chacune  de  ces  plumes  est  terminée  en  arrière 

d'une  bordure  roussâtre  double;  au  milieu  de  toutes  ces  taches  noires  se 

trouve  une  paire  d'ocelles  roussâtres  ;  les  plumes  du  croupion  sont  fauves 

oodulées  de  noir  et  terminées  d'une  bordure  d'un  fauve  plus  pâle.  Région 

jugulaire  et  poitrine  cendrée  bleuâtre,  passant  en  une  nuance  plus  pâle  sur 

les  côtés  de  labdomen,  dont  les  plumes  sont  ondulées  de  blanchâtre  et  de 

gris,  d'une  manière  peu  prononcée;   milieu  de  l'abdomen  et  bas- ventre 

ocreux,  à  plumes  bordées  de  blanchâtre;  le  dernier  est  d'une  nuance  plus 

sale.  Tectrices  alaires  présentant  un  mélange  de  cendré  et  de  gris  olivâtre 

disposés  par  places  irrégulières,  ondulées  de  fauve  ou  de  blanchâtre,  bordé 

des  deux  côtés  d'une  ligne  noire  ou  noirâtre.  Les  rémiges  sont  d'un  gris 

brunâtre,  à  barbe  externe  dans  toutes  et  les  deux  dans  les  secondaires  et 

les  tertiaires  rayées  en  travers  de  roux  clair  :  cependant  les  raies  de  la 

barbe  interne  ne  s'étendent  pas  sur  toute  la  longueur  de  la  plume,  elles 

occupait  presque  la  moitié  terminale  des  tertiaires,  s'arrêtant  de  plus  en 

plus  près  de  l'extrémité  des  secondaires  et  se  trouvant  aussi,  mais  peu 

distinctes,  sur  les  dernières  primaires  ;  les  petites  sous-alaires  sont  rousses 

rayées  de  noirâtre;  les  grandes  grises,  unicolores.  Bec  corné  noirâtre,  à 

mandibule  inférieure  pâle;  pattes  jaunâtres;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  270;  bec,  31;  tarse,  38;  doigt  médian,  21;  ongle, 
9  millimètres. 

OBSBBVATiœ^s.  —  Dans  les  notices  de  M.  Jelski  on  trouve  seulement  que  cet 
oiseau  est  difficile  à  faire  lever  sans  l'aide  d'un  chien,  on  peut  croiser  longtemps 
dans  l'endroit  où  il  s'est  posé  sans  le  trouver.  Les  habitants  de  Junin  prétendent 
qu'on  peut  le  faire  lever  successivement  trois  fois  le  matin,  deux  fois  à  midi  et  une 
senle  le  soir.  En  s'envolant  il  crie  M-M-ki. . .  comme  si  on  le  battait. 

Junin  (Jelski). 
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1186.  —  Tinamotis  Pentlandi 

ViG.,  P.  Z.  s.,  4836,  p.  79  —  Gr.,  Gen.  B.,  tb.  CXXXVIII  —  Tscu., 
Faun.  Peru.,  pp.  47  et  286  —  Scl.  el  Salv  ,  NomencL  Av,  Neotr.^ 
p.  153  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  4874,  p.  564. 

T.  capite  colloque  lacteo  fulvis  vitlis  nigris  longitudinalibus  variis;  dorso 
cintireo,  uropygio  olivaceo  maculis  fulvis  numerosis  gutiatis;  pectore,  hypo- 
cho7idriis  et  tectricibus  alarum  cinereis,  fulvo  dense  transfasciatis ;  abdomine 
medio  lacteo  albescenie;  crisso  subcaudalibusque  rufis. 

çj  Tête  et  cou  d'un  blanc  de  crème,  à  nuance  plus  roussâtre  au  sommet 
de  la  première  et  sur  la  nuque,  plus  blanchâtre  ailleurs,  variés  de  nom- 
breuses lignes  noirâtres,  dont  celles  du  sommet  de  la  tête  après  avoir 
dépassé  la  nuque  se  confondent  en  une  raie  large  descendant  dans  toute  la 
longueur  du  cou  postérieur;  la  sourcilière  plus  foncée  que  les  autres  des- 
cend de  chaque  côté  de  la  raie  mentionnée  plus  haut,  une  autre  ligne 
postoculaire  plus  large  que  la  précédente  traverse  aussi  toute  la  longueur 
du  cou  en  s 'élargissant  et  passant  au  cendré  depuis  la  moitié  de  sa  lon- 
gueur; des  stries  noirâtres  nombreuses  commençant  à  la  commissure  du 
bec  et  passant  le  long  des  côtés  du  devant  du  cou  forment  de  chaque  côté 
une  moustache  prolongée  en  une  large  bande  composée  de  stries  isolées; 
la  gorge  est  immaculée.  Tout  le  dos  est  cendré  bleuâtre  foncé,  le  croupion 
et  les  sus-caudales  largement  olives,  ces  deux  parties  parsemées  de  nom- 
breuses gouttes  fauves,  disposées  sur  toutes  les  plumes  par  plusieurs  paires 
le  long  des  bords;  la  poitrine,  les  flancs  deTabdomen  et  les  tectrices  alaires 
sont  également  d'un  cendré  bleuâtre  traversées  de  nombreuses  raies  fauves; 
milieu  de  l'abdomen  isabelle  blanchâtre  ;  le  bas-ventre  et  les  sous-caudales 
roux.  Rémiges  brunes  traversées  de  nombreuses  raies  fauves  sur  la  barbe 
externe  de  toutes  et  vermiculées  finement  sur  l'interne  des  secondaires; 
sous-alaires  grises  foncées  rayées  de  fauve  blanchâtre.  Rectrices  de  la  cou- 
leur du  croupion  rayées  en  travers  de  fauve,  ces  raies  interrompues  au 
milieu  même  des  pennes.  Bec  noir,  à  base  ponctuée  de  blanc;  pattes  grises 
claires,  à  écailles  très  épaisses  blanches  sales;  ongles  courts,  gros,  d'un 
corné  noirâtre;  iiis  brun  foncô. 

cf  Longueur  totale,  453;  ailo,  280;  queue,  iiO;  bec,  38;  tarse,  36;  doigt 
médian,  34;  ongle,  13;  queue  dépassant  l'aile  de  47  millimètres. 

Montagne  Niuarupa  entre  Junin  et  Obraillo  ;  se  trouve  aussi  aux  environs  d*Alac- 
sayco,  mais  en  petit  nombre  (Jelski). 

<L  La  région  de  la  pnna,  des  deux  versants  des  Cordillères  et  région  de  la  Cordillère 
proprement  dite  sont  les  lieux  exclusifs  de  Thabitat  de  cet  oiseau,  qui  ne  se  trouve 
pas  au-dessous  de  12  pieds,  et  qui  est  répandu  dans  tout  le  Pérou  et  la  Bolivie,  H'é- 
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tendant  an.  nord  dans  rScnador  et  au  sud  dans  le  Chili  septentrional,  H  se  tient 
dans  les  tonffes  des  herbes  de  la  pnna,  surtout  celles  de  la  Stipa  ichu,  et  y  construit 
par  terre  on  nid  simple,  en  rassemblant  nn  peu  d'herbes  sèches.  La  femelle  dépose 
quatre  œa&  très  beanx,  Terts,  macalés  an  gros  bout  de  points  bran  foncé.  L*époqne 
de  la  nidification  est  en  juillet.  Cet  oiseau  yole  rarement  à  courte  distance  ;  ensuite 
il  se  cache  dans  les  hautes  herbes.  Les  Indiens  chassent  souvent  cet  oiseau  à  Taide 
du  chien  (^CanU  ingœ),  qui  se  laisse  dresser  facilement  &  cet  usage.  Un  TinamatU 
poursuivi  par  le  chien  s'envole  et  se  pose  bientôt,  le  chien  le  lève  une  seconde  fois, 
et  à  la  troisième  fois  il  tombe  sur  lui  et  le  tue.  Il  est  difficile  de  prendre  Toiseau 
avec  un  chien  européen  bien  dressé,  car  le  chasseur  ne  peut  pas  voir  dans  les  hautes 
herbes  le  chien  lorsqu'il  s'arrête.  Les  chiens  indiens  sitôt  qu'ils  y  arrivent  taent  l'oi- 
seau presque  toujours  au  troisième  saut,  avec  une  adresse  étonnante.  Les  Indiens 
donnent  le  nom  de  ehuy  ou  yatn  à  l'oiseau  et  le  chien  dressé  à  cette  chasse  est 
nommé  ehuyallo.  Les  faucons  et  les  renards  sont  les  ennemis  les  plus  dangereux  du 
Tim^motign  (TSCHUDI). 

Pour  peindre  les  difficultés  de  la  chasse  au  Tinamotii  et  celles  que  présente  la 
localité  même  habitée  par  cet  oiseau  curieux,  je  cite  la  relation  de  M.  Jelski  t<:»ut 
entière  et  dans  le  même  ordre,  comme  l'a  décrit  cet  infatigable  et  intrépide  voya- 
geur : 

c  Le  lendemain  matin  de  mon  arrivée,  pendant  que  je  plaçais  les  souricières,  mon 
compagnon  Narciso  Huaynate,  mon  hôte  de  Junin  et  excellent  connaisseur  de  la 
contrée,  m'a  fait  remarquer  les  cris  du  Tinaaufti*  sur  les  deux  pentes  du  ravin,  qui 
me  paraissaient  ressembler  à  ceux  des  perroquets.  Le  soir  je  me  suis  rendu  dans  les 
lieux  où  j'ai  entendu  ces  cris  ;  j'ai  marché  beaucoup  sans  voir  aucun  oiseau.  Le  len- 
demain mes  recherches  du  matin  et  de  la  soirée  étaient  également  sans  aucun  ré- 
sultat. Le  troisième  jour  je  suis  allé  plus  tôt  pour  me  trouver  sur  place  pendant  quHls 
crient.  En  y  arrivant  Narciso  m'a  montré  un  sommet  du  rocher  dominant  au-dessus 
du  ravin,  sur  lequel  on  en  entendait  une  paire.  Comme  il  a  neigé  pendant  la  nuit, 
nons  y  avons  trouvé  la  piste,  que  nous  avons  suivie  jusqu'au  moment  où  la  neige  a 
disparu,  puis  nous  allâmes  au  hasard,  et  nous  avons  levé  d'une  pente  voisine  du 
fond  du  ravin  la  paire  qui  avait  crié  précédemment.  Je  n'ai  pas  vu  où  ces  oiseaux 
se  sont  arrêtés.  Nous  nous  séparftpes  donc  pour  les  chercher,  et  Narciso  les  a  levés 
encore  dans  le  ravin,  et  y  en  a  vu  un  troisième.  Le  quatrième  jour  nous  nous  y  ren- 
diment  ayant  le  jour  avec  une  lanterne.  Il  neigeait.  Je  me  suis  placé  près  du  monti- 
cule à  côté  de  la  proéminence  citée,  et  j'ai  envoyé  Narciso  sur  le  côté^  opposé  avec 
la  lanterne,  avec  ordre  de  me  la  montrer  avant  de  l'éteindre,  pour  que  je  susse  où  il 
serait  couché.  Nous  y  avons  grelotté  longtemps,  entendant  continuellement  le  brait 
de  la  chute  des  lavines,  semblable  au  conp  de  canon  éloigné  ;  enfin  à  la  première 
lueur  de  la  journée,  le  ktili  réveillé  a  prononcé  son  Td-ld-ld, . .  ;  bientôt  après  nous 
avons  aperçu  les  oiseaux  descendant  précipitamment  à  travers  les  tas  de  pierres  dé- 
pourvus de  végétation,  par  deux  ou  trois,  en  tout  il  y  en  avait  sept  Ils  criaient  en 
courant  et  s'arrêtaient  de  temps  en  temps. 

»  Pendant  notre  marche  de  nuit  nous  avons  réfléchi  sur  la  question  où  ces  oiseaux 
peuvent  dormir.  Un  Indien  m'a  dit  qu'ils  dorment  dans  le  même  endroit  où  il*^ 
crient  le  matin.  Nous  espérions  leur  apparition  sur  l'éminence  où  ils  ont  crié  la 
veille  ;  cependant  les  uns  ont  descendu  obliquement  vers  le  ravin,  les  autres  apr^-* 
être  descendus  ont  de  nouveau  remonté  sur  les  tas  de  pierres,  où  ils  ont  di*P^^^ 
a  fallu  se  lever  et  suivre  les  uns  ou  les  autres,  mais  nous  ne  l'avons  pas  osé,  f**^^^ 
chacun  le  reproche  du  camarade  ;  mais  quand  tons  les  oiseaux  ont  disparu  )e^  ^^^^ 
décidé  à  donner  le  signal  à  Narciso.  Nous  avons  commencé  par  ^^^^f'^-^j^^,,  e:  oui 
en  pierre  pour  l'avenir;  puis  nous  avons  suivi  la  piste,  qui  nous  a  condu»* 
a  fini  par  disparaître  sans  nous  amener  aux  oiseaux.  ^       «àtnèc  *v.  >^r'^i^- 

»  En  revenant  à  notre  hutte  nous  avons  examiné  une  antre  coU»»^     Vf.-.^.-rr 
opposé  du  ravin ,  où  les  kuli  ont  aussi  crié  chaque  jour,  pour  ^*°^^^ 
serait  pas  plus  commode  que  le  précédent.  Béellement  nous  Vft^<** 
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rable.  An  pded  d'nn  tas  de  pierres  où  les  oiseaux  passent  probablement  la  niiit,  il  y 
avait  beaucoup  de  gros  blocs  commodes  pour  nons  abriter.  Le  cinquième  jour  nous 
nous  y  rendîmes  donc  avec  une  lanterne  ;  mais  avant  d'arriver  il  a  commencé  &  faire 
jour,  et  le  Jtuli  n'a  pas  crié.  J'ai  envoyé  Narciso  du  côté  opposé  et  je  me  suis  placé 
à  l'aflfût,  aussi  bien  que  les  circonstances  et  la  fatigue  le  permettaient,  sans  pouvoir 
atteindre  le  lieu  choisi  d'avance.  Malgré  qu'il  était  déjà  temps,  les  Tinamotis  ne 
criaient  pas,  certainement  ils  nous  ont  vus.  Je  croyais  que  cette  journée  était  encore 
perdue,  et  je  voulais  m'en  éloigner,  quand  derrière  moi  se  fit  entendre  un  son  simple, 
semblable  à  celui  d'une  pintade  ;  en  tournant  ma  tête  de  ce  côté  j'en  ai  aperçu  une 
paire  à  50  pas  de  moi.  Ils  m'ont  vu  aussi  et  se  sont  arrêtés  un  moment  derrière  une 
pierre  en  prononçant  ce  son  d'inquiétude  ;  puis  recommencèrent  leur  course  derrière 
le  monticule.  Je  me  suis  1ère  et  al  visé,  mais  ne  voyant  que  le  cou  je  les  ai  pour- 
suivis  en  courant  quelques  pas  sans  voir  rien  de  plus;  enfin  désespéré,  j'ai  visé  au 
cou  et  tué  l'oiseau  d'un  seul  plomb.  C'était  un  mâle,  malgré  l'opinion  contraire  de 
Narciso,  qui  a  dit  qu'il  était  trop  petit  pour  ce  sexe. 

))  J'ai  distingué  quatre  espèces  de  voix  de  cet  oiseau  :  !<>  l'une  semblable  à 
celle  d'une  pintade;  2^  semblable  à  celle  de  la  Fuliea  gigantea;  3»  celle  que  les 
habitants  de  la  contrée  traduisent  par  M-oii-yon-lton^  you-kou^  et  qui  m'a  paru  être 
ki-ouy  ki-07i,  M'ou,  ki-ou,  etc.,  et  qui,  sous  le  rapport  du  ton,  présente  le  premier 
ki-ou  égal  au  troisième  et  plus  fort,  tandis  que  le  deuxième  égal  au  quatrième  est 
plue  faible,  répétés  sans  intervalle  beaucoup  de  fois.  Le  quatrième  que  j*ai  oublié 
est  un  cri  simple. 

j>  La  vitesse  de  la  course  de  ces  oiseaux  et  la  distance  parcourue  chaque  jour  sont 
étonnantes.  Ceux  qui  le  quatrième  jour  descendaient  de  la  montagne,  deux  heures 
après  se  trouvaient  à  une  lieue  de  distance,  montant  en  haut  et  disparaissant. 

»  J'ai  été  curieux  de  pouvoir  observer  tous  les  détails  racontés  par  les  conducteurs 
de  mulets,  maië  malheureusement  je  n'ai  pas  eu  d'occasion.  On  dit  par  exemple  que 
pendant  qu'il  neige  toute  la  troupe  crie  d'une  manière  extraordinaire,  courant  comme 
des  insensés  jusqu'à  se  fatiguer  au  point  de  se  laisser  prendre  à  la  main.  Les  Indiens 
de  la  puna  les  chassent  dans  les  journées  neigeuses  et  prétendent  à  l'unanimité 
qu'ils  ne  s'envolent  pas  plus  de  trois  fois  pendant  une  poursuite,  et  poàés  pour  la 
dernière  fois  ils  se  laissent  prendre  au  chien  et  même  à  la  main.  On  dit  au^si  que 
les  œufs  sont  verts,  déposés  dans  la,  paja,  et  que  l'oiseau  les  couvre  en  quittant  le 
nid. 

T)  Dans  l'estomac  de  l'exemplaire  tué  il  n'y  avait  que  du  sable,-  tandis  que  le  jabot 
était  rempli  de  feuilles,  de  fleurs  et  de  graines  des  légumineuses  j>  (Jelbki). 
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FAMILLE  RALLID^ 


1187.  —  Hallus  peruvianus,  sp.  n. 

R.  supra  rufescente  oUvaceus,  nigro  maculalus;  subtus  laUribiuque  capitis 
et  eolU  plumbeo  cinereus,  gula  medio  vix  pallidiore;  hypochondriis  nigris, 
alho  irons ftueiatis  ;  ventre  medio  ftUvo  induto;  subeaudalibus  lateraiibus  totis 
alhis,  mediis  nigris  albo  faseiatis;  alis  supra  dorso  coneoloribits,  subalarihus 

fuscis  albo  variis  ;  rectricibus  medio  nigricantibus,  iateribus  late  rufo  olivaeeis. 

• 

Tout  le  dessus  du  corps  couvert  de  plumes  noires  au  milieu  et  d'un  olive 
roassàtre  sur  les  côtés,  formant  au  dos  de  grosses  tadies  noires  sur  un 
fond  roussàtre,  moins  grandes  sur  le  cou,  des  stries  roussâtres  fines  au 
sommet  de  la  tête,  dont  le  front  est  parsemé  de  baguettes  noires  grossies; 
les  taches  noires  des  tectrices  alaires  sont  moins  grosses  que  celles  du  dos 
et  moins  visibles  à  Textérieur;  celles  des  scapulaires  postérieures  les  plus 
grosses;  les  côtés  de  la  tète,  ceux  du  cou  et  les  parties  inférieures  du  corps 
sont  d'un  cendré  plombé,  plus  pâle  sur  la  goi^e  et  plus  obscur  sur  le  devant 
des  joues;  côtés  de  la  poitrine  d'un  olive  roussàtre  uniforme;  les  flancs  de 
Tabdomen  laidement  noirs,  traversés  de  raies  blanches;  milieu  du  ventre 
faove;  sous-caudales  latérales  blanches  en  entier,  les  médianes  noires, 
variées  de  quelques  raies  blanches,  irrégulières.  Rémiges  brunes  olivâtres; 
les  tertiaires  noires  bordées  largement  d'olive  roussàtre;  sous-alaires 
blanches  tachetées  de  gris  brunâtre;  pli  de  Taile  blanc;  quelques  raies 
blanches  sur  les  tectrices  supérieures  de  l'aile,  voisines  du  bord  de  Taile. 
Rectrices  brun  noirâtre,  au  milieu,  bordées  largement  de  la  couleur 
analogue  â  celle  du  fond  général.  Bec  brun  en  dessus,  à  mandibule  supé- 
rieure jaunâtre  (probablement  rouge  comme  chez  Toiseau  d'Europe);  pattes 
d'un  gris  roussàtre. 

Longueur  de  Taile,  112;  queue,  52;  bec,  39;  tarse,  36;  doigt  médian,  40; 
ongle,  9  millimètres. 

Exemplaire  nnique  de  la  collection  Eaimondi,  sans  indication  de  sexe  ni  de  loca- 
Uté. 

Obsebyatiohs.  —  Forme  très  voisine  du  R.  aquaUcms  d'Emope,  et  n'en  est;  ^- 
tincte  qne  par  nne  taîDe  nn  peu  moins  forte;  le  fond  des  parties  snpérieoreE  <^i: 
corps  beanconp  plus  ronsBâtre  ;  le  munqae  complet  de  blanc  sur  la  gorge:  Il  se  di^ 
fdngne  da  R.  indi^us  par  le  manque  du  blanc  sur  la  gosge  et  d'one  bande 
laire,  ainsi  qne  par  la  nnanee  des  parties  sopérieores  plos  ronsse. 
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1188.  —  Hallus  sexniplumbeus 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1856,  p.  31  —  ScHL.,  Mus.  P.-Bas,  Ralli,  p.  11 
—  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1868,  p.  445  —  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  139. 

R.  supra  brunnescenti  olivaceus,  nigro  flammulatus;  alis  caudaque  nigri- 
cante  brunneis;  alarum  tectricibus  ru  fis;  capitis  lateribus  et  corpore  toto  subtus 
plumbeis;  tectricibus  subcaudalibus  albis  nigro  miwtis;  hypochondriis  albo 
obsolète  transfasciatis  ;  rostri  culmine  et  apice  nigriSf  mandibula  autem  infe- 
rîore  ruberrima  ;  pedibus  pallide  brunneis. 

Olive  brunâtre  en  dessus,  varié  de  nombreuses  taches  noires  médianes 
dans  toutes  les  plumes  ;  sommet  de  la  tête  noir  parsemé  de  fines  bordures 
noirâtres  au  milieu  et  sur  la  nuque  et  d'un  gris  cendré  sur  les  côtés;  les 
côtés  de  la  tête,  du  cou  et  tout  le  dessous  du  corps  d'un  cendré  plombé; 
gorge  largement  blanche;  sous  caudales  noires  variées  d'ocreux,  les  laté- 
rales en  grande  partie  blanches;  côtés  du  bas- ventre  d'un  ardoisé  foncé, 
i-ayés  finement  de  blanc.  Tectrices  alaires  rousses;  rémiges  brun  olivâtre; 
sous-alaires  ardoise  rayé  finement  de  blanc.  Queue  olive  noirâtre.  Dos  du 
bec  et  l'extrémité  des  deux  mandibules  bruns,  le  reste  du  bec  rouge;  pattes 
brun  pâle. 

Longueur  de  l'aile,  105;  bec,  43;  tarse,  43;  doigt  médian  avec  l'ongle,  52; 
hauteur  du  bec  à  la  naissance,  10  millimètres. 

Description  d'après  l'oiseau  de  Bogota,  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  Godman. 


1189.  —  Rallus  virginianus 

•  L.,  S.  N.y  I,  p.  263  —  Cass.  in  Bairds,  B.  N.  Amer.^  p.  748  ^ 
ScL.  et  Salv.,  Ihis,  1860,  p.  277  —  P.  Z.  S.,  1868,  p.  445  —  Schl., 
Mus,  P.'Bas,  Ralliy  p.  11. 
Rallus  limicola,  Vieil  ,  Enc.  Méth  ,  p.  1059. 

R.  supra  brunneus,  nigro  flammulatus  ;  alis  extus  ru  fis  ;  subtus  pallide  ru- 
fescenti  fulvus  ;  hypochondriis  et  tectricibus  subalaribus  nigris  albo  transfas» 
ciatis  (ScLATER  et  Salvin). 

cf  et  Q  —  D'un  olive  tirant  légèrement  au  roussàtre  en  dessus,  varié  de 
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grosses  taches  oblongues  noirâtres  occupant  le  milieu  de  toutes  les  plumes, 
petites  au  sommet  de  la  tête  dans  le  plumage  frais,  tandis  que  dans  le  plu- 
mage usé  les  bordures  claires  disparaissent  en  grande  partie  et  le  noir 
reste  prédominant;  croupion  un  peu  plus  roussâtre  que  le  dos  et  faiblement 
maculé;  côtés  de  la  tête  cendrés,  à  lores  d'une  nuance  beaucoup  plus 
foncée,  et  une  ligne  blanchâtre  entre  Tœil  et  la  naissance  du  bec,  séparant 
la  couleur  des  lores  de  celle  du  front;  le  dessous  du  corps  est  d'un  fauve 
rougeâtre,  à  gorge  blanchâtre  ou  blanche,  milieu  du  ventre  fauve  pâle; 
flancs  du  bas- ventre  noirâtres  rayés  en  travers  de  quelques  lignes  blanches; 
sous-caudales  blanches  avec  une  ligne  médiane  noire,  plus  ou  moins  large 
surtout  dans  les  médiaires,  dans  quelques-unes  les  lignes  noires  manquent 
dans  les  latérales,  et  l'extrémité  des  médianes  est  colorée  de  roux.  Tectrices 
alaires  d'un  roux  brunâtre;  rémiges  d'un  ardoisé  olivâtre;  les  tertiaires 
largement  olives  aux  bords  et  noires  au  centre;  sous-alaires  ardoisées 
bordées  finement  de  blanc  dans  la  partie  antérieure  et  dans  la  postérieure. 
Queue  olive  brunâtre.  Mâchoire  brune,  mandibule  jaune  rougeâtre;  pattes 
d'un  carné  sale;  iris  brun  rougeâtre. 

L'oiseau  moins  adulte  a  le  rougeâtre  du  dessous  plus  pâle,  enduit  d'oli- 
vâtre sur  les  côtés  de  la  poitrine  et  du  cou;  milieu  du  ventre  largement 
cendré  clair  lavé  légèrement  de  rougeâtre. 

Longueur  de  l'aile,  92-105;  queue,  40-45;  bec,  33-39;  tarse,  32;  doigt 
médian  avec  l'ongle,  35-41  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  péruviens  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et 
Godman,  et  les  oiseaux  de  TEcoador  du  Musée  de  Varsovie. 
Lima  (Nation). 


1190.  —  Rallus  cypereti 


Stolzm.,  MS.  —  Tacz.,  p.  Z.  S.,  1877,  p.  747. 

A.  supra  olivaceo  griseus,  fusco  maculatus  ;  collo,  peetore  et  striga  superci- 
liari  fulvis;  gula  dbdomineque  medio  albis;  alis  caudaque  olivaceo  griseis; 
hypochondriis  subalaribusque  albo  et  olivaceo  transfasciatis  ;  rostri  brunnei 
mandibula  inferior  pallida;  pedes  olivaceo  carnei;  iris  rubro  brunnea. 

cf  et  Q  —  La  couleur  générale  des  parties  supérieures  du  corps  est  d'un 
gris  olivâtre  pâle,  à  sommet  de  la  tète  et  la  nuque  d'une  teinte  plus  foncée 
avec  les  bordures  des  plumes  plus  claires,  très  fines  et  peu  distinctes;  tout 
le  dos  varié  de  grosses  taches  foncées,  occupant  largement  le  milieu  de 
toutes  les  plumes.  La  gorge  est  blaaclie,  ainsi  que  le  milieu  du  ventre;  le 
bas  des  joues,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  ainsi  qu'une  raie  entre  la 
naissance  du  bec  et  le  bord  antérieur  de  l'œil  sont  d'une  couleur  fauve 
roussâtre  clair;  un  croissant  blanc  se  trouve  sur  la  paupière  inférieure  dans 
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toute  la  longueur  de  Toeil;  les  côtés  de  Fabdomen  et  le  bas- ventre  sont 
olive  foncé,  rayés  en  travers  de  blanc.  Les  ailes  et  la  queue  soBt  de  la  cou- 
lei2r  du  dos;  les  sus-alaires  lavées  de  roussàtre;  les  sous-alaires  olive  foncé, 
rayées  en  travers  de  blanc,  ces  raies  sont  fines  et  peu  nombreuses;  les 
grandes  tectrices  inférieures  de  la  queue  sont  blanches,  rayées  en  travers 
d'olive  foncé ,  les  autres  blanches  en  entier.  Bec  brun  corné ,  à  mandibule 
inférieure  brun  roussàtre  dans  sa  plus  grande  moitié  basale  ainsi  que  le 
bord  de  la  supérieure;  tarse  d'un  jaune  orangé  pâle  sur  le  devant;  gris 
brunâtre  en  arrière,  le  reste  des  pattes  brun,  à  doigts  plus  clairs  tirant  au 
carné;  iris  terre  de  Sienne,  grisâtre  autour  de  la  pupille. 

cf  Longueur  totale,  327-342;  vol,  447-465;  aile,  137;  queue,  60;  bec,  52; 
tarse,  44;  doigt  médian,  40;  ongle,  9  millimètres. 

9  Longueur  totale,  320;  vol,  440;  aile,  125;  queue,  60;  bec,  51;  tarse, 
40;  doigt  médian,  37;  ongle,  8  millimètres. 

Tumbez  (Stolzmaitn). 

a  Ce  raie  se  tient  ezclnsiyement  au  bord  des  rhizophores,  couverts  de  Cypenu;  je 
Tai  trouvé  le  plus  commun  sur  l'îlot  San  Jacinto,  où  il  n*y  a  presque  point  de  rhizo- 
phores,  mais  les  grandes  parties  du  terrain  y  sont  couvertes  de  cypéracées.  La 
chasse  en  est  difficile  sans  chien,  il  file  avec  tant  de  facilité  entre  les  tooftes  d'herbes, 
qu'il  faut  beaucoup  de  peine  à  le  faire  lever.  Ne  voyant  pas  de  danger  il  sort  sur  le 
1  imon  découvert,  où  enfonçant  le  bec  dans  la  vase  il  cherche  les  crustacés  du  genre 
OeloHmus  et  les  petite  mollusques  comme  les  Cerithinm.  En  tirant  il  feut  se  dé- 
pêcher, car  il  se  pose  ordinairement  à  16  jusqu'à  30  pas  du  lieu  d'où  on  l'a  levé. 
BJessé  à  l'aile,  il  est  perdu  pour  le  chasseur.  » 


1191.  —  H.allus  cœsius 

TscH.,  Faun,  Peru.,  p.  204  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4880,  p.  213. 
Rallus  rhytirhynchus,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  S59. 

R,  su]^ra  brunnescente  olivaceus,  subtus  câsrulescente  schistaceus;  crisso 
brunnesante  griseo,  subcaudalibus  nigricantibus,  rectricibiu  nigris  late  oIp- 
vaceo  limlatis;  remigibus  olivaceo  brunneis;  subalaribus  brunnescente griseis. 
Rostrum  olivaceo  viride,  supra  ad  basin  cœruleum,  lateribus  macula  magna 
rubra  ;  pedes  flavo  rubri  ;  iris  rubra, 

cf  et  Q  —  D'un  olive  brunâtre  au  dos  et  sur  les  tectrices  alaires,  presque 
uniforme  partout,  derrière  du  cou  et  nuque  de  la  même  nuance,  sommet  de 
la  tête  plus  foncé,  moins  olive,  à  baguettes  de  toutes  les  plumes  frontales 
épaisses,  spiniformes  d'un  noir  luisant.  Toutes  les  parties  inférieures  du 
corps  d'un  ardoisé  bleuâtre,  les  côtés  do  la  tête,  la  gorge  et  le  haut  du  cou 
d'une  nuanct)  grisâtre  foncée;  bas-ventre  gris  brunâtre;  sous-caudales  noi- 
Atres,  bordées  de  gris  brunâtre.  Rémiges  brunes  avec  une  légère  nuance 
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olive;  rectrices  noires  largement  bordées  d'olive;  sous-alaires  d  j  la  couleur 
du  ba6-ventre.  Bec  d'un  beau  vert,  à  base  d'un  bleu  clair  en  dessus,  et  une 
grande  tache  rouge  sur  le  côté  de  la  mandibule  et  le  bord  d(î  la  mâchoire, 
d'un  vert  plus  foncé  à  l'extrémité;  pattes  rouge  carotte,  ce  pigment  est 
moins  épais  sur  le  devant  du  talon  et  du  tarse  et  laisse  à  découvert  la  peau 
carnée  claire;  le  côté  postérieur  du  talon  brun  grisâtre;  le  dessous  des 
doigts  gris  clair;  ongles  cornés;  iris  rouge  carminé  presque  pur. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  bruns  olivâtres  en  dessus  et  d'un 
gris  foncé  teint  légèrement  de  fauve  en  dessous,  surtout  sur  le  devant  du 
cou  et  le  milieu  de  la  poitrine;  la  gorge  est  plus  pâle;  rémiges  comme 
celles  des  adultes;  rectrices  noirâtres  finement  bordée;î  d'olive;  sous-cau- 
dales noirâtres  largement  bordées  d'olive  sale.  Bec  olive  brunâtre;  pattes 
brun  grisâtre;  iris  teiTe  de  Sienne. 

Cf  Longueur  totale,  353;  vol,  467;  aile,  132;  queue,  70;  tarse,  40;  doigt 
médian,  51;  ongle,  9,5;  bec,  42  millimètres. 

9  Longueur  totale,  304-327;  vol,  431-438;  aile,  130;  queue,  70;  tarse,  40; 
doigt  médian,  41  ;  ongle,  11;  bec,  48  millimètres. 

Observations.  —  Forme  voisine  du  R.  nlgrieans,  mais  bien  distincte  par  une 
taille  moins  forte,  la  nuance  des  parties  inférieures  du  corps  moins  bleuâtre,  celle 
de  la  gorge  aussi  foncée  que  les  parties  environnantes,  quoique  d'une  ruance  diffé- 
rente; la  présence  des  baguettes  épaisses  criniformes  dans  les  plumes  frcntales;  la 
couleur  autre  du  bec,  des  pattes  et  des  yeux. 

Trouvé  le  long  des  rivières  de  la  côte  et  de  la  région  montagneose  par  Tschuv-li  ; 
par  Jelski  aux  environs  de  Lima. 

«  A  Cutervo  il  se  tient  principalement  dans  le  lit  d'un  petit  ruisseau  couvert  de 
joncs  épais  et  d'une  certaine  plante  à  larges  feuilles.  Je  faisais  la  chasse  à  cet  oiseau 
à  l'aide  d'un  chien,  bon  vol  est  droit  et  de  petite  durée  comme  celui  de  notre  raie 
de  genêt,  les  pattes  pendantes.  Son  cri  est  original,  rappelant  le  rugissement  d  un 
âne  par  son  temps  et  non  pas  par  le  son.  Je  l'ai  entendu  plusieurs  fois  pendant  la- 
nuit  au  milieu  de  la  ville,  quoiqu'il  n'y  fût  pas  gardé  en  captivité  ;  je  suppose  donc 
qu'ils  quittent  la  nuit  les  marais  et  se  rendent  dans  les  lieux  secs.  Avant  le  lever  du 
soleil  et  le  soir  ils  sortent  dans  les  prairies  nues,  mais  à  l'approche  du  chasseur  il» 
se  sauvent  précipitamment  dans  les  herbes.  J'ai  vu  des  petits  en  janvier;  ils  ^^ 
tout  noirs.  Les  indigènes  lui  donnent  le  nom  de  gallareta  ou  galUneta  =  poule 
d'eau  3)  (Stolzmann). 


1192.  —  Hallus  nigricans 

Vieil.,  Eue.  Méth.,  p.  4067  —  Scl.,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  440—  >c.- 
et  Salv.,  Nomencl  Av.  Neotr.y  p.  139  —  Tacz.  ,  P.  Z.  ^\    ^^■'  * 
p.  244;  4882,  p.  49. 

R,  supra  brunnescente  olivaceus,  subtus  sclUsiaceam ,  guii  nw^v    #iai*^<^«^^ 
crisso  fuliginoso,  rectricibus  tectricibusque  caudse  inferioit^v^  .ttrrttmnUo^' 
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retnigibus  tUgricantibus  olivaceo  perfusis;  subalarihus  brunnescente  fuliginosis. 
Rostrum  griseo  viride,  supra  olivaceum;  pedes  brunneo  rubri,  digitibus  brun- 
nets;  iris  fusco  ochraeea. 

cf  et  Q  —  D*UD  olive  brunâtre  au  dos,  sur  les  tectrices  alaires,  les  ré- 
miges tertiaires,  le  derrière  du  cou  et  la  uaque  ;  d'une  nuance  plus  foncée 
au  sonunet  de  la  tète;  le  front  tirant  sur  Fardoisé;  les  côtés  de  la  tête  et 
toutes  les  parties  inférieures  du  corps  d'un  schistacé  légèrement  bleuâtre; 
gorge  d'un  cendré  beaucoup  plus  clair  que  les  partâes  environnantes  ;  devant 
du  cou  un  peu  plus  foncé;  région  anale  fuligineuse;  les  sous*caudales  et  les 
rectrices  noires.  Rémiges  brunes  avec  une  légère  nuance  olive.  Bec  vert 
grisâtre,  un  peu  plus  foncé  et  olivâtre  en  dessus;  après  la  dessiccation 
l'extrémité  des  deux  mandibules  devient  jaune  verdâtre  ;  pattes  rouges  bru- 
nâtres, à  doigts  et  le  côté  postérieur  du  talon  bruns;  iris  terre  de  Sienne 
foncé. 

cf  Longueur  totale,  339;  vol,  460;  aile,  140;  queue,  52;  bec,  55;  tarse, 
46;  doigt  médian,  53;  ongle,  11  millimètres. 

Hoambo  (Stolzmakn). 


1193.  —  Aramides  cayennensis 

Fnlica  cayennensis,  Gx.,  L.  S.  JY.,  I,  p.  700. 

GralHnnla  cayanensis,  La^^^.,  J.  0.,  n,  p.  767. 

Rallns  mayimns.  Vieil.,  Enc.  Méth.,  TU,  p.  1058. 

Gallinnla  roficeps,  Spix,  Av.  BrasU.y  n,  p.  74,  tb.  XGVI,  XCVII. 

Rallns  chirocote,  Vieil. ,  L  c,  p.  1060. 

Aramides  roficollis,  var.,  Sws.,  ZooL  lU.^  11,  tb.  CLXXni. 

Aramides  cayennensis,  Pucher.,  Rev,  ZooL,  1845,  p.  277  — 
ScL.,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  447  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  308 
Nomencl.  Av,  Seoir.,  p.  139  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  558. 

À.  supra  oliraeeus,  subtus  tivide  rufUs;  piUo  schisiaceo,  postice  brunnes- 
cente; œllo  plumbeo;  gula  cinereo  albida;  uropygio,  cauda,  crisso  ventreque 
média  nigris;  tibiis  nigricarUibus  ;  remigibut  ferrugineis  olivaceo  ierminatis. 

cf  et  Q  Ad.  —  Le  dos  et  les  scapulaîres  olives;  sommet  de  la  tète  schis- 
taci'  fuligineux,  tirant  au  brunâtre  sur  la  nuque;  côtés  du  visage  gris;  gorge 
blanchâtre  ou  cendré  blanchâtre;  tout  le  cou  jusqu^à  la  région  jugulaire 
dun  cendré  plombé;  poitrine  et  abdomen  roux  cannelle;  croupion,  queae, 
r^oa  anale,  milieu  du  bas-ventre  et  sous-caudales  noirs;  tibias  d'un  scbis- 
taoè  plus  ou  moins  foncé.  Rémiges  d*un  roux  fenugineux  rougeâtre  fonc^, 
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à  extrémité  olivAtre;  tectrices  du  bord  de  l'aile  et  les  grandes  tectrices  pri- 
maires d*un  roux  plus  foncé,  les  autres  do  la  couleur  du  dos;  sous-alaires 
rousses  rayées  de  noir.  Bec  vert  Jaunâtre,  &  base  plus  Jaunâtre;  pattes 
camées;  iris  rouge. 

0  Le  Jeune  oiseau  diffère  des  adultes  par  tout  le  sommet  de  la  tète  d'un 
brunâtre  légèrement  ferrugineux  ;  cette  teinte  moins  forte  colore  aussi  les 
côtés  de  la  tète;  le  manque  complet  du  noir  au  croupion  et  sur  la  région 
anale  remplacé  par  Tolive  brunâtre  sur  le  premier,  Tocreux  au  milieu  du 
bas-ventre,  et  gris  teint  légèrement  d'ocreux  sur  les  flancs  du  bas-ventre  et 
sur  les  tibias. 

cf  Longueur  de  Taile,  205;  queue,  65;  bec,  60;  tarne,  80;  doigt  m^'^- 
dian,  54  ;  ongle,  14  millimètres. 

Ucsyali  inférieur  (Babtlstt)  ;  Amable  Maria  (JJSLSKI)  ;  Yurimagoas  (Htolz- 

MAHN). 

a  Cet  échattier  forestier  se  tient  dans  les  lieux  entièrement  secs,  aataut  que  le 
permet  la  fôrèt  chaude  et  humide.  J*ai  entendu  souvent  son  cri  à  Yurimaguas,  com- 

posé  de  trois  notes,  distantes  entre 

répétées  beaucoup  de  fois. 

même  temps  un  autre  individu 

une  note  basse,  gutturale  n 

(M^OLZMAHH). 


1194.  —  A.raxnide8  saracura 

Oallinola  saracura,  Spix,  Av.  Brasil.,  11^  p.  75,  tb.  XCVIIL 

Oallinola  plumbea,  Vieil.,  N.  D.  H.  N.,  XII,  p.  404  •-  Tsch., 
Faun.Peru.,  pp.  52  et  902. 

Rallns  plmobens,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1070. 

Aramides  saracura,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  440  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  139. 

A.  supra  rufescenle  olivaceuM,  collo  poslico  rufeseeniiore;  pileo  tubiuique 
einereoplumbeus;  abdornine  tmdio  Hbiisqm  ardetiaeeis;  iubeaudalibus  fumosis  ; 
gula  alha;  remigibun  primarUn  rufls,  apice  olivaceU;  subaUiribus  ru/l«  nigro 
tramfasckUis;  couda  cutn  tectrieibus  superioribus  nigra. 

cf  Ad.  —  Olive  tirant  légèrement  sur  le  roussâtre,  au  dos  et  sur  les  { 

aileë,  d'une  nuance  beaucoup  plus  rousse  sur  tout  le  cou  postérieur  et  le  { 

devant  même  du  dos;  sommet  de  la  tête  d*un  cendré  plombé,  gnsitre  an 
front  et  au-dessus  des  yeux;  croupion  brun,  plus  foncé  en  arrièie,  sna- 
caudales  noires;  côtés  de  la  tête  d*un  gris  foncé.  En  dessous,  la  gorge 
largement  blanche,  le  cou  antérieur,  la  poitrine  et  les  flancs  de  r 
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largement  d'un  plombé  bleuâtre  ;  le  milieu  de  Tabdomen  et  les  tibias  d'un 
ardoisé  grisàti*e;  les  côtés  du  bas- ventre,  les  sous-cç^udalea  et  la  région 
anale  d*un  fuligineux  foncé.  Rémiges  primaires  rousses  terminées  longqe- 
ment  d  olive  brunâtre;  les  secondaires  de  la  couleur  du  dos;  sous-alaires 
rayées  en  travers  de  roux  et  de  noir.  Queue  noire.  Bec  jaune  olivâtre  ;  pattes 
d'un  brun  rougeâtre  clair. 

Longueur  de  l'aile,  185;  queue,  GO;  bec,  60;  tarse,  73;  doigt  médian  avec 
l'ongle,  72  millimètres. 

Description  d'après  les  oîseaox  da  Brésil,  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  GodHian. 
Fide  TscHUDii. 


1195.  —  Porzana  carolina 

Rallus  carolinus,  L.,  S.  N.y  I,  p.  363. 

Gallinula  carolina,  Lath.,  J.  0.,  Il,  p.  711. 

HaUus  stoUdus,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1066. 

Porzana  carolina,  Bp.,  Compt.  R&iid.y  1856,  p.  599  —  Baird, 
B.  N.  Amer. y  p.  749  —  Scl.  etSALV.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  139 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  748. 

P.  supra  brunneo  olivacea,  pileo  vitta  mediana  nigra,  dorso  et  scapularibus 
'  nigro  maculatiSf  albo  lineatis  et  punctatis;  fascia  verticali,  superciliis  Mis, 
collo  anteriori  et  pectore  medio  cserulescente  cinereîs;  fronte,  loris,  gula,  et 
collo  supero  medio  nigris;  hypochondriis  latissime  olivaceis,  albo  et  nigro 
transfasdatis  ;  abdomine  medio  albido;  subcaudalibus  albis  fulvo  lavatis;  rec- 
tricibus  medio  nigris,  latissime  colore  dorsi  limbatis;  remigibus  olivacea  fuscis; 
subalaribm  albis,  fusco  variis,  Roslrum  olivaceo  flavum;  pedes  olivacei;  iris 
grisea,  annulo  rubro  brunneo  circumscripta. 

(S  Les  parties  supérieures  du  corps  sont  d'un  olive  brunâtre;  le  sommet 
de  la  tète  traversé  dans  toute  sa  longueur  depuis  la  ligne  des  bords  anté- 
lieurs  des  yeux  d'une  raie  noire,  graduellement  atténuée  en  arrière;  le  dos 
et  les  scapulaires  variés  de  grosses  taches  noires  et  de  lignes  longitudinales 
blanches,  bordées  de  noir;  les  tectrices  alaires  immaculées;  croupion  cou- 
vert de  plumes  noires  bordées  d'olive  brunâtre;  une  raie  cervicale,  une 
large  bande  sourcilière,  les  joues,  le  devant  du  cou  et  le  milieu  de  la  poi- 
trine sont  d'un  cendré  bleuâtre  ;  le  front,  les  lores,  le  devant  môme  du 
vis-  ^e,  la  gorge  prolongée  en  une  bande  peu  large  sur  le  milieu  du  haut 
du  cou  noirs;  la  région  auriculaire  et  les  côtés  du  cou  d'un  brun  olive  plus 
pâle  que  celui  du  dos;  flancs  largement  olives  rayés  en  travers  de  blanc 
bordô  de  noir;  milieu  de  l'abdomen  blanchâtre;  sous-caudales  blanches, 
plus  ou  moins  lavées  de  roussâtre  vers  l'extrémité.  Rémiges  d'un  brun 
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légèrement  olivâtre,  l'externe  bordée  de  blanc»  plusieurs  suivantes  asper- 
gées de  blanc  sur  leui*  barbe  externe;  sous-alaires  blanches  tachetées  de 
foncé;  rectrlces  noires  au  milieu,  largement  bordées  de  la  couleur  du  fond 
des  parties  supérieures.  Bec  olive  jaunâtre  ;  pattes  olives;  iris  gris  autour 
de  la  pupille,  brun  rougeâtre  à  Textérieur. 

Q  Semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  difl'érant  que  par  le  noir  plus  large- 
ment étendu  sur  le  sommet  de  la  tète  et  réuni  au  noir  frontal,  de  sorte  que 
la  raie  cervicale  cendrée  manque  complètement. 

Un  mâle  de  la  collection  de  M.  Ralmondi  diffère  des  autres  par  le  front 
tout  cendré  et  le  noir  réduit  aux  lores  et  à  la  gorge. 

Une  femelle  de  la  collection  de  M.  Raimondi  se  distingue  des  autres  par 
les  plumes  du  dos  et  surtout  celles  des  scapulaires  bordées  plus  longue- 
ment de  blanc,  et  la  présence  d'un  certain  nombre  de  taches  blanches  sur 
les  tectrices  alaires;  le  noir  au  croupion  couvert  pour  la  plupart  par  les 
bordures  des  plumes. 

Un  oiseau  moins  adulte  a  très  peu  de  cendré  au  cou,  remplacé  par  l'oli- 
vâtre sur  la  région  jugulaire;  le  cendré  des  côtés  du  visage  blanchâtre;  le 
noir  de  la  gorge  mélangé  avec  des  plumes  blanches  ;  sous-caudales  rousses. 

cf  Longueur  de  l'aile,  104;  queue,  44;  bec,  19;  tarse,  34;  doigt  mé- 
dian, 32;  ongle,  7  millimètres, 

Q  Longueur  de  l'aile,  104;  queue,  45;  bec,  19;  tarse,  32;  doigt  mé- 
dian, 31;  ongle,  7  millimètres. 

Longueur  totale,  213-223;  vol,  336-348  millimètres. 

Observations.  —  Cea  oiseaux  péruviens  sont  considérablement  plus  petits  que 
ceux  de  l'Amérique  Septentrionale,  leur  be<;  est  plus  court  et  beaucoup  moins  fort  ;  la 
bande  gulaire  noire  beaucoup  moins  large. 

Tumbez  (Stolzmann). 

a  Dans  le  delta  de  Tumbez,  cette  espèce  habite  les  mêmes  lieux  que  le  Ralhis 
cypereti,  c'est-à-dire  les  bords  des  mangliers  couverts  de  cypéracées.  Dans  l'estomac 
j'ai  trouvé  des  auricules  et  des  graines  de  Cyperus  d  (Stolzmann). 


1196.  —  Porzana  jaznaïcensis 

Rallus  jamaïcensis,  Briss.,  ilv.,  VI,  App.,  p.  140  —  Gm.,  L.  S. 
N.,  I,  p.  718. 

Ortygometra  jamaïcensis,  Gosse,  B.  Jamàicay  p.  375. 

Rallas  Salinasi,  Philip.,  Wiegm.  Arch,,  1857,  p.  262. 

PorzaBa  jamaïcensis,  Baird,  B.  N.  Amer, y  p.  749  —  Sgl.,  P. 
Z,  S.,  1861,  p.  81  —  ScL.  etSALV.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  140. 

Ortygometra  chilensis,  Bp.,  Compt,  Rend,  y  1856,  p.  599. 

P,  supra  cinerea,  brunneo,  préecipue  in  dorsosummo,  pevfusa;  capite,  dorso 
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toto  et  alis  extus  albo  stellatis;  subtus  cinerea,  gula  (in  junioribus)  albicante; 
hypochondriis,  ventre  imo,  et  crisso  albo  transfasciatis  ;  rostro  plumbeo  ;  pedibus 
coryllinis  (Sclater  et  Salvin). 

C?  Ad.  —  Tête  ardoisée,  foncée  en  dessus;  le  dos  et  les  ailes  d'un  olive 
foncé  varié  de  nombreuses  taches  transversales  blanches,  dos  postérieur 
d'un  roux  brunâtre  obscur;  gorge  d'un  gris  roussâtre;  cou  antérieur  et 
poitrine  d'un  plombé  sale;  ventre  rayé  en  travers  d'olive  foncé  et  de  blan- 
châtre, cette  dernière  nuance  légèrement  ocreuse  sur  le  bas- ventre  et  les 
sous-caudales.  Couleur  des  rémiges  grise  olivâtre  assez  pâle,  petites  taches 
blanches  sur  les  deux  barbes;  sous-alaires  blanches  variées  de  brunâtre; 
pli  de  l'aile  blanc.  Queue  d'un  brun  noirâtre,  à  rectrices  traversées  de 
quelques  lignes  blanches  interrompues  au  milieu  des  pennes.  Bec  corné 
noirâtre;  pattes  brunes  rougeâtres. 

Les  oiseaux  moins  adultes  ont  la  gorge  blanchâtre,  tandis  que  les  oiseaux 
parfaitement  adultes  l'ont  d'un  plombé  pur,  ainsi  que  toute  la  poitrine  et  le 
haut  de  l'abdomen;  ces  derniers  ont  la  nuance  brune  au  fond  du  dos  et  des 
ailes,  des  taches  noires  autour  des  taches  alaires  blanches,  les  plus  grosses 
sur  la  partie  postérieure  de  l'aile  et  nulles  sur  les  petites  tectrices;  crou- 
pion plus  foncé,  presque  noirâtre. 

Longueur  de  l'aile,  76;  queue,  32;  bec,  17;  tarse,  24;  doigt  médian  avec 
l'ongle,  31  millimètres, 

Lima  (Nation). 


1197.  —  Porzana  cinerea 

Porphyrio  cinereus,  Yieil.,  Enc.  Méth,,  p.  1044. 

Rallus  exiUs,  Temm.,  P.  C,  DXXIII. 

Porzana  exilis,  Schl.,  Mus.  P.  Bas.,  Ralli,  p.  35  —  Scl.,  P.  Z. 
S.,4866,  p.  56. 

Porzana  cinerea,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  456;  1873, 
p.  308  —  Scl.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  142. 

P.  supra  olivaceo  brunnea,  uropygio  albide  subtiliter  transfasdato;  pileo 
plumbeo;  nucha  cum  collo  posteriori  intense  ferruginea;  gula  abdomineque 
medio  albis;  lateribus  capitis,  colli  et  pectoris  câsrulescente  cinereis;  hypochon- 
driis  nigricantibus  fasciis  albis  variis;  crisso  et  subcaudalibus  fulvo  nigroque 
transfasciatis;  remigibus  dorso pallidioribus,  rectricibus  concoloribus.  Rostrum 
olivaceo  brunneum;  pedes  cornei;  iris  rubra. 

C?  et  Q.  —  Sommet  de  la  tête  plombé,  nuque  et  cou  postérieur  roux 
ferrugineux  intense  ;  dos  olive  brunâtre  ;  tectrices  alaires  un  peu  plus  claires 
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et  variées  de  subtiles  raies  transversales  blanchâtres  plus  ou  moins  dis- 
tinctes  ;  croupion  finement  rayé  en  travers  de  lignes  blanches  ou  fauves  ; 
côtés  de  la  tête,  du  cou  et  de  la  poitrine  d*un  cendré  bleuâtre;  gorge 
largement  et  milieu  même  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen  blancs;  côtés  de 
Tabdomen  largement  noirs,  rayés  en  travers  de  blanc;  le  bas- ventre  et  les 
sous-caudales  également  noirs,  à  raies  fauves.  Rémiges  d*un  schistacé 
olivâtre  ;  les  secondaires  variées  de  quelques  raies  blanchâtres  peu  régu- 
lières. Queue  concolore  au  dos;  sous-alaires  blanches.  Bec  brun  olivâtre; 
pattes  cornées;  iris  rouge. 

9  Longueur  de  l'aile,  75;  queue,  35;  bec,  18;  tarse,  24;  doigt  médian, 
26;  ongle,  5  millimètres. 

Ucayali  (Babtlktt). 


1198.  —  Porzana  cayennensis 

Rallus  cayennensis,  Gm.,  L.  S.  N.,  I^  p.  718. 

Rallus  viridis,  Mûll. 

Rallus  klolo,  ViEiL.y  Enc.  Méth,,  p.  1066. 

Gallinula  pileata,  Wied.,  Beitr,  Natg.  BrasiL,  III,  p.  802  — 
TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  52  et  302. 

Porzana  viridis,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  559. 

Porzana  cayennensis,  Scl.  et  Salv.,  Nom.  Av,  Neotr.y  p.  139 
—  P.  Z.  S.,  1868,  p.  451;  1873,  p.  308. 

Porzana  cayanensis,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  754. 

P,  supra  olivaceo  brunnea,  pileo  intense  ferrugineo,  laterihus  capitis  obscure 
griseis  ;  subtus  tota  rufo  ferruginea,  gula,  medio  pectore  et  abdomine  pallidio- 
ribus;  remigibus  brunneis,  rectricibus  dorso  concoloribus  ;  subalaribus  fusco 
et  rufo  variis,  Rostrum  cornée  brunneum;  pedes  sordide  eartiei;  iris  rubra, 

Cf  et  9  —  D'un  brun  olivâtre  en  dessus ,  à  sommet  de  la  tête  roux  fer- 
rugineux intense;  les  côtés  de  la  tête  gris  foncé;  tout  le  dessous  roux  fer- 
rugineux, le  plus  intense  sur  tous  les  côtés  du  corps,  et  plus  clair  au  milieu 
de  la  poitrine  et  de  l'abdomen,  et  le  plus  sur  la  gorge.  Tectrices  alaires  un 
peu  plus  brunes  que  le  dos;  rémiges  brun  pâle,  sous-alaires  rousses  variées 
de  brun.  Rectrices  de  la  couleur  du  dos.  Bec  brun  corné;  pattes  d'un  carne 
sale;  iris  rouge. 

Dans  le  plumage  usé  la  couleur  des  parties  supérieures  du  corps  est 
moins  foncée  et  tirant  plus  sur  l'olive;  le  roux  du  dessous  beaucoup  plus 
clair  en  général  et  fauve  sur  la  gorge;  les  tectrices  alaires  plus  ou  moms 
enduites  de  ferrugineux  à  l'extrémité. 
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C?  Longueur  de  Taile,  90;  queue,  27;  bec,  22;  tarse,  40;  doigt  médian,  30  ; 
ongle,  7  millimètres. 

9  Longueur  de  Taile,  85  ;  queue,  28  ;  bec,  20  ;  tarse,  38  ;  doigt  médian,  31  ; 
ongle,  7  millimètres. 

Pente  orientale  des  Andes  (Tschudi);  Monterico  (JEL8KI);  Xereros,  Ucayali 
(Babtlett). 


1199. — 


ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1868,  p.  453  —  P.  Z.  S.,  1873,  p.  308  - 
Nom.  Av,  Neotr.y  p.  140  —  Scl.,  Exot.  Om,,  p.  105,  tb.  LIIL 
Porzana  fasciata,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  pp.  981  et  979. 

P,  fuscescenti  olivacea;  alis  obscurioribus  ;  capite  toto  cum  collo  et  corpore 
suMus  ad  imum  pectus  castaneis;  abdomine  rufo  nigroque  transfasciato; 
subalaribus  ru  fis  nigro  maculatis;  rosir  o  obscure  comeo;  pedibus  saturaie 
coryllinis  (Sclater  et  Salvin). 

C?  Tête,  cou  entier  et  poitrine  d'un  roux  foncé  rougeâtre;  tout  le  dos  et 
les  ailes  d'un  olive  foncé  tirant  légèrement  au  roussâtre;  fabdomen  et  les 
sous-caudales  rayés  en  travers  de  roux  et  de  noir,  à  nuance  rousse  plus 
pâle  et  ocreuse  au  milieu  du  ventre;  tibias  également  rayés  d'ocreux  sale 
et  de  noirâtre.  Barbe  interne  des  rémiges  d'un  ardoisé  noirâtre;  sous-alaires 
brunes  bordées  de  fauve  ou  de  roussâtre;  queue  olive.  Bec  corné  foncé; 
pattes  brunes  rougeâtres. 

Longueur  de  Taile,  92;  queue,  30;  bec,  22;  tarse,  41;  doigt  médian  avec 
Tongle,  45  millimètres. 

Description  d'après  les  exemplaires  péruviens  de  la  collection  de  MM,  Salvin  et 
Godman. 
Sarayacu  (Babtlett)  ;  Pebas,  Chamicuros  (Hauxwell). 


1200.  —  Porzana  facialis 

Grex  facialis,  Tsch.,  Faun,  Peru,^  pp.  52  et  301. 
Ortygometra  facialis,  Gh.,  Gen.  B,,  III,  p.  594. 
Latirallus  facialis,  Bp.,  Compt,  Rend.,  1856,  p.  599. 

P.  ex  olivacea  brunnea,  subtus  ditutior,  lateribus  capitis  cinereis;  gula 
albida,  abdomine  medio  fulvo,  subcaudalibus  rufescentioribus. 
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Oiseau  adulte.  —  Parties  supérieures  du  corps  d'un  brun  légèrement 
olivâtre,  à  côtés  du  front  roux  formant  une  large  strie  de  chaque  côté  bien 
distincte  entre  la  naissance  du  bec  et  le  devant  de  l'œil;  côtés  de  la  tète 
d'un  cendré  soyeux;  gorge  blanchâtre,  mélangé  avec  des  plumes  rous- 
sâtres,  surtout  sur  les  côtés;  la  poitrine  et  les  côtés  de  Tabdomen  d'un 
brun  moins  foncé  qu'au  dos;  milieu  de  l'abdomen  fauve;  sous-caudales 
roussàtres.  Tectrices  alaires  et  queue  de  la  couleur  du  dos;  rémiges  un 
peu  plus  foncées;  sous-alaires  d^un  brun  roussâtre.  Bec  brun  foncé  en 
dessus  et  à  l'extrémité  de  la  mandibule  supérieure,  brun  clair  sur  les  côtés 
de  cette  mandibule  ;  mandibule  inférieure  d'un  blanc  jaunâtre  à  extrémité 
brune;  pattes  d'un  jaune  rougeâtre;  iris  brun. 

Longueur  de  l'aile,  86;  queue,  27;  bec,  21;  tarse,  35;  doigt  médian  avec 
l'ongle,  34  millimètres. 

Description  d'après  l'exemplaire  typique  da  Musée  de  Nenfchâtel. 
Forêts  da  Péioa  central  (Tbchudi). 


1201.  —  Porzana  erythrops 

ScL.,  P.  Z.  s.,  4867,  p.  373,  tb.  XXI  -^  Scl.  et  Salv.,  NomencL 
Av.  Neotr.,  p.  140  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  330. 

P.  supra  olivacea  unicolor,  fronte,  lateribtis  capitis,  collo  corporeque  subtus 
cmrulescenie  cinereis;  crisso  subcaudalibusque  fusco  olivacds,  albo  tramfas- 
ciatis;  remigibus  griseo  olivaceis,  rectricibus  olivaceis,  subalaribus  albis 
olivaceo  fasciatis;  gula  albida.  Bostrum  viridi  olivaceum,  basi  late  rubro 
auraniiacum;  pedes  sordide  carnei;  iris  aurantiaca, 

cf  et  9  —  Olive  brunâtre  uniforme  sur  toutes  les  parties  supérieures  du 
corps,  d'une  nuance  un  peu  plus  brunâtre  sur  les  tectrices  alaires,  dont 
celles  du  milieu  de  l'aile  sont  variées  de  quelques  taches  transversales 
blanchâtres,  peu  prononcées;  le  front  largement,  les  côtés  de  la  tête,  le 
cou  antérieur  et  le  reste  du  dessous  sont  d'un  gris  bleuâtre  plus  foncé  au  front 
et  plus  pâle  au  milieu  du  ventre  qu'ailleurs  ;  gorge  blanchâtre  ;  le  bas-ventre 
et  les  sous-caudales  bruns  noirâtres  rayés  en  Iravere  de  blanc.  Rémiges 
d'une  nuance  plus  pâle  que  celle  du  dos;  rectrices  olives  brunâtres;  sous- 
alaires  blanches  rayées  d'olivâtre  foncé.  Bec  vert  olivâtre,  à  base  large- 
ment rouge  vermillon  ;  pattes  carnées  sales,  à  ongles  presque  de  la  même 
couleur;  iris  orangé. 

Q  Longueur  de  l'aile,  99;  queue,  38;  bec,  19;  tarse,  28;  doigt  médian,  27; 
ongle,  5;  totale,  210;  vol,  345  millimètres. 

Lima  (NATION,  Stolzmann). 
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1202.  —  Porphyriops  melanops 

Rallus  melanops,  Vieil.,  Enc,  Méth.y  p.  1065. 

GalliBuIa  crassirostris,  Gr.,  P.  Z.  S.,  18439  p.  118. 

Grez  femoralis,  Tsch.,  Faun.  Peru,,  p.  301. 

Porphyriops  leucopterus,  Salvadori,  Atti  Soc.  liai.,  1866, 
p.  382. 

Porphyriops  melanops,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  461  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr.,  p.  140. 

P.  supra  fusco  olivaceus,  uropygio  obscuriore;  scapularibtts  anterioribus 
rubro  castaneis;  pileo  medio  nigro;  regione  anteoculari  fusco  schistacea;  gula 
lateribusque  capitis  griseis;  collo  antico  cinereo;  pectore  olivaceo  griseo;  abdo- 
mine  cinereo  albo  varia;  hypochondriis  olivaceis  albù  guttatis;  subcaitdalibus 
albis;  tectricibus  alarum  olivaceis,  castaneo  lavatis;  remigibus  rectricibusque 
olivaceo  fuscis;  pogonio  externo  remigis  primée  albo;  subcaudalibus  albis ,  oli- 
vaceo maculatis. 

Parties  supérieures  du  corps  olive  foncé,  passant  au  plus  foncé  sur  le 
croupion  et  les  sus-caudales,  milieu  du  front  et  du  vertex  noir;  les  scapu- 
laires  latéro-antérieures  d'un  marron  rougeâtre  intense,  formant  de  chaque 
côté  au-dessus  de  l'aile  un  grand  espace  de  cette  couleur;  le  côté  delà  tête, 
la  gorge  et  le  haut  même  du  cou  d'une  nuance  grise  foncée,  passant  au 
cendré  sur  le  devant  et  les  côtés  du  cou  inférieur;  le  milieu  de  la  poitrine 
occupé  par  un  grand  espace  de  gris  olivâtre,  bien  distinct  des  parties  envi- 
ronnantes; abdomen  cendré  varié  par  l'extrémité  blanche  de  toutes  les 
plumes,  rangées  en  raies  transversales  peu  régulières  et  couvrant  presque 
en  entier  le  fond  du  milieu  du  corps  ;  les  flancs  olives  maculés  de  gouttes 
blanches  disposées  en  raies  transversales;  sous-caudales  blanches  pures. 
Rémiges  d'un  ardoisé  olivâtre,  à  barbe  externe  de  la  première  blanche, 
ainsi  que  celle  de  la  penne  de  l'aile  bâtarde;  tectrices  alaires  olives  lavées 
de  marron;  sous-alaires  blanches  maculées  d'olive.  Queue  noirâtre.  Bec 
d'un  vert  olive  foncé  à  la  base,  puis  vert  clair  et  orangé  à  l'extrémité  de  la 
mandibule;  tarse  vert  bleuâtre;  iris  brun. 

Longueur  de  l'aile,  133;  queue,  59;  bec,  24;  tarse,  43;  doigt  médian,  50; 
ongle,  14;  hauteur  du  bec,  13  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  de  Chili  (collection  Berlepsch  et  Musée  de 
Varsovie), 
Pérou,  fide  TscHUDii. 
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1203.  —  G-allinula  galeata 

Grex  galeata,  Licht.,  Verz,  DouhL,  p.  80. 

Gallinula  galeata,  Wied.,  Beitr.  Natg,  Bras,,  IV,  p.  807  — 
BuRM.,  SysU  Ueb.  Th.  Bras. y  III,  p.  389  —  Tsch.,  Faun,  Peru., 
pp.  52  et  302  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neoir,,  p.  140  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  559  —  Salv.,  P.  Z.  S.,  1883,  p.  428. 

G.  plumbeo  ardesiaca,  capite  et  collo  obscurioribus,  dorso  medio  et  posteriori , 
uropygio  tectricibusque  caudx  superioribus  fusco  olivaceis  ;  plumis  lateralibus 
externis  macula  magna  longitudinali  alba;  ventre  medio  albo  subundulato; 
subcaudalibus  albis,  mediis  nigris;  remigibus  schistaceis;  rectricibus  nigri- 
cantibuSf  mediis  olivaceo  perfusis,  Rostrum  apice  flavum,  basi  latissime  et  scuto 
frontali  corallino;  pedes.  viridi  olivacei,  annulo  tibiali  rubro;  iris  cinereo 
brunnea. 

cf  et  Q  Ad.  —  Couleur  générale  plombé  ardoise,  à  tête  et  16  cou  supé- 
rieur d'une  nuance  foncée  noirâtre  ;  le  milieu  du  dos,  les  scapulaires  posté- 
rieures, le  bas  du  dos,  le  croupion  et  les  sus-caudales  d'un  olive  brunâtre; 
sur  les  grandes  plumes  externes. des  côtés  de  l'abdomen  une  grosse  tache 
allongée  blanche;  milieu  du  bas- ventre  subondulé  de  blanc;  sous-caudales 
blanches  avec  quelques  plumes  médianes  noires;  sous-alaires  schistacées 
bordées  de  blanc;  rémiges  noirâtres;  rectrices  noires.  Bec  rouge  corail,  à 
extrémité  jaune,  la  scutelle  frontale  de  la  même  couleur  que  la  base  du  bec, 
coupée  carrément  en  arrière  ;  pattes  olives  verdâtres  avec  un  large  anneau 
rouge  sur  la  partie  dénudée  de  la  jambe;  iris  brun  grisâtre. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  a  la  tête  et  le  cou  fuligineux,  à  joues 
striées  de  blanc  et  la  gorge  plus  ou  moins  blanche;  la  couleur  des  parties 
inférieures  du  corps  grise,  subondulée  de  blanc  sur  le  milieu  de  toute  la 
poitrine  et  de  l'abdomen;  quelques-unes  des  taches  des  plumes  latérales 
jaunâtres;  le  reste  comme  dans  les  adultes.  Bec  brun  olivâtre;  pattes 
olives;  iris  brun  grisâtre. 

cf  Longueur  de  Taile,  180-230;  queue,  63-95;  bec,  27-30;  tarse,  53-63; 
doigt  médian,  63-67;  ongle,  18-19  millimètres. 

En  général  cette  espèce  présente  de  grandes  différences  de  taille.  Sa 
coloration  est  analogue  à  celle  de  la  G.  chloropus  d'Europe ,  mais  en  outre 
de  la  grande  différence  de  la  taille,  il  y  a  quelques  détails  de  coloration  qui 
les  distinguent,  comme  la  couleur  schistacée  prolongée  beaucoup  plus  loin 
sur  le  devant  du  dos  et  des  scapulaires,  le  blanc  moins  dominant  au  milieu 
du  bas-ventre.  La  scutelle  frontale  est  proportionnellement  beaucoup  plus 
large,  prolongée  jusqu'au  niveau  du  milieu  des  yeux  et  non  arrondie  en 
arrière,  mais  légèrement  coupée  carrément. 

Les  œufs  semblables  à  ceux  de  la  Gallinula  chloropus  d'Europe,  mais  ils 
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sont  beaucoup  plus  grands;  la  coloration  est  en  génër&l  semblable,  c'est- 
à-dire  le  fond  est  jaunâtre  pâle  varié  de  taches  et  de  points  d'un  brun 
rougeâtre  foncé  et  d'autres  d'un  rouge  violitre  pâle,  peu  nombreuses  et 
irrégulièrement  disposées  sur  toute  la  surface;  il  y  a  cependant  des  pontes 
où  les  œufs  ont  le  fond  d'un  ocreux  intense,  à  taches  très  denses  au  gros 
bout.  Dimensions  des  œufs  des  différentes  pontes  :  46,6  sur  36;  47,3-33; 
48-32,5;  50.5-34,3;  51,8-33.8;  52-31,8  miUimèlfes. 

de  Lima 


Il  Tr^  commune  aiuc  eiiTirona  de  Jnnia.  Elle  a  les  habitodes  Bemblables  sous 
certain  rapport  à  celles  de  lu  poule  d'eaa  d'Europe.  Elle  nage  wayent,  mais  ordi- 
nairement elle  marche  beaucoup  sur  les  plantes  aquatiques  et  dons  la  prairie  envi' 
lonnaiite  ;  k  l'approche  d'un  homme  elle  se  e&ave  en  courant  vers  l'eau  et  ne  s'envole 
que  lorsqu'elle  est  pressa  ;  son  vol  esf  bas,  mais  asseï  rapide  et  droit.  SouTent  on  les 
voit  se  pourchassant  dans  la  prairie  aTee  une  grande  célérité  en  montrant  toutes 
leurs  parties  blanches,  en  eonlevant  et  étalant  celle»  de  la  queue,  mais  je  n'ai  pas  pu 
remarquer  comment  elles  font  pour  découTrii  le  blanc  des  flancs.  Souvent  on  entend 
leur  Toix  aernblablo  à  celle  de  la  poule  d'eaa  d'Surope.  Elles  y  sont  assez  ciaintiTea, 
à  cause  de  la  pereécation  continnelle  des  gamins  avec  leur  ry«.  En  nageant  et  en 
marchant  elles  présentent  des  postures  caractéristiques.  Lorsqu'une  d'elles  est  tuée, 
on  mËme  un  autre  oiseau,  comme  un  canard,  elles  accrurent  dn  voisinage,  l'eis- 
minent  et  le  becquettent.  Dana  les  exemplaires  préparés,  la  tête  et  le  cou  s'amoin- 
drissent, et  l'oiseau  perd  beaucoup  de  sa  beauté  B  (Jblbki). 


1304.  —  Fulica  ardesiaca 

TscH.,  Wiegm.  Arch.,  1843,  p.  389—  Faun.  Peni.,  pp.  52  et  303 
—  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  140—  Tacz.,  P.  Z.  S-, 
1874,  p.  559. 

F.  exrulescentê  ardesiaca  fere  unteolor,  eapite  eum  eoito  tolo  nigris,  tubeau- 
tialibtàs,  eampterio  marginBqae  esterno  primm  rtmigis  albis.  Bostrwn  rubro 
flavum,  seuto  ftvnîaU  flaoa;  ptdat  nigri;  trù  flavido  brunnea. 

cf  Plumage  général  ardoisé,  bleuâtre  en  dessus,  sur  les  ailes  et  la  queue, 
grisâtre  en  dessous;  la  tète  avec  le  cou  entier  noirs;  les  plumes  du  milieu 
du  ventre  blanchâtres  à  l'e.xtréraité  même,  parsemant  légèrement  le  fond 
foncêi  sous-caudales  blanches  avec  une  ligne  noire  plus  ou  moins  grosse 
sur  quelques-unes;  région  anale  noire;  pli  de  l'aile  blanc,  ainsi  qu'une  fine 
bordure  externe  de  la  première  rémige  ;  page  inférieure  des  rémiges  cendre 
l>:Uy.  Selon  M-  Tscbudi  le  bec  est  jaune  rougeâtre,  i  extrémité  cornée,  la 
l'Iaque  frontale  renflée  d'un  jaune  pâle;  tarse  noir;  ongles  d'un  brun  noi- 
r;Ui-e:  iris  bnin  jaunâtre. 

LangUL'ur  de  l'aile.  ^26;  queue.  60;  bec.  34;  tarse,  73;  doigt  médian,  93; 
l'iigle  de  iH'  doigt.  ilO;  hauteur  du  bec  à  la  naissance,  17  millimètres. 
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Deacriptîoii  d'après  an  oiseau  dn  Pérou  méridional  de  la  collection  de  M.  Salvin 
et  de  celui  de  la  collection  de  M.  Baimondi.  Selon  M.  Raimondi  l'iris  est  rouge 
obscur;  le  casque  et  le  bec  de  la  même  couleur;  extrémité  du  bec  et  pattes  ver- 
dâtres. 

Les  oiseaux  moins  adultes  ont  la  plaque  frontale  moins  renflée  et  moins  volumi- 
neuse, le  bec  tirant  au  brunâtre. 

0  Le  jeune  oiseau  est  en  grande  partie  blanc  en  dessous;  le  bec  gris 
corné  foncé,  à  extrémité  et  les  bords  dans  leur  moitié  terminale  d'une 
nuance  plus  claire,  à  dos  et  Textrémité  de  la  mandibule  supérieure  gris 
verdâtre;  iris  brun  foncé  légèrement  rougeâtre;  pattes  gris  corné,  plus 
foncé  sur  les  articulations,  verdâtre  au-dessous  des  plumes  de  la  jambe  ; 
les  ongles  gris  corné  foncé. 

Un  petit  poussin  enlevé  à  une  mouette  est  beaucoup  plus  joli  et  différent 
que  les  autres  plus  âgés.  La  peau  du  front  est  rouge  parsemée  de  poils 
noirs.  Bec  d'un  orangé  intense  orné  d'un  point  blanc  devant  l'extrémité; 
les  plumes  autour  du  bec  terminées  d'un  petit  bouton  orangé;  un  peu  de 
duvet  de  cette  dernière  couleur  au  cou;  duvet  de  tout  le  corps  noir.  Pattes 
presque  noires. 

Les  œufs  ressemblent  en  tout  à  ceux  de  la  foulque  d'Europe  et  présentent 
les  mêmes  nuances  du  fond,  ils  sont  cependant  plus  mats,  le  mode  de  la 
tacheture  est  le  même.  Dimensions  des  œufs  des  différentes  pontes  :  55,3 
sur  40;  57-40,6;  58,2-40,6;  64,2-41,2;  63,6-41,6;  64-41  millimètres. 

Laguna  de  Tungusaca  au  Pérou  méridional  (Whitelt);  laguna  de  Titicaxïaca 
(coll.  Raimondi)  ;  Junin,  Chorillos  ( Jblski)  ;  presque  toute  la  côte  occidentale  de 
l'Amérique  Méridionale  et  les  montagnes  jusqu'à  14,000  pieds  (TscHUDi). 

«  Commune  sur  les  lacs  des  environs  de  Junin.  Objet  favori  des  chasseurs  de  la 
contrée,  à  l'aide  d'une  ficelle  garnie  à  l'extrémité  de  balles  de  plomb,  nommée  ryu. 
Les  uns  font  bruit  dans  les  joncs  pour  chasser  les  foulques  à  découvert,  les  autres 
jettent  leur  ryu.  Quelquefois  ils  se  seiTent  aussi  de  leurs  chiens.  Elle  se  nourrit  de 
substances  végétales.  Souvent  on  les  voit  voler  au-dessus  de  l'eau,  en  rasant  la  sur- 
face avec  la  poitrine,  et  laissant  en  arrière  une  longue  ligne  d'eau  en  mouvement  » 
(Jblski). 


1205.  —  Fulica  gigantea 

Eyd.  etSouLEY.,  Voyage  Bonite,  p.  102,  Ib.  VIII  —  Tsch.,  Faun. 
Peru.,  pp.  52  et  302—  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  140  — 
—  Tacz.,  P,  Z.  s.,  1874,  p.  559. 

F.   maxima,  fusco  ardesiaca,  capite  et  collo  superiori  nigriSy    pccio^'^  ^ 
abdomine  medio  brunnescente  lavatis,  remigibus  rectricibusque  ^*fl^*^^^^^^.^  .^ 
subcaudalibus  lateralibus  albis,  mediis  nigris,  Rostrum  rubrum ,    nx^nd^^^  ^^^ 
superiori  basi  latissime  et  scuio  frontali  tumido  citrinis,  apice  fla^o  cov^v^ 
pedes  obscure  rubri;  iris  brunnea. 
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cf  Longueur  de  l'aile,  1!S;  queue,  45;  bec,  32;  tarse,  56;  doigt  médian, 
)2;  ongle,  18;  pouce,  tè;  ongle,  42  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  130;  queue.  40;  bec,  31;  tarse,  53;  doigt  médian, 
)9;  ongle,  17;  pouce,  18;  ongle,  40  millimëti-es. 


Naitts,  SanU  Cnz  (Babtlett);  Tombes  (Stolzhann). 


FAMILLE  ŒDICNEMIDJI 


Œîdicneinus  superciliaris 


TsCH.,  Faim.  Peru.,  p.  293  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  IVeofr- . 
p.  142. 

OB.  grùeus.  subliu  ditutior  ;  intencApulio  fuscescente  ;  coUo  postieo  uropy 
gioqve  fulvo  iubutittulatii  ;  fronte,  svpercîliis  longisHmis,  gula  abdomineQ''*^' 
medio  albis;  fateia  laterali  piUi  utrinqite  nigra  in  nucham  protracta  ;  subcau-- 
dalibui  fulvo  ùabellinit;  teetricibus  alarum  pallide  griseis  ;  remigibus  nigr»*'  - 
alii  sublus  albit;  cauda  alba  fasciù  tramversalibtis  grUeU,  apice  nigra.  R'^^" 
trum  nigrieans,  mandibula  dimidio  baiali  pedesque  viridts. 

Q  Ad.  —  D'un  grU  en  dessus,  le  plus  foncé  sur  la  région  intevacap^" 
Uire,  moins  foncé  sur  les  scapulaires  et  les  aus-caudales,  le  plus  |>â.le  ^ 
cou  ;  sommet  de  la  tête  strié  par  les  baguettes  noires  dans  toutes  lu3  iiliiin'^_ 
et  bordé  des  deux  côtés  par  une  large  bande  noire,  commençant  vis-à-vi 
le  bord  antérieur  de  l'œil  et  prolongée  en  s'atténuant  graduellement  sui"  ^ 
nuque;  toutes  les  plumes  du  cou  postérieur   ont  la  baguette  noii'e 


grasses  tacbes  fauves  disposées  sur  les  deux  barbes;   croupion 


indulé    ■ 


;  le  blanc  oci^upe  le  devant  du  front,    de  larges  sourcils  situes 


^vcouuo  de  la  bande  noire  dans  toute  sa  longueur,   les  côtés  du  la  '*'^^',      _^ 

gorge,  le  milieu  de  l'abdomen,  tout  le  ventre  et  les  tibias;  cùtésducoo 

gris  Isabelle  strié  finement  de  noir,  devant  du  cou  gria  clair  également  ^  ^*  ^    " 


la  poitrine  et  les  flancs  de  l'abdomen  d'un  gris  à  stries  à  peine 


ilistinctes  î 


sous-caudalea  d'un  fauve  Isabelle.  Tectrices  alaires  d'un  gris  plie  presQ  ^ 
uniforme;  rémiges  noires  en  dessus  et  largement  blanches  eu  |*^^^°j^^-^ 
barbe  externe  dans  la  première  blanchâtre  dans  sa  grande  pai-tie  "^^  *c>« 
dans  les  cinquième,  sixième  et  septième  blancbe  dans  la  paitie  baaali;.  ^^ 
mantun  miroir,  couvert  par  les  grandes  tectrices  primaireK  qui  ^°" 
râtres;  les  sous-alaires  et  le  pli  de  l'aUe  blancs-  Queue  blanciii;.  '•*y  **  . 
gris  en  travers  et  terminée  de  noir.  Bec  noirâtre,  à  moitié  basai.'  di- 
dibule  verte;  pattes  vertes;  iris  blanc.  io«^»i 

0  Les  jeunes  en  premier  pluma«e   dififferent  dea  adultes  t»i         ^^ 
parties  supérieures  de  la  tête  et  du  corps  variées  de  fauve,  wn 
latérales,  Untôt  en  bordures  parsemées  de  lignes  et  de.  •*^"'* '™ 
tectrices  alaires,  surtout  celles  de   la  partie  superwm^a-i  "^ 
variées  de  fauve;  les  stries  du  cou  moins  prononowes  ,  w» 
et  les  secondaires  voisines  bordées    dans    t»utt   1*"».   ion» 


\ 
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fauve  avec  une  ligne  médiane  noiràtœ.  Base  de  la  mandibule  inférieure 
grise;  pattes  olives;  iris  d*un  beau  jaune. 

Ijongueur  de  l'aile,  223;  queue,  120;  bec,  53;  tarse,  102;  doigt  médian, 
44  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  de  Lima,  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  Godinan. 

d  Cet  œdicnème  est  répanda  sur  toute  la  côte  péruvienne  depuis  Lima  jusqu'à 
Tumbez  ;  je  ne  connais  pas  la  limite  méridionale  de  son  habitat,  je  sais  cependant 
qu'il  manque  complètement  dans  les  montagnes  et  qu'il  est  réduit  à  une  bande  très 
étroite  de  la  côte.  Il  habite  les  déserts  sablonneux  parsemés  de  rares  buissons  ou  sur 
les  collines  arides.  Les  habitants  le  connaissent  sous  le  nom  d'uarekekef  pris  de  sa 
voix,  et  aiment  à  l'élever  en  captivité  ;  j'en  ai  vu  souvent  des  individus  ^és  appri- 
voisés. On  enveloppe  leurs  longues  pattes  de  drap  rouge,  et  on  y  attache  des  son- 
nettes rondes.  Ordinairement  on  leur  donne  le  nom  de  Juaneito  (Petit- Jean).  Notre 
hôtesse,  à  Tumbez,  en  a  eu  un,  à  doigts  d'une  patte  brisés  par  un  chien,  remplacés 
par  un  bouton  qui  donnait  à  l'oiseau  l'air  tl'un  invalide.  Sa  tête  large,  les  yeux  blan- 
châtres et  les  pattes  longues  faisaient  un  efEet  comique.  Par  ses  manières  et  ses  mon- 
vemente  il  faisait  l'impression  d'une  faiblesse  sympathique  semblable  à  la  vue  d'un 
petit  enfant.  Lorsqu'on  voulait  le  saisir  il  se  retirait  dans  un  coin,  ouvrait  les  ailes 
et  tournoyait  sur  place  exprimant  l'embarras  par  un  cri  craintif.  Il  n'avait  pas  la 
hardiesse  d'une  poule  ni  l'importunité  stupide  d'un  dindon.  Il  se  promenait  dans  la 
boutique,  chassant  aux  blattes  dont  il  était  friand;  jamais  il  ne  s'adressait  à  per- 
sonne, évitant  plutôt  que  cherchant  la  société  humaine.  La  nuit  il  faisait  quelquefois 
entendre  un  cri  sonore,  commençant  par  des  notes  basses  et  passant  brusquement 
aux  tons  plus  élevés,  terminant  par  les  syllabes  longues  et  plaintives,  Mau'kiou'kiûui> 
(Stolzmann).  > 
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FAMILLE  CHARADRIIDJl 


1208.  —  Hoplopterus  cayanus 

Gharadrias  cayanus,  Lath.,  /.  0.,  II,  p.  749  —  Bufï^.,  PI. 
EnL,  DGGGXXXra. 

Gharadrins  spinosus,  var.  7,  Gm.,  S.  N.,  l,  p.  690  —  Wied., 
Beitr.  Natg.  BrasU.,  IV,  p.  764. 

Gharadrins  stolatns,  Wagl.,  Syst.  Av.,  sp.  12. 

Hoploptems  cayanns,  Gr.,  Gen.  ^.,  m,  p.  542 —  Scl.  etSALV., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  199;  1867,  p.  979;  1873,  p.  309  —  Nomencl.  Av. 
Neotr.y  p.  142. 

H.  supra  griseus,  subtus  albus;  cervice  albo  circumscripto  ;  fronte  latissime, 
lateribtis  capitis,  collo  posteriori  cum  dorso  anteriori,  torque  pectorali  latissimo 
et  scapularibus  nigris  ;  tectricibus  alarum  dorso  concoloribus ,  remigibus  nigris, 
fascia  transalari  alba;  cauda  alba  nigro  terminata.  Rostrum  nigrum;  pedes 
flavi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  9  —  Milieu  du  sommet  de  la  tête  gris  foncé  entouré  d'une  bor- 
dure ovalaire  blanche;  le  milieu  du  dos,  les  tectrices  alaires  et  les  rémiges 
tertiaires  d'un  gris  foncé,  analogue  à  celui  de  la  tête;  les  parties  inférieures 
du  corps  blanches;  le  front  jusqu'à  la  ligne  du  milieu  des  yeux,  les  côtés 
de  la  tête,  la  nuque  avec  le  cou  postérieur,  ainsi  que  le  devant  du  dos,  une 
bande  pectorale  très  large  et  les  scapulaires  noirs;  le  croupion  et  les  sus- 
caudales  blancs.  Les  rémiges  primaires  noires,  les  secondaires  blanches, 
ainsi  que  les  grandes  tectrices  en  entier,  formant  une  large  bande  transa- 
laire  blanche;  sous-alaires  blanches.  Queue  blanche,  largement  terminée 
de  noir;  dans  les  rectrices  médianes  la  région  voisine  de  l'extrémité  noire 
colorée  de  gris.  Bec  noir;  pattes  jaunes;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  138;  queue,  57;  bec,  27;  tarse,  44;  doigt  médian,  17; 
ongle,  4,5  millimètres. 

Ucayàli  inférienr,  Santa  Cruz  (Baktlett)  ;  Pebaa  (Hauxwell). 


1209.  —  Vanellus  occidentalis 


Harting,  P.Z.S.y  1874,  p.  451. 

Parra  chilensis,  Mouna,  Hist.  Chili,  p.  205. 
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VaneUus  cayennensiSf  Bridges,  P.  Z.  S.,  1841,  p.  94;  1843, 
p.  117. 
Vanellus  chilensis,  Yarrell,  P.  Z.  S.,  1847,  p.  81. 

V.  similis  cajenncnsi,  sed  major  \  occipite  subcristato;  tibixpîumis  longio- 
ribus,  tarsis  pedibusque  robustioribus  ;  fronle  et  gula  nigris;  stria  lata  a  fnento 
ad  pectus  nigra  ducta  linea  alba  marginata;  verticis  medio  cinereo;  cervice 
albida;  regione  parotica  et  colli  lateribus  cinereis;  dorso  virescenti  purpureo; 
tectricibtts  alarum  exterioribus  albis;  primariis  nigris;  spinis  alarum  flavi- 
cantibus;  pectoris  fasda  lata  alba;  abdomine  crissoque  albis;  cauda  a  basi  ad 
médium  alba,  altéra  parte  nigra,  apicis  margine  albo,  Rostro  rubro,  apice 
nigro  ;  pedibus  rubescentibus  (Harting). 

cf  et  Q  Ad.  —  Tête  et  cou  d'un  gris  ceodrô  plus  foncé  au  sommet,  à 
front  noir  longuement,  ainsi  que  la  gorge,  prolongée  en  une  bande  étroite 
descendant  tout  le  long  du  devant  du  cou,  tout  ce  noir  est  bordé  d'une  ligoc 
blanche;  la  poitrine  occupée  par  une  large  bande  noire;  le  dos,  les  scapu- 
laires  postérieures  et  les  rémiges  tertiaires  sont  d'un  gris  olive  lustré  de 
vert  métallique  ;  tandis  que  les  scapulaires  antérieures  sont  d'un  poui*pré 
doré  tirant  au  violàtre,  formant  une  grosse  tache  de  chaque  côté  du  dos; 
dos  inférieur  gris  ardoisé;  tectrices  supérieures  de  la  queue  blanches;  tout 
Tabdomen  et  les  sous-caudales  blancs.  Petites  tectrices  alaires  d'un  vert 
olivAtre  foncé  métallique ,  tirant  au  saphiré  sur  le  devant  même  de  Taile  et 
au  pourpré  le  long  de  Tavant-bras;  les  grandes  et  moyennes  tectrices 
blanches,  passant  au  cendré  sur  les  postérieures;  rémiges  noires;  sous- 
alaires  blanches.  Qoeue  blanche  dans  les  deux  tiers  basaux,  puis  noire, 
terminée  d'une  bordure  blanche.  Huppe  cervicale  composée  de  quelques 
phimules  filiformes  noircs,  dont  deux  sont  longues  de  4  à  5  centimètres, 
les  autres  beaucoup  plus  courtes.  Bec  rouge  foncé,  à  extrémité  noire  ;  pattes 
rovges  ;  iris  brun  foncé  ;  épine  alaire  jaune. 

Longueur  de  Taile,  250;  queue,  125;  bec,  40;  tarse,  70;  doigt  médian,  35; 
ongle,  6  millimètres. 

Côte  péravienne  (coll.  Kaimoxdi). 


1210.  —  Vanellus  resplendens 

Ghaïudrius  resplendens,  Tsch.,  Faun,  Peru.^  p.  295. 
Vanellus  resplendens,  Scl.   et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  142  —  Tacz.,  p.  z.  s.,  1874,  p.  560. 

K.  capite,  collo  pectoreque  griseis,  gula  albida;  dorso  scapularibusque  oli- 
vaceo  viridibus  nitore  cupreo;  abdomine,  fasoia  aiari  iatistima  tectricUmsque 
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caudsB  albis  ;  tectricihus  alarum  minoribus  violaceis^  aut  plus  minus  obscure 
viridibus  splendidis;  cauda  alba,  fascia  lata  subterminali  nigra;  remigibus 
nigris,  Rostrum  basi  et  pedes  rubri;  iris  rubra. 

cf  et  Q  Ad.  —  La  tête  et  le  cou  jusqu'au  haut  du  dos  sont  d'un  gris 
pâle,  légèrement  rembruni  au  sommet  de  la  tête,  et  souvent  plus  ou  moins 
largement  blanchâtre  au-dessus  des  yeux  ;  les  lores  et  la  région  oculaire 
d'un  fuligineux  brunâtre,   beaucoup  plus  foncé  que  les  parties  environ- 
nantes; gorge  blanchâtre;  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  sont  d'un  gris 
cendré,  gagnant  d'intensité  sur  cette  dernière,  qui  est  séparée  de  la  couleur 
de  l'abdomen  par  une  bordure  foncée,  plus  ou  moins  prononcée.  Le  dos, 
les  scapulaires  et  les  rémiges  tertiaires  sont  d'une  couleur  vert  olive  mé- 
tallique, avec  un  reflet  rouge  violâtre  plus  ou  moins  fort  sur  la  partie 
antérieure  du  premier  et  des  scapulaires;  l'abdomen,  les  tectrices  sus  et 
sous-caudales,    une    large  bande   transalaire   composée   de  couvertures 
moyennes  et  des  grandes  et  de  la  barbe  externe  des  rémiges  secondaires 
postérieures  et  les  couvertures  sous-alaires  blancs.  Les  petites  tectrices 
alaires  sont  d'un  violet  foncé  métallique  et  d'une  nuance  semblable  à  celle 
du  dos  le  long  de  l'avant-bras  ;  sur  quelques-unes  la  couleur  violette  est 
plus  ou  moins  largement  remplacée  par  une  nuance  vert  obscur;  les  rémiges 
primaires  et  la  partie  terminale  des  secondaires  noires,  avec  un  faible  reflet 
verdâtre.  Queue  blanche  traversée  d'une  bande  noir  verdâtre  plus  large  au 
milieu  et  s'atténuant  graduellement  vers  les  bords  en  laissant  une  bordure 
terminale  blanche,  passant  au  gris  sur  la  rectrice  médiane.  Bordure  de  la 
paupière  rouge;  la  moitié  basale  du  bec  et  les  pattes  d'un  rouge  framboise 
au  lait;  extrémité  du  bec  noire;  iris,  selon  l'indication  de  M.  Jelski,  rouge 
dans  les  uns,  tandis  que  dans  les  autres  il  est  rouge  framboise  au  lait,  pas- 
sant au  brunâtre  à  l'extérieur;  selon  M.  Tschudi,  brun.  Aile  armée  d'une 
courte  épine  mousse. 

Cp  Longueur  de  l'aile,  215-223;  queue,  105;  bec,  33;  tarse,  52-55;  doigt 
médian,  21;  ongle,  7;  totale,  318  millimètres. 

Les  œufs  ressemblent  à  ceux  du  vanneau  commun  d'Europe,  mais  ils  en 
diffèrent  essentiellement  par  les  taches  en  général  beaucoup  plus  petites, 
arrondies  pour  la  plupart,  isolées  et  mélangées  avec  quelques  traits,  zigzags 
et  des  taches  irrégulières;  jamais  on  n'en  voit  d'aussi  grosses  que  chez 
l'oiseau  cité.  La  couleur  du  fond  est  semblable,  ocreuse,  rarement  verdâtre; 
les  taches  superficielles  sont  également  d'un  brun  foncé,  les  inférieures  gris 
ou  d'un  gris  violâtre.  Dimensions  des  œufs  de  trois  pontes  :  1°  47,8-32,8; 
46,2-32,7;  46,4-33,4;  48-32,4;  2o  42,2-33;  42,4-34;  46-33;  47-32,5;  30  46,8- 
34;  46,5-34;  48,8-33,6;  47-33,6  millimètres. 

Janin,  Tarma,  Maraynloc  (Jelski). 

d  Commiin  aux  environs  de  Jnnin,  dans  la  plaine  homide,  dans  la  prairie  sèche  et 
sur  les  collines  pierreases,  par  paires  isolées  ou  par  troupes.  Bn  se  posant  à  terre  ils 
ont  rhabitade  de  tenir  encore  pendant  un  certain  temps  les  ailes  déployées,  puis  ils 
les  plient  lentement.  La  voix  est  à  deux  syllabes  répétées  plusieurs  fois  de  suite  ;  ils 
crient  presque  toujours  en  s'envolant  et  courent  avec  vitesse. 
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D  Plasiears  auteurs  placent  cet  oiseaa  parmi  lea  pluviers  ;  il  me  paraît  cependant 
qu'il  a  beaucoup  plus  de  parenté  avec  les  vanneaux,  tant  par  toutes  ses  habitudes 
que  par  tous  ses  caractères.  Ses  couleurs,  métalliques  en  grande  partie,  et  leur  dis- 
position sont  propres  à  ces  derniers  et  non  pas  aux  pluviers  ;  la  construction  de  Taile 
large  et  tronquée  au  bout  est  celle  d'un  vanneau.  Notre  oiseau  ne  s'attroupe  pas  en 
bandes  aussi  serrées  que  les  pluviers,  et  quoiqu'ils  soient  souvent  très  nombreux,  ils 
se  réunissent  plutôt  attirés  par  l'abondance  de  la  nourriture^  Le  vol  de  l'oiseau  et 
ses  formes  pendant  cette  fonction  sont  semblables  à  celles  des  vanneaux  et  non  pas 
aux  pluviers  ;  ces  derniers  ont  sous  ce  rapport  et  par  leur  voix  plus  d'analogie  avec 
les  bécasseaux  qu'avec  les  vanneaux.  La  voix  de  notre  oiseau  a  une  grande  ana- 
logie avecT celle  du  vanneau  de  l'Europe,  il  a  aussi  la  même  habitude  de  voler  en 
criant  autour  du  chasseur,  ce  que  je  n'ai  jamais  remarqué  ohes  les  pluviers  > 
(Jelski). 

a:  Cet  oiseau  paraît  être  répandu  dans  tout  le  Pérou  septentrional  au-dessus  de  » 
9,000  pieds  d'altitude.  Je  l'ai  vu  à,Agua-Blanca  et  à  Hualgayoc,  sur  la  route  de 
Chota  ;  à  Cutervo  il  est  assez  commun.  On  le  rencontre  au  bord  des  petits  lacs  ou 
des  flaques  d'eau,  très  souvent  aussi  dans  les  friche^  sèches  couvertes  de  gazon.  II 
me  paraît  qu'il  se  nourrit  principalement  de  lombrics,  ce  que  j'ai  observé  sur  l'indi- 
vidu que  j'ai  élevé  pendant  quelques  jours  ;  rivalisant  sous  ce  rapport  avec  le  colapte, 
qui  habite  les  mêmes  localités  et  qui  cherche  sa  nourriture  sur  les  mêmes  friches. 
Les  remarques  de  M.  Jelski,  sous  le  rapport  de  la  place  de  cet  oiseau  dans  le  sys- 
tème, sont  très  justes.  Le  manque  d'un  doigt  ne  peut  être  de  grande  valeur,  tandis 
qu'une  suite  d'autres  caractères,  beaucoup  plus  importants,  se  présente  en  opposi- 
tion. C'est  un  vanneau  vrai  par  son  plumage,  sa  voix,  ses  habitudes  et  beaucoup 
d'autres  détails.  Sa  facilité  à  s'apprivoiser  est  remarquable.  Un  jour  ayant  blessé  à 
l'aile  un  de  ces  vanneaux,  je  lui  ai  pansé  la  plaie  et  plié  l'aile.  D'abord  je  l'ai  attaché 
par  une  patte,  puis  je  l'ai  laissé  libre.  Du  premier  jour  il  s'est  pris  à  manger.  II 
aimait  surtout  les  lombrics,  mais  comme  je  n'ai  pas  eu  le  temps  de  les  lui  chercher 
toujours  je  lui  ai  donné  de  la  viande  de  mouton  hachée,  ce  qui  paraît  être  funeste, 
car  il  est  crevé  au  bout  d'une  semaine.  Au  bout  de  quelques  jours  il  était  apprivoisé 
à  ce  point  qu'U  se  couchait  sur  moi  quand  je  dormais.  On  lui  a  donxié  le  nom  de  gli- 
clich  de  l'imitation  de  sa  voix. 

D  Ses  ennemis  principaux  sont  le  Mdco  fetnoralis  et  V  Uruhitinga  unicUustut.  Q 
niche  probablement  en  mars  et  en  avril.  M.  Jelski  a  trouvé  un  œuf  à  Casacancha  an 
commencement  d'octobre  d  (Stolzmakn^. 


1211.  —  Squatarola  helvetica 

Vanellas  helveticns,  Briss.,  Om.y  V,  p.  103,  tb.  X. 

Vanellas  varius,  griseus,  squatarola,  Bmss^,  L  c.y  pp.  100- 
103,  tb.  IX. 

Trlnga  varia,  grlsea,  sqaatarola,  helvetica,  L.,  S.  N.,  I, 
pp.  250  et  252. 

Caiaradrlas  SHbtrldactylus,  Hasselq,  lier  Palœstina. 

Gharadrlas  nœvlus,  Beseke,  Schr.  Berl.  Naturf.  GesM.^  VU, 
p.  164. 
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Gharadrius  hypomelas  et  pardella,  Pâll.,  Reiae,  III,  p.  699. 

Vanellns  melanogaster,  Bechst.,  Natg.  Deutsch.,  IV,  p.  356. 

Squatarola  cinerea,  Flem.,  Brit.  Antm.,  p.  111. 

Gliaradrins  squatarola,  Naum.,  Vcsg.  DetiUch.^  VU,  p.  265, 
tb.  GLXXVin. 

Squatora  helvetica,  Light.,  Nomencl.  Av.^  p.  95  —  Sgl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  142  —  TAca.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  330. 

Squatarola  australis  et  rhynohomega,  Bp.,  CompU  Rend., 
1856,  pp.  416  et  417. 

Squatarola  squatarola,  Cuv.,  Règne  Anim.,  I,  p.  467. 

Gharadrius  aprioarius,  Wils.,  Amer.  Om,^  tb.  LYII,  fig.  4. 

Gharadrius  hypomelanus,  Nordh.,  Demid.  Voy.  Russie  Mér., 
m,  p.  235. 

S,  supra  nigro,  fusco,  alboque  varia,  subtus  nigra;  fronte,  lateribus  colli  et 
pectoris,  crisso,  tectricibus  cauds  inferioribus,  subalaribus  tibiisque  albis; 
remigibus  nigris  interne  albo  limbatis;  rhachidibus  mediana  parte  albis;  cavda 
alba  nigricanti  transfasciaia ;  axillares  nigrx,  Rostrum  et  pedes  plumbei ;  iris 
fusco  brunnea. 

Fera,  supra  fusca  stramineo  gutlata;  subtus  albida,  collo  et  pectore  fusco 
striatis, 

cf  Ad.  en  habit  de  noces.  —  Couvert  en  dessus  d'un  mélange  de  taches 
irrégulières  noires,  blanches,  grises  foncé  et  pâle,  dont  chaque  plume  du 
dos  est  foncée,  traversée  de  quelques  raies  blanches  et  terminée  par  une 
tache  de  cette  dernière  couleur.  Le  front  est  largement  blanc  jusqu'à  la 
ligne  du  milieu  des  yeux,  le  reste  du  sommet  de  la  tète  est  fort  maculé  de 
taches  noirâtres  sur  un  fond  blanchâtre;  le  cou 'parsemé  de  petites  taches 
foncées;  les  côtés  du  visage  jusqu'en  arrière  des  oreilles,  le  devant  des 
côtés  du  cou,  le  milieu  de  la  poitrine  et  l'abdomen  noirs;  une  large  bande 
blanc  pur  bordant  les  côtés  du  cou  et  plus  largement  ceux  de  la  poitrine  ; 
le  bas- ventre,  la  jambe,  les  sous-alaires  et  les  sous-caudales  blancs,  les 
latérales  de  ces  dernières  portant  deux  ou  trois  taches  noires  sur  leur  barbe 
externe.  Rémiges  noires  bordées  largement  de  blanc  sur  les  deux  tiers 
basaux  de  leur  barbe  interne,  à  baguette  blanche  dans  sa  partie  médiane  ; 
plumes  sous-axillaires  noires.  Queue  blanche  traversée  de  six  raies  noires, 
dont  celles  des  rectrices  médianes  sont  complètes,  tandis  qu'elles  dimi- 
nuent en  nombre  en  s'avançant  vers  les  rectrices  latérales  et  disparaissent 
sur  les  barbes  internes,  de  sorte  qu'il  ne  reste  sur  la  première  que  trois 
taches  sur  la  barbe  externe  et  deux  raies  sur  l'interne;  sus-caudales 
blanches,  traversées  de  quelques  raies  noirâtres.  Bec  noir;  pattes  plom- 
bées; iris  brun  foncé  presque  noir. 

Q  Le  sommet  de  la  têtd  et  du  corps  est  d'un  gris  foncé  parsemé  de 
nombreuses  taches  jaune  paille  pâle,  disposées  par  paires  sur  les  bords  de 
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chacune  des  plumes;  ces  taches  sont  blanchâtres  sur  les  couvertures 
alaires  ;  tout  le  dessous  est  blanchâtre  varié  sur  les  côtés  de  la  tête,  le  cou 
et  la  poitrine  de  nombreuses  stries  gris  foncé,  élargies  à  rextrémité.  Rémiges 
comme  chez  le  mâle.  Queue  blanche,  rayée  en  travers  de  noirâtre  dans  la 
moitié  terminale;  rectrice  externe  toute  blanche;  les  raies  claires  des  autres 
sont  obliques,  interrompues  au  milieu  et  pour  la  plupart  jaune  paille;  les 
sus-caudales  blanches  en  entier,  les  sous-caudales  blanches,  à  barbe  externe 
des  latérales  grise. 

Le  mâle  et  la  femelle  en  plumage  d'hiver  ne  diffèrent  de  la  femelle  dé- 
crite plus  haut  que  par  le  jaune  des  taches  du  dessus  plus  fortes,  les  stries 
du  dessous  plus  foncées. 

Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  semblables  aux  adultes  d'hiver  et 
ne  se  distinguent  que  par  les  stries  du  dessous  plus  grosses,  plus  foncées 
et  étendues  sur  le  ventre,  dont  les  plumes  sont  finement  bordées  de  gris. 

Cf  Longueur  de  Taile,  197;  queue,  79;  bec,  33;  tarse,  46;  doigt  mé- 
dian, 27  ;  ongle,  7  millimètres. 

9  Longueur  de  Taile,  200;  queue,  78;  bec,  34;  tarse,  47;  doigt  mé- 
dian, 27  ;  ongle,  6  millimètres. 

Longueur  totale,  275;  vol,  590  millimètres. 


Ghimbote,  Tumbez  (Stolzmann). 


1212.  —  Chetradrius  virginicus 

BoRKH.,  Wils.  Am,  0.,  tb.  LIX,  p.  5  —  Tsch.,  Faun.  Peru.^  p.  296 

—  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  567;  1869,  p.  598;  1873,  p.  309 

—  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  142  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  559. 
Gharadrins  virginiantts,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  253  —  Burm.,  Syst. 

Uéb.  Th.  Bras.,  III,  p.  357. 
Gbaradrias  pluvialis,  Pelz.,  Om.  BrasiL,  p.  297. 

Ch.  supra  fumato  fuscus,  stramineo  guttatus;  subtus  niger;  fronte  et  vitta 
superciliari  lata  in  latera  colli  et  pectoris  producta  albis;  crisso  subcaudali- 
busque  albo  et  nigro  mixtis;  subalaribus  axillaribusque  griseis;  cauda  griseo 
et  nigricanti  transfasciata,  Rostrum  nigricans;  pedes  plumbei;  iris  fusco 
brunnea. 

Fem,  mari  similis,  fade  albida  fusco  stricita,  gula  albida,  collo  et  pectore 
griseis,  abdomine  medio  subcaudalibusque  albis, 

cf  Ad.  —  D'un  gris  olivâtre  en  dessus,  d'une  nuance  plus  foncée  et  noi- 
râtre au  sommet  de  la  tête  et  sur  la  région  interscapulaire ,  maculé  partout 
de  gouttes  jaune  paille  pâle  presque  blanches  sûr  les  tectrices  alaires;  tout 
le  dessous  du  corps  et  les  côtés  du  visage  noirs;  le  front  est  occupé  par 
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une  bande  blanche,  prolongée  de  chaque  côté  en  un  large  sourcil,  parcou- 
rant toute  la  longueur  de  la  tête  et  descendant  le  long  des  côtés;  du  cou  et 
de  la  poitrine;  le  bas-ventre  et  les  sous-caudales  mêlés  de  blanc  et  de.  noir. 
Les  rémiges  sont  d*une  couleur  noirâtre,  à  un  faible  reflet  olive  verdâtre, 
bordées  largement  de  blanchâtre  dans  la  moitié  basale  de  leur  barbe  interne, 
à  tige  blanche  dans  leur  moitié  terminale  sans  atteindre  leur  extrémité;  les 
sous-alaires  et  les  plumes  sous-axillaires  grises.  Queue  gris  foncé  d'une 
nuance  analogue  à  celle  du  dos,  traversée  de  six  raies  claires.  Le  bec  est 
noirâtre;  pattes  plombées;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  au  mâle  en  dessus,  à  front,  côtés  de  la  tête  et  bande  sour- 
cilière  blanchâtres,  striés  de  brunâtre;  milieu  de  la  gorge  blanchâtre;  de- 
vant du  cou,  poitrine  et  côtés  de  Tabdomen  gris  varié  de  stries  foncées  bien 
prononcées,  surtout  sur  le  devant  du  cou  et  le  milieu  de  la  poitrine;  le  blanc 
occupe  largement  le  milieu  de  Tabdomen,  le  bas-ventre  et  les  sous-cau- 
dales, les  latérales  de  ces  dernières  maculées  de  gris  foncé. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  le  fond  du  sommet  de  la  tête 
et  du  dos  plus  foncé  et  plus  uniforme  que  dans  les  adultes  à  taches  beau- 
coup plus  jaunes;  la  couleur  du  cou  antérieur,  de  la  poitrine  et  largement 
sur  les  côtés  de  Tabdomen  grise,  variée  de  grosses  taches  blanchâtres 
situées  par  paires  à  l'extrémité  de  chacune  des  plumes  ;  le  milieu  du  ventre 
nuancé  de  grisâtre,  ainsi  que  le  bas- ventre  et  les  sous-caudales  qui  sont  en 
outre  variés  de  quelques  stries  griôes.  La  couleur  des  rectrices  est  comme 
dans  les  adultes,  mais  au  lieu  de  raies  transversales  chacune  porte  une  suite 
de  six  taches  triangulaires  jaunes  disposées  sur  les  deux  bords  latéraux,  et 
une  bordure  terminale  de  la  même  couleur. 

Les  mâles  adultes  perdent  pour  la  saison  d'hiver  le  noir  sur  les  parties 
inférieures  du  corps,  et  le  remplacent  par  la  coloration  semblable  à  celle 
de  la  femelle,  avec  cette  différence  que  le  gris  est  moins  étendu  sur  la  poi- 
trine et  en  conséquence  le  blanc  est  plus  largement  répandu  sur  le  dessous; 
le  front  et  la  bande  sourcilière  sont  d'un  blanc  pur,  le  prolongement  collaire 
bien  prononcé  et  varié  de  quelques  taches  foncées;  le  jaune  des  taches 
dorsales  plus  intense  que  dans  le  plumage  de  noces.  Entre  les  deux  robes 
il  y  a  des  passages  aussi  variés  comme  dans  l'espèce  européenne. 

Cf  Longueur  de  Taile,  188-190;  queue,  66;  bec,  29;  tarse,  39-44;  doigt 
médian,  21  ;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  de  Taile,  184;  queue,  65;  bec,  28;  tarse,  41;  doigt  médian, 
22  ;  ongle,  6  millimètres. 

Observations. —  Ce  pluvier  est  presque  de  la  taille  de  la  forme  européenne,  mais 
distinct  par  la  couleur  grise  des  couvertures  sous-alaires  et  des  plumes  sous-axillaires, 
dans  tous  les  plumages.  La  femelle  a  plus  de  gris  sur  la  poitrine  ;  les  jeunes  en  pre- 
mier plumage  diffèrent  aussi  par  la  maculature  blanchâtre  sur  les  parties  inférieures 
du  corps,  tandis  qu'elle  est  jaune  dans  la  forme  européenne.  De  la  forme  asiatique 
(  C7i,  fuîvusy  Gm.)  il  diffère  par  une  taille  beaucoup  plus  forte  et  par  les  taches  dor- 
sales beaucoup  moins  grandes. 

Côte  péruvienne  et  le  long  des  fleuves  de  la  partie  orientale  des  Cordillères 
(TSCHUDI)  ;  Nauta  (Bartlett)  ;  Chorillos  (Jelski). 
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1213.  —  ..Sïgialitis  vociféra 

Gharadrias  vociféras,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  253  —  Wils.,  Amer. 
Om.,  VII,  p.  75,  tb.  LIX. 

PlnviaUs  dominiceiisis,  virginiana  et  torqnata,  Briss.,  Om., 
V,  p.  68. 

Gharadrias  torqaatas,  L.,  S.  2V.,  I,  p.  ^S5. 

Gharadrias  JamaXoensiSf  Gm.,  L.  £>.  A^,  I,  p.  685. 

JBgialitis  vociféras,  Bp.  —  Baird,  B.  N.  Amer.^  p.  692. 

ffllglalttts  vociféra,  Sgl.  et  Saly.,  Nomend.  Av.  Neotr.^  p.  143 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1879,  p.  244. 

ifi.  supra  fusco  grisea,  subttu  alba;  uropygio  rufo,  peetore  nigro  bUorquato; 
fronte,  superciUis  annuloque  collari  albis;  eauda  iongissima,  basi  rufa,  versus 
apieem  nigra  aU>o  tertninata;  alis  nigris  albo  transfasdaiis.  Rostrum  mgri- 
cans  mandibula  inferiori  basi  aurantiaca;  pedês  aurantii;  iris  faseo  brunnta. 

cf  et  Q  —  Le  sommet  de  la  tête  et  le  dessus  du  corps  sont  d'un  gris 
foncé  avec  un  léger  éclat  métallique  olive  verdAtre;  bas  du  dos  et  croupion 
largement  roux,  les  sus-caudales  d'un  roux  plus  clair;  tout  le  dessous  du 
corps  est  blanc ,  orné  de  deux  larges  bandes  noires ,  dont  la  supérieure  est 
située  au  bas  du  cou,  Tentourant  complètement  et  s'amincissant  en  arrière, 
la  seconde  traversant  le  haut  de  la  poitrine  dans  toute  sa  largeur;  le  blanc 
occupe  aussi  le  front,  une  large  bande  sourcilière  et  forme  un  large  anneau 
autour  du  cou  situé  au-dessus  de  Tanneau  noir;  le  blanc  du  front  est  séparé 
de  la  couleur  grise  par  une  large  bande  noire,  dont  les  extrémités  sont  pro- 
longées au-dessus  du  sourcil.  Les  petites  et  les  moyennes  tectrices  alaires 
sont  de  la  couleur  du  dos,  les  grandes  tectrices  et  les  rémiges  noirâtres, 
les  premières  terminées  par  une  bordure  blanche,  formant  une  raie  transa- 
laire;  toutes  les  rémiges  bordées  largement  de  blanc  sur  leur  barbe  interne, 
les  primaires  depuis  la  quatrième  ont  la  barbe  externe  blanche  dans  sa 
partie  médiane,  dont  la  réunion  forme  une  seconde  raie  oblique,  sur  les 
quatre  externes  il  n'y  a  qu'une  partie  de  la  baguette  qui  est  blanche  ;  sous- 
alaires  blanches.  Les  deux  rectrices  médianes  sont  de  la  couleur  du  dos, 
passant  au  plus  foncé  devant  Textrémité,  les  suivantes  sont  isabelles  à  la 
base,  ensuite  comme  les  précédentes  et  terminées  d'une  tache  roussâtre, 
les  autres  rousses  à  la  base,  puis  noires  et  largement  terminées  de  blanc; 
les  externes  blanches  plus  ou  moins  lavées  de  roussâtre  et  rayées  de  noi- 
râtre. Bec  noirâtre,  à  base  de  la  mandibule  inférieure  orangée;  pattes 
orangées;  iris  brun  foncé;  bordui\?  de  la  paupière  rouge  vermillon. 

En  plumage  d'hiver  ils  ont  toutes  les  plumes  scapulaires  et  les  tectrices 
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alaires  bordées  de  roux  plus  ou  moins  prononcé  ;  Torangé  des  pattes  moins 
pur. 

çj  Longueur  totale,  248;  vol,  486;  aile,  156;  queue,  87;  bec,  22;  ^rse,  35; 
doigt  médian,  21  ;  ongle,  5  millimètres. 

9  Longueur  totale,  265;  vol,  502;  aile,  165;  queue,  95;  bec,  23;  tarse,  35; 
doigt  médian,  2!  ;  ongle,  5  millimètres. 

Pacasmayo  (Stolzmann);  Gaadalupe,  Pacasmayo  (Jelski). 

<c  Cet  aegialite  se  tient  sur  les  bords  des  petites  collines  arides,  sablonneuses  et 
parsemées  de  cailloux,  où  il  se  confond  à  ce  point  avec  le  terrain  environnant  qn'on 
ne  Taperçoit  que  lorsqu'il  se  remue.  Quelquefois  il  est  difficile  à  le  distinguer  à  vingt 
pas  s'il  reste  immobile.  8a  voix  est  retentissante.  Toujours  je  le  voyais  par  paires  j> 
(Stolzmann). 


1214.  —  JEigiBlitiB  ^VSTUsonia 

Gharadrius  V^ilsonius,  Vieil.,  Enc,  Méth.,  II,  p.  337  —  Baird, 
B.  N.  Amer,  y  p.  693. 

Gharadrius  crassirostris,  Spix,  Av,  Brasil.y  II,  p.  77,  tb.  XCIV. 

Hiaticnla  'Wilsonl,  Gr.,  List.  Spec.  Brit.  Mus, 

.^Bgialitis  "Wilsonia,  Sgl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  143 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  330. 

^.  supra  grisea  pallidius  subundulata;  fronte  subtusque  alba,  torque  pecto- 
rali  nigro;  cauda  grisea  apice  fusca,  rectrice  externa  tota  alba,  secunda  alba 
apice  fusca.  Rostrum  crassum  nigricans;  pedes  flavi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  9  —  Gris  en  dessus,  varié  par  de  larges  bordures  plus  pâles  dans 
toutes  les  plumes,  tout  le  dessous  blanc  avec  un  demi-collier  noir  au  haut 
de  la  poitrine,  élargi  en  bas  sur  les  côtés  :  front  blanc  prolongé  sur  les 
côtés  jusqu'au  niveau  du  milieu  de  Tceil;  le  blanc  du  cou  prolongé  en 
arrière  en  un  anneau  plus  ou  moins  distinct;  lores  gris  foncés;  côtés  du 
visage  d'un  gris  plus  clair.  Tectrices  alaires  grises  foncées  bordées  large- 
ment de  gris  blanchâtre;  les  grandes  tectrices  terminées  de  blanc  en  for- 
mant une  raie  transalaire  assez  distincte;  rémiges  noirâtres,  à  baguette 
blanche  en  grande  partie,  la  barbe  externe  des  primaires  blanche  à  la  nais- 
sance formant  un  miroir  bien  distinct;  sous-alaires  blanches.  La  rectrice 
externe  blanche  en  entier,  la  suivante  blanche  à  extrémité  noirâtre;  les 
autres  grises  terminées  de  foncé  ;  les  sus-caudales  latérales  blanches.  Bec 
robuste  et  long,  noirâtre;  pattes  jaunes  ;  iris  brun  foncé. 

En  plumage  d'hiver  le  collier  est  gris  foncé,  ondulé  par  les  bordures 
blanchâtres;  la  couleur  des  lores  est  aussi  plus  pâle. 
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çj  Longueur  de  l'aile,  116;  queue,  48;  bec,  25;  tarse,  27;  doigt  mé- 
dian, 16;  ongle,  4  millimètres. 

9  Longueur  totale,  193;  vol,  380  millimètres. 

<L  Oieeaa  commun  dans  le  delta  de  Tnmbez,  se  tenant  par  paires  ou  en  petites 
troupes  composées  de  quelques  indlTldus.  Souvent  on  le  voit  à  une  distance  considé- 
rable de  Teau,  le  plus  souvent  sur  le  sable,  mais  aussi  dans  Tépoque  de  la  pluie  dans 
les  plaines  humides.  Sa  nourriture  se  compose  principalement  de  petits  crustacés 
et  d'insectes;  dans  un  exemplaire  j'ai  trouvé  de  grandes  fourmis  ailées  »  (Stolz- 

MANN). 


1215.  —  .ZEigialitis  coUetris 

Gharadrius  coUaris,  Vieil.,  Enc.  Méth.^  II,  p.  334. 

Charadrius  Azarœ,  Licht.,  Verz.  DouhL,  p.  li  —  Temm.,  P,  C, 
GLXXXIV—  Pelz.,  Om.  BrasU.,  p.  297. 

Gharadrius  larvatus,  Less. 

iEgiaUtis  collaris,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  199;  1873, 
p.  186  —  NomencL  Av.  Neotr.y  p.  143. 

jE»  minima,  supra  grisea,  rufescente  suhundulata,  subtus  et  fronte  alba, 
torque  pectorali,  vertice  et  loris  nigris;  cauda  grisea  apice  obscuriore,  tribus 
rectricibus  lateralibus  albis,  Rostrum  nigricans;  pedes  flavi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  9  —  Parties  supérieures  du  corps  grises,  plus  ou  moins  ondulées 
de  roussâtre  au  dos  par  les  bordures  des  plumes,  et  de  fauve  sur  les  tec- 
trices alaires,  sus-caudales  latérales  blanches;  tout  le  dessous  est  blanc, 
avec  une  bande  noire  au  haut  de  la  poitrine,  atténuée  au  milieu  et  tombant 
par  ses  extrémités  aux  épaules.  Le  front  est  largement  blanc,  ainsi  que  le 
sourcil  postoculaire  ;  le  blanc  du  front  est  suivi  par  une  plaque  noire  étendue 
jusqu'à  la  ligne  du  bord  postérieur  des  yeux  ou  la  dépassant,  une  couleur 
rousse  vive  s'étend  derrière  la  plaque  noire,  au-dessus  des  sourcils  et  le 
long  des  côtés  du  cou.  Rémiges  noirâtres,  à  baguette  blanche;  trois  rec- 
trices  latérales  de  chaque  côté  de  la  queue  blanches  en  entier,  les  autres 
grises  plus  foncées  vers  l'extrémité,  les  submédianes  terminées  par  une 
bordure  blanche.  Bec  noirâtre;  pattes  jaunes;  iris  brun  foncé. 

C?  Longueur  de  Taile,  99;  queue,  45;  bec,  17;  tarse,  24;  doigt  médian,  17; 
ongle,  4  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  98;  queue,  45;  bec,  17;  tarse,  24;  doigt  médian,  17, 
ongle,  4  millimètres. 

Ucayali  supérieur  et  inférieur,  Santa  Craz  (Bahtlbtt), 
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1216.  —  .^jgialitis  semipalinata 

Gharadrius  semipalmatus,  Kaup,  Isis,  1825,  p.  1376. 

Gharadrins  hiaticula,  Ord.,  Ed.  WUs.^  VIII,  p.  69. 

Gharadrius  brevirostriSf  Wied.,  Beitr,  Natg.  Brasil.  —  Tsgh., 
Faun.  Peru.y  pp.  49  et  296. 

JEglBUtiB  semipalmatus,  Càb.,  Joum.  fur  Om.j  1856,  p.  425. 

JBSgiBlLiAs  semipalmata,  Sgl.  et  Sâlv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  143  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  560  —  Salv.,  P.  Z.  S.,  1883, 
p.  428. 

jE,,  supra  grisea;  subtus^  annulo  collari,  fronte,  fascia  et  speculo  alarum 
albis;  torque  pectorali  et  verticali  nigris;  cauda  grisea  apice  nigricante,  rec- 
trice  êxterna  tota  alba^  secunda  alba  cum  macula  magna  anteapicali  fusca, 
reliquis  exceptis  medianis  macula  alba  terminatis,  Rostrum  brève,  basi  auran- 
tiacum,  apice  nigrum;  pedes  semipalmati  flavi;  iris  fusco  brunnea, 

C?  et  9  Ad.  —  Ije  sommet  de  la  tête  et  tout  le  dessus  du  corps  d'un 
gris  foncé,  presque  uniforme  ;  tout  le  dessous  blanc  ainsi  que  le  front,  un 
large  anneau  coUaire  et  un  large  sourcil  postoculaire;  une  large  bande  pec- 
torale noire,  élargie  sur  les  côtés  de  la  poitrine,  ensuite  fort  atténuée  et 
bordant  finement  l'anneau  collaire  blanc;  les  lores,  tectrices  auriculaires  et 
une  fine  bordure  frontale  d'un  gris  foncé;  dans  toute  la  largeur  du  sommet 
de  la  tête  une  bande  noire,  distinctement  plus  large  que  la  blanche  frontale. 
Tectrices  alaires  grises  d'une  nuance  moins  uniforme  que  celle  du  dos; 
rémiges  noirâtres  ;  les  grandes  tectrices  bordées  à  l'extrémité  de  blanc,  en 
formant  une  bande  transalaire  ;  les  rémiges  primaires  depuis  la  cinquième 
ont  sur  la  barbe  externe  une  longue  strie  blanche,  dont  la  réunion  constitue 
un  miroir  allongé,  les  autres  rémiges  n'ont  que  la  partie  médiane  de  la 
baguette  blanche  ;  sous-alaires  blanches.  Queue  grise,  avec  un  faible  reflet 
verdâtre,  terminée  de  noirâtre;  la  rectrice  latérale  toute  blanche,  la  deuxième 
largement  blanche  à  la  naissance  et  au  bout,  grise  et  noire  au  miheu;  toutes 
les  autres,  excepté  les  deux  médianes,  terminées  par  une  tache  blanche. 
Bec  jaune  orangé  à  la  naissance,  noir  à  l'extrémité,  court  et  assez  épais; 
pattes  à  doigts  distinctement  plus  palmés  à  la  naissance  que  dans  les  autres 
espèces,  jaunes;  iris  brun  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  diffèrent  par  le  blanc  du  front  moins  pur 
et  moins  large,  le  manque  complet  de  la  bande  noire  verticale,  la  bande 
pectorale  grise,  le  gris  des  côtés  du  visage  moins  foncé;  la  base  du  bec 
noirâtre;  les  pattes  d'un  jaune  sale. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  frais  ont  toutes  les  parties  du  sommet 
de  la  tète,  du  dos  et  des  tectrices  alaires  finement  frangées  de  blanchâtre; 
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la  bande  pectorale  grise  beaucoup  moins  large  que  celle  des  adultes;  bor- 
dure terminale  des  rectrices  submédianes  fauve  au  lieu  de  blanche.  Ge 
plumage  en  s'usant  avec  le  temps  subit  de  petits  changements,  en  ce  que 
les  bordures  claires  sur  les  plumes  dorsales  s'amincissent  graduellement 
et  disparaissent  presque  à  la  fin ,  les  bordures  des  tectrices  alaircs  restent 
plus  distinctes. 

cf  Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  51;  bec,  15;  tarse,  25;  doigt  médian, 
18;  ongle,  5  millimètres. 

Q  Longueur  de  Taile,  130;  queue,  54;  bec,  15;  tarse,  24;  doigt  médian, 
18;  ongle,  5  millimètres. 

Côte  péravienne  (TscHUDi);  Chorillos  (Jelski);  baie  Paracas  (capitaine 
Mabkham). 


1217.  —  .ZEjgialitis  nivosa 

Baird,  B,  N.  Amer.,  p.  696—  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr,, 
p.  143  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  559. 

jE,  supra  grisea;  subtus,  fronte,  lateribus  capitis  et  annulo  collari  alha; 
fascia  verticali,  macula  auriculari  et  macula  magna  utrinque  pectoraliniçris; 
reclridbus  mediis  griseis,  binis  utrinque  lateralibus  totis  alMs,  cateris  bon 
albis  apice  griseis.  Rostrum  nigricans;  pedes  fusco  flavidi;  iris  fusco  brunnea. 

C?  et  9  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  et  tout  le  dessus  du  corps  gris,  dont 
toutes  les  plumes  sont  largement  terminées  d'une  bordure  beaucoup  plus 
claire,  tirant  au  fauve,  de  sorte  que  toute  la  surface  est  fort  ondulée; 
sommet  de  la  tête  à  peine  teint  d'une  faible  nuance  fauve  roussAtre  ;  front, 
côtés  du  visage  en  comprenant  une  large  bande  sourcilière,  collier  nucal 
peu  large  et  tout  le  dessous  blancs;  une  raie  assez  large  située  entre  le 
blanc  du  front  et  le  gris  du  vertex,  une  tache  auriculaire  et  une  autre  tache 
plus  grosse  située  de  chaque  côté  de  la  poitrine  noires.  Les  tectrices  alaires 
sont  de  la  couleur  du  dos;  les  bordures  terminales  des  grandes  tectrices 
forment  une  raie  transalaire  blanche,  une  partie  de  la  barbe  externe  blanche 
dans  les  rémiges  primaires  depuis  la  cinquième  formant  une  sorte  de  miroir, 
ég^ilement  comme  dans  les  autres  espèces  une  grande  partie  de  la  baguette 
dans  les  autres  primaires  est  blanche;  bord  interne  des  rémiges  largement 
blanc  ;  sous-alaires  blanches.  Rectrices  médianes  gris  foncé,  deux  latérales 
de  chaque  côté  de  la  queue  blanches  en  entier,  la  troisième  blanche,  à 
extrémité  foncée,  la  suivante  blanche  à  la  base;  tectrices  caudales  latérales 
blanches.  Bec  noirâtre;  pattes  jaunâtre  sale;  iris  brun  foncé. 

Dans  le  plumage  d'hiver  les  bordures  des  plumes  des  parties  supérieures 
du  corps  sont  moins  larges,  la  nuance  roussâtre  au  sommet  de  la  tète 
presque  nulle;  point  de  bande  noire  en  arrière  du  front;  taches  auriculaires 
et  pectorales  grises. 
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0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  toutes  les  plumes  du  manteau 
frangées  d'une  bordure  fauve  assez  large,  celles  des  tectrices  alaires  les 
plus  larges.  Le  reste  comme  dans  le  plumage  précédent. 

cf  Longueur  de  Taile,  100;  queue,  40;  bec,  17-18;  tarse,  25;  doigt  mé- 
dian avec  longle,  19  millimètres. 

Observations.  ^  Forme  ftnalogae  à  VJE,  cantianvs  et  distincte  par  la  conlenr 
da  dessns  de  la  tète  et  du  manteau  plas  claire  et  variée  de  bordures  pâles,  tandis 
qa*elle  est  presque  uniforme  chez  Foiseau  d*Europe  ;  le  sommet  de  la  tète  presque 
concolore  au  dos  ;  le  manque  complet  de  raie  noire  devant  l'œil  ;  sourcil  blanc  plus 
large  ;  bec  distinctement  plus  épais  ;  taille  plus  petite. 

Ghorillos  (Jelski). 


1218.  —  Oreophilus  ruflcoUis 

Gbaradrliui  ruflcollis,  Wagl.,  his,  1829,  p.  653  —  Burm.,  SyaU 
Ueh.  Th.  Bras.,  III,  p.  361. 

Oreophllas  ruflcollls,  Sgl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  989  — 
Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  143  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  560. 

0.  pileo  griseo;  dorso  rufescente,  nigro  striato;  fronte  superciliisque  rufes* 
cente  fulvis;  §ula  latissime  ru  fa;  pectore  griseo;  aMomim  isabellino  area 
magna  mediana  nigra  ornato;  remigibus  nigris;  subcaudalibus  albis;  cauda 
plumbeo  cinerea,  apice  fulvo  grisea,  nigro  transfasciala,  rectricibus  ewternis 
et  subexternis  ba^i  fulvo  ru  fis.  Rostrum  nigricans;  pedesflavidi;  irisbrunnea. 

cf  et  Q  Ad.  —  Sommet  de  la  tète  gris,  varié  de  quelques  bordures  rous- 
sâtres,  peu  distinctes  et  bordé  des  deux  côtés  par  un  trait  noirâtre;  nuque 
et  derrière  du  cou  gris;  les  plumes  du  dos  et  des  scapulaires  largement 
noires  au  milieu  et  largement  bordées  dans  toute  leur  longueur  de  fauve 
roussâtre,  ce  qui  forme  de  grosses  stries  noires  sur  un  fond  roussâtre  ;  le 
bas  du  dos  et  les  tectrices  caudales  d'un  gris  teint  de  roussâtre,  les  tectrices 
latérales  plus  rousses  ;  le  devant  même  du  front  et  une  large  bande  sourci- 
lière  fauve  roussâtre  ;  une  ligne  gris  foncé  depuis  la  naissance  du  bec,  pas- 
sant en  travers  de  rœil  ;  région  sous-oculaire  fauve,  Tauriculaire  grise  ;  la 
gorge  largement  rousse,  d'une  nuance  plus  pâle  au  milieu;  le  bas  du  devant 
du  cou  et  la  poitrine  gris  ;  l'abdomen  et  les  sous-caudales  sont  d'un  Isabelle 
plus  roussâtre  dans  la  partie  voisine  de  la  poitrine  ;  une  grosse  tache  noire 
au  milieu  du  ventre.  Les  tectrices  alaires  voisines  des  scapulaires  sont  de 
la  couleur  de  ces  dernières,  tandis  que  les  autres  sont  noirâtres  bordées 
finement  de  fauve;  les  grandes  tectrices  terminées  par  une  bordui^e  fauve 
blanchâtre;  rémiges  noirâtres,  bordées  largement  de  blanc  sur  la  barbe 
interne,  à  baguette  comme  dans  les  pluviers  blanche  en  grande  partie  ;  les 
secondaii*es  terminées  d'une  bordure  blanche;  sous-alaires  blanches.  Queue 
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cendré  bleuAtre,  à  extrémité  griae  bordée  au  bout  de  fauve,  et  une  bande 
noire  intermédiaire  entre  les  deux  couleurs  précédentes,  peu  distincte  sur 
les  deux  médianes;  la  naissance  dans  l'externe  et  la  suivante  largement 
fauve  roussâtre,  moine  largement  sur  la  suivante.  Bec  noirfttre,  à  base  de 
la  mandibule  inférieure  brune;  pattes  carnées  jaunâtres,  à  doigts  noirAtres; 
iris  noisette  foncé. 

cJ  Longueur  de  l'aile,  174;  queue,  80;  bec,  36;  tarse,  51  ;  doigt  médian. 
19;  ongle,  3  millimètres. 

n  Le  6  juillet  ces  oiaeaux  ont  apparu  sur  un  monticule  de  Jaoin,  en  troupe  d'une 
vingtaine  Et  y  restaient  dans  ce  complet  pendant  quatre  jonrs,  puis  ils  y  arrivaient 
plas  rarement  et  en  nombre  de  plus  en  pins  diminué.  Leur  voix  peut  être  imitée  en 
(.IfHnnt  un  rrrrr Le  mot  tovrya  a  une  cerinine  lesBemblaucc  à  cette  voix  b 


(Jblski). 


1:*19.  —  Aphriza  virgata 

Tringa  virgata  et  T.  borealls,  Gu.,  L.  S.  fi.,  I,  p.  674. 
ApbrlzaTownsendi,  At)Di]B.,On.Bif>£r.,V,p.294,tb.CDXXVIIl. 
Charadrlns  Winterfeldi,  Tscb.,  fawn.  Peru  ,  p.  295,  tb.  XXXIV. 
Aphriza  virgata,  Gr.,  Gen.  B.,  III,  Ib.  CXLVn  —  ScL.  et  Salv., 
Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  143. 
Apbrlza  borealts,  Gr.,  H.  List.  B.  Brit.  Mm.,  p.  22. 

A .  supra  fUtco  grisea,  plumis  piUi  tectricibusque  aîamm  medio  ohacurioribua  ; 
gula  aibo,  i-oUct  anlice  pectoregue  griteis  fusco  punctatis;  abdomine  subcauda- 
libusque  albis  fusco  mocutalis,  ventre  medio  immacvlato;  remigibus  nigiHcan' 
Hbtis primariis  bdsi atboexterne  marginatis ;  tectricibus majoribus  remigibusque 
sKundariis  apiee  albo  limbatû;  subalaribus  albii,  camplerlo  albo  fusco  squa- 
mulato;  eauda  nigra  basi  atba  et  albo  apice  marginata. 

Pai-ties  supérieures  du  coi-ps  d'un  gris  foncé,  à  plumes  du  sommet  de  la 
tête  noirâtres  au  milieu;  petites  tectrices  alaires  noires  bordées  finement 
de  gris,  les  autres  tectrices  à  baguettes  noires  et  &  centre  des  plumes  plus 
foncé  que  les  bords  ;  sus-caudales  blanches;  une  large  raie  blanche  variée 
de  gris  sur  les  vMéa  du  front  se  perdant  graduellement  au-dessus  de  l'ceil; 
eûtes  du  risage  giis  tachetés  de  foncé;  gorge  blanche;  le  cou  antérieur  et 
le  haut  de  ia  |initrine  gris  maculé  de  petites  taches  noires  et  vermiculé 
finement  de  foncé  ;  le  reste  du  dessous  est  blanc  parsemé  de  petites  taches 
foncées  sublriangulaires  sur  les  eûtes  de  l'abdomen  et  linéaires  au  milieu 
de  ce  dernier  et  les  sous-caudales;  milieu  du  ventre  largement  immaculé. 
ires,  les  primaires  bordées  extérieurement  à  la  base  de  blanc, 
mdaires  el  les  grandes  tectrices  terminées  par  une  bordure  blanche 


assez  large,  les  primaires  postérieures  par  uue  petitu  Urlu-  blainih*^-  .  _ 
barbe  interne  des  rémiges  longuement  blanche  dans  la  partie  Ijiisale  tnacol*-'*' 
de  foncé  devant  l'extrémité  foncÉe;  la  baguette  de  toutes  blanche;  deasoW* 
de  l'aile  blanc,  à  grandes  lectrices  primaires  grises  bordi^es  an  bout  "^ 
blanc.  Queue  blanche  à  la  base,  puis  noire,  terminée  d'une  bordure  blao'^'*'^  ' 
les  rectrices  médianes  sans  cette  bordure.  Bec  un  peu  plus  court  qu>î  ^^ 
tôte,  noirfltre,  à  mandibule  inférieure  jaime  foncé  ;  irU  brun  foncé  pres<l***^ 

Longueur  de  l'aile,  175;  queue,  67;  bec,  26;  tarse,   2^  _   <loigi.  ni^<l'**^' 
28  millimètres. 

Description  d'aprèa  un  oiseau  chilien  dans  la  collection  de  MM.  fialvin  et  God.''''**^ 
OBaBBTATiONS.  —  Le  deBBiaateor  a  fait  aor  la  figure  de  l'ouvrage  de  M   Tscb'*'^^' 
par  erreur,  lea  pattes  à  cinq  doigta. 

TroQTé  par  Tschudi  et  Jelbki  sur  là  côte  péruTienne. 


I3â0.  —  Strepsilas  interpres 

Trluga  Interpres  et  morlnella,  L.,  S.  N.,  I,  p.  248. 
Arenaria  clnerea,  Bhtss.,  Om.,  V,  pp.  132  et  137. 
Strepsilas  interpres,  III.,  Prodr. ,  p.  263  —  A.tjduu.,  Biogr.  C 
IV,  p.  31,  ib.  CCCrV—  Nauu.,  Vœg.  DewtscW.,  VII,  p.  303,  li..  CLZ 
—  ScL.  et  SiiLV.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  143  —  Tacz.,  !•-  _Z, 
1874,  p.  560  —  Salv.,  P.  Z.  S.,  1883,  p.  429. 

Morinella  coUaris,  Meyer,  Taachb.  Om.  Devise  ii.  IL  t-^K 
Charadrlns  oinclns,  Pall.,  Zoogr.  Ross.  As.,  1^    ^  tfi 
Strepsilas  melanooepbalns»  Vie,  Zool.  Jvurt^  .  iOk-M..^^ 
anclas  morlnellus,  Gr.,  List  Gen.  B.,  p.  9&. 
Strepsilas  ooUarls,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p. 41t. 

St.  capite  albo,  striit  cervicalibus ,    vitta   iTantwr*  -  ^m 

anteoeulari,  mystace  et  torque  collari  postice  vnterrM-  -a 

scapularibus  et  tectricibus  alarum  ferrugineo  rufii  w^  s 

abdomirte,  dorio  infero,   tectricibus    caudx  et  im 
nigris;  rectridbus  albis  fatcia  latissima  an 
pedes  sordide  carnei;  iris  fusco  brttnnea, 

.  cf  Ad.  —  Tête  blanche,  variée  de  Htrifie  i 
du  sommet,  d'uae  tache  de  la  même  cuutetr  i 
verticale  sous-oculaire  réunie  &  une  bhmh 
atteindre  un  large  collier,  largement  nu^»^ 
cou  est  d'un  blanc  plus  ou  moins  ouMMài  i= 


'1 
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de  roussâtre  et  prolongé  en  branches  latérales  descendantes  sur  les  côtés 
de  la  poitrine  qui  est  noire,  échancré  profondément  de  blanc  sur  le  milieu  ; 
le  dos,  les  scapulaires  et  les  tectrices  alaires  voisines  sont  d*un  roux  ferru- 
gineux vif,  varié  de  noir  avec  un  faible  éclat  métallique  verdâtre,  d'une 
manière  peu  régulière  formant  une  grosse  tache  aux  environs  des  épaules, 
une  large  raie  le  long  des  scapulaires  et  quelques  taches  au  milieu  du  dos  ; 
le  dos  inférieur,  les  sus-caudales,  le  ventre  et  les  sous-caudales  blancs  ;  le 
croupion  noir.  Tectrices  du  devant  de  l'aile  et  du  bord  noirâtres  ;  les  grandes 
terminées  d'une  bordure  blanche  en  formant  une  bande  transalaire  ;  rémiges 
noirâtres,  à  bord  interne  largement  blanc;  la  baguette  blanche  en  partie  et 
le  bord  externe  depuis  la  cinquième  dans  la  partie  basale.  Les  rectrices 
externes  blanches  en  entier,  les  autres  à  la  naissance  et  à  l'extrémité  en 
laissant  une  large  bande  noire.  Bec  noir;  pattes  carné  sale;  iris  brun  foncé. 

Q  Est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  les  stries  du 
sommet  de  la  tête  plus  grosses;  à  bordures  fauves  roussâtres;  le  milieu  du 
dos  noir  verdâtre,  à  plumes  bordées  de  roux. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  toutes  les  plumes  du  sommet  de  la 
tête  noirâtres ,  bordées  largement  de  roussâtre  ;  le  dos  avec  les  scapulaires 
noirâtre  squamulé  de  fauve  ;  côtés  de  la  tète  et  du  cou  blanchâtres  ;  tout  le 
dessin  de  la  tête,  du  cou  et  de  la  poitrine  comme  dans  le  plumage  de  noces, 
mais  la  couleur  est  brun  noirâtre,  plus  ou  moins  variée  par  les  bordures 
blanchâtres  de  toutes  les  plumes;  tectrices  alaires  noirâtres  bordées  large- 
ment de  fauve,  les  scapulaires  et  les  tectrices  du  milieu  de  l'aile  plus  ou 
moins  colorées  de  ferrugineux.  Le  reste  comme  dans  le  plumage  précédent. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  semblables  aux  adultes  d'hiver 
et  n'en  sont  distincts  que  par  les  bordures  des  plumes  du  dos  et  des  tec- 
trices alaires  plus  claires,  plus  régulières  et  plus  fines,  les  bandes  foncées 
du  cou  et  de  la  poitrine  composées  de  taches  isolées,  largement  séparées 
entre  elles  par  la  couleur  blanche. 

çj  Longueur  de  l'aile,  148;  queue,  63;  bec,  25;  tarse,  24;  doigt  médian, 
19;  ongle,  6  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  158;  queue,  60;  bec,  24;  tarse,  25;  doigt  médian, 
19;  ongle,  6  millimètres. 

Observations.  —  Entre  les  plumages  décrits  plus  haut,  on  tronvc  des  passages 
très  nombreux  et  très  différents.  Les  oiseaux  américains  ne  diffèrent  en  rien  de  ceux 
de  l'Europe  et  de  l'Asie. 

Chorillos  (Jelski);  baie  Paraca  (capitaine  Mabkham). 


1221.  —  Hœmatopus  palliatus 

Temm.,  Man.  Om.^  Il,  p.  252  —  Audub.,  Om.  Biogr.,  III,  p.  181, 
tb.  CGXXni  —  BuRM.,  Syst.  Ueh.  Th.  Bras.,  III,  p.  366  —  Scl.  et 
Saly.,  NomencL  Av,  Neotr.,  p.  143  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  748 
—  Salv.,  p.  Z.  s.,  1883,  p.  429. 


i 


OstrAlaga  ymUmtm,  Lesb.,  Traké  On*.,  p.  548. 
Tfim»top»5    flstomlccas,   Wus.,   Jmer.   Om.,  TID,  p.  15. 
Ib.  LXIV. 
nwtBpM  mnOcmm^  J&kd.,  JU.  Ont.,  Ib.  CSXT. 

A.  etpùe  al  nUn  tata  mifrù  ;  4»n»  leHrieiitÊt^tt*  miafwm  fiura  Artn/wu  ; 
pteUm,  tidaminr,  iftetti»  mtfjn»  tlari.  lateri/Mi  wropj^ii.  .mSatmriiitj  tt 
eauda  bmn  mlèû;  nmiçibta  tt  eamia  «fiée  i^igria.  Aiatrum  et  pedea  /tavi;  ini 


Cf  et  Q  —  ÏM  lëte  et  lom  Le  coa  juaqa'â  la  poitrine  aoat  d'un  bmt  mn^ . 
le  do«  arec  les  petites  et  les  noTesoes  tectrices  alaires  bran  cboctiUt:  I- 
reste  dn  desscms  >ia  corps,  les  bords  Utéraox  dn  cfoopioB  brgemml  en  [,-■. 
soos-candaka  bbacs;  ■■  çr^Mi  MrMr  alaire  Mute  composé  des  grank;- 
tectrices  et  la  baifae  externe  daas  les  trois  xTaBa-demiêres  rémiges  9ei:ija- 
daires;  rémiges  maÏTiXrvs.  les  sectMwiaiies  largi  i  iil  blucties  i  la  t:iS^ . 
rectricea  Uuictaes  tennaées  largemeiit  de  noir.  Bec  et  pattes  camé  jinnirr'- 
cUir;  iris  orangé,  plus  etaïr  âtérieiireBeiit.  moucheté  de  noir  sot  le  de^ajit- 

a  Loi«iKfir  totale,  484;  n>L  i&3-.  aile,  m»;  qneiK,  110;  bec.  Sâ-'iS  ; 
tarse,  &8;  doigt  aiédan,  T^  ;  tmgk.  â  nilliaÈtrES. 

Q  Loogtiear  totale.  M6;  toI.  863  millimétrés. 

bord  de  ta  b^.  D  paolt  pr^ér^  lea  baies  mi  bi  «iiiii,  à  lingca  étroits,  labknn-e'ii. 
tandis  qn'îl  érite  lo  porta  décoaTcrta,  à  plage  labliMuuiiHe  »Mte.  A  Ctiîiidwte  j  -     i-- 
TD  sooTCDt  «u—yt  tite  isr  le  irnec  s'srCtaDt  de  t^pa  ai  tcBp»  poar  cte.-'     - 
daoi  le  MUe  bnBÎde  lei  cTOBtaréa  dn  genre  Aïpyia.  CeM  aa  oâeaa  MKa  aaiat  r 
ne  m  faMana  paa  approcher  facïhMwt.  H  Mentale  «■  tAaU,  OïdiiMiirtac  >-!  ^ 

'       >  finOLZXASX). 


Baie  I^iaca  (capitHae  HAaxHAM). 


1223.  —  Hssmatopiis  atar 

Vieil.,  GaL  OU.,  H,  p.  88,  tb.  CCSXX  —  Baibd,  B.  S.  Ama-., 
p.  700  -  ScL.  et  SjU-t.,  Nom.  4».  NetHr.,  p.  143  —  Salv.,  P.  Z-  S., 
1883,  p.  439. 

Baatmtnipwt  Towaseo^  Acdcb.,  Om.  Bio^.,V,pp.M5«t"i*'. 
tb.  CDXX\n  -  B.  Amer.,  V,  pp.  243el246,  Ib.  CCCXXV  tf  CCCXXVl . 
ft  ab»,  Lcas.,  Trotl^  Oni.,  p.  548. 
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cf  et  Q  —  D'un  brun  chocolat  foncé  en  général,  à  tête,  tout  le  cou  et  la 
poitrine  d'un  ardoisé  foncé;  rémiges  à  peine  plus  foncées  que  le  reste  du 
plumage;  rectrices  plus  obscures  à  l'extrémité  qu'à  la  base.  Bec  et  pattes 
jaunes;  iris  rouge  orangé. 

Cf  Longueur  de  Taile,  292;  queue,  118;  bec,  84;  tarse,  50;  doigt  mé- 
dian, 40;  ongle,  10  millimètres. 

Chimbote  (Stolzmann);  île  San  Lorenzo  (capitaine  Mabkham). 
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HsBmatopns  brasiliencds,  Licht.,  Verz.  Doubl.y  p.  73. 
Ostralega  palliata,  Less.,  Traité  Ont.,  p.  548. 
HSBmatopus    ostralegus,   Wils.,  Amer.   Om.^  YIII,  p.  15, 
tb.  LXIV. 
HSBmatopus  arcticas,  Jard.,  IIU  Om.j  th.  GXXV. 

H.  capite  et  eollo  toto  nigris  ;  dorso  tectricibusque  alarum  fusco  brunneis  ; 
pectore,  abdomine,  speculo  magno  alari,  lateribus  uropygiiy  subalaribus  et 
couda  basi  albis;  remigibus  et  cauda  apice  nigris.  Rostrum  et  pedes  flavi;  iris 
aurantiaca, 

cf  et  9  —  La  tête  et  tout  le  cou  jusqu'à  la  poitrine  sont  d'un  noir  mat; 
le  dos  avec  les  petites  et  les  moyennes  tectrices  alaires  brun  chocolat;  le 
reste  du  dessous  du  corps,  les  bords  latéraux  du  croupion  largement  et  les 
sous-caudales  blancs;  un  grand  miroir  alaire  blanc  composé  des  grandes 
tectrices  et  la  barbe  externe  dans  les  trois  avant-dernières  rémiges  secon- 
daires; rémiges  noirâtres,  les  secondaires  largement  blanches  à  la  base; 
rectrices  blanches  terminées  largement  de  noir.  Bec  et  pattes  carné  jaunâtre 
clair;  iris  orangé,  plus  clair  intérieurement,  moucheté  de  noir  sur  le  devant. 

cf  Longueur  totale,  484;  vol,  893;  aile.  265;  queue,  110;  bec,  85-95; 
tarse,  58;  doigt  médian,  37;  ongle,  8  millimètres. 

9  Longueur  totale,  446;  vol,  863  millimètres. 

«  Pea  nombreux  sur  la  côte  da  Pérou  septentrional  ;  se  tenant  constamment  au 
bord  de  la  mer.  Il  paraît  préférer  les  baies  rocheuses,  à  rivages  étroits,  sablonneux, 
tandis  qu'il  évite  les  ports  découverts,  à  plage  sablonneuse  vaste.  A  Chimbote  je  Tai 
vu  souvent  courant  vite  sur  le  rivage,  s*arrêtant  de  temps  en  temps  pour  chercher 
dans  le  sable  humide  les  crustacés  du  genre  Hîppa,  C*est  un  oiseau  assez  craintif  et 
ne  se  laissant  pas  approcher  facilement.  Il  s'envole  en  criant.  Ordinairement  il  se 
tient  par  petites  compagnies  »  (Stolzmann). 

Baie  Paraca  (capitaine  Markham). 


1222.  —  Hœmatopus  ater 

Vieil.,  Gai.  Oi».^  Il,  p.  88,  tb.  CGXXX  —  Baird,  B.  N.  Amer., 
p.  700  —  ScL.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  143  —  Salv.,  P.  Z.  S., 
1883,  p.  429. 

HSBmatopus  Townsendi,  Audub.,  Orn.  JBiogfr.,  V,  pp.245et247, 
tb.  CDXXVn  —  B.  Amer.,  Y,  pp.  243 et 245,  tb.  GGGXXV  etGGGXXVl . 

Ostralega  atra,  Less.,  Traité  Om.y  p.  548. 

H.  brunneus,  capite,  collo  tttto  et  pectore  ardesiaceis.  Rostrum  et  pedes  flavi  ; 
iris  rubra. 
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de  sorte  que  les  externes  sont  blanches  dans  les  deux  tiers  de  leur  longueur 
et  les  submêdianes  n'ont  de  blanc  qu'à  la  base  même;  toutes  bordées  fine- 
ment de  blanc.  Bec  noir;  pattes  olives;  iris  brun  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  tout  le  dessus  du  corps  d'un  gris 
perlé  clair,  presque  uniforme,  la  baguette  cependant  dans  toutes  les  plumes 
est  ordinairement  brune  entourée  d'une  nuance  un  peu  plus  foncée  que  le 
fond  général  ;  souvent  ils  ont  quelques  plumes  du  plumage  précédent  for- 
mant quelques  taches  noires  dispersées  sans  ordre;  le  sommet  de  la  tète 
est  plus  ou  moins  strié  de  noirâtre;  les  plumes  du  milieu  du  croupion  plus 
foncées,  entourées  d'une  large  bordure  fauve;  les  latérales  largement 
blanches.  Le  devant  et  le  bord  de  l'aile  est  foncé  comme  dans  le  plumage 
de  noces,  tandis  que  les  bordures  des  tectrices  du  milieu  de  l'aile  et  des 
grandes  forment  un  grand  espace  d'un  blanc  grisâtre,  la  bande  blanche 
transalaire  plus  large;  les  côtés  de  la  tête  et  tout  le  dessous  blanc  pur; 
région  auriculaire  tachetée  de  foncé.  Queue  plus  claire  que  dans  le  plumage 
précédent,  le  blanc  prolongé  plus  loin  vers  l'extrémité  des  barbes  internes 
des  rcctrices,  bordure  des  médianes  blanche. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  milieu  du  sommet  de  la  tôte, 
le  devant  du  dos  et  les  scapulaires  noirs,  variés  de  blanc  en  forme  de  stries 
sur  le  premier,  et  de  grosses  gouttes  sur  les  derniers;  nuque  et  derrière  du 
cou  blanchâtre  sale  ;  bas  du  dos  et  croupion  gris  traversé  de  fines  lignes 
noirâtres;  tectrices  médianes  de  la  queue  d'un  gris  foncé  bordées  de  fauve, 
les  latérales  blanches  ;  ailes  comme  celles  des  adultes  d'hiver,  mais  les  tec- 
tiices  du  milieu  de  l'aile  sont  légèrement  lavées  de  jaunâtre  et  traversées 
de  lignes  noirâtres;  tout  le  dessous  blanc,  teint  légèrement  de  fauve  sur 
les  côtés  du  cou. 

Entre  les  trois  plumages  principaux  décrits  plus  haut  on  trouve  beaucoup 
de  plumages  transitoires. 

(j*  Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  53;  bec^  26;  tarse,  25;  doigt  médian, 
13;  ongle,  5  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  126;  queue,  54;  bec,  30;  tarse,  27;  doigt  médian, 
14;  ongle,  5  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiseaux  américains  ne  présentent  aucune  différence  avec 
ceux  de  l'ancien  Continent. 
ChorlUos  (Jelski). 


1224.  —  Tringa  canutus 

L.,  S.  N.,  I,  p.  251  —  Scx..  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr,^  p.  445 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  748. 

Tringa  ferruginea  et  T.  cinerea,  BrOnn.,  Orn.  Bor,,  p.  53. 

Tringa  nsBvia,  T.  grisea  et  T.  islandica,  Gm.,  L,  S.  iV.,  I, 
pp.  681  et  682. 
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Trin^a  australis,  Lath.,  /.  O.,  n,  p.  738. 

Tringa  nndata,  Penn.,  Arc.  ZooL 

Trinsa  uniformls,  MOll.,  Syst.  NaU  SuppL 

Tiinga  mfa,  Wils.,  Amer,  Orti.,  Vn,  p.  57,  tb.  LVII,  fig.  5, 

T.  maxitna;  supra  griseo,  nigro  et  rufo  varia;  subtus  Uiteribusque  capitis 
rufa;  erisso  albido;  uropygio  albido  fusco  undulato;  rectricibus  griseis  albo 
tenuissime  Umbatis.  Veste  hyemali  supra  cinereo  grisea,  subtus  alba;  fade, 
pectore  hypockondriisque  fusco  striatis.  Rostrum  et  pedes  nigri;  iris  fusco 
brunnea. 

çf  Ad.  en  plumage  de  noces.  —  Le  milieu  du  sommet  de  la  tête  est  d'un 
fauve  roussâtre  varié  de  grosses  stries  noirâtres,  derrière  du  cou  parsemé 
de  pareilles  stries  très  fines;  les  plumes  de  la  région  interscapulairc  et  les 
scapulaires  sont  grises  à  la  base,  largement  noires  au  milieu  et  bordées  de 
roux  ou  de  fauve,  les  plus  longues  des  dorsales  et  des  scapulaires  ont  en 
outre  près  de  leur  extrémité  une  paire  de  grosses  taches  rousses  ;  le  dos 
inférieur  est  gris  plus  ou  moins  varié  de  noirâtre  ;  le  croupion  et  les  sus- 
caudales  blanchâtres,  ondulés  irrégulièrement  de  grosses  raies  noirâtres, 
quelques-unes  de  ces  plumes  sont  plus  ou  moins  colorées  de  roussâtre  près 
de  l'extrémité  ;  côtés  de  la  tête  en  y  comprenant  une  bande  sourcilière  très 
large,  tout  le  devant  et  les  côtés  du  cou,  la  poitrine  et  l'abdomen  sont  d'un 
roux  ferrugineux  intense;  bas- ventre  plus  ou  moins  blanc;  sous-caudales 
blanches,  plus  ou  moins  colorées  de  roux  près  de  l'extrémité  et  variées 
d'une  tache  noirâtre  en  forme  du  fer  de  lance  voisine  du  bout  de  chacune 
de  ces  plumes.  Tectrices  alaiœs  grises  bordées  finement  de  gris  blan- 
châtre; rémiges  noirâtres,  à  baguette  blanche  et  une  fine  bordure  externe 
blanche  en  commençant  depuis  la  cinquième  des  primaires  et  sur  les  secon- 
daires ;  sous-alaii'es  blanches,  tachetées  de  gris  foncé  le  long  du  bord  de 
l'aile.  Rectrices  d'un  gris  clair  bordées  finement  de  blanc.  Bec  et  pattes 
noirs;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  lo  ix>ux  dos 
parties  inférieures  du  corps  moins  intense,  le  derrière  du  cou'VjU'iô  do  stnos 
plus  grosses,  sur  un  fond  fauve  grisâtre. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  le  dessus  du  corjwi  d'un  ooudiv.  gri- 
sâtre clair,  varié  de  stries  noirâtres  au  sommet  de  la  tiVlo  ot  au  cou,  et  do 
baguettes  noirâtres  sur  le  devant  du  dos  et  les  scai)ulaii\îs  ;  lo  fond  do  ces 
deux  dernières  parties  est  presque  uniforme,   ou  dans  lo  plumjvgc  frais 
ondulé  de  larges  bordures  distinctement  plus  t>âlos;  bas  du  dos  gris  vario 
de  grosses  squamules  noirâtres;  le  croupion  ol  les  sus-caudales  bhmohAtivs 
squamulés  de  noirâtre;  tout  le  dessous»  les  côtés  do  la  tète  ot  un  l»r^^^ 
sourcil  blancs,  avec  des  stries  foncées  «nos  sur  los  oôtôs  du  visauv.  l-o 
sourcil,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine,  do  grosses  sur  les  flancs  ;  W  H>^>^^ 
traversés  d'une  grosse  raie  grise;  les  tectrices  auriculaires  g riaesv  INvl^^x^^^ 
alaires  d'un  gris  foncé,  bordées  largement  do  gris  blanchâtre;  U^  'in^^'^^*^^^^ 
et  les  rectrices  ainsi  que  les  sous-alairos  comme  dans  le  plui««^>^  ^^^^  ^^^"^^'^ 


354  OËNITHOLOGIE 


de  sorte  que  les  externes  sont  blanches  dans  les  deux  tiers  de  leur  longueur 
et  les  submêdianes  n'ont  de  blanc  qu'à  la  base  même;  toutes  bordées  fine- 
ment de  blanc.  Bec  noir;  pattes  olives;  iris  brun  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  tout  le  dessus  du  corps  d'un  gris 
perlé  clair,  presque  uniforme,  la  baguette  cependant  dans  toutes  les  plumes 
est  ordinairement  brune  entourée  d'une  nuance  un  peu  plus  foncée  que  le 
fond  général;  souvent  ils  ont  quelques  plumes  du  plumage  précédent  for- 
mant quelques  taches  noires  dispersées  sans  ordre;  le  sommet  de  la  tète 
est  plus  ou  moins  strié  de  noirâtre;  les  plumes  du  milieu  du  croupion  plus 
foncées,  entourées  d'une  large  bordure  fauve;  les  latérales  largement 
blanches.  Le  devant  et  le  bord  de  l'aile  est  foncé  comme  dans  le  plumage 
de  noces,  tandis  que  les  bordures  des  tectrices  du  milieu  de  Taile  et  des 
grandes  forment  un  grand  espace  d'un  blanc  grisâtre,  la  bande  blanche 
transalaire  plus  large;  les  côtés  de  la  tête  et  tout  le  dessous  blanc  pur; 
région  auriculaire  tachetée  de  foncé.  Queue  plus  claire  que  dans  le  plumage 
précédent,  le  blanc  prolongé  plus  loin  vers  l'extrémité  des  barbes  internes 
des  rcctrices,  bordure  des  médianes  blanche. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  milieu  du  sommet  de  la  tête, 
le  devant  du  dos  et  les  scapulaires  noirs,  variés  de  blanc  en  forme  de  stries 
sur  le  premier,  et  de  grosses  gouttes  sur  les  derniers;  nuque  et  derrière  du 
cou  blanchâtre  sale;  bas  du  dos  et  croupion  gris  traversé  de  fines  lignes 
noirâtres;  tectrices  médianes  de  la  queue  d'un  gris  foncé  bordées  de  fauve, 
les  latérales  blanches  ;  ailes  comme  celles  des  adultes  d'hiver,  mais  les  tec- 
trices du  milieu  de  Taile  sont  légèrement  lavées  de  jaunâtre  et  traversées 
de  lignes  noirâtres;  tout  le  dessous  blanc,  teint  légèrement  de  fauve  sur 
les  côtés  du  cou. 

Entre  les  trois  plumages  principaux  décrits  plus  haut  on  trouve  beaucoup 
de  plumages  transitoires. 

çj  Longueur  de  l'aile,  120;  queue,  53;  bec,  26;  tarse,  25;  doigt  médian, 
13;  ongle,  5  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  126;  queue,  54;  bec,  30;  tarse,  27;  doigt  médian, 
14;  ongle,  5  millimètres. 

Observations.  —  Les  oiseaux  américains  ne  présentent  aucune  différence  avec 
ceux  de  l'ancien  Continent. 
Chorillos  (Jelski). 


1224.  —  Tringa  canutus 

L.,  S.  N.,  I,  p.  251  —  Scx..  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.y  p,  445 
—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  748. 

Tringa  ferruginea  et  T.  cinerea,  BrOnn.,  Orn,  Bor,^  p.  53. 

Tringa  nœvia,  T.  grisea  et  T.  islandica,  Gm.,  L.  S.  N.,  I, 
pp.  681  et  682. 
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Tringa  anstralis,  Lath.,  J.  0.,  II,  p.  738. 

Tringa  undata,  Penn.,  Arc.  ZooL 

Tringa  uniformis,  MOll.,  Syst.  Nat.  SuppL 

Tringa  rufa,  Wils.,  Amer.  Orn.,  VII,  p.  57,  tb.  LVII,  fig.  5. 

T.  maxima;  supra  griseo,  nigro  et  rufo  varia;  suhtits  lateribusqite  capUis 
ru  fa;  crisso  albido;  uropygio  albido  fusco  undulato;  rectricib%u  griseis  albo 
tenuissime  limbatis.  Veste  hyemali  supra  cinereo  grisea,  subtus  aïba;  fade, 
pectore  hypochondriisque  fusco  striatis,  Rostrum  et  pedes  nigri;  iris  fusco 
brunnea. 

(S  Ad.  en  plumage  de  noces.  —  Le  milieu  du  sommet  de  la  tête  est  d'un 
fauve  roussâtre  varié  de  grosses  stries  noirâtres ,  derrière  du  cou  parsemé 
de  pareilles  stries  très  fines;  les  plumes  de  la  région  interscapulaire  et  les 
scapulaires  sont  grises  à  la  base,  largement  noires  au  milieu  et  bordées  de 
roux  ou  de  fauve,  les  plus  longues  des  dorsales  et  des  scapulaires  ont  en 
outre  près  de  leur  extrémité  une  paire  de  grosses  taches  rousses;  le  dos 
inférieur  est  gris  plus  ou  moins  varié  de  noirâtre;  le  croupion  et  les  sus- 
caudales  blanchâtres,  ondulés  irrégulièrement  de  grosses  raies  noirâtres, 
quelques-unes  de  ces  plumes  sont  plus  ou  moins  colorées  de  roussâtre  près 
de  l'extrémité  ;  côtés  de  la  tête  en  y  comprenant  une  bande  sourcilière  très 
large,  tout  le  devant  et  les  côtés  du  cou,  la  poitrine  et  l'abdomen  sont  d'un 
roux  ferrugineux  intense;  bas-ventre  plus  ou  moins  blanc;  sous-caudales 
blanches,  plus  ou  moins  colorées  de  roux  près  de  l'extrémité  et  variées 
d'une  tache  noirâtre  en  forme  du  fer  de  lance  voisine  du  bout  de  chacune 
de  ces  plumes.  Tectrices  alaires  grises  bordées  finement  de  gris  blan- 
châtre; rémiges  noirâtres,  à  baguette  blanche  et  une  fine  bordure  externe 
blanche  en  commençant  depuis  la  cinquième  des  primaires  et  sur  les  secon- 
daires; sous-alaires  blanches,  tachetées  de  gris  foncé  le  long  du  bord  de 
l'aile.  Rectrices  d'un  gris  clair  bordées  finement  de  blanc.  Bec  et  pattes 
noirs;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  le  roux  des 
parties  inférieures  du  corps  moins  intense,  le  derrière  du  cou*  varié  de  stries 
plus  grosses,  siu*  un  fond  fauve  grisâtre. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  le  dessus  du  corps  d'un  cendré  gri- 
sâtre clair,  varié  de  stries  noirâtres  au  sommet  de  la  tête  et  au  cou,  et  de 
baguettes  noirâtres  sur  le  devant  du  dos  et  les  scapulaires  ;  le  fond  de  ces 
deux  dernières  parties  est  presque  uniforme,  ou  dans  le  plumage  frais 
ondulé  de  larges  bordures  distinctement  plus  pâles  ;  bas  du  dos  gris  varié 
de  grosses  squamules  noirâtres;  le  croupion  et  les  sus-caudales  blanchâtres 
squamulés  de  noirâtre;  tout  le  dessous,  les  côtés  de  la  tête  et  un  large 
sourcil  blancs,  avec  des  stries  foncées  fines  sur  les  côtés  du  visaije,  le 
sourcil,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine,  de  grosses  sur  les  flancs  ;  les  iores 
traversés  d'une  grosse  raie  grise;  les  tectrices  auriculaires  grises.  Tectrices 
alaires  d'un  gris  foncé,  bordées  largement  de  gris  blanchâtre;  les  rémiges 
et  les  rectrices  ainsi  que  les  sous-alaires  comme  dans  le  plumage  de  noces. 
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0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  sommet  de  la  tète  comme  les 
adultes  en  noce,  mais  les  bordures  des  plumes  sont  fauve  grisâtre  au  lieu 
de  roux;  le  derrière  du  cou  blanchâtre  strié  de  foncé;  les  plumes  du  dos 
et  les  scapulaires  sont  grises,  bordées  à  l'extrémité  de  blanc  précédé  d'une 
squamule  noirâtre;  la  couleur  du  dessous  du  corps  et  des  côtés  de  la  tête 
blanchâtre,  plus  ou  moins  lavé  de  roussâtre;  le  ventre  et  les  sous-caudales 
blancs;  les  stries  des  côtés  de  la  tête,  du  devant  du  cou  et  de  la  poitrine 
moins  foncées  et  moins  régulières  que  celles  des  adultes  d'hiver.  Tectrices 
alaires  gris  foncé,  semblables  sur  le  devant  de  l'aile  à  celles  des  adultes 
d'hiver,  celles  du  milieu  de  Taile  variées  de  grosses  bordures  fauve  clair; 
rémiges  comme  chez  l'adulte,  mais  bordées  finement  de  blanc  à  lextrémité. 
Rectrices  comme  celles  des  adultes,  à  bordure  blanche  plus  large  précédée 
d'une  ligne  noirâtre.  Bec  noir  verdâtre,  à  base  surtout  sur  la  mandibule 
inférieure  carnée;  pattes  olives;  iris  brun  foncé. 

Cf  Longueur  totale,  265;  vol,  520;  aile.  164-167;  queue,  64;  bec,  34-35; 
tarse,  30;  doigt  médian,  19;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  277;  vol,  523;  aile,  165-170;  queue,  65;  bec,  37; 
tarse,  32;  doigt  médian,  20;  ongle,  6  millimètres. 


Tnmbez  (Stolzmanv). 


1225.  —  Tringa  maculata 

Vieil.,  N.  D.  H.  N.,  XXXIV,  p.  465  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1866,  p.  199;  1867,  p.  754;  1873,  p.  309;  1874,  p.  678  —  Nomencl 
Av.  Neotr.,  p.  145  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  560. 

Tringa  pectoralis,  Say,  Long's  Exped.y  I,  p.  171. 

Tringa  dominicensis,  Degl.,  Om.  Eur.,  1849,  II,  p.  232. 

Tringa  fuscicollis,  Tsch.,  Faun.  Peru,,  p.  299. 

m 

T.  média  ;  pileo  medio  nigricante  rufescente  vario  ;  dorso  nigrOy  plumis  plus 
aut  minus  griseo  aut  fulvido  marginatis  ;  uropygio  tectricibusque  caudx  mediis 
nigris,  lateralihus  albis  ;  lateribus  capitis  superdliisqw  albis  fusco  maculatis  ; 
collo  antico  et  pectore  albidis  fusco  dense  maculatis;  gula,  abdomine  subcau- 
dalibusque albis;  tectricibus  alarum  fuscis albicante griseo  limbatis;  rectricibus 
mediis  elongatis  et  apice  atlenuatis  nigricantibuSf  reliquis  pallidioribus.  Ros- 
trum  basi  comeo  virens,  apice  fusco  brunneum;  pedes  fusco  olivacei;  iris  fusco 
brunnea. 

cf  et  9  Ad.  en  plumage  de  noces.  —  Milieu  du  sommet  de  la  tête  d*un 
brun  noirâtre  varié  irrégulièrement  par  les  bordures  fauves  rousssttres,  cou 
postérieur  brun  varié  de  blanchâtre  en  formant  une  couleur  distinctement 
moins  foncée  que  celle  du  sommet  de  la  tête  ;  le  dos  et  les  scapulaires  noii^s, 
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à  bordures  des  plumes  fauves  peu  régulières  et  pour  la  plupart  très  fines; 
le  croupion  et  les  tectrices  caudales  médianes  largement  noires,  les  latérales 
blanches,  à  stries  brun  noirâtre,  médianes  dans  les  plumes;  les  côtés  de  la 
téta  et  un  large  sourcil  blancs  maculés  finement  de  brun  ;  une  raie  brunâtre 
en  travers  des  lores  et  de  Toreille;  tout  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  cou- 
verts de  plumes  brun  foncé,  terminées  chacune  de  blanchâtre  interrompu 
au  milieu  en  formant  une  maculature  foncée  très  dense  sur  un  fond  blan- 
châtre qui  forme  souvent  un  réseau  dense  sur  le  bas  de  la  poitrine;  le 
milieu  Me  la  gorge,  l'abdomen  et  les  sous-caudales  blancs  avec  quelques 
stries  foncées  fines  sur  les  flancs  et  les  sous-caudales.  Tectrices  alaires 
brunes  entourées  d'une  bordure  gris  blanchâtre,  fine  sur  les  petites  et  large 
sur  les  postérieures  ;  rémiges  brun  noirâtre,  à  baguette  toute  blanche  dans 
la  première,  ^runc  et  seulement  blanchâtre  dans  la  partie  subterminale 
dans  les  autres;  sous-alaires  blanches  au  milieu  de  Taile  et  blanches 
tachetées  de  brun  le  long  du  bord.  Les  rectrices  médianes  aiguës  à 
Textrémité,  d'un  centimètre  plus  longues  que  les  externes,  sont  noirâtres, 
les  autres  grises  bordées  d'une  nuance  plus  claire;  les  submédianes  plus 
longues  que  les  suivantes  qui  sont  égales  et  les  plus  courtes,  l'externe  un 
peu  plus  longue,  mais  beaucoup  plus  courte  que  les  submédianes.  Bec 
carné  verdâtre  à  la  base,  noirâtre  à  l'extrémité;  pattes  olive  brunâtre;  iris 
brun  noirâtre. 

En  plumage  d'hiver  frais  les  bordures  des  plumes  du  sommet  de  la  tête 
sont  plus  larges  et  plus  rousses;  celles  des  plumes  du  dos  et  des  scapu-* 
laires  beaucoup  plus  larges,  d'un  gris  clair  et  plus  ou  moins  roussâtres  sur 
les  dernières,  de  sorte  que  les  taches  médianes  noires  sont  parfaitement 
isolées;  le  devant  du  cou  et  de  la  poitrine  fauve  blanchâtre  strié  finement 
de  brun  ;  les  tectrices  alaires  bordées  plus  largement  et  plus  régulièrement 
de  grisâtre  pâle;  les  rémiges  tertiaires  et  les  deux  rectrices  médianes  bor- 
dées de  roux  autour  de  leurs  deux  barbes,  les  autres  rectrices  terminées 
d'une  bordure  blanche. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  semblables  aux  oiseaux  d'hiver 
et  n'en  sont  distincts  que  par  les  bordures  supérieures  du  corps  et  des  tec- 
trices alaires  plus  larges  et  plus  roussâtres,  le  fond  de  la  poitrine  un  peu 
plus  fauve,  à  stries  plus  fines. 

cf  Longueur  de  l'aile,  143-145;  queue,  63;  bec,  30-31;  tarse,  30;  doigt 
médian,  22;  ongle,  7  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  123-130;  queue,  57;  bec,  27;  tarse,  28;  doigt  mé- 
dian, 22  ;  ongle,  6  millimètres. 

Côte  péruvienne  et  jnsqu'à  12,000  pieds  d'altitude  dans  les  montagnes  (Tschudi); 
environs  de  Lima  et  du  lac  Junin  (Jelski)  ;  Ucayali  supérieur,  Xeveros,  Chami- 
curos  (Babtlett)  ;  Paucartambo  (Whitbly)  ;  Puno,  Ucayali  (coll.  Kaimondi). 
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1226.  —  Tringa  minutilla 

Vieil.,  Enc.  Màth.,  p.  1089  —  Schl.,  Mm.  P.^Bas,  Scol,  p.  48 
—  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av,  Neotr,,  p.  145  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1874,  p.  561. 

Tringa  pusilla,  Wils.,  Amer.  Orn,,  V.,  p.  32,  tb.  LXIII,  Gg.  4. 

Tringa  "Wilsoni,  Baird,  J5.  N.  Amer,  y  p.  121. 

Tringa  nana,  Burm.,  Uéb,  Th.  Bras.,  III,  p.  375. 

T.  minima;  pileo  dorsoque  plumis  medio  nigris  griseo  marginatis;  super- 
ciliis  alhidis;  genis  fusco  maculatîs;  gula,  abdomine  suhcaudalihusque  pure 
albis;  collo  anlico  pecioreque  alhidis  fusco  dense  maculatis;  tectricibus  caudx 
superioribtés  mediis  nigris,  lateralibus  albis;  tectricibus  alarum  nigricantibus 
(friseo  limbatis;  rectricibus  mediis  nigricantibus,  reliquis  griseis.  Rostinim 
gracile  nigricans;  pedes  olivacei;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  brunes  noirâtres 
bordées  finement  de  fauve;  cou  postérieur  d*un  fuligineux  pâle,  à  bordures 
grises;  dos  noir,  à  plumes  bordées  irrégulièrement  de  gris;  le  milieu  du 
croupion  et  les  sus-caudales  médianes  noirs,  blancs  sur  les  côtés;  front  et 
sourcils  blancs  avec  de  petites  stries  brunâtres  ;  côtés  de  la  tête  blanchâtres 
parsemés  de  nombreuses  stries  brunes  avec  une  grosse  tache  brune  sur  les 
tectrices  auriculaires;  la  gorge,  l'abdomen  et  les  sous-caudales  blancs;  le 
devant  du  cou  et  la  poitrine  blanchâtres,  variés  de  nombreuses  stries  brunes 
foncées  de  plus  en  plus  grosses  vers  le  bas.  Tectrices  alaires,  noirâtres 
bordées  de  gris,  les  grandes  terminées  par  une  bordure  blanche  très  fine; 
rémiges  noirâtres,  à  baguettes  en  grande  partie  blanches;  sous-alaires 
blanches  au  milieu  de  l'aile  et  d'un  gris  foncé  le  long  du  bord.  Les  deux 
rectrices  médianes  plus  longues  que  les  autres,  noires  en  entier,  les  autres 
grises,  l'externe  dépassant  distinctement  les  suivantes.  Bec  mince  noirâtre; 
pattes  olives;  iris  brun  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  diffèrent  par  les  bordures  beaucoup  plus 
larges  et  plus  régulières,  fauves  au  sommet  de  la  tête,  d'un  gris  clair  au 
dos,  d'un  gris  blanchâtre  sur  les  tectrices  alaires;  les  stries  foncées  du 
devant  du  cou  et  les  taches  de  la  poitrine  plus  petites;  les  bordures  termi- 
nales blanches  des  grandes  tectrices  larges  ;  les  rectrices  bordées  d'un  liséré 
blanc. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  semblables  aux  adultes  d'hiver 
et  n'en  diffèrent  que  par  les  bordures  des  plumes  dorsales  et  des  scapulaires 
moins  larges,  plus  roussâtres  et  plus  nettement  prononcées,  les  bordures 
des  plumes  des  côtés  du  dos  et  des  scapulaires  latérales  plus  ou  moins 
blanches;  le  devant  du  cou  et  de  la  poitrine  teint  légèrement  de  grisâtre  et 
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varié  de  stries  brunes  très  petites  et  peu  nombreuses  ;  les  bordures  des  tec- 
trices alaires  roussàtres  et  larges  sur  le  milieu  de  Taile,  rémiges  tertiaires 
bordées  largement  de  cette  dernière  couleur;  les  bordures  des  rectrices 
médianes  fauves. 

cf  Longueur  de  Taile,  86;  queue,  39;  bec,  19;  tarse,  19;  doigt  médian, 
16;  ongle,  ô  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  152;  vol,  293;  aile,  91;  queue,  41;  bec,  21;  tarse,  19; 
doigt  médian,  16;  ongle,  5  millimètres. 

ChorilloB  (Jblski)  ;  Tombez  et  Santa  Lncia  (Stolzmann). 


1227.  —  Tringa  Bairdi 

ScL.  et  Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr,j  p.  145. 

Actinodromus  Bairdi,  Codes,  Proc.  Acad.  Philad,^  1861,  p.  194. 

T.  minor  :  pileo  nigro  fulvo  vario;  collopostico  fulvo,  hrunneo  striato;  inter- 
scapulio  uropygioque  medio  nigris,  plumis  tenuissime  fulvo  limbatis;  super- 
ciliis  latissimis  albidis  a  rostro  ad  nucham  protractis;  striga  transoculari 
brunnea;  gula  cum  collo  antico  supero  abdomineque  medio  latissime  albis; 
lateribus  colli  tenuissime  fusco  striatis;  pectore  fulvo  albido  striis  dilatatis 
brunneis;  lateribus  uropygii  et  tectridbus  caudx  lateralibus  albis;  tectricibus 
alarum  fuscis  albicante  limbatis;  rectricibus  msdiis  fusds,  reliquis  pallidis 
albo  limbatis.  Rostrum  nigrum;  pedes  nigricantes. 

cf  et  9  Ad.  en  plumage  parfait.  —  Sommet  de  la  tête  brun  noirâtre 
varié  de  blanchâtre;  cou  postérieur  fauve  pâle  strié  de  brun;  le  dos  et  le 
milieu  du  croupion  noirâtres,  à  plumes  bordées  finement  de  blanchâtre  ou 
de  fauve ^  les  tectrices  supérieures  delà  queue  médianes  noires,  les  latérales 
blanches  tachetées  de  noirâtre;  bande  sourcilière  blanchâtre  très  large 
commençant  à  la  naissance  du  bec  et  prolongée  sur  les  côtés  de  la  nuque; 
une  raie  transoculaire  brune;  le  blanc  pur  occupe  la  gorge  avec  le  haut  du 
devant  du  cou  et  tout  Tabdomen  ;  le  reste, du  cou  antérieur  et  les  côtés  sont 
d'un  blanc  légèrement  Isabelle  tacheté  de  petites  stries  brunes,  le  fond  de 
la  poitrine  est  de  la  même  nuance  avec  de  grosses  taches  subtriangulaires 
brunes.  Tectrices  alaires  brunes  bordées  de  blanchâtre;  rémiges  brunes,  à 
baguette  blanche  et  bordées  finement  de  blanchâtre,  les  secondaires  avec 
une  bordure  blanche  à  l'extrémité;  les  sous-alaires  blanches  avec  des  taches 
brunes  le  long  du  bord  de  l'aile,  les  grandes  grises  bordées  de  blanc.  Les 
rectrices  médianes  larges  subarrondies  à  l'extrémité,  plus  longues  que  les 
externes  de  2  millimètres,  noirâtres  bordées  de  blanc  ;  les  autres  d'un  gris 
pâle  avec  une  fine  bordure  blanche;  les  latérales  égales  aux  submédianes, 
les  trois  autres  égales  entre  elles  et  un  peu  plus  courtes  que  les  précédentes. 
Bec  noir;  tarse  noirâtre. 
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Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  se  distinguent  des  précédents  par  les 
bordures  larges  sur  toutes  les  parties  supérieures  du  corps,  d'un  isabelle 
grisâtre  au  sommet  de  la  tète  et  du  dos  et  d'un  isabelle  roussâtre  au  cou 
postérieur,  formant  un  fond  clair  varié  de  nombreuses  grosses  stries  brunes 
sur  le  premier,  de  petites  stries  au  cou,  de  grosses  taches  noires  sur  la 
région  interscapulaire  et  les  scapulaires,  et  petites  foncées  sur  le  devant  du 
dos  ;  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  sont  d'un  isabelle  grisâtre  avec  des  stries 
brunes  petites,  plus  grosses  sur  les  -côtés  de  la  poitrine,  côtés  de  l'abdomen 
antérieur  lavés  d'isabelle;  le  milieu  du  croupion  et  les  tectrices  médianes 
de  la  queue  brun  noirâtre,  à  toutes  plumes  entourées  d'une  fine  bordure 
fauve;  les  tectrices  latérales  sont  grises  bordées  de  blanchâtre  lavé  d'isa- 
belle;  sous-caudales  blanc  pur;  bande  sourcilière  isabelle  variée  de  petites 
stries  brunes;  bordures  aux  tectrices  alaires  plus  larges  et  plus  régulières. 

Longueur  de  l'aile,  125-130;  queue,  50-52;  bec,  23-24;  tarse,  20-23;  doigt 
médian,  16;  ongle,  4  millimètres. 

Observations.  —  Ontre  la  différence  dans  les  détails  de  la  coloration  et  de  la 
proportion  des  rectrices  cet  oiseau  se  distingue  de  la  T,  fuêcioollis  par  les  narines 
beaucoup  pins  rapprochées  des  plumules  frontales  (1  millimètre,  tandis  qu'elles  sont 
éloignées  de  2  millimètres  chez  Toiseau  cité)  et  le  bec  plus  atténué  au  milieu. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  du  Pérou  septentrional  et  méridional  de  la 
collection  de  MM.  Salvin  et  Godman  et  de  celle  du  Musée  de  Varsovie. 

Vallée  de  Tambo  (Whitely);  Xeyeros  (Babtlbtt);  Chorillos  (Jelski). 


1228.  —  Tringa  fascicoUis 

Vieil.,  Encycl.  Méth.y  p.  1088  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av* 
Neotr.,  p.  145. 

Tringa  dnclus,  var.,  Say,  Longes  Exp.,  1823. 

Pelidna  Schinzi,  Bp.,  Compt  Rend,,  1856,  p.  596. 

Tringa  Bonapartei,  Sghleg.,  Mus.  P. -Bas,,  ScoL,  p.  42  — Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  560. 

Heteropygia  Bonapartef,  Elliot  —  Coues,  Proc.  Ac.  Philad., 
1861,  p.  194. 

T.  minor  :  supra  rufescens  fusco  maculatay  nucha  cum  collo  posHco  albidw^ 
ribus;  subtus  alba  collo  antico  pectoreque  isabellino  tinctis  et  fusco  maculatis, 
lateribus  capitis  et  superciliis  albiàis  fusco  striatis;  uropygio  fusco  plumis 
griseo  marginatis  ;  tectricibus  caudx  superioribus  albis  minime  fusco  variis  ; 
alis  brunneis  tectricibus  pallide  limbatis;  rectricibus  mediis  fuscis,  reliquis 
griseis  albo  limbatis,  Rostrum  nigrum;  pedes  nigricantes;  iris  fusco  brunnea, 

cJ  et  Q  Ad.  en  noces,  f—  Le  sommet  de  la  tête  et  tout  le  dos  avec  les 
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scapulaires  sont  d'une  couleur  roussâtre  claire,  passant  en  une  nuance  plus 
intense  sur  le  milieu  de  la  région  interscapulaire ,  tirant  au  grisâtre  sur  les 
scapulaires  postérieures  et  au  blanchâtre  sur  la  nuque  et  le  cou,  le  tout 
varié  de  nombreuses  taches  brun  noirâtre  assez  grosses  et  peu  oblongues 
au  sommet  de  la  tête,  plus  petites  sur  la  nuque  et  le  cou,  grosses  au  dos  ; 
les  côtés  de  la  tête  avec  un  large  sourcil  et  les  côtés  du  cou  blanchâtres 
striés  finement  de  brun  ;  une  bande  transoculaire  fauve  brunâtre  ;  croupipn 
brun  noirâtre,  à  plumes  bordées  finement  de  fauve;  sus-caudales  blanches, 
les  latérales  avec  une  grosse  tache  centrale  brune,  les  deux  médianes  pos- 
térieures souvent  foncées  en  entier;  tout  le  dessous  du  corps  blanc,  coloré 
très  légèrement  d'isabelle  sur  la  poitrine,  parsemé  de  nombreuses  taches 
subarrondies  au  cou  antérieur  et  la  poitrine,  de  stries  peu  nombreuses  sur 
les  flancs,  et  de  stries  très  fines  et  courtes  sur  les  sous-caudales.  Ailes 
brunes,  à  tectrices  bordées  largement  d'une  nuance  pâle,  les  grandes  ter- 
minées par  une  bordure  blanche;  la  première  rémige  primaire  à  baguette 
blanche,  dans  les  autres  elle  est  longuement  blanche  au  milieu  des  pennes; 
toutes  bordées  d'un  fin  liséré  blanchâtre,  plus  large  et  pur  dans  les  secon- 
daires, prolongé  en  une  bord^ire  large  à  Textrémité  des  pennes;  sous- 
alaires  blanches,  parsemées  de  taches  brunes  le  long  du  bord  de  l'aile. 
Rectrices  médianes  peu  atténuées  et  subarrondies  à  l'extrémité  brun  noi- 
râtre, dépassant  de  cinq  millimètres  les  externes  qui  sont  plus  courtes  que 
les  submédianes,  la  troisième  la  plus  courte;  toutes  ces  dernières  d'un  gris 
pâle  bordé  de  blanchâtre.  Bec  noir;  pattes  noirâtres;  iris  brun  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  toutes  les  parties  supérieures  du  corps 
gris  foncé,  parsemé  de  taches  noirâtres  au  sommet  de  la  tête,  très  petites 
et  peu  prononcées  au  cou  postérieur,  grosses  et  plus  ou  moins  nombreuses 
sur  le  dos  et  les  scapulaires;  croupion  un  peu  plus  foncé  que  le  fond  du 
dos;  bande  transoculaire  large  et  de  la  couleur  semblable  à  celle  du  fond 
du  dos;  bas  des  joues  blanc  peu  strié  de  foncé;  la  gorge,  tout  l'abdomen  et 
les  sous-caudales  blancs  ;  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  d'un  gris  beaucoup 
plus  pâle  que  celui  du  dos,  à  stries  plus  foncées  petites  pour  la  plupart  ; 
flancs  du  devant  de  l'abdomen  teintés  de  gris;  sus-caudales  comme  dans  le 
plumage  précédent;  ailes  et  queue  comme  en  noces,  mais  les  bordures  des 
tectrices  alaires  du  milieu  de  l'aile  sont  plus  blanchâtres. 

Longueur  de  l'aile,  116-124;  queue,  49-53;  bec,  27-29;  tarse,  23;  doigt 
médian,  16;  ongle,  3  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  péruviens  et  de  Cayenne  du  Musée  de  Varsovie, 
du  Brésil  et  du  Panama  du  musée  Berlepsch. 
ChoriUos  (Jelski). 
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1229.  —  Sjreunetes  petriflcatus 

III.,  Prodr,  Syst.,  p.  262  —  Baird,  B.  N.  Amer. y  p.  724  —  Salv., 
P.  Z.  S.,  1883,  p,  429. 

Tringa  pusilla,  L.,  S.  iV.,  I. 

Trlnga  semipalmata,  Wils.,  Am.  Om.,  VU,  p.  131,  tb.  LXIU, 
fig.  4. 

Trlnga  brevlrostris,  Spix,  Av.  Bras.^  II,  p.  76,  tb.  XCIII. 

Hemlpalama  mlnor,  Lembye,  Av,  Cuba,  p.  97,  tb.  XIII. 

Ereunetes  semlpalmata,  E.  Manrl,  Bp.,  Compt.  Rend,y  1856, 
p.  596. 

E.  pileo  et  dorso  plumis  medio  nigris  griseo  marginatis;  superciliis  albidis; 
genis  albis  fusco  maculatis;  subtus  totus  albus,  pectore  striis  fuscis  minimis 
vario;  tectricibtu  alarum  fuscis  griseo  laie  limbatis;  rectricibus  mediis  nigri- 
cantibus  reliquis  pallide  griseis;  tectricibtts  caudx  mediis  nigris,  lateralibus 
albis.  Rostrum  crassum  nigricans;  pedes  semipalmati  olivacei;  iris  fusco 
brunnea. 

cf  et  Q  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  et  dos  couverts  de  plumes  noires 
bordées  plus  ou  moins  de  gris,  dans  le  plumage  usé  beaucoup  de  ces  bor- 
dures disparaissent  en  entier  à  l'extrémité  des  plumes  et  le  noir  devient 
plus  dominant;  les  taches  centrales  brunes  sont  petites  au  cou  postérieur, 
les  bordures  grises  larges;  le  croupion  et  les  sus-caudales  noirs  sur  le 
milieu  et  blancs  sur  les  côtés  ;  une  large  bande  sourcilière  blanchâtre  dans 
toute  la  longueur  de  la  tête,  très  peu  et  indistinctement  striée  de  noirâtre 
derrière  Toeil;  côtés  de  la  tête  blanchâtres  striés  finement  de  brun;  la 
gorge,  l'abdomen  et  les  sous-caudales  d'un  blanc  pur,  poitrine  d'un  blanc 
sale  varié  de  stries  brunes  fines  et  peu  nombreuses;  des  stries  brunes  sur 
les  côtés  de  l'abdomen,  disparaissant  presque  entièrement  sur  les  côtés  du 
bas- ventre.  Tectrices  alaires  noirâtres  bordées  de  gris  clair;  les  grandes 
terminées  par  une  bordure  blanche;  rémiges  noirâtres,  à  baguettes  en 
grande  partie  blanches;  sous-alaires  blanches  variées  de  grosses  stries  gris 
brunâtres  le  long  du  bord  de  l'aile.  Rectrices  médianes  plus  longues  que 
les  autres,  noires,  bordées  de  gris,  les  autres  d'un  gris  clair.  Bec  noirâtre, 
assez  épais,  un  peu  plus  long  que  la  tête;  pattes  d'un  gris  olive,  à  doigts 
palmés  à  la  base,  la  membrane  externe  beaucoup  plus  longue  que  l'interne  ; 
iris  brun  noirâtre. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  tout  le  dessus  du  corps  et  des  ailes 
d'un  gris  clair  presque  uniforme,  les  plumes  du  sommet  de  la  tête  ayant  le 
disque  un  peu  plus  foncé  que  les  bordures,  les  scapulaires  et  les  tectrices 
alaires  bordées  d'un  liséré  blanchâtre  très  fin,  mais  nettement  prononcé; 


DU  PEROU  363 


les  baguettes  des  plumes  dorsales,  des  scapulaires  et  des  tectrices  alalres 
noirâtres;  sourcil  aussi  bien  marqué  que  le  plumage  précédent;  tout  le 
dessous  du  corps  blanc  pur  sans  aucune  maculature,  quelques-uns  ont 
seulement  quelques  stries  grises  peu  prononcées  sur  les  côtés  de  la  poitrine. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  les  plumes  du  sommet  de  la  tête 
noirâtres  au  milieu  entourées  d'une  bordure  fauve  grisâtre  clair  compre- 
nant le  bord  postérieur  ou  non;  cou  postérieur  gris  à  peine  marqué  de 
taches  un  peu  plus  foncées  ;  plumes  du  dos,  des  scapulaires  et  des  tectrices 
alaires  brun  noirâtre  au  milieu,  entourées  d'une  bordure  régulière  gris 
blanchâtre,  ordinairement  distinctement  plus  larges  sur  les  scapulaires 
qu'au  dos,  plus  larges  et  moins  nettement  séparées  de  la  couleur  centrale 
sur  les  tectrices  alaires,  ces  dernières  ordinairement  plus  blanchâtres; 
grandes  tectrices  alaires  terminées  par  une  large  bordure  blanche;  le 
sourcil,  le  croupion  et  les  sus-caudales  comme  celles  des  adultes;  tout  le 
dessous  blanc  pur,  à  région  jugulaire  teintée  légèrement  de  grisâtre. 

cf  Longueur  de  l'aile,  97-100;  queue,  43;  bec,  22;  tarse;  22;  doigt  mé- 
dian, 16;  ongle,  3  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  100;  queue,  40;  bec,  22;  tarse,  22;  doigt  médian, 
16;  ongle,  3  millimètres. 

Description  prise  des  oiseaux  de  Cayenne  recueillis  par  M.  Jelski. 
Baie  Paraca  (capitaine  Mabkham). 


1230.  —  Micropalama  himantopus 

Tringa  himantopus,  Bp.,  Ann,  Lyc,  Neio  York,  1826,  II,  p.  157. 

Tringa  Douglasi,  Sws.,  Faim.  Amer,  Bor.,  11,  p.  379,  ib.  LXVl. 

Tringa  Aadaboni,  Nott,  Man.  Orn,,  II,  p.  140. 

Hemipalama  bimantopus,  6p.,  Compt.  Rend.,  1856,  p.  596  — 
Tacz  ,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  561. 

Micropalama  himantopus,  Baird,  B.  N,  Amer.,  p.  726  —  Scl. 
et  Salv.,  P,  Z.  s.,  1866,  p.  199;  1873,  p.  309  -  NomencL  Av.  Neotr., 
p.  145. 

Remipalama  multistriata,  Gr.,  Gen.  B.,  III,  p.  578,  tb.  CLVI, 
Jff.  2. 


M.  supra  cinereo  grisea  pallida  ;  suhtus  alba:  collo  antice  pectoreque  fusco 
striatis,  abdomine  subsquamulato  ;  uropygio  albo  fusco  maculato;  superciliis 
genisque  albis  fusco  striatis;  teclridbus  alarum  fuscis  albicante gnseo  limbatis; 
remigibus  nigris;  cauda  bifurcata  griseo  cinerea,  rectricibus  basi  albis  alboque 
tenuissime  limbatis.  Rostrum  nigrum;  pedes  olivacei;  insfu$co  brunnea. 
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cf  et  Q  en  habit  d'hiver.  —  D'un  gris  cendré  clair,  varié  de  taches 
noires,  petites  au  sommet  de  la  tête  et  de  quelques  grosses  au  dos  et  les 
scapulaires;  sourcil  blanc  légèrement  tacheté  de  gris  dans  toute  la  longueur 
de  la  tête  depuis  la  naissance  du  bec;  joue,  cou  et  poitrine  blancs  striés 
de  noirâtre;  l'abdomen  et  les  sous-caudales  blancs  variés  de  grosses  squa- 
mules  irrégulières  foncées,  peu  nombreuses;  quelquefois  nulles  sur  le 
premier;  le  croupion  et  les  sus-caudales  également  blancs,  à  squamules 
foncées  plus  nombreuses.  Tectrices  alaires  noirâtres  au  milieu,  bordées 
finement  de  gris  blanchâtre  sur  le  devant  de  l'aile  et  plus  largement  de  gris 
sur  le  milieu,  les  grandes  finement  de -blanc;  rémiges  noires,  à  baguette 
de  la  première  blanche,  et  brune  dans  les  autres;  sous-alaires  blanches  au 
milieu  de  l'aile  et  foncées,  à  bordures  blanches  le  long  du  bord.  Queue 
bifurquée,  à  rectrices  médianes  de  la  couleur  du  dos,  bordées  finement  de 
blanc,  les  §utres  blanches  à  la  base,  grises  au  bout  et  sur  la  barbe  externe. 
Bec  noir  ;  pattes  olives  ;  iris  brun  foncé. 

cf  Longueur  de  l'aile,  130;  queue,  5i;  bec,  40;  tarse,  39;  doigt  médian, 
20;  ongle,  7  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile.  137;  queue,  57;  bec,  45;  tarse,  43;  doigt  médian, 
20;  ongle,  7  millimètres. 


Nanta  (Babtlett);  Chorillos  (Jelski). 


.    1231.  —  Symphemia  semipalmata 

Scolopax  semipalmatas,  Gm.,  L.  S,  W.,  I,  p.  659  —  Wils., 
Amer,  Orn.,  VII,  p.  27,  tb.  LVI. 

Totanus  crassirostris,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1101. 

Symphemia  atlantica,  Râfin,  Journ.  Phys.y  1819,  p.  417. 

Glottis  semipalmata,  Nils.,  Orn,  Snec,  II,  p.  55. 

Totanus  semipalmatus,  Temm.,  Man.  Ont, 

Totanus  speculigerus,  Pucher.,  Rev.  Magaz.  ZooUj  1851, 
p.  369. 

Symphemia  semipalmata,  Hârtl.,  Rev.  ZooL,  1845,  p.  342  — 
ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.^  p.  145  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877, 
p.  748. 

S.  supra  grisea  nigro  fulvoque  maculata  ;  subtusalba,  genis,  collo  pectorequ& 
^usco  maculatis;  hypochondriis  fusco  fasdatis  et  fulvo  lavatis;  remigibus 
nigricantibus  ;  speculo  alari  magno  albo;  cauda  grisea  rectricibus  lateralibus 
et  tectridhus  supracatuialibtts  albis.  Veste  hyemali  dorso  griseo  unieolori, 
Rostrum  nigricans;  pedes  plumbei;  iris  fusco  brunnea. 
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cf  et  9  —  Dessus  du  corps  gris,  à  sommet  de  la  tête  noir  strié  de  fauve 
grisâtre;  derrière  du  cou  strié  légèrement  de  brun,  dos  maculé  de  nom- 
breuses taches  noires  sur  la  région  interscapulairc,  de  bandes  transversales 
et  de  taches  fauves  grisâtres  en  arrière  et  sur  les  rémiges  tertiaires;  une 
large  raie  sourcilière  blanche  depuis  la  naissance  du  bec  jusqu'à  la  moitié 
de  l'oeil  ;  les  côtés  de  la  tête  et  toutes  les  parties  inférieures  du  corps  blancs 
variés  de  nombreuses  stries  sur  les  joues,  des  stries  pareilles  sur  le  haut 
du  devant  et  les  côtés  de  la  gorge,  passant  en  taches  subarrondies  sur  le 
bas  de  cette  partie,  en  squamules  sur  la  poitrine,  et  en  raies  transversales 
sur  les  côtés  de  l'abdomen,  ces  derniers  lavés  d'une  nuance  fauve,  moins 
intense  sur  les  côtés  de  la  poitrine;  la  gorge  et  le  milieu  de  l'abdomen 
restent  immaculés;  quelques  raies  foncées  sur  les  sous-caudales;  les  tec- 
trices supérieures  de  la  queue  blanc  pur.  Tectrices  alaires  grises  variées 
de  noirâtre  et  de  fauve  dans  leur  partie  voisine  des  scapulaires,  les  grandes 
largement  terminées  de  blanc;  rémiges  primaires  noires,  à  base  largement 
blanche  formant  un  grand  miroir,  les  secondaires  toutes  blanches;  sous- 
alaires  noirâtres  avec  une  grande  tache  blanche  au  milieu  de  l'aile.  Les 
rectrices  médianes  et  les  submédianes  grises,  les  autres  blanches  teintes 
et  tachetées  de  gris  à  l'extrémité.  Bec  robuste,  gris  à  la  base  et  noir  à  l'ex- 
trémité; pattes  plombées;  iris  brun  foncé  presque  noir. 

En  plumage  d'hiver  tout  le  dessus  est  gris  unicolore;  tout  le  dessous 
blanc,  les  côtés  de  la  tète  et  du  cou,  le  devant  du  cou  et  la  poitrine  plus  ou 
moins  lavés  de  grisâtre  et  variés  d'une  manière  peu  prononcée  de  quelques 
stries  foncées  très  petites;  sous-caudales  blanc  pur  ou  légèrement  vermi- 
culé  de  gris;  la  bande  sourcilière  distincte  comme  dans  le  plumage  de 
noces;  sus-caudales  blanc  pur  ou  variées  de  gris;  ailes  et  queue  comme 
dans  le  plumage  précédent;  les  tectrices  alaires  sans  taches  noires. 

cf  Longueur  totale,  374;  vol,  675;  aile,  200;  queue,  75;  bec,  65;  tarse,  58; 
doigt  médian,  32;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  379-382;  vol,  674-696;  aile,  212;  queue,  80;  bec,  66; 
tarse,  60;  doigt  médian,  37;  ongle,  6  millimètres. 


Tombez  (Stolzmakn). 


1332.  —  Totanus  inelanoleucus 

Scolopax  melanoleaca,  Lath.,  /.  0.,  p.  —  Gm.,  L.  S.  iV.,  I, 
p.  659. 

Scolopax  vociféras,  Wils.,  Amer.  Om,y  VII,  p.  57,  tb.  LVII, 
fig,  5. 

Totanus  melanoleucus,  Vieil.,  Enc,  Méth.,  p.  1098  —  Tsch., 
Faun.  Peru.,  p.  52  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  560. 

Totanus  sasashuo,  Vieil.,  Enc,  Méth,,  p.  1104. 
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Totanns  maciilatns,  Wied.,  Beitr.  Natg.  Brasil.y  IV,  p.  727. 
Gambetta  melanoleuca ,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av,  Neotr., 
p.  145.       X 

T.  supra  fusco  griseus,  nigro  albidoque  maculatus,  dorso  inferiore  et  uro- 
pygio  albido  squamulatis,  uropygio  postice  et  tectricibus  caudx  atbis,  fusco 
variis;  capite  et  subtus  albus,  fusco  striatus,  gula  et  abdomine  medio  immacu- 
latis;  remigibus  plumbeo  nigricantibus,  subalaribus  albis  fusco  maculatis; 
rectricibus  albis  fusco  transfasciatis,  mediis  apice  latissime  griseis.  Rostrum 
nigrum;  pedes  flavido  olivacei;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  en  habit  de  noces.  —  Le  dos  et  les  scapulaîrcs  d'un  gris  foncé 
varié  de  grosses  taches  noirâtres  et  d'autres  blanchâtres,  beaucoup  plus 
petites,  subtriangulaires,  disposées  par  paires  sur  les  bords  des  plumes,  et 
des  bordures  terminales;  le  dos  inférieur  et  le  devant  du  croupion  finement 
squamulé  de  blanchâtre;  la  partie  postérieure  du  croupion  et  les  tectrices 
caudales  blanches  variées  de  quelques  raies  foncées;  la  tête,  le  cou  et  tout 
le  dessous  du  corps  est  blanc,  varié  de  stries  noirâtres  très  larges  au 
sommet  de  la  tète  en  laissant  entre  elles  des  stries  blanches  beaucoup  plus 
fines;  les  stries  du  front  et  des  côtés  de  la  tête  petites,  de  plus  en  plus 
longues  sur  le  cou,  plus  grosses  sur  la  poitrine,  plus  courtes  et  plus  rares 
sur  le  milieu  du  devant  de  Tabdomen,  des  raies  sur  les  flancs;  la  gorge,  le 
milieu  du  ventre,  la  région  anale  et  les  sous-caudales  médiaires  restent 
immaculés;  les  tectrices  latérales  rayées  de  noirâtre.  Tectrices  alaires 
également  variées  comme  le  dos,  à  taches  noires  moins  prononcées;  rémiges 
noir  bleuâtre,  les  secondaires  plus  pâles,  à  barbe  interne  largement  bordée 
de  blanc  rayé  de  foncé;  sous-alaires  blanches  maculées  de  foncé.  Queue 
blanche  traversée  d'une  douzaine  de  raies  foncées,  les  rectrices  médianes 
grises,  à  raies  interrompues  au  milieu,  les  submédianes  grises  dans  la 
moitié  terminale,  les  suivantes  plus  ou  moins  teintes  de  gris  près  de  Textré- 
mité.  Bec  noir;  pattes  olives  jaunâtres;  iris  brun  foncé. 

£n  plumage  d'hiver  les  plumes  du  dos  sont  d'un  gris  foncé  sans  taches, 
tectrices  alaires  comme  dans  le  plumage  précédent,  mais  à  taches  moins 
grandes  et  plus  ou  moins  teintes  de  grisâtre;  abdomen  non  strié  au  milieu. 

Cj  Longueur  de  Taile,  200;  queue,  80;  bec,  61  ;  tarse,  65;  doigt  médian, 
33;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  de  Taile,  200;  queue,  85;  bec,  64;  tarse,  65;  doigt  médian, 
33;  ongle,  6  millimètres. 

BnviroDs  de  Galhio  (Jelsiq);  Puno  (coll.  Haimoxdi). 
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,    1233.  —  Totanus  flavipes 

Scolopax  flavipes,  Gm.,  L.  S.  iV.,  I,  p.  659  —  Wils.,  Amer. 
Om.,  Vn,  p.  55,  tb.  LVm. 

Totanus  lencopyga,  III.,  Mita.  Berolin. 

Totanus  flavipes,  Vieil.,  Enc,  Méth.f  p.  1106  —  Tsgh.,  Faun. 
Peru.,  p.  51.  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  560. 

Totanus  natator  et  T.  fuscocapillus ,  Vieil.,  Enc,  Méth., 
p.  1099. 

Gambetta  flavipes,  Bp.,  Compt.  Rend.,  1856,  p.  597  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  145  —  P.  Z.  S.,  1873,  p.  310. 

T.  supra  fusco  griseus,  nigro  et  albo  maculatus,  dorso  inferiore  albo  squa- 
mulato  ;  uropygio  tectricibusque  caudx  superioribus  albis,  fusco  iransfasciatis  ; 
subtus  albus,  genis  colloque  fusco  striatis,  pectore  dense  maculis  transversa- 
libus  vario,  hypochondriis  iransfasciatis  ;  gula,  abdomine  medio  crissoque  im- 
maculatis;  remigibus  nigris,  subalaribus  albis,  fusco  maculatis;  cauda  alba 
fusco  transfasciata.  Rostrum  nigrum;  pedes  sordide  flavi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  en  plumage  de  noces.  —  Sommet  d^  la  tête  gris  foncé  strié  fine- 
ment de  gris  blanchâtre;  le  dos  gris  foncé  parsemé  de  grosses  taches  irré- 
gulières noires,    disposées  sans  ordre  et  de  petites  blanchâtres;    le  dos 
inférieur  finement  squamu  lé  de  blanc;  le  croupion  et  les  sus-caudales  blancs, 
rayés  en  travers  de  foncé;  les  côtés  de  la  tête  et  tout  le  dessous  blancs,  à 
stries  noirâtres  petites  sur  les  premiers,  de  plus  en  plus  grosses  et  nom- 
breuses sur  le  cou,  et  transformées  en  raies  transversales  ondulées,  grosses 
sur  la  poitrine;  les  flancs  de  Tabdomen  rayés  de  noirâtre;  le  milieu  même 
dii  la  gorge,  le  milieu  de  l'abdomen  et  la  région  anale  immaculés;  les  sous- 
caudales  latérales  également  rayées.  Tectrices  alaires  de  la  couleur  ana- 
logue à  celle  du  dos,  rayées  irrégulièrement  de  gris  et  parsemées  de 
quelques  taches  blanches,  celles  du  devant  de  l'aile  entourées  seulement 
d'une  bordure  blanchâtre  très  fine;  rémiges  primaires  noirâtres;  les  secon- 
daires grises  bordées  finement  de  blanchâtre  ;  sous-alaires  blanches  maculées 
de  foncé.  Queue  blanche  rayée  en  travers  d'une  douzaine  de  larges  bandes 
foncées;  les  rectrices  médianes  grises  au  lieu  de  blanches,  les  externes 
sans  raies  sur  leur  barbe  interne.  Bec  noir;  pattes  d'un  jaunâtre  sale;  ins 
brun  foncé. 

En  plumage  frais,  au  printemps,  les  stries  blanches  au  sommet  de  la  tête 
beaucoup  plus  grosses;  les  taches  noires  dorsales  plus  nombreuses,  mais 
beaucoup  moins  grosses  sur  un  fond  plus  clair  que  le  précédent,  au  con- 
traire les  blanches  sont  plus  grandes  ;  les  tectrices  alaires  rayées  de  blan- 
châtre d'une  manière  plus  régulière;  les  stries  du  cou  plus  fines,  les  taches 


/ 
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de  la  poitrine  moins  grosses,  de  sorte  que  le  blanc  y  prédomine  ;  rémiges 
secondaires  plus  largement  bordées  de  blanc. 

En  plumage  d'hiver  le  dos  est  gris  uniforme,  beaucoup  plus  clair;  il  est 
cependant  rare  de  trouver  des  individus  sans  mélange  plus  ou  moins  nom- 
breux de  plumes  des  habits  précédents. 

Q  Longueur  de  l'aile,  i  60-165;  queue,  65;  bec,  40;  tarse,  51;  doigt  mé- 
dian, 16;  ongle,  5  millimètres. 

Région  boisée  chaude,  jasqu^à  6,000  pieds  d'altitude  (TSCHUDI)  ;  OhorilloB,  Janin 
(Jklski);  Chamiciiros  (Bartlbtt). 


1234.  —  Totanus  solitarius 

Trlnga  ochropus,  a,  Lâth.,  /.  0. 

Tringa  solitaria,  Wils.,  Amer.  Om.,  VII,  p.  53,  tb.  LVIII. 

Totanus  solitarius,  Audub.,  B.  Amer.,  Y,  p.  309,  tb.  CCCXLIll 

—  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  979;  1873,  p.  309. 
Totanus  chloropygius,  Vieil.,  Enc,  Méth.,  p.  1104 —  Audub., 

Om.  Biogr.,  III,  p.  576,  tb.  CCLXXXIX  —  Tsch.,  Faun,  Peru.,  p.  51 

—  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  560. 

Totanus  punctatus,  Vieil.,  Enc,  Méth.,  p.  1104. 
Totanus  guttatus,  III.,  Mus.  Berol. 

Totanus  macropterus,  Spix,  Av.  Brasil.,  II,  p.  76,  tb.  XCII. 
Totanus  caligatus,  Light.,  Verz.  DoubL,  p.  74. 
Rhyacophilus  solitarius,  Baird,  B.  N.  Amer.,  p.  733  —  Scl. 
et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  199  —  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  146. 

T.  supra  fuscus,  albo  plus  aut  minus  maculatus,  uropygio  albo  squamulato, 
tectricibus  caudsB  lateralibus  albis  fusco  transfasciatis  ;  subtus  albuSj  facie, 
collo  et  pectore  fusco  striatis  ;  remigibus  nigris  ;  cauda  alba,  nigro  transfas- 
ciata,  rectricibus  mediis  fuscis,  maculis  lateralibus  albis  notatis  ;  subalaribus 
albis  dense  fusco  maculatis.  Rostrum  nigrum;  pedes  olivacei;  iris  fusco 
brunnea. 

• 

cf  et  9  en  plumage  de  noces  frais.  —  Ont  le  sommet  de  la  tête  et  Je 
COQ  postérieur  noirâtres  variés  de  grosses  stries  blanches;  dos  olivâtre 
foncé  parsemé  de  nombreuses  taches  subtriangulaires  blanches;  croupion 
squamulé  de  blanc,  tectrices  caudales  latérales  blanches  traversées  de 
grosses  raies  noirâtres;  les  côtés  de  la  tête  et  tout  le  dessous  blanc  strié 
de  foncé  sur  les  premiers,  et  sur  tout  le  devant  du  cou,  et  varié  de  grosses 
taches  transversales  sur  les  côtés  de  la  poitrine;  les  flancs  de  Tabdomeu 
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rayés  de  foncé,  quelques  raies  pareilles  sur  les  spus-cavidales,  surtout  sur 
les  latérales  et  les  plus  longues.  Tectrices  alaires  de  la  même  couleur  et 
également  variées  de  blanc,  excepté  celles  du  devant  et  du  bord  de  l'aile 
qui  sont  plus  noirâtres  et  sans  taches;  rémiges  primaires  noires,  les  secon- 
daires de  la  couleur  du  dos;  sous-alaires-  blanches  avec  de  nombreuses 
taches  foncées.  Queue  blanche  traversée  de  cinq  raies  noires  ;  les  médianes 
olive  noirâtre  avec  une  série  de  taches  triangulaires  blanches  sur  chacun 
des  bords.  Bec  noirâtre  ;  pattes  olives  ;  iris  brun  foncé. 

Dans  le  plumage  usé  les  stries  blanches  du  sommet  de  la  tête  et  les 
taches  du  manteau  deviennent  plus  petites  et  moins  nombreuses,  le  fond 
du  dos  prend  un  lustre  métallique  verdâtre,  et  les  squamules  blanches  dis- 
paraissent du  croupion. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  fond  des  parties  supérieures 
du  corps  tirant  un  peu  au  brunâtre;  les  stries  blanchâtres  au  sommet  de  la 
tête  très  petites  et  rares,  dos  varié  de  petites  taches  fauves  blanchâtres 
plus  ou  moins  entourées  d'une  bordure  noire;  le  dessous  du  corps  blanc; 
le  devant  du  cou  et  la  poitrine  au  lieu  des  stries  est  largement  teint  de  gris 
foncé  légèrement  ondulé  de  fauve,  tandis  que  le  milieu  même  de  ces  parties 
est  traversé  dans  toute  sa  longueur  d'une  raie  blanche  assez  large;  les  côtés 
du  visage  variés  irrégulièrement  de  foncé. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  135;  queue,  52;  bec,  32;  tarse,  30;  doigt  médian, 
24;  ongle,  4  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  226;  vol,  435;  aile,  138-140;  queue,  58;  bec,  34; 
tarse,  32;  doigt  médian,  23;  ongle,  3  millimètres. 

Région  boisée  chaude  jusqu'à  6,000  pieds  d'altitude  (TscHUDi)  ;  Nauta,  Chami- 
curos  (Babtlett);  Pebas  (Hauxwbll);  Chorillos  (Jelski);  Tumbez  (Stolzmann). 

M.  Jelski  n'a  vu  ce  chevalier  que  sur  les  petites  mares,  formées  au  fond  de  la  forêt 
par  les  pluies  de  la  saison  humide.  En  mars  il  est  très  gras.  Ordinairement  on  le 
rencontre  solitaire. 


1235.  —  ^ctitis  macularius 

Tringa  macularia,  L.,  S.  N.,  I,  p.  249  —  Wils.,  Amer.  Orn.^ 
VII,  p.  60,  tb.  XLIX. 

Turdus  aqnaticus,  Briss.,  Om.,  V,  p.  255. 

Totanus  macularius,  Temm.,  Man.  Om.,  II,  p.  656. 

Actitis  macularius,  Boié,  his^  1826,  p.  979  —  Naum.,  Yœg, 
DeuUchl,  VIII,  p.  »4,  tb.  GXLV. 

Actitis  macularia,  Tsch.,  Faun.  Peru,,  p.  51  —  Tacz.,  P,  Z,  S., 
1877,  p.  330, 

Triugoïdes  macularius,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  146  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  49. 

24 
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A.  supra  griseus,  viridi  micans,  dorso  nigricante  maculato;  subtus  totus 
albus  nigro  plus  aut  minus  gutiatus;  remigihus  nigricantibus ,  secundariis 
albo  terminatis;  cauda  dorso  concolorej  rectncibus  externis  et  subextemis  albo 
fasciatis  et  terminatis;  subalaribus  albis  fusco  variis,  Rostri  nigricantis  man- 
dibula  inferior  pallida;  pedes  olivacei;  iris  fusco  brunnea, 

cf  et  Q  Ad.  —  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps  sont  d'un  gris 
foncé  avec  un  éclat  verdâtre  métallique  assez  fort;  dos  varié  de  stries  noi- 
râtres transversales  en  forme  de  fer  de  flèche  ;  disposées  sur  toute  la  surface 
dans  des  intervalles  assez  éloignés;  tectrices  alaires  également  colorées;  un 
sourcil  blanc  au-dessus  de  Toeil  ;  tout  le  dessous  blanc  maculé  partout  de 
taches  noirâtres  subarrondies.  Rémiges  noirâtres,  les  secondaires  de  la 
couleur  du  dos ,  à  base  blanche  et  terminées  d'une  bordure  pareille.  Queue 
de  la  couleur  du  dos,  à  rectrice  externe  rayée  en  travers  et  terminée  de 
blanc,  la  suivante  et  la  troisième  terminées  aussi  d'une  grande  tache 
blanche.  Bec  noirâtre,  à  mandibule  inféiieiu^  carnée  jusque  près  de  l'extré- 
mité; pattes  olives;  iris  brun  foncé. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  dos  varié  de  bordures  un  peu 
plus  foncées  autour  des  plumes,  peu  distinctes,  ces  bordures  sont  plus 
larges  et  plus  prononcées  sur  les  scapulaires,  relevées  par  un  liséré  plus 
clair;  les  tectiices  alaires  concolores  au  dos  et  rayées  en  travera  de  fauve 
et  de  noirâtre  ;  le  croupion  et  les  tectrices  caudales  ondulés  légèrement  de 
fauve  et  de  foncé;  sourcil  blanchâtre  sale;  tout  le  dessous  blanc,  teint  de 
gris  sur  les  côtés  du  cou  et  de  la  poitrine;  rectrices  médianes  terminées 
d'une  bordure  fauve. 

cf  Longueur  totale,  196;  vol,  324;  aile,  100;  queue,  50;  bec,  27;  tarse, 
24;  doigt  médian,  17;  ongle,  4  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  203;  vol,  350;  aile,  110;  queue,  50;  bec,  26;  tarse, 
25;  doigt  médian,  19;  ongle,  4  millimètres. 

Zones  montagneuses  des  Cordillères  et  rarement  sur  la  côte  (Tschudi);  Tumbez, 
Hnambo  (Stolzmann)  ;  Chamicoros  (Babtlett). 

d  Espèce  répandue  dans  tout  le  Pérou  septentrional  depuis  le  niveau  de  la  mer 
iusqu'à  6,000  pieds  d'altitude  ;  elle  n*y  va  pas  plus  haut  à  cause  du  manque  de  ruis- 
seaux convenables  à  bords  sablonneux,  où  elle  aime  à  se  tenir.  On  la  voit  constam- 
ment courir  le  long  du  bord,  s'arrêtant  de  temps  en  temps  en  balançant  son  corps 
comme  l'espèce  européenne.  Toujours  isolée  ou  par  paires.  Dans  l'estomac  des  débris 
d'insectes  et  des  larves  d  (Stolzmann). 


1236.  —  Tringites  rufescens 

Tringa  rufescens  et  T.  snbruflcollis ,  Vieil.,  N.  D.  H.  N,y 
XXXIX,  p.  470—  Gai.  Ois.,  H,  p.  105,  ib.  CCXXXVIII. 
Trlnga  rufescens ,  Schl.,  Mits,  P.-Bcts,  Scolop.^  p.  79. 
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Tringites  rufescens,  Cab.,  Journ.  fur  Om,^  1856,  p.  418 — 
Batrd,  B.  N.  Amer.,  p.  739  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  199; 
1867,  pp.  754  et  979;  1873,  p.  309  —  Nomencl.  Av.  Neotr,,  p.  146. 

Actitarus  nœvius,  Heerm.,  Proc.  Ac.  Philad.,  1854,  VII,  p.  179. 

Actiturus  rufescens,  Bp.,  Compt.  Rend,,  1856,  p.  597. 

Actidromas  brevlrostris,  Bp.,  L  c,  p.  596. 

T.  supra  brunneo  nigricans,  plumis  griseo  fulvo  limbatis;  subtus  fulvo 
rufescens,  lateribus  colli  et  pectoris  maculis  fuscis  notatis;  remigibus  brunneis, 
pogonio  interno  latissime  isabellino  punctis  fuscis  numerosis  asperso;  subala- 
ribus  isabellinis;  cauda  brunnea,  tribus  rectricibus  lateralibus  fulvis  fusco 
variis,  Rostrum  brunneum;  pedes  flavi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  —  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  brunes  bordées  de  fauve  ; 
cou  postérieur  fauve  sale  varié  de  petites  taches  brunes  ;  les  plumes  du  dos 
et  des  scapulaires  noires  largement  bordées  de  fauve  sale;  croupion  et  tec- 
trices caudales  bruns  squamulés  de  fauve  ;  tout  le  dessous  du  corps  Isabelle 
roussâtre  parsemé  de  quelques  petites  taches  brunes  sur  la  poitrine  et  les 
côtés  du  cou  inférieur;  tectrices  alaires  brunes,  bordées  de  fauve  grisâtre; 
sous-alaires  isabelles,  les  grandes  postérieures  variées  de  nombreux  points 
bruns  et  entourées  d'une  large  raie  pareille  parallèle  aux  bords;  rémiges 
brunes,  à  barbe  interne  largement  bordée  d'isabelle  et  aspergée  de  nom- 
breux points  bruns;  rectrices  médianes  brunes,  les  trois  latérales  de  chaque 
côté  fauves  variées  de  brun.  Bec  brun;  pattes  jaunes;  iris  brun  foncé. 

Q  Longueur  de  l'aile,  125;  queue,  51;  bec,  22;  tarse,  29;  doigt  médian, 
19;  ongle,  4  milliijaètres. 

Ucayali  supérieur,  Xeveros,  Chamicuros  (Babtlbtt)  ;  Febas  (Hauxwell). 


1237.  —  Actiturus  bartramius 

Tringa  bartramia,  Wils.,  Amer.  Orn.,  VII,  p.  63,  tb.  LIX. 

Bartramia  laticauda,  Less.,  Traité  Orn.,  p.  553. 

Totanus  bartramius,  Bp.,  Ohserv.  Wils.^  no209. 

Actitis  bartramius,  Schl.,  Mus,  P. -Bas,  Scolop.y  p.  78—  Nxum., 
Vœg.  Deutschl,  VIII,  p.  43,  tb.  GXGVI. 

Actiturus  bartramius,  Bp.,  CompU  Rend.,  1850,  p.  347  —  Sci.. 
et  Salv.,  P.Z.S,  1866,  p.  567;  1867,  p.  979;  1873,  p.  309  —  No- 
mencl.  Av.  Neotr.,  p.  146  -  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  560. 

Totanus  variegatus,  T.  campestris,  T.melanopygiiis^A^iïiii.., 
N.  D.  H.  N.,  p.  454  -  Gai.  Ois.,  II,  p.  107,  tb.  GGXXXIX. 

Totanus  longicauda,  d'Orb.,  Sifti.  Av. 
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A.  supra  fusco  brunneiùs,  pileo  linea  mediana  bipartito  et  superciliis  isabel- 
Unis,  dorso  plumis  isabellino  limbatis;  tergo,  uropygio  et  tectricibus  cavdx 
medianis  nigricantibus,  lateribus  uropygii  isabellinis;  genis,  collo  anteriore  et 
pectore  isabellinis,  brunneo  striatis;  gula  latissime  alba,  abdomine  albido  isa- 
bellino; subcaudalibus  isabellinis;  subalaribus  albis  fusco  fasciatis ;  rectricibus 
rufo  isabellinis,  medianis  brunneis,  reliquis  nigro  tr ans  fasciatis.  Rostri  brunnei 
mandibula  inferior  flava;  pedes  brunnei;  iris  fusco  brunnea, 

cf  et  9  —  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  brunes  foncées  bordées 
de  fauve,  séparé  en  deux  dans  toute  sa  longueur  par  une  raie  Isabelle;  der- 
rière du  cou  fauve,  varié  de  fines  stries  noirâtres;  dos  brun  foncé,  à  toutes 
plumes  bordées  largement  d'isabelle,  passant  au  brun  pâle  rayé  de  noir  sur 
les  scapulaires  postérieures  et  les  rémiges  tertiaires  ;  un  large  sourcil  et  les 
joues  isabelles,  les  premiers  très  finement  striés  de  noir;  les  stries  des 
dernières  plus  grosses;  les  lores  largement  immaculés;  gorge  largement 
blanche;  devant  du  cou  et  poitrine  isabelles  variés  de  nombreuses  stries 
brunes  noirâtres  élargies  à  l'extrémité  sur  le  premier,  des  squamules  à  pointe 
médiane  sur  la  seconde  ;  abdomen  blanchâtre  rayé  en  travers  de  brun  sur  les 
flancs;  sous-caudales  isabelles.  Tectrices  alaires  brun  foncé  presque  uni- 
forme sur  le  devant  même  de  Taile,  ou  très  finement  bordées  de  fauve;  les 
autres  largement  entourées  d'isabelle ,  de  sorte  que  cette  couleur  y  domine 
et  est  tachetée  de  brun  foncé;  rémiges  primaires  brun  noirâtre,  les  secon- 
daires plus  pâles,  bordées  à  l'extrémité  de  blanc;  sous-alaires  blanches 
rayées  de  brun  foncé.  Les  rectrices  médianes  brun  grisâtre,  les  autres  isa- 
belle  roussâtre,  toutes  traversées  d'une  douzaine  de  raies  noires.  Bec  brun, 
à  mandibule  inférieure  carné  jaunâtre  ;  pattes  brunes  ;  iris  brun  foncé. 

En  plumage  frais  les  bordures  de  toutes  les  plumes  des  parties  supé- 
rieures du  corps  sont  plus  roussâtres,  ainsi  que  le  fond  du  cou  et  de  la  poi- 
trine. 

cf  Longueur  de  Taile,  166;  queue,  85;  bec,  34;  tarse,  53;  doigt  médian, 
26  ;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  170;  queue,  85;  bec,  32;  tarse,  53;  doigt  médian, 
25  ;  ongle,  6  millimètres. 

Chorillos  (Jklski);  Nauta,  Chamicuros  (Baetlbtt);  Pebas  (Hauxwell). 


1238.  —  Phegornis  Mitchelli 

Leptopus  sive  Leptodactylus  Mitchelli,  Frees,  P.  Z.  S.,  1844, 
p.  147. 

Phegornis  Mitchelli,  Gr.,  Gen.  fî.,  III,  p.  545,  tb.  CXLV,  fîg.  1 
—  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  145  --  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1874,  p.  561. 
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Ph,  supra  fusco  grisea,  subtus  albo  fuscoque  iuMiliter  undulata,  ventre 
medio  albidiori;  capite  linea  cervicali  transversa,  superdliis  latis  et  linea  nu- 
chali  albidis,  rufescente  mixtis  ornato;  semiannulo  postico  collari  latissvno 
ferrugineo  ;  subalaribus  albis  ;  cauda  fusca,  reciricibus  externis  albo  transfas- 
ciatis;  reliquis  albo  terminatis.  Rostrum  nigricans;  pedes  carneo  flavidi;  iris 
fusco  brunnea. 

cf  et  9  —  La  tête  avec  la  gorge,  le  dos  et  les  ailes  d'un  gris  foncé  ;  tout 
le  dessous  du  corps  ondulé  subtilement  de  blanc  et  de  gris  foncé,  d'une 
manière  plus  dense  sur  la  poitrine  et  le  devant  de  l'abdomen,  et  à  blanc 
prédominant  au  bas  du  cou  et  au  ventre;  le  milieu  même  du  bas-ventre 
presque  blanc;  les  sous-caudales  blanches  rayées  en  travers  de  gris  noi- 
râtre ;  sommet  de  la  tête  orné  d'un  carré  blanc  mêlé  de  roussâtre  composé 
d'une  ligne  interoculaire,  de  deux  bandes  sourcilières  larges  et  d'une  ligne 
nucale;  en  outre  il  y  a  une  ligne  sous-oculaire  blanche  occupant  toute  la 
paupière  inférieure;  le  derrière  et  tous  les  côtés  du  cou  sont  couverts  d'un 
gros  demi-collier  roux  ferrugineux  intense.  Tectrices  alaires  un  peu  moins 
foncées  que  le  dos;  rémiges  à  peu  près  de  la  même  nuance  que  ce  dernier; 
les  secondaires  et  les  tertiaires  finement  terminées  de  blanc;  sous-alaires 
blanches  et  grises  le  long  du  bord  antérieur  de  l'aile.  Rectrices  gris  foncé, 
passant  au  noirâtre  à  l'extrémité,  la  latérale  rayée  en  travers  de  blanc  dans 
toute  sa  longueur,  la  suivante  sur  la  barbe  interne,  la  troisième  et  quatrième 
seulement  à  la  base  ;  toutes  terminées  d'une  bordure  blanche.  Bec  noirâtre  ; 
pattes  carné  jaunâtre;  iris  brun  foncé. 

Q  Longueur  de  l'aile,  iiO;  queue,  46;  bec,  26;  tarse,  21;  doigt  médian, 
20;  ongle,  5  millimètres. 

Environs  du  lac  Jmiin  (Jblski). 


1239.  -—  Macrorhamphus  griseus 

Scolopax  grisea  et  Se.  novœboracensis,  Gm.,  L.  S.  iV.,  I, 
p.  658  —  WiLS.,  Amer.  Orn,,  VII,  p.  45,  tb.  LVIII. 

Scolopax  leucophœa,  Vieil.,  N.  D.  H.  iV.,  III,  p.  358. 

Scolopax  Paykulli,  Nils.,  Om.  Suec,  II,  p.  106. 

Llmosa  grisea,  Schl.,  Mus.  P. -Bas,  Scolop.,  p.  26. 

Macrorhamphus  griseus,  Leagh,  Cat.  Brit.  Mus.,  p.  31  —  Scl. 
et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  145  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877, 
p.  748. 

M.  supra  niger  rufescente  varius;  pileo  medio  nigro,  superdliis  longissimis 
rufesceniibus  a  rostro  ad  nucham  productis  ;  tergoalbo;  uropygio  albo  nigroque 
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transfascialo  ;  subtus  totus  rufescens,  maculis  parvis  nigricantibus  ;  remigibus 
brunneo  nigricantibus;  cauda  nigricante  fasciis  iransversalibus  albis.  Veste 
hy email  supra  cinereo  grisea;  subtus  alba;  superciliis  albis;  collo,  pectore 
hypochondriisque  griseo  maculatis;  tergo  albo;  uropygio  albo,  fusco  maculato; 
subcaudalibus  fusco  transfasciatis  ;  tectricibus  alarum  fuscis  albido  limbatis. 

cf  et  Q  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  noir  parsemé  de  petites  mouchetures 
fauves ,  bordé  des  deux  côtés  d'un  large  sourcil  roussâtre ,  commençant  à 
la  base  du  bec  et  prolongé  jusqu'à  la  nuque;  toute  la  région  interscapulaire, 
les  scapulaires  et  les  tectrices  moyennes  des  ailes  sont  noires  variées  de 
roussâtre  par  des  lignes  transversalement  obliques,  irrégulières;  bas  du 
dos  blanc  pur;  le  croupion  et  les  tectrices  caudales  rayés  en  travers  de 
blanc  et  de  noir.  Tout  le  dessous  du  corps,  les  côtés  de  la  tête  et  tout  le 
cou  sont  d'une  couleur  rousse  maculée  de  petites  taches  noirâtres  sur  les 
joues,  de  grosses  taches  noires  sur  le  côté  postérieur  du  cou,  de  petites 
taches  et  peu  nombreuses  sur  le  devant  du  cou  et  la  poitrine,  plus  grandes 
et  transversales  sur  les  flancs,  arrondies  sur  les  sous-caudales;  une  raie 
noire  entre  l'œil  et  la  naissance  du  bec.  Les  petites  tectrices  alaires  et  les 
grandes  noirâtres,  bordées  très  finement  de  fauve;  rémiges  noirâtres,  les 
secondaires  avec  une  fine  bordure  blanche ,  élargie  le  long  de  l'extrémité 
des  pennes;  baguette  de  la  première  primaire  blanche,  brune  dans  les 
autres;  sous-alaires  blanches,  à  disque  noirâtre;  axillaîres  blanches  rayées 
en  travers  de  noirâtre.  Queue  noire  traversée-  d'une  douzaine  de  raies 
blanches.  Bec  brun  noirâtre;  pattes  olives;  iris  brun  foncé. 

Plumage  d'hiver.  Gris  en  dessus,  à  disque  plus  ou  moins  foncé  dans  les 
plumes  du  sommet  de  la  tête,  et  baguette  noirâtre  dans  celles  du  devant 
de  la  région  interscapulaire;  sourcil  également  long  et  large  comme  dans 
l'habit  de  noces,  blanc  strié  de  gris  en  arrière  de  l'œil;  bas  du  dos  blanc; 
le  croupion  et  les  sus-caudales  blancs,  à  taches  noirâtres  subarrondies  sur 
le  premier  et  raies  transversales  sur  le  dernier.  Les  côtés  du  visage  et  tout 
le  dessous  du  corps  blancs,  à  joues  maculées  de  nombreuses  taches  grises 
et  traversées  d'une  raie  de  la  même  couleur  entre  le  bec  et  Tœil  ;  le  devant 
du  cou,  la  poitrine  et  les  côtés  de  l'abdomen  variés  de  grosses  taches  grises, 
transformées  en  raies  transversales  sur  les  flancs  ;  des  taches  arrondies  et 
transversales  sui*  les  sous-caudales.  Tectrices  alaii'ea  noirâtres,  entourées 
d'une  fine  bordure  gris  blanchâti^e,  blanches  et  plus  larges  sur  les  grandes; 
les  rémiges  et  les  sous-alaires  comme  dans  l'habit  de  noces.  Les  raies 
blanches  de  la  queue  plus  blanches  que  chez  l'oiseau  en  noce;  l'extrémité 
des  rectrices  médianes  teinte  de  roussâtre.  Le  bec,  les  pattes  et  les  yeux 
comme  chez  le  précédent. 

0  Premier  plumage.  Le  sommet  de  la  tète  et  la  région  interscapulaire 
sont  couverts  de  plumes  noires  entourées  d'une  bordure  roussâtre  assez 
large  ;  cou  postérieur  gris  foncé  maculé  de  plus  foncé  ;  bande  sourcilière 
blanchâtre;  bas  du  dos  blanc  pur;  croupion  blanc  varié  de  grosses  macules 
noires.  Côtés  du  visage  et  gorge  d'un  Isabelle  blanchâtre,  maculés  comme 
dans  le  plumage  d'hiver;  raie  antéoculaire  plus  foncée  que  dans  le  plumage 
précédent;    le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  est  d'un  roussâtre 
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beaucoup  plus  pâle  et  moins  pur  que  dans  le  plumage  de  noces,  passant  au 
blanchâtre  sur  le  milieu  du  ventre,  à  taches  plus  nombreuses  et  moins 
prononcées  que  chez  les  adultes  en  noce  ;  sous-caudales  blanches  colorées 
de  roussàtre  au  bout,  rayées  et  maculées  de  noir.  Bordures  des  tectrices 
alaires  plus  larges  que  dans  le  plumage  d'hiver  et  tirant  au  roussàtre; 
rémiges  comme  celles  des  adultes.  Queue  comme  celle  des  adultes. 

Les  passages  entre  ces  trois  plumages  principaux  présentent  une  quan- 
tité de  variétés,  selon  le  degré  de  changement  des  plumes  qu*ont  subi  les 
individus  dans  les  différentes  époques  de  Tannée. 

cf  Longueur  de  l'aile,  145-148;  queue,  58;  bec,  55-60;  tarse,  36;  doigt 
médian,  26;  ongle,  5  millimètres. 


Delta  de  Tnmbez  (Stolzmann). 


1240.  —  G-allinago  andina 

Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  564;  1880,  p.  213—  Scl.  et  Salv.,  P. 
Z,  S.,  1876,  pp.  17  et  19. 

Scolopax  frenata,  Tsch.,  Faun.  Peru,^  p.  299. 

Gallinago  frenata,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1869,  p.  156;  1876, 
pp.  17  et  19. 

■ 

G,  similis  frenatœ,  sed  minor,  rostro  breviore  et  gradliore,  remigibus  ter^ 
iiariis  primarios  externos  tequantibus  ;  maculis  dorsi  alarumque  subtilioribus 
et  numerosioribus,  fulvo  rufesceniibus  ;  gula,  pectore  lateribusque  fulvis  fusco 
variis;  abdomine  medio  late  candido;  subcaudalibus  albis.  Rostrum  nigrum 
basi  latissime  flavidum;  pedes  flavidi;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  —  Le  sommet  de  la  tête  couvert  par  une  grande  plaque  brune 
foncée  finement  maculée  de  roux,  atténuée  au  front,  divisée  en  deux  par 
une  raie  médiane  fauve  et  bordée  des  deux  côtés  par  une  large  raie  sourci- 
lière  traversant  toute  la  longueur  de  la  tête  depuis  les  narines  ;  moustache 
brune  entre  la  naissance  du  bec  jusqu'au  bord  antérieur  de  l'œil;  côtés  de 
la  tète,  cou  et  poitrine  fauves  maculés  de  brun;  dos  noir  tacheté  irréguliè- 
rement de  fauve  roussàtre;  les  plumes  externes  du  milieu  du  dos  et  les 
scapulaires  externes  bordées  extérieurement  de  fauve  ou  de  blanchâtre,  en 
formant  par  l'ensemble  de  ces  bordures  quatre  lignes  de  cette  couleur  bien 
prononcées;  croupion  fauve  rayé  de  noir;  sus-caudales  latérales  blanchâtres; 
abdomen  largement  blanc  pur  au  milieu  et  blanc  rayé  en  travers  de  noir 
sur  les  flancs;  sous-caudales  fauves  rayées  de  noir;  milieu  de  la  gorge 
fauve  ou  jaune  blanchâtre  immaculé.  Ailes  brunes,  à  tectrices  maculées  de 
grosses  taches  terminales  fauves  dans  toutes  les  plumes;  rémiges  tertiaires 
noires  rayées  transversalement  de  fauve  roussàtre;   rémiges  brunes,   à 
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barbe  externe  de  la  première  blanchâtre  variée  de  brun;  sous-alaires 
blanches  maculées  de  brun.  Les  quatre  rectrices  médianes  noires  largement 
terminées  de  roux  traversé  par  une  raie  noire,  les  autres  blanches  rayées 
en  travers  de  brun,  les  troisième  et  quatrième  cependant  plus  ou  moins 
colorées  de  roussâtre.  Bec  jaune  sale  dans  les  deux  tiers  basaux  et  brun 
noirâtre  à  l'extrémité;  les  pattes  dans  les  peaux  sèches  paraissent  être 
camé  sale;  iris  brun  foncé. 

0  Dans  Toiseau  jeune  toutes  les  taches  des  parties  supérieures  du  corps 
sont  d'un  roux  plus  intense  que  dans  les  adultes,  le  fauve  de  la  tète  et  de 
la  poitrine  plus  roussâtre. 

cf  Longueur  totale,  260;  vol,  406;  aile,  108-115;  queue,  50;  bec,  53-60; 
tarse,  27-28;  doigt  médian  avec  Tongle,  32  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  115;  queue,  50;  bec,  50;  tarse,  28;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  30  millimètres. 

Observations.  —  Forme  voisine  de  la  G,frenata  de  TAmérique  orientale,  à  bec 
plas  court  et  beaucoup  moins  épais,  pattes  plus  basses  et  plus  faibles,  à  partie  dé- 
nudée très  courte  au-dessus  du  talon ,  rémiges  tertiaires  atteignant  Textrémité  des 
externes  primaires;  les  taches  des  parties  supérieures  du  corps  plus  nombreuses,  pins 
grosses,  plus  variée  et  d'une  teinte  plus  roussâtre  ;  le  fond  du  cou  et  de  la  poitrine 
fauve,  tandis  qu'il  est  d'un  gris  roussâtre  chez  Tespèce  citée  ;  les  sous-alaires  à  ma- 
cnlature  plus  fine,  les  grandes  barrées  de  blanc,  tandis  que  dans  la  frenata  elles 
n'ont  que  l'extrémité  blanche;  les  bandes  foncées  des  sons-axill aires  presque  de 
moitié  plus  fines  que  les  blanches,  tandis  que  celles  de  la  frenata  sont  presque  d'é- 
gale largeur;  les  raies  foncées  des  rectrices  externes  plus  fines,  et  le  blanc  du  fond 
plus  pur;  les  sous-caudales  blanchâtres,  tandis  qu'elles  sont  d'une  couleur  sale  dans 
la  forme  orientale  ;  pattes  plus  claires. 

Environs  du  lac  Junin  (Jblski)  ;  Cutervo  (Stolzmann)  ;  Tinta  (Whitely). 

a  Cette  bécassine  habite  la  sierra  péruvienne  élevée  entre  8,000  et  12,000  pieds  au- 
dessus  du  niveau  de  l'Océan  et  je  ne  sais  pas  si  elle  s'élève  plus  haut.  Jamais  je  ne 
l'ai  rencontrée  au-dessous  de  8,000  pieds,  probablement  à  cause  que  les  altitudes  in- 
férieures ne  possèdent  pas  de  prairies  humides,  ni  de  marais  convenables  pour  la 
bécassine.  A  Chota  je  l'ai  rencontrée  dans  les  prairies  sèches,  couvertes  d'eau  pen- 
dant un  certain  temps  de  la  saison  des  pluies.  Son  vol  est  semblable  â  celui  de  notre 
bécassine  d'Europe,  également  rapide  et  également  inégal.  Au  mois  de  janvier  je  les 
ai  entendues  souvent  bêler  à  une  grande  hauteur  après  le  coucher  du  soleil  9 
(Stolzmann). 

M.  Jelski  qui  a  trouvé  précédemment  cette  bécassine  aux  environs  de  Junin  dit 
qu'elle  produit  un  bêlement  semblable  à  celui  de  la  bécassine  commune  pendant 
presque  toute  la  nuit  et  dans  les  journées  pluvieuses  ;  pendant  le  beau  temps  elles 
restent  tranquilles. 


1241.  —  Grallinago  Jamesoni 

Xylocota  Jamesoni,  Bp.,  Compt.  Rend.^  1855,  XLI,  p.  660. 
Gallinago  Jamesoni,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  145. 
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G.  supra  nigra,  plumis  interscapulii  et  scapularibus  externe  albo  limbatis; 
alis  supra  maculis  fulvis  numerosis  variis  ;  pileo  nigro  linea  mediana  albida 
bipartito;  lateribus  capitis  rufescentibus  maculis  nigris  numerosis,  linea  trans- 
oculari  et  macula  auriculari  nigris;  subtus  pallide  rufescens,  gula  tota  et 
collo  antico  nigro  maculatis;  pectore  abdomineque  transfasciatis  ;  remigibus 
nigricantibus  immaculatis;  subalaribus  nigris  albo  transverse  undulatis;  rec- 
tricibus  nigris  fulvo  apice  transfasciatis ,  marginibus  parum  maculatis,  externis 
marginibus  et  linea  mediana  albis;  subcaudalibus  abdomine  rufescentioribus, 
fusco  fasciatis, 

Q  Tout  le  dessus  du  corps  et  les  ailes  noirs,  à  sommet  de  la  tête  tra- 
versé dans  toute  sa  longueur  par  une  ligne  médiane  blanchâtre  fine,  com- 
posée d'une  seule  rangée  de  taches,  et  bordé  d'une  large  raie  sourcilière 
roussâtre  maculée  de  noir;  des  taches  nombreuses  roussâtres  au  cou  et 
rares  sur  les  plumes  du  dos  ;  les  plumes  latérales  de  la  région  interscapu- 
laire  et  les  scapulaires  bordées  à  l'extérieur  finement  de  blanchâtre  ;  crou- 
pion d'un  roussâtre  sale,  rayé  de  noirâtre;  côtés  de  la  tête  roussâtres 
parsemés  de  nombreuses  taches  noires  subtriangulaires,  avec  une  ligne 
noire  entre  les  narines  et  l'œil  et  une  grosse  tache  auriculaire;  le  dessous 
roussâtre,  plus  pâle  et  sale  sur  l'abdomen ,  avec  des  macules  noires  depuis 
la  gorge  jusqu'à  la  région  jugulaire,  petites  sur  la  première  et  graduellement 
plus  grosses  en  s'approcbant  de  la  poitrine,  le  reste  du  dessous  rayé  en 
travers;  sous-caudales  d'un  roussâtre  plus  intense  qu'ailleurs,  rayées  en 
travers  de  noirâtre  invisible  à  l'extérieur.  Ailes  maculées  à  l'extérieur  de 
nombreuses  gouttes  fauves,  à  rémiges  primaires  immaculées,  les  deux 
externes  bordées  finement  de  blanc;  les  secondaires  terminées  d'une  fine 
bordure  blanchâtre  et  très  peu  tachetées  de  blanchâtre  au  bord  externe 
voisin  de  l'extrémité;  les  sous-alaires  et  les  sous-axillaires  noires  ondulées 
de  blanc,  ces  dernières  raies  beaucoup  moins  larges  que  les  noires;  les 
grandes  tectrices  primaires  schistacées  sans  raies.  Queue  courte,  fort  ar- 
rondie, à  quatorze  rectrices,  dont  les  deux  externes  sont  médiocrement 
atténuées,  plus  courtes  de  14  millimètres  que  les  médianes,  les  suivantes 
graduellement  plus  larges  et  plus  longues  jusqu'à  la  quatrième ,  les  autres 
larges  et  presque  égales;  elles  sont  noires  traversées  d'une  ligne  roussâtre 
voisine  de  l'extrémité  et  de  trois  autres  incomplètes  sur  la  moitié  termi- 
nale; les  trois  latérales  plus  courtes  sont  entourées  d'une  fine  bordure 
fauve  blanchâtre  et  traversées  dans  toute  leur  longueur  d'une  ligne  médiane 
pareille;  sur  la  troisième  il  y  a  en  outre  quelques  taches  fauves  au  milieu. 
Mâchoire  d'un  gris  foncé,  à  extrémité  noire  brunâtre;  mandibule  carnée 
grisâtre  passant  au  corné  grisâtre  au  bout;  pattes  d'un  gris  cendré,  à  doigts 
plus  foncés;  iris  brun  très  foncé. 

Longueur  totale,  340;  vol,  650;  aile,  163;  queue,  56;  bec,  85;  tarse,  36; 
doigt  médian,  35;  ongle,  7;  pouce  avec  l'ongle,  il;  hauteur  du  bec  à  la 
base,  12,5  millimètres. 

Description  prise  d*un  exemplaire  de  Chimborazo,  recueilli  par  Stolzmann. 
C'est  une  bécassine  à  doigts  les  plus  courts  et  le  plus  épais,  proportionnellement 
plus  courts  et  plue  gros  que  dans  les  oiseaux  du  genre  des  bécasses  {Scolopa-œ^  ;  4 
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pattes  très  courtes  et  emplamëes  jusqu'au  talon;  les  ailes  larges  comme  dans  les 
bécassines  de  T Amérique  Méridionale  ;  la  queue  plus  courte  que  dans  toutes  les 
autres  bécassines.  Par  sa  grande  taille,  la  forme  générale,  la  hauteur  du  bec  à  la  base 
et  Tarn  pleur  des  ailes  elle  paraîtrait  être  la  plus  voisine  du  G,  gi^antea  (Temm.)  du 
Brésil  et  du  O.  undulata  (Bodd.)  de  Cayenue,  mais  elle  s'en  distingue  par  la  briè- 
veté des  pattes,  des  doigts  et  des  ongles,  par  les  tibias  couverts  de  plumes  jusque 
auprès  du  talon,  les  rémiges  non  tachetées,  les  bordures  aux  plumes  du  dos  et  des 
scapulaires  fines  et  non  rousses,  et  par  plusieurs  autres  détails  d'une  valeur  moins 
importante.  De  toutes  les  autres  bécassines  elle  se  distingue  par  la  gorge  maculée 
jusqu'au  menton,  ainsi  que  par  une  forte  maculature  des  joues  et  de  tout  l'espace 
clair  entre  l'œil  et  le  bec.  La  brièveté  de  la  partie  non  emplumée  des  tibias  la  rap- 
proche du  Q,  hyemalUy  Eversm.,  de  l'Asie  Septentrionale. 

J'introduis  cette  espèce  dans  la  faune  péruvienne,  supposant  que  l'oiseau  que 
M.  Jelski  a  vu  dans  la  puna  du  Pérou  central,  et  dont  il  a  entendu  souvent  le  bruit 
semblable  à  celui  d'une  raquette,  produit  par  l'oiseau  la  nuit,  à  l'époque  des  amours, 
est  le  même  que  celui  de  Chimborazo. 


1242.  —  I^hynchea  semicollaris 

Tringa  semicollaris  et  T.  atrlcapUla,  Vieil.,  Enc.  Méth,, 
p.  liOO. 

Rhynchœa  semicollaris,  6r.,  Gen.  B.,  III,  p.  585  —  Scl.  et 
Salv.,  NomencL  Av,  Neotr,^  p.  145. 

Rhyncbœa  Hllarll,  Valenc.  —  Less.,  Tr.  Orn.y  p.  557—  Burm., 
Ueh.  TluBras.,  ÎII,  p.  378. 

Rhynchsea  hllalrea,  Tsch.,  Faun.  Perti.,  p.  300. 

Rhynchœa  cnrvlrostrls,  Licht.,  Mua,  BeroL 

Rhyncbœa  ocddentalls,  King.,  P.  Z.  S. 

Rh,  capite  colloque  brnnneis,  pileo  nigro  cum  vitta  mediana  lata  superci- 
liisque  fulvis;  dorso  olivaceo  nigro  et  cinereo  subtiliter  undulato  binisque  vittis 
medianis  ru/is;  pectore  nigricanti  macula  niagna  lateralialba:  abdomine  medio 
albo,  hypochondriis  subcaudalibusque  fulvis;  alis  albo  maculalis;  reclricibus 
fulvo  griseis  subtiliter  nigro  undulatis.  Roslrum  olivaceum,  apice  fîavidum; 
pedes  olivacci;  iris  fusco  brunnca. 

cf  et  Q  —  T(Mo,  cou  et  milieu  de  la  poitrine  d'un  brun  de  café,  à  sommet 
de^la  tète  noir  partagé  en  deux  dans  toute  sa  longueur  par  une  large  raie 
médiane  fauve,  et  bordé  dans  sa  partie  postoculaire  par  une  bande  sourci- 
lière  de  la  même  couleur;  région  interscapulaire  cendrée  ondulée  finement 
de  noir,  scapulaires  olives  rayées  en  travers  de  noir  et  terminées  de  stries 
blanches  plus  ou  moins  distinctes;  croupion  gris  finement  ondulé  de  plus 
foncé,  sus-caudales  semblables,  mais  lavées  de  roussâtre;  toutes  les  plumes 
dorsales  latérales  h,  barbe  externe  rousse  formant  deux  raies  continues  dans 


DU  PÉROU  379 


toute  la  longueur  du  dos  ;  côtés  de  la  poitrine  brun  noirâtre  avec  une  grosse 
tache  blanche  voisine  des  épaules  ;  le  milieu  de  l'abdomen  et  la  région  anale 
blancs,  les  flancs  et  les  sous-caudales  fauves,  ces  premiers  variés  de  stries 
transversales  noirâtres,  fines  et  peu  prononcées  surtout  sur  la  partie  posté- 
rieure du  corps.  Ailes  d'un  brun  foncé,  à  tectrices  olives  traversées  de  raies 
noirâtres  et  ornées  de  grosses  taches  blanches  rondes  sur  les  grandes  et 
les  moyennes;  rémiges  traversées  d'une  série  de  taches  blanchâtres  situées 
par  paires  sur  leurs  deux  barbes,  les  secondaires  terminées  d'une  bordure 
blanche  ;  les  rémiges  tertiaires  et  les  scapulaires  postérieures  ont  les  espaces 
noirs  lustrés  de  vert  métallique;  sous-alaires  barrées  de  blanc  et  de  noi- 
râtre. Queue  grise  finement  ondulée  de  noirâtre  et  lavée  de  roussâtre.  Bec 
olive  à  la  naissance  et  jaune  clair  à  l'extrémité;  pattes  olives;  iris  brun 
foncé. 

(S  Longueur  de  Faile,  100;  queue,  47;  bec,  40;  tarse,  35;  doigt  médian, 
20;  ongle,  7  millimètres. 

Forêts  du  Pérou  central  (Tschudi). 


1243.  —  Limosa  fedoa 

Scoiopax  fedoa,  L.,  S.  A\,  I,  p.  146  —  Wils.,  Amer.  Orn.,  VII, 
p.  30,  tb.  LVI. 

Scoiopax  marmorata,  Lath.,  J.  0.,  II,  p.  720. 

Limosa  fedoa,  Ord.,  Wils,  Amer,  Orn.^  VII  —  Audub.,  Orn, 
Biogr,y  III,  p.  267  —  Tacz.,  P.  Z.  6\,  d877,  p,  748  —  Scl  et  Salv., 
Nomencl,  Av.  Neotr.,  p.  d46. 

Limosa  amerlcana,  Steph.,  Ge7i.  ZooL,  XII,  p.  76. 

Limosa  adspersa,  Licht.,  Mus.  BeroL 

L.  supra  hrunnea,  pileo  fulvo  striatOy  dorso  plumis  rufescente  limbatis  el 
maculatis;  subtus  tota  isabellino  rufescens,  collo  et  pectore  superiori  brunnes- 
cente  plus  aul  minus  slrialis;  tectricibus  alarum  anterioribus  brunneis  fulvo 
tenuissime  limbatis ^  reliquis  fulvo  rufescentibus  brunneo  variis;  remigibus 
tribus  exlernis  pogonio  externo  et  apice  brunneo,  pogonio  interno  et  reliquis 
lotis  rufescentibus f  brunneo  punctatis  ;  rectricibus  rufescentibus  brunneo  trans- 
fasciatis.  Rostrum  dimiclio  basali  flavum,  apice  nigrum;  pedes  fusco  olivacei; 
iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  —  Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  brunes,  largement 
bordées  de  fauve;  les  plumes  du  dos  et  des  scapulaires  brunes  foncées 
entourées  d'une  bordure  fauve  roussâtre  et  variées  de  deux  paires  de  taches 
de  la  même  couleur  sur  le  devant  du  dos,  de  trois  paires  plus  loin,  et  de 


380  ORNITHOLOGIE 


plus  en  plus  nombreuses  et  transformées  en  raies  transversales  sur  les 
scapulaires  postérieures;  croupion  brun  squamulé  de  fauve  roussâtre;  les 
couvei'tures  supérieures  de  la  queue  fauves  roussâtres  rayées  en  travers  de 
brun  ;  côtés  de  la  tête  fauves  clairs ,  striés  de  brun  pâle  sur  les  lores  et  les 
joues;  gorge  largement  immaculée;  cou  Isabelle  roussâtre  varié  de  grosses 
stries  brunes  pâles  sur  le  côté  postérieur,  et  plus  ou  moins  de  petites  et 
fines  sur  l'antérieur;  le  reste  du  dessous  est  Isabelle  roussâtre,  légèrement 
varié  de  brunâtre  sur  les  côtés  mêmes  de  Tabdomen  et  quelques  stries 
transversales  sur  les  sous-caudales.  Tectrices  du  devant  de  Taile  brunes 
bordées  finement  de  fauve  ;  le»  autres  roussâtres  variées  de  quelques  lignes 
et  de  mouchetures  brunes  ;  la  barbe  externe  et  l'extrémité  brune  dans  les 
trois  premières  rémiges,  leur  barbe  interne  et  les  suivantes  rousses  en 
entier  mouchetées  finement  de  brun  et  terminées  d'une  tache  brane  bordée 
de  fauve  ;  les  sous-alaires  de  la  couleur  analogue  à  celle  de  l'abdomen  avec 
quelques  taches  brunes  sur  le  bord  de  l'aile.  Queue  rousse  traversée  d'une 
dizaine  de  raies  brunes,  qui  sur  les  externes  sont  pour  la  plupart  transfor- 
mées en  lignes  dirigées  dans  la  longueur  des  plumes.  Bec  rosé  dans  sa 
moitié  basak'  ci  brun  noirâtre  à  l'extrémité;  pattes  gris  noirâtre;  iris  brun 
foncé. 

C?  Longueur  totale,  432  ;  vol,  764  ;  aile,  230;  queue,  83  ;  bec,  94  ;  tarse,  72; 
doigt  médian,  34;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  482  ;  vol,  810  ;  aile,  236  ;  queue,  85  ;  bec,  120  ;  tarse,  76  ; 
doigt  médian,  39;  ongle,  7  millimètres. 

a  Assez  rare  dans  le  delta  de  Tumbez  ;  pendant  le  flux  il  se  perche  sur  les  rhizo- 
pbores  avec  les  Niiimnivity  pendant  le  reflux  il  se  nourrit  à  la  manière  des  bécas- 
sines, enfonçant  â  chaque  moment  le  bec  dans  la  vase.  Dans  restomac  j'ai  trouvé 
des  ^mnélides,  de  petits  mollusques  et  des  débris  de  petits  crustacés  p  (Jelski). 


1244.  —  I^Jumenius  hudsonicus 

Lath.,  J,  0.,  Il,  p.  712  —  AuDUB.,  Om,  Biogr.y  III,  p.  283, 
tb.  CCXXXVII  —  SCL.  et  Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr.,  p.  146- 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  330  —  Salv.,  P.  Z.  S.,  1883,  p.  429. 

Numenius  borealis,  Gm.,  L.  S,  iV.,  I,  p.  654;  —  Wils.,  Amer. 
Orn.,  pp.  22  et  171,  tb.  LVI. 
.  Numenius  rufus,  Vieil.,  Gai.  Ois. y  II,  p,  118,  tb.  CGXLV. 

Numenius  intermedius,  Nutt,  Man,  Orn.^  II,  p.  100. 

Numenius  rufiventris,  Vig.,  Zooh  Journ.,  1829,  IV,  p.  356. 

N.  supra  griseo  fuscus,  pileo  fusco  brunneo  linea  mediana  et  superdliis 
latissimis  albidis  ;  plumis  dorsi  et  tectricibus  alarum  marginibus  et  maculis 
lateralibus  palliais  variis;  genis  fulvo  albidis  brunneo  striatis;  vitta  lata  trans- 
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oculari  brumiea;  gula  alhida  immaculata ;  subtus  rufescente  isabellinus,  collo 
et  pectore  dense  brunneo  striatis;  hypochondriis  subcaudalibusque  brunneo 
subfasciatis;  cauda  grisea  fasciis  fuscis.  Rostri  nigricantis  mandibula  inferior 
dimidio  basali  flavido  carnea;  pedes  fusco  plumbei  ;  iris  fusco  brunnea., 

çj  et  Q  —  Sommet  de  la  tête  brun  foncé  partagé  en  deux  par  une  ligne 
médiane  blanchâtre  et  bordé  des  deux  côtés  par  un  large  sourcil  de  la  même 
couleur,  strié  de  brun  dans  sa  partie  postoculaire  ;  le  derrière  du  cou  gris 
brunâtre,  à  plumes  bordées  de  fauve  blanchâtre  sur  la  nuque  et  d'une 
nuance  plus  pâle  que  le, milieu  du  cou  même;  dos  comme  dans  les  autres 
espèces  couvert  de  plumes  brun  grisâtre,  foncées  au  milieu  et  bordées 
d'une  nuance  plus  claire  tirant  légèrement  sur  le  fauve,  les  scapulaires 
bordées  en  outre  de  pareilles  taches  rangées  par  paires  sur  leurs  deux  bords 
latéraux;  les  bordures  plus  roussâtres  au  croupion;  sus-caudales  grises 
rayées  en  travers  de  foncé;  côtés  du  visage  blanchâtres  striés  finement  de 
brun;  une  large  raie  transoculaire  brune  passant  dans  toute  la  longueur 
des  lores  et  des  tectrices  auriculaires  ;  gorge  blanche  immaculée  ;  tout  le 
dessous  isabelle  varié  de  nombreuses  stries  sur  le  cou  et  la  poitrine  ;  des 
raies  transversales  sur  les  flancs  de  l'abdomen  et  des  raies  obliques  sur  les 
sous-caudales.  Tectrices  alaires  antérieures  comme  le  devant  du  dos,  les 
postérieures  variées  comme  les  scapulaires;  rémiges  brun  noirâtre  variées 
de  taches  triangulaires  roussâtres  sur  la  barbe  interne;  sous-alaires  isa- 
belles  variées  de  grosses  raies  brunes.  Rectrices  grises,  traversées  de  huit 
raies  foncées,  plus  ou  moins  colorées  de  roussâtre  à  la  base.  Bec  noir,  à 
mandibule  inférieure  d'un  carné  grisâtre  dans  la  moitié  basale;  pattes  d'un 
plombé  foncé;  iris  brun  foncé. 

çj  Longueur  totale,  455-462;  vol,  800-804;  aile,  243;  queue,  97;  bec,  90; 
tarse,  57  ;  doigt  médian,  33  ;  ongle,  7  millimètres. 

9  Longueur  totale,  481  ;  vol,  860;  aile,  260  ;  queue,  95;  bec,  92  ;  tarse,  61  ; 
doigt  médian,  36;  ongle,  7  millimètres. 

a  Assez  commun  dans  le  delta  de  Tnnibez,  rare  à  Chimbote.  A  Santa  Lucia  on 
entendait  contlnaellement  sa  voix  retentissante  pendant  le  jour  et  la  nuit.  Il  crie 
aussi  en  s'envolant.  Dans  Testomac  je  trouvais  des  crustacés  des  genres  JERjppa  et 
OelasvoMis  d  (Stolzmann). 

M.  Jelski  l'a  observé  depuis  le  15  septembre  jusqu'au  11  décembre. 
Baie  Paracas  (capitaine  Mabkham). 


1245.  —  Phalsiropus  hyperboreus 

Lath.,  J.  0.,  IIj  p.  755  —  AuDUB.,  Om,  Biogr,,  III,  p.  118;  V, 
p.  595,  ib.  CGXV  —  Baird,  B.  N.  Amer.,  p.  706  —  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.,  p.  144  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  330. 
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Tringa  h3rperborea  et  T.  lobata,  L.,  Faun»  Suec.^  p.  64  — 
S.  N.,  I,  p.  249. 

Phalaropus  cinereus  et  Ph.  fuscus,  Briss.,  Om.,  VI,  pp.  15 
et  16. 

Phalaropus  vulg^aris,  Bechst.,  Taschb.  Vœg,  DeutschL^  p.  317. 

Phalaropus  "Williamsi,  Simmonds,  Trans.  Lin.  Soc.  y  1808,  YIII, 
p.  264. 

Phalaropus  ruficoUis  et  Ph.  cinerascens,  Pall.,  Zoogr.  Ross, 
Asiat.y  II,  pp.  203  et  204. 

Phalaropus  angustirostris,  Naum.,  Vœg.  DeutschL,  YIII,  p.  240, 
tb.  GGV. 

Phalaropus  australis,  Bp.,  CompL  Rend, y  1856,  p.  421. 

Ph.  supra  schistaceus,  subtus  albus;  torque  collari  rufo,  postice  interrupto, 
lateribus  pectoris  schistaceiSy  dorso  medio  scapularibusque  rufescente  variis; 
alis  nigricantibus  fascia  lata  transversali  ;  cauda  fusca,  rectrice  externa  albo 
marginata.  Rostrum  nigrum;  pedes  olivacei;  iris  fusco  brunnea. 

cf  et  Q  Ad.  en  plumage  de  noces.  —  La  tête  et  tout  le  dessus  du  corps 
schistacés;  la  gorge  largement,  le  milieu  de  la  poitrine,  l'abdomen  et  les 
sous-caudales  blancs  ;  un  large  anneau  roux  vif  interrompu  en  arrière  occupe 
la  partie  inférieure  du  cou,  plus  ou  moins  varié  de  taches  schistacées  sur 
le  devant  même  ;  les  plumes  du  milieu  du  dos  et  les  scapulaires  à  large 
bordure  roussâtre,  dont  la  réunion  forme  deux  chevrons  profonds,  plus  ou 
moins  réguliers.  Les  ailes  sont  noirâtres  traversées  d'une  large  bande 
blanche  formée  par  l'extrémité  des  grandes  tectrices;  sous-alaires  blanches 
au  milieu  de  l'aile  et  noirâtres  bordées  de  blanc  le  long  du  bord;  la  baguette 
dans  toutes  les  rémiges  blanchâtre.  Queue  gris  foncé,  à  rectrice  externe 
bordée  de  blanc;  les  sus-caudales  latérales  d'un  blanc  roussâtre,  rayées  de 
noirâtre.  Bec  noir;  pattes  à  doigts  lobés  olives;  iris  brun  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  le  schistacé  moins  intense  au  dos 
que  dans  le  plumage  précédent,  à  toutes  plumes  entourées  d'une  bordure 
blanchâtre;  la  tête,  le  cou  et  tout  le  dessous  blancs,  la  première  ornée  d'une 
raie  noire  passant  devant  le  bord  antérieur  de  l'œil  et  au-dessous  de  Tinfé- 
rieur  à  travers  les  tectrices  auriculaires,  et  descendant  jusqu'à  la  moitié  de 
la  longueur  du  cou;  derrière  du  cou  plus  ou  moins  teint  de  schistacé  ainsi 
que  les  côtés  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen;  ailes  et  queue  comme  celles 
des  oiseaux  en  noce,  à  tectrices  alaires  surtout  les  voisines  des  grandes 
entourées  d'une  bordure  blanche  ;  sus-caudales  latérales  blanches,  quelques- 
unes  tachetées  de  schistacé. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  sommet  de  la  tête,  le  derrière 
du  cou  et  le  dos  noirâtres,  les  plumes  du  dos  et  les  scapulaires  bordées 
extérieuremeait  de  roussâtre;  front,  côtés  du  visage,  un  large  sourcil  el 
gorge  blanchâtres;  une  pareille  raie  sous-oculaire  noirâtre  commç  dans  le 
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plumage  précédent;  les  côtés  et  le  devant  du  cou  ainsi  que  les  côtés  de  la 
poitrine  d'un  gris  légèrement  roussâtre  ;  le  reste  du  dessous  blanc.  Ailes  et 
queue  comme  dans  les  adultes;  sus-caudales  latérales  blanches.  Bec  noir; 
pattes  carné  olivâtre;  iris  brun  foncé. 

Les  individus  en  transition  entre  ces  trois  robes  principales  présentent 
une  quantité  de  variétés  dans  les  détails  de  la  coloration. 

(S  Longueur  de  l'aile,  105;  queue,  44;  bec,  24;  tarse,  20;  doigt  médian, 
18;  ongle,  2  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  115;  queue,  51;  bec,  26;  tarse,  22;  doigt  médian, 
19;  ongle,  2  millimètres. 

Chorillos  (Jelski);  Tumbez  (Stolzmann). 


1246.  —  Himantopus  nigricollis 

Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  340  —  Gai,  Ois,,  II,  p.  85,  tb.  GGXXIX  — 
Baird,  B.  N.  Amer. y  p.  704  -  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  d866,  p.  567; 
1873,  p.  310  —  NomencZ.  Av.  Neotr.,  p.  144  -  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877, 
p.  748. 

Recurvirostra  himantopus ,  Wils.,  Amer.  Om.,  VII,  p.  48, 
Ib.  LVIII. 

Himantopus  mexicanus,  Briss.,  Orn,,  V,  p.  36  —  Ord.,  Wils, 
Amer.  Om,,  VII,  p.  52  —  ^sch.,  Faun,  Peru.y  p.  303. 

H.  supra  niger  :  subtus,  fronte  latissimey  facie,  macula  magna  postoculari, 
linea  suboculari,  tergo  uropygioque  albis;  cauda  perlaceo  grisea.  Rostrum  ni- 
grum;  pedes  rubri;  iris  rubra,  annulo  interno  brunneo. 

cf  et  Q  —  Le  noir  mat  occupe  le  sommet  du  vertex,  un  cercle  fin  autour 
de  l'œil,  la  région  auriculaire,  la  nuque,  le  côté  postérieur  du  cou  en  s'élar- 
gissant  au  bas  de  cette  dernière  partie,  tandis  que  le  noir  à  un  éclat  métal- 
lique verdâtre  assez  fort  s'étend  sur  le  dos,  les  scapulaires,  et  les  ailes  avec 
les  sous-alaires  ;  tout  le  dessous  est  blanc,  ainsi  que  le  front  largement 
jusqu'en  arrière  de  la  ligne  des  bords  postérieurs  des  yeux,  une  grande 
tache  postoculaire,  une  raie  sous-oculaire,  le  dos  inférieur,  le  croupion  et 
les  tectrices  supérieures  de  la  queue.  Les  rectrices  sont  d'un  gris  perlé 
clair,  à  baguette  blanche;  les  externes  et  les  suivantes  ont  la  barbe  interne 
blanche  dans  une  grande  partie  basale;  dans  quelques-uns  il  y  a  une  tache 
noire  plus  ou  moins  grande  à  l'extrémité  de  la  barbe  interne  de  trois  ou 
quatre  rectrices  de  chaque  côté  de  la  queue.  Bec  noir;  pattes' rouges  rosées; 
iris  roi^e  avec  un  anneau  brun  autour  de  la  pupille. 
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(S  Longueur  de  l'aile,  207;  queue,  70;  bec,  7!  ;  tarse,  H3;  doigt  médian, 
36;  ongle,  6  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  360;  vol,  677-700;  aile,  220;  queue,  76;  bec,  63-69; 
tarse,  95-100;  doigt  médian,  38;  ongle,  6  millimètres. 

Ucayali  snpérîenr,  Santa  Cmz  (Bastlett)  ;  Tombez  (Stolzmann). 


1247.  —  liecurvirostra  andina 

Phil.  et  Landb.,  Wiegm.  Arch.,  d863,  p.  131  —  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.y  p.  144  —  Harting,  76i.s,  1874,  p.  241,  tb.  IX. 

A  R.  capite  colloque  albis;  dorso,  alis  caudaque  nigris;  pedibus  plumbeo 
griseis. 

»  Le  bout  de  Taile  n'atteignant  pas  Textréuiité  de  la  queue  ;  jambe  dénuée 
au-dessus  du  talon  O'I'*  et  3'".  Bec  d'un  noir  corné,  passant  au  brun  corné 
à  l'extrémité;  iris  d'un  rouge  intense  ;  pattes  d'un  gris  plombé;  ongles  noirs. 
Tête,  cou,  poitrine,  abdomen,  sous-alaires,  sous-caudales,  dos  inférieur, 
croupion,  région  anale  et  plumage  des  jambes  d'un  blanc  de  neige;  le  dos 
antérieur,  les  scapulaires,  les  ailes,  la  queue  et  les  grandes  tectrices  cau- 
dales d'un  brun  noir,  les  grandes  tectrices  alaires  et  les  rémiges  avec  un 
éclat  verdàtre,  sans  rien  de  blanc. 

»  Cette  belle  avocette,  qu'on  ne  peut  pas  confondre  avec  aucune  autre 
espèce,  fut  découverte  par  feu  Frobcen,  d'Arica,  sur  un  lac  dans  les  Andes, 
à  Purunicota,  à  16,000  pieds  d'altitude,  et  tuée  en  un  seul  exemplaire,  en 
juin  1853.  Les  oiseaux  étaient  si  farouches,  et  l'air  si  froid  et  si  raréfié 
que  la  chasse  en  était  très  difficile  »  (Philippi  et  Landbegk). 
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FAMILLE  PSOPHIIDJ; 


1248.  —  Psophia  crepitans 

L.,  S.  N.,  I,  p.  263  —  BuFF.,  PL  Enl,  169  —  Vieil.,  Gai.  Ois., 
II,  p.  462  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  441. 
Gras  psophia,  Pall.,  Spicil.  ZooL,  p.  66,  tb.  I. 
Ardea  buccihator,  Mûll.,  Syst,  Nat.  SuppL,  p.  110. 

P.  nigra;  tergi  plumis  striciis  griseis  ;  jugulo  interne  violaceo  viridique  mi- 
cante;  rostro  nigro;  pedibus  fusco  flavis. 

Noire;  à  plumes  du  dos  longues,  à  barbes  lâches  et  désunies,  celles  de  la 
partie  postérieure  de  la  région  interscapulaire  d'un  straminé  tirant  plus  ou 
moins  au  brunâtre  dans  certains  endroits,  celles  du  dos  inférieur  brunâtres 
dans  la  partie  voisine  des  précédentes,  à  base  longuement  noire,  tandis 
que  fes  plumes  de  la  partie  postérieure  du  dos  inférieur  et  les  scapulaires 
postérieures  sont  grises;  les  plumes  de  la  région  jugulaire  terminées  de 
saphiré  foncé  métallique,  formant  un  grand  espace  de  cette  couleur,  plu- 
sieurs de  ces  plumes,  surtout  les  inférieures  ont  une  bordure  d'un  cuivreux 
à  la  base  de  cette  tache  brillante,  et  quelquefois  verdâtre  à  Textrémité.  Bec 
noir;  pattes  paraissant  être  olives. 

Longueur  de  Taile  jusqu'au  bout  des  rémiges  primaires,  260;  queue,  JiO; 
bec,  41;  tarse,  104;  partie  dénuée  des  tibias,  40;  dernières  scapulaires  dé- 
passant l'extrémité  des  rémiges  primaires  de  30  millimètres. 

Description  de  l'oiseau  unique  d'Yqnitos  de  la  collection  de  M.  Baimondi. 


1249.  —  Psophia  leucoptera 

Spix,  Av.  Brasil,  II,  p.  66,  tb.  LXXXIV  —  Gr.,  Gen.  B.,  III, 
tb.  GXLVIII  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  308  —  NomencL 
Av.  Neotr.j  p.  141. 

P.  nigra,  plumis  juguli  apice  ruhro  violaceo  micantibus;  tectricibus  alarum 
majoribus  et  mediis  latissime  sapphirino  virentibus  splendidissimis  ;  tergi 
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plumis  striciis,  scapularibus  posterioribus  remigibusque  tertiariis  isabelUno 
albis;  roslro  albido;  pedibus  fuscis. 

Plumage  général  noir,  à  plumes  du  jabot  courtes,  terminées  de  violet 
rougeâtre  foncé  luisant;  les  grandes  tectrices  alaires  et  les  moyennes  à 
extrémité  d'un  saphiré  violâtre  métallique  très  brillant,  avec  une  bordure 
interne  plus  ou  moins  verte  sur  les  grandes;  plumes  du  dos  inférieur,  à 
barbes  désunies,  les  scapulaires  postérieures,  les  rémiges  tertiaires  et  les 
secondaires  voisines  d*un  blanc  légèrement  isabelle.  Bée  blanc  jaunâtre; 
pattes  olive  foncée. 

Longueur  de  l'aile,  280;  bec,  45;  tarse,  112;  doigt  médian,  50;  ongle, 
15  millimètres. 

Yquitos  (coll.  Raimondi)  ;  Chamicuros  (Babtlbtt). 
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FAMILLE  ARAMIDJ; 


1250.  —  i^raxnus  scolopaceus 

Vieil.,  Gai.  Ois.,  II,  p.  134,  tb.  GGLIÏ  —  Audub.,  B.  Amer, y  V, 
Ib.  CGGXII  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  308  —  Nomencl.  Av, 
Neotr.y  p.  141. 

Ardea  scolopaeea,  Gm.,  L.  S.  N.j  I,  p.  647. 

Rallus  ardeoldes,  Spix,  Av,  Brasil.y  II,  p.  72,  tb.  XGI. 

Rallns  gigas,  Light.,  Verz.  Doubl.,  p.  79. 

Notherodius  guarauna,  Wagl.,  Isis^  1823,  p.  79. 

A.  olivaceo  fuscus,  collo  totOf  pectore  abdomineque  medio  albo  strialis;  gula 
alba;  alis  caudaque  œneo  nitentibiis. 

çj  et  Q  —  D*un  olive  foncé  en  dessus,  lustré  légèrement  de  verdâtre  ; 
brun  en  dessous;  plumes  du  sommet  de  la  tête  d'un  brun  foncé,  plus  pâle 
sur  le  devant,  avec  une  strie  médiane  blanchâtre  pâle,  très  fine;  gorge 
blanche;  joues  grises;  toutes  les  plumes  du  cou  avec  une  strie  médiane 
blanche,  dans  toute  leur  longueur  ces  stries  sont  aiguës  au  bout,  grosses 
sur  le  côté  postérieur  du  cou,  fines  et  couvertes  en  grande  partie  par  la 
couleur  du  fond  sur  le  devant,  quelquefois  nulles;  de  pareilles  stries  fines, 
mais  plus  longues  sur  la  poitrine,  et  grosses  au  milieu  du  ventre;  les  plumes 
du  dos  entourées  d'une  bordure  plus  pâle  que  le  fond  de  ces  plumes  ;  le 
croupion,  les  plumes  des  côtés  du  bas- ventre  et  les  sous-caudales  plus 
foncés  que  les  parties  environnantes  et  lustrés  de  rouge;  les  ailes  à  éclat 
verdâtre  passant  au  rouge  dans  certaines  directions  de  la  lumière  ;  celui  de 
la  queue  plus  rouge.  Bec  rouge  à  la  base,  bleuâtre  à  l'extrémité;  pattes 
brunes  olivâtres. 

Longueur  de  l'aile,  330;  queue,  150;  bec,  108-114;  tarse,  110-118;  doigt 
médian,  78;  ongle,  17  millimètres. 

TJcayali  (Baktlett). 


388  ORNITHOLOGIE 


FAMILLE  EURYPYGIDJ; 


1251.  —  Etirypyga  helias 

Scolopax  solaris,  Bodd.,  TahL  PL  Enl.y  DCGIl. 

Ardea  helias,  Pall.,  Neite  Nord.  Beitr.^  II,  p.  48,  tb.  III. 

Eurypyga  helias,  III.,  Prodr.  Syst^.,  p.  257  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.y  1866,  p.  199;  1867,  p.  979;  1873,  p.  308  —  Nomend.  Av. 
Neotr.y  p.  141  —  Pelz.,  Orn,  Bras. y  p.  300. 

Helias  phalœnoldes,  Vieil. ,  Enc.  M^th.y  p.  1152^  tb.  LXXI, 
fig.  4. 

E.  nigricans;  in  capite  unicolor,  in  collo,  pectore  et  laieribus  minutissime 
rufo  striata  ;  in  dorso,  scapularibus  remigibusque  internis  nebuloso  rufescente 
fasciata;  in  uropygio  caudaque  albo  fasciolatim  variegata;  superciliis  vitta 
utrinque  mandibulari  gulaque  albis;  abdomine  crissoque  rufescentibus  ;  tedrî- 
cibus  alarum  minoribus  ciocolatinis  maculis  subapicalibus  candidis;  majo- 
ribus  flavo  griseis  fusco  punctulatis;  remigibus  primariis  albidis  fusco  variis 
fascia  latissima  subbasilari,  spéculum  medianum  rufum  nigrumque  consti- 
tuente,  apice  albo  nigroque  fascialis;  rectricibus  fasciis  binis  nigerrimis,  rufo 
gemmatis  (Bonaparte). 

cf  et  Q  Ad.  —  Tête  noire,  à  sourciLs  blancs,  une  raie  maxillaire  et  gorge 
de  cette  dernière  couleur;  tout  le  cou  finement  ondulé  de  noir  et  de  roux, 
à  raie  médiane  rousse  finement  maculée  de  noirâtre,  quelques  taches  fauves 
sur  le  milieu  de  la  région  jugulaire;  la  poitrine  et  les  flancs  de  Tabdomen 
roussâtres  rayés  en  travers  de  brun;  milieu  de  l'abdomen  fauve  rarement 
maculé  de  brun;  dos  noir  rayé  en  travers  de  bandes  fauves  roussâtres, 
partagées  en  deux  par  une  bande  irrégulière  noirâtre,  continue  et  composée 
de  taches  plus  ou  moins  séparées.  Les  ailes  fort  variées;  les  petites  tectrices 
alaires  olives,  subondulées  de  roussâtre  et  ornées  d'une  grande  tache 
blanche  subterminale  ;  les  suivantes  cendrées  ondulées  de  blanchâtre  et  de 
jaunâtre;  les  grandes  tectrices  et  les  rémiges  constituent  un  grand  espace 
au  milieu  de  l'aile  olive,  varié  d'ondulations  irrégulières  jaunes  roussâtres, 
et  traversé  d'une  large  raie  roux  cannelle  foncé,  suivie  d'un  autre  noire, 
composée  de  la  moitié  basale  de  sept  rémiges  depuis  la  septième  primaire 
jusqu'à  la  troisième  secondaire;  toutes  les  rémiges  ont  l'extrémité  cendrée 
ondulée  de  blanc;  la  première  primaire  cendrée  à  la  base  môme,  puis 
noire  traversée  de  deux  bandes  cendrées  variées  de  blanc  et  de  roux  can- 
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nelle,  cette  dernière  couleur  formant  une  large  bande  antéapicale  sur  les 
cinq  rémiges  suivantes.  Queue  cendrée  ondulée  et  maculée  de  blanc  et  de 
noirâtre,  et  traversée  de  deux  larges  bandes  roux  cannelle  suivies  d'autres 
noii*es;  sus-caudales  noirâtres;  sous-caudales  ainsi  que  les  sous-alaires 
roussâtres,  à  raies  brunes  peu  nombreuses.  Mandibule  supérieure  brune, 
rinférieure  corné  blanchâtre;  pattes  orangées. 

d*  Longueur  de  l'aile,  214;  queue,  145;  bec,  62;  tarse,  52;  doigt  médian, 
36;  ongle,  7  millimètres. 

Rio  Javari  (Bates);  Coshiboya  (Babtlett);  Pebas  (Hauxwell);  Yquitos 
(coll.  Raimondi). 

«  Pendant  mon  retour  en  Europe  par  l'Amazones,  j'ai  eu  roccasion  d'observer,  sur 
notre  bateau  à  vapeur,  un  oiseau  de  cette  espèce  très  apprivoisé.  Il  marchait  libre- 
ment partout,  mais  il  préférait  le  plus  la  chambre  commune  des  passagers.  Sa  marche 
lente  trahissait  une  grande  prudence,  inévitable  pour  la  chasse  aux  insectes  qui 
constituent  sa  nourriture  principale.  J'ai  eu  une  grande  satisfaction  en  observant  sa 
chasse  aux  mouches,  sitôt  qu'il  en  avait  aperçu  une  de  loin  il  accélérait  sa  marche, 
et  en  s'approchant  à  quelques  pas  de  distance  il  pliait  le  cou,  et  se  trouvant  à  un 
pied  il  l'sdlongeait  brusquement  dans  la  direction  de  l'insecte  qu'il  saisissait  eu  un 
clin  d'œil,  ne  manquant  jamais.  Sa  voix  agréable  et  basse,  qu'il  produisait  sans  cesse 
en  marchant,  rappelle  celle  des  jeunes  pénélopes.  On  le  connaît  au  Pérou  sous  le 
nom  depavanoito  j>  (Stolzmann). 
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FAMILLE  ARDEIDJ: 


1252.  —  AjcdeB.  Cocoi 

L.,  S.  N.,  I,  p.  237  —  WiED.,  Beitr.  Naig.  Bras.,  IV,  p.  598  - 
TscH.,  Faun,  Peru.,  pp.  50  et  297  —  Scl.  el  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866, 
p.  199;  1873,  p.  305—  Nomencl  Av.  Neotr.,  p.  125  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1882,  p.  47. 

Ardea  major,  Molina,  Hi.se.  Chili. 

Ardea  palliata,  III.,  Mus.  BeroL 

Ardea  maguari,  Spix,  Av.  Bras.,  H,  p.  171,  tb.  XG. 

Ardea  plumbea,  Merr.,  Ersch.  Gruh.  Encycl.,  V,  p.  177. 

Ardea  cœrulescens  et  A.  soco,  Vieil.,  Encycl.  Méih.y  p.  1116. 

A.  cinerea;  pileo  cristato,  pectore  abdomineque  nigris;  plumis  abdominis 
medii  albis;  gula  cum  collo  toto  plumisque  jugularibus  elongatis  et  lasis 
albis;  maculis  magnis  nigris  medio  collo  anticis;  hypochondriis  cinereis;  tiMis 
subcaudalibusque  albis;  remigibus  primariis  ardesiaco  nigris. 

Dos  et  ailes  d'un  cendré  assez  foncé,  à  plumes  du  dos  et  des  scapulaires 
prolongées,  à  barbes  désunies  en  faisceaux  irréguliers  d'une  nuance  en 
partie  foncée  et  en  partie  blanchâtre;  sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes 
noires  de  plus  en  plus  allongées  en  s'approchant  de  la  nuque  et  formant 
une  huppe  assez  longue  penchée  en  bas  ;  la  région  renfermée  entre  l'œil  et 
Toreille  est  aussi  noire  ;  la  gorge,  le  reste  emplumé  de  la  tête  et  tout  le  cou 
sont  blancs,  avec  une  rangée  de  taches  noires  sur  le  milieu  du  devant  de 
ce  dernier;  les  plumes  de  la  région  jugulaire  prolongées,  à  barbes  désunies 
et  filiformes  en  grande  partie  et  formant  une  barbe  abondante  semblable  à 
celle  du  héron  cendré  d'Europe;  poitrine  et  milieu  de  l'abdomen  noirs  en 
entier,  excepté  quelques  plumes  blanches  au  milieu  même  du  ventre;  flancs 
cendrés  ;  sous-caudales,  côtés  du  bas- ventre  et  les  tibias  blancs.  Le  cendré 
du  bord  antérieur  de  l'œil  plus  clair  qu'ailleurs;  pli  de  l'aile  blanc;  sous- 
alaires  cendrées  ;  rémiges  primaires  d'un  ardoisé  noirâtre.  Queue  cendrée. 
Bec  brun  en  dessus,  jaunâtre  en  dessous  et  à  l'extrémité;  pattes  brun  noi- 
râtres; iris  jaune. 

Longueur  de  l'aile,  18  72;  queue,  7  7a;  bec,  7,8;  tarse,  7  7»;  doigt  mé- 
dian, 5;  ongle,  3/4  pouces  anglais. 

Description  faite  d'après  un  oiseau  brésilien  de  la  collection  de  M.  Balvin. 
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0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  ressemble  au  héron  œndré 
d'Europe  dans  le  même  âge,  mais  en  général  les  couleurs  sont  plus  claires. 
Le  sommet  de  la  tête  est  couvert  de  longues  plumes  noires,  formant  une 
huppe  Ducale  assez  longue  ;  le  front  est  plus  ou  moins  longuement  enduit 
de  cendré.  Le  cou  est  d*un  gris  perlé  clair;  les  côtés  emplumés  de  la  tête 
et  la  gorge  sont  blancs;  cette  dernière  couleur  descend  finement  tout  le  long 
du  milieu  du  devant  du  cou,  s'élargissant  sur  la  touffe  jugulaire,  et  tra- 
versée d'une  ligne  noire  médiane  comme  dans  l'espèce  citée.  Tout  le  dos 
est  d'un  gris  cendré  foncé  presque  uniforme;  tout  le  dessous  est  blanc,  plus 
ou  moins  lavé  d'isabclle  sur  la  poitrine,  et  varié  de  quelques  flammèches 
noirâtres  ;  les  flancs  de  Fabdonien  sont  cendrés  ;  les  plumes  du  haut  de  la 
jambe  colorées  d'isabelle  roussâtre.  Tectrices  alaires  de  la  nuiance  un  peu 
moins  foncée  que  celle  du  dos  et  plus  ou  moins  blanches  le  long  du  bord 
de  Taile.  Rémiges  primaires  ardoise,  les  secondaires  passant  graduellement 
au  cendré  bleuâtre;  rectrices  de  cette  dernière  couleur.  Mâchoire  noire 
cornée  passant  au  jaune  sale  sur  les  bords  ;  mandibule  jaune  de  cire  sale, 
grisâtre  à  la  base;  la  peau  nue  autour  des  yeux  couverte  d'une  poudre 
blanche.  Tarse  çt  doigts  noirs  ;  le  côté  postérieur  du  premier  et  la  jambe 
grisâtres.  Iris  jaune  paille. 

9  Longueur  totale,  1120;  vol,  1700;  aile,  455;  queue,  160;  bec,  172; 
tarse,  185;  partie  nue  de  la  jambe,  120;  doigt  médian,  98;  ongle,  15  milli- 
mètres. 

Les  œufs  sont  d'une  couleur  verte,  moins  intense  que  celle  du  héron 
cendré,  barbouillé  de  grosses  éclaboussures  sales  et  parsemé  plus  ou  moins 
de  moHchetures  brunes,  ce  qui  est  superficiel  et  me  paraît  être  accidentel. 
Ces  œufs  sont  en  proportion  de  la  longueur  renflés,  les  uns  ovés,  les  autres 
à  deux  bouts  plus  ou  moins  aigus.  Dimensions  de  trois  œufs  d'une  ponte  : 
66-49,5;  62-47,3;  63-47,3  millimètres. 

a  J'ai  vu  plusieurs  fois  ce  héron,  connu  sous  le  nom  de  ga^^a  real  (héron  royal), 
à  Lechugal  et  à  Santa  Lucia,  où  il  est  rare  et  craintif.  L'exemplaire  que  j'ai  tué 
vient  de  Corral  dans  la  vallée  d'Huayabamba,  au  bord  d'un  petit  lac  éphémère,  tout 
près  des  bâtiments  de  la  ferme  »  (bTOLZMANN), 

• 

Ucayali  supérieur  et  inférieur,  Huallaga  (Baetlett)  ;  Pebas  (Hauxwell). 


1253.  -—  i^rdea  egretta 

Gm.,  t.  S.  N.,  I,  p.  629—  WiLS.,  Amer.  Orn.,  VII,  p.  d06,  th.  LXi 
—  TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  49 et 297  —  Scl.  et  Salv.,  P,  Z.  S.,  1873, 
p.  305  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  125. 

Ardea  galathea,  Molina,  Hist.  Nat.  Chili,  p.  207. 

Ardealeuce,  III.  —  Liciit.,  Verz.  DoubL,  p.  77. 

Ardea  brasiliensis  candida,  Briss.,  Orn.,  Y,  p.  428. 
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Egretta  americana,  Sws.,  Class.  B.,  n,  p.  354. 

Herodias  egretta,  Baird,  B,  N.  Amer.^  p.  66  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1866,  p.  199. 

Egretta  leuce,  Bp.,  Consp.  Av,j  II,  p.  114  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1874,  p.  555. 

A.  alba;  occipite  Ixvi,  plumis  elongatis  dorsalibus  nunierosis,  caudam  longe 
excedentibus,  strictiSy  radiis  longissimis,  filiformibus,  nutantibus  ;  colli  plumis 
imi  parum  elongatis,  laxiusculis,  radiis  compactis,  Rostrum  aurantiacum; 
lora  nuda  viridi;  pedes  nigri;  iris  flava, 

Juv.  plumis  elongatis  nullis. 

cf  et  Q  Ad.  —  Tout  blanc  ;  les  nombreuses  plumes  dorsales  allongées 
et  dépassant  Textrémité  de  la  queue  jusqu'à  20  centimètres,  à  baguettes 
épaisses  et  les  barbes  filiformes,  très  longues  et  rares,  penchées  en  bas;  les 
plumes  jugulaires  peu  prolongées,  lâches,  larges,  à  barbes  compactes.  Bec 
jaune  orangé,  à  extrémité  même  de  la  mandibule  supérieure  noirâtre;  lores 
verts;  pattes  noires;  iris  jaune. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  perdent  toutes  les  plumes  dorsales  effilées. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  également  blancs  sans  plumes 
effilées. 

cf  Longueur  de  l'aile,  400;  queue,  150;  bec,  140;  tarse,  137;  doigt  mé- 
dian, 100;  ongle,  20  millimètres. 

Les  œufs  sont  d'un  vert  un  peu  plus  fort  que  celui  de  VA,  purpurea  d'Eu- 
rope; les  œufs  couvés  sont  plus  ou  moins  salis  de  taches  et  de  grosses 
éclaboussures  brunes  ou  rougeâtres.  Ils  présentent  les  mêmes  modifications 
de  forme  et  de  taille  comme  dans  les  autres  hérons.  Dimensions  des  œufs 
des  diflFérentes  pontes  :  52,3  sur  39,5;  55,2-40,3;  55-43;  59,8-42;  59,4-43; 
60-41,6  millimètres. 

En  grand  nombre  sur  les  bords  de  Tocéan  Pacifique  (Tschudi);  Banta  Cruz, 
Ucayali  supérieur  et  inférieur  (Babïlett)  ;  Junin  (Jelski). 

a.  Bépandu  dans  tout  le  Pérou  septentrional  surtout  sur  la  côte  ;  il  vient  isolément 
dans-  la  sierra  pendant  la  saison  des  pluies  sur  les  lacs  éphémères  d  (Stolzmann). 
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1254.  —  ^rdea  cetncLidissima 

Gm.,  L.  s.  N.,  I,  p.  633  —  WiLS.,  Amer,  Om.y  VII,  p.  120,  tb.  LXII 
—  TscH.,  Faim.  Paru.,  pp.  50  et  297  —  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av. 
Neotr.y  p.  125  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  745. 

Ardea  nivea,  Jacq.,  Bdir.,  1874,  p.  18  — r  Lath.,  /.  0-,  II,  p.  696. 

Ardea  tula,  Molina,  Hist.  Nat.  Chili,  p.  208. 

Ardea  ohula,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  633. 

Ardea  œqninoctialis,  Gm.,  {.  c,  p.  641. 

Ardea  carolinensis,  Ord.,  Wils.  Afner.  Orn,y  VII,  p.  125. 

Garzetta  candidissima,  6p.,  Consp.  Av.,  II,  p.  119  —  Scl.  et 
Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  199;  1873,  p.  305. 

Garzetta  ohalà,  Bp.,  I.  c,  p.  120. 

A.  iota  alba;  occipite  cristaio,  plumis  imi  colli  elongatis,  numerosis,  peu- 
dulis,  radiis  laxissimis,  mollissimis  ;  dorsalibus  numerosis  caitdam  vix  exce- 
deniibus,  valde  recurvis  radiis  elongatis,  filiformihus  ^  nutantibus,  Rostrum 
nigrum,  supra  basi  et  inandibula  dimidio  basait  flavis;  pedes  nigri  digitis 
flavidis  ;  iris  flava. 

Juv,  et  avis  pennas  mutans  plumis  elongatis  riullis. 

cf  et  9  Ad.  —  Tout  blanc,  à  huppe  occipitale  composée  de  nombreuses 
plumes  allongées,  lâches,  à  barbes  effilées  et  rares;  plumes  jugulaires 
allongées,  lâches,  à  barbes  filiformes,  rares,  formant  une  épaisse  touffe 
pendante  au-dessous  du  cou;  plumes  du  dos  allongées  nombreuses,  dépas- 
sant peu  la  queue,  courbées  en  haut  à  Textrémité,  à  barbes  filiformes, 
longues,  pendantes  et  rares.  Bec  noir,  à  base  de  la  mandibule  inférieure 
grise;  lores  nus  jaunes;  pattes  noirâtres,  à  doigts  jaunâtres;  iris  jaune. 

La  femelle  a  la  huppe  plus  courte  ainsi  que  les  plumes  allongées  du  dos. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  et  les  adultes  d'hiver  manquent  de 
toutes  les  plumes  effilées. 

cf  Longueur  de  Taile,  255;  queue,  90;  bec,  96;  tarse,  98;  doigt  médian, 
60;  ongle,  11;  totale,  610;  vol,  952  milUmètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  240;  queue,  86;  bec,  84;  tarse,  93;  doigt  médian, 
55;  ongle,  11;  totale,  540;  vol,  875  millimètres. 

Les  œufs  sont  d'une  forme  elliptique  presque  parfaite,  d'une  couleur 
verte  très  pâle  ou  presque  blanche  à  la  surface,  mais  toujours  verte  en 
transition. 

En  grand  nombre  soi  lea^côtes  dn  Pacifiqne  (Tschudi)  ;  embonchnre  de  Tambez 
(Stolzmann)  ;  Ucayali,  Santa  Cmz  (Baetlbtt). 
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1255.  —  ^rdea  cœrulea 

L.,  S.  iV.,  I,  p.  239  —  WiLS.,  Amer.  Orn.,  VII,  p.  117,  tb.  LXII 
—  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neoir.j  p.  125  —  Tacz.,  P,  Z.  S., 
1877,  p.  745. 

Ardea  cyanopus,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  644. 

Ardea  cœrulescens,  Lath.,  J.  0.,  IL  p.  689. 

Ardea  plumbea,  Brown,  H.  N.  Jamaïca. 

Ardea  chalybœa,  Steph.,  Gêner.  ZooL,  XI  &,  p.  580. 

Ardea  ardesiaca,  Less.,  Traité  Orn.,  p.  598. 

Egretta  nivea,  Gosse,  B.  Jamaïca,  p.  334. 

Herodias  cœrulea,  Gr.,  Gen.  B.  —  Bp.,  Consp.  Av.,  II,  p.  123. 

A.  cyaneo  ardesiaca;  capite  colloque  ex  alropurpureo  vinaceis;  occipite  cris- 
tato,  plumis  elongatis  cristal  decompositis  ;  tergi  jugulique  plumis  elongatis 
acuminatis.  Rostrum  basi  atro  cyaneum  apice  nigrum;  lora  nuda  cyanea; 
pedes  olivaceo  nigricantes  ;  iris  straminea. 

Juv.  ex  toto  alba,  remigibus  primariis  apice  nigricantibus,  rostre  plus  minus 
flavido,  apice  virescente  nigro;  pedibus  flamdo  cinereis. 

Junior,  capite  corpori  concQlori. 

Cf  Tout  le  plumage  d*un  ardoisé  bleuâtre,  à  tête  et  tout  le  cou  d'uQ 
pourpré  vinacê  foncé;  une  huppe  occipitale  formée  de  plumes  à  longues 
barbes  filiformes  décomposées,  ainsi  que  le  côté  postérieur  du  cou  légère- 
ment poudré  de  cendré;  les  plumes  du  dos  allongées,  à  barbes  longues, 
subdécomposées,  les  plus  longues  n'atteignant  pas  Textrémité  des  rémiges 
primaires;  les  plumes  de  la  région  jugulaire  allongées,  à  barbe  atténuée 
graduellement  vers  l'extrémité  qui  est  fort  aiguë,  formant  une  touffe  pen- 
dante abondante.  Bec  noir  bleuâtre,  à  extrémité  noire;  lores  bleus;  pattes 
olive  noirâtre  ;  iris  jaune  paille. 

Q  Semblable  au  mâle,  mais  à  gorge  plus  ou  moins  blanche,  le  pourprô 
ne  descendant  pas  au  bas  même  du  cou,  de  sorte  que  toute  la  toufife  jugu- 
laire est  ardoisée. 

Les  oiseaux  moins  adultes  ont  toute  la  tête  et  le  cou  concolores  au  dos. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  blancs  en  entier,  à  extrémité  des 
rémiges  primaires  brune  noirâtre  ou  ardoisée,  et  la  barbe  externe  mouchetée 
de  la  même  couleur  à  une  certaine  distance  du  bout;  huppe  moins  abon- 
dante et  moins  fournie  que  dans  les  adultes;  les  plumes  jugulaires  et  dor- 
sales ordinaires  non  allongées.  Bec  jaunâtre,  à  extrémité  noirâtre;  pattes 
grises  jaunâtres;  iris  jaune  paille. 

C?  Longueur  de  l'aile,  270;  queue,  96;  bec,  89;  tarse,  95;  doigt  médian, 
65;  ongle,  12;  totale,  574;  vol,  966  millimètres. 


DU  PÉROU  395 


9  Longueur  de  l'aile,  266;  queue,  92;  bec,  86;  tarse,  90;  doigt  médian, 
57;  ongle,  13;  totale,  540-560;  vol,  890-961  millimètres. 

Les  œufs  sont  d'un  vert  bleuâtre  pâle  salis  de  taches  brunâtres  et  vio- 
lâtres  peu  nombreuses.  Dimensions  des  œufs  de  la  même  ponte  :  43,1  sur 
32;  45-33,8  millimètres. 

(£  Commun  à  l'embonchnre  de  Tnmbez,  et  même  nombreux,  mais  je  l'ai  yh  ton- 
joars  solitaire.  Dans  les  lieux  découverts  il  ne  se  laisse  pas  approcher  à  la  distance 
d*nn  coup  de  fusil.  Dans  Testomac  je  trouvais  peu  de  crabes,  mais  principalement 
des  palaemonides  et  de  petits  poissons,  quelquefois  aussi  des  anguilles  jusqu'à 
3  décimètres  de  longueur.  Au  bord  du  fleuve  il  est  rare,  mais  il  reste  principalement 
perché  sur  les  Thizophores  du  delta,  et  pendant  le  reflux  il  se  promène  dans  les 
plaines  vaseuses.  En  s'envolant  il  fait  entendre  un  son  désagréable. 

}D  Lavé  avec  du  savon,  Toiseau  perd  sa  couleur  naturelle  et  devient  presque  noir. 
Cette  couleur  reprend  sa  nuance  précédente,  en  frottant  les  plumes  avec  des  coussins 
duveteux,  propres  à  tous  les  hérons.  Je  ne  doute  pas  que  ces  coussins  servent  à  Toi- 
seau  pour  cet  usage.  La  poudre  qui  garnit  la  surface  des  plumes  des  hérons  sert  cer- 
tainement pour  les  garantir  contre  l'influence  de  l'humidité  et  de  la  boue.  Le  peigne 
de  l'ongle  du  doigt  médian  est  probablement  destiné  à  nettoyer  les  tranchants  des 
mandibules  »  (Jelski). 

Embouchure  de  Tumbez  (Stolzmann). 


1256.  —  Axdea  leucogastra 

Gm.,  L.  s.  N.,  XIII,  I,  p.  628  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av. 
Neotr.^  p.  425. 
Sgretta  leucogastra,  Câb. 
Herodias  leucogaster,  Bp.,  Consp,  A\\,  p.  124. 

A.  fusco  plumbeGj  suhtus  alba  :  gula  ru  fa;  crista  occipitali  plumis  duabus 
valde  elongatis;  tergi  plumis  longissimiSj  Iaxis,  penduliSy  sordide  rufescen- 
tibus;  rostro  basi,  loris  pedibusque  flavis, 

cj  Ad.  —  Tête,  cou,  parties  supérieures  du  corps,  ailes  et  queue  d'un 
plombé  foncé;  poitrine,  abdomen  et  plumage  des  jambes  blancs;  gorge 
d'un  roux  marron  pâle,  prolongé  en  s*atténuant  et  gagnant  d'intensité  gra- 
duellement sur  le  devant  du  haut  du  cou;  les  plumes  du  jabot  allongées  et 
étroites  formant  une  touflFe  assez  abondante,  dont  celles  des  côtés  sont 
colorées  de  rougeâtre  pourpré  ;  les  plumes  de  la  partie  inférieure  du  dos 
à  barbes  eflSlées,  désunies,  d'une  couleur  roussâtre  sale,  les  plus  longues 
atteignant  presque  le  bout  de  l'aile;  huppe  nucale  blanche,  avec  deux 
plumes  fines  dépassant  les  autres;  les  plumes  cervicales  d'ua pourpré  sale; 
sous-alaires  blanches.  Les  lores,  la  base  de  la  mandibule  supérieure  et  l'in- 
férieure jusque  près  de  son  extrémité  sont  jaunes;  dos  du  bec  brun,  paâ- 
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sant  au  noirâtre  dans  sa  partie  terminale;  pattes  d'un  jaune  olivâtre;  iris 
jaune. 

9  La  femelle  se  distingue  par  le  manque  du  blanc  à  la  huppe;  le  roux 
du  devant  du  cou  prolongé  jusqu'au  jabot;  tout  le  cou  plus  ou  moins  enduit 
de  rougeâtre,  gorge  blanchâtre,  très  peu  lavée  de  roux;  les  j)lumes  du  jabot 
moins  prolongées  et  moins  étroites,  fort  enduites  de  rougeâtre  pourpré  ;  les 
plumes  du  dos  inférieur  moins  effilées  et  moins  rougeâtres;  milieu  de  la 
poitrine  varié  de  quelques  grosses  taches  ardoises. 

0  Le  jeune  a  la  gorge  blanche  ;  la  raie  du  devant  du  cou  blanche  variée 
de  taches  rousses  et  brunes  ;  les  côtés  de  la  tête,  la  nuque  et  le  cou  enduits 
de  roux  le  plus  fortement  sur  les  premiers;  les  plumes  du  jabot  variées  de 
blanc  ;  le  dos  d'une  couleur  moins  pure  que  chez  les  adultes  ;  les  plumes 
du  dos  inférieur  non  effilées  ;  tectrices  alaires  variées  de  roux  ferrugineux  ; 
des  taches  sur  la  poitrine  comme  chez  la  femelle. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  230;  queue,  80;  bec,  105;  tarse,  83;  doigt  médian, 
56;  ongle,  10  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  220;  queue,  76;  bec,  98;  tarse,  72;  doigt  médian, 
54  ;  ongle,  10  millimètres. 


Tnxnbez,  Santa  Lucia  (coll.  Raimondi). 


1257.  —  Ardea  agami 

Gm.,  L.  s,  N.,  I,  p.  629  —  TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  50  et  297  — 
ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  4867,  p.  754;  1873,  p.  305  —  Nomencl.  Av, 
Neotr.j  p.  125  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1882,  p.  47. 

Ardea  fasca,  Lath.,  Gen.  Synops.y  III  a,  p.  87  —  Buff.,  PL 
Enl,  DCCCLVIII  et  DCCCLIX. 

Egretta  agami,  Sws.,  Class,  £.,  Il,  p.  354. 

'Agamia  picta,  6p.,  Consp.  Av.,  II,  p.  127. 

A,  supra  obscure  viridis,  Jiitens,  subtus  intense  castaneo  ru  fa;  gula  aïba 
vitta  mediana  ru  fa  bipartita;  fronte  fusco  ardesiaca,  cervice  cristaque  cinereo 
cyaneis;  lateribus  capitis  et  vitta  postica  collari  nigris;  lateribus  colli  superio- 
ribus  purpureo  rufis,  inferioribus  nigris,  jugulo  latissime  cyaneo;  plumis 
coin  in  fer  i  apice  attenuatis  et  recurvatis  albido  cyaneis  ;  tibiis  rufis;  remigibus 
primariis  cyaneo  ardesiaceis,  secundariis  et  rectricibus  dorso  concoloribus. 
Rostrum  supra  nigrum,  lateribus  brunneum;  pedes  brunneo  nigricantes;  iris 
flava, 

cf  et  Q  Ad.  —  Front  ardoisé  noirâtre  passant  graduellement  au  cendré 
bleuâtre  sur  le  vertex  et  une  petite  huppe  formée  de  plumes  efl51ées  ;  la 
partie  antérieure  des  côtés  de  la  tête  est  nue,  rouge;  la  postérieure  em- 
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plumée,  noire,  passant  en  une  bande  prolongée  sur  la  partie  postérieure  du 
cou;  la  moitié  supérieure  des  côtés  du  cou  est  d'un  marron  pourpré  intense, 
l'inférieure  noire;  gorge  d'un  blanc  prolongé  sur  le  milieu  du  haut  du  cou 
et  traversé  dans  toute  sa  longueur  par  une  raie  médiane  rousse  ;  région 
jugulaire  largement  cendré  bleuâtre,  à  toutes  plumes  des  deux  tiers  infé- 
rieurs de  la  longueur  du  cou  prolongées  en  une  longue  pointe  fine  recourbée 
vers  Textérieur  d'une  couleur  cendré  bleuâtre  clair,  formant  une  très  fine 
frisure  de  cette  couleur  sur  un  fond  supérieur  roux,  et  ensuite  plus  grosse 
sur  le  noir  inférieur.  Tout  le  dos  et  les  ailes  sont  d'un  beau  vert  obscur,  à 
éclat  métallique  uniforme;  les  grandes  et  les  moyennes  tectrices  alaires  com- 
posées à  l'extrémité  d'une  ligne  droite  formant  deux  raies  obliques  bien  pro- 
noncées en  travers  de  l'aile.  Tout  le  dessous  du  corps  est  d'un  roux  pourpré 
intense,  plus  clair  au  bas-ventre  et  roux  sur  les  jambes.  Rémiges  primaires 
d'un  ardoisé  bleuâtre  foncé  ;  les  secondaires  et  les  rectrices.  de  la  couleur 
du  dos;  sous-alaires  rousses.  Les  plumes  postérieures  du  dos  sont  d'un 
cendré  clair,  à  barbes  longues  désunies,  y  formant  une  grosse  tache  de 
cette  coulem*.  Bec  noir,  à  mandibule  inférieure  largement  noire  cornée  le 
long  des  bords,  grise  sur  les  côtés  dans  la  moitié  terminale  et  en  dessous, 
et  jaune  sale  sur  les  côtés  de  la  base.  Paupière  gris  jaunâtre  comme  pou- 
drée de  farine;  le  tarse  noir  sur  le  devant;  gris  brunâtre  en  arrière;  doigts 
noirs  en  dessus,  gris  en  dessous  ;  ongle  gris  corné  ;  iris  rouge  brunâtre  avec 
une  bordure  orangée  claire  autour  de  la  pupille. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  le  sommet  de  la  tête  noir  ;  tout  le 
cou  brun  traversé  dans  toute  sa  longueur  par  une  raie  médiane  fauve  variée 
de  quelques  bordures  brunes;  gorge  largement  blanchâtre,  traversée  comme 
dans  les  adultes  d'une  raie  médiane  rousse  prolongée  sur  la  moitié  supé- 
rieure du  cou;  dos  olive  foncé  avec  un  faible  éclat  métallique;  tectrices 
alaires  brun  olivâtre,  à  éclat  plus  faible;  tout  le  dessous  du  corps  fauve, 
varié  de  grosses  stries  brunes  sur  la  poitrine  et  les  côtés  de  l'abdomen;  les 
rémiges  et  les  rectrices  comme  celles  des  adultes.  Bec  brun,  à  mandibule 
inférieure  pâle,  jusque  près  de  son  extrémité. 

Cf  Longueur  totale,  915;  vol,  992;  aile,  285;  queue,  100;  bec,  175;  tarse, 
105;  doigt  médian,  55;  ongle,  10  millimètres. 

Région  boisease  chaade  (Tschudi);  Nauta,  Yurimaguas  (Babtlett);  Yarima- 
gnas  (Stolzmann). 


1258.  —  Butorides  cyetniirus 

Ardea  virescens,  var.  |3,  Latil,  /.  0.,  II,  p.  685  —  Buff.,  PL 
Enl.,  CMVIII. 
Ardea  cœralea,  var.  5,  Gm.,  L.  S.  iV.,  I,  p.  631. 
Ardea  cyanura,  Vieil.,  Enc.  Méth.y  p.  1120. 
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Ardea  fùscicoUis,  Vieil.,  N.  D.  H.  N.,  XIV,  p.  4i0. 

Ardea  scapularis,  Licht.,  Verz.  Doitbl.,  p.  77. 

Bntorides  scapularis,  Bp.,  Consp.  Av,^  II,  p.  128. 

Butorides  cyanurus,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl,  Av.  Neotr.,  p.  125 
—  P.  Z.  S.,  1866,  p.  199. 

Butorides  virescens,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  746. 

Butorides  scapulatus,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1867,  p.  979; 
1873,  p.  305.    . 

D.  supra  glauco  viridis,  subtus  ardesiaco  cinereus;  pileo  cristato  viridi  ;  gula 
alha;  collo  antice  juguloque  albido,  vitta  mediana  lata  e  maculis  ferrugineis; 
alis  obscure  viridibus,  tectricibus  albido  marginatis  ;  remigibus  ardesiaceis 
viridi  submicantibus  ;  rectricibus  viridioribus  ;  subcaudalibus  cinereo  albidis 
macula  terminali  nigricante.  Rostrum  brunneo  virens,  mandibula  inferiori 
flavido  carnea;  pedes  cinereo  flavidi;  iris  flava. 

Fem.  capite  supra  olivaceo  virenti;  dorso  fusco  virenti;  collo  abdomineque 
griseis,  rufescente  plus  aut  minus  lavatis;  tectricibus  alarum  rufo  marginatis. 

cf  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  vert  foncé  métallique ,  avec  une  huppe  nu- 
cale  composée  de  quelques  plumes  prolongées  et  pointues;  dos  d'un  vert 
olivâtre  métallique,  plus  ou  moins  poudré  de  cendré;  gorge  largement 
blanche  au  milieu  ;  les  côtés  du  visage,  le  cou  et  les  flancs  de  Pabdomen 
largement  d'un  cendré  ardoise  ;  le  devant  du  cou  et  de  la  région  jugulaire 
blanchâtre  avec  une  raie  médiane,  plus  ou  moins  large  composée  de  grosses 
taches  d'un  roux  ferrugineux,  moins  grandes  sur  le  haut  du  cou  et  plus  ou 
moins  brunâtres;  une  strie  noire  sous-oculaire;  le  milieu  du  ventre  plus 
pâle  que  les  côtés  et  grisâtre;  sous-caudales  cendrées  blanchâtres  avec  une 
tache  subterminale  noirâtre.  Tectrices  alaircs  vert  foncé,  bordées  finement 
de  blanchâtre;  rémiges  ardoise,  avec  un  lustre  verdâtre  très  faible  sur  les 
primaires  et  plus  fort  sur  la  barbe  externe  des  secondaires  ;  toutes  finement 
bordées  de  blanc  à  l'extrémité;  rectrices  plus  vertes  que  les  rémiges  surtout 
celles  du  milieu  de  la  queue,  sous-alaires  grises;  pli  de  l'aile  blanc.  Bec 
noir,  à  mandibule  inférieure  vert  jaunâtre;  pattes  jaunes,  grisâtres  sur  le 
devant;  iris  jaune,  peau  nue  des  lores  jaune. 

9  Semblable  au  mâle,  à  sommet  de  la  tête  d'un  vert  olivâtre  foncé;  dos 
également  olivâtre,  fort  nuancé  de  gris  cendré;  les  côtés  du  cou  plus  ou 
moins  gris  lavés  de  roussâtre;  abdomen  et  poitrine  gris,  milieu  du  ventre 
fauve  grisâtre;  tectrices  alaires  d'un  vert  olivâtre,  à  bordures  rousses  plus 
larges  que  chez  le  mâle;  rémiges  comme  celles  du  mâle;  rectrices  moins 
vertes  et  plus  ardoisées;  la  raie  médiane  jugulaire  généralement  plus  large. 

0  Lé  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  le  sommet  de  la  tête  noirâtre 
presque  mat,  avec  une  strie  grise  sur  l'extrémité  de  toutes  les  plumes;  dos 
gris  terreux  foncé;  côtés  de  la  tête  d'un  fauve  grisâtre  sale  strié  de  brun; 
gorge  blanche;  devant  du  cou  et  de  la  région  jugulaire  fauve  tacheté  de 
brun  et  de  roussâtre  ;  côtés  du  derrière  du  cou  bruns,  avec  des  taches  mé- 
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di^es  fauves;  abdomen  fauve  flammulé  de  brun;  bas-ventre  fauve  imma- 
culé au  milieu,  gris  sur  les  côtés;  sous-caudales  blanchâtres.  Tectrices 
alaircs  verdâtres  avec  un  faible  éclat  métallique,  largement  bordées  de  roux 
et  variées  d'une  strie  fauve  terminale  élargie  au  bout;  rémiges  ardoisé,  avec 
une  bordure  terminale  fauve,  rectrices  d'un  ardoisé  à  peine  verdâtre.  Bec 
comme  celui  des  adultes;  pattes  d'un  brun  jaunâtre;  iris  jaune. 

Dans  le  deuxième  plumage  Toiseau  ressemble  au  jeune,  mais  il  a  le 
sommet  de  la  tête  vert  foncé,  varié  de  longues  stries  rousses  au  front  et 
sur  le  vertex;  le  fond  du  dos  légèrement  nuancé  de  verdâtre  métallique; 
les  bordures  terminales  des  rémiges  blanches. 

Cf  Longueur  totale.  440-472;  vol,  613-650;  aile,  168;  queue,  56;  bec,  73; 
tarse,  47;  doigt  médian,  41;  ongle,  10  millimètres. 

9  Longueur  totale,  436;  vol,  576;  aile,  166;  queue,  56;  bec,  73;  tarse, 
45;  doigt  médian,  38;  ongle,  9  millimètres. 

Les  œufs  sont  d'une  forme  elliptique  presque  parfaite,  à  surface  d'un 
vert  très  pâle,  ou  presque  blanc,  mais  toujours  la  coque  verte  en  transpa- 
rence. Dimensions  des  œufs  de  diflférentes  pontes  :  37  sur  29,8;  37,6-28-6; 
38-30;  40-39  millimètres. 


Tumbez,  Pacasmayo  (Stolzmann);  Ucayali  (Babtlett). 


1259.  —  .Ardetta  involucris 

Ardea  involucris,  Vieil.,  Enc,  Méth.,  p.  1127. 
Ardea  erythromelas,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1121. 
Ardetta  humilis,  Gr.,  Gen,  JB.,  III,  p.  556. 
Ardeola  erythromelas,  Bp.,  Consp,  Av.,  II,  p.  134. 
Ardetta  involncris,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S,,  1869,  p.  634   -  No- 
mencU  Av.  Neotr.y  p.  125. 

A.  exili  similis,  sed  dorso  castaneo  purpureo,  nec  nigro  virente,  medio 
tantum  brunnescente  ;  gula  alba  minime  flavicante,  secus  médium  linea  nigri- 
cante  divisa. 

Juv.  cinnamomeo  olivascens;  fascia  elongata  verticis,  plumxirumque  dorsa- 
Hum  cinereo  aurantio  marginatarum  nigris;  sublus  alba,  flavo  cinnamomeo 
varia;  remigibus  ardesiacis,  apice  roseo  cinnamomeo  (Bonaparte). 

cf  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  noir  couvrant  la  nuque,  les  plumes  du  front 
bordées  et  colorées  de  roussâtre;  côtés  de  la  tête  d'un  roux  marron  foncé 
occupant  aussi  le  cou  postérieur;  dos  brun  noirâtre,  à  plumes  bordées  de 
roux;  les  scapulaires  d'un  roux  rougeâtre,  bordées  à  l'extrémité  de  roux 
jaunâtre,  à  base  des  plumes  longuement  cendrée;  croupion  gris  foncé  rayé 
en  travers  de  fauve  ;  gorge  blanche  sur  les  côtés,  à  milieu  traversé  d'une 
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raie  fauve  dont  les  plumes  portent  au  milieu  une  large  strie  noirâtre,  une 
pareille  coloration  occupe  tout  le'  devant  du  cou,  mais  à  stries  médianes 
très  fines,  les  plumes  couvrant  le  côté  postérieur  du  cou  sont  d'un  marron 
rougeâtre;  plumes  de  la  poitrine  noires,  bordées  de  fauve  roussâtre;  ab- 
domen blanc  au  milieu,  fauve  sur  les  côtés,  varié  de  stries  noirâtres;  sous- 
caudales  fauves  roussâtres;  tibias  fauves  variés  de  flammules  brunes,  à 
côté  interne  blanc  pur.  Petites  et  moyennes  tectrices  alaires  d'un  roux 
straminé  foncé,  à  disque  schistacé  prolongé  au  sommet  en  une  ligne  le 
long  de  la  baguette  n'atteignant  pas  l'extrémité  des  plumes;  les  grandes 
tectrices  et  la  barbe  externe  des  rémiges  tertiaires  d'un  marron  rougeâtre 
intense;  rémiges  d'un  schistacé  noirâtre;  sous-alaires  d'un  fauve  sale;  les 
grandes  cendrées;  pli  de  l'aile  blanchâtre.  Queue  noire.  Bec  brun,  à  man- 
dibule pâle;  pattes  gris  jaunâtre. 

Longueur  de  l'aile,  117;  queue,  43;  bec,  53;  tarse,  40;  doigt  médian,  41; 
ongle,  9;  ongle  du  pouce,  13  millimètres. 

Description  d'un  oiseau  de  Cochabamba  (Bolivie)  da  Musée  de  Branschwig. 

9  Ad.  —  Tête  et  côtés  du  cou  d'un  gris  jaunâtre  avec  une  large  bande 
noire  au  milieu  du  sommet  de  la  tête,  atténuée  au  front  et  sur  la  nuque,  et 
bordée  au  front  de  roussâtre;  dos  jaune  paille,  passant  çà  et  là  au  roussâtre 
varié  de  longues  mèches  noires  ;  une  longue  raie  noire  le  long  des  scapu- 
laires;  croupion  gris  varié  de  fauve;  en  dessous  la  gorge  est  blanche  bordé» 
d'une  ligne  noire  près  de  la  naissance  du  bec,  et  traversée  dans  toute  sa 
longueur  par  une  raie  médiane  gris  roussâtre,  passant  au  roussâtre  sur 
toute  la  longueur  du  cou  antérieur,  dont  la  partie  voisine  est  blanchâtre  et 
les  côtés  fauves,  variés  de  grosses  mèches  roussâtres;  poitrine  roussâtre, 
à  bords  des  plumes  fauves;  milieu  du  ventre  blanc;  flancs  fauves  variés 
d'une  ligne  noire  traversant  le  milieu  des  plumes  dans  toute  leur  longueur; 
sous-caudales  blanchâtres.  Tectrices  alaires  gris  jaunâtre,  à  centre  des 
plumes  plus  foncé  ;  celles  du  bord  de  l'aile  plus  foncées  avec  une  grosse 
tache  d'un  roux  marron  très  sombre  au  voisinage  du  bas  et  une  autre 
sur  le  devant  de  l'aile  pliée;  rémiges  noires  terminées  de  roux  vif;  sous- 
alaires  blanchâtres  lavées  de  fauve  ;  page  inférieure  des  rémiges  ardoisée. 
Rectrices  noires  bordées  largement  de  roussâtre  sale.  Bec  jaunâtre,  à  dos 
brun;  pattes  olives. 

Longueur  de  l'aile,  126;  queue,  50;  bec,  60;  tarse,  43;  doigt  médian  avec 
l'ongle,  48  millimètres. 

BescTiptîon  d'après  un  exemplaire  du  Chili  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et 
Godman. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  le  sommet  de  la  tête  couvert 
de  plumes  noires  bordées  de  roux  ;  dos  brun  roussâtre,  à  plumes  bordées 
finement  de  plus  roussâtre  ;  gorge  blanche  travei*sée  par  une  ligne  brune 
variée  de  fauve,  élargie  au  cou;  côtés  du  cou  couverts  de  plumes  brunes 
entourées  de  fauve;  poitrine  et  abdomen  d'un  Isabelle  roussâtre  sur  les 
flancs,  et  blancs  au  milieu;   tectrices  alaires  d'un  fauve  olivâtre  strié  de 
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brun  foncé;  le^ grandes  tectrices  alaires  et  les  rémiges  tertiaires  d'un  roux 
cannelle;  les  autres  rémiges  brun  noirâtre,  terminées  par  une  tache  can- 
nelle; queue  noirâtre. 

Description  diaprés  un  oiseau  de  la  collection  de  M.  Baimondi. 
Pacasmayo  (coll.  Raimondi). 


1260.  —  Tigrisoma  brasiUense 

Ardea  brasiliensis,  L.,  S.  N.^  l,  p.  239. 

Ardea  lineata  et  A,  flava,  Gm.,  L.  S.  2V.,  I,  p.  638. 

Ardea  tigrina,  Gm.,  L  c,  p.  638  —  Tsch.,  Faun.  Peru,,  pp.  50 
et  297. 

Ardea  soco  et  A.  marmorata,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  III,  p.  1117. 

Ardea  fasciata,  Such.,  Zool.  /oum.,  1826,  p.  117. 

Tigrisoma  brasiliense,  Gr.,  G  en.  B.,  III,  p.  556  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  199;  1867,  p.  979;  1873,  p.  308  —  NomencL 
Av,  NeotT.j  p.  125. 

7.  ex  olivaceo  nigrum,  rufo  minutissime  striolato  punctatum;  subtus  ex 
olivaceo  cinereo  rufescens,  alhido  fascioUitum;  capile  colloque  vivide  castaneiSf 
in  pileo,  genis  nuchaque  puris,  in  lateribus  cerviceque  densissime  nigro  fascio- 
latis;  subtus  vitta  longitudinali  e  plumis  latis  candidis,  externe  nigro  casta- 
neoque  marginatis;  remigibus  albo  apicatis,  rectricibus  immaculatis ,  viridi 
ardesiacis;  tectricibus  alarum  inferioribus  plumisque  axillaribus  nigris,  albo 
fasciatis  (Bonaparte). 

cf  et  9  Ad.  —  La  tête  et  tout  le  cou  roux  vif  immaculé  au  sommet  de 
la  tête  et  les  joues,  varié  de  raies  noirâtres  sur  le  reste;  gorge  blanche 
bordée  de  chaque  côté  d'une  raie  noire;  le  milieu  du  devant  du  cou  traversé 
d'une  large  raie,  composée  de  grandes  plumes  blanches  bordées  sur  les 
côtés  de  roux  et  de  brun;  le  dos  et  les  ailes  olive  foncé,  avec  un  léger  éclat 
verdâtre  finement  ondulé  de  lignes  fauve  roussâtre  composées  de  nom- 
breux petits  points,  et  varié  en  outre  de  longues  lignes  noirâtres  qui  se 
trouvent  au  milieu  de  toute  la  longueur  de  la  baguette  dans  toutes  les 
plumes  de  ces  parties;  abdomen  brun  roussâtre  varié  de  gris  olive  et  de 
blanchâtre  ;  tectrices  sous-alaires  noires  rayées  de  blanc.  Rémiges  primaires 
noirâtres  terminées  d'une  bordure  blanche,  les  secondaires  olive  foncé  avec 
un  léger  éclat  métallique;  pli  de  l'aile  blanc.  Rectrices  olive  foncé,  tra- 
versées d'une  dizaine  de  lignes  blanches,  dont  quelques-unes,  surtout  les 
basales  sont  largement  interrompues  au  milieu.  Bec  brun,  rougeâtre  à  la 
base,  noirâtre  au  bout;  iris  jaune. 

0  Le  jeune  oiseau  a  les  plumes  du  sommet  de  la  tête  rayées  en  travers 
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de  grosses  bandes  noires  et  rousses,  dont  ces  dernières  sont  un  peu  plus 
larges  ;  les  plumes  du  dos  noirâtres,  avec  une  grosse  tache  terminale  rousse 
subarrondie  et  une  large  bande  de  la  même  couleur  au  milieu  ;  le  long  du 
milieu  du  devant  du  cou  une  raie  blanche  variée  de  brun  et  de  roussâtre  ; 
le  milieu  de  Tabdomen  blanc  tacheté  de  brun;  le  blanc  de  l'extrémité  des 
plumes  plus  ou  moins  lavé  de  roussâtre  ;  le  dos  inférieur,  le  croupion  et  les 
flancs  noirs  rayés  en  travers  de  blanc.' Tectrices  alaires  de  la  couleur  du 
dos,  à  taches  rousses  plus  foncées  sur  le  devant  de  Taiie  et  peu  grosses,  et 
beaucoup  plus  grosses  que  les  dorsales  ailleurs  ;  rémiges  schistacées,  ter- 
minées d'une  large  bordure  roussâtre,  qui  sur  les  médianes  est  blanche  en 
grande  partie;  sous-alaires  schistacées  variées  de  blanc.  Queue  noire',  tra- 
versée de  cinq  lignes  blanches  fines,  dont  la  basale  est  incomplète. 

cf  Longueur  de  l'aile,  345;  queue,  135;  bec,  128;  tarse,  105;  doigt  mé- 
dian, 73;  ongle,  12  millimètres. 

Pérou  entier  jusqu'à  4,000  pieds  d'altitude  (TscHUDi)  ;  Santa  Cruz,  Ucayali  supé- 
rieur (Babtlbtt)  ;  Laânbayeque  (colL  Baimondi). 


1261.  —  Tigrîsoma  Salmoni 

ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1875,  p.  38  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1879, 
p.  242;  1880,  p.  212;  1882,  p.  47. 

T.  supra  viridescenti  œneo  nigricans,  pallido  cervino  (nisi  in  pileo)  crebre 
transfasciatum;  alis  cavdaque  schistaceo  nigris,  illis  et  alula  spuria  alho  ter^ 
minatis;  campterio  et  margine  alari  albis;  mandibula,  sicut  in  T.  brasiliensi 
nuda;  gula  medio  alba,  plumosa,  later aliter  nuda,  albo  circumscripta  ;  cervice 
média  alba  rufescente  intermixta;  abdomins  rufescente;  hypochondriis  fusco 
nigris,  subalaribus  albo  nigroque  variolatis  (Sclater  et  Salvin). 

cf  Ad.  —  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps,  les  ailes  et  les  côtés 
du  cou  sont  d'un  olive  ardoisé  foncé,  traversé  de  nombreuses  raies  d'un 
fauve  pâle,  fines,  un  peu  plus  grosses  au  cou  qu'ailleurs,  et  blanches  sur 
les  tectrices  alaires  ;  ces  raies  claires  sont  interrompues  au  milieu  même 
des  plumes  du  dos,  des  scapulaires  et  des  tectrices,  en  y  formant  de  longues 
stries  foncées,  passant  dans  toute  la  longueur  de  leurs  baguettes,  et  aiguës 
au  bout;  le  sommet  de  la  tête  est  noir  non  rayé,  lavé  légèrement  d'ardoisé 
au  front;  dans  la  crête  nucale  il  y  a  aussi  quelques  plumes  noires  en  entier 
ou  rayées  en  partie.  La  partie  emplumée  des  côtés  du  visage  est  d'un 
ardoisé  foncé  tacheté  de  blanchâtre;  la  gorge  est  nue  sur  les  côtés  et  cou- 
verte de  plumes  blanches  au  milieu;  la  partie  dénuée  est  bordée  à  son  exté- 
rieur de  plumes  blanches,  y  formant  une  ligne  peu  large,  suivie  d'une  autre 
bordure  noire;  le  milieu  du  cou  antérieur  est  traversé  dans  toute  sa  lon- 
gueur par  une  raie  blanche  variée  de  grosses  taches  brunes  et  noires;  poi- 
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trine  grise,  enduite  un  peu  de  roussàtre,  traversée  par  des  raied  et  des 
taches  blanchâtres,  grosses;  ventre  blanchâtre,  plus  ou  moins  salç;  les 
flancs  d'un  ardoisé  foncé,  rayé  en  travers  de  blanc.  Les  grandes  tectrices 
alaires  au  lieu  d'être  rayées  ne  sont  que  parsemées  de  petits  points  blancs, 
rangées  pour  la  plupart  en  vermicules;  rémiges  d'un  schistacé  noirâtre, 
avec  un  léger  lustre  verdâtre  sur  les  secondaires;  toutes  terminées  par  une 
bordure  blanche,  plus  large  sur  les  primaires  et  graduellement  plus  fines 
sur  les  secondaires;  sous-alaires  schistacées,  variées  de  grosses  taches 
blanches;  pli  de  l'aile  blanc.  Queue  noirâtre,  avec  une  trace  légère  d'ondu- 
lation blanchâtre  sur  les  rectrices  médianes.  Tout  le  devant  du  visage 
dénué,  comprenant  les  lores,  le  tour  large  des  yeux  et  la  base  de  la  man- 
dibule inférieure  d'un  jaune  verdâtre  assez  pâle.  Bec  noir,  à  moitié  basale 
de  la  mandibule  inférieure  d'un  jaune  verdâtre  pâle,  l'extrémité  même  des 
deux  mandibules  blanchâtre;  pattes  d'un  olive  foncé,  à  côté  postérieur  du 
tarse  et  les  doigts  en  dessous  d'un  jaune  sale  ;  iris  gris  olivâtre  foncé  à 
l'extérieur  et  d'un  jaune  olivâtre  clair  en  dedans. 

9  Distincte  du  mâle  par  les  raies  du  cou  distinctement  plus  larges;  la 
raie  collaire  brune  sans  noir  au  milieu;  toute  la  poitrine  et  l'abdomen  d'un 
ardoisé  fort  enduit  de  fauve  roussâtre;  les  côtés  emplumés  du  visage  rayés 
de  fauve;  queue  unicolore. 

Les  oiseaux  probablement  moins  adultes  dififôrent  des  précédents  par  les 
raies  des  parties  supérieures  du  corps  et  du  cou  plus  rousses  et  distincte- 
ment plus  larges;  toutes  les  plumes  du  sommet  de  la  tête  rayées  de  roux, 
mais  moins  largement  qu'au  cou;  abdomen  d'un  cendré  foncé,  peu  enduit 
de  roussâtre;  flancs  d'un  cendré  ardoisé  unicolore;  toutes  les  rectrices  par- 
semées de  petites  taches  blanches  d'une  manière  irrégulière.  Bec  moins 
foncé,  tirant  au  brunâtre;  pattes  d'un  gris  olive;  iris  jaune. 

0  Jeune  oiseau  en  premier  plumage  couvert  de  plumes  d'un  brun  noi- 
râtre rayé  largement  de  roux  ;  côtés  de  la  tête  roux  variés  de  grosses  stries 
noires;  gorge  également  nue  comme  chez  les  adultes  sur  ses  côtés,  et  tra- 
versée d'une  raie  blanche  emplumée,  la  partie  nue  également  bordée  de 
blanc  descendant  le  long  du  milieu  du  cou  en  se  répandant  en  bas  ;  toute 
cette  partie  blanche  est  variée  de  grosses  raies  noirâtres;  le  dos  et  les  ailes 
sont  brun  noirâtre,  traversés  par  de  larges  taches  rousses;  l'abdomen  et  les 
sous-caudales  blancs,  tachetés  de  noirâtre.  Rémiges  brunes  noirâtres,  ter- 
minées d'une  bordure  blanche,  comme  chez  les  adultes,  et  de  roussâtre 
dans  les  secondaires,  qui  en  outre  sont  traversées  par  quelques  raies  rousses 
peu  larges  sur  Ja  barbe  externe,  et  blanches  sur  l'interne.  Rectrices  noires, 
traversées  par  quatre  lignes  blanches.  Bec  et  pattes  bruns  ;  iris  jaune. 

Pérou         c?  Longueur  totale,  750-780;  vol,  1097-1140;  aile,  320;  queue, 

130;  bec,  120;  tarse,  88;  doigt  médian,  60;  ongle,  11  milli- 
mètres. 
C?  Longueur  de  l'aile,  295;  queue,  114;  bec,  105;  tarse,  80; 

_,       ,      \  doigt  médian,  57;  ongle,  11  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  292;  queue,  112;  bec,  107;  tarse,  85; 
doigt  médian,  63;  ongle,  11  millimètres. 


Huambo,  Tambillo,  Callacate  (Stolzmann). 
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a:  Espèce  répandue  sur  tons  les  misseanx  des  montagnes  da  Pérou  septentrional. 
Je  ne  puis  pas  indiquer  les  limites  de  sa  distribution  orographique,  le  maximum  et 
le  minimum  des  altitudes  dans  lesquelles  je  l'ai  trouvée  sont  à  5,800  (Tambillo)  et 
à  3,700  pieds  (Huambo)  ;  je  prétends  cependant  qu'elle  dépasse  ceô  limites,  surtout 
là  où  les  ruisseaux  sont  peuplés  de  petits  silurides  qui  avec  les  telphuses  constituent 
l'aliment  principal  de  cet  oiseau.  Il  les  guette,  posé  au  bord  du  ruisseau,  ou  sur  un 
des  blocs  rocheux  encombrant  le  lit.  A  la  vue  d'un  homme,  il  allonge  son  cou  et  s'en- 
vole de  loin;  cependant  au  milieu  de  la  forêt  on  parvient  souvent  à  l'approcher 
jusqu'à  une  vingtaine  de  pas.  En  général  il  est  assez  rare  et  solitaire  d  (Stolzmakn), 


1262.  —  Tigrisoma  Cabanisi 

Heine,  Joum,  fur  Orn.y  1859,  p.  107. 

Ardea  Cabanisi,  Schleg.,  Mus,  P.^Bas,  Ardeœ,  p.  51. 

T.  fusco  olivaceum,  pallide  cervino  crebre  transfasciatum  ;  pileo  nigro 
immaculato;  remigibus  schistaceis  albido  transfasciatis  ;  cauda  nigricante, 
rectricibus  lineis  albis  quints  transversalibus ,  biiiis  mediis  tenuissime  fulvo 
undulatis;  campterio  albo;  gula  tota  nuday  vitta  mediana  collari  rufo  brunnea 
laieraliter  albo  et  nigro  varia;  abdomine  sordide  rufo;  hypochondriis  schis- 
taceis, subtiliter  albo  transfasciatis  ;  subalaribu$  hypochondriisque  schistaceis, 
albo  fasciatis. 

cf  Ad.  —  Toutes  les  parties  supérieures  du  corps  et  des  ailes  sont  d'un 
olive  ardoisé  foncé  lustré  légèrement  de  verdâtre,  et  traversées  de  raies 
roussâtres  qui,  sur  les  plumes  du  dos,  des  tectrices  alaires  et  des  scapu- 
laires,  sont  interrompues  au  milieu  même  des  plumes,  en  y  formant  des 
stries  longues  foncées,  aiguës  au  bout  et  passant  dans  toute  la  longueur  de 
leurs  baguettes;  croupion  schistacé  rayé  finement  de  blanc;  les  côtés  de  la 
tête  et  le  cou  sont  d'un  ardoisé  brunâtre  varié  de  raies  transversales  fauves 
ou  d'un  fauve  roussâtre,  un  peu  moins  larges  que  les  foncées  et  beaucoup 
plus  larges  en  général  que  celles  du  dos;  le  long  du  milieu  du  devant  du 
cou  se  trouve  une  raie  d'un  chocolat  brunâtre,  bordée  des  deux  côtés  de 
plumes  blanches  sur  la  barbe  interne  et  noires  sur  l'externe;  sommet  de  la 
tête  d'un  noir  immaculé;  plusieurs  plumes  cependant,  qui  appartiennent 
probablement  à  la  robe  précédente,  sont  traversées  de  raies  roussâtres; 
gorge  nue  en  entier;  tout  le  dessous  du  corps  est  d'un  roux  rougeâtre  sale, 
beaucoup  plus  intense  sur  la  poitrine  et  pâlissant  graduellement  en  s'appro- 
chant  de  la  queue;  flancs  d'un  ardoisé  grisâtre,  traversés  de  raies  ondu- 
leuses  blanches ,  peu  larges.  Les  grandes  tectrices  alaires  ondulées  finement 
de  fauve;  les  rémiges  schistacées  bleuâtres,  les  cinq  premières  primaires 
traversées  de  quelques  raies  blanches ,  peu  larges ,  et  largement  interrom- 
pues au  milieu  des  pennes  ;  les  autres  non  rayées,  mais  terminées  d'une 
bordure  blanche  ;  les  secondaires  traversées  de  raies  interrompues,  blanches 
sur  la  barbe  interne  et  fauves  sur  l'externe,  excepté  les  voisines  des  ter- 
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tiaires  qui  sont  non  rayées,  plus  ou  moins  olives  sur  la  barbe  externe  et 
ondulées  finement  de  fauve;  sous-alaires  scbistacées,  variées  de  grosses 
raies  blanches;  pli  de  l'aile  blanc.  Queue  noire,  traversée  par  cinq  lignes 
blanches,  les  deux  rcctrices  médianes  sont  d'un  olive  noirâtre  varié  de 
petites  stries  blanches,  rangées  en  lignes  transversales  sinueuses.  Tout  le 
côté  du  devant  du  visage  dénué,  comme  chez  le  7.  Salmoni,  jaune,  ainsi  que 
la  peau  nue  de  la  gorge;  mâchoire  supérieure  d'un  brun  noirâtre,  plus  brun 
vers  la  naissance  ;  mandibule  jaunâtre,  à  bords  mêmes  rembrunis;  pattes 
grises. 

Longueur  de  Taile,  348;  queue,  126;  bec,  160;  tarse,  105;  doigt  médian, 
75;  ongle,  15  millimètres. 

Observations.  —  Espèce  voisine  du  T.  Sabnoni,  plus  forte,  à  bec  beaucoup  plus 
long  et  d^nne  autre  forme,  la  gorge  toute  nue  et  la  coloration  en  général  plus  claire, 
à  raies  plus  larges  et  plus  rousses  ;  les  rémiges  rayées  en  travers,  etc. 

Tumbez  (coll.  Raimondi). 


1263.  —  Nycticorax  violaceus 

Ardea  violacea,  L.,  S.  2V.,  I,  p.  238  —  Wils.,  Amer,  Orn., 
Vin,  th.  LXV. 

Ardea  cayanensis  et  A.  Jamaïcensis,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  pp.  626 
et  625. 

Gancrophaga  bahamensis,  Briss.,  Om,y  V,  p.  481. 

Ardea  sexsetacea.  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  1121. 

Ardea  callocephala,  V\^agl.,  Syst.  Av.,  sp.  34. 

Nyticorax  violaceus,  BoiÉ,  his,  1826,  p.  979 —  Scl.  cISalv., 
Nomencl.  Av.  Neoir.,  p.  126  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  746. 

N.  ffinereuSy  subtus  dilutior  cyaneo  cinereus;  dorso  et  alis  striis  latissimis 
viridi  nitentibus  variis;  capite  nigerrimo,  pileo  albo  plus  aut  minus  cinnamomeo 
lavaio;  vitta  lata  utrinque  genali  margineque  alarum  albis;  plumis  occipita- 
libus  elongatiSj  linearibus,  cristam  formantibus,  candidis;  remigibus  rectrici- 
bujque  ardesiaceis.  Rostrum  robustum  nigrum;  pedes  flavido  brunnei;  iris 
externe  aurantiaco  rubra,  interne  aurantiaca. 

cf  et  9  Ad.  —  Tête  noire,  à  sommet  blanc  plus  ou  moins  lavé  de 
roussâtre  cannelle,  occupant  toute  la  largeur  du  front  en  s'atténuant  gra- 
duellement en  arrière;  quelques  plumes  cervicales  blanches,  prolongées  et 
linéaires,  forment  une  huppe  couchée  sur  la  huppe  nucale  noire  et  beau- 
coup moins  longue;  le  long  du  milieu  des  joues  se  trouve  de  chaque  côté 
une  large  raie  blanche,  commençant  au-dessous  de  l'œil  et  dépassant  l'o- 
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rcille  ;  le  dos  avec  les  scapulaires  et  les  tectrices  alaires  sont  d*un  cendré 
bleuâtre  ou  cendré  grisâtre,  variés  de  stries  noires,  lustrées  faiblement  de 
verdâtre,  largement  prolongées  sur  toute  la  longueur  des  plumes;  plus 
larges  sur  les  tectrices  alaires  qu'au  dos;  chacune  de  ces  stries  est  bordée 
des  deux  côtés  d'une  ligne  blanchâtre  plus  claire  que  le  fond;  quelques 
plumes  du  milieu  prolongées  jusqu'au  delà  de  l'extrémité  de  la  queue,  à 
barbes  désunies  filiformes  cendrées,  sont  aussi  traversées  dans  toute  leur 
longueur  d'une  large  ligne  noire,  dont  les  barbes  sont  unies;  le  cou  et  tout 
le  dessous  du  corps  sont  d'un  cendré  bleuâtre  uniforme.  Rémiges  et  rec- 
trices  ardoisées  bordées  extérieurement  de  blanchâtre;  sous-alaires  gris 
bleuâtre;  pli  de  l'aile  blanc.  Bec  noir,  à  mandibule  inférieure  camée  dans 
toute  sa  partie  basale;  pattes  brunes,  à  jambe  et  le  haut  du  tarse  orangés; 
iris  rouge  orangé  au  milieu  ou  orangé  extérieurement  dans  les  uns,  tandis 
que  dans  les  autres  il  est  orangé  à  l'intérieur  et  jaune  extérieurement. 

Les  oiseaux  moins  adultes  ont  le  fond  des  parties  supérieures  du  corps 
plus  ou  moins  gris;  celui  du  cou  également  grisâtre,  à  milieu  du  devant 
traversé  par  une  raie  blanche  en  haut  et  roussâtre  en  bas,  les  plumes  de 
cette  partie  roussâtre  sont  largement  grimes  au  milieu;  abdomen  varié  de 
grosses  flammèches  grises  et  blanches;  sous-caudales  blanches  lavées  de 
gris  roussâtre  à  Textrémité;  les  plumes  dorsales  moins  longues. 

cf  Longueur  totale,  551-608;  vol,  993-liOO;  aile,  275;  queue,  105;  bec, 
97;  tarse,  96;  doigt  médian,  62;  ongle,  10;  plumes  occipitales  longues 
jusqu'à  130  millimètres. 

Les  œufs  sont  en  général  courts,  d'une  forme  parfaitement  elliptique  ou 
presque  ovée,  à  coque  plus  épaisse  que  dans  les  œufs  des  hérons;  la  cou- 
leur superficielle  est  d'un  vert  assez  fort;  souvent  ils  sont  salis  de  petites 
taches  et  de  mouchetures  brunes.  Dimensions  des  œufs  des  différentes 
pontes  :  43  sur  34,2;  46-34,2;  45-35;  46-34,6;  46-35  millimètres. 

Selon  MM.  Jelski  et  Stolzmann,  commnn  dans  rembonchnre  de  Tombez,  où  il  se 
nourrit  de  crabes  sur  les  bords  des  manglars  pendant  le  reflux  ;  dans  les  antres 
époques  de  la  journée  11  reste  perché  sur  les  arbres  riverains,  plus  ou  moins  caché 
dans  le  feuillage. 


1264.  —  Nycticorax  obscuinis 

Ardea  obscura,  Licht.,  Verz.  Doubla  p.  —  Kittl.,  Kupfert.y 
tb.  XXXV,  fig.  4. 

Nycticorax  obscarus,  Bp.,  Consp,  Av.,  II,  p.  141  —  Scl.  et 
Saly.,  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  126. 

N,  major;  fusco  cinereus,  subtus  dilutior;  fronte  gulaque  albicantibuSt 
plumis  occipitalibus  elongatis  candidis  ;  pileo,  nucha  dorsoque  nigro  virentibus  ; 
rostro  brevi,  gracili,  nigricanti,  pedibus  brunneo  flavis  (Bonaparte). 
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cf  Le  sommet  de  la  tête  avec  la  nuque,  ainsi  que  le  dos  avec  les  sca- 
pulaires  sont  d'un  noir  lustré  de  vert;  front  prolongé  en  sourcils  n'at- 
teignant pas  Textrémité  postérieure  des  yeux,  le  devant  des  joues,  la 
gorge,  la  région  anale  et  les  sous-caudales  blancs;  le  cou  antérieur  et  ses 
côtés  d'un  gris  perié  clair;  abdomen  de  la  même  nuance,  mais  plus  foncée, 
à  base  des  plumes  largement  blanche.  Ailes  et  queue  d'un  gris  cendré 
obscur;  le  dessous  de  l'aile  d'un  gris  pâle;  pli  de  l'aile  blanc  en  partie, 
bordures  de  la  première  rémige  et  de  la  première  grande  tectrice  blanches  ; 
plumes  atténuées  de  la  huppe  très  longues  et  blanches  en  entier.  Bec  noir; 
pattes  d'un  jaune  brunâtre,  à  doigts  plus  bruns  et  les  ongles  noirs. 

Q  Semblable  en  tout  au  mâle,  à  gris  partout  plus  foncé,  le  front  lavé 
plus  ou  moins  de  gris,  la  huppe  moins  longue. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  bruns  en  dessus,  parsemés  de 
stries  blanchâtres  au  sommet  de  la  tête  et  le  cou  postérieur,  très  fines  sur 
le  premier  et  plus  grosses  sur  le  second;  des  stries  assez  grosses  sur  la 
région  interscapulaire  et  des  stries  triangulaires  élargies  en  arrière,  en 
général  plus  grosses  sur  les  tectrices  alaires  et  les  scapulaires;  les  côtés 
et  le  devant  du  cou  ainsi  que  tout  le  dessous  du  corps  couverts  de  plumes 
blanches  ou  fauves  au  milieu,  brunes  le  long  des  côtés;  ces  bordures  en 
général  plus  larges  sur  les  côtés  qu'au  milieu  de  toutes  ces  parties  ;  le  crou- 
pion et  le  dos  inférieur  couverts  de  plumes  grises  longuement  à  la  base  et 
terminées  de  brun.  Rémiges  brunes  terminées  par  une  tache  blanchâtre; 
dessous  de  l'aile  gris.  Queue  gris  brunâtre.  En  général  dans  le  plumage 
tout  frais  les  taches  du  dessus  et  des  côtés  sont  fauves,  dans  le  plumage 
usé  elles  sont  blanches.  Bec  noirâtre,  à  mandibule  inférieure  longuement 
blanche  dans  sa  partie  basale;  pattes  brunes. 

cf  Longueur  de  Faile,  '  340  ;  queue,  145;  bec,  125;  tarse,  95;  doigt  mé- 
dian, 82;  ongle,  15;  huppe,  220;  hauteur  du  bec  à  la  base,  26  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  322;  queue,  130;  bec,  118;  tarse,  83;  doigt  mé- 
dian, 68;  ongle,  15;  hauteur  du  bec  à  la  base,  21  millimètres. 

Un  œuf  du  Chili  est  d'un  verdâtre  beaucoup  plus  pâle  que  celui  du  N,  vio- 
IcLceus,  Longueur  :  52  sur  39  millimètres  de  largeur. 

Description  d'après  les  oiseaux  de  Titicaca,  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et  Godman. 
Lac  Titicaca  (Whitblt). 


1265.  —  rTycticorax  G-ardeni 

Ardea  Gardeni,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  645. 

Nycticorax  Gardeni,  Gundl.,  Joum.  fur  Om.,  1856,  p.  346 
— .  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1860,  p.  387;  1866,  p.  199  —  Nomencl. 
Av.  Neotr.,  p.  126  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  329. 

Nycticorax  axnericanus,  Bp.,  List,  1838,  p.  48—  Tsch.,  Faun. 
Peru.y  pp.  50  et  297  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  555. 

Nycticorax  nœvia,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  305. 
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N.  dilute  dnereus,  pileo  dorsoque  ex  virescente  nigro  coracinis  ;  frorUef  gula 
regioneque  oculari  albis;  collo  medio  plus  aut  minus  albido;  plumis  nuchs 
tribus  elongalis  linearibus  niveis.  Rostrum  robusium,  nigrum^  mandibula 
inferiori  basi  pallida;  pedes  luteo  virentes;  iris  rubra, 

çf  et  Q  Ad.  —  Semblable  au  N.  europœus,  mais  beaucoup  plus  grand,  à 
bec  plus  fort.  La  couleur  générale  est  comme  celle  de  l'oiseau  d'Europe 
cendrée  grisâtre,  mais  généralement  un  peu  plus  foncée;  le  sommet  de  la 
tête  et  le  dos  avec  les  scapulaires  d'un  vert  foncé  métallique  tirant  un  peu 
au  bleuâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  front,  tour  de  l'œil, 
gorge  et  devant  des  joues  blancs;  une  raie  blanchâtre  plus  ou  moins  large 
descend  le  long  du  milieu  du  cou;  milieu  de  l'abdomen  et  du  bas- ventre 
généralement  plus  clair  que  les  flancs  et  quelquefois  blanchâtre  ;  une  huppe 
nucale  formée  de  trois  plumes  blanches  linéaires,  à  barbes  recourbées  en 
dessous  de  manière  que  le  creux  en  forme  d'une  gouttière  renversée  de  la 
plume  supérieure  couvre  en  entier  les  deux  autres;  l'extrémité  même  de 
ces  plumes  est  noire.  Les  ailes  sont  d'une  nuance  plus  foncée  que  celle  du 
cou;  les  rémiges  tertiaires  et  les  rectrices  avec  un  léger  lustre  verdâtre; 
pli  de  l'aile  blanc,  ainsi  qu'une  fine  bordure  sur  la  première  rémige;  sous- 
alaires  grises;  sous-caudales  blanches  ou  grisâtres.  Bec  robuste,  noir,  à 
mandibule  inférieure  pâle  dans  la  moitié  basale;  pattes  jaune  verdâtre;  iris 
rouge. 

cf  Longueur  de  l'aile,  325-345;  queue,  130;  bec,  97;  tarse,  80;  doigt  mé- 
dian, 64;  ongle,  15;  de  la  huppe  jusqu'à  200  millimètres. 
L'œuf  est  d'un  vert  pâle;  longueur  55  sur  39,2  millimètres  de  largeur. 

Tontes  les  régions  péraviennes  ;  plus  rare  cependant  dans  les  chaudes  que  dans  les 
montagnes  froides  (Tschudi).  Environs  du  lac  Junin  (Jelski)  ;  Tumbez  (Stolz- 
MANN);  TJcayali  (Bartlett). 

d  A  Junin  on  le  rencontre  toujours  isolé  ;  dans  les  joncs  voisins  du  lac  même  il  est 
plus  nombreux,  mais  se  réunit  en  sociétés.  Bien  qu'on  ne  le  mange  pas  et  qu'on  ne 
le  persécute  point,  il  est  a^sez  rusé  et  ne  se  laisse  pas  approcher  de  près  d  (JeJjSKI). 


1266.  —  Nycticorax  pileatus 

Ardea  alba,  var.  /3,  Gm.,  L.  S.  JV.,  I,  p.  639. 

Ardea  pileata,  Lath.,  /.  0.,  II,  p.  695  —  Buff.,  PI.  Enl.y 
CMVII. 

Nyctiardea  pileata,  Sws.,  Class.  B.,  Il,  p.  355. 

Herodias  pileata,  Gr.,  List  Sp,  Brit.  Mus. 

Pilherodius  pileatus,  Bp.,  Consp,  Av,,  II,  p.  139. 

Nycticorax  pileatus,  Pelz.,  Orn,  BrasiL,  p.  302  —  Scl.  el 
Salv.,  1867,  p;  979;  1873,  p.  305;  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  126. 


DU  PÉROU  409 


N.  albiUf  dorso  cinerascente  perlaceo,  fade  colloque  flavido  lavatis;  vertice 
laie  nigro;  crista  nuchali  e  plumis  longissimis  linearihus  alhis.  Rostrum 
nigrum,  mandibula  inferiori  macula  magna  mediana  rubra;  pedes  brunnei; 
iris  grisea;  cute  circumoculari  nuda  cœrulea, 

cf  et  Q  —  Blanc,  à  sommet  de  la  tête  largement  noir,  excepté  le  front 
qui  est  d'un  gris  blanchâtre;  les  côtés  de  la  tête  et  le  cou  enduits  d'une 
nuance  jaune  Isabelle  plus  ou  moins  forte;  le  dos,  les  ailes  et  la  queue  sont 
d'un  cendré  perlé  très  clair;  la  baguette  dans  les  rémiges  et  les  rectrices 
est  plus  ou  moins  brune.  Trois  plumes  nucales  blanches,  linéaires,  à  bords 
des  barbes  peu  courbés  en  bas,  forment  une  huppe  très  longue,  semblable 
à  celle  des  autres  espèces.  Bec  noir,  à  extrémité  blanchâtre  et  une  grande 
tache  allongée  rougeâtre  sur  les  côtés  de  la  mandibule  inférieure;  pattes 
brunes  olivâtres  ;  iris  gris  ;  peau  nue  autour  des  yeux  bleu  clair. 

cf  Longueur  de  l'aile,  280;  queue,  liO;  bec,  97;  tarse,  100;  doigt  mé- 
dian, 63;  ongle,  12;  huppe  jusqu'à  240  millimètres. 

Kanta,  Santa  Cruz  (Babtlett);  Pebas  (Hauxwell). 


1267.  —  Cancroma  cochlearia»  L. 

L.,  S.  ]V.,  I,  p.  234  —  Vieil.,  Gai.  Ois.,  III,  p.  129,  tb.  CCXLIX 
—  ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1873,  p.  305. 

Cancroma  cancrophagra,  L.,  S.  N.,  I,  p.  233  (juv.). 

Gochlearius  fùscus,  G.  nœvius,  Briss.,  Om.,  V,  pp.  508  et 
509. 

Gymbops  cochlearia,  Wagl.,  Syst.  Av.,  sp.  1. 

C.  supra  câsrulescente  cinerea,  suhtus  albida;  abdomine  subcaudalibusque 
rufescentibus,  hypochondriis  nigricantibus  ;  fronte  alba;  pileo  cum  crista  nu- 
chali elongata  nigro;  alis  caudaque perlaceo  cinereis.  Rostrum  crassum  nigrum; 
pedes  flavo  virides.  

cf  Ad.  —  D'un  cendré  bleuâtre  au  dos  et  les  scapulaires;  front  blanc 
jusqu'au  niveau  du  niilieu  de  l'œil;  le  reste  du  sommet  de  la  tête  est  noir 
légèrement  bleuâtre,  ainsi  qu'une  longue  huppe  nucale,  composée  de  plumes 
longues,  larges  et  aiguës  au  bout,  tombant  sur  le  dos  dans  leur  position 
naturelle,  ou  se  redressant  à  la  volonté  de  l'oiseau  en  forme  de  capuchon. 
Les  côtés  de  la  tête  et  le  devant  de  la  gorge  sont  blancs,  tirant  un  peu  à 
l'isabelle  sur  le  jabot;  le  derrière  du  cou  et  ses  côtés  sont  d'un  cendré  plus 
pâle  que  celui  du  dos;  au-devant  même  du  dos  se  trouve  une  raie  transver- 
sale brune  foncée.  L'abdomen,  le  bas-ventre  et  les  sous-caudales  sont  roux  ; 
les  flancs  de  l'abdomen  largement  noirâtres.  Le  cendré  des  ailes  et  de  la 


410  ORNITHOLOGIB 


queue  est  plus  clair  que  celui  du  dos ,  surtout  des  rémiges  primaires  qui 
sont  d'un  cendré  perlé  presque  blanchâtre;  petites  sous-alaires  brunes  fon- 
cées, celles  du  pli  de  l'aile  et  les  grandes  blanches.  Ëec  noir,  aussi  large 
que  la  tête,  élevé  et  renflé  ;  pattes  jaunes  verdâtres. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  est  roux  brunâtre  en  dessus,  à 
ailes  plus  rousses  que  le  dos;  le  front  est  brun,  sommet  de  la  tête  noir,  à 
huppe  courte;  côtés  de  la  tête  et  du  cou  d'un  brun  roussâtre  plus  pâle  que 
le  dos;  gorge  blanche,  une  ligne  le  long  du  milieu  du  cou  blanchâtre.  Tout 
le  dessous  est  blanc  plus  ou  moins  lavé  d'isabelle  et  strié  d'isabclle  rous- 
sâtre sur  les  flancs  de  l'abdomen.  Barbe  interne  des  rémiges  brune,  queue 
d'un  gris  roussâtre.  Mâchoire  noire,  à  bord  même  et  l'extrémité  jaunâtre 
pâle;  mandibule  jaune,  avec  une  raie  noirâtre  au  haut  des  côtés  de  la  moitié 
basale;  pattes  olives. 

C?  Longueur  de  l'aile,  300;  queue,  110;  bec,  95;  hauteur  du  bec,  32;  lar- 
geur du  bec,  40;  longueur  du  tarse,  70;  doigt  médian,  63;  ongle,  13;  de  la 
huppe,  200  milhmètres. 

Les  œufs  sont  oblongs,  d'une  forme  presque  elliptique  ou  ovée,  à  petit 
bout  plus  ou  moins  aigu  ou  plus  ou  moins  émoussé;  la  surface  est  d'un 
blanc  crétacé;  coque  en  transparence  verdâtre  pâle;  ils  sont  variés  de 
petites  taches  ou  de  mouchetures  brunes,  peu  nombreuses,  quelquefois  d'é- 
claboussures  rougeâtres.  Dimensions  :  47,2-35,2;  49,6-36,4;  53,2-38;  52,5- 
34,5;  54-37  millimètres. 


Lacs  de  Cashiboya  (Babtlett).  ' 
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FAMILLE  CIGONIIDJÎ 


1268.  —  Mycteria  americana 

L.,  S.  N.y  I,  p.  232—  BuFP.,  PI.  Enl,  DCCCXVII  —  Tsch.,  Faun. 
Peru.y  pp.  50  et  298  —  ScaL.  et  Saly.,  Nomencl.  Av.  Neotr.j  p.  126 
—  P.  Z.  S.,  4873,  p.  306. 

Glconia  mycteria,  III.  -!-  Light.,  Verz.  DoubL,  p.  76. 

Ctoonia  maguari,  Spix,  Aves  Brasil.y  II,  p.  71,  tb.  LXXXIX. 

• 

M,  alba,  capite.et  collo  nudis  nigris;  plumulis  nonnullis  nuchalibus  subvil- 
losis  albidis;  unnulo  colli  infimi  raro  pilûso  maculaque  occipitali  rubris;  colli 
cute  lêBvissima,  rosiro  toto  pedibusque  rUgris;  triée  brunnea. 

cf  et  9  —  Tout  lé  plumage  blanc  soyeux  ;  tête  et  cou  nus,  à  peau  lisse, 
d'un  noir  uniforme  en  entier,  avec  un  anneau  rouge  à  la  base  au-dessus  de 
la  partie  emplumée  de  Toiseau;  une  grande  tache  de  la  même  couleur  occi- 
pitale, une  touffe  de  quelques  plumes  effilées  sm*  la  nuque.  Bec  et  pattes 
noirs  ;  iris  brun. 

d*  Longueur  de  Taile,  630;  queue,  245;  bec,  354;  tarse,  320;  doigt  mé- 
dian, 112;  ongle,  14  millimètres. 

MontaSa  de  Yitoc  et  environB  de  Gerro  de  Pasco  (Tbohudi)  ;  Ucayali  (Babtlett). 
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FAMILLE  PLATALEIDJ; 


1269.  —  Platalea  ajaja 

L.,  S.  N.y  I,  p.  431  —  BuFF.,  PI.  Enl,  CLXV  —  Vieil.,  Gai.  Ois., 
II,  tb.  CCXLVIII  —  TsCH.,  Faun.  Peru.,  pp.  50  et  298  -  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  200;  1873,  p.  306  —  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  127  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  746. 

Platalea  rosea  et  P.  cocdnea,  Briss.,  Om.^  V,  p.  356  et  359, 
tb.  XXX. 

Platalea  incarnata,  Sloâne,  Hist.  Jam.y  II,  p.  316. 

AJaJa  rosea,  Reighb.,  Natûrl.  Syst,  p.  16. 

P.  sanguinea;  junior  rosea;  tectricibus  alarum  superioribus  vivide  rubris; 
juvenis  tota  alba.  Rostrum  flavidum;  pedes  nigri  roseo  iincti;  iris  brunneo 
rubra,  externe  grisea. 

C?  et  9  —  Dans  la  vieillesse  totalement  rouge,  le  plus  intense  sur  les 
ailes;  1à  partie  nue  de  la  tête  jaune  en  dessus,  orangée  sur  les  côtés,  noire 
sur  l'occiput  et  les  oreilles;  bec  jaunâtre;  pattes  noirâtres  nuancées  de 
rosé  ;  iris  rouge  brunâtre  au  milieu,  à  bordure  externe  grise,  ces  deux  cou- 
leurs passant  entre  elles  par  taches. 

Les  oiseaux  moins  adultes  sont  d'un  rosé  moins  intense  au  ventre  et  sur 
les  ailes  qu'au  dos;  les  plumes  du  cou  blanches;  les  tectrices  alaires  le  long 
de  l'avant-bras  sont  d'un  rouge  carminé  intense  ainsi  que  les  sus-caudales 
et  les  plumes  latérales  du  bas- ventre;  rectrices  d'un  jaune  ocreux  en  dessus, 
à  baguette  rose  et  la  page  inférieure  de  cette  dernière  couleur;  sous-alaires 
rosées.  » 

Les  oiseaux  plus  jeunes  ont  tout  le  corps  rosé  pâle  presque  UDiforme, 
plus  blanchâtre  au  dos;  la  tête  et  tout  le  cou  blancs;  queue  rosée;  rémiges 
primaires  terminées  par  une  bordure  externe  brune.  La  peau  nue  des  envi- 
rons' des  yeux  carné  pâle,  varié  çà  et  là  de  verdâtre;  bec  jaune;  pattes 
noirâtres. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  sont  blancs  sans  aucune  trace  de 
nuance  rosée. 

d*  Longueur  totale,  770;  vol,  1280;  aile,  360;  queue,  115;  bec,  170; 
tarse,  107;  doigt  médian,  77;  ongle,  14  millimètres. 

Forêts  du  Pérou  septentrional  et  central  (TSCHUDI);  Ucayali  inférieur,  Santa 
Cruz  (Bartlett)  ;  Tumbez  (Stolzmann). 
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<f  A  Santa  Lucia  on  voit  de  temps  en  temps  ces  spatules  par  quelques  individus, 
le  plus  souvent  au  nombre  de  trois,  marchant  sur  les  eaux  basses  des  manglars  en 
cherchant  la  nourriture  à  la  manière  des  ibis.  Dans  l'individu  que  j'ai  tué  je  n'ai 
trouvé  que  de  petits  paiœmonides,  abondants  dans  la  vase  des  mangliers.  Cette  sorte 
de  nourriture  explique  jusqu'à  un  certain  point  la  forme  bizarre  du  bec  de  l'oiseau. 
Réellement  avec  le  bec  aussi  large  et  aussi  plat  il  lui  est  plus  facile  de  prendre  des 
êtres  aussi  vifs  et  aussi  remuants  qu'avec  un  bec  long  et  fin,  plus  convenable  pour 
fourrer  dans  des  trous  qui  contiennent  les  différentes  espèces  de  brachyures  et  de 
mollusques. 

j>  C'est  un  des  oiseaux  les  plus  craintifs  des  eaux  basses  de  Tumbez.  Son  apparition 
rare  et  sa  prudence  font  sa  capture  des  plus  difficiles.  L'unique  exemplaire  que  j'ai 
tué  était  tiré  au  hasard  à  120  pas.  Nous  avons  essayé  de  les  approcher  en  canot, 
abrité  par  les  branches,  et  nous  avons  réussi  eo  partie  3>  (Stolzmann). 
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FAMILLE  TANTALID^ 


1270.  —  Tantalus  loculator 

L.,  S.  N,,  I,  p.  240  —  BuFF.,  PI.  EtU.,  DCCCULVin  —  Tsch., 
Faun.  Peru,y  pp.  50  et  298  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  199; 
1873,  p.  305  —  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  126. 

Ibis  naodapon,  Vieil.,  teste  Gray. 

Tantalus  plomicollis,  Spix,  Av.  Bras.^  Il,  p.  63,  tb.  LXXXY. 

Tantalus  brevirostrls,  Peale. 

T,  albus,  fade  pileoqw  nudis  cyanescentibus  ;  retnigibus  rectricibusque  nigris 
viridi  micantibiu.  Rostrum  flavidum  ;  pedes  viridi  olivacei. 

cf  et  9  Ad.  —  Tout  le  plumage  est  blanc,  à  Texception  des  rémiges  et 
des  rectrices  qui  sont  noires,  lustrées  de  vert  métallique.  Le  sommet  de  la 
tôte  et  le  devant  du  visage  nus,  bleuâtres.  Bec  blanc  sale,  avec  une  nuance 
verdàtre  sur  les  côtés,  rougeàtre  en  dessus;  scutelle  de  la  tête  noire  en 
partie,  base  de  la  mandibule  supérieure  noire  en  dessus,  tachetée  de  noir 
sur  les  côtés;  peau  nue  sur  les  côtés  de  la  tête  noir  d'encre,  plus  clair  en 
bas,  au  menton  violâtre,  passant  au  rosé  dans  les  deux  tiers  basaux  ;  pattes 
vert  olive  ;  iris  gris. 

0  Dans  l'oiseau  jeune  le  blanc  est  moins  pur,  plus  ou  moins  lavé  de  jau- 
nâtre; les  plumes  de  la  tôte  et  du  cou  supérieur  brunâtres,  pâlissant  de  plus 
en  plus  vers  le  bas  et  passant  au  fauve  jaunâtre  en  dessous. 

cf  Longueur  de  Taile,  470;  queue,  175;  bec,  184;  tarse,  198;  doigt  mé- 
dian, 105;  ongle,  14;  totale,  870;  vol,  1640  millimètres. 

Tschudi  cite  une  relation  d^un  voyagenr  annonçant  que  cet  oiseaa  est  commiin 
dans  la  province  de  Ifaynas.  Ucayali,  Santa  Cmz  (Babtlbtt). 

<i  J'ai  vu  plusieurs  fois  cet  oisean  dans  le  delta  de  Tombes,  où  il  vient  raiement 
On  le  voit  ordinairement  par  quelques  exemplaires  \'3-9)  se  promenant  en  ligne  sur 
les  eaux  basses  des  manglars.  II  est  très  rasé  et  se  laisse  rarement  approcher  à  on 
coap  de  fosil  ;  ordinairement  il  s'envole  à  200  ou  300  pas.  On  le  connaît  sons  le  nom 
de  fforztm.  Je  Tai  va  aussi  à  Guajangri  sur  le  haat  Maranon  »  (Stolzmann). 
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1271.  —  Sudocimus  albus 

Tantalns  albus,  L.,  S.  N.,  I,  p.  242  —  Wils.,  Amer.  Om.^  VIII, 
tb.  LXVL 

Scolopax  alba,  Bodd.,  Tahl,  PL  Enl.y  p.  55. 

Tantalus  cooo,  Jagq.,  Beiir.  Gesch,  Vœg.^  p.  13. 

Ibis  alba,  Vieil.,  N.  D.  H.  N.,  XVI,  p.  16  —  Scl.  et  Salv.,  Nom. 
Av.  Neotr.,  p.  126—  Tagz.,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  746. 

Ibis  longirostris,  WTagl.,  Isisy  1829,  p.  760. 

Eudocimus  albus,  Elliot,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  508. 

E.  totus  albus  y  remigibtts  primariis  quaternis  nigro  terminatù  ;  rostroflavo; 
pedibus  sordide  flavidis;  iride  cxruUa  margine  extemo  albida. 

cf  et  9  Ad.  —  Tout  blaac,  à  quatre  rémiges  primaires  terminées  de 
noir  lustré  d'un  bleu  d'acier.  Bec  carné  brunâti*e  pâle;  la  peau  nue  d'un 
carné  orangé  au  bord  du  front,  largement  autour  des  yeux,  sur  le  devant 
du  visage  et  de  la  gorge;  pattes  carné  pâle,  à  ongles  cornés;  iris  bleu,  à 
bordure  externe  blanchâtre. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  est  gris  brunâtre  en  dessus,  à  plumes 
de  la  partie  antérieure  entourées  d'une  bordure  claire;  le  dos  postérieur,  le 
croupion  et  les  sus-caudales  blancs  ;  la  tête  et  tout  le  devant  du  cou  sont 
couverts  de  plumes  gris  brunâtres  au  milieu  bordées  de  blanchâtre,  celles 
du  cou  postérieur  bordées  largement  de  gris  plus  clair  que  celui  du  milieu  ; 
tout  l'abdomen  jusqu'aux  sous-caudales  ainsi  que  les  sous-alaires  blancs. 
Les  rémiges  et  les  rectrices  d'un  schistacé  olivâtre  avec  un  faible  éclat 
métallique  verdâtre,  un  peu  plus  fort  sur  les  rémiges  secondaires  et  les 
tertiaires.  Le  bec  et  la  peau  nue  du  visage  d'un  jaunâtre  sale,  pattes  carné 
grisâtre  pâle;  iris  bleu  clair. 

cf  Longueur  de  l'aile,  296;  queue,  120;  bec,  182;  tarse,  96;  doigt  mé- 
dian, 66;  ongle,  12  millimètres. 

cf  et  9  Longueur  totale,  659-694;  vol,  1030-1048  millimètres. 

oc  Échassier  des  plus  commun  dans  le  delta  de  Tumbez,  se  tenant  en  sociétés  plus 
ou  moins  nombreuses.  Lorsqu'ils  se  perchent  le  soir  sur  les  arbres  des  rhizophores» 
ces  arbres  paraissent  être  de  loin  comme  couverts  de  grosses  fleurs  blanches.  En 
marchant  sur  la  vase  des  mangliers  ils  y  enfoncent  leur  bec  pour  prendre  les  crus- 
tacés du  genre  Oelasimus,  Il  se  laisse  plus  facilement  approcher  que  les  autres  gros 
échassiers.  On  le  connaît  sous  le  nom  de  garza  eangr^era  =  héron  mangeur  de 
crabes  »  (Stolzmann). 


1 
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1272.  —  Falcinellus  Hidg^rayi 

Allen,  Bull.  Mus.  Comp.  Zool,  Cambr.^  III»  p.  355  —  Elliot, 
P.  Z.  S.,  1877,  p.  506. 

Ibis  faloinellns,.  ScL.  etSÂLv.,  P.  Z.  S.,  1869,  p.  156. 

Falcinellus  Ordi,  Tsch.,  Faun.  Peru.^  pp.  51  et  298  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  562. 

F.  fuscus,  dorso  violaceo,  alis  et  caitda  viridi,  tectricibus  caudss  superioribus 
rubro  cupreo  micaniibus;  capite  et  collo  ferrugineo  rufis,  aut  fuscis  albo 
striatis,  aut  fuscis  immaculatis,  Rostrum  rubido  brumneum;  pedes  nigri;  iris 
rubra. 

cf  et  9  —  Dans  la  saison  de  la  ponte  (juin)  ils  sont  d'une  couleur  grise 
foncée  en  dessus ,  avec  un  fort  éclat  métallique  vert  à  la  base  des  plumes 
du  dos  et  violet  sur  de  larges  bordures  de  ces  plumes;  vert  brillant  plus 
ou  moins  lustré  de  pourpré  sur  les  rémiges,  les  rectrices  et  les  scapulaires 
postérieures,  et  d'un  cuivreux  pourpré  sur  les  tectrices  alaires;  tout  le 
dessous  du  corps  depuis  la  poitrine  est  fuligineux,  lustré  légèrement  de 
violet.  La  tôte  et  tout  le  cou  couverts  d'un  mélange  de  plumes  allongées 
rousses  foncées  comme  celles  de  l'ibis  d'Europe  en  plumage  de  noces, 
mélangées  avec  d'autres  plumes  plus  courtes  noirâtres,  striées  finement  de 
blanc;  sous-caudales  vertes  bordées  de  violet;  sous-alaires  à  éclat  vert 
olivâtre. 

Dans  d'autres  individus  également  adultes  et  dans  la  même  époque  toutes 
les  plumes  de  la  tête  et  du  cou  entier  sont  noirâtres  avec  de  fines  bordures 
latérales  blanches ,  de  plus  en  plus  fines  en  avançant  au  bas  du  cou  et  dis- 
paraissant ensuite. 

Le  bec  est  brun  rougeâtre;  pattes  noirâtres;  iris  rouge. 

0  Les  jeunes  de  la  même  époque  ont  l'éclat  du  dos  d*un  violet  plus  uni- 
forme, passant  au  vert  olivâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière; 
rémiges  et  rectrices  sans  presque  de  violet  sur  leurs  bordures,  tectrices 
alaires  sans  rouge  cuivreux,  mais  d'un  vert  olivâtre;  la  tète  et  le  cou  d'un 
fuligineux  brunâtre  sans  stries  blanches,  ou  avec  de  petites  stries  peu  nom- 
breuses sur  la  tête  et  disparaissant  en  entier  au  haut  du  cou;  poitrine  et 
abdomen  d'un  fuligineux  brunâtre,  à  lustre  violet  à  peine  distinct,  et  variés 
légèrement  par  les  bordures  grisâtres  fines  et  peu  prononcées;  l'éclat  vlo- 
lâtre  faible  sur  les  sous-caudales.  Bec  d'un  brun  plus  pâle  que  celui  des 
adultes;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  275-280;  queue,  106;  bec,  87-92;  tarse,  75;  doigt  mé- 
dian, 46;  ongle,  13  millimètres. 

Comme  tous  les  exemplaires  sont  tués  à  la  même  époque,  il  est  impos- 
sible de  bien  comprendre  l'état  parfait  de  cette  forme,  et  de  savoir  même  si 
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la  couleur  de  la  tète  et  du  cou  devient  uniforme  comme  chez  Toiseau  d'Eu- 
rope; quant  à  la  coloration  du  dessous  depuis  la  poitrine,  tous  les  nombreux 
exemplaires  que  j'ai  examinés  n'ont  aucune  plume  rousse  qui  indiquerait 
que  cette  couleur  y  soit  dominante  ;  dans  la  notice  cependant  de  M.  Jelski 
il  est  dit  que  la  tête  et  le  cou  sont  roux  en  entier  dans  le  plumage  de  noces. 
Les  œufs  ressemblent  à  ceux  du  F,  igneus  d'Europe,  mais  ils  sont  d'un 
bleu  plus  pur.  Dimensions  des  œufs  des  différentes  pontes  :  46,5-35,2;  51,2- 
35,3;  51,3-36;  53,5-38,2;  57-37,2;  57-38;  57,5-36  millimètres. 

Bégion  de  la  sierra  et  de  la  pnna  (Tschudi)  ;  environs  da  lac  Jnnin  (Jelski). 

a  On  le  trouve  dans  la  pana  des  environs  d'Haanta,  mais  il  n*est  très  nombreux 
qu'aux  environs  du  lac  Chinchajcocha,  où  je  l'ai  vu  en  quantités  innombrables.  Il 
marche  dans  Teau  basse  ou  dans  le  marais,  enfonçant  continuellement  le  bec  dans 
la  vase  et  avalant  de  temps  en  temps  les  vers.  Il  se  tient  généralement  en  troupes 
plus  ou  moins  nombreuses  d'une  vingtaine  jusqu'à  quelques  centaines  d'individus  ; 
rarement  on  en  voit  d'isolés.  Il  est  peu  craintif;  toujours  on  peut  l'approcher  de 
près,  n  niche  dans  les  joncs  en  société.  Les  habitants  enlèvent  beaucoup  d'œufs 
pour  leur  nourriture  »  (Jelski). 


1273.  —  Theristicus  caudatus 

Soolopaz  caudatus,  Bodd.,  Tahl.  PL  Enl.y  p.  57. 

Tantalus  xnelanopls,  Gm.,  L.  S.  N.y  I,  p.  653. 

Tautalus  albicollis,  Gm.>  I.  c,  p.  652. 

Theristicus  melanopis,  Wagl.,  Lis,  1832,  p.  1232  —  Bp., 
Consp,  Av.,  II,  p.  155  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  562  —  Scl.  et 
Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.y  p.  127 —  Tsch.,  Faun.  Peru.^  pp.  51 
et  298. 

Theristicus  caudatus,  Elliot,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  498. 

Th.  supra  griseo  chiereus,  fusco  undulatus,  capite  supra  et  collo  postico  rufo 
ferrugineis,  collo  antice  et  pectore  supero  rufescentibus,  jugulo  medio  rufescen- 
iiore;  torque pectorali  griseo;  abdomine  isabellino  aut  rufescente,  crisso  tibiisque 
fuliginosis  ;  uropygio  tectricibusque  caudœ  nigricantibus  nitore  olivaceo  ;  remi- 
gibus,  rectricibus  subcaudalibusque  nigris,  nitore  viridi.  Rostrum  brunneum, 
apice  flavidutn;  pedes  rubri;  iris  interne  obscure  brunnea,  externe  rubro 
brunnea. 

cf  et  9  —  Sommet  de  la  ttHe  d'an  roux  ferrugineux  intense;  derrière 
(lu  cou  d'une  nuance  plus  claire,  ou  dans  d'autres  individus  d'une  nuance 
identique  à  celle  du  devant  et  du  haut  de  la  poitrine  qui  est  jaune  roussâtre 
clair;  les  joues  sont  dans  les  uns  roux  à  peu  près  comme  le  sommet  de  la 
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tête,  dans  d'autres  exemplaires  de  la  couleur  du  cou  ;  le  milieu  même  de  la 
région  jugulaire  est  plus  ou  moins  d'un  roux  plus  intense  ;  les  plumes  du 
dos  et  les  scapulaires  antérieures  variées  d'une  large  raie  foncée  suivie 
d'une  bordure  claire  légèrement  tachetée  de  foncé;  toutes  ces  plumes  pré- 
sentent un  léger  éclat  métallique  verdâtre;  les  tectrices  alaires  sont  d'un 
cendré  beaucoup  plus  clair,  à  bordures  foncées  moins  prononcées  et  nulles 
sur  les  grandes  et  les  moyennes  ;  le  croupion  et  les  sus-<»udales  noirâtres 
lustrés  légèrement  de  vert  olive;  une  large  bande  pectorale  grise  foncée, 
abdomen  Isabelle  blanchâtre  ou  roussâtre  ;  le  bas- ventre  et  les  plumes  des 
tibias  d'un  fuligineux  noirâtre;  sous-caudales  noirâtres  lustrées  de  vert  oli- 
vâtre. Rémiges  noires,  faiblement  lustrées  de  vert  sur  les  primaires  et  sur 
les  secondaires;  sous-alaircs  noirâtres  légèrement  lustrées  de  verdâtre. 
Queue  noire,  avec  un  éclat  vert  faible  en  dessus.  Bec  noir  brunâtre,  à  extré- 
mité jaunâtre;  pattes  rouges,  à  ongles  noirâtres;  iris  noisette  foncé  inté- 
rieurement et  rouge  tuile  brunâtre  â  Textérieur;  lores  nus  papilleux,  la 
peau  nue  autour  des  yeux  rugueuse,  ainsi  que  la  peau  nue  à  la  naissance 
de  chaque  côté  de  la  mandibule  inférieure  prolongée  dans  toute  la  longueur 
de  la  gorge  noire. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  a  la  tête  et  tout  le  cou  fauve  varié  de 
stries  noirâtres;  toutes  les  plumes  du  dos  et  des  tectrices  alaires  bordées 
de  fauve;  tout  l'abdomen  strié  de  foncé;  le  reste  comme  dans  les  adultes. 
Bec  plus  petit,  d'un  brun  plus  pâle;  peau  nue  des  lores  sans  papilles; 
bande  nue  sur  les  côtés  de  la  naissance  de  la  mandibule  inférieure  moins 
large;  pattes  brunâtres. 

Le  jeune  plus  âgé  est  également  strié  comme  le  précédent,  niais  ces  stiies 
sont  beaucoup  plus  finesr  et  la  tête  fort  colorée  de  roux;  les  plumes  du  dos 
variées  comme  dans  les  adultes  de  bordures  antéapicalcs  foncées  sur  un 
fond  plus  obscur  que  celui  des  adultes;  tectrices  alaires  entourées  d'une 
bordure  blanchâtre. 

Cf  Longueur  totale,  630;  aile,  410;  bec,  115-140;  tarse,  65;  doi^  mé- 
dian, 45;  ongle,  15  millimètres;  queue  ne  dépassant  pas  l'extrémité  de 
l'aile. 

Région  de  la  pana  (Tschudi). 

((  Aux  environs  de  Janin  et  de  Lima  cet  oisean  est  connu  sons  le  nom  espagnol  de 
handurîa,  et  dans  la  langue  quichna,  rara  (r  prononcé  par  la  gorge,  semblable  à  nn 
h  ou  ch).  Ces  dénominations  espagnole  et  qaichna  paraissent  provenir  de  la  voix  de 
roisean.  Aux  environs  de  Maraynioc  on  le  nomme  biçvela,  ce  qui  provient  aussi  de 
sa  voix.  Cette  voix  a  une  certaine  analogie  avec  le  son  d*ane  corde  ;  Toiseau  la  fait 
entendre  quelquefois  à  terre  et  toujours  de  temps  en  temps  au  vol,  quoique  peu 
forte,  elle  est  si  retentissante  qu  on  Tentend  de  loin,  et  quiconque  Taura  entendue 
quelques  fois  saura  la  reconnaître  parmi  les  différents  cris  des  oiseaux.  La  voix  sert 
plus  souvent  à  découvrir  la  présence  de  Toiseau  que  la  vue  ;  bien  que  cet  oisean  soit 
gros  et  d'une  couleur  différente  du  terrain  environnant,  il  faut  souvent  le  chercher 
avec  Toeil  sur  la  plaine  avant  de  pouvoir  le  distinguer.  Quelquefois  on  ne  le  voit  pas 
à  cent  pas. 

D  Je  l'ai  vu  d'abord  plusieurs  fois  à  Chorillos,  dans  les  champs  voisins  de  la  mer, 
en  troupes  de  quelques  dizaines  (avril).  Ils  étaient  très  craintifs  et  ne  se  laissaient 
pas  approcher.  Puis  je  l'ai  vu  aux  environs  de  Jnnin  et  d'Huanta,  ensuite  à  Maray- 
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nioc ,  voyageant  par  paires.  A  Jnnin ,  à  une  certaine  distance  du  lac ,  la  plaine  est 
hnmidef  puis  près  da  lac  même  constituant  un  pâturage  sec.  C'est  sur  ces  pâturages, 
où  les  fontaines  ont  formé  des  monticules  en  tourbe,  qu'on  en  rencontre  chaque  jour 
une,  deux  ou  trois  paires  se  promenant  lentement,  la  tête  baissée,  enfonçant  de  temps 
en  temps  le  bec  dans  la  terre  molle  et  y  puisant  la  nourriture.  Pour  s'en  procurer  il 
faut  les  apercevoir  de  loin  et  s'approcher  à  Tabri  d'un  des  monticules,  se  traînant 
par  terre  à  mesure  de  s'en  approcher.  Malgré  cette  précaution  on  ne  réussit  pas 
chaque  fois  ;  souvent  en  regardant  à  travers  les  monticules  on  voit  que  les  oiseaux 
sont  encore  trop  loin,  d'autres  fois  l'oiseau  monte  sur  le  monticule  et  découvre  à 
temps  le  danger.  Sans  abri  il  ne  se  laisse  jamais  approcher  à  cent  pas,  et  en  se  traî- 
nant par  terre  il  est  difficile  de  les  atteindre  plus  près  si  l'on  n'est  pas  bien  abrité. 
Il  me  paraît  cependant  que  dans  les  localités  où  on  ne  persécui:e  pas  ces  oiseaux  la 
chasse  serait  plus  facile,  surtout  en  allant  derrière  un  cheval  ou  un  mulet.  Ces 
oiseanx  ne  se  promènent  dans  la  plaine  que  dans  la  journée,  le  soir  ils  vont  toujours 
dans  les  montagnes  voisines,  pour  passer  la  nuit  dans  un  endroit  choisi.  On  m'a  ra- 
conté qu'ils  crient  beaucoup  avant  de  se  coucher.  J'en  ai  vus  plusieurs  fois  à  Junin 
se  rendant  le  soir,  toujours  dans  la  même  direction  ;  ils  allaient  toujours  dans  le 
même  ravin,  et  comme  il  me  paraît  sur  le  même  rocher.  On  m'a  raconté  aussi  qu'à 
six  heures  du  matin,  lorsqu'ils  sont  très  occupés  de  la  recherche  de  la  nourriture  ils 
se  laissent  approcher  plus  facilement.  Une  seule  fois  j'en  ai  vu  une  paire  arrivant 
sur  la  plaine,  mais  il  était  déjà  huit  heures. 

2>  Un  jour,  quand  j'ai  eu  tué  un  jeune  oiseau  qui  n'est  tombé  qu'à  une  centaine 
de  pas,  son  compagnon  s'est  posé  près  de  lui  et  m'a  permis  de  l'approcher  plus  près 
qu'à  l'ordinaire  ;  il  ne  s'envola  qu'après  un  coup  de  fusil  manqué.  Ensuite  j'ai  cassé 
l'aile  à  un  et  j'aurais  pu  tuer  son  camarade  si  j'avais  eu  le  deuxième  canon  chargé 
à  ^os  plomb.  Ordinairement  dans  le  premier  moment  l'oiseau  sain  n'abandonne  pas 
son  compagnon  blessé  ou  tué  et  se  laisse  approcher  assez  près. 

D  Le  docteur  Barranca  m'a  assuré  qu'il  niche  dans  les  falaises  du  bord  de  la  mer; 
je  crois  qu'il  niche  aussi  dans  la  pnna,  dans  les  Ueux  où  ils  passent  la  nuit. 

j>  Bans  l'estomac  je  trouvais  des  larves  de  mouches,  dans  les  autres  de  différents 
insectes,  comme  curculionides,  lycoses,  mélolonthes  et  antres.  Sa  viande  est  assez 
estimée  ]»  (Jelski). 

Stolzmann  a  vu  ces  oiseanx  entre  San  Miguel  et  Ch^ta,  dans  le  voisinage  de  la 
localité  nommée  log  Frayles;  ils  se  tenaient  par  quelques  individus. 


1274.  —  Harpiprion  cœrulescens 

Ibis  cfiBPulescens,  Vieil.,  N.  D.  H.  N.,  XVI,  p.  18  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1869,  p.  635. 

Ibis  plumbea,  Temm.,  P.  C,  GGXXXV  —  Tscii.,  Faun.  Paru., 
pp.  51  et  298. 

Molybdophanes  cœrulescens,  Reichb.,  Novum  Systema  Aviuiriy 
tb.  CCXCI,  fig.  2383-2384  -  Elliot,  P.  Z.  S.,  1877,  p.  503. 

Harpiprion  Gœrulescens,  Scl.  et  Salv.,  Nom,  Av.  Neotr.^  p.  1^7 . 

Jf,  griseus  :  plumis  dorsi  et  alarum  sericeo  cinereis;  fronte  antice  alha  ; 
loris  nudis  verrucosis  ;  crista  nuchali  plumis  longis  atienualis  et  piumis  Qlte- 
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nuatis  colli  basi  fusais ,  dimidio  terminali  palliais;  remigibus  rectricibusque 
nigris,  nitore  viridi.  Rostrum  nigrum;  pedes  rubri. 

Q  Plumage  général  gris;  toutes  les  plumes  des  parties  supérieures  du 
corps  et  des  ailes  sont  d'un  cendré  avec  un  éclat  soyeux  fort;  le  devant 
même  du  front  est  blanc,  très  finement  au  milieu  et  s'élargissant  sur  les 
deux  côtés  jusqu'à  atteindre  le  niveau  du  milieu  de  Toeil;  nuque  ornée 
d'une  huppe  composée  de  plumes  allongées  et  atténuées;  les  plumes  de 
tout  le  cou  sont  de  la  même  forme,  mais  moins  longues,  ainsi  que  celles 
de  la  huppe  foncées  à  la  base  et  d'un  gris  clair  dans  la  moitié  terminale; 
lores  dénués  et  verruqueux.  Les  rémiges  primaires  sont  noires  lustrées  de 
vert  bleuâtre;  les  secondaires  et  les  rectrices  d'un  noir  olive  lustré  de  vert. 
Bec  faiblement  arqué,  robuste  à  la  base,  noir,  à  extrémité  même  brune; 
pattes  rouges. 

Longueur  de  Taile,  405;  queue,  183;  bec,  140;  tarse,  80;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  78  millimètres. 

Description  d'un  oiseau  da  Brésil  de  la  collection  de  MM.  SaMn  et  Godmazi. 


1275.  —  Hetrpiprion  cayennensis 

Bp.,  Consp.  Av. y  II,  p.  155  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  127  —  P.  Z.  S. y  1873,  p.  306. 
Tantalns  cayennensis,  Gm.,  L.  S.  2V.,  I,  p.  652. 
Ibis  sylvatica,  Vieil.,  Enc,  Méth,,  p.  1146. 
Ibis  cayennensis,  Less.,  Traité  Orn.^  p.  567. 
Ibis  dentirostris,  Wâgl.,  Syst,  Ai;.,  sp.  7. 
Geronticus  cayanensis,  Gr.,  Gen.  J3.,  III,  p.  566. 

//.  supra  viridi  olivaceus,  micans,  nitore  dorsi  subcupreo  ;  plumis  colli  pos- 
ter ioris  elongatiSf  splendide  viridi  terminatis;  capite  colloque  anteriori  fumosis; 
pectore  abdomineque  fumosis  olivaceo  micantibus;  remigibus  et  cauda  supra 
cyaneo  viridibus,  rectricibus  subtus  viridi  cyaneis,  Rostrum  virescente  flavi- 
dum;  pedes  viridi  olivacei;  iris  grisea,  sanguineo  dense  punctulata, 

cf  et  9  —  Tête  et  cou  d'un  fuligineux  mat,  d'une  nuance  plus  pâle  sur 
les  côtés  du  visage  et  sur  la  gorge;  derrière  du  cou,  depuis  la  nuque 
couvert  de  plumes  allongées  d'un  fuligineux  foncé  à  la  base,  largement 
terminées  de  vert  métallique  brillant;  le  dos  et  les  scapulaires  d*un  olive 
métallique  foncé,  passant  légèrement  au  rouge  cuivreux  ;  le  croupion  et  les 
sus-caudales  d'un  vert  foncé;  tectrices  alaires,  ainsi  que  les  scapulaires 
postérieures  olives  verdâtres,  tirant  un  peu  sur  le  rougeâtre;  poitrine  et 
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abdomen  fuligineux  avec  un  éclat  métallique  olive,  beaucoup  moins  fort 
que  celui  du  dos;  milieu  du  bas-ventre  sans  éclat;  sous-caudales  olives 
foncées  luisantes.  Rémiges  primaires  noirâtres,  lustrées  de  bleu  d'acier; 
les  secondaires  vertes  bleuâtres;  page  supérieure  delà  queue  vert  bleuâtre, 
l'inférieure  beaucoup  plus  bleue.  Bec  jaune  verdâtre  sale;  pattes  olives, 
à  ongles  jaunâtres;  iris  finement  ponctué  de  rouge  sang  sur  un  fond  gris, 
ce  qui  lui  donne  une  nuance  violette  (Jelski).  -Peau  nue  du  menton  violet 
d*encre;  peau  nue  sur  les  côtés  du  front  papilleuse,  les  lores  et  le  tour  de 
Tœil  largement  nus. 

çf  Péruvien.  Longueur  de  Taile,  290;  queue,  143;  bec,  100;  tarse,  60; 
doigt  médian,  50  ;  ongle,  12  millimètres. 

cf  De  Cayenne.  Longueur  de  Taile,  340;  queue,  160;  bec,  120;  tarse,  65; 
doigt  médian,  55;  ongle,  14  millimètres. 

Obsbbvations.  —  L^oiseau  péruvien  paraît  être  en  général  beaucoup  plus  petit 
que  celui  de  la  Guyane. 
Elvira,  Chaxnicnros  (Babtlett). 
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FAMILLE  PHŒNICOPTERIDiE 


1276.  —  Phœnicopterus  ignipalliatus 

Geoffr.,  Magaz.  Zooi.,  1832,  tb.  II  —  Burm.,  Syst.  Ueh.  Th.  Bras,, 
III,  p.  340  —  Tscu.,  Faun.  Peru.,  pp.  53  et  304  — :  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av.  Neotr.,  p.  127  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  562;  1877, 
p.  330. 

Phœnicopterus  chilensis,  Molina,  II.  N.  Chili,  p.  214. 

Ph.  minor;  albo  roseus,  alis  ruherrlmiSy  remigibus  nigris;  roslro  basi  fla- 
vescente  carneo;  a  medio  ad  apicém  nigro;  pedibus  brunneo  flavis,  in  parie 
rubris;  iride  carnea  externe  flavida. 

cf  et  9  Ad.  —  D'un  rosé  pâle  en  entier,  d'une  nuance  plus  intense  sur 
la  moitié  inférieure  du  cou;  plusieurs  plumes  beaucoup  plus  rouges  que 
les  autres  sur  le  dos  et  les  scapulaires  ;  ailes  d'un  rouge  intense,  à  rémiges 
noires;  sous-alaires  rouges  au  bord  de  l'aile  et  noires  au  milieu;  les  sca- 
pulaires postérieures  dépassent  de  6  centimètres  les  rémiges  primaires, 
d'un  rouge  aussi  fort  que  les  tectrices  alaires  ;  rectrices  plus  rouges  que  le 
plumage  général,  mais  moins  fort  que  les  ailes.  Bec  blanc  rosé  jusque 
auprès  de  la  courbure,  légèrement  parsemé  de  petites  taches  irrégulières 
d'un  rosé  foncé  près  des  narines,  avec  une  légère  nuance  jaunâtre  près  de 
la  base;  l'extrémité  noire  depuis  la  courbure.  Le  tarse  jaune  brunâtre,  à 
talon  d'une  belle  couleur  carminé  violâtre;  jambe  gris  plombé  par  devant 
et  jaunâtre  en  arrière;  doigts  et  nageoires  de  la  couleur  du  talon,  à  dos 
des  doigts  gris  plombé.  Iris  carné  entouré  d'une  bordure  jaunâtre. 

La  couleur  du  plumage  rouge  perd  d'intensité  avec  le  temps,  surtout  au 
dos,  où  la  partie  découverte  des  plumes  devient  blanc  presque  pur;  quel- 
quefois les  plumes  de  la  tête  et  surtout  celles  du  front  sont  plus  ou  moins 
colorées  de  roussâtre,  comme  dans  les  oies  et  les  cygnes. 

cf  Longueur  totale,  1,000;  vol,  1,620;  aile  445;  queue,  150;  bec,  110; 
tarse,  260;  doigt  médian,  65;  ongle,  10  millimètres. 

g  Longueur  de  l'aile,  417;  queue,  145;  bec,  110;  tarse,  235;  doigt  mé- 
dian, 67;  ongle,  9  millimètres. 

Le  long  des  bords  de  Tocéan  Pacifique,  sur  les  marais  de  la  côte,  ainsi  que  sur 
les  lacs  des  plateaux  élevés,  très  commun  (TSCHUDI)  ;  Junin  (Jelski)  ;  Tumbez 
(Stolzmann). 

Selon  Stolzmann,  rare  et  craintif  à  Tumbez  ;  on  le  rencontre  dans  les  lieux 
vaseux  et  au  bord  des  petits  lacs  salés  voisins  de  Tembouchure  du  fleuve.  On  les 
y  voit  ordinairement  par  trois. 


DU  PEROU  423 


1277.  —  Phœnicopterus  andinus 

Philippi,  Wiegm.  Arch.y  1855,  p.  42  —  Beise  Aiacama^  p.  164, 
tb.  IV,  V  -  Gr/ly,  Ibis,  1869,  p.  443,  Ib.  XV,  fig.  9, 10. 
Phœnicoparms  andinus,  Bp.,  Compt.  Rend. y  1856,  p.  992. 
Lipocentms  andinvs,  Sundev,  Meth.  Av.yip.  145. 

Ph.  albus,  capitCf  collo  tectricibusque  alarum  roseis;  regione  jugulari  roseo 
striata;  remigibus  nigris.  Rostrum  brève,  robustum,  aurantiacum,  apice 
nigrum,  mandibula  superiori  attenuata  lamellis  horisontalibus. 

Blanc,  à  tète  et  tout  le  haut  du  cou  d'un  rosé  uniforme  ;  sur  la  partie 
inférieure  du  cou  les  plumes  sont  en  grande  partie  rosées,  celles  du 
dessous  du  corps  à  disque  largement  rosé,  et  celles  de  la  région  jugulaire 
et  du  haut  de  la  poitrine  d*un  rosé  beaucoup  plus  intense  autour  de  la 
baguette,  en  formant  de  grosses  stries  bien  prononcées;  les  plumes  du 
dos  plus  ou  moins  enduites  de  rosé;  sus-caudales  blanches  à  peine  colorées 
de  rosé.  Les  tectrices  alaires  toutes  rosées,  excepté  l'extrémité  des  grandes 
qui  est  largement  blanche;. rémiges  noires;  les  tertiaires  et  les  dernières 
scapuiaires  sont  d'un  rosé  très  intense  dans  leur  moitié  terminale.  Rec- 
trices  d'un  rosé  pâle.  Bec  court,  renflé,  fort,  courbé  dans  les  deux  tiers  de 
sa  longueur,  à  mâchoire  supérieure  fort  atténuée  sitôt  après  avoir  dépassé 
les  narines,  et  étroite  jusqu'à  son  extrémité,  à  lamelles  horizontales  dans 
toute  la  longueur  de  la  mâchoire;  la  couleur  du  bec  est  d'un  jaune  orangé 
dans  les  deux  tiers  de  sa  longueur  et  noir  à  l'extrémité,  la  mâchoire  supé- 
rieure plus  longuement  jaune  que  l'inférieure;  pattes  à  doigts  courts. 

Longueur  de  Taile,  442;  jusqu'au  bout  des  tertiaires,  500;  queue,  180; 
bec  en  diamètre,  80;  en  courbe,  105;  tarse,  225;  partie  dénuée  du  tibia, 
125;  doigt  médian,  45;  ongle',  10  millimètres. 

Description  faite  d'un  exemplaire  du  Musée  Britannique,  fourni  par  Bolleai't, 
et  portant  sur  Bon  étiquette  :  «i  Andes  péruviennes,  Parinacocha.  » 

Observations.  —  Espèce  parfaitement  distincte  de  toutes  les  autres  par  la 
structure  du  bec,  dont  la  mâchoire  supérieure  est  atténuée  jusqu'à  3  millimètres  de 
largeur,  et  se  cachant  dans  toute  sa  longueur  jusqu'à  sa  surface  supérieure  dans  la 
gouttière  de  la  mandibule  inférieure;  la  direction  des  lamelles  de  cette  mâchoire 
est  également  particulière  à  cet  oiseau.  Ces  deux  caractères  ont  conduit  Bonaparte 
et  plusieurs  autres  ornithologistes  à  séparer  cette  forme  génériquemcnt. 
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FAMILLE  PELECANIDJ; 


1278.  —  Pelecanus  Mollnœ 

Pelecanus  thagus,  Molina,  //.  N,  Chili,  p.  212  —  Steph.,  Gea, 
Zool,  XIII,  p.  117. 

Pelecanus  Molinœ,  Gr.,  Gen.  D.,  III  —  Eyt.,  P.  Z.  S,,  1869, 
p.  588,  tb.  XLIV  —  ScL.  et  Salv.,  NomehcL  Av.  Neotr.,  p.  124. 

Pelecanus  thajus,  Tsch.,  Faun.  Peru.y  pp.  55  et  312. 

Onocrotalus thagus, Bp.,  Consp.  Av.yïl,  p.  164>  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1874,  p.  553. 

Leptopelecanns  Molinœ,  Gr.,  JET.  List  B.  Bnt,  Mus.j  111,  p.  130. 

P.  fusco  hrunneus,  plumis  singulis  plus  aut  minus  alho  centratis;  coUo 
immaculato  ;  suhtus  albus  plumis  secus  apicem  rhachidis  cinereo  fusco  signatis  ; 
capite  et  vitta  utrinque  collari  albis;  tectricibus  alarum  msdianis  ex  toto  ar- 
genteo  albis;  remigibus  primariis  nigris ;  secundariis  cum  tectricibus  atro 
fuscis. 

Oiseau  très  adulte.  —  Le  dessus  de  la  tête  et  les  côtés  des  joues  em- 
plumés,  à  huppe  nucale  longue  jusqu'à  70  millimètres,  sont  d'une  couleur 
isabelle,  ainsi  qu'une  raie  collaire  bordant  des  deux  côtés  la  partie  emplu- 
raée  de  la  moitié  supérieure  du  cou;  les  plumes  de  la  huppe  bordées  de 
noirâtre;  toute  la  nuque,  le  derrière  du  cou  dans  toute  sa  longueur,  ainsi 
que  la  partie  emplumée  du  devant  des  côtés  sont  d'un  schistacé  noirâtre 
uniforme;  une  tache  blanche  sur  les  deux  côtés  de  la  nuque  et  une  en  bas 
de  la  raie  collaire;  scapulaires  d'un  blanc  perlé  uniforme  occupant  large- 
ment les  côtés  du  dos,  tandis  que  le  milieu  de  ce  dernier  et  le  dos  inférieur, 
le  croupion  et  les  sus-caudales  sont  couverts  de  plumes  blanches  le  long 
du  milieu  et  largement  noires  le  long  des  côtés  et  au  bout,  formant  de 
nombreuses  stries  blanches  fines  sur  un  fond  noir  sur  le  premier,  et  de 
plus  en  plus  grosses  en  s'approchant  de  la  queue  ;  tout  le  dessous  du  corps 
est  également  coloré,  mais  les  stries  sont  plus  longues  qu'en  dessus.  Tec- 
trices alaires  d*un  blanc  perlé,  excepté  celles  du  haut  de  l'aile  tout  le  long 
de  l'avant-bras  qui  sont  comme  les  plumes  du  dos;  rémiges  primaires 
noires,  à  baguette  blanche  à  la  base,  puis  brune  et  noire  à  l'extrémilé;  les 
secondaires  schistacées  poudrées  de  cendré  sur  la  barbe  externe;  sous- 
àlaires  de  la  couleur  du  ventre.  Rectrices  cendrées  avec  une  bande  mé- 
diane noirâtre  le  long  de  la  baguette.  Les  lores  et  le  devant  des  joues 
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dénués,  à  peau  noii*e  rugueuse;  chacun  des  côtés  du  front  entre  Tœil  et  la 
naissance  du  bec  est  couvert  de  longs  tubercules  cornés  formant  un  groupe 
assez  serré,  l'espace  renfermé  entre  ces  deux  groupes  est  parsemé  de 
quelques  verrues  moins  grosses  ;  membrane  gulaire.  jaune  orangée  tra- 
versée dans  sa  longlieur  de  raies  noires;  pattes  noires.  Bec  jaune,  à  la 
base  et  tout  le  long  de  la  carène  dorsale,  d'un  rouge  cinabarin  sur  les  cMés 
de  la  moitié  postérieure  ;  ongle  corné  noirâtre. 

Longueur  de  Taile,  640;  queue,  200;  bec,  414;  tarse,  100;  doigt  médian, 
4  30;.  ongle,  20  millimètres. 

Description  de  Tezemplaire  pérnyien  du  Musée  de  Paris,  type  de  la  description 
de  M.  Oofitftlet. 

Oiseau  moins  adulte.  —  Brun  en  dessus,  à  plumes  variées  d'une  raie 
médiane  blanche,  assez  large  sur  celle  du  milieu  du  dos  jusqu'aux  tectrices 
caudales,  fine  sur  les  scapulaires  latérales,  et  très  fine  le  long  du  bord 
supérieur  de  Taile,  les  plumes  dos  autres  scapulaires  sont  brunes  sans  raie 
médiane  et  à  base  blanche;  les  tectrices  du  milieu  de  Taile  blanches  en 
entier  ou  en  grande  partie  ;  la  partie  emplumée  de  la'téte  blanche  jusqu'à 
la  nuque  ainsi  qu'une  large  raie  bordant  de  chaque  côté  du  cou  sa  pai*tie 
emplumée;  tout  le  reste  du  cou  emplumé  brun  immaculé;  abdomen  couvert 
du  mélange  des  plumes  blanches  en  entier  et  d'autres  brunes  traversées 
dans  toute  leur  longueur  d'une  strie  médiane  blanche  étroite  et  aiguë  au 
bout.  Rémiges  brun  noirâtre,  les  secondaires  et  les  rectrices  poudrées 
plus  ou  moins  de  cendré.  Bec  jaune  sale,  à  bords  des  deux  mandibules 
colorés  de  rougeâtre  ;  sac  gulaire  jaune  pâle,  traversé  dans  toute  sa  lon- 
gueur d'une  série  de  raies  brun  noirâtre,  la  peau  nue  du  cou  brune  avec 
une  grande  tache  latérale  jaune  de  chaque  côté;  pattes  brunes;  iris  brun. 

Longueur  de  l'aile,  620;  queue,  170;  bec,  440;  tarse,  105;  doigt  médian, 
128;  ongle,  20  millimètres. 

Description  de  Toisean  péruvien  du  Musée  de  Varsovie. 
Le  long  de  toute  la  côte  péruvienne  (Tschudi). 


1279.  —  Pelecanus  fascus 

L.,  S.  N.y  I,  p.  215  —  Vieil.,  Gai.  Ois.,  tb.  CCLXXVI  —  Audub., 
B.  America,  VII,  p.  32,  Ib.  GDXXIII,  CDXXIV  —  Salv.,  P.  Z.  S., 
1883,  p.  427. 

Pelecanus  carolinensis,  Gm.,  L.  S.  iV.,  1,  p.  571. 

Onocrotalus  Hemandezi,  Wâgl.,  Syst.  Av. 

Onocrotalus  fascus,  Bp.,  Consp.  Av.^  II,  p.  163. 

P.  supra  griseo  cinereus,  subius  griseo  ardesiacus;  plumis  interscapulii. 
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uropygii,  regione  jugulari,  lateribus  abdominis,  teetrieibusque  caudx  sxxpe" 
rioribus  et  inferioribus  albis  nigricante  margineUis;  eapiU  colloque  aUÀ$\ 
remigibus  primariis  nigns,  rhaehide  alba;  rectridbus  griseis. 

Q  Ad.  —  Plumage  de  la  tête  et  du  cou  blanc,  celui  de  la  tête  et  de  la 
région  jugulaire  d'une  nuance  straminé  soyeux;  une  petite  huppe  nucale 
blanche;  le  devant  même  du  dos,  le  milieu  même  de  ce  dernier,  le  croupion, 
les  sus-caudales,  le  bas  de  la  région  jugulaire,  les  flancs  de  tout  le  corps, 
les  sous-caudales,  les  tectrices  alaires  du  devant  de  l'aile  le  loog  de  l'ayant* 
bras,  et  les  tectrices  inférieures  des  ailes  sont  couverts  de  plumes  fines 
lancéolées  blanches  au  milieu  dans  toute  leur  longueur,  bordées  des  ée^x 
côtés  d'une  ligne  noirâtre  prolongée  jusque  près  de  l'extrémité  de  ces 
plumes  ;  les  scapulaires  et  les  autres  tectrices  alaires  sont  d'un  gris  cendré 
clair,  celles  des  scapulaires  bordées  des  deux  côtés  d'une  fine  ligne  noirâtre 
n'atteignant  pas  l'extrémité  des  plumes,  qui  sont  bordées  en  outre  d'une 
ligne  claire  paraissant  être  blanchâtre  ;  poitrine  et  abdomen  d'un  schistacé 
grisâtre  foncé,  avec  des  stries  blanchâtres  dans  toutes  les  plumes  très 
fines.  Rémigiîs  primaires  noires,  les  secondaires  à  barbe  externe  cendrée, 
l'interne  noirâtre;  baguettes  dans  les  primaires  blanches.  Queue  grise.  Bec 
jaunâtre,  à  crochet  terminal  corné  ;  peau  nue  des  côtés  du  visage,  du  devant 
du  cou  et  du  sac  gulaire  verdâtre;  pattes  olives. 

0  Le  jeune  oiseau  est  brun  en  dessus,  à  scapulaires  bordées  finement 
d'une  nuance  beaucoup  plus  pâle,  bordures  des  tectrices  alaires  beaucoup 
plus  larges;  le  dessous  du  corps  depuis  la  région  jugulaii^e  jusqu'aux  der- 
nières sous-caudales  blanc;  plumes  des  côtés  de  la  région  jugulaire  d'un 
brun  pâle,  bordées  de  blanchâtre;  rémiges  primaires  brun  noirâtre,  à  ba- 
guettes blanc  jaunâtre;  les  secondaires  et  les  rectrices  brunes,  bordées 
d'une  nuance  plus  pâle. 

9  Longueur  de  l'aile,  520;  queue,  170;  bec,  315;  tarse,  75;  doigt  médian, 
95;  ongle,  15  millimètres. 

Cf  Jeune.  Longueur  de  l'aile,  570;  queue,  170;  bec,  390;  tarse,  95;  doigt 
médian,  107;  ongle,  15  millimètres. 

Payta  (capitaine  Markham). 
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FAMILLE  FREGATIDJÎ 


1280.  —  Fregata  aquila 

Pelecanus  aquilus,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  216. 

Fregata,  Briss.,  Om,,  VI,  p.  506,  Ib.  XLIII,  fig.  ^. 

Pelecanus  leacocephalas  et  P.  Palmerstoni,  Cm.,  L.  S.  N., 
I,  p.  573. 

Fregata  aquila,  III.,  Prodr.  Mamm.  Av.,  p.  279  —  Scl.  cISaly., 
Nomencl  Av,  Neotr.,  p.  124  —  Salv.,  P,  Z.  S.,  1883,  p.  427. 

Tachypetes  aquila,  Vieil.,  GaL  Ois,,  II,  p.  187,  tb.  GCLXXIV 
—  Spix,  Av,  Bras. y  Ib.  CV  —  Tscii.,  Faun.  Peru.,  pp.  55  et  314. 

Attagen  aquila,  Gr.,  Gen.  JB.,  III,  p.  669. 

F.  major,  nigro  coracinay  unicolor^  splendens;  plumis  capitis  et  dorsi  lan- 
ceolatis;  gula  nuda,  rostro  pedibusque  rubris. 

çj  Ad.  —  Plumage  général  noir,  lustré  de  violet  bleuâtre,  le  plus  forte- 
ment au  dos  et  sur  la  tête,  moins  sur  le  reste  du  corps,  le  plus  faiblement 
sur  les  ailes;  les  rémiges  primaires  et  les  rectrices  d'un  noir  mat;  les 
plumes  de  la  tête,  du  cou  postérieur  et  du  dos  allongées,  atténuées  et  plus 
ou  moins  aiguës  au  bout.  La  gorge  et  le  devant  du  cou  dénudés  de  plumes 
d'un  rouge  vif,  avec  deux  membranes  charnues,  plus  ou  moins  renflées  et 
pendantes;  les  lores  dénués  et  noirâtres;  bec  rouge;  pattes  noirâtres;  iris 
brun  foncé  ;  baguettes  des  rectrices  blanches  en  dessous. 

Q  D'un  noir  brunâtre,  à  poitrine  et  l'abdomen  blancs;  le  milieu  du  bas- 
ventre  et  les  sous-caudales  noirâtres;  devant  du  cou  schistacé  brunâtre; 
tectrices  alaires  le  long  de  l'avant-bras  brunes,  largement  bordées  de 
fauve. 

0  Le  jeune  oiseau  est  semblable  à  la  femelle  et  en  diff&re  par  la  tète  et 
le  cou  qui  sont  blancs;  la  région  jugulaire,  le  milieu  de  la  poitrine  et  le 
haut  de  l'abdomen  d'un  fauve  grisâtre;  côtés  de  l'abdomen  bruns;  bas- 
ventre  blanc;  sous-caudales  noirâtres.  Tectrices  alaires  le  long  de  l'avant- 
bras  largement  entourées  de  blanchâtre,  les  autres  de  brun  pâle.  Partie 
nue  du  milieu  de  la  gorge  étroite. 

Le  poussin  en  duvet  est  d'un  gris  blanchâtre  uniforme,  à  pattes  de  la 
même  couleur  et  le'' bec  presque  blanc. 

Cf  Longueur  totale,  900;  vol,  2,142;  aile,  680;  queue,  470;  bec,  133; 
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tarse,  18;  doigt  médian  avecTongle,  70;  queue  dépassant  Taile  de  67-72  mil- 
limètres. 

ç  Longueur  de  Taile,  690;  queue,  500;  bec,  150;  tarse,  20;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  80  millimètres. 

Les  œufs  sont  oblongs,  d'une  forme  ovée  assez  variable,  tandis  que  dans 
les  uns  cette  forme  est  typique,  dans  les  autres  elle  s'approche  de  l'ellip- 
tique; dans  les  uns  le  petit  bout  est  plus  ou  moins  aigu,  dans  les  autres  il 
est  émoussé;  la  coque  est  peu  épaisse,  blanche,  à  peine. jaunâtre  en  trans- 
parence; la  surface  est  couverte  d'une  couche  crétacée  très  fine,  qui 
manque  quelquefois  sur  des  espaces  peu  nombreux;  quelquefois  elle  est 
grattée  ou  formant  des  pustules  ou  différentes  inégalités.  Dimensions  : 
66,8-46,8;  68,6-49,7;  70,3-50;  70,8-47,8;  71-49  millimètres. 

d  Le  port  péruvien  de  Payta  est  la  limite  méridionale  de  la  distribution  géogra- 
phique de  cet  oiseau  sur  l'océan  Pacifique  ;  il  est  étonnant  qu'on  le  voie  encore  sur 
l'Atlantique,  à  Rio  Janeiro,  au  23<>  de  latitude  Sud,  tandis  que  sur  le  Pacifique  il  ne 
dépasse  pas  le  5®  de  latitude  Sud.  Très  commun  à  Tumbes,  surtout  à  rembouchure 
du  fleuve,  ne  se  tenant  pas  strictement  au  bord  de  la  mer  ;  il  vient  quelquefois  jus- 
qu'à la  ville  de  Tumbez,  éloignée  de  6  kilomètres  de  l'embouchure.  Il  est  intéressant 
d'observer  cet  oiseau  planer  des  heures  entières,  à  ailes  immobiles  ou  lentement 
remuées.  Bien  que  je  l'aie  observé  chaque  jour  pendant  plusieurs  mois,  je  ne  l'ai 
jamais  vu  prenant  quelque  proie.  En  planant  il  exécute  quelquefois  un  mouvement 
rapide  comme  pour  se  débarrasser  de  l'eau,  s'abaissant  en  même  temps  de  quelques 
pieds  et  recommençant  de  nouveau  à  décrire  les  grands  cercles.  H  se  repose  sur  les 
piliers,  dominant  la  surface  du  fleuve,  ou  sur  les  arbres  des  rhizophores.  A  rembou- 
chure du  fleuve  je  connais  un  îlot  couvert  de  nombreux  mangliers,  où  l'on  pouvait 
voir  toujours  une  quantité  de  ces  oiseaux  ;  les  feuilles  de  ces  arbres  étaient  littéra- 
lement blanchies  de  leur  excréments.  A  Tumbez,  il  est  connu  sous  le  nom  de  tije- 
reta  (tîjera  =.  ciseaux)  »  (Stolzmann). 
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FAMILLE  PHALACROGORACIDJÎ 


1281.  —  Phalacrocorax  brasilianus 

Procellarla  brasUiana,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  564. 

PufAnus  brasiliensis,  Briss.,  Or/i.,  VI,  p.  138. 

Pelecanus  vigoa,  Vieil.,  Enc.  Méth.,  p.  342. 

HalisBUS  brasilianus,  Burm.,  Syst.  Ueb.  Th,  Bras.,  III,  p.  460. 

Graculus  brasilianus,  Gr.,  Gen,  B.,  III,  p.  667  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
4874,  p.  553. 

Garbo  brasilianus,  Spix,  Av.  Bras.,  II,  p.  83,  tb.  GVJ. 

Pbalacrocorax  niger,  King,  P.  Z.  S,,  1830,  p.  1. 

Pbalacrocorax  brasilianus,  Scl.  et  Sâly.  ,  P.  Z.  S.,  1869, 
p.  601;  1876,  p.  17  —  Nomencl  Av.  Neotr.,  p.  124  —  Salv.,  P.  Z. 
S.,  1883,  p.  427. 

Pbalacrocorax  brasiliensis,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  304. 

Ph.  œneo  niger;  plumis  pallii  cinereo  brunneis  nigro  marginatis;  cauda 
quartam  parlem  corporis  œquanie  nigra;  parte  plumosa  faciei  inferioris  linea 
alba  marginata.  Veste  nuptiali  crista  auriculari  hinc  inde  e  plumis  aîbis, 
productis,  filiformibus,  Iaxis,  acuminatis,  divergentibus ;  punctis  albis  in  re- 
gione  superciliari,  colla  et  tibiis, 

cf  Ad.  en  plumage  de  noces.  —  La  tête,  le  cou,  le  dos  inférieur  avec  le 
croupion  et  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  ainsi  que  tout  le  dessous 
du  corps  sont  d'un  noir  intense  avec  un  léger  éclat  bleuâtre  foncé  ;  le  dos 
antérieur,  les  scapulaires  et  les  tectrices  alaires  couverts  de  plumes  brun 
grisâtre  lustré  légèrement  de  vert  olive,  et  entourées  d'une  ligne  noire;  la 
partie  emplumée  du  bas  du  visage  bordée  d'une  raie  blanche,  commençant 
au-dessous  de  Fœil  et  formant  un  angle  aigu  de  chaque  côté  derrière  la 
commissure;  des  points  blancs  très  petits  s'étendent  depuis  le  bord  du 
front  au-dessus  de  Tœil  en  le  dépassant  vers  la  nuque,  des  points  pareils, 
mais  plus  gros,  sur  les  baguettes  également  blanches,  éparpillés  sur  les 
côtés  de  la  nuque  et  sur  le  cou  antérieur;  quelques  taches  triangulaires 
sur  les  côtés  de  la  jambe  et  du  croupion;  un  faisceau  composé  de  plumes 
blanches  effilées  et  allongées,  à  barbes  courtes  et  rares,  situé  de  chaque 
côté  sur  la  région  auriculaire,  complète  la  parure  nuptiale.  Rémiges  et 
rectrices  noires.  Le  devant  des  côtés  du  visage  dénué,  dépassant  peu  le 
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bord  postérieur  de  Tœil,  ainsi  que  le  devant  de  la  gorge  depuis  la  commis- 
sure du  bec,  sont  d'un  gris  sale  ponctué  de  blanc;  sommet  des  papilles 
sourcilières  bleu  turquoise;  bec  gris  corné,  ,à  dos  noirâtre,  la  base  de  la 
mandibule  inférieure  et  le  menton  jaune  sale;  des  taches  jaunâtres  sur  les 
côtés  du  bec;  peau  nue  autour  de  l'œil  carné  grisâtre;  pattes  noires;  iris 
vert  pomme. 

Dans  les  autres  époques  de  l'année,  les  oiseaux  perdent  tous  les  orne- 
ments blancs  de  la  tête  et  des  autres  parties  du  corps  indiquées  plus  haut. 

0  Les  jeunes  oiseaux  ont  tout  le  plumage  brun  fuligineux,  à  plumes  du 
dos,  des  scapulaires  et  des  tectrices  comme  poudrées  de  gris,  bordées  de 
brun  noirâtre  et  traversées  dans  toute  leur  longueur  d'une  pareille  ligne 
médiane;  le  dos  inférieur  avec  le  croupion  est  presque  noir  uniforme;  les 
plumes  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen  bordées  d'une  nuance  distinctement 
plus  foncée  que  le  centre.  Rémiges  primaires  noirâtres,  les  secondaires 
poudrées  comme  les  tectrices.  Rectrices  noires.  Iris  cendré  verdâtre,  assez 
foncé. 

Cf  Longueur  totale,  785;  vol,  1,103;  aile,  305;  queue,  185;  bec,  86; 
tarse,  50;  doigt  externe,  78;  queue  dépassant  l'aile  de  152  millimètres. 

Les  œufs,  comme  ceux  des  autres,  à  couleur  verte  de  la  coque  visible 
çà  et  là  à  travers  la  couche  crétacée  blanche.  Longueur,  58  sur  38,2  milli- 
mètres de  largeur. 

Trouvé  par  M.  Jelskf  sur  le  lac  Junin,  et  à  Chorillos  sur  la  côte.  Cochiboya, 
Ucayali  supérieur,  Santa  Crnz  (Bartlett)  ;  lagnna  de  Tungusaca  (Whitbly); 
baie  Paracas  (capitaine  Mabkham). 


1282.  —  Phalacrocorax  Sougainvillei 

Garbo  Bougainvillei,  Less.,  Complet.  Buff,,  1837. 
Garbo  albigula,  Brandi^  BulL  Acad.  Peiersh,^  III,  p.  57. 
Leucocarbo  Bougainvillei,  Bp.,  Consp.  Av,y  II,  p.  176. 
Phalacrocorax  Bougainvillei ,  Sgl.   et  Salv.,  Nomencl.  Av. 
Neotr,,  p.  124. 
Haliseus  albigula,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  55  et  313. 
Graculus  Bougainvillei,  Tacz.,  P.  Z,  S.,  1874,  p.  554. 

Ph,  olivaceo  ater  viriâi  nitens,  in  capite  et  collo  nitore  intensiorij  plumis 
scapularibus  lectricibusque  alarum  linea  nigra  marginatis;  gula  médiat  P^c- 
tore  abdomineque  candidis;  cauda  brevi  cuneata  ex  loto  atra;  facie  latUsime 
nudo  papillosa  ;  rostro  longissimo  flavido  corneo,     . 

cf  Ad.  — Tête  et  cou  noirâtres,  avec  un  reflet  vert  métallique  assez  fort, 
les  plumes  de  la  nuque  et  du  cou  entier  ont  une  grande  tache  mate  au 
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milieu,  ee  qui  donne  à  ces  parties  une  apparence  fort  tachetée  4aii8  cer- 
taines directions  de  la  lumière  ;  le  devant  du  dos,  les  scapulaircs  et  les 
tectrices  alaires  sont  noirâtres  avec  une  légère  teinte  olive  brunâtre  et  un 
lustre  verdâtre  très  faible,  toutes  les  plumes  de  ces  parties  entourées  d'une 
fine  ligne  noirâtre  distincte  sous  certain  jour;  le  dos  inférieur  et  le  croupion 
noirâtres,  à  plumes  terminées  d'une  grosse  tache  lustrée  do  vert;  le  milieu 
de  la  gorge  est  blanc  pur  ainsi  que  la  poitrine  et  tout  Tabdomen,  les  cOtés 
de  ces  deux  parties  sont  de  la  couleur  du  dos,  tandis  que  les  couvertures 
de  la  jambe  et  les  côtés  du  bas-ventre  sont  d'un  noir  lustré  de  vert;  sous- 
caudales  noires.  Rémiges  pnmaires  noirâtres;  les  secondaires  de  la  couleur 
du  dos;  sous-alaires  noirâtres.  Queue  courte,  cunéiforme,  noirâtre.  Tout 
le  devant  des  côtés  du  visage,  en  comprenant  les  (ores,  le  tour  de  Tœil 
largement  et  presque  jusqu'à  la  moitié  de  la  tète,  est  nu  et  papilleux.  Bec 
long,  assez  mince,  corné  j&unâtre,  pattes  d'un  jaunâtre  sale. 

Longueur  de  TaQe,  340;  queue,  120;  bec,  97;  tarse,  65;  doigt  externe, 
92  millimètres. 

Selon  Tschndi,  il  se  troave  sur  la  côte  péravienne  ;  pins  commnn.veis  le  Bod,  prés 
d'Ârica  et  Islay.  Jelskl  Ta  trouvé  à  Chorillos. 


1283.  —  Phalacrocorax  Gr-aimardi 

Pelecanus  Gaimardi,  Garnot,  Voy.  Coquille,  tb.  XLVIII. 

Graculus  Gaimardi,  Gr.,  Gen.  2?.,  III,  p.  667  —  Tacz.,  P.  Z.  S., 
1874,  p.  553. 

Phalacrocorax  Gaimardi,  Tsgh.,  Consp.  Av.,  n»  351  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl.  Av,  Neotr,,  p.  124  —  Salv.,  P.  Z.  S.,  1883,  p.  427. 

Phalacrocoraz  cirriger,  King,  P.  Z.  S.,  1831. 

Garbo  gracilis,  Meyen,  Nov,  Act^  Acad.  Leopold.,  1833,  suppl., 
tb.  XXIII  (juv.). 

Haliœus  Gaimardi,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  55  et  313. 

Ph.  brunneo  cinereus,  plumis  dorsi  tectricihusque  alarum  super ioribus  ar- 
genteo  cinereis  nigro  marginatis;  laleribus  colli  macula  magna  alba;  remi- 
gibus  rectridbusque  nigricantibus  ;  rostro  pedibusque  aurantiis. 

çf  Ad.  —  La  tête  et  les  parties  supérieures  du  corps  sont  d'un  brun 
cendré  assez  foncé,  uniforme  sur  la  première,  le  cou  postérieur  et  le  milieu 
du  dos  jusqu'au  croupion  et  les  tectrices  caudales;  les  plumes  des  côtés 
du  dos  supérieur,  les  scapulaires  et  les  lectrices  alaires  sont  terminées 
d'une  tacbe  d'un  cendré  argenté,  bordée  d'une  large  ligne  régulière  noire; 
ces  taches  sont  petites  sur  le  devant  du  dos  et  des  scapulaires,  et  graduel- 
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lement  plus  grandes  en  avançant  en  arrière,  celles  des  tectrices  alaires 
couvrant  presque  en  entier  la  couleur  de  la  base  des  plumes;  tout  le  des- 
sous du  corps  depuis  le  menton  est  d'un  cendré  brunâtre,  beaucoup  plus 
clair  que  celui  du  dos  ;  une  grande  tache  blanche,  légèrement  atténuée,  se 
trouve  sur  chacun  des  côtés  du  cou  dans  sa  partie  supérieure.  Rémiges 
brun  noirâtre;  rectiices  noires.  Bec  orangé,  à  dos  brun;  pattes  orangées. 

Q  La  couleur  générale  de  la  femelle  est  plus  pâle,  la  teinte  du  dos  plus 
brunâtre;  les  taches  des  plumes  dorsales  et  des  scapulaires  d'un  cendré 
grisâtre,  les  bordures  brunes;  le  milieu  des  tectrices  alaires  est  d'un 
cendré  plus  clair  que  celui  des  plumes  dorsales,  les  bordures  d'un  brunâtre 
plus  pâle;  gorge  blanche;  milieu  de  l'abdomen  blanchâtre;  le  devant  du 
cou  et  les  côtés  de  l'abdomen  gris;  les  côtés  du  bas- ventre  et  les  sous- 
caudales  d'un  gris  brunâtre  foncé  et  uniforme  ;  les  taches  coUaires  blanches 
comme  chez  le  mâle.  Rémiges  et  rectrices  conmie  celles  du  mâle. 

cf  Longueur  de  l'aile,  245;  queue,  115;  bec,  83;  tarse,  45;  doigt  externe, 
80  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  240;  queue,  115;  bec,  85;  tarse,  45;  doigt  externe, 
82  millimètres. 

Côte  péravienne  (Tschudi,  Jelski)  ;  île  San  Lorenzo  (capitaine  Mabkham). 
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FAMILLE  SULIDi: 


1284.  —  Sula  variegata 

4 

TscH.)  Comp.  Av.,  n9  350  —  Scl.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.^ 
p.  124  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  554  —  Salv.,  P.  Z.  S.,  1883, 
p.  427. 

Dyspoms  variegatns,  Tsch.,  Wiegm.  Arch.y  1843,  p..  390  — 
Faun.  Peru.,  p.  313. 

S.  candida;  dorso  hypochondriisque  nigro  maculatis;  remigibus  rectrici- 
busqite  interne  hasi  alhis,  Rostrum  brunneo  corneum;  pedes  nigricdntei;  iris 
fusco  brunnea. 

cf  et  Q  —  La  tète  avec  le  cou  entier  et  le  devant  du  dos,  ainsi  que 
toutes  les  parties  inférieurea  du  corps  sont  d'un  blanc  éclatant;  le  dos  et 
les  flancs  blancs  tachetés  de  noir.  Les  rémiges  et  les  rectrices  noires  bru- 
nâtres extérieurement,  et  blanchâtres  dans  la  moitié  basale  de  la  barbe 
interne.  Bec  brun  corné;  pattes  noires;  iris  brun  foncé. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  la  tête,  le  cou  et  tout  le  dessus 
du  corps  blancs  ;  tout  le  dos  et  les  ailes  bruns,  à  plumes  entourées  d'une 
bordure  blanche,  la  plus  grosse  sur  les  scapulaires  postérieures.  Rémiges 
brunes  en  entier;  les  deux  rectrices  médianes  blanches;  les  autres  brunes, 
à  base  blanchâtre  intérieurement  et  terminées  par  une  tache  blanchâtre; 
plumage  des  jambes  brun,  bordé  largement  de  blanc.  Bec  corné  rougeâtre; 
pattes  noirâtres. 

Longueur  de  Taile,  380;  queue,  195;  bec,  115;  tarse,  45;  doigt  médian, 
65;  ongle,  16  millimètres. 

Côte  péravienne  (Tschudi,  Jelski)  ;  île  San  Lorenzo  (capitaine  Mabkham). 


28 
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FAMILLE  PLOTIDJl 


1285.  —  Plotus  anhinga 

L.,  S.  N.,  I,  p.  218  —  BuFF.,  PL  Enly  CMUX  et  CMLX  —  Baird, 
B.  N.  Amer.,  VI,  p.  443,  tb.  CDXX  —  Tsch.,  Faun.  Paru.,  pp.  56 
et  314  —  ScL.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  304  —  Nomencl.  Au. 
Neotr. ,  p.  124. 

Plotus  melanogaster,  j3,  y,  Lath.,  /.  0.,  p.  —  Vieil.,  Gai. 
Ois.,  n,  p.  196,  tb.  CCLXXVIII. 

Plotus  tupinambis,  Donnât,  Enc.  Méth.,  p.  40. 

Plotus  cayanensis,  Bp.,  Compar.  List. 

P.  nigerrimus  nitore  viridi;  dorso  antice  tectricibusque  alarum  minoribtts 
albo  maculatis,  scapularibus  striis  longissimis;  tectricibtts  alarum  mqjoribus 
et  mediis  perlaceo  dnereis;  cauda  apice  griseo  fulva.  Rostrum  corneum,  man- 
dibula  inferiore  longissime  albido  flava  ;  pedes  brunnei. 

Oiseau  adulte.  —  D'un  noir  intense  partout,  lustré  sur  le  corps  de  vert 
olivâtre;  le  devant  même  du  dos  ainsi  que  les  côtés  variés  de  petites  taches 
blanches  oblongues  très  petites  sur  le  devant  et  grossissant  de  plus  en 
plus  en  s'approchant  des  scapulaires,  où  elles  deviennent  de  plus  en  plus 
longues,  traversant  toute  la  longueur  des  plumes;  des  taches  subarrondies 
sur  les  petites  tectrices  alaires,  tandis  que  les  tectrices  moyennes  et  les 
grandes  sont  d'un  cendré  perlé  clair,  soyeux  en  entier.  Le  noir  des  ailes 
est  lustré  sans  éclat  vert;  les  rémiges  tertiaires  et  les  secondaires  voisines 
traversées  dans  toute  leur  longueur  d'une  grosse  ligne  semblable  à  celles 
des  scapulaires.  Queue  noire,  terminée  d'une  bordure  fauve  grisâtre  assez 
large,  à  surface  de  la  barbe  externe  des  deux  rectrices  médianes  ondulée 
comme  dans  les  autres  espèces.  Bec  corné,  à  mandibule  inférieure  longue- 
ment jaune  blanchâtre  dans  sa  partie  basale;  pattes  brunes. 

A  l'époque  des  noces  les  oiseaux  ont  des  touffes  composées  de  plumes 
effilées  grises  sur  les  deux  côtés  de  la  nuque. 

Les  oiseaux  non  adultes  se  distinguent  par  tout  le  sommet  de  la  tête 
couvert  de  plumes  noirâtres  entourées  d'une  fine  bordure  fauve  grisâtre; 
le  côté  postérieur  du  cou  est  d'un  gris  brunâtre  foncé  ;  partie  emplumée  de 
la  gorge  blanchâtre;  la  moitié  supérieure  du  cou  antérieur  et  de  ses  côtés 
est  grise,  à  plumes  bordées  largement  d'isabelle  ;  le  reste  du  devant  du  cou 
et  le  haut  de  la  poitrine  isabelle  uniforme,  séparé  par  une  bande  marron 
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foncé  de  la  couleur  noire  du  reste  du  dessous.  Bec  plus  pâle  ;  pattes  d'un 
orangé  brunâtre  sale. 

Longueur  de  Taile,  13,10;  queue,  11,2;  bec,  4,2;  tarse,  1,4;  doigt  médian, 
1,1  ;  ongle,  0,5  1/2  pouces  anglais. 

Les  œufs  semblables  à  ceux  des  cormorans,  à  coque  vert  pâle,  couverte 
entièrement  par  une  couche  crétacée  blanche,  présentant  souvent  des  ru- 
gosités, quelquefois  de  petites  pustules  ou  autres  inégalités.  Dans  les  œufs 
frais  la  surface  est  blanchâtre,  couvés  ils  changent  la  couleur  comme  dans 
ceux  des  grèbes  en  différentes  nuances  sales  grisâtres  ou  roussâtres,  avec 
des  taches  ou  éclaboussures  noirâtres.  Dimensions  :  longueur,  53,3  sur  37 
de  largeur;  55-35;  56,3-36;  57,5-38;  55-36,2  millimètres. 

Niche  Bizr  les  îles  de  la  côte  (Tschudi);  Yarimaguas  (Babtlett). 
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FAMILLB  PHAETHONIDJ; 


1286.  —  Phaëthon  œthereus 

t.,  S.  N.y  I,  p.  219  —  VïG.,  Beecheys  Voy.y  p.  37  —  Tsch.,  Faun. 
Peru.j  pp.  56  et  214  —  Scl.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  124. 
Lepturus,  Briss.,  Om,,  VI,  p.  480. 
Paille  en  queue  de  Gayenne,  Buff.,  PL  EnL,  GMXGVni. 
Phaêthon  melanorhynchus,  Gm.,  L.  S.  N.^  l,  p.  582  (juv.). 
Phaêthon  Gatesbyi,  Brandt,  Mém,  Acad.  Pétersh.,  1840,  p.  239. 
Phaêthon  flavirostris,  Baird,  B.  Ni  Amer.,  p.  885. 

Ph.  sericeo  albus,  dorso  nigro  fasciolato;  fascia  transoculari  nigra;  remi- 
gibus  quinque  primariis  externe  atris;  rectricibus  mediis  longissimis,  tUbis, 
rhachidibus  basi  tantum  nigris;  rostro  rubro. 

çj  et  Q  —  Plumage  général  d'un  blanc  soyeux,  varié  au  dos  de  raies 
ti^ansversales  noires  subonàuleuses  et  peu  larges  ;  de  pareilles  raies  moins 
régulières  et  couvertes  en  grande  partie  par  l'extrémité  des  plumes  blanches 
au  cou  postérieur  ;  des  raies  anguleuses  sur  les  tectrices  alaires  du  haut  de 
Taile  le  long  de  l'avant-bras  ;  une  grande  tache  noire  devant  Toeil  prolongée 
en  une  large  raie  postoculaire,  atteignant  la  nuque  et  l'entourant  dans 
quelques-uns;  base  des  plumes  du  vertex  et  de  l'occiput  noire.  Les  cinq 
rémiges  primaires  noires  extérieurement;  les  tertiaires  noires  bordées  de 
blanc  ;  toutes  les  autres  blanches,  à  baguette  noire  à  la  base.  Les  deux  rec- 
trices  médianes  fortement  prolongées,  larges  à  la  base  et  graduellement 
atténuées  vers  l'extrémité  qui  est  entièrement  réduite  à  la  baguette  seule 
dans  le  quart  de  sa  longueur;  cette  dernière  noire  dans  sa  partie  basale 
dans  toutes  les  rectiûces.  Bec  rouge;  pattes  jaunes  avec  le  tiers  basai  des 
doigts  et  des  membranes,  puis  noirâtres. 

çf  Longueur  de  Taiie,  320;  queue,  650;  bec,  82;  tarse,  26;  doigt  médian, 
35;  ongle,  9  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  315;  queue,  ;  bec,  81;  tarse,  27;  doigt  médian, 
34;  ongle,  9  millimètres. 

Côte  péruvienne  (Tschudi). 
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FAMILLE  LARIDJ; 


1287.  —  flhynchops  melanura 

Sws.,  Two  Centur.y  p.  340  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  201  ; 
1867,  p.  754;  1871,  p.  566  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  562  —  Saund  , 
P.  Z.  S.,  1882,  p.  522. 

miynchops  nlgra,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  53  et  306  —  Scl.  et 
Salv.,  P.  Z.  S.,  1873,  p.  310. 

« 

.  M.  nigrai  subtus  alba;  fronie  genisque  albidis  brunneo  striaiis;  collo  antico 
pectoreque  plus  aut  minus  griseo  tinctis;  cauda  brunneo  fuliginosa,  subtus 
pallidior.  Rostrum  nigricans,  basi  flavum;  pedes  sordide  carnei;  iris  fusco 
brunnea. 

cf  Ad.  —  Manteau  noir  lustré  légèrement  de  bleuâtre;  sommet  de  la 
tête  brun  noirâtre,  plus  pâle  sur  la  nuque  et  passant  graduellement  en  une 
nuance  plus  pâle  au  voisinage  du  dos;  le  front  et  les  côtés  inférieurs  de  la 
tête  blanchâtres,  variés  de  taches  et  de  stries  brunâtres;  tout  le  dessous 
du  corps  blanc,  à  plunies  de  la  région  jugulaire  et  de  la  poitrine  grises  au 
milieu;  sous-caudales  grises  bordées  de  blanc;  tectrices  latérales  sus- 
caudales  blanchâtres.  Rémiges  noirâtres,  beaucoup  plus  pâles  en  dessous; 
les  secondaires  bordées  finement  de  blanchâtre  à  l'extrémité;  sous-alaires 
gris  brunâtre.  Queue  d'un  brun  fuligineux,  à  rectrices  bordées  finement  de 
blanchâtre,  la  page  inférieure  beaucoup  plus  pâle;  baguettes  brunes  en 
dessus  et  blanches  en  dessous.  Bec  brun  noirâtre,  à  bnse  jaunâtre  dans  les 
deux  mandibules;  pattes  camé  sale;  iris  brun  foncé;  la  pupille  verticale 
comme  celle  du  chat. 

Q  Beaucoup  moins  forte,  à  bec  beaucoup  moins  long,  le  front  et  les 
côtés  du  visage  plus  blancs  et  peu  tachetés  de  brunâtre  d'une  manière  peu 
distincte;  un  collier  blanchâtre  au  cou  postérieur;  la  région  jugulaire  et  la 
poitrine  blanc  pur. 

Les  oiseaux  en  plumage  usé  deviennent  d'un  brun  noirâtre  au  manteau 
et  perdent  entièrement  l'éclat  bleuâtre. 

cJ  Longueur  de  l'aile,  415;  queue,  120;  mâchoire,  104;  mandibule,  135; 
tarse,  34  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  355;  queue,  100;  mâchoire,  80;  mandibule,  102; 
tarse,  29  milhmètres. 

(L  Observé  sonvent  en  grosses  bandes  sur  la  côte  méridionale  du  Pérou,  sortoat  au 
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voisinage  d*Iqaiqne,  Arica,  Islaj,  Bo,  etc.  Jamais  je  ne  Val  obsenré  an  nord  du 
16«  de  latitude  8nd  :d  (Tschudi). 

ChorilloB  (jEifiKi)  ;  Ucajali  inférieur,  Hnallaga  (Babtlett)  ;  Ucayali  (colL  BAI- 

MONDI). 


1288.  —  Sterna  magnirostris 

Stema  magnirostris,  Licht.,  Verz.  DoubL,  p.  81  —  Spix,  Av. 
BrasU.,  H,  p.  81,  tb.  CIV  —  Scx.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1869,  p.  979 
—  TscH.y  Faun.  Peru.^  pp.  53  et  305. 

Phaêtusa  magnirostris,  Gr.,  H.  List  B.  Brii.  Mus.,  m,  p.  120  — 
ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  147  —  P.  Z.  S.,  1871,  p.  567; 
1873,  p.  310. 

Thalassens  magnirostris,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  200. 

Ph.  supra  fïueo  cinerea  :  pileo  nigro;  subttis  seticeo  candida;  tectrieibiu 
alarum  remigibusque  secundariis  aUns;  remig^us  primariis,  earumqw  tec- 
trieUms  majoribus  nigris;  cauda  fuseo  cinerea.  Rostrum  robtutum  flavum; 
pedes  flavido  olivacei. 

Veste  hyemali  pileo  perlaeeo,  nucha  cinerea  fusco  maeulata;  macula  magna 
postoculari  nigra. 

cf  et  Q  —  D'un  cendré  obscur  en  dessus,  à  sommet  de  la  tête  noir, 
lustré  de  bleuâtre,  en  occupant  la  nuque  et  la  partie  postérieure  des  côtés 
jusqu'au  bord  inférieur  de  roeîl;  tout  le  reste  du  corps  d'un  blanc  soyeux; 
de  petites  stries  noires  au-devant  de  l'œil.  Les  tectrices  alaires  supérieures 
et  les  inférieures  blanches,  excepté  celles  du  long  de  l'aTant-bras  qui  sont 
cendrées;  rémiges  primaires  noires,  ainsi  que  leurs  grandes  tectrices; 
barbe  interne  longuement  et  largement  blanche  dans  les  rémiges  primaires, 
bordée  intérieurement  de  noir;  les  rémiges  secondaires  blanches,  à  barbe 
externe  plus  ou  moins  cendrée.  Queue  assez  profondément  fourchue,  à  rec- 
trices  aiguës,  d'une  couleur  analogue  à  celle  du  dos,  k  barbe  interne  lon- 
guement et  largement  blanche  dans  les  externes,  et  de  moins  en  moins 
vers  les  médianes,  qui  sont  unicolores  en  entier.  Bec  robuste,  jaune;  pattes 
d'un  gris  olivâti^;  iris  brun  très  foncé. 

L'oiseau  en  plumage  d'hiver  se  distingue  du  précédent  par  le  sommet  de 
la  tête  d'un  cendré  perlé  clair,  passant  au  plus  foncé  sur  la  nuque,  tachetée 
de  noirâtre;  il  ne  reste  de  noir  qu'une  grosse  tache  oblongue  en  arrière 
des  jeux,  un  semis  de  stries  beaucoup  plus  nombreuses  devant  et  au- 
dessous  de  l'œil.  Le  bec  est  jaunâtre  â  la  base  et  longuement  brun  â  l'extré- 
mité; pattes  d'un  olive  foncé.  Le  reste  conmie  chez  le  précédent 

Longueur  de  l'aile,  305;  queue,  i08;  rcctrices  médianes,  82;  bec,  82; 
tarse,  27;  doigt  médian,  21;  ongle,  9  millimètres. 


DU  PEROU  439 


Cf  Longueur  totale,  413;  vol,  930;  aile,  296;  queue,  110;  bec,  80;  tarse, 
26;  doigt  médian,  19;  ongle,  9  millimètres. 

Commune  le  long  de  la  côte  péruvienne  (Tschudi)  ;  Ucayali  supérieur,  Huallaga 
(Babtlett)  ;  Jfebas  (Hauxwell)  ;  Ucayali  (coll.  Raimondi). 


1289.  —  Sterna  maxima 

BoDD.,  Tahl.  PL  EnL,  p.  58,  n"  988  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1871,  p.  567  -  Saund.,  P.  Z.  S.,  1876,  p.  655;  1882,  p.  521  —  Tacz., 
P.  Z.  S,  y  1877,  p.  749. 

Sterna  cayennensis,  Gm.,  L.  S.  iV.,  I,  p.  604. 

Sterna  cayana,  Lath.,  J.  0.,  p.  804,  n»  2. 

Sterna  galericulata,  Light.,  Verz.  Douhl.,  p.  81  ^  Pelz.,  Om, 
Bras,,  p.  324. 

Sterna  erytbrorhynchos,  Wied.,  Beitr.  Natg.  Bras.y  IV,  p.  857 
—  TscH.,  Faun.  Peru.  Av. y  p.  305. 

Sterna  cristata,  Sws.,  B,  W.  Afr.^  II,  p.  247,  tb.  XXX. 

Sterna  régla,  Gamb.,  Proe.  Ac,  Phil.y  IV,  1848,  p.  228. 

Sterna  Bergii,  Irby,  Om.  Sir.  (rib,,  p.  209. 

S.  sericeo  candida;  pallio  pallidisstme  dnereo;  nucha  cristata  macuîaque 
anteoeuîari  nigris,  remigibus  primariis  nigricantibus  interne  alho  marginatis 
rhachidibusque  albis.  Rostrum  robustum  aurantiaco  rubrum  ;  pedes  olivaceo 
brunnei, 

cf  et  Q  —  D'un  blanc  soyeux,  à  manteau  cendré  très  pâle  ;  nuque  huppée 
noire  depuis  Tangle  postérieur  des  .yeux,  à  plumes  plus  ou  moins  bordées 
de  blanc,  quelquefois  toutes  et  même  celles  de  la  huppe;  des  stries  noires 
plus  ou  moins  nombreuses  sur  le  vertex,  une  tache  de  cette  dernière 
couleur  devant  Toeil.  Rémiges  primaires  noirâtres,  à  baguettes  blanches  et 
une  large  bordure  sur  leur  barbe  interne;  les  secondaires  cendrées,  à  extré- 
mité plus  ou  moins  ardoisée,  largement  blanches  intérieurement  et  bordées 
au  bout  de  cette  dernière  couleur.  Queue  fort  échancrée,  blanche.  Bec 
robuste  jaune;  pattes  brun  olive. 

cf  Longueur  de  l'aile,  385;  queue,  166;  bec,  92;  tarse,  31  ;  doigt  médian 
avec  Tonglc,  29  millimètres. 

9  Longueur  de  Taile,  373;  queue,  136;  bec,  80;  tarse,  31;  doigt  médian 
avec  Tongle,  31  millimètres. 

Clommune  Bur  toute  la  côte  péruvienne  (Tschudi)  ;  Santa  Luçia  (StolzmaNN)  ; 
Payta  (capitaine  Mabkham). 
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1290.  —  Sterna  hirundinacea 

Less.,  TTaxiè  Om.,  p.  621  —  Saund.,  P.  Z.  S.,  1876,  p.  647;  1882, 
p.  522. 

Sterna  hlrundO)  Wied.,  Bettr.  iVatg.  Bta^,^  IV^  p.  865. 

Sterna  Gassini,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1860,  p.  391  —  Scl.  et  Salv., 
P.  Z.  S.,  1871,  p.  570  —  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  147. 

Sterna  meridionalis,  Cass.,  {7.  S.  ExpL  Exp,,  p.  385. 

5.  supra  clore  cinerea^  subtus  candida;  pileo  toto  cum  nucha  nigro;  pogonio 
extemo  primx  remigis  nigricante;  renûgibus  secundariis  apice  albo  margi- 
natis;  cauda  profunde  furcata  alba,  rectricibus^  lateralibiu  et  subexternis  po- 
gonio extemo  cinereo;  rostro  flavo, 

cf  et  9  Ad.  —  D'un  cendré  perlé  clair  au  dos  et  sur  les  ailes;  d'un- blanc 
pur  en  dessous,  sur  les  côtés  de.  la  tète,  les  côtés  du  cou  largement,  le 
derrière  du  croupion,  sur  les  tectrices  supérieures  de  la  queue  et  sur  le 
dessous  des  ailes;  tout  le  sommet  de  la  tête  avec  la  nuque  est  couvert  de 
noir  occupant  les  lores  depuis  la  base  du  bec  jusqu'au  bord  inférieur  de 
Tœil,  et  après  Tavoir  dépassé  passant' au-dessous  des  tectrices  auriculaires 
et  se  prolongeant  jusqu'au  haut  du  cOté  postérieur  du  cou  supérieur.  La 
rémige  externe  à  barbe  externe  d'un  scbistacé  noirâtre,  passant  sur  la  barbe 
interne  en  nuance  un  peu  moins  foncée  le  long  de  la  baguette;  les  autres 
rémiges  primaires  ont  une  bordure  interne  foncée  sur  la  partie  terminale  ; 
toutes  largement  bordées  de  blanc  à  Tintérieur;  les  secondaires  terminées 
d'une  bordure  blanche.  Queue  blanche  très  fourchue,  à  rectrices  latérales 
fort  prolongées  et  atténuées  vers  l'extrémité;  la  barbe  externe  des  deux 
latérales  de  chaque  côté  de  la  queue  d'un  cendré  foncé,  d'un  cendré  clair 
dans  la  suivante.  Bec  et  pattes  jaunes;  iris  brun  foncé. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  est  en  dessus  cendré  varié  de  grosses 
taches  noires  irrégulières;  le  front  et  le  milieu  du  sommet  de  la  tète  blancs, 
avec  des  stries  noirâtres  fines  sur  le  premier  et  de  plus  en  plus  grosses  sur 
le  second;  lores  blancs,  parsemés  de  nombreuses  stries  noires;  la  région 
postoculaire  et  la  nuque  sont  d'un  brun  noirâtre  parsemé  de  bordures  des 
plumes  blanchâtres  très  fines  ;  cou  postérieiu*  blanc  subondulé  de  brunâtre  ; 
tout  le  dessous  blanc.  Tectrices  alaires  variées  comme  le  dos;  rémiges  en 
général  d'un  cendré  plus  foncé  que  dans  les  adultes,  bordées  depuis  la  qua- 
trième de  blanc  à  l'extrémité.  Queue  beaucoup  moins  fourchue,  à  blanc 
seulement  sur  la  barbe  interne  de  toutes  les  rectrices  et  une  large  bordure 
antéapicale  noirâtre  siur  celles  du  milieu  de  la  queue  en  commençant  à  la 
quatrième  jusqu'à  la  médiane.  Bec  brun  ;  pattes  jaunâtres. 

L'oiseau  non  adulte  d'hiver  a  le  front  et  le  milieu  du  sommet  de  la  tète 
beaucoup  plus  largement  blanc  que  chez  le  jeune,  varié  de  fines  stries  noi^ 
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ràtres  sur  la  partie  cervicale  et  au  milieu  même  du  vertex,  de  petites  stries 
noires  devant  rœil  même;  une  large  bande  postoculaire  brune  variée  de 
bordures  blanchâtres,  prolongée  sur  la  nuque  pour  s'y  joindre  avec  sa  cor- 
respondante; dos  cendré  varié  de  quelques  taches  foncées  sur  la  région 
interscapulaire  et  sur  les  scapulaires;  tout  le  dessous  blanc.  Tectrices 
alaires  cendrées,  à  disque  plus  foncé;  rémiges  primaires  schistacé  poudré 
de  cendré,  à  bord  interne  largement  blanc.  Queue  aussi  peu  fourchue  que 
celle  des  jeunes,  à  barbe  externe  des  rectrices  cendrée,  graduellement  plus 
foncée  vers  l'extrémité  qui  est  bordée  de  blanc;  la  barbe  externe  de  la  pre- 
mière blanche  ainsi  que  l'interne  dans  les  autres.  Bec  jaune;  pattes  gris 
jaunâtre. 

cf  Ad.  Longueur  de  l'aile,  304;  queue,  200;  rectrice  médiane,  102;  bec, 
59;  tarse,  20  millimètres. 

Juv.  Longueur  de  Taile,  277  ;>  queue,  123;  rectrice  médiane,  74  milli- 
mètres. 

Description  faite  diaprés  leê  oiseaux  typiques  dn  Mnsée  de  Paris. 
Côte  péravienne  (coll.  Raimondi)  ;  Callao  (capitaine  Mabkham). 


1291.  —  Sterna  macrurà 

sterna  hlrundo,  L.,  S.  N.  (1766),  p.  227  {part.)  —  Sharpe  et 
Dress.,  B.  Eut.,  XII. 

Sterna  macrura,  Naum.,  his,  1819,  p.  1847  —  Vœg.  DeutschL, 
X,  p.  114,  tb.  CCLin  -  Tacz.,  p.  Z.  S.,  1877,  p.  749. 

Sterna  arctica,  Temm.,  Man,  Om,,  II,  p.  742. 

Sterna  plkei,  Lawr.,  Ann.  Lyc.  N,  Y.,  VI,  p.  3  —  Baird,  B.  N. 
Amer.,  p.  853,  tb.  XCV. 

Sterna  paradisea,  Schl.,  Mus.  P.  B,  Sternœ,  p.  15. 

Sterna  portlandica,  Ridgw.,  Am.  Nat.,  YIII,  p.  433  —  Coues, 
B.  N.  W.  Amer.,  p.  691. 

St.  supra  cinerea,  subtus  diluiior;  capite  supra  cum  nuchanigro;  vitta  lata 
genali  candida;  uropygio  tectricibusque  caudx  superioribus  et  inferioribus 
albis;  remigibus  cinereis  rhachide  alba,  interne  latissime  albis;  pogonio  externo 
prinuB  nigro;  cauda  profundissime  emarginata  alba  rectricibits  duabm  late- 
ralibus  pogonio  externo  schistaceo,  Rostrum  et  pedes  rubri;  irisbrunneonigra. 

cf  et  Q  —  Cendré  en  dessus,  d'un  cendré  soyeux  beaucoup  plus  pâle  en 
dessous,  à  dessus  de  la  tête  jusqu'au  bord  inférieur  de  l'œil  avec  la  nuque 
et  le  haut  du  cou  postérieur  noir  légèrement  lustré  ;  ce  noir  est  séparé  de 
la  couleur  cendrée  par  ime  large  raie  blanche  pure  bordant  la  naissance 
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de  la  mâchoire  supérieure,  passant  sous  l'œil  et  bordant  tout  le  noir  de 
la  nuque;  le  croupion  ainsi  que  les  couvertures  supérieures  et  les  infé- 
rieures de  la  queue  blancs.  Rémiges  primaires  d'un  cendré  plus  foncé  que 
celui  du  manteau,  à  baguettes  et  le  bord  interne  largement  blancs  ;  la  barbe 
externe  de  la  première  noirâtre;  les  secondaires  terminées  d'une  large 
bordure  blanche  ;  sous-alaires  blanches.  Queue  fort  échancrée,  à  rectrices 
externes  fort  prolongées  et  atténuées,  blanches,  à  barbe  externe  dans  les 
deux  latérales  ardoise.  Bec  et  pattes  rouges;  iris  brun  foncé  presque  noir. 

En  plumage  d'hiver  le  sommet  de  la  tête  est  mélangé  de  noir  et  de  blanc. 

cf  Longueur  de  l'aile,  284;  queue,  187;  bec,  49;  tarse,  17;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  22  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  282;  queue,  192;  bec,  48;  tarse,  16;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  21  ;  rectrice  externe  dépassant  la  subexterne  de  61  millimètres. 

<c  Un  exemplaire  en  plumage  d'hiver  tué  à  Santa  Lucia  le  19  septembre  1877  » 
(Stolzmank). 


1292.  —  Sterna  elegans 

Gamb.,  Proc.  Ph.  Acad.y  IV,  p.  129  —  Saund.,  P.  Z.  S,,  1876, 
p.  653;  1882,  p.  521. 

Thalasseus  elegans,  Gamb.,  Joum.  PhiL  Acad,,  ser.  II,  vol.  I, 
1849,  p.  228. 

Sterna  comata,  Phil.  et  Landb.,  Wiegm,  Arch,^  1863,  p.  126. 

Sterna  galericulata,  Sgl.  et  Salv.,  P,  Z,  S.,  1871,  p.  569 
(part). 

S,  supra  et  alis  diîute  cinerea,  capite  supra  toto  nigerrimo  plumis  nuchw 
elongatis  acutis;  uropygio  caudaque  albis;  suhtus  tota  alba  roseo  perfusa; 
rostro  elongato  rubro  aurantiaco;  pedibus  nigris. 

Oiseau  adulte.  —  D'un  cendré  bleuâtre  clair  en  dessus  et  sur  les  ailes, 
blanc  en  dessous,  au  cou  postérieur,  au  croupion,  la  queue  profondément 
fourchue,  les  tectrices  supérieures  et  les  inférieures  de  la  queue,  tout  le 
dessous  des  ailes  et  les  axillaires;  le  blanc  soyeux  du  dessous  depuis  le 
bas  de  la  gorge  jusqu'à  l'extrémité  des  côtés  du  bas-ventre  enduit  d'une 
légère  nuance  rosée;  tout  le  dessus  de  la  tête  jusqu'au  bord  inférieur  des 
yeux  et  le  bord  postérieur  des  narines  d'un  noir  intense,  à  plumes  de  la 
nuque  prolongées,  atténuées  et  aiguës  à  l'extrémité  formant  une  huppe 
plate  assez  abondante  dépassant  le  plumage  environnant.  Dans  la  première 
rémige  la  barbe  externe  et  une  large  bande  sur  l'interne  le  long  de  la  ba- 
guette sont  d'un  schiste  foncé,  à  extrémité  fortement  enduite  de  cendré 
clair  ;  dans  les  quatre  suivantes  la  barbe  externe  est  d'un  cendré  argenté 
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clair,  tandis  que  Tinterne  a  une  bande  foncée  semblable  à  la  précédente, 
enduite  plus  ou  moins  de  cendré  à  l'extrémité  des  pennes  et  prolongée  en 
arrière  en  une  raie  foncée,  voisine  du  bord  même  de  ces  pennes;  les  autres 
primaires  sont  d'un  cendré  argenté  clair,  bordées  au  bout  et  intérieurement 
de  blanc;  la  barbe  externe  des  secondaires  est  d'un  cendré  beaucoup  plus 
foncé,  passant  sur  la  barbe  interne,  et  bordées  largement  à  Textrémité  de 
blanc.  Queae  profondément  fourchue,  toute  blanche.  Bec  long,  assez  fort, 
à  angle  du  dessous  de  la  mandibule  inférieure  émoussé  et  situé  à  une 
grande  distance  du  bord  antérieur  de  l'ouverture  nasale,  rouge  teinté  de 
jaune  au  bout  ;  pattes  brun  noir. 

Longueur  de  Faile,  316;  queue,  156;  rectrices  médianes,  88;  bec,  82; 
tarse,  29;  doigt  médian,  21;  ongle,  10;  hauteur  du  bec  à  l'angle  inférieur, 
11  millimètres. 

Description  prise  d'un  oîsean  de  Tehoantepec  (San  Mateo)  de  la  collection  de 
MM.  Salvin  et  Godman. 
Callao  (capitaine  Mabkham)  ;  Arica  (Fbobeen). 


1293.  —  Sterna  Tnideauii 

AuDUB.,  Orn.  Biogr.y  V,  p.  125  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1871, 
p.  570  —  Lande.,  An.  Univ.  ChilCj  1872,  p.  515  —  Saund.,  P.  Z.  S., 
1876,  p.  660. 

Phaëtusa  Trudeauii,  Blasius,  Joum.  fur  Orn.,  1866,  p.  73. 

Sterna  Frobeenii,  Phil.  et  Lande.,  Wiegm.  Arch.,  1863,  p.  125. 

S,  supra,  alis,  pectore  abdomineque  toto  dilute  cinerea;  capite  supra,  genis 
gulaque  sericeo  albis;  striga  transoculari  cinereo  ardesiaca;  uropygio,  alis, 
subcaudalibus  alisque  subtus  albis;  remigibus  primariis  cum  tectricibus  majo- 
ribus  argenteo  albis;  cauda  furcata  alba,  rectricibus  mediis  subcinerascen- 
tibus. 

Oiseau  adulte  en  plumage  d'hiver.  —  La  tète  avec  la  gorge  d'un  blanc 
soyeux  pur,  avec  une  bande  transoculaire  ardoisée,  commençant  par  une 
grosse  tache  au-devant  de  l'œil,  et  prolongée  jusque  sur  les  tectrices  auri- 
culaires; tout  le  dos  avec  le  derrière  du  cou  et  le  dessus  des  ailes  d'un 
cendré  bleuâtre  pâle;  le  croupion  et  les  sus-caudales  blancs;  le  dessous  du 
corps  d'un  cendré  soyeux  très  pâle  au  cou,  d'un  cendré  un  peu  plus  obscur 
que  celui  du  dos  sur  la  poitrine  et  l'abdomen;  sous-caudales  blanches. 
Rémiges  primaires  et  les  grandes  tectrices  correspondantes  d'un  blanc 
argenté  fort  brillant;  à  barbe  interne  largement  blanche,  avec  une  bande 
ardoisée  près  de  l'extrémité  des  pennes  en  laissant  une  bordure  blanche 
fine  en  commençant  de  la  deuxième  à  la  sixième;  la  barbe  externe  des 


444  OKNITHOLOGIE 


secondaires  aussi  claire  que  celle  des  primaires;  tout  le  dessous  de  Taile 
pliée  et  axillaires  blancs.  Queue  profondément  fourchue,  à  rectrices  externes 
fort  atténuées  dans  leur  pai'tie  terminale,  d'un  blanc  argenté,  à  rectrices 
médianes  et  la  barbe  externe,  excepté  les  externes,  tirant  très  légèrement 
au  ceadré.  Bec  noir,  à  base  brunâtre;  l'extrémité  jaune;  pattes  d*un  brun 
pâle. 

Longueur  de  Taile,  265;  queue,  135;  rectrices  médianes,  65;  bec,  56; 
tarse,  26;  doigt  médian,  20;  ongle,  8;  hauteur  du  bec  à  Tangle  inférieur, 
•9  millimètres. 

DeBcription  faite  d*im  exemplaire  de  Santa  Gatharins  (&ad  du  Brésil)»  de  la  ooUec- 
tion  de  MM.  SâalYin  et  Godman. 

«  Bec  fort  comprimé  sur  les  côtés;  ouverture  nasale  courte  éloignée 
de  4"'  des  plumes  frontales;  Tangle  peu  prononcé;  noir  pourpré,  à  extré- 
mité corné  blanchâtre.  Iris  brun  foncé.  Pattes  avec  les  membranes  oran- 
gées, ongles  cornés  avec  l'extrémité  brunâtre  pâle.  Une  tache  noire  devant 
Tœil,  composée  de  la  réunion  de  petits  points;  tour  de  l'œil  de  la  même 
couleur;  la  partie  postérieure  du  sommet  de  la  tête,  la  nuque  et  le  cou  pos- 
térieur variés  de  nombreuses  taches  noires  sur  un  fond  blanc;  face,  front, 
sommet  de  la  tête,  joues,  côtés  du  cou,  gorge,  devant  du  cou,  abdomen, 
région  anale,  tectrices  inférieures  des  ailes,  sou^-caudales,  bord  de  l'aile  et 
plumage  des  tibias  d'un  blanc  de  neige;  le  reste  du  dessus  du  corps  d'un 
beau  cendré  bleuâtre  ou  gris  argenté.  Queue  avec  les  tectrices  supérieures 
blanches.  Rectrice  externe  (1"  8'"  plus  longue  que  la  deuxième)  d'un  gris 
n olivâtre  foncé  sur  la  barbe  externe,  d'un  gris  bleuâtre  au  tiers  terminal, 
cette  couleur  répandue  aussi  sur  la  barbe  externe  de  la  deuxième  et  troisième 
rectrice;  les  baguettes  sont  blanches.  Les  rémiges  primaires  sont  d'un  gris 
noirâtre  sur  la  barbe  externe,  une  bande  noire  sur  la  barbe  interne  près  de 
la  baguette  et  à  l'extrémité  non  couverte  par  la  rémige  suivante  bordées  de 
blanc  au  bout  et  sur  le  reste  de  la  barbe  interne.  Les  rémiges  secondaires 
d'un  gris  bleuâtre  clair  avec  des  bordures  blanches  larges. 

»  Longueur,  1'  3"  3"';  bec  depuis  le  front,  1"  5'";  depuis  la  commis- 
sure 2";  hauteur  du  bec,  5'";  rectrices  externes,  5"  6"';  rectrices  mé- 
dianes, 2"  4'";  aUe,  9"  9'";  tarse,  9'";  doigt  médian,  T';  ongle,  4' 


i>»» 


»  Description  de  la  femelle  adulte  tuée  en  août  1851  dans  la  baie  d'Arica  aa 
Pérou  2>  (Philippi  et  Landbsck). 


1294.  —  Sterna  superciliaris 

Vieil.,  Nouv,  D,  H.  JV.,  XXXII,  p.  176  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1866,  p.  200;  1871,  p.  571;  1873,  p.  310  —  l^om.  Av.  Neotr.,  p.  147 
—  Saund.,  p.  Z.  s.,  1876,  p.  662. 
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Stema  argentea,  Wied.,  Beitr.  Natg,  BrasiL,  lY,  p.  871. 
Stemula  superciliaris,  Boié,  Isis^  1844,  p.  183. 

St.  sericeo  candida;  pallio  pallide  cinereo;  fronte  pileoque  albo  vitta  nigra 
transoculari  et  nuchali  circumscriptis  ;  remigibus  tribus  externis  nigris,  albo 
interne  marginatis;  reliquis  cinereis,  secundariis  late  albo  terminatis  ;  cauda 
emarginata  rectricibus  mediis  pallide  cinereis,  Rostrum  nigrum  ;  pedes  flavi, 

cf  et  Q  —  D'uni  blanc  soyeux,  à  manteau  cendré  pâle  ;  le  front  et  le 
milieu  du  sommet  de  la  tête  blanc  entouré  d'une  bande  noire  commençant 
près  de  la  naissance  du  bec,  passant  à  travers  l'œil  et  s'élarglssant  après 
l'avoir  dépassé  pour  se  joindre  sur  la  nuque  avec  sa  congénère.  Les  trois 
rémiges  primaires  externes  noires  bordées  intérieurement  de  blanc;  les 
autres  cendrées,  à  bordure  interne  blancbe,  les  secondaires  terminées  de 
blanc.  Queue  peu  fourchue,  à  rectrices  externes  aiguës.  Bec  noir;  pattes 
jaunes. 

n  est  rare  de  trouver  les  exemplaires  à  sommet  de  la  tête  blanc  pur; 
ordinairement  il  est  plus  ou  moins  tacheté  de  noir. 

cf  Longueur  de  l'aile,  167;  queue,  59;  bec,  35;  tarse,  16;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  16;  rectrice  externe  dépassant  la  subexterne  de  18  millimètres. 

(Jcayah  inférieur,  Santa  Cmz  (Babtlett). 


1295.  —  Sterna  exilis 

TscH.,  Wiegm.  Arch.,  1843, 1,  p.  389  —  Faun.  Peru,,  pp.  53  et  306 
—  ScL.  et  Salv.,  ^om.  Av.  Neotr.,  p.  147  —  Saund.,  P.  Z.  .§.,  1882, 
p.  522. 

Sterna  acutlrostris,  Tsgh.,  Wiegm,  Arch.,  1843, 1,  p.  389. 

Sterna  lorata,  Phil.  et  Landb.,  Wiegm,  Arch.,  1863,  part  I, 
p.  124. 

St,  supra  perlaceo  cinerea;  fronte,  genis  gulaque  albis;  pileo  cum  nueha 
vittaque  anteoculari  nigris;  subtus  tota  pallidissime  cinerea;  remigibus  ternis 
primariis  extus  nigricantibus  ;  subalaribus  albis.  Rostrum  dimidio  basali  fla- 
vum,  ierminali  nigrum;  pedes  fusco  rubricantes. 

Parties  supérieures  du  corps  et  des  ailes  d'un  cendré  perlé  clair;  front 
blanc  prolongé  des  deux  côtés  au-dessus  des  yeux  ;  les  côtés  de  la  tête  et 
la  gorge  sont  awîssi  blancs;  le  sommet  de  la  tête  avec  la  nuque  est  noir, 
ainsi  qu'une  large  raie  entre  l'œil  et  la  naissance  du  bec  ;  tout  le  dessous 
est  d*an  ceïidré  soyeux  très  clair,  un  peu  plus  foncé  sur  l'abdomen  qu'au 
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cou.  Les  trois  premières  rémiges  soDt  d'un  schistacé  noirâtre  sur  la  barbe 
externe  et  une  grande  partie  de  l'interne,  les  autres  de  la  couleur  du  dos  ; 
toutes  bordées  intérieurement  de  blanc  et  à  baguette  blanche;  sous-alaires 
blanches.  Queue  profondément  fourchue,  à  rectrices  latérales  atténuées  à 
l'extrémité,  de  la  couleur  du  dos,  les  rectrices  externes  blanches  en  grande 
partie  basale,  dessous  des  rectrices  blanc.  Bec  jaune  pâle  dans  la  moitié 
basale  et  noir  dans  la  terminale;  pattes  brunes  rougeâtres;  iris,  selon 
Tschudi,  gris. 

Longueur  de  l'aile,  122;  queue,  95;  bec,  40;  tarse,  11;  rectrice  médiane, 
53  millimètres. 

Description  d'après  nn  exemplaire  de  Lima  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et 
Gk>dman. 

0BSBB7ATI0KS.  —  La  description  de  Tschudi  ne  s'accorde  pas  dans  quelques 
détails  avec  Toisean  décrit  plus  haut,  comme  :  <c  Oberflugdecken  hell  branngran,  d 
tandis  qu'elles  sont  concolores  aa  dos;  <k  Bchwanzfedem  etwas  dnnckler  als  die  Fit- 
tigfederer,  ]>  tandis  qu'elles  sont  tout  à  fait  de  la  même  nuance  ;  <c  Kehle  und  der 
ganze  Unterkœrper  reinweiss,  7>  tandis  qu'il  est  cendré  pâle  dans  notre  exemplaire  ; 
<K  8chnabel  ganz  schwarz.  i> 

Lima  (Nation);  Tschudi  sans  indication  de  localité;  Paracas  Baj  (capitaine 
Mabkham);  Arica  (Fbobebn). 


1296.  —  NeQnla,  inca 

Stema  inca,  Less.,  Voy.  CoquillCy  Ois.^  p.  731,  tb.  XLV. 

Nœnia  inca,  Boié,  his,  1844,  p.  189  —  Scl.  et  Salv.,  Nom.  Av. 
Neotr.,  p.  147  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  562  —  Saund.,  P.  Z.  S., 
1882,  p.  520. 

Anous  inca,  Gr.,  Gen.  B.,  III,  p.  661. 

Noddi  inca,  Gay,  Cat.  Aves  Chilij  p.  50. 

Inca  mystacalis,  Jard.,  Contr.  Orn.^  1850,  p.  32. 

N.  cinereo  plumbea;  mystace  longissimo  albo;  remigihus  primariis  nigri- 
cantibus;  sccundariis  albo  terminatis.  Rostrum  et  pedes  rubri. 

cf  et  Q  —  Tout  le  plumage  est  plombé  bleuâtre  presque  uniforme 
partout,  excepté  la  gorge  et  les  joues  qui  sont  d'un  cendré  distinctement 
moins  foncé;  une  moustache  de  plumes  blanches  passant  sous  Tœil,  le 
long  de  la  commissure  du  bec  et  prolongées  en  s'atténuant  au-dessus  de 
l'oreille  en  un  faisceau  long  et  recourbé  autour  de  cette  dernière.  Rémiges 
primaires  noirâtres  ainsi  que  les  tectrices  correspondantes,  les  secondaires 
concolores  au  dos  et  terminées  d'une  bordure  blanche,  formant  une  raie 
transalaire;  rectrices  noirâtres,  grises  en  dessous.  Bec  et  pattes  rouges. 

Les  oiseaux  moins  adultes  sont  d'un  gris  foncé  en  dessus  et  d'un  gris 
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terreux  moins  foncé  en  dessous;  la  moustache  cendrée  dans  toute  sa 
longueur,  ou  cendrée  jusqu'à  Foreille  et  à  plumes  prolongées  en  partie 
blanches  et  cendrées.  Ailes  et  queue  comme  dans  les  précédents.  Bec  brun 
rougeâtre,  à  extrémité  rouge;  pattes  brunes. 

cf  Longueur  de  Taile,  243;  queue,  120;  bec,  60;  tarse,  26;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  31  millimètres. 


ChorilloB  (jBiâKi)  ;  Callao  (capitaine  Mabkhah). 


1297.  —  Hiarus  dominicanus 

LicHT.,  Yerz.  Doubl.y  p.  82  —  Gr.,  Gen.  B.,  tb.  CLXXX  —  Scl. 
et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  148  —  Saund.,  P.  Z.  S.,  4878, 
p,  180;  1882,  p.  527. 

Laras  Azarœ,  Pelz.,  Om.  Bras.,  p.  323. 

Laras  vociféras,  Burm.,  Syst.  Uéb.  Th.  Bras.y  III,  p.  448. 

Laras  Fritzei,  Bruch.,  Joum.  fût  Orn,,  1855,  p.  281. 

Laras  antipodas,  Catal.  Amer,  Brit  Mus.^  1844,  p.  169. 

Laras  Verreauxii,  Bp.,  Rev.  Mag.  ZooL,  1855,  p.  16  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  1874,  p.  562. 

L  alîms,  dorso  alisque  fusco  ardesiaceis;  alis  longissimis  remigihus  nigris, 
secundariis  late  albo  terminatis;  rostro  robusto  ftavo,  macula  anteapicali 
rubra;  pedibus  sordide  flavidis;  iride  straminea. 

cf  et  Q  Ad.  —  Blanche,  à  dos  et  les  ailes  d'un  ardoisé  noirâtre;  rémiges 
noires,  les  secondaires  largement  terminées  de  blanc,  formant  une  large 
bande  en  travers  deTaile,  les  tertiaires  et  les  scapulaires  postérieures 
bordées  de  blanc  à  Textrémité,  Bec  robuste,  peu  long,  jaune,  avec  une 
grande  tache  rouge  miniacé  près  de  l'extrémité  de  la  mandibule  inférieure  ; 
pattes  d'un  jaunâtre  sale;  iris  jaune  paille. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  a  les  plumes  du  manteau  d'un  brun 
fuligineux  entourées  d'une  bordure  d'un  blanc  jaunâtre,  fines  sur  la  région 
interscapulaire,  plus  larges  sur  les  tectrices  alaircs  et  les  scapulaires  ;  toutes 
les  plumes  du  sommet  de  la  tête  et  du  cou  postérieur  sont  brunes  bordées 
latéralement  de  blanchâtre  et  blanches  à  la  base  ;  côtés  du  visage  blan- 
châtres finement  maculés  de  brun  fuligineux;  gorge  blanchâtre  immaculée  ; 
tout  le  dessous  blanchâtre  varié  de  taches  fuligineuses  plus  pâles  que  celles 
du  dessus,  plus  grosses  et  plus  foncées  sur  les  côtés  et  moins  prononcées 
au  milieu  du  corps;  sous-alaires  fuligineuses  ;  rémiges  noirâtres,  les  secon- 
daires terminées  d'une  bordure  blanchâtre  sale,  moins  large  que  dans  les 
adultes;  page  inférieure  des  rémiges  gris  brunâtre.  Queue  blanche  à  la 
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base  et  brun  noirâtre  dans  sa  moitié  terminale  ;  la  partie  blanche  tachetée 
de  noirâtre;  l'extrémité  même  des  rectrices  bordée  finement  de  blanc.  Bec 
corné  noirâtre;  pattes  d'un  jaune  brunâtre;  iris  brun  foncé. 

C?  Longueur  de  l'aile,  430;  queue,  170;  bec,  80;  tarse,  74;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  66;  hauteur  du  bec  dans  sa  plus  grande  hauteui',  22  milli- 
mètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  420;  queue,  160,  bec,  75;  tarse,  65;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  62  millimètres. 

Chorillos  (Jelski);  Callao  (capitaine  Mabkham). 


1298.  —  Hiarus  Belcheri 

ViG.,  Zool.  Joum.y  1829,  p.  358  —  Zool.  Beecheys  Voy.,  p.  39  — 
ScHL.,  Mus.  P.-B.,  Lurij  p.  9  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  562  — 
Saund.,  p.  Z.  s.,  1876,  p.  182;  1882,  p.  526. 

Adelarus  Belcheri,  Bruch.,  Joum.  fur  Om.,  1853,  p.  107;  1855, 
p.  279. 

Leucophœus  Belcheri,  Bp.,  Consp.  Av.^  II,  p.  232. 

Larus  fiiliginosus,  Cass.,  U,  S.  Eocpl.  Exp.  Om.,  p.  378. 

Larus  Frobeenii,  Phil.  et  Landb.,  Wiegm,^  Arch.y  1861,  p.  292. 

Larus  Frobeni,  Phil.  et  Lanb.,  CaU  Av.  Chili j  An.  Univ.  Chile, 
XXXI,  p.  288. 

L,  albus,  dorso  alisque  nigro  fuliginosis  ;  capite  cum  collo  supero  fuliginoso, 
fronte  gulaque  albidis;  remigibus  nigricantibus,  seeundariis  apioé  albùfasciam 
alarem  constituentibus  ;  cauda  basi  alba  fascia  laia  subterminali  nigra,  apice 
aibo  limbata.  Rostrum  flavum,  fascia  subterminali  nigr a,  apice  aurantiacunt  ; 
pedes  ftavi,  iris  brunnea. 

Veste  hyemali  capite  toto  albo, 

cf  et  Q  —  D'un  noir  fuligineux  au  dos  et  sur  les  ailes,  d*un  fuligineux 
brunâtre  sur  la  tête  et  le  haut  du  cou,  à  front  et  gorge  blancs  tachetés  de 
fuligineux;  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  blanc,  enduit  légère- 
ment de  cendré  perlé  sur  la  région  jugulaire  et  le  haut  de  la  poitrine;  entre 
la  couleur  foncée  du  manteau  et  celle  du  cou  postérieur  un  large  demi- 
collier  perlé  blanchâtre,  dont  les  deux  extrémités  se  confondent  avec  la 
couleur  des  parties  inférieures.  Rémiges  noirâtres,  les  secondaires  ter- 
minées par  une  bordure  blanche,  formant  une  raie  transalaire;  sous-alaires 
d'un  cendré  schistacé,  excepté  celles  de  tout  le  bord  de  Taile  qui  sont  d'un 
blanc  pur;  page  inférieure  des  rémiges  d'un  schistacé  beaucoup  plus  pâle 
que  celui  de  la  supérieure.   Le  bas  du  croupion  et  les  tectrices  sus-eau- 
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(laies  blancs;  queue  blanche  dans  la  plus  grande  moitié  basale,  terminée 
d'une  large  bande  noirâtre  bordée  au  bout  de  blanc.  Bec  jaune  avec  une 
bande  antéapicale  noire  et  l'extrémité  même  des  deux  mandibules  orangée 
rougeàtre;  pattes  jaunâtres;  iris  brun. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  ont  toute  la  tête  avec  le  haut  du  cou 
d'un  blanc  pur  ;  la  nuance  perlée  moins  forte  sur  la  poitrine  et  le  bas  du 
cou  postérieur,  en  outre  ils  ressemblent  en  tout  au  plumage  précédent. 

0  Les  jeunes  en  premier  plumage  ont  la  tête  et  le  cou  couverts  de 
plumes  brunes  terminées  largement  d'une  bordure  blanchâtre,  en  y  for- 
mant un  semis  de  nombreuses  taches  irrégulières;  toutes  les  plumes  du 
dos  et  des  tectrices  alaires  sont  brun  foncé  au  milieu,  bordées  largement 
de  fauve  blanchâtre;  celles  du  croupion  et  des  sus-caudales  sont  plus  blan- 
châtres avec  les  taches  médianes  brunes  moins  grandes;  les  plumes  de  la 
poitrine  et  des  flancs  de  Tabdomen  brun  pâle  au  milieu,  boi'dées  largement 
de  blanchâtre  ;  le  milieu  même  de  l'abdomen  blanc  isabelle  unicolore  ;  sous- 
caudales  blanches  tachetées  de  brun  foncé.  Rémiges  noirâtres  entourées 
d'une  bordure  terminale  blanche,  la  barbe  externe  des  secondaires  lar- 
gement bordée  de  blanchâtre  ;  sous-alaires  blanchâtres  tachetées  de  brun. 
Queue  comme  dans  les  adultes  avec  cette  différence  que  le  blanc  de  la  base 
n'est  pas  aussi  tranché  du  noir,  mais  il  est  tacheté  sur  une  certaine  étendue, 
les  bordures  terminales  blanches  prolongées  sur  les  côtés  des  rectrices. 
Bec  jaunâtre,  â  dos  rembruni,  la  barbe  noire  subterminale  plus  prolongée 
vers  l'extrémité,  dont  Torangé  est  réduit  en  raies  longitudinales  au  dos  de 
la  mandibule  supérieure  et  le  dessous  de  l'inférieure;  pattes  carné  sale. 

Q  Longueur  de  l'aile,  360;  queue,  128;  bec,  57;  tarse,  59;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  50  millimètres. 

Chorillos,  Callao,  les  exemplaires  en  plumage  de  noces  et  les  jeunes  dans  la  moitié 
de  mars,  en  plumage  d'hiver  en  février  (Jelski)  ;  Callao  (capitaine  Mabkham). 


1299.  —  Hiarus  modestus 

TscH.,  Faun.  Peru.,  pp.  53  et  306,  tb.  XXXV  —  Scl.  et  Salv., 
Nomend.  Av.  Neotr.,  p.  148  —  Saund.,  P.  Z.  S.,  1878,  p.  183. 

Laras  Bridges!,  Fras.,  P.  Z.  S.,  1845,  p.  16  —  Bruch.,  Journ. 
fur  Orn.y  1855,  p.  280. 

Blasipas  Bridges!,  Bp.,  Consp,  Av.,  II,  p.  212. 

Leucophaius  modestus,  Gr.,  H.  List  B,  Brit.  Mus.,  III,  p.  116. 

L.  sericeo  ardesiacus,  pileo  gulaque  albicantibus,  remigibus  nigris;  secuH" 
dariis  apice  candidis  fasciam  alarem  constituentibm  ;  eauda  cinerea  apice  dilu- 
tiore  fascia  lata  subterviinali  nigra.  Roslro  gracili,  haud  angulato,  nigro; 
pedibus  atro  rubentibus. 

29 
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Andoisé  clair  en  dessus,  à  tête  et  cou  d'un  gris  terreux  soyeux,  plus 
fotncé  sur  ce  dernier;  d'un  gris  plus  pâle  sur  tout  le  dessous  du  corps. 
Rémiges  noires,  les  secondaires  terminées  par  une  bordure  blanchâtre, 
formant  une  bande  transalaire;  les  sous-alaires  et  la  page  inférieure  des 
rémiges  d'un  gris  brunâtre  beitucoup  plus  foncé  que  celui  de  Tabdomen. 
Queue  grise  à  la  base,  largement  noirâtre  à  Textrémité,  toutes  les  rectrices 
terminées  d'une  tache  plus  pâle,  plus  ou  moins  prononcée*  Bec  faible  corné 
noirâtre;  pattes  noires  rougeâtres;  iris  gris  bleuâtre. 

Longueur  de  Taile,  336;  queue,  120;  bec,  62;  tarse,  52;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  44  millimètres. 

Côte  du  Pacifique  (Tschudi). 


1300.  —  Hiarus  atricilla 

L.,  S.  2V.,  I,  p.  225  —  AuDUB.,  B.  Amer.,  VII,  p.  136,  tb.  CDLXIII     ' 
—  Pelz.,  Orn,  Bras,,  p.  323  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  148  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  749  —  Saund.,  P.  Z.  S.,  1878, 
p.  194. 

Larus  ridibundus,  Wils.,  Amer.  Om.,  IX,  p.  89,  tb.  LXXIV, 
fig.  4. 

Xema  atricilla,  Boié,  7^2^^,  1822,  p.  653  —  Gab.  in  Schomb., 
Guian,,  III,  p.  761. 

Chroicocephalus  atricilla,  Bruch.,  Joum.  fur  Orn.,  1853, 
p.  106.  * 

Chroicocephalus  serranus,  Bruch.,  Joum.  fur  Om,,  1853, 
p.  106  {nec  Tsch.). 

Atricilla  Gatesbyi,  Bruch.,  Joum.  fur  Orn.,  1855,  p.  287. 

AtricUla  megalopterus,  Bp.  —  Bruch.,  Joum.  fur  Orn.,  1855, 
p.  287*  .        . 

Atricilla  micropterus,  Bp.  —  Bruch.,  Joum.  fur  Orn.,  1855, 
p.  288. 

L.  alhus,  pallio  glauco  cinereo;  capite  cum  colla  supero  glauco  fuliginoso; 
remigihus  primariis  quinis  externis  nigricantibus,  religuis  dorso  concoloribus 
albo  apice  limbatis.  Rostrum  rubro  brunneum  apice  nigricans;  pedes  fusco 
brunnei;  iris  brunnea. 

Veste  hyemali  capite  aïbo  macula  auriculari  fusca. 

cf  et  Q  —  Blanche,  à  dos  et  les  ailes  d*un  cendré  bleuâtre  foncé;  la  tête 
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avec  le  cou  supérieur  d'un  plombé  fuligineux  foncé  ;  Toeil  entouré  d'une 
bordure  blanche  d'en  haut,  en  arrière  et  en  bas;  les  cinq  rémiges  primaires 
externes  noirâtœs ,  à  barbe  externe  dans  les  deux  dernières  enduites  de 
plombé  à  la  base  ;  les  autres  concolores  au  dos  terminées  de  blanc,  formant 
une  large  bande  transalaire  sur  les  secondaires;  une  tache  noire  antéapi- 
cale  sur  la  sixième  primaire;  sous-alaircs  blanches  le  long  du  bord  de  l'aile, 
les  autres  cendrées  claires.  Bec  brun  rougeàtre,  à  extrémité  noirâtre;  pattes 
brunes  noirâtres;  iris  brun. 

Les  oiseaux  en  plomage  d'hiver  ont  la  tête  blanche  avec  une  tache  foncée 
sur  l'oreille. 

0  Les  jeunes  dans  leur  premier  plumage  sont  d'un  gris  foncé  en  dessus, 
à  plumes  finement  bordées  de  fauve  blanchâtre  au  dos ,  et  un  peu  plus  lar- 
gement sur  les  scapulaircs  et  les  tectrices  alaires;  le  devant  du  visage  est 
d'un  gris  beaucoup  plus  pâle  que  le  reste  de  la  tête;  gorge  blanche;  le 
devant  du  cou,  le  haut  de  la  poitrine  et  les  flancs  d'un  gris  moins  foncé 
que  celui  du  dos,  affaibli  par  les  bordures  blanchâtres  des  plumes;  le  reste 
des  parties  inférieures  du  corps  blanc;  dos  inférieur  gris  cendré,  pâlissant 
de  plus  en  plus  au  croupion;  sus-caudales  blanchâtres.  Toutes  les  rémiges 
noirâtres,  les  secondaires  terminées  par  une  large  bordure  blanche  et  bor* 
dées  intérieurement  de  gris  brunâtre.  Queue  cendrée  largement  terminée 
de  noirâtre ,  à  base  des  pennes  blanche  sur  la  barbe  interne ,  l'extrémité 
même  bordée  finement  de  blanchâtre.  V 

Q  Longueur  de  l'aile,  332;  queue,  120;  bec,  52;  tarse,  55;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  44;  hauteur  du  bec,  11  millimètres. 

Santa  Lncia  (IStolzmann).  Un  jeune  exemplaire  commençant  à  piendre  les 
plumes  de  l'adulte. 


1301.  —  Larus  Franklini 

LiaruB  atricilla,  Sabine,  App.  Polar.  Sea,  p.  695. 

Larus  Franklini,  Sw.  et  Rich.,  Faun.  Bor.  Am.  B.,  p.  424, 
tb.  LXXII  -  AuDUB.,  B.  Amer,,  VII,  p.  145  -  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4874, 
p.  56^—  Saund.,  P,  Z.  s.,  1878,  p.  195;  1882,  p.  524. 

Ghroioocephalus  cucullatus,  Bruch.,  Joiirn.  fur  Om.^  1853, 
p.  104. 

Ghroicocephalus  Kittlitzi,  Bruch.,  l.  c,  p.  104. 

Ghroicocephalus  S.chimperi,  Bruch.,  l.  c,  p.  104. 

Ghroicocephalus  Franklini,  Bruch.,  L  c,  p.  104;  1855,  p.  289. 

L.  albus;  pectore  ahdomineque  roseo  indutis;  pallio  glauco  cinereo;  cétvice, 
nucha  regioneque  auriculari  fusco  fuliginosiSy  striga  auriculari  nigrd  arde* 
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siaca;  pogonio  exierno  prirrue  remigis  apiceque  primariorum  usque  ad  quintam 
nigris,  macula  alba  terminatis.  Rostrum  ruhro  brunneum  apice  rubrum; 
pedes  brunneo  rubri;  iris  fusco  brunnea, 

cf  et  Q  —  Blanche,  à  poitrine  et  Tabdomen  plus  ou  moins  enduits  de 
rose;  le  dos  et  les  ailes  d*un  cendré  bleuâtre  foncé;  la  partie  postérieure  de 
la  tète,  c'est-à-dire  le  vertex  jusqu'à  la  nuque  inclusivement  et  toute  la 
région  auriculaire  jusqu'au  haut  du  cou,  couverte  d'un  capuchon  fuligineux 
plus  ou  moins  strié  de  blanc  en  dessus,  et  le  plus  foncé  et  uniforme  sur  la 
région  auriculaire  ;  l'œil  entouré  en  dessus,  en  dessous  et  en  arrière  d'une 
bordure  blanche  et  d'une  raie  noirâtre  du  côté  antérieur,  précédée  de  stries 
de  la  même  couleur.  Les  rémiges  sont  de  la  même  couleur  que  les  tectrices 
alaires,  bordées  intérieurement  de  blanc,  la  barbe  externe  de  la  première 
noire,  ainsi  que  l'extrémité  des  cinq  diminuant  graduellement  en  longueur 
jusqu'à  cette  dernière  et  toutes  terminées  d'une  tache  blanche;  la  première 
a  en  outre  une  grande  tache  blanche  arrondie  ou  carrée  sur  la  barbe  interne 
au  voisinage  de  l'extrémité  ;  toutes  les  autres  rémiges  largement  terminées 
de  blanc  en  formant  une  raie  transalaire.  Les  deux  rectrices  médiaires  cen- 
drées; les  autres  blanches.  Bec  brun  rougeâtre,  à  extrémité  rouge;  pattes 
brunes;  iris  brun  foncé.  Quelques-unes  présentent  des  différences  dans  la 
disposition  du  noir  dans  l'extrémité  des  rémiges  primaires. 

0  Les  jeunes  ont  le  manteau  gris,  à  plumes  largement  bordées  d'une 
nuance  plus  pâle;  le  blanc  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen  sans  teinte  rose; 
rectrices  terminées  d'une  bande  brune  noirâtre,  à  barbe  externe  cendrée, 
excepté  celle  de  la  première  qui  est  toute  blanche;  les  rémiges  primaires 
noirâtres  sans  rien  de  blanc;  les  secondaires  fort  rembrunies  vers  l'extré- 
mité dont  la  bordure  blanche  terminale  est  moins  large  que  dans  les  adultes. 
Bec  brun  corné. 

cf  Longueur  de  l'aile,  290;  queue,  105;  bec,  46;  tarse,  42;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  38  millimètres. 

Lima,  Chorillos  (Jelski);  Payta  (capitaine  Mabkhâm). 


1302.  —  Larus  serranus 

TscH.,  Consp.  Av,y  n«  338  —  Faun.  Peru,y  pp.  53  et  307  —  Scl. 
et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.^  p.  148  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  562  —  Saund.,  p.  Z.  s.,  1878,  p.  196;  1882,  p.  289. 

Ghroicocephalas  personatas,  Bruch.,  Journ.  fur  Om.^  i855, 
p.  289. 

Xema  cirrhocephalum,  Peale  —  Cass.,  17.  S.  ExpL  Exp,  Om,, 
p.  381. 
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LaxoiB  glaucotis,  Cass.,  I.  c,  p.  381. 

Laros  Bonapartii,  Sgl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  178. 

L  albiu,  dorso  perlaceo  cano,  alis  intensius  csdruUscentihus  ;  capite  cum 
collo  supero  nigro,  lunula  postoculari  alba;  remigibiis  primariis  nigris,  pogonio 
externo  in  parte  tribusque  externis  fascia  lata  anieapicali  albis.  Rostrum  rubro 
brunneum;  pedes  brunnei;  iris  fusco  castanea. 

Veste  hyemali  capite  albo,  macula  auriculari  et  anteoculari  fuscis. 

cf  et  g  —  Blanc,  à  dos  d'un  gris  perlé  très  clair,  à  peu  près  de  la  nuance 
analogue  à  celle  du  L.  minutus  d'Europe;  ailes  distinctement  plus  foncées 
tirant  légèrement  au  bleuâtre;  la  tête  jusqu'à  la  nuque  inclusivement  avec 
la  gorge  et  le  haut  antérieur  noire  avec  une  lunule  blanche  entourant  la 
plus  grande  moitié  postérieure  de  Toeil.  Rémiges  primaires  noires,  à  ba- 
guette blanche  et  une  longue  bande  antéapicale  de  cette  dernière  couleur 
dans  la  première;  la  deuxième  a  la  barbe  externe  blanche  à  la  base  et  une 
bande  un  peu  moins  longue  que  celle  dans  la  précédente;  dans  la  troisième 
la  bande  est  distinctement  plus  courte  et  n'atteignant  pas  le  bord  interne 
de  la  plume,  tandis  que  le  blanc  s'étend  plus  longuement  sur  sa  barbe 
externe;  les  suivantes  depuis  la  quatrième  jusqu'à  la  sixième  sont  blanches 
sur  la  barbe  externe,  de  plus  en  plus  cendrées  sur  la  paii,ie  voisine  de  la 
baguette  dans  la  barbe  interne,  noires  à  l'extrémité  et  le  bord  interne, 
toutes  les  trois  terminées  par  une  tache  blanche;  la  septième  et  la  hui- 
tième sont  cendrées,  la  première  traversée  d'une  bande  antéapicale  et 
bordée  intérieurement  de  noir,  tandis  que  la  dernière  n'a  qu'une  bordure 
analogue,  mais  moins  large.  Bec  rouge  brunâtre  cerise;  bordure  de  la 
paupière  un  peu  plus  pâle  que  le  bec,  presque  rouge  de  tuile;  pattes  de  la 
nuance  du  bec;  iris  brun  noisette  foncé. 

Les  oiseaux  en  plumage  d'hiver  différent  par  la  tète  toute  blanche  avec 
une  tache  fuligineuse  en  arrière  des  oreilles  et  une  lunule  de  la  même  cou- 
leur devant  l'œil. 

Longueur  de  l'aile,  365;  queue,  144;  bec,  59;  tarse,  58;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  49;  totale,  470;  hauteur  du  bec  dans  sa  plus  grande  hauteur, 
11  millimètres. 

a  Habitant  exclusif  de  la  région  de  la  sierra  et  la  pnna  froide,  où  il  vit  en  bandes 
composées  de  milliers  dans  les  endroits  marécageux.  Sur  le  plateau  de  Jauja,  à 
10,000  pieds  d'altitude,  on  le  roit  souvent  en  Bo<îiété  de  Vlbis  melanotU  et  de  VArdea 
candi da  dans  les  champs  fraîchement  labourés.  Les  Indiens  le  nomment  quinlla  d 

(TSCHUDI). 

Environs  du  lac  Junin  (Jelski)  ;  Callao  (coll.  Raimondi,  capitaine  Mabkham). 

«  Espèce  très  commune  aux  environs  de  Junin,  où  on  la  voit  également  près  de 
Teau,  dans  les  prairies  et  dans  les  champs;  elle  aime  aussi  à  visiter  les  champs 
labourés  et  nouvellement  semés,  où  elle  se  nourrit  comme  nos  corneilles  des  larves 
de  mélolonthe;  je  crois  aussi  qu'elle  ne  dédaigne  pas  les  grains  d'orge  ramollis. 
Comme  les  autres  mouettes  elle  accompagne  pendant  un  certain  temps  le  chasseur 
en  tournoyant  autour  de  lui  et  en  criant.  Dans  les  journées  froides  on  les  voit  en 
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grand  nombre  couchées  sur  leurs  pattes  dans  les  pâturages.  Sa  voix  ressemble  beau- 
coup à  celle  des  autres  mouettes^  Dans  les  derniers  jours  d'octobre  on  m'a  apporté 
deux  œufs  de  cette  mouette,  à  fond  yert  olive  tacheté  de  brun.  Dans  Testomao  j'ai 
trouvé  différentes  substances,  comme  un  morceau  de  viande,  pris  probablement  d'un 
tas  d'ordures,  des  hannetons,  des  gammarides,  des  cjclas,  des  grains  de  maïs,  de  fro- 
ment, d'orge,  des  morceaux  d'os,  des  caillonx,  et  une  fois  des  feuilles  rougeâtres 
d'une  graminée.  Un  jour  je  lui  ai  enlevé  un  poussin  de  foulque  vivant  »  (Jelbki). 


1303.  —  Larus  glaucodes 

Meyen,  Obs.  Zool,  1834,  p.  H5,  tb.  XXIV  —  Gay,  Favn.  Chili, 
Aveiiy  p.  480  —  ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.y  p.  148  —  Saund., 
P.  Z.  S.,  4878,  p.  203  —  Cass.,  UniL  St.  ExpL  Exp,,  p.  381. 

LaxoiB  glaucotes,  Cab.,  76/8,  1861,  p.  312. 

LaruB  glaacotis,  Schleg.,  Schl.  Mus.  P. -Bas,  Lari^  p.  42. 

Xema  cirrhocephalam,  Gould,  Znol.  Beagle,  III,  p.  142. 

Larus  alblpennis,  Peale,  ZooL  U,  S.  ExpL  Exp.y  p.  288. 

Gfravia  roseiventris,  Gould,  P.  Z.  S.,  1859,  p.  97. 

L,  alhuSy  pallio  pallide  cyaneo  cano,  capistro  hrunneo,  lunula  postoculari 
alba;  remigibus  primariis  albis,  interne  fusco  marginatis;  pogonio  externo 
primw  remigis  basi  margine  nigro.  Rostrum  et  pedes  rubro  brunnei, 

cf  Ad.  —  Blanc,  à  tête  couverte  d'un  capuchon  brun  occupant  la  nuque 
et  plus  prolongé  sur  le  devant  du  cou,  entouré  d'une  nuance  beaucoup 
plus  foncée,  finement  sur  la  nuque  et  beaucoup  plus  largenoent  au  cou  an- 
térieur; un  cendré  bleuâtre  pâle  occupe  le  dos,  les  tectrices  supérieures 
des  ailes  et  les  rémiges  secondaires  et  les  tertiaires;  une  fine  lunule  blanche 
entoure  la  plus  grande  moitié  postérieuixî  de  l'œil;  les  cinq  rémiges  pri- 
maires externes  blanches,  à  barbe  externe  de  la  première  bordée  de  noir 
dans  le  tiers  basai,  dans  la  première  et  deuxième  la  barbe  interne  large- 
ment noirâtre  jusqu'à  la  moitié  de  la  première,  et  jusqu'aux  quatre  cin- 
quièmes de  la  suivante;  dans  les  trois  autres  la  barbe  interne  est  cendrée, 
bordée  largement  de  noirâtre  ;  les  autres  primaires  cendrées.  Bec  et  pattes 
d'un  brun  rougeâtre. 

Longueur  de  l'aile,  300;  queue,  120;  bec,  50;  tarse,  47;  doigt  médian, 
39  millimètres. 

Description  d'après  un  oiseau  du  Chili,  au  Musée  de  Varsovie. 
Côte  péruvienne  {fide  Cassin.  l.  c). 
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1304.  —  Larus  cirrhocephalus 

Vieil,  in  »  éd.,  N.  D.  H.  ^.,  XXI,  p.  502  —  Gai.  Ofo.,  H,  p,  243, 
Ib.  GLXXXIX  —  Saund.,  P.  Z.  S.,  1878,  p.  204;  1882,  p.  525. 

Laros  polioo^halQB,  Tëmm.,  Man,  Orn,,  II,  p.  780. 

ChroloooepbaliiB  cirrliocephalas,  Brugh.,  Jùum,  fûf*  Orn.^ 
1853,  p.  106. 

Girrhoeeplialiis  plumbiceps,  Bbugh.,  Journ.  fur  Om.,  1855, 
p.  288. 

L.  supra  dnerêus,  capite  toto  cum  nucha  et  gula  elare  cinereis,  subtùs  cum 
ôoUo  postico  alba  ;  remigibus  binis  externis  utrinque  nigris  macula  magna 
anteapicali  alba  ;  a  tertia  ad  sextam  pogonio  externo  alba,  interne  schisiaeeo 
apice  nigro;  externis  plumbeis  fascia  anteapicali  nigra;  secundariis  plumbeo 
cinereis;  cauda  alba. 

cf  et  9  Ad.  —  D'un  cendré  bleuâtre  en  dessus  et  sur  les  ailes,  d'une  nuance 
plus  claire  au  dos  inférieur  et  au  croupion  antérieur;  blanche  en  dessous, 
au  cou  postérieur,  sur  la  partie  postérieure  du  croupion  et  les  sus*caudales; 
toute  la  tête  avec  la  nuque,  la  gorge  et  lé  haut  même  du  cou  postérieur 
couverts  d'un  capuchon  d*un  cendré  perlé  plus  clair  que  celui  du  dos,  en- 
touré en  bas  d*une  bordure  distinctement  plus  foncée.  Les  deux  rémiges 
primaires  externes  dans  chacune  des  ailes  toutes  noires,  excepté  une  grosse 
tache  noire  antéapicale,  et  la  partie  basale  de  la  baguette  également  blanche, 
ainsi  que  la  base  de  la  barbe  externe  longuement  blanche,  puis  elles  sont 
noires  et  terminées  d'une  tache  cendrée,  tandis  que  leur  barbe  interne  est 
schistacé  foncé;  les  autres  primaires  plombées  avec  une  raie  antéapicale 
noire;  les  secondaires  d*un  cendré  plus  obscur  que  le  dos;  sous-alaires 
blanches.  Queue  blanche.  Bec  d'un  jaune  sale,  rembruni  au  bout;  pattes 
carnées  ;  iris  d'un  cendré  argenté. 

Plumage  d'hiver.  D'un  cendré  plus  clair  que  dans  le  plumage  précédent 
sur  le  dos  et  les  tectrices  alaires;  blanc  sur  la  tête,  le  cou  et  sur  tout  le 
dessous  du  corps,  au  croupion  postérieur  et  les  sus-caudales;  une  tache 
brune  sur  chacune  des  oreilles;  tectrices  alaires  brunâtres  le  long  de 
Tavant-bras;  rémiges  comme  dans  le  précédent,  mais  la  tache  blanche  sur 
les  deux  externes  prolongée  longuement  sur  la  baguette;  les  secondaires 
sont  cendré  clair  à  la  base,  puis  brunes  bordées  de  blanc  à  Textrémité.  Queue 
blanche  terminée  d'une  large  bande  brune,  excepté  sur  la  rectrice  externe 
qui  est  toute  blanche.  Bec  jaunâtre  terminé  longuement  de  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  334;  queue,  120;  bec,  53;  tarse,  51;  doigt  médian, 
37  ;  ongle,  9  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  oiseaux  brésiliens,  au  Musée  de  Paris. 
Payta  (capitaine  Mabkham);  Lima  (Grec). 
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1305.  —  Xezna  Sabinii 

Laras  Sabini,  Leach,  Trans.  Lin.  Soc.  y  1818,  XII,  p.  520, 
tb.  XXIX. 

Xema  Sabini,  Leach,  J.  Ross.  App.  Voyage  Baffin  Bay,  p.  57. 

Xema  oollaris  (Sghreib),  Ross,  in  App.  Voy.  Baffin  Bay,  p.  164. 

Xema  Sabinei,  Goues,  B.  ofN.  W.  Amer.,  p.  660. 
.  Xema  Sabinii,  Brugh.,  Journ.  fur  Orn.j  1855,  p.  292  —  SAurœ., 
P.  Z.  S.,  1878,  p.  209;  1882,  p.  524. 

X.  alba;  pallio  fusco  cinereo,  capistro  plumbeo  annulo  collari  nigro  circum- 
seripio;  remigibus  quinis  primariis  nigris  macula  magna  alba  terminatis; 
cauda  furcata  alba;  rostro  nigro  apice  auranliaco;  pedibus  rubro  carneis; 
iride  fusco  brunnea. 

cT  et  Q  en  noces.  —  Blancs,  enduits  légëi*ement  de  rosé  en  dessous,  à 
tête  jusqu'à  la  nuque  et  le  haut  du  cou  antérieur  couverte  d'un  capuchon 
gris  plombé  assez  foncé,  bordé  en  dessous  d'un  collier  noir  assez  large  et 
complet;  dos  d'un  cendré  foncé.  Ailes  d'un  cendré  un  peu  plus  obscur  que 
le  dos,  à  cinq  rémiges  primaires  noires,  bordées  largement  à  l'intérieur  de 
blanc  et  terminées  chacune  d'une  grosse  tache  blanche  ;  les  autres  rémiges 
primaires  et  les  secondaires  blanches,  à  barbe  externe  cendrée  dans  sa 
partie  basale  ;  bord  externe  de  Taile  blanc  dans  toute  sa  longueur  ;  rémiges 
tertiaires  cendrées,  bordées  au  bout  de  blanc.  Queue  fourchue,  et  les  sus- 
caudales,  blanches.  Bec  noir,  à  extrémité  orangée  dans  les  deux  mandi- 
bules, en  commençant  à  peu  près  à  deux  millimètres  du  bord  antérieur  des 
narines;  paltes  d'un  carné  rougeâtre;  iris  brun  très  foncé. 

En  plumage  d'hiver  la  tête  et  le  haut  du  cou  sont  blancs  sans  aucune 
trace  du  collier  noir. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  les  parties  supérieures  du 
corps  d'un  cendré  grisâtre  foncé  varié  de  bordures  terminales  blanchâtres 
dans  toutes  les  plumes,  très  fines  au  sommet  de  la  tète  et  au  cou,  plus 
larges  sur  le  dos  et  les  ailes,  le  plus  larges  sur  les  scapulaires  où  elles 
sont  précédées  par  une  autre  raie  noirâtre  ;  front  largement  blanc  ;  tout  le 
dessous  du  corps  blanc,  à  côtés  de  la  poitrine  gris  varié  de  blanchâtre;  les 
cinq  rémiges  primaires  noires  comme  dans  les  adultes,  mais  la  première 
sans  rien  de  blanc  au  bout,  les  deux  suivantes  terminées  par  une  bordure 
blanche  au  lieu  de  tache;  queue  blanche  terminée  par  une  bande  noire, 
large  à  peu  près  d'un  centimètre.  Bec  noir  en  entier;  pattes  d'un  blanc 
jaunâtre. 

cf  Longueur  de  l'aile,  275;  queue,  120;  bec,  40;  tarse,  30;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  30;  différence  entre  les  rectrices  médianes  et  les  externes, 
19  millimètres. 
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Q  Longueur  de  Taile,  265;  queue,  116;  bec,  40;  tarse,  32;  doigt  médian 
avec  Tongle,  32;  différence  entre  les  rectrices  médianes  et  les  externes, 
22  millimètres. 

Descriptioii  faite  diaprés  les  exemplaires  de  la  collection  da  docteur  Marmottan, 
tnés  an  Crotoy,  sar  la  côte  de  France. 
Callao  (capitaine  Mabkham)  ;  Tumbez  (Stbebb). 


1306.  —  Xema  furcatum 

Mouette  â  queue  fourchue,  Néboux,  Rev.  ZooL,  1840,  p.  290. 

LaruB  furcatus,  Prévost  et  des  Murs,  Voy,  Vénus,  V,  Ois,^ 
p.  277,  ail.,  tb.  X. 

Xema  furcatus,  Bruch.,  Journ,  fur  Oni,,  1853,  p.  103. 

Greag^us  furcatus,  Bp.,  Nauman.,  1854,  p.  213  —  Bruch., 
Journ,  fur  Om.,  1855,  p.  292. 

Xema  furcatum,  Saund.,  P.  Z.  S.,  1878,  p.  210;  1882,  p.  523, 
tb.  XXXIV. 

J.  supra  cinerea,  subtus  alba;  capite  toto  cum  collo  supero  plumbeo;  mar- 
gine  frontali  et  margine  externo  scapularium  albis;  remigibus  primariis 
externe  apiceque  nigriSj  tectricibus  alarum  majoribus  et  minoribus  externis 
albis;  cauda  profunde  furcata  alba. 

Parties  supérieures  du  corps  d'un  cendré  bleuâtre,  à  scapulaires  externes 
bordées  extérieurement  de  blanc;  tectrices  supérieures  de  la  queue 
blanches;  la  tête  avec  le  cou  postérieur  sont  d'un  plombé  assez  foncé, 
avec  une  bordure  frontale  blanche  occupant  toute  la  hauteur  du  devant  des 
lores;  tout  le  dessous  du  corps  est  blanc,  ainsi  que  les  grandes  tectrices 
alaires  et  les  petites  le  long  du  bord  inférieur  de  l'aile;  le  plombé  du  haut 
du  cou  prolongé  vers  la  région  jugulaire  en  perdant  graduellement  d'inten- 
sité et  passant  ensuite  au  blanc.  Les  quatre  rémiges  primaires  externes 
noires  à  l'extérieur  en  dépassant  la  baguette  et  comprenant  Textrémité 
tout  entière,  blanches  intérieurement;  les  deux  suivantes  cendrées  sur  la 
barbe  externe,  terminées  de  noir  avec  une  tache  blanche  au  bout;  les 
autres  primaires  cendrées  sur  toute  la  barbe  externe  ;  les  secondaires 
toutes  blanches  ;  tertiaires  de  la  couleur  du  dos.  Queue  profondément  four- 
chue toute  blanche.  Bec  plombé,  à  extrémité  des  deux  mandibules  d'un 
jaune  clair;  pattes  carnées,  à  ongles  noirs;  iris  brun  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  423;  queue,  197;  rectrice  médiane,  125;  bec,  72; 
tarse,  50;  doigt  médian,  47;  ongle,  10  millimètres. 

Description  de  rolseau  typique  au  Musée  de  Paris. 
Paracas  Bay  (capitaine  Mabkham). 
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1307.  —  Stercorarius  chilensis 

Lestris  antarcticas,  var.  fi,  cliileiisis,  Bp.,  Consp.  Av.,  II, 
p.  207. 

Lestris  antarctica,  Scl.  et  Salv.,  Tbis,  1869,  p.  284. 

Stercorarius  eldlensis,  Saund.,  P.  Z.  S.,187Ç,  p.  323,  tb.  XXIY; 
1882,  p.  527. 

S,  supra  fuliginoso  nigricans  pileo  summo  fere  concolori,  corpore  reliquo 
maculis  longiludinalibus  variegato,  collo  postico  fulvo  strîaio;  subtus  rufus 
cinereo  mixius;  collo  fulvo  tenuissime  striato;  alis  brunneo  nigris  speeula 
albo;  cauda  nigra  pallidius  terminata, 

cf  et  Q  Ad.  —  D'un  brun  fuligineux  noirâtre  en  dessus,  à  sommet  de  la 
tête  presque  uniforme,  le  cou  et  la  région  interscapulaire  stries  finement 
de  fauve  ;  tout  le  dessous  du  corps  est  roux  mêlé  de  gris  cendré  et  varié 
de  nombreuses  stries  fauves  sur  la  gorge  et  le  devant  du  cou;  flancs 
bruns  variés  de  roux;  sous-caudales  rousses,  à  naissance  longuement 
binine.  Ailes  noirâtres,  à  base  de  la  barbe  externe  dans  les  deuxième,  troi- 
sième et  quatrième,  ou  dans  les  troisième,  quatrième  et  cinquième  rémiges 
primaires  blanche  à  la  base  formant  un  miroir  alaire  ;  la  base  des  barbes 
internes  dans  toutes  les  primaires  longuement  blanche;  sous-alaires 
rousses  variées  de  noirâtre.  Queue  brun  noirâtre.  Bec  plombé  foncé  ;  pattes 
noires. 

çj  Longueur  de  Taile,  420;  queue,  160;  bec,  65;  tarse,  78;  doigt  médian, 
64  ;  ongle,  18  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  400;  queue,  158;  bec,  65;  tarse,  70;  doigt  médian, 
64;  ongle,  16  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  de  Patagonie  du  Musée  de  Paris. 
Baie  de  Callao  (capitaine  Markham). 


1308.  —  Stercorarius  pomatorhinus 

Larus  parasiticus,  Hey.  et  Wolf,  Tasch,  DeuUcId.  Vceg-^  II, 
pp.  490  et  492. 

Gatarracta  parasita,  var.  camtscbatica,  Pall.,  Zoogr.  Ro$s. 
As.^  p.  312. 
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Lestris  pomarinus,  Temm.,  Man.  Om.y  p.  514  —  Audub., 
B.  Amer.,  VII,  p.  186,  tb.  CDLI. 

StercorarluB  pomatorhinas ,  Newt,  Ibis,  1865,  p.  509  — 
Saund.,  p.  Z.  s.,  1876,  p.  324;  1882,  p.  527. 

S.  supra  fusco  brunneus,  pileo  obscuriore  ;  torque  collari  latissimo,  genisque 
plumis  subuUUis  oehraceo  stramùieis,  aniice  stramineo  albis;  subius  latissime 
albus,  fascia  pectoraii  plus  aut  minus  continua  fusca  ;  crisso  subcaudalibusque 
fuseo  brunneis;  remigibus  nigricantibus  scapis  fere  tolis  pogonioque  interno 
basi  albis;  reetricibus  mediis  contorlis  citeras  tribus  pollicibus  superantibus ; 
rostro  plumbeo  apice  nigro  ;  pedibus  nigricantibus,  tarse  postice  asperrimo. 

cf  et  Q  Ad.  —  Le  dos  jusqu'aux  tectrices  supérieures  de  la  queue  inclu- 
sivement et  les  ailes  sont  d'un  brun  fuligineux  foncé  uniforme,  sommet  de 
la  tête  d'une  nuance  distinctement  plus  foncée;  tout  le  dessous  d'un  cendré 
fuligineux;  le  derrière  et  les  côtés  du  cou  occupés  largement  par  un  demi- 
collier  straminé,  à  lustrç  soyeux;   rémiges  primaires  noirâtres,   à  barbe 
interne  blanche  à  la  base,  la  baguette  blanche  rembrunie  dans  sa  partie 
terminale;  queue  de  la  couleur  du   dos,  à  rectrices  blanches  à  la  base 
même,  noirâtres  à  Textrémité,  à  baguette  blanche  à  la  base;  les  deux  rec- 
trices médianes,  presque  également  larges  jusqu'à  l'extrémité,  dépassant  de 
trois  pouces  et  demi  les  rectrices  suivantes.  Bec  plombé  à  la  base,  noir  à 
l'extrémité,  avec  une  nuance  verdâtre  sur  la  cire;  pattes  noirâtres,  à  ongles 
corné  noirâtre;  le  côté  postérieur  du  tarse  couvert  de  petites  écailles  épi- 
neuses, formant  une  surface  fort  rugueuse;  iris  noisette  foncé. 

Les  oiseaux  moins  adultes  ont  le  sommet  de  la  tête  et  le  devant  des  côtés 
couverts  d'un  capuchon  brun  fuligineux  plus  foncé  sur  le  premier,  dépas- 
sant en  arrière  la  nuque,  sur  les  joues  dépassant  l'œil  et  la  base  de  la 
mandibule  inférieure;  le  cou  entouré  d'un  large  anneau  blanchâtre  coloré 
de  straminé  ou  ocreux  à  éclat  soyeux  comprenant  la  partie  postérieure 
des  joues,  moins  coloré  de  jaune  sur  le  devant;  le  dos,  les  ailes  et  la  queue 
comme  dans  l'habit  précédent;  tout  le  dessous  du  corps  est  blanc,  avec 
une  large  bande  en  travers  de  la  poitrine  composée  de  taches  brun  fuli- 
gineux plus  ou  moins  denses,  ou  plus  ou  moins  séparées  entre  elles;  les 
côtés  mêmes  des  flancs  parsemés  de  quelques  taches  brunes;  la  région 
anale  et  les  sous-caudales  d'un  brun  fuligineux  moins  foncé  que  le  dos  • 
quelques-unes  des  tectrices  tachetées  de  blanc.  Pattes  d'un  plombé  foncé' 
a  nageoires  noirâtres.  Les  rectrices  médianes  dépassant  les  autres  de  deux 
a  trois  pouces. 

Cette  dernière  robe  présente  beaucoup  de  variétés  dans  les  détails 
0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  est  brun  en  dessus,  toutes  les 
plumes  du  sommet  de  la  tête  bordées  finement  de  fauve  grisâtre  formant 
de  nombreuses  squamules  de  plus  en  plus  denses  en  s'approchant  de  la 
nuque,  où  le  brun  ne  reste  qu'en  petites  taches;  toutesTs  plumes  du 
manteau  terminées  de  grosses  bordures  fauves  roussâtres  ou  rousses  semi 
lunaires,  formant  des  squamules  plus  rapprochées  entre  elles  smlTvè7on 
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interscapulaire»  plus  grosses  et  de  plus  en  plus  éloignées  entre  elles  sur 
les  scapulaires;  grosses  et  denses  au  dos  inférieur  et  le  croupion;  les  tec- 
trices supérieures  de  la  queue  rayées  en  travers  de  roux  et  de  brun;  tout 
le  dessous  ondulé  de  brun  et  de  fauve  roussâtre,  plus  finement  et  moins 
distinctement  au  milieu  du  ventre  que  sur  la  poitrine  et  les  flancs;  les 
plumes  du  bas-ventre  et  les  sous-caudales  rayées  en  travers  de  roussâtre 
et  de  brun.  Sous-alaires  rayées  en  travers  de  blanc  et  de  brun;  au  voisi- 
nage du  bord  de  l'aile  le  blanc  est  coloré  de  jaunâtre.  Les  rectrices  d*un 
brun  fuligineux  plus  foncé  près  de  l'extrémité,  toutes  terminées  d'une 
bordure  fauve  grisâtre  ;  les  médianes  à  peine  dépassant  d'un  demi*pouce 
les  autres  ;  la  barbe  interne  des  rectrices  blanche  jusqu'à  la  moitié  de  la 
longueur  des  plumes,  avec  des  teintes  brunâtres  au  voisinage  du  brun  ter- 
minal. Bec  plombé  clair,  à  extrémité  brun  noirâtre,  la  cire  verdâtre,  la 
base  des  doigts  avec  le  tiers  basai  des  nageoires  blancs,  le  reste  des  doigts 
et  do  la  nageoire  noir  ;  tarse  cendré  bleuâtre,  couvert  sur  son  côté  posté- 
rieur de  squamules  plates  ;  iris  brun  foncé. 

cf  Longueur  de  l'aile,  362;  queue,  200;  bec,  53;  tarse,  54;  doigt  médian, 
44  ;  ongle,  9  millimètres. 

Poussin  couvert  de  duvet  brun  grisâtre  dense. 

Les  œufs  ont  sur  un  fond  ocreux  olivâtre  des  taches  d'un  gris  brunâtre 
peu  nombreuses,  irrégulières  et  assez  pâles,  et  d'autres  superficielles  d'un 
brun  olive  peu  foncé  ;  les  autres  ont  un  fond  verdâtre  pâle,  varié  de  petites 
taches  cendré  pâle,  et  d'autres  bmn  olive  plus  petites  que  les  précédentes 
et  un  peu  plus  foncées.  Surface  assez  rugueuse,  peu  ou  médiocrement 
lustrée.  Longueur,  61-64  sur  42-43,5  millimètres  de  largeur. 

Callao  (capitaine  Mabkham). 
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FAMILLE  PROGELLARIIDiE 


1309.   —    Dioxnedea    exulans 

L.,  S.  N.,  I,  p.  214  —  BUFF.,  PL  EnL,  CCXXXVII  —  Vieil.,  GaL 
Ois.,  II,  p.  234,  tb.  CGXCIII  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av,  Neotr., 
p.  148. 

Diomedea  albatras,  Pall.,  Spicil.  ZooL,  V,  p.  28. 

Diomedea  spadicea,  Lath.,  Synops,,  III,  p.  308  (juv.). 

Diomedea  adusta,  Tsch.,  Joum.  fur  Orn.,  1856,  p.  157. 

D.  alba,  plumis  dorsi,  scapularibus ,  pectoris  hypochondriisque  hinc  inde 
fusco  undulatis;  alis  brunrms;  cauda  brunneo  terminata,  Rostrum  albo  fia- 
vidurriy  pedes  rubentes. 

Oiseau  adulte.  —  Blanc,  à  plumes  du  cou  postérieur,  de  la  région  inter- 
scapulaire  et  des  scapulaires  ondulées  de  brun,  faiblement  sur  le  premier 
et  le  plus  distinctement  sur  les  dernières  ;  les  plumes  de  la  poitrine  égale- 
ment ondulées  çà  et  là,  mais  d'un  gris  peu  prononcé.  Ailes  brun  foncé,  à 
espace  blanchâtre  en  arrière.  Queue  blanche,  à  reclrices  terminées  de  brun 
foncé  sur  la  barbe  externe  des  rectrices  et  sur  les  deux  des  médianes.  Bec 
jaune  blanchâtre;  pattes  rougeâtres. 

Les  oiseaux  moins  adultes  ont  le  manteau  gris  brun,  avec  des  hachures 
noires  au  dos  et  les  ailes;  le  croupion  et  le  dessous  du  corps  blancs; 
rémiges  noires,  à  baguette  jaune. 

Longueur  de  l'aile,  655;  queue,  210;  bec,  172;  tarse,  115;  doit  médian, 
140;  ongle,  27  millimètres. 


1310.  —  Diomedea  irrorata 

Salv.,  P.  Z.  S.,  1883,  p.  430. 

D.  supra  dorso  medio  et  alis  extus  fuliginoso  fuscis,  dorso  antico  et  uropygio 
albis  nigro  transverse  variegatis;  capite  et  cermce  tota  albis,  hac  supra  flavo 
lavata;  subtus  abdomine  toto  griseo  fusco,  albo,  prsecipue  in  pectore  et  crisso, 
minutissime  irrorato;  alis  intus  quoque  albo  et  fusco  variegatis;  cauda  fusca 
ad  basin  alba;  rostro  flavido,  mandibule  apice  corneo,  pedibus  coryllinis 
(Salvin). 
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Le  dos  et  les  ailes  sont  d'un  brun  fuligineux  foncé,  ondulé  çà  et  là  do 
blanchâtre  sur  la  région  interscapulaire  et  traversé  d'ondulations  plus  régu- 
lières et  continues  sur  le  dos  inférieur;  la  tête  et  tout  le  cou  sont  blanc 
lavé  de  jaune  en  dessus  en  commençant  au  cervix  ;  le  devant  même  du  dos 
est  blanc  ondulé  de  foncé,  le  croupion  également  varié,  mais  à  raies  fon- 
cées plus  larges  que  les  blanches;  les  tecitrices  supérieures  et  les  infé- 
rieures de  la  queue  sont  blanches  rayées  en  travers  de  noirâtre  ;  le  fond  de 
la  poitrine  est  blanc,  celui  du  milieu  du  ventre  enduit  légèrement  de  gri- 
sâtre, le  tout  vermiculé  finement  de  noirâtre;  les  flancs  du  ventre  et  le 
bas-ventre  sont  d'un  fuligineux  assez  foncé,  à  vermiculation  blanche  subtile 
sur  le  dernier,  plus  grosse  sur  les  premiers  ;  les  sous-alaires  et  les  plumes 
sous-axillaires  sont  blanches,  à  vermiculation  noirâtre,  bord  interne  des 
rémiges  largement  blanchâtre  à  la  base,  varié  de  stries  foncées  nombreuses 
et  subtiles;  baguettes  blanches  dans  les  primaires;  queue  noire,  à  base 
blanche  dans  les  rectrices.  Bec  jaunâtre  sale,  à  jcrochet  terminal  jaune  et 
l'extrémité  de  la  mandibule  inférieure  cornée;  pattes  d'un  olive  foncé. 

Longueur  de  l'aile,  22"  6;  queue,  4"  14;  bec,  6"  6;  tarse,  4";  doigt  mé- 
dian, 4"  11  ;  hauteur  du  bec  à  la  base,  2"  pouces  anglais. 

((  Voisin  de  la  i>.  melaTiophi'yë^  à  bec  d'une  strncture  semblable,  mais  le  bec  est 
plus  long  et  Toiseau  plus  fort  dans  toutes  ses  dimensions,  excepté  la  queue  qui  est 
plus  courte  et  moins  arrondie.  Dans  la  coloration  il  y  a  une  grande  différence,  le 
cou  supérieur  et  le  dos  sont  variés  de  foncé  et  de  blanc  au  lieu  de  blanc  pur,  et 
Tabdomen  est  plus  foncé  avec  de  petites  taches  blanches  d  (Salvin). 

Description  faite  d'après  l'oiseau  typique  de  la  collection  de  MM.  Salvin  et 
Oodman,  tué  par  le  capitaine  Markham  dans  la  baie  de  Callao,  en  décembre  1881. 


1311.  —  Cymochorea  Markhaxni 


Salv.,  p.  Z.  s.,  1883,  p.  430. 

«  G.  omnino  fuliginosa,  fere  unicolory  capite  toto  paulo  plumbescentiore , 
tectricibus  alarum  dilutioribus ;  cauda  profunde  furcata;  rostro  et  pedibus 
nigerrimis  »  (Salvin). 

Q  Ad.  —  Plumage  général  d'un  fuligineux  brunâtre  foncé,  à  tête  et  tout 
le  cou  cendré,  assez  clair  au  front  et  le  vertex,  et  tirant  au  grisâtre  égale- 
ment clair  et  pur  longuement  sur  la  gorge  ;  d'une  nuance  très  foncée  sur 
la  nuque  et  moins  foncée  au  cou.  Les  petites  tectrices  alaires,  excepté  celles 
du  bord  de  l'aile  et  les  moyennes,  sont  d'un  gris  fauve,  beaucoup  plus  clair 
que  tout  le  plumage;  les  tectrices  du  bord  de  l'aile,  l'extrémité  des  grandes, 
les  rémiges  et  les  rectrices  sont  noires;  sous-alaires  dé  la  couleur  de  l'ab- 
domen. Bec  et  pattes  noirs. 
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Longueur  de  l'aile,  173;  queue,  99;  bec,  23;  tarse,  24;  doigt  médian  avec 
1  ongle,  26  millimètres. 

Description  faite  d'aprèa  deux  femelles  de  la  collection  de  MM,  Salvin  et  Godman, 
recueillies  par  le  capitaine  Markham  au  25«  de  latitude  Hud,  et  sous  le  75«  40'  de 
longitude  Ouest 


1312.  —  Oceanites  oceanica 

Frocellaria  oceanica,  Kuhl.,  Monogr.  Proc,  p.  136,  tb.  X, 

ProcellaHa  TVilsoni,  Bp.,  Journ.  Ac.  Philad.,  III,  p.  321,  tb.  IX. 
Thalassidroma  TVilsoni,  Bp.,  Syn.  B,  Unit  St.y  p.  367  —  Gass., 
Un.  St.  Expl.  Exped.,  p.  402. 

Oceanites  oceanica,  Coues,  Froc.  Ac.  Philad.,  1864,  p.  82. 

0.  nigra;  subtus  fuliginoso  atra;  crisso  hinc  vide  late  candide;  alis  supra 
fascia  transversa  albida  oh  iectricum  apices;  tectricibus  caudâ?  superioribiis  ex 
îoio  albis;  rectricibus  laleralibus  basi  albis,  rhachide  etiam  alba. 

Noire  en  dessus,  d'un  noir  fuligineux  en  dessous,  à  plumes  du  milieu  du 
ventre  terminées  par  une  fine  bordure  blanche;  tectrices  sus-caudales 
blanches  en  entier;  région  anale  blanche,  ainsi  que  les  tectrices  sous-cau- 
aales  latérales,  tandis  que  celles  du  milieu  sont  noires.  Ailes  noires,  à 
tectrices  moins  intenses,  les  grandes  terminées  par  une  large  bordure  pâle 
en  formant  une  bande  oblique  en  travers  de  l'aile  ;  sous-alaims  d'un  Hoir 
fuhgineux.  Queue  noire,  légèrement  entaillée,  à  barbe  interne-  de  la  rectrice 
externe  blanche  à  la  base  avec  la  partie  correspondante  de  la  baguette,  sur 
la  suivante  la  baguette  est  aussi  blanche  à  la  base,  avec  une  raie  assez 
large  sur  la  barbe  interne.  Bec  noir;  pattes  noires,  à  membranes  interdi- 
gitales longuement  jaunes  à  la  base. 

Longueur  de  l'aile,  150;  queue,  70;  bec,  20;  tarse,  33;  doigt  médian  22- 
ongle,  5,5  millimètres.  *      ' 


1313.  —  Nectris  amaurosoma 

Coues  —  Sgl.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  149. 

Nectris  chilensis,  Bp.,  Consp.  Av.,  IL  p.  202  —  Tagz     P  7  <^ 
1874,  p.  563.  ^  AACZ.,P.Z.S., 
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N.  fuliginosus,  subius  dilutior;  plumis  dorsi,  scapularihus  ieetricibusqtu 
alarum  margine  pallidiori;  subalanbus  albis  ftisco  variis. 

cf  et  Q  —  D'un  fuligineux  obscur  en  dessus,  beaucoup  plus  pâle  en 
dessous  ;  les  plumes  du  dos,  des  scapulaires  et  des  tectrices  aiaires  entou- 
rées d'une  bordure  distinctement  plus  claire  que  le  fond  général;  rémiges 
et  i*ectrices  un  peu  plus  foncées  que  le  fond  du  dos  ;  sous-alaires  blanches 
variées  de  stries  médianes  et  de  quelques  ondulations  subtiles  foncées. 
Bec  corné  brunâtre;  pattes  carnées  grisâtres;  iris  bran  foncé. 

cf  Longueur  de  Taile,  290;  queue,  90;  bec,  57;  tarse,  53;  doigt  médian, 
52  ;  ongle,  12  millimètres. 

Q  Longueur  de  Taile,  280;  queue,  90;  bec,  55  millimètres. 

OhorilloB  (Jblski). 


1314.  —  Thalassœca  glacialoïdes 

Procellaria  gladaloldes,  Smfth,  ILl.  S.  Afr.  Zool.y  tb.  LI  ^ 
GouLD,  B.  Austral.,  VII,  Ib.  XLVIII  —  Tsch.,  Faim.  Peru.,  pp.  54 
et  308. 

Tliala4Si8oXca  glacialoïdes,  Goues,  Proc.  Acad.  Philad.y  1866, 
p.  90. 

Thalassolca  glacialoïdes,  polaris  et  tenuirostiis,  Bp.,  Consp. 
Av.,  U,  p.  191. 

Thalassœca  glacialoïdes ,  Sgl.  et  Salv.  ,  Nom.  Av.  Neatr. , 
p.  149. 

Th.  dilute  cana;  subtus  cum  fade  alba;  pileo  cerviceqiie  subflavescerUibus; 
rosiro  fUsco,  subtw  albido,  apice  nigro;  pedibus  cinereis  (Bonaparte). 

D*un  cendré  soyeux  clair  en  dessus  ;  blanc  en  dessous  et  .au  visage,  à 
front  et  le  milieu  du  cervix  lavés  de  jaunâtre;  flancs  de  Tabdomen  d'un 
cendré  pâle;  rémiges  primaires  blanches,  à  barbe  externe  et  lextrémité 
d'un  schistacé  noirâtre  ;  les  rémiges  secondaires  cendrées,  à  barbe  interne 
largement  blanche  dans  la  partie  basale  ;  sous-iflaires  blanches  ;  rectrices 
cendi*ées,  plus  pâles  en  dessous,  à  baguette  roussâtre.  Bec  blanchâtre,  à 
base  plombée,  l'extrémité  plombée  verdàlre;  pattes  grises  cendrées. 

Longueur  de  Tailc,  330;  queue,  l'25,  bec,  62;  tarse,  45;  doigt  médiaD, 
59;  ongle,  14  millimèti^s. 

Gallao  (cdl.  Raimondi). 


DU  PÉBOtT  466 


I  »  •       » 


1315.  —  Daptrion  capensis 

Procellaria  capensis,  L.,  S.  N.,  I,  p.  213  —  Buff.,  PI.  Enl.j 
p.  964  —  Tscir.,  Fatiii.  Peru.y  pp,  54  et  308. 

Daptrion  capensis,  Steih.,  Gen.  Zool,  XIII,  p.  241,  tb.  XXVHI 
—  BairDj  B.  N.  Amer.j  p.  828  —  Scl.  et  Salv.,  Nom,  Av.  Neotr., 
p.  149. 

Procellaria  nsevia,  Briss.,  Om.j  YI,  p.  146. 

D.  albus  :  capite,  nuclui  colloque  postico  obscure  schistaceis;  dorso  scapula* 
ribusque  maculis  subtriangularibus  schistaceis;  remigibus  externe  et  cauda 
apice  fusco  schistaceis. 

Cf  et  Q  —  Blaac,  à  tête  avec  la  nuque,  le  cou  postérieur  et  le  devant 
même  du  dos  d'un  schistacé  foncé,  moins  foncé  sur  la  gorge  et  le  haut 
même  du  cou  antérieur  ;  toutes  les  plumes  blanches  du  dos,  des  scapulaires 
et  des  sus-caudales  terminées  par  une  grande  tache  schistacée  foncée,  sub- 
triangulaire, arrondie  au  bout,  dont  celles  des  scapulaires,  du  croupion  et 
des  tectrices  caudales  sont  plus  grosses  que  celles  du  milieu  du  dos;  tec- 
trices inférieures  de  la  queue  terminées  aussi  par  une  tache  pareille,  le 
long  des  côtés  du  cou  il  y  a  aussi  quelques  taches.  Tectrices  alaires  schis- 
tacées  foncées  variées  de  quelques  taches  blanches  au  milieu.de  l'aile,  ré- 
miges primaires  schistacées  foncées,  à  barbe  interne  largement  blanche  ; 
les  secondaires  blanches  terminées  de  foncé  de  moins  en  moins  largement 
en  s'approchant  des  tertiaires;  sous-alaires  blanches.  Queue  blanche,  ter- 
minée d'une  large  bande  schistacée.  Bec  noirâtre;  pattes  brunes  olivâtres; 
iris  binin  foncé. 

C?  Longueur  de  l'aile,  270;  queue,  100;  bec,  43;  tarse,  45;  doigt  médian, 
45;  ongle,  9  millimètres. 

Kiche  sur  les  rochers  nns  des  îlots  voisins  de  la  côte  méridionale  da  Péroa 
(TscHUDi);  Callao  (coll.  Raimondi). 


1316.  —  -Halodroma  Gharnoti 

Fuffinuria  Garnoti,  Less.,  Man,  Orn.,  II,  p.  394  —  Voy.  Co- 
quille, Ib.  XLVI. 

Pelecanoldes  Gamoti,  Tsch.,  Consp.  Av,,  n»  341. 
Haladroma  Gamoti,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  54. 
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Haladroma  Berardi,  Tsch.,  Faun.  Peru.y  p.  308. 
Halodroma  Gamoti,  Scl.  et  Salv.,  Nom.  Av.  Neotr.,  p.  149. 

H.  supra  nigra;  subtus  alba;  lateribus  capitis  hypochondriisque  plus  aut 
minus  fusco  griseis;  subalaribus  cinereo  alhidis.  Rostrum  et  pedes  nigri. 

Noir  lustré  en  dessus ,  avec  quelques  plumes  grises  blanchâtres  au- 
dessus  des  épaules;  blanc  pur  en  dessous;  côtés  de  la  tête  d'un  gris  fuli- 
gineux foncé;  flancs  plus  ou  moins  ardoisés;  sous-alaires  largement 
cendrées  le  long  des  bords,  et  blanches  au  milieu  de  Taile;  page  inférieure 
de  l'aile  grise.  Bec  et  pattes  noirs. 

Longueur  de  l'aile,  138;  queue,  40;  bec,  27;  tarse,  30;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  38  millimètres. 

Description  faite  d'après  les  exemplaires  pérayiens  de  la  collection  de  MM.  Salvin 
et  Godman.  i 

Callao  (TscHUDi,  Nation). 


I 
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1317.  —  Bernicla  xnelanoptera 

Anser  melanopterus,  Eyt.,  Monogr.  Anat,  p.  93  —  Daew., 
Voy.  Beugle,  DU,  p.  134,  tb.  L  —  Tsch.,  Faun.  Peru.,  p.  308. 

Anser  montanus,  Tsgh.,  Wiegm,  Arch.,  IX,  part  I,  p.  390. 

Anser  anticola,  Tsgh.,  L  c,  1844,  part  I,  p.  315. 

Bernicla  melanoptera,  Gay,  Faun,  Chili,  p.  443  —  Phil.  et 
Landb.,  Wiegm.  Arch.y  1863,  p.  185  —  Cat.  Av.  Chili,  p.  40  —  Scl. 
et  Salv.,  Neotr.  Anat  in  P.  Z.  S.,  1876,  p.  362. 

Ghlodpliaga  melanoptera,  Burm.,  La  Plata  Reise,  II,  p.  513  — 
P.  Z.  S.,  1872,  p.  365  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  554. 

B.  alba,  remigibus  nigris;  scapularibus  et  cauda  viridescenti  nigris;  tectri- 
cibus  alarum  majoribus  extus  purpureis,  spéculum  formantibus  ;  minoribus 
albis;  scapularibus  aftterioribus  fusco  notatis,  posterioribus  fuscis,  in  virides- 
centi nigrum  trahentibus  (Sclater  et  Salvin). 

• 

cf  et  Q  Ad.  —  Blancs  en  entier,  à  rémiges  primaires  noires  ;  les  ter- 
tiaires, les  grandes  scapulaires,  les  rectrices  et  les  cinq  grandes  tectrices 
alaires  postérieures  noires,  avec  un  éclat  métallique  vert  assez  fort;  les 
sept  grandes  tectrices  médianes  à  barbe  externe  d'un  violet  métallique  fort 
brillant  changeant  en  vert  de  bronze  antique,  formant  un  grand  miroir 
alaire  ;  les  scapulaires  antérieures  blanches  avec  une  grande  tache  oblongue 
noire,  plus  ou  moins  grande,  au  milieu.  Bec  corné,  à  ongle  noir;  pattes 
rouge  orangé,  à  ongles  noirs;  iris  brun  foncé. 

La  femelle  ne  diffère  du  mâle  que  par  une  taille  un  peu  moins  forte. 

cf  Longueur  de  l'aile,  470;  queue,  175;  bec,  43;  tarse,  87;  doigt  médian, 
86  millimètres. 

Hautes  montagnes  du  Pérou,  surtout  dans  les  contrées  marécageuses  de  la  région 
des  punas  (TecHum)  ;  environs  du  lac  Junin  (Jelski)  ;  Pérou  méridional  (Whi- 

TELY). 

a  Cette  oie  particulière  à  la  région  de  .la  puna  et  de  la  Cordillère  se  rencontre 
partout  au  Pérou  central  dans  les  altitudes  depuis  la  sierra  occidentale  jusqu'à  la 
Ceja  de  la  montarLa,  où  il  y  a  des  prairies  marécageuses  ou  au  moins  humides. 
Dans  les  lieux  secs  éloignés  des  prairies  humides  on  ne  la  rencontre  qu'acciden- 
tellement. Très  commune  aux  environs  de  Junin,  mais  ce  n'est  qu'en  juillet,  après 
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avoir  éleTé  les  jeanes,  qa*elle  apparaît  en  bandes  sur  les  prairies.  Ordinairement 
elle  se  tient  constamment  par  paires,  se  promenant  isolée  dans  les  prairies  on  réunie 
en  grandes  troupes.  L'attention  du  mâle  à  la  sûreté  de  la  femelle  est  remarquable; 
tandis  qa'on  la  voit  souvent  à  moitié  endormie,  le  coa  raccourci,  le  mâle  surveille 
sans  cesse,  la  tête  élevée.  C'est  un  oiseau  très  prudent,  rarement  il  se  laisse  approcher 
du  chasseur  dans  la  plaine  découverte  à  une  distance  d*un  coup  de  fusil  à  plomb  ; 
ordinairement  il  s'envole  à  200  pas.  Avant  le  départ  ils  commencent  à  crier,  mar- 
chant çà  et  là  lentement,  indiquant  une  inquiétude  visible.  Elles  s'envolent  lourde- 
ment et  vont  dans  le  commencement  au-dessus  de  la  terre.  Elles  volent  toujours  en 
criantw  Au  mois  d'août  elles  se  posent  par  bandes  sur  les  collines  environnantes,  dans 
les  lieux  favoris  où  elles  arrivent  par  petites  compagnies  les  unes  après  les  autres  ; 
les  arrivants  se  posent  à  côté  de  celles  qui  les  ont  précédés  et  restent  debout  comme 
les  soldats,  ordinairement  immobiles. 

»  Elles  ont  la  vie  si  dure  que  rarement  on  les  abat  raides,  non  seulement  à  plomb, 
mais  à  balle  ;  il  arrive  souvent  que  percée  en  travers  elle  ne  reste  pas  sur  place. 
Autant  que  j'ai  remarqué  lorsqu'une  est  tuée  le  compagnon  s'en  va,  mais  quand  une 
est  blessée  l'autre  s*éloigne  d'abord,  revient  de  suite  et  tâche  de  conduire  son 
consort. 

9  Selon  la  relation  de  tous  les  habitants  de  la  contrée  die  niche  sur  les  locfaen  et 
transporte  les  petits  â  l'eau  après  l'éclosion. 

R  Les  jeunes  et  même  les  adultes  s'apprivoisent  facilement  Biles  se  promènent 
alors  dans  les  rues  et  dans  les  cours  en  pinçant  l*herbe.  Slles  mangent  auesi  les 
graines  de  maïs.  Elles  ne  se  multiplient  jamais  en  domesticité  et  attaquent  souvent 
les  coqs.  Un  jour  un  coq  battu  s'est  réfugié  dans  ma  chambre  et  se  cacha  tremblant 
derrière  la  porte,  bien  que  ce  fût  un  coq  belliqueux. 

»  Dans  la  plupart  des  maisons  de  Jnnin  et  des  colonies  environnantes  on  suspend 
sous  le  toit  des  peaux  de  cet  oiseau.  On  les  vend  aussi  à  Lima  comme  un  médica- 
ment important  ;  on  m'a  raconté  qu'à  Tarma  deux  personnes  ont  été  guéries  de  la 
podagre  en  appliquant  aux  doigts  le  jabot  frais  de  Toie. 

>  Comme  on  la  chasse  à  Jnnin  an  mojen  de  ryai,  depuis  un  temps  immémorial 
elle  connaît  parfaitement  le  danger.  Le  chasseur  qui  se  raid  pour  la  tuer  an  vol 
s'assoit  ou  se  couche  à  Tabri  d*une  digue  ou  d'une  pierre.  Lorsque  les  oies  passent 
au-dessus  de  sa  tête  il  se  relève  précipitamment  et  jette  son  instrument.  Atteinte  au 
cou  elle  est  tuée  roide,  souvent  la  tête  coupée,  mais  atteinte  à  l'aile  elle  tombe 
vivante  et  se  laisse  apprivoiser  9  (Jelski). 


1318.  —  Chenalopex  jubata 

Anser  Jubatns,  Spis,  Av.  Bras.,  II,  p.  84,  tb.  CVIII  —  Borm., 
Syst.  Ceh.  Th.  Bras.,  III,  p.  433. 

Chenalopex  Joliata,  Gr.  et  Mitsch.,  Gen.  £.,  tb.  CLXIV  —  Cab. 
in  ScHOMB.,  Reis.  Gutau.,  Ui,  p.  762  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
4»Î6,  p.  200;  4873,  p.  304  —  Neolr.  Anat.  in  P.  Z.  S.,  4876,  p.  369 
—  Pelz.,  Om.  Bras. y  p.  349. 

Sarkidiornis  Joliata,  Gr.,  If.  List  B.  Brît.  Mus.,  III,  p.  74. 

Ch.  capiu  tolo  cum  coHo  et  peclore  soniide  aibis,  eolto  postiee  lAscuriore; 
interscoputio  fuseo  niffro;  liùrso  antîco,  seoputarilnu  et  h^poehondriis  c«fte- 
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neis;  darso  imo,  alis  et  eauda  purpurasôenti  nigris,  seùundariis  quinque  in» 
ternis  macula  magna  alha  spéculum  aktre  formantibus,  ornatis;  tectridbus 
alarum  mt^orihus  viridescenti  nitentibus;  abdomine  msdio  et  crisso  albis, 
ventre  imo  utrinque  nigro  (Sglàter  et  Salvin). 

Le  front  et  les  lores  d'un  blanc  soyeux,  le  reste  du  sommet  de  la  tête 
couvert  de  plumes  grises,  striées  de  noirâtre  sur  le  ccrvix  et  la  nuque,  et 
bordées  de  blanchâtre;  côtés  de  la  tête  d'un  gris  clair,  à  bordures  des 
plumes  plus  paies,  le  devant  même  du  dos  et  les  scapulaires  d'un  roux  à 
plumes  bordées  finement  d'une  nuance  plus  pâle;  région  interscapulaire 
fuligineuse  avec  un  léger  lustre  métallique  vert;  le  dos  inférieur,  le  crou- 
pion et  les  sus-caudales  noirs,  avec  un  éclat  vert;  gorge  blanchâtre;  le 
devant  du  cou  et  toute  la  région  jugulaire  couverts  de  plumes  d'un  gris 
pâle,  largement  terminées  par  une  bordure  blanche;  poitrine  blanche, 
variée  de  quelques  taches  rousses  dans  sa  partie  inférieure  ;  les  côtés  de 
l'abdomen  largement  d'un  roux  brunâtre;  le  milieu  même  de  cette  partie 
occupé  par  une  bande  blanche,  variée  de  quelques  macules  brunes;  côtés 
du  bas-ventre  d'un  fuligineux  brunâtre,  milieu  blanc  fort  varié  de  brun; 
sous-caudales  blanches.  Ailes  noires  lustrées  faiblement  de  vert;  barbe 
externe  des  grandes  tectrices  alaires  d'un  vert  métallique  brillant  formant 
un  grand  miroir  alaire,  suivi  d'une  autre  tache  blanche  composée  de  barbes 
externes  de  cette  couleur  dans  les  cinq  rémiges  secondaires;  sous-alaires 
noires.  Bec  noir  en  dessus,  jaune  en.  dessous  avec  le  bout  noir;  pattes 
brun  rougeâtre. 

Longueur  de  l'aile,  290;  queue,  107;  bec,  40;  tarse,  72;  doigt  médian 
avec  Tongle,  63;  hauteur  du  bec  à  la  naissance,  22  millimètres. 

Description  de  Toifieaa  de  T Amazone  supérieur  dans  la  collection  de  MM.  Salvin  et 
Godman. 
Ucayali  inférieur,  Santa  Cruz  (Bartlbtt). 


1319.  —  Dendrocygna  discolor 

Dendrocygna  autumnalis,  Cab.  in  Schomb.,  Guian.  Rets.,  III, 
p.  762  —  ScL.,  P.  Z.  S.,  1864,  p.  299  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S., 
1866,  p.  200;  4873,  p.  304  —  Pelz.,  Orn.  Rras,,  p.  320. 

Dendrocygna  discolor,  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.y 
p.  161  —  Neotr,  Anat.  in  P.  Z.  S.,  1876,  p.  375. 

D.  capitCf  coilo  antico,  pectore  et  dorso  superiore  grisais,  pileo  obscuriore  ; 
gutture  albicante,  torque  colli  inferi  indistincte  castaneo  ;  ventre,  alis  et  cauda 
nigris  i  tectricibus  alarum  minonbus  internis  ochracescentîbùs,  mediis  canis, 
externis  albis;  remigibus  (externo  excepta)  in  pogonio  externe  et  remigum  tec- 
tricibus  albis;  crisso  albo  nigroque  vario  (Sclater  et  Salvin). 
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cf  Ad.  —  lies  côtés  de  la  tête  ainsi  que  le  haut  de  la  gorge  et  du  cou 
sont  d'une  couleur  grise,  plus  pâle  en  dessous  ;  le  sommet  de  la  tète  d'un 
roux  brunâtre,  passant  au  noir  sur  la  nuque,  prolongé  en  une  raie  noire 
parcourant  la  moitié  supérieure  du  cou  ;  le  bas  de  la  gorge  est  roux,  for- 
mant un  large  anneau  assez  distinct  autour  du  cou;  la  partie  antérieure  du 
dos,  la  poitrine  et  le  haut  de  l'abdomen  gris,  dont  chaque  plume  est  «en- 
tourée  d'une  bordure  fauve,  plus  ou  moins  distincte;  le  dos  et  les  scapu- 
laires  sont  d'un  cannelle  ferrugineux  foncé,  varié  dans  certaines  directions 
de  la  lumière  de  larges  bordures  plus  foncées  à  l'extrémité  de  chaque 
plume;  la  partie  postérieure  du  dos,  le  croupion,  l'abdomen  et  les  flancs 
noirs.  Petites  couvertures  alaires  gris  schistacé  le  long  du  bord  antérieur 
de  l'aile,  ensuite  roussâtrcs  formant  un  grand  espace  traversé  d'une  large 
bande  ferinigineuse  au  milieu  ;  les  grandes  cendrées  à  la  naissance  et  plus 
ou  moins  blanches  dans  leur  partie  terminale;  rémiges  et  rectrices  noires; 
la  barbe  externe  des  rémiges  blanche  jusqu'à  la  moitié  de  la  longueur  des 
pennes,  celle  de  la  seconde  grise,  de  la  première  toute  noire;  sous-alaires 
noires;  sous-caudales  blanches  variées  de  grosses  taches  noires.  Bec 
rouge,  à  ongle  noir;  pattes  jaunes  ;  iris  brun. 

Q.Est  semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  une  taille 
un  peu  moins  forte,  par  le  manque  de  la  raie  roux  foncé  à  travers  les 
petites  couvertures  alaires  ;  le  bas- ventre  strié  de  blanc  et  le  plumage  du 
haut  de  la  jambe  blanchâtre. 

cf  Longueur  de  l'aile,  240;  queue,  75;  bec,  56;  tarse,  58;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  70;  hauteur  du  bec  à  la  naissance,  25  millimètres. 

Q  Longueur  de  Taile,  225;  queue,  71;  boc,  51;  tarse,  53;  doigt  médian 
avec  Tongie,  62;  hauteur  du  bec  à  la  naissance,  22  millimètres. 

Forme  très  voisine  de  la  D.  autumnalis  (L.)  de  rAmérique  Centrale,  mais  un  peu 
plus  petite,  à  bec  distinctement  plus  long  et  plus  élevé  à  la  naissance,  ainsi  qae  par 
la  couleur  de  la  poitrine  et  du  devant  du  dos. 

Ucayali  (Bartlett);  Moyobamba  (coll.  Raimondi). 


1320.  —  Dendrocygna  fulva 

Pénélope  mezioana,  Briss.,  Av,y  VI,  p.  390. 

Anas  falva,  Gm.,  L.  S.  2V.,  I,  p.  530  —  Vieil.,  Enc.  Méih.y  p.  136 
—  WiED.,  Beitr,^  IV,  p.  918  —  Burm.,  Syst,  Ueh.,  III,  p.  435  —  La 
Plata  ReisBf  II,  p.  514. 

Dendrocygna  fulva,  Baird,  B.  N.  Amer.,  p.  770,  tb.  LXIII  — 
ScL.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.,  p.  129  —  Neotr.  Anat.  in  P.  Z. 
S.,  1876,  p.  372. 

Anas  virgata,  Wied.,  Reis.,  I,  p.  322. 

Pato  rozo  y  negro,  d'âzara,  Apwitam.y  n"  436. 


DU  PBBOU  471 


bloolor,  Vieil.,  N.  27.  H,  iV.,  V,  p.  136  —  Enc.  Méth.^ 
p.  356. 
Dendrocygna  major,  Jerdon,  B.  ofindia,  III,  p.  790. 

D.  ctutanea,  pileo  obscuriore,  linea  mediali  colli  poslici  nigra;  dorso  nigro, 
in  parte  anteriore  castaneo  transfasciato  ;  alis  et  cauda  nigris;  tectricibtut 
alarum  minoribus  obscure  badiis,  iectricibus  supracaudalibus  albts;  plumis 
hypochondriorum  elongatis,  ctutaneis,  fascia  mediali  alba  nigro  utrinque  mar- 
ginata  ornatis;  rostro  et  pedibus  nigris  (Slater  et  Salvin). 

cf  et  Q  —  Sommet  de  la  tétc  d'un  roux  brunâtre  foncé ,  passant  'gra- 
duellement sur  la  nuque  en  noir,  descendant  en  ligne  assez  grosse  tout  le 
long  du  côté  postérieur  du  cou;  côtés  de  la  tête  d'un  fauve  roussàtre  pÂle, 
substrié  de  gris  brunâtre  d'une  manière  plus  ou  moins  distincte;  dos  du 
bas  du  cou  d'un  roux  sale,  moins  foncé  que  celui  du  sommet  de  la  tète;  le 
dos  et  les  scapulaires  d'un  brun  noirâtre,  à  toutes  plumes  bordées  large^ 
ment  à  l'extrémité  d'un  roux  analogue  à  celui  du  cou  postëirieur;  le  dos 
inférieur  et  le  croupion  d'un  brun  noirâtre  unicolore;  tectrices  supérieures 
de  la  queue  d'un  fauve  pâle,  formant  une  large  bande  au-<iessus  de  sa  base. 
En  dessous  la  gorge  et  le  milieu  du  haut  même  du  cou  sont  blancs;  la 
partie  médiane  du  cou  est  couverte  de  plumes  blanches ,  à  base  et  les  bor- 
dures latérales  brunes,  formant  un  anneau  large  blanc  strié  de  cette  der- 
nière couleur;  le  reste  du  dessous  est  roux,  tirant  au  rougeâtre  sur  tout 
l'abdomen  ;  les  côtés  du  cou  fauves  substriés  de  grisâtre  ;  les  flancs  de  l'ab- 
domen â  plumes  longues,  avec  une  grosse  raie  médiane  fauve  dans  toute 
leur  longueur,  de  plus  en  plus  grosse  en  s'approchant  de  la  queue;  sous- 
caudales  d'un  fauve  isabelle.  Ailes  brunes  çoirâtres,  à  petites  tectrices  d'un 
roux  brunâtre  obscur,  excepté  celles  du  bord  même  de  l'aile  dans  toute  sa 
longueur  qui  sont  d*un  brun  noirâtre;  tout  le  dessous  dei  l'aile  d'un  brun 
fuligineux  foncé.  Queue  courte,  noirâtre.  Bec  et  pattes  noirs. 

Longueur  de  l'aile,  215;  queue,  49;  bec,  52;  tarse,  49;  doigt  médian,  6f  ; 
ongle,  il;  pouce  avec  Tongle,  26;  largeur  du  bec  dans  sa  partie  la  plus 
dilatée,  19  millimèti*es. 

Moyobainba  (coll.  RÀIMOMDI). 


1321.  —  Dendrocygna  viduata 

Anas  vidnata,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  205  -—  Wied.,  Beitr.  Natg.  Bras., 
IV,  p.  921  —  BuRM.,  Ueh.  Th,  Bras,,  III,  p.  434. 

Dendrocygna  viduata,  Eyt.,  Monogr.  AnaU^  p.  110  —  Cab.  in 
Guian»  Schomb*  Beis.y  III,  p.  7(52  —  Tsch.,  Faun,  Peru.,  p.  54  — 
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ScL.  ei  Salv.,  p.  Z.  s.,  1866,  p.  200;  1873,  p.  904  --  Neoir.  Awkt.  in 
P,  Z.  S.,  1876,  p.  376. 

D.  facie  tota  et  macula  gutlurali  albis  ;  nucha,  collo  aniico,  abdomine  medio, 
cauda,  dorso  postico  et  alis  ntgris;  collo  postico  et  humeris  caslaneis;  dorso 
medio  et  scapularibus  brunneis,  plumis  singulis  olivaceo  marginatis;  tectri^ 
cibus  alarum   olivaceo   nigris;   hypochondriis   albo   nigroque  transfasciatis 

(SCLATER  et  SaLVIN). 

cf  et  9  Ad.  —  Devant  du  visage  largement  blanc  fort  dépassant  le  bord 
postérieur  de  l'œil,  ainsi  qu'une  grande  tache  gutturale;  nuque,  cou,  partie 
postérieure  des  c6tés  de  la  tête  prolongée  en  une  large  bande  collaire,  tout 
le  milieu  de  l'abdomen,  bas-ventre,  sous-caudales,  dos  inférieur,  croupion 
avec  les  couvertures  caudales,  queue  et  rémiges  noirs;  devant  du  cou, 
poitrine  et  une  large  bande  alaire  occupant  les  petites  couvertures  du  bord 
de  Tavant-bras  d'un  marron  ferrugineux  intense;  les  autres  tectrices  alaires 
d'un  gris  olivâtre  uniforme;  le  devant  du  dos  et  les  scapulaires  bruns,  à 
plumes  bordées  largement  de  fauve  roussAtre  ;  flancs  largement  fauves  tra- 
versés de  nombreuses  raies  noires  presque  aussi  larges  que  l'espace  fauve 
renfermé  entre  elles;  sous-alaires  d'un  fuligineux  noirâtre.  Bec  et  pattes 
noirs;  iris  marron. 

cf  Longueur  de  Taile,  Î45;  queue,  70;  bec,  56;  tarse,  57;  doigt  médian» 
6T  millimètres. 

Côte  péravienne,  lagnnes  de  Villa  entre  Lurin  et  ChoriUos,  et  lagunes  des  plateaux 
élevés  (TsoHUDi)  ;  Uoayali  inférieiir  (Babtlxtt). 


1322.  —  Cairina  inoschata 

Anas  moschata,  L.,  S.  N.,  I,  p.  199  —  Wied.,  Beilr.  Natg. 
Bras.,  IV,  p.  910. 

Garina  moscbata,  Eyt.,  Monogr,  Anal.,  p.  142. 

Cairina  moschata,  Câb.  in  Schomh.  Guian.  Reia.,  III,  p.  763  — 
TscH.,  Faun.  Peru,,  p.  54  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  200; 
1867,  p.  979;  1873,  p.  305  —  Neotr.  Anat,  in  P.  Z.  S.,  1876,  p.  378. 

Cairina  sylvestris,  Steph.,  ZooL  Mise,  XIII,  p.  69. 

Cairina  Marianœ,  Shaw,  Nat,  Mise,  II,  p.  LXIX. 

C.  capile  toto,  collo  et  corpore  subtus  brunneo  nigris,  abdomine  lineis  albif 
angustisximis  transvittata  ;  dorso  iridescenle  purpureo  plumis  singulis  nigro 
marginatiSf  scapularibus  et  tertiariis  elongatis  cum  cauda  Ixte  viridi  niten- 
tibus;  secundariis  chalybxo  osruleo  indutis;  primariii  nigris;   tectrieibus 
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alarttm  omnibus  supra  et  subitis  cum  plumis  aœillaribus  pure  albis;  hypo* 
ehonériis  viridi  vix  tinoiis  (Sglater  et  Salvin). 

CJ^  Ad.  —  La  tète,  le  côu  et  toutes  les  parties  inférieures  du  corps  d'un 
noir  fuligineux  foncé,  plus  pâle  et  tirant  au  brunâtre  au  milieu  de  Tabdo- 
men,  qui  est  phis  ou  moins  distinctement  ondulé  finement  de  blanchâtre; 
dos  jusqu'aux  tectrices  caudales  inclusivement  noir,  avec  un  reflet  métal- 
lique vert  sur  le^  devant  et  les  scapulaires,  et  violet  au  dos  inférieur,  le 
croupion  et  les  côtés  du  cou,  squamulé  de  noir  mat  par  les  bordures  de 
toutes  les  plumes.  Tectrices  alaircs  blanches,  ainsi  que  les  sous-alaires  et 
les  sous-axillaires  ;  miroir  alaire  bleu  d'acier  foncé  s'étendant  jusqu'au 
bout  des  secondaires,  sans  aucune  bordure  terminale;  primaires  noirâtres. 
Queue  noire  avec  un  reflet  vert.  Bec  noirâtre  ;  caroncules  et  partie  dénudée 
du  tour  des  yeux  rouges  ;  pattes  fioires  ;  iris  brun. 

Q  Est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  principalement  que  par 
une  taille  moins  forte. 

Q  Longueur  de  l'aile,  313;  queue,  170;  bec,  60;  tarse,  50;  doigt  médian, 
72  millimètres. 

Côte  péruvienne,  lagune  cle  Villa  entre  Lurin  et  Chorillo?,  et  lagunes  des  plateaux 
élevés  (TscHUDi);  Ucayali  supérieur  et  inférieur,  Huallaga  (Bartlktt);  Pebas 
(Hauxwell). 


1323.  —  A.nas  cristata 

Gm.,  L.  s.  N.,  I,  p.  540  —  Gay,  Faun,  Chili,  p.  449  •—  Scl.  el 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  990;  1876,  p.  381  —  Ibis,  1870,  p.  499  — 
Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  554. 

Anas  specularoldes,  King.,  Zool.  Joum.,  IV,  p.  98. 

Anas  pyrrhogaster,  Meyen,  Nov.  Act,,  XVI,  suppl.,  p.  119, 
Ib.  XXV. 

Daflla  pyrrhogaster,  £yt.,  Monogr.  Anat.y  p.  113. 

A.  supra  terreno  fusca,  colore  pallidiore  in  dorso  superiore  variegata;  pileo 
fuscescenti  nigro  in  cristam  elongatam  desinente;  speculo  alari  lato  cupreo 
viridi,  parle  dorsàli  nigra,  fascia  externa  alba  marginata;  subtus  fusca,  magis 
rufescens  et  maculis  indistinctis  in  pectore  nolata;  crisso  et  subcaudalibus  fere 
nigris,  harum  plaga  média  alba  (Sclater  et  Salvin). 

cf  Ad.  —  Sommet  de  la  tête  brun  lavé  de  ferrugineux  et  strié  de  noi- 
râtre, les  plumes  de  la  nuque  prolongées  en  une  huppe  dirigée  en  arrière  ; 
front,  côtés  du  visage  et  cou  fauves  variés  de  nombreuses  stries  et  de 
petites  taches  brunes  ;  le  fond  du  devant  de  la  gorge  blanchâtre  ;  œil  en- 
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cadré  dans  une  grande  tache  d  un  fuligineux  noirâtre  fort  prolongée  en 
arrière  ;  dos  brun  terreux,  les  plumes  de  sa  partie  interscapulaire  entourées 
largement  d'une  bordure  fauve  sale,  tandis  que  les  scapulaires  sont  va- 
riées de  grandes  taches  centrales .  fauves  ;  le  dos  inférieur  unicolore,  le 
croupion  et  les  tectrices  caudales  d'une  nuance  beaucoup  plus  claire;  tout 
le  dessous  fauve  roussâtre,  un  peu  plus  intense  sur  la  poitrine  et  varié  de 
taches  brunâtres  peu  prononcées  et  de  plus  en  plus  perdant  d'intensité 
sur  l'abdomen  ;  sous-caudales  noires.  Tectrices  alaires  d'un  brun  terreux 
foncé  uniforme;  miroir  alaire  grand,  d'un  rouge  violet  fort  brillant,  prenant 
un  ton  vert  dans  d'autres  directions  de  la  lumière,  largement  terminé  en 
arrière  d'une  bande  noire  veloutée  avec  un  éclat  métallique  bleuâtre  ou 
verdâtrc  selon  la  direction  de  la  lumière,  cette  bande  fort  prolongée  sur 
les  dernières  rémiges  secondaires  jusqu'à  leur  extrémité;  rémiges  pri- 
maires à  peu  près  de  la  nuance  des  tectr^s  alaires,  les  tertiaires  de  celle 
du  dos  ;  sous-^aires  blanches  au  milieu  et  largement  schistaeées  le  long 
du  bord  de  l'aile.  Rectrices  noires,  les  deux  médianes  prolongées,  aiguës 
et  légèrement  courbées  en  haut.  Bec  plombé  bleuâtre  en  dessus,  à  mandi- 
bule inférieure  jaune  en  dessous  ;  pattes  en  partie  carné  foncé,  en  partie 
carné  sale;  iris  rouge  brunâtre,  et  jaune  autour  de  1^  pupille. 

Q  Est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  les  rectrices  mé- 
dianes moins  prolongées  et  égales  aux  deux  voisines,  le  dessous  du  corps 
plus  distinctement  maculé. 

Cf  Longueur  totale,  638;  aile,  320;  queue,  175;  bec,  64;  tarse,  52;  doigt 
médian,  64  millimètres. 

Q  Longuew*  totale,  567;  aile,  290;  queue,  145;  bec,  53;  tarse,  52;  doigt 
médian,  63  millimètres. 

Rectrices  médianes  dépasâant  l'externe  :  cf  de  70,  Q  de  38  millimètres. 

0  Poussin  en  duvet.  Brun  terreux  en  dessus  et  blanchâtre  en  dessous, 
avec  une  raie  sourcilière  blanche  depuis  la  naissance  du  bec  et  dans  toute 
la  longueur  de  la  tête;  joues  et  région  auriculaire  d'un  gris  moins  foncé 
que  le  dos  ;  un  carré  de  quatre  grosses  taches  blanches  au  dos  ;  bord  in- 
terne de  l'aile  blanc  (Junin,  25  juin  1872). 

Environs  du  lac  Junin  (jEiâKi)  ;  Pérou  méridional  (Whitelt). 

«  Espèce  la  moins  nombreuse  aux  environs  de  Junin,  habitant  principalement  les 
petits  lacs  dans  les  montagnes  et  voisins  du  grand  laa  EUe  sort  pins  souvent  à  terre 
que  les  Qverqnednla  p^na  et  Q,  ojtyfitera^  mais  moins  que  la  DaJUa  oxfftira.  Gomme 
cette  dernière,  pour  la  nuit  elle  s^éloigne  de  Teau  dans  les  prairies  et  passe  la  journée 
au  bord  des  lacs,  à  rextérieur  de  Tenceinte  des  roseaux  »  (Jelski). 


1334.  —  Querquedula  cyanoptera 

Anas  cyanoptera,  Vieil.,  N,  D.  H.  X,  V,  p.  104  —  Enc.  Afét/i., 
p.  352  —  BuRM.,  La  Plata  Rets,,  U,  p.  516. 
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Qaerqaedola  cyanoptera,  Cass.,  IlL  Orn.,  p.  84,  tb.  XV  — 

Batrd,  -B.  N.  Amer.,  p.  780  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17 
—  Neotr.  Anat.  in  P.  Z.  S.,  1876,  p.  384—  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  554;  1877,  p.  746. 

Anas  cœrnleata,  Licht.,  Mus.  Berolin. 

Querquedula  cœruleata,  Gay,  Faun.  Chili,  p.  452. 

Anas  Rafflesi,  King.,  Zool.  Joum.,  IV,  p.  97. 

Q.  rubra,  pileo  nigro;  interscapulio  et  scapularibus  nigro  variegatis;  dorso 
posiico  nigricante;  alarum  teclricibus  minorihus  cxruleis ;  speculo  alari  viridi, 
fascia  alba  supra  marginato;  remigibus  primariis  nigris,  secundariorum 
scapis  albo  et  ochraceo  flammulatis. 

Fem.  supra  nigricans,  plumarum  marginibus  albidis;  subtus  sordide  alba 
fusco  variegata,  gutture  albo  nigro  punctulato;  alarum  teclricibus  et  speculo 
sicut  in  mari  (Sglater  et  Salvin). 

cf  Ad.  en  plumage  de  noces.  —  Tête,  cou,  gorge,  poitrine  et  flancs  d'un 
rouge  ferrugineux  intense  ;  milieu  du  sommet  de  la  tête  occupé  jusqu'à  la 
nuque  par  une  plaque  d'un  brun  noirâtre  foncé,  une  couleur  pareille  forme 
une  grande  tache  sur  le  devant  de  la  gorge;  le  dos  brun  noirâtre  squamulé 
de  roux  dans  sa  partie  antérieure  et  varié  de  fines  bordures  fauves  peu  pro- 
noncées au  milieu  du  dos;  les  bordures  squamîformes  sur  les  scapulaires 
plus  denses  et  d*un  roux  ferrugineux  plus  fort;  la  partie  inférieure  du  dos 
et  le  croupion  brun  noirâtre  uniforme;  milieu  de  l'abdomen  largement  brun 
fuligineux  plus  ou  moins  nuancé  de  roussâtre  et  ondulé  par  les  bordures 
des  plumes  plus  foncées;  bas- ventre  beaucoup  plus  ferrugineux,  surtout 
sur  les  côtés  ;  sous-càudales  noires.  Petites  et  moyennes  tectrices  alaires 
d'un  beau  bleu  grisâtre  luisant;  rémiges  noirâtres  avec  un  léger  éclat 
métallique  verdâtre  distinct  surtout  sur  leur  partie  terminale;  miroir  vert 
brillant,  composé  de  barbes  externes  des  rémiges  secondaires  depuis 
la  cinquième  jusqu'à  la  dernière;  les  quatre  premières  toutes  noires;  ter- 
tiaires prolongées  et  pointues,  bordées  d'un  fin  liséré  fauve  ;  dernières  sca- 
pulaires traversées  dans  toute  leur  longueur  d'une  large  raie  médiane  fauve; 
les  grandes  tectrices  noirâtres  à  la  base  et  terminées  de  blanc  en  for- 
mant une  large  bande  bordant  le  bord  antérieur  du  miroir;  sous-alaires 
blanches  au  milieu  et  noirâtres  le  long  du  bord  antérieur  de  l'aile.  Rec- 
trices  brun  noirâtre  entourées  d'une  "fine  bordure  fauve.  Bec  noir;  pattes 
jaune  brunâtre,  à  membranes  rembrunies  vers  l'extrémité;  iris  brun  foncé. 

Q  Sommet  de  la  tête  et  dos  noirâtres,  toutes  les  plumes  de  ce  dernier 
et  les  scapulaires  entourées  d'une  bordure  fauve;  tout  le  dessous  est  d'un 
fauve  Isabelle  strié  de  nombreuses  petites  taches  brunes  sur  les  côtés  du 
visage,  le  cou  et  la  gorge,  et  maculé  de  pareilles  grandes  taches  occupant 
le  centre  des  plumes  sur  le  reste ,  les  plus  grandes  sur  la  poitrine  et  les 
flancs.  Les  ailes  sont  comme  chez  le  mâle,  mais  le  miroir  est  moins  bril- 
lant, vert,  avec  un  fort  reflet  pourpré  ;  les  grandes  scapulaires  sans  raie 
médiane,  la  baguette  est  seulement  blanchâtre;  sous-caudales  entourées 
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d'une  bordure  Isabelle;  sous-alaires  comme  celles  du  mAle.   Bec  noir,  à 
mandibule  inférieure  brune;  pattes  jaune  brunâtre,  à  membranes  noires. 

Mâle  en  plumage  d'hiver.  Semblable  à  la  femelle,  mais  à  plumage  en 
général  plus  foncé;  les  bordures  des  plumes  dorsales,  des  scapulaires,  ainsi 
que  du  croupion  sont  roussâtres  sans  aucune  trace  de  raies  transversales 
rousses  sur  le  milieu  des  plumes,  propœs  aux  oiseaux  dans  Thabit  de  noces  ; 
le  fond  des  parties  inférieures  du  corps,  de  la  tête  et  du  cou  plus  roux  que 
ceux  de  la  femelle. 

Le  jeune  mâle  dans  le  deuxième  plumage  se  distingue  par  le  rouge  ferru- 
gineux moins  intense  que  celui  de  ladulte,  occupant  seulement  la  tête,  le 
cou,  les  côtés  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen,  tandis  que  le  milieu  de  ces 
deux  dernières  parties  est  d'un  gris  roussâtre;  le  dessin  squamiforme  du 
dos  est  beaucoup  plus  compliqué  et  plus  élégant,  composé  en  grande  partie 
de  demi-cercles  fauve  clair;  les  sous-caudales  sont  d'un  brun  noirâtre  moins 
foncé,  parmi  lesquelles  les  latérales  et  les  plus  longues  sont  les  plus  pâles 
vers  Texlrémité;  les  ailes  et  la  queue  comme  celles  des  adultes.  Iris  rouge 
orangé. 

cf  Longueur  totale,  428;  vol,  620;  aile,  190;  queue,  85;  bec,  54;  tarse, 
34  ;  doigt  médian,  45  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  180;  queue,  75;  bec,  52;  tarse,  34;  doigt  médian, 
44  millimètres. 

0  Le  poussin  pouvant  avoir  deux  ou  trois  jours  est  noir  olivâtre  en 
dessus,  varié  de  jaune  comme  il  suit  :  une  raie  depuis  la  naissance  du  bec 
formant  un  sourcil  au-dessus  de  l'œil,  en  le  dépassant  un  peu,  une  autre 
raie  traversant  le  côté  de  la  tête  et  passant  par  la  nuque  pour  s'y  joindre 
avec  son  analogue,  une  grande  tache  en  arrière  de  la  naissance  de  chaque 
aile  et  une  autre  de  chaque  côté  de  la  naissance  du  croupion.  Ailes  noires 
bordées  des  deux  côtés  de  jaune;  queue  mélangée  de  noirâtre  et  de  jaunâtre. 
Tout  le  dessous  jaune. 

Les  œufs  sont  d'un  jaune  isabelle,  d'une  nuance  un  peu  différente  de 
celle  de  ÏA.  puna  en  ce  qu'il  leur  manque  de  teinte  rougeâtre;  la  forme  et 
la  taille  sont  différentes  dans  les  œufs  de  la  même  ponte,  comme  51,3  sur 
38,5;  54-41;  54i41,5;  54,8-39;  54-40  millimètres. 

Chorillos,  12  avril  (Jelski)  ;  Santa  Lncia,  29  janvier  (Stolzmann)  ;  lagnna  de 
Tungasaca  (Whitely). 


1325.  —  Querquedula  oxyptera 

Anas  oxyptera,  Meyen,  Nov.  Aci.,  XVI,  suppl.,  p.  121,  ib.  XXVI. 

Querquedula  oxyptera,  Tsch.,  Faiin.  Peru.,  p.  309  —  Scl.  et 
Salv.,  p.  Z.  s.,  1867,  p.  990;  1868,  p.  570;  1869,  p.  157  —  Neofr, 
Anat  in  P.  Z.  S.,  1876,  p.  385  —  Tacz.,  P.  Z.  6\,  1874,  p.  554; 
1880,  p.  212. 
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Querquedola  angustirostris,  Phil.  et  Landb.,  Wiegm,  Arclu^ 
1863,  part  I,  p.  102. 

Q.  supra  pallide  schistaceo  fusca,  capite  ioto  nigro  fréquenter  transfascîato  ; 
interscapulio  rufescente  lavato,  plumis  in  centra  obscurioribus ;  uropygio  vaîde 
dilutiore;  spécula  alari  laie  nigro,  supra  et  subtus  fascia  ochracea  terminato, 
et  fascia  splendenii  aneo  viridi  intus  inclusa;  remigibus  obscure  schistaceis, 
secundariarum  marginihus  utrinque  pallide  rufescentibus;  abdomine  albo, 
pectore  nigro  punctata  (Sclater  et  Salvin). 

cf  Ad.  —  La  tête  avec  le  haut  du  cou  finement  ondulés  en  travers  de 
nombreuses  raies  noires  et  blanchâtres,  cette  dernière  couleur  teinte  de 
roussâtre  sur  toute  la  surface  des  joues  et  d'une  nuance  plus  foncée  au 
sommet  de  la  tête;  les  plumes  de  la  nuque  prolongées  formant  une  sorte 
de  crête  dirigée  en  arrière;  le  devant  du  dos  et  les  scapulaires  gris,  teint 
de  roussâtre,  plus  fort  sur  ces  dernières  avec  une  tache  médiane  noirâtre 
subtriangulaire  sur  chaque  plume  du  milieu  du  dos,  arrondie  et  d'un  noir 
intense  sur  les  scapulaires;  les  taches  des  externes  de  ces  dernières  sont 
très  grosses,  veloutées,  avec  un  léger  éclat  métallique  bleuâtre;  le  dos  infé- 
rieur gris  foncé  presque  uniforme;  le  croupion  et  les  tectrices  caudales  gris 
beaucoup  plus  clair;  tout  le  dessous  depuis  la  moitié  inférieure  de  la 
gorge  est  blanc,  maculé  de  taches  rondes  noirâtres  bien  prononcées  sur 
la  poitrine  dont  le  fond  est  légèrement  caloré  de  rose  roussâtre,  tandis 
que  le  milieu  du  ventre  est  squamulé  de  grisâtre  de  moins  en  moins 
distinctement  en  s'avançant  en  arrière  ;  les  flancs  de  l'abdomen  sont  d'un 
isabelle  clair  unicolore,  les  sous-caudales  un  peu  plus  roussâlrea.  Tectrices 
alaires  gris  schistacé;  miroir  noir  velouté,  bordé  sur  le  devant  et  en  arrière 
d'une  raie  d'un  isabelle  ocreux,  dont  la  première  est  formée  par  les  extré- 
mités des  grandes  tectrices  et  la  dernière  par  les  bordures  terminales  des* 
rémiges  mêmes;  les  deux  premières  rémiges  secondaires  sont  grises,  la 
troisième  noire,  mais  moins  intense  que  les  suivantes  ;  les  trois  dernières 
portent  sur  leur  barbe  externe  une  grande  tache  verte  fort  brillante,  dont 
celle  de  la  première  d'entre  elles  est  la  moins  grande,  la  dernière  s'étend 
sur  les  trois  quarts  de  la  longueur  de  la  plume  ;  les  primaires  et  les  ter- 
tiaires gris  schistacé,  ces  dernières  présentent  un  léger  éclat  métallique 
verdâtre  et  sont  bordées  finement  de  blanchâtre;  sous-alaires  grises.  Rec- 
tricea  grises  bordées  de  blanchâtre.  Bec  d'un  jaune  ocreux  sur  les  côtés, 
et  noir  grisâtre  au  dos  et  à  l'extrémité;  pattes  grisée,  à  articulations  un 
peu  plus  foncées,  les  membranes  d'un  gris  foncé;  iris  brun  foncé  presque 
noir. 

9  Est  semblable  en  tout  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  les  taches 
pectorales  un  peu  moins  foncées. 

cf  Longueur  totale,  438;  vol,  740;  aile,  222;  queue,  105;  bec,  43;  tarse, 
36;  doigt  médian,  47  millimètres. 

9  Longueur  totale,  412;  vol,  710;  aile,  230;  queue,  100;  bec,  43;  tarse, 
35;  doigt  médian,  46  millimètres.. 

Les  œufs  sont  jaunâtres,  presque  impossibles  à  distinguer  de  ceux  de 
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la  Qwrquedula  puna,  cependant  ils  sont  généralement  un  peu  plus  petits. 
Dimensions  :  56,8-40;  56,8-39;  55,3-38;  52-40  millimètres. 

Lac  Titicaca  (Mgybn);  rivièrei  dans  les  Catdillèrea,  enitout  celles  de  la  sierra 
froide  (TscHUDi)  ;  lac  Junin  f Jklski)  ;  ealinas  près  d'Arequipa  (Whitelt)  ;  l^una 
Cucnllata  près  de  Tacna  (Frobeen)  ;  Cutervo  (Stolzu &J4N). 


18  de  Janin  ce  canard  se  tient  BocTent  avec  la  sarcelle  de  la  pnna, 
mais  je  ne  l'ai  paa  tu  eur  le  grand  Inc,  tandis  qu'il  est  commnn  but  les  petits  lacs  de 
Curicocba  et  du  Rosococlia;  c'est  l'espèce  qui  passe  principatement  en  grandes 
bandes  aa-dessus  du  pout  de  Junin.  Sa,  voix  consiste  en  un  sifflement,  A&oe  lequel 
un  r  se  fait  remarquer  »  (Jelski). 

«  Asseï  commun  à  Cutervo,  ordinairement  par  paires;  une  seule  fois  j'en  ai  tu 
nne  troupe  composée  de  douze  exemplaires.  lia  y  arrivent  principalement  dans  la 
saison  des  pluies,  qui  produisent  les  débordements  des  rivières  et  forment  des  lacs 
éphémères  et  des  flaques  d'eau.  Il  j  niche  dans  ta  muraille  de  l'enceinte  du  cime- 
tière, occupant  les  anciens  trous  des  colaptes.  Ce  mur  est  construit  à  la  façon  pèm- 
vienne  de  grosses  tuiles,  composées  d'argile  non  cuite  mélangée  avec  du  foin,  placées 
l'nne  sur  l'autre  Bans  aucun  ciment.  Dans  de  pareils  murs  les  colaptes  pratiquent  des 
trous  à  la  hauteur  de  8  à  10  pieds.  On  m'a  assuré  que  la  nuit  suivante,  après  l'éclo- 
sion,  la  sarcelle  porte  dans  son  bec  les  ponssius  à  l'eau  »  (Stolzuamn). 


1336.  —  Querquedula  puna 

Anas  pnna,  Tsch-,  Faun.  Peru.,  p.  309  —  Buru.,  Syst.  Ueb. 
Th.  Bras.,  Il,  p.  439. 

.  Onerqnednla  pana,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  i869,  p.  157  — 
Neotr.  Anat.  in  P.  Z.  S.,  i876,  p.  388  —  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874, 
p.  554. 

Q.  supra  pallide  fuicescenti  cinerea,  fusco  variegata,  plumis  medialiter 
obscurioribus  ;  pileo  loto  et  tinea  nuehali  nigris;  alis  extus  fuicescenti  cinereù, 
teetricibus  minoribus  plumbeo  tinctis  et  margine  lato  albo  lerminatis;  secun- 
dariis  in  pogonio  externo  xneo  viridibus  albo  laie  terminatis  ;  subtus  oehraceo 
atba,  pectoris  plumis  fusco  obsolète  gutlatis;  ventre  toto  et  crisso  nigrieante 
minute  transfaseiati's  ;  leclricibus  subalaribus  et  plumis  axillarilms  albis 
(SCLATEB  et  Salvin). 

<S  Ad.  —  Tout  le  dessus  de  la  tête  avec  le  haut  de  ses  eûtes  jusqu'au 
bord  inférieur  de  l'œil  occupé  par  une  plaque  d'un  noir  intense,  avec  un 
irÈg  failjli:  éclat  vert  métallique,  prolongée  en  s'atténuant  sur  la  nuque  en 
une  lignci  parcourant  le  cûti^  postérieur  du  cou  dans  toute  sa  longueur,  en 
changeant  au  brun  au  voisinage  du  dos;  le  reste  des  côtés  de  la  tête  et  le 
haut  de  la  gorge  blanc,  poloré  d'isabelle  sur  cette  dernièi-e;  la  moitié  anté- 
(iu  dos  ainsi  que  les  scapulaires  couvertes  de  plumes  brunes  bordées 
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largement  de  gris  et  traversées  chacune  de  deux  ou  trois  lignes  roussàtres; 
le  bas  du  dos  gris  foncé  uniforme;  croupion  et  tectrices  caudales  grises 
finement  ondulées  de  blanchâtre;  le  devant  du  cou  est  blanc  passant  au 
roussÂtre  sur  la  poitrine,  maculé  de  noirâtre  finement  sur  le  premier  et  de 
grosses  taches  subcordiformes  sur  la  dernière  ;  le  milieu  de  l'abdomen,  le 
bas*ventre  et  les  sous-caudales  blancs,  finement  ondulés  de  noirâtre, 
excepté  l'extrémité  même  des  tectrices  les  plus  longues  qui  sont  d'un  blanc 
presque  pur;  les  flancs  de  l'abdomen  bruns  traversés  de  lignes  blanches 
assez  distancées  enti'e  elles.  Tectrices  alaires  d'un  plombé  mat;  miroir 
d'un  vert  métallique,  passant  au  ronge  violâtre  dans  sa  partie  antérieure  et 
bordé  d'une  large  bande  blanche,  formée  par  l'extrémité  des  grandes  cou- 
vertures et  d'une  aussi  blanche  précédée  d'une  bordure  noire  moins  large, 
composée  des  bordures  terminales  des  rémiges  mêmes  ;  la  première  secon- 
daire est  grise;  primaires  schistacées;  les  tertiaires  et  les  grandes  scapu* 
laires  plus  foncées,  avec  un  éclat  violâtre  assez  fort;  ces  dernières  traversées 
dans  toute  leur  longueur  par  une  raie  blanchâtre;  les  sous-alaires  et  les 
sous-axillaires  blanches,  grises  le  long  du  bord  de  l'aile.  Rectrices  grises 
bordées  de  blanc.  Bec  dans  le  vivant  bleu  avec  une  bande  noire  en  dessus 
comprenant  les  narines;  pattes  schistacé  bleuâtre;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  au  mâle,  mais  bien  distincte  par  le  manque  complet  de 
raies  transversales  sur  le  milieu  des  plumes  dorsales  et  les  scapulaires,  qui 
sont  seulement  entourées  d'une  bordure  fauve  grisâtre,  plus  larges  que 
chez  le  mâle  ;  le  fond  de  la  poitrine  d'un  ocreux  plus  foncé  avec  les  taches 
brunes  plus  grosses,  mais  moins  prononcées;  milieu  de  Tabdomen  teint  de 
roussâtre  à  ondulation  moins  prononcée  et  moins  régulière  ;  les  plumes  des 
flancs  de  l'abdomen  brunes  au  milieu,  largement  entourées  d'une  bordure 
fauve;  grandes  scapulaires  moins  métalliques,  avec  la  raie  médiane  plus 
large  et  moins  claire;  le  noir  de  la  tête  moins  intense  passant  au  brun  sur 
la  nuque;  point  d'ondulation  sur  la  nuque  et  les  sus-caudales;  miroir  alaire 
moins  brillant,  presque  violâtre  en  entier,  et  ce  n'est  que  sur  les  rémiges 
antérieures  qu'il  y  a  un  petit  espace  vert  près  de  l'extrémité. 

C?  Longueur  totale,  446-480;  aile,  120;  queue,  80;  bec,  55;  tarse,  35; 
doigt  médian,  50  millimètres. 

9  Longueur  totale,  434;  aile,  130;  queue,  85;  bec,  55;  tarse,  35;  doigt 
médian,  49  millimètres. 

Les  œufs  sont  jaunâtre  Isabelle  presque  de  la  même  nuance  dans  les  dif- 
férentes pontes,  à  lustre  assez  fort.  Dimensions  différentes  dans  la  môme 
ponte,  comme  : 

10  53,4  sur  39,8;  53-40,4;  57,4-42;  58,7-40,5  millimètres. 
2o  56  sur  39,2;  57,2-39,2;  57-39,6;  60,5-39,8  millimètres.  . 

Dans  la  forme  il  y  en  a  aussi  de  différentes  variétés  ;  les  uns  sont  ellip- 
tiques, les  auti*es  ovés. 

Plateaux  élevés  CTsghudi)  ;  environs  du  lac  Jonin  (Jelski)  ;  lagunes  de  Tunga- 
suça  dans  les  Andes  du  sud-ouest  de  Cuzco,  à  une  altitude  de  12,000  pieds  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer  (Whitely). 

d  Sspèce  la  plus  nombreuse  tmx  environs  de  Junin.  Kiche  dans  les  joncs  peu  sub- 
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mergéfi  et  assez  éloignés  de  Teaa  ;  sur  une  éminence  sèche  on  dans  les  ttiaSoB  d'herbe 
qa'on  appelle  surado^  la  femelle  arrange  un  nid  d'herbe  sèche  garni  abondamment 
de  son  propre  davet  Ordinairement  je  trouFais  cinq  œnls  an  mois  de  septembre, 
époque  dans  laquelle  ils  sont  généralement  gras.  Un  jour  j'ai  tué  un  jeune  d'une 
troupe  conduite  par  la  mère  ;  cette  dernière  s'envola  d'abord  à  une  petite  distance, 
revint  bientôt  et  becquetait  son  enfant  mourant  sur  la  surface  de  l'eau  d  (Jelski), 


1327.  —  Spatula  platalea 

Anas  platalea,  Vieil.,  N,  D.  H.  N. ,  V,  p.  157  —  Enc.  Mélh.j 
p.  357  —  BuRM.,  La  Plata  Reisey  II,  p.  517. 

Spatola  platalea,  Hartl.,  Ind.  Azar.,  p.  27  —  Scl.,  P.  Z.  S., 
1867,  p.  335  —  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17  —  Neotr.  Anat. 
in  P.  Z.  S.,  1876;  p.  396. 

Rhyncliaspls  maculatus,  Eyt.,  Monogr.  AnaL,  p.  134. 

Dafila  esBBioscapulata,  Reichb.,  Natat.,  tb.  LI,  fig.  180. 

Rbynchaspis  mezlcana,  Licht.,  Nomencl.y  p.  102. 

Hh,  supra  et  suhtus  rufescens  nigro  guUata;  capile  et  cervice  undique  dilu- 
lioribus  et  maculis  minutis  aspersis;  uropygio  nigro;  dorso  postico  nigricanle 
rufo  undulato;  alis  fusco  nigris,  tectricibus  minoribus  cxruïeis^  intermedus 
albis;  secundariis  extus  xneis  viridi  nitentibuSf  scapularibus  et  secundariis 
dorso  proxbnis  linea  scapum  occupante  alha  ornatis;  crisso  nigro,  càuda 
fasca,  rectricibus  lateralibus  extus  albo  niarginatis. 

Fem,  nigricanti  fusca,  plumarum  marginibus  cervino  rufls;  tectricibus 
alarurn  minoribus  caerulescente  lavatis  ;  subtus  cervino  rufescens  ni^ro  varie- 
gâta  et  obsolète  punctata ;  gula  fere  imrhaculata;  crassitie  minore  (Sclater  et 
S  AL  vin). 

cf  Ad.  —  Le  dos  et  tout  le  dessous  du  corps  sont  d'une  belle  couleur 
rousse  variée  de  nombreuses  gouttes  noires,  dont  plusieurs  sur  chacune 
des  plumes,  disposées  sur  trois  rangs,  les  plus  grandes  et  les  plus  régu- 
lières au  dos,  sur  la  poitrine  et  sur  les  flancs,  et  beaucoup  moins  nettes 
au  milieu  de  l'abdomen,  dont  le  fond  est  ferrugineux  considérablement 
plus  foncé;  le  fond  de  la  tête,  de  là  gorge  et  du  cou  est  d'un  fauve  beaucoup 
plus  pâle,  parsemé  de  nombreuses  petites  tatcbes  triangalaires,  excepté  le 
devant  môme  de  la  gorge  qui  est  immaculé;  les  taches  frontales  sont 
beaucoup  plus  grosses;  l'occiput  tout  noir,  légèrement  ondulé  de  blan- 
châtre par  les  bordures  très  fines  dans  toutes  les  plumes;  dos  postérieur, 
croupion  et  tectrices  caudales  noirs  avec  un  très  faible  reflet  verdâtre. 
Tectrices  alaires  d'un  beau  bleu  grisâtre  luisant;  miroir  alaire  vert  métal- 
lique bordé  par-devant  d'une  large  raie  blanche  formée  par  les  extrémités 
des  grandes  couvertures;,  les  quatre  premières  rémiges  secondaires  toutes 
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noirâtres  avec  un  faible  reflet  verdâtre  ;  les  tertiaires  et  les  grandes  scapu- 
laires  noires  avec  un  reflet  vert  et  ornées  dans  toute  leur  longueur  d'une 
ligne  médiane  blanche,  primaires  d'un  fuligineux  foncé,  à  tige  blanche; 
sous-alaires  blanches  et  fauves  tachetées  de  brun  le  long  du  bord  de  Taile. 
Rectrices  noirâtres  largement  bordées  de  blanc.  Bec  noir;  pattes  jaune 
orangé;  iris  jaune. 

Longueur  de  Taile,  220;  queue,  105;  bec,  70;  tarse,  40;  doigt  médian, 
50  millimètres. 

Description  faite  d*après  les  oiseaux  da  Brésil  da  Mnsée  de  Varsovie. 
Laguna  de  Tangasnca  (Whitelt). 


1328.  —  Dctflla  spinicauda 

AnaA  spinicauda,  Vieil.,  N.  D.  H.  iV.,  V^  p.  135  —  Enc.  Méth., 
p.  326  —  BuRM.,  La  Plata  Reise,  II,  p.  515. 

Daflla  spinicauda,  Scl.,  P.  Z.  S.,  1870,  p.  392,  tb.  XXXVIII  — 
ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1869,  p.  157  —  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17  — 
Neotr,  Anat.  in  P.  Z.  S.,  1876,  p.  392. 

Anas  oxyura,  Meyen,  Nov,  Act.,  XIV,  suppl.,  p.  122. 

Daflla  oxyura,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  554;  1882,  p.  47. 

Daflla  urophasianus,  Scl.,  P.  Z.  <S.,  1860,  p.  389. 

Anas  caudaouta,  Burm.,  Journ,  fur  Orn.,  1860,  p.  266. 

D.  supra  fusca,  plumis  in  centro  nigricantibiu  fusco  cireumdatis;  pileo  toio 
rufescente  nigro  punctulato  ;  alis  extus  fuscis,  speculo  alari  amplo  xneo  nigro, 
fascia  lata  cervina  utnnque  marginato  ;  subtus  pectore  et  hypochondriis  cum 
crissa  rufescentibus  ;  plumis  in  centro  nigris;  gutture  sordide  albo,  parce  nigro 
punctato;  ventre  albo  in  parte  inferiore  fusco  obsolète  variegato  (Sglater  et 
Salvin). 

Cf  Ad.  —  Le  fond  du  sommet  de  la  tête  ferrugineux,  celui  de  ses  côtés 
fauve  roussâtre^  celui  de  la  gorge,  du  bas  des  joues  et  du  devant  du  cou 
blanc  parsemé  de  nombreuses  petites  taches  noirâtres,  plus  grandes  que 
les  autres  au  sommet  de  la  tête  et  nulles  sous  la  gorge  ;  les  plumes  du  dos 
jusqu'aux  tectrices  caudales  inclusivement  noirâtres  entourées  d'une  large 
bordure  fauve  grisâtre  et  roussâtre  sur  les  scapulaires;  le  haut  de  la  poi- 
trine et  les  flancs  de  l'abdomen  sont  d'un  fauve  roussâtre  ;  milieu  de  ce 
dernier  largement  blanc,  le  tout  maculé  de  taches  centrales  brunes,  les 
plus  grandes  sur  les  côtés  du  corps  et  moins  prononcées  sur  le  ventre  ; 
sous-caudales  noirâtres  au  milieu  avec  une  large  bordure  rousse.  Tectrices 
alaires  gris  schistacé  uniforme;  miroir  alaire  noirâtre  avec  un  éclat  vert 
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métallique,  assez  fort  dans  certaines  dircclions  de  la  iumiëre  et  passant  au 
noir  intense  pri-s  de  sun  exti'émité.  bordé  de  deux  larges  raies  isabelles  ; 
rémiges  primaires  à  peu  près  de  la  nuance  des  tectrices;  les  tertiaires 
finement  bordées  d'isabellu  et  traversées  dans  toute  leur  longueur  d'une 
raie  médiane  noir  intense  ;  sous-alaires  grises.  Reclrices  gris  scbistacé 
clair,  plus  foncé  au  bout,  bordées  d'isabelle  roussdtre.  Bec  noir,  à  côtés  de 
la  base  jaune  sale,  la  mandibule  inrûrieurc  jaune  en  dessous;  pattes  plom- 
bées ;  iris  brun  foncé. 

Q  Semblable  au  mâle,  mais  distincte  principalement  par  le  manque 
complet  d'éclat  métallique  au  miroir  alaire,  dont  la  couleur  est  brune, 
lavée  de  roussâtre;  lea  deux  raies  bordant  le  miroir  blanches,  légèrement 
nuancées  d'isabelle;  tectrices  alaires  distinctement  squamulées  par  les 
bordures  d'un  fauve  grisâtre  beaucoup  plus  claires  que  le  centre  des 
plumes;  les  taches  abdominales  beaucoup  moins  visibles  que  dans  le  mâle; 
les  deux  rectrices  médianes  moins  prolongées. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  270;  queue,  128;  bec,  55;  tai'se,  42;  doigt  médian, 
54  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  250;  queue,  110;  bec,  52;  tarse,  42;  doigt  médian, 
53  millimètres. 

Rectrice  médiane  dépassant  l'externe,  ^,  53;  Q ,  40  millimètres. 

BiviërM  de  la  Cordillère,  nirtoat  daiia  la  région  de  la  iierra  froide,  virant  par 
paires  CTbchudi)  ;  environB  du  lac  Janin  (Jelsei)  ;  Tinta,  Tungaanca  (WEITBLT); 
BumncQcha  (Stolzuann). 

te  Canard  commun  aux  cavirouB  de  Juuin  ;  tnaîB  jamais  je  ne  l'ai  tu  sut  le  grand 
lac,  ni  mSme  gnr  les  petits  à  eaa  dëcnaTert«,  dans  les  montagnes  ;  an  contraire  il  ae 
tient  dans  les  prairiei  humides  et  dons  les  marais  coaverts  de  vâgétation,  oïdinaire- 
ment  par  pairts  ou  par  petites  troupes  jusqu'à  linit  paires,  se  mêlant  rarement  avec 
les  autres  espèces. 

i  De  tous  les  canarda  de  ce  pajs  il  s'apprivoise  le  plus  facilement.  J'en  ai  vn  a 
Amable  Maria  une  dizaine  de  familiers  à  tel  point  qu'ils  s'envolaient  tons  les  aoire. 
Ils  marcbaient  avec  lea  oiseaux  de  basee-coar  et  mangeaient  le  maïsqo'ils  n'avalaient 
pas  aussi  facilement  que  les  poules  et  les  canards  de  Efarbarîe,  ces  graines  paraissant 
être  trop  grosseî.  Un  individu  étoit  plus  farouche  que  lea  autres,  marcliait  souvent 
isolé  et  finit  par  s'évader.  Autant  que  je  sain,  il  ne  se  propage  pas  en  captivité. 

i>  Aux  environs  de  Jnnin  ile  s'éloignent  pour  la  nuit  des  eanx  et  de  la  prairie  pins 
souvent  que  pendant  la  journée.  Dans  l'estomac  je  trouvais  des  cycaa,  des  gamma- 
rides,  de  petites  sangsues,  des  planaires,  des  graines  et  de  petits  cailloux  »  (JELSKI). 


13S9.  —  IDafila  bahamensis 

Anas  bahamensis,  L.,  S.  N.,  I,  p.  199  —  Wied.,  Beitr.   Natg. 
Braa.,l\\  |...  9'2r>. 
Paâla  bahamensis,  IIabtl.,  Ind.  Âzar.,  p.  27  —  Cab.,  Schomb. 
'  m.  Reis.,  III,  p.  l(•^  —  Gay,  Faim.  Chili,  vcl.  I,  p.  448  —  Pelz., 
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Orn,  Bras,,  p.  320  —  Scl.  et  Salv.,  Neotr.  Anat.  in  P.  Z.  S.,  4876, 
p.  393  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  4879,  p.  243. 

Pœcilonetta bahamensis,  £ yt.,  Mono^r.  Anat.,  p.  116  —  Darw., 
Voi^.  Beagle,  III,  p.  135. 

Anas  fimbriata,  Merr.  ,  Ersch.  und  Grub.  Enc.  Seci»,  I, 
vol.  XXXV,  p.  35. 

Anas  urophasianus,  Eyt.,  Monogr.  Anat.,  p.  112,  tb.  XII. 

Anas  llathera,  Viecl.,  Enc.  Méth.,  p.  152. 

Anas  rubrirostris,  Vieil.,  N.  D.  H.  N.,  V,  p.  108  —  Enc.  Méth., 
p.  353. 

D.  rufescenti  fusca,  plumis  in  centro  nigricanlihus  ;  dorso  postico  nigricante; 
tectricibus  caudis  superioribus  cum  cauda  cervînis,  rectricibus  mediis  dilutio- 
ribus;  alis  obscure  schistaceo  nigris,  speculo  late  œneo  viridi,  supra  et  subtus 
fascia  saturale  cervina  marginato  et  fascia  altéra  subterminali  subtus  ornato  ; 
secundariorum  intimorum  marginibus  exlernis  cervinis,  cum  speculi  margi- 
nibus  concoloribus }  subtus  fuscescenli  cervina  omnino  obsolète  nigro  guttata, 
gutture  toto  cum  genis  et  cervice  antica  pure  albis  (Sclater  et  Salvin). 

cf  Ad.  —  Dessus  de  la  tête  avec  la  partie  supérieure  de  ses  côtés  en 
dépassant  le  bord  inférieur  de  Tœil  et  une  large  raie  au  dos  du  cou  d'un 
fauve  roussâtre,  parsemé  de  nombreuses  petites  taches  noires;  le  reste 
des  joues  et  tout  le  devant  de  la  gorge  blancs  ;  toutes  les  plumes  du  dos  et 
les  scapulaires  brunes  noirâtres,  avec  un  léger  éclat  métallique  verdâtre, 
bordées  de  roussâtre  ;  les  grandes  scapulaires  latérales  présentent  un  lustre 
plus  fort  et  bleu  ;  le  dos  inférieur  et  le  croupion  sont  noirâtres,  avec  un 
reflet  verdâtre,  les  plumes  entourées  d'une  bordure  roussâtre  peu  large  ; 
sus-caudales  isabelles  ;  tout  le  dessous  est  d'un  roussâtre  sale,  maculé  de 
nombreuses  gouttes  noires,  pour  la  plupart  subcarrées,  dont  celles  des 
flancs  sont  les  plus  grosses;  sous-caudales  d'un  Isabelle  sale  avec  une 
strie  médiane  noirâtre  dans  toute  la  longueur.  Tectrices  alaires  schistacé 
foncé,  avec  un  léger  éclat  verdâtre;  miroir  alaire  vert  métallique  brillant 
et  noir  velouté,  avec  un  éclat  bleu  dans  certaines  directions  de  la  lumière 
dans  sa  partie  terminale  brusquement  tranchée  de  la  précédente,  bordé  de 
trois  raies  d'un  bel  Isabelle  roussâtre,  dont  l'antérieure  est  formée  par 
rextrémité  des  grandes  tectrices,  la  postérieure  très  large  par  l'extrémité 
des  rémiges  mêmes  et  la  supérieure  par  la  bordure  des  tertiaires  ;  primaires 
noirâtres.  Queue  blanche,  avec  une  légère  teinte  Isabelle.  Bec  d'un  plombé 
bleuâtre,  avec  une  grande  tache  triangulaire  basale  de  chaque  côté  d'une 
belle  couleur  rosé  foncé,  touchant  la  narine  par  son  bord  supérieur;  pattes 
plombé  foncé;  iris  brun  rougeâtre. 

Q  Semblable  au  mâle. 

Cf  Longueur  totale,  540;  vol,  800;  aile,  240;  queue,  125;  bec,  51;  tarse, 
42;  doigt  médian,  51  ;  rectrices  médianes  dépassant  les  externes  de  55  milli- 
mètres. 

Pérou  méridional  (Philippi  et  Landbeck);  Tambez  (Stolzmann) 
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1330.  —  Fuligula  I^ationi 

ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1877,  p.  522  —  Scl.,  P.  Z.  S.,  1878, 
p.  477,  tb.  XXXII. 

F.  fusco  alra,  fere  unicolor,  in  ventre  brunntscenlior,  hypochondriit  et  genis 
in  brunneiim  transeuntibua  ;  secundariorvm  parte  basait,  faseiam  dwiincKwi 
alarem  constituente,  alba;  subalaribui  nigria;  remigum  pagina  inftrion  otii- 
cure  cineracea;  roslro  et  pedibus  nigris. 

Fem.  omnino  brunnescentior,  supra  et  in  ventre  lenuissime  vermiculala, 
capitis  laterîbus  in  brumuscenti  eaitaneutn  trahentibus  ;  et  cratsitie  minore 
(ScLATËB  et  Salvin). 

<^  Ad.  —  D'un  brun  foncé  en  dessus,  à  plumes  du  dos  finement  vermi- 
culées  de  fauve,  d'une  raaniÈre  peu  prononcée;  le  croupion  presque  noir; 
le  sommet  de  la  tête  plus  foncé  que  le  dos  et  d'une  couleur  uniforme  occu- 
pant aussi  tout  le  côté  postérieur  du  cou;  eûtes  de  la  tête  et  cou  d'un  brun 
marron  ;  région  jugulaire  aussi  foncée  que  le  sommet  de  la  tête  ;  le  dessous 
du  corps  est  d'un  brun  grisâtre  au  milieu  de  l'abdomen  et  brun  roussâtre 
sur  les  flancs,  qui  sont  finement  verraiculés  de  fauve;  sous-caudales  brun 
foncé.  Tectrices  alaJres  concolores  au  dos,  à  venniculation  à  peine  distincte; 
rémiges  brunes;  les  secondaires  blanches  terminées  d'une  large  bordure 
brune  formant  un  gros  miroir  alaire;  la  base  de  la  barbe  externe  des  ré- 
miges primaires,  en  commençant  à  la  cinquième,  est  longuement  lilan- 
châtre;  sous-alaires brunes.  Queue  brune.  Bec  brun  olivâtre;  pattes  brunes. 

Un  autre  mile  probablement  moins  adulte  est  d'un  brun  très  foncé,  plus 
uniforme  en  dessus,  à  vermiculation  réduite  au-devant  du  dos  et  à  peipe 
distincte;  les  flancs  moins  rousafitras  et  moins  vermiculës;  les  ailes  plus 
foncées  sans  aucune  vermiculation  aux  tectrices;  tout  le  blanc  des  rémiges 
secondaires  bordé  finement  à  l'extérieur  de  brun  ;  la  couleur  des  cdtés  de  la 
tète  et  de  la  gorge  plus  foncée  et  moins  roussAtre. 

Longueur  de  l'aile,  215;  queue,  54;  bec,  56;  tarse,  40;  doigt  médian  avec 
l'ongle,  57  millimètres. 

X  de  la  collection  de  MU,  Salvin  et  Oodmu)< 


\'.y3\.  —  Srisinatura  ferru^lnea 


jo*^  p.  170  —  G,\Y,  F,tun.  Chili,  p.  458  —  Phil. 
it»,  p.  43,  el  187-2,  p.  549  -  Scl.  et  Salv., 
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P.  Z.  S.,  1868,  p.  177  —  Neotr.  Anat.  in  P.  Z.  S.,  1876,  p.  405  — 
Tacz.,  p.  z.  s.,  1874,  p.  554. 

Biziura  ferruginea,  Schl.,  Mus,  P.-Bas^  Anser.y  p.  10. 

Brismatura  vittata,  Phil.  et  Landb.,  Wiegm.  Arch.y  1860, 
p.  26. 

Eiismatara  oyanorhyncha,  Licht.,  MS.  (teste  Burm.). 

E,  supra  castanea,  capite  et  collo  toto  nigris;  a  lis  et  cauda  fuscis;  subtus 
sordide  alba,  fusco  irrorata,  pectore  et  hypochondriis  castaneis  corpore  concO' 
loribus. 

Fem.  fusca,  cervino  (prxcipue  in  dorso  et  pileo)  irregulariter  transfasciata; 
vilta  suboculari  atbida;  subtus  sordide  alba,  fusco  (praecipue  in  pectore  et  in 
hypochondriis)  transvittata  (Sglater  et  Salvin). 

cf  Ad.  —  La  tête  avec  le  haut  du  cou  noirs;  parties  supérieures  du 
corps,  cou  inférieur  et  flancs  d'un  marron  ferrugineux  vif;  milieu  de  Tab- 
domen  couvert  largement  de  plumes  schistacées  dont  l'extrémité  est  lar- 
gement ferrugineuse  sur  le  devant,  et  passant  graduellement  au  fauve  et 
blanchâtre  en  s'avançant  vers  le  bas-ventre,  ce  qui  fait  une  forte  ondulation 
irrégulière  ;  sous-caudales  très  courtes  blanches.  Rémiges  et  rectrices  noi- 
râtres; tectrices  alaires  d'un  brun  fuligineux  et  quelques-unes  des  moyennes 
ferrugineuses;  sous-alaires  grises  et  blanches  au  milieu;  milieu  du  crou- 
pion schistacé  brunâtre.  Bec  plombé  bleuâtre,  à  dessous  de  la  mandibule 
inférieure  jaune;  pattes  d'un  brun  jaunâtre,  à  membranes  foncées;  iris 
brun. 

9  Dessus  de  la  tête  brun  noirâtre  ondulé  de  roussâtre  d'une  manière 
peu  distincte  ;  tout  le  dos  et  les  scapulaires  sont  de  la  même  nuance  par- 
semée d'une  manière  beaucoup  plus  prononcée  de  nombreuses  taches  et 
de  stries  très  petites  roussâtres  et  fauves,  sans  aucune  régularité  ;  les  joues 
et  la  région  auriculaire  d'un  brun  un  peu  moins  foncé  que  celui  de  la 
calotte,  et  plus  distinctement  varié  de  roussâtrO';  la  partie  postérieure  des 
côtés  de  la  tête  ondulée  de  brun  et  de  blanchâtre,  cou  brun  clair  finement 
ondulé  de  fauve;  le  reste  des  parties  inférieures  du  corps  couvert  de  plumes 
brunes  largement  bordées  de  roussâtre  sur  la  poitrine  et  de  blanchâtre  sur 
l'abdomen,  ce  qui  fait  une  écaillure  régulière  sur  cette  première  et  un  mé- 
lange sans  ordre  sur  le  dernier.  Ailes  et  queue  comme  chez  le  mâle,  mais 
sans  ferrugineux  sur  les  tectrices  alaires. 

Le  jeune  mâle  de  Titicaca  est  semblable  à  la  femelle  et  en  général 
beaucoup  plus  pâle,  à  raies  foncées  du  dessous  beaucoup  moins  prononcées 
et  couvertes  par  les  bordures  pâles  des  plumes  ;  la  queue  est  d'un  ardoisé 
au  lieu  de  noir.  Quelques  plumes  rousses  au  dos  et  sur  la  région  jugulaire 
indiquent  le  sexe. 

Cf  Longueur  de  l'aile,  155;  queue,  90;  bec,  50;  tarse,  38;  doigt  médian, 
"5  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  150;  queue,  80;  bec,  48;  tarse,  38;  doigt  médian, 
b3  millimètres. 
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OBBEBVATlose.  —  Voisine  de  l'£.  anitratit,  Oonld,  de  la  Nonvelle-HolUnde,  miii 
bien  distincte  par  le  bec  beaucoup  plus  large,  le  noir  moins  étendu  sur  le  cod,  le  Itr   ■ 
mgineui  plus  clair  et  moina  rouge,  la  queue  plue  lorgue,  plus  étagée  et  d'une  autre 
couleur  et  de  qnelqnea  autres  détails  d'une  yaleot  moins  importante. 

Les  œurs  relativement  gros,  d'un  blanc  sale,  à  surface  fort  rugueuse, 
dont  les  êminences  paraissent  être  polies  et  luisantes  sous  la  loupe,  les 
.es.  Longueur  :  70-75  sur  53-55  millimèti-es  de  largeur. 


«  Dans  les  environs  de  Junin,  ce  canard  a  l'opinion  qu'il  plonge  eans  cesse  et  qu'il 
ne  se  montre  à  la  surface  de  l'eau  que  trâa  peu.  De  ce  que  j'ai  eu  l'occssion  d'ob- 
server j'ai  remarqué  qu'il  ne  plonge  pas  plus  que  les  autres  canarda  et  qu'eu  nageant 
le  mâle  a  l'habitude  de  dresser  la  queue  en  haut.  Sa  roiz  catpak,  pak,  outre  laquelle 
il  produit  encore  un  autre  son,  semblable  à  celai  de  certains  raies,  comme  s'il  prore- 
nait  du  fond  de  l'eau. 

n  On  dit  qu'il  niche  deux  fois  par  ar,  c'est-à-dire  en  mars  et  avril,  une  seconde  fcia 
en  septembre.  Je  ne  sais  pas  si  ce  sont  les  mSmea  oiseaux  à  deux  pontes.  La  pente 
est  jusqu'à  douze  œufs.  Les  habitants  racontent  aussi  qu'à  l'approche  de  ITionime  la 
femelle  jette  dans  l'eau  ecs  oeufs,  et  après  que  l'ennemi  s'est  éloigné,  elle  les  reptehe 
de  nouveau,  mais  c'est  une  absurdité.  Dana  l'estomac  je  n'ai  trouvé  que  des  0«M- 
iiutrtu  »  (Jklski). 


1332.  —  Mergonetta  leucogenys 

Anas  lanoogenys,  Tsch.,   Wiegm.  Arch.,  1843,  p.  390. 

Erismatnra  leacogenys,  Tsch.,  Conup.  Av.,  n"  348. 

Herganetta  leucogenys,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  55  et  311, 
tb.  XXXVI—  ScL.  etSALV.,  P.  Z.  S.,  1869,  p.  601; '1874,  p.  679- 
Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  131  —  Neotr.  Anat.  in  P.  Z.  S.,  1876, 
p.  408  —  Tacz.,  p.  z.  s.,  1874,  p.  554;  1879,  p.  243. 

Merganetta  oolnmblana,  des  Murs,  Rev.  Zool.,  4845,  p.  179. 

M.  supra  cinerea,  dorsi  plumîs  nigrîs  rvfescente  utrirtque  mm-ginatis;  uro- 
PT/gio  fasciolU  minulù  albis  nigrisque  variegalo;  capite  colloque  toto  oJMi, 
linea  circum  Tostmm,  pileo  medio  in  strigam  nuehalem  producto  el  linta  ab 
(icuiis  ad  eolluin  imum  ulrinque  descendenle  nigerrimis;  alU  exruleietnti 
sehidaeeis,  ledricibus  et  secundariis  aibo  angusle  terminatU;  spemio  alœi 
xruo  virldi  ;  abdoinine  albo,  obsolète  nigro  striolalo;  rostri  flavi  culmine  nigrî- 
eanle;  pedUm-i  rubelUs. 

ftm.  tupra  einerta,  doTSo  nigro  flammulato;  génie,  cervicis  lateribus  el  eor- 
pttr»  Mu  inffiHuve  fulvo  ru/is  unicoloribus  (Sclatbr  et  Salvin). 

tf  La  tr'ii:  i;i.  la  partie  supérieure  du  cou  sont  d'un  blanc  pur,  avec  une 
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ligne  noire  autour  du  bec  ainsi  que  le  milieu  du  sommet  de  la  tête  dans 
toute  sa  longueur,  une  large  raie  noire  traverse  toute  la  longueur  de  la 
tète  depuis  le  bord  postérieur  de  l'œil,  en  se  bifurquant  vis-à-vis  la  nais- 
sance du  cou  en  deux  bras,  dont  un  se  rend  sur  la  ligne  postérieure  du 
cou  pour  s'y  confondre  avec  son  analogue  et  la  ti*averser  jusqu'au  dos; 
l'autre  branchQ  plus  fine  descend  parallèlement  à  la  précédente  dans  toute 
la  longueur  de  la  partie  blanche  du  cou;  un  trait  noir  lacrymiforme  se 
trouve  devant  Fœil,  s'arrêtant  à  la  moitié  des  lores;  les  plumes  du  dos  et 
les  scapulaires  sont  noires  bordées  largement  des  deux  côtés  de  roux  bru- 
nâtre ;  la  partie  postérieure  du  dos  scbistacée  ;  le  croupion  et  les  tectrices 
caudales  finement  vermiculés  de  noirâtre  et  de  blanc,  passant  au  cendré 
sur  ces  dernières.  La  partie  inférieure  de  la  gorge,  la  poitrine  et  l'abdomen 
sont  blancs  légèrement  colorés  de  chamois  sur  ce  dernier  et  tachetés  de 
flammèches  noirâtres  occupant  le  centre  de  toutes  les  plumes  ;  ces  taches 
noires  sont  plus  nombreuses  au  cou,  formant  une  espèce  d'anneau  entou- 
rant le  bas  de  la  partie  blanche  et  plus  grosses  au  bas-ventre  et  les  sous- 
caudales  sur  un  fond  plus  sale;  le  fond  clair  des  flancs  est  plus  ou  moins 
ondulé  de  foncé.  Les  ailes  sont  d'un  ardoisé  foncé  avec  un  grand  miroir 
métallique  bronze  antique,  à  lustre  médiocre,  occupant  toute  la  barbe 
externe  des  secondaires  et  bordé  par  deux  lignes  blanches,  formées  par  les 
bordures  des  grandes  tectrices  et  des  secondaires;  les  sous-alaires  sont 
aussi  schistacées.  Les  rectrices  sont  gris  schistacé  en  dessus,  cendré  clair 
en  dessous,  à  tige  d'un  corné  blanchâtre  en  dessus,  blanche  en  dessous. 
Bec  jaunâtre,  à  dos  brunâtre;  pattes  rougeâtres,  à  membranes  noirâtres; 
épine  alaire  plombée  ;  iris  brun  foncé. 

9  Beaucoup  plus  petite  que  le  mâle ,  à  sommet  de  la  tête  avec  la  partie 
postoculaire  de  ses  côtés  et  le  côté  postérieur  du  cou  qui  sont  d'un  ardoisé 
plombé  finement  vermiculé  de  noir  sur  toute  la  surface  latérale  ;  toutes  les 
plumes  du  dos  et  les  scapulaires  noires  au  milieu  et  bordées  largement  des 
deux  côtés  de  cendré  clair;  la  partie  inférieure  du  dos  schistacée;  croupion 
et  tectnces  caudales  ondulés  de  noir  et  de  blanchâtre;  toutes  les  parties 
inférieures  du  corps,  ainsi  que  les  joues  sont  d'un  roux  cannelle  très 
intense,  uniforme  partout.  Ailes  et  queue  comme  celles  du  mâle;  sous- 
alaires  schistacées,  ondulées  de  blanchâtre  tout  le  long  du  bord  de  l'aile. 
Bec  rougeâtre,  à  dos  foncé  et  l'onglet  blanc;  pattes  et  iris  comme  chez  le 
mâle  ;  épine  alaire  jaune. 

cf  Longueur  de  1  aile,  177;  queue,  110;  bec,  36;  tarse,  46;  doigt  médian, 
54;  épine  alaire,  13  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  157;  queue,  106;  bec,  31;  tarse,  37;  doigt  médian, 
48;  épine  alaire,  4  millimètres. 

Observations.  —  Les  deux  individus  décrits  plus  haut,  tués  à  Maraynîoc,  le 
22  mai  1871,  paraissent  être  bien  adultes  et  en  plumage  frais,  et  présentent  cer- 
taines différences  dans  les  détails  de  la  description  de  MM.  Sclater  et  Tschudi,  et 
de  la  figure  de  la  Faitna  Peruana  de  ce  dernier  auteur.  Chez  le  mâle,  la  différence 
principale  consiste  dans  la  disposition  des  raies  noires  céphaliques,  qui  selon  la  des- 
cription des  deux  auteurs  cités  a  le  noir  du  sommet  de  la  tête  prolongé  en  une  raie 
nucale  passant  dans  toute  la  longueur  du  cou,  tandis  que  dans  notre  exemplaire  le 
noir  de  la  calotte  est  séparé  de  celui  du  cou  par  un  espace  blanc  long  de  25  milli- 
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mètres,  et  qui  par  conaéqaent  eatonre  laidement  et  complètement  la  calotte  Doiit. 
Il  n'j  a  aussi  dans  ces  deni  descriptions  aacone  mention  de  la  tache  iacryinifoniie 
noire  Ba-devaiit  de  l'œil.  La  conleur  dn  miroir  n'est  pas  joatement  exprimée  par 
aneo  viridii,  La  description  et  la  fignre  de  M.  Tschndi  semblent  reprèsenltT  ni 
jeune  oiseaa  après  sa  première  mue. 

La  femelle  par  sa  vermiculatioii  des  côtés  du  cervix  et  du  con  s'appliquerait  plalât 
à  la  description  de  la  femelle  de  la  JU.  Tttraeri;  la  couleur  des  parties  inférieure» 
dn  corpB  est  beaucoup  plus  vive  et  beaucoup  piuB  intense  que  celle  de  la  deecriplioii 
des  femelles  des  deux  formes  péravicnnes  et  ne  pourrsLÎtpas  être  exprimée  par /«Ira 
m/a.  Certainement  cette  dernière  différence  provient  de  la  saison  dans  laquelle  \e» 
deux  oiseaux  ont  été  tués. 

Comme  nos  deux  oîseaai  out  été  tués  par  M.  Jelski  d'un  seul  coup  de  fusil,  il  est 
donc  presque  certain  qu'ils  appartiennent  à  la  même  espèce. 

Un  poussin  en  duret,  ne  poavant  avoir  plus  de  deux  on  trois  jonrs  est  blanc,  à 
fommet  de  la  tète,  une  strie  postocnlaire,  une  raie  le  long  du  cou  et  dn  dos,  les  ailes 
et  une  large  raie  de  cbaque  côté  dn  dos  bruns.  La  queue  composée  de  rectrices 
longues,  rigides,  à  barbes  rares,  désunies. 

Pnna  HanarimacaDan ,  près  des  sources  d'ÂyDamajro  (Tbcrudi);  Huapioc 
(Jelski)  ;  Tambillo,  Hnambo  (Stolzmakb)  ;  Audes  de  Cuzco  (Whitelt). 

a  Ce  canard  curieux  se  tient  sur  les  ruisseaux  plus  considérables  dans  les  mon- 
tagnes, partout  cependant  il  est  peu  nombreux.  On  le  voit  ordinairement  par  paiiea. 
n  nage  avec  grande  vitesse,  même  contre  le  courant  le  plus  rapide.  Ordinairement 
il  pèche  dans  les  lieux  où  lé  courant  forme  de  petites  cascades  toomoyantee  et  ècn- 
mantes.  Il  y  plonge  et  nage  avec  une  célérité  incomparable.  Quelquefois  il  sort  su 
les  blocs  encombrant  le  lit  des  raisseaax.  En  octobre  ane  paire  apparut  avec  trois 
poussins  en  duvet,  dont  noue  en  avons  pris  un  qui  mourut  après  quelques  jours  n 
(Stolzmabm). 


1333.  —  Merganetta  Tumeri 

ScL.  et  Salv.,  p.  Z.  s.,  1869,  p.  600  —  Exot.  Om.,  p.  119,  th.  C 
—  Nomencl.  Av.  Neotr.,  p.  131  —  Neotr.  Anat.  in  P.  Z.  S.,  1876, 
p.  407. 

Merganetta  laucogenys,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1869,  p.  157. 

M.  supra  nigra,  interscapulio  et  subalaribus  rufo  marginatis  ;  capite  eolloqM 
tolo  albù,  liiua  rosirum  cin^etite,  pileo  medio  in  slrigam  ntickalem  prodwta 
et  linea  utringue  ad  imum  eollum  descendenie  nigerrimis;  alis  eailus  cxraks- 
centi  cinereù;  sptailo  alari  xneo  viridi;  teclricibiu  alarum  et  secundariis  albo 
anguite  termtnatU;  abdomiiu  nigro,  ventre  medio  fwco  variegato;  critso  tl 
umpygio  nigris,  albo  minute  vermicttlalis  ;  cauda  fuicescenti  cinerea  unieolori; 
tactridbus  svbalaribus  cinereis;  rostro  et  pedibus  obscure  rubris. 

Fem.  supra  cinerea,  lateribw  cervicis  et  uropygio  albo  nigroque  minuit  tier- 
laiiS;  dorso  nigro  flammulato;  ali3  albo  bifaseiatis;  tpeculo  alari  obscure 
viridi;  suUus  /"Ulvo  rufa,  unicolor  (Sclatbb  et  Salvis), 

Ad.  —  Noir  en  dessus,  à  plumes  du  dos  et  des  scapulaires  large- 
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ment  bordées  de  roux;  le  dos  inférieur  schistacé;  le  croupion  et  les  sus- 
caudales  de  la  même  couleur  vermiculée  de  blanc;  la  tète  et  le  cou  supérieur 
blanc,  sommet  de  la  tète  noir  ainsi  qu'une  bordure  autour  de  la  naissance 
du  bec;  une  tache  antéoculaire  et  une  raie  postoculaire  traversant  toute  la 
longueur  de  la  tête  et  du  cou,  parallèlement  à  la  bande  plus  large  de  la 
même  couleur  occupant  le  milieu  du  côté  postérieur  du  cou;  région  jugu- 
laire noire;  la  poitrine  et  l'abdomen  d'un  gris  finement  vermiculé  de  foncé 
d'une  manière  très  dense;  les  flancs  noirs  en  entier;  le  ventre  et  le  bas- 
ventre  tachetés  de  noir;  région  anale  noire  en  entier;  sous-caudales  noi- 
râtres vermiculées  de  fauve.  Tectrices  alaires  plombées  ;  les  grandes  bordées 
au  bout  d'une  ligne  blanche;  rémiges  schistacécs,  à  barbe  externe  des 
secondaires  d'un  vert  olivâtre  métallique  formant  un  grand  miroir  alaire  ; 
sous-alaires  d'un  plombé  grisâtre;  page  inférieure  des  rémiges  d'un  gris 
beaucoup  plus  clair  que  les  tectrices.  Rectrices  gris  brunâtre,  à  baguettes 
d'un  brun  pâle  passant  au  blanc  à  l'extrémité.  Bec  brun  rougeâtre  clair; 
pattes  brunes;  crochet  alaire  fort,  d'un  corné  foncé. 

9  Est  semblable  en  tout  à  la  femelle  de  la  M.  leucogenys  et  n'en  est 
distincte  que  par  l'absence  de  l'ondulation  blanchâtre  sur  les  sous-alaires  et 
l'épine  alaire  foncée,  à  extrémité  jaune. 

cf  Longueur  de  l'aile,  188;  queue,  132;  bec,  39;  tarse,  40;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  60;  épine  alaire,  16  millimètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  163;  queue,  117;  bec,  36;  tarse,  30;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  55;  épine  alaire,  7  millimètres. 

Description  d*après  les  exemplaires  du  Péron  méridional  de  la  collection  de 
M.  Salvin. 
Tinta,  au  Pérou  méridional  (Whitbly). 
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FAMILLE  HELIORNITHIDJ; 
1334.  —  KeUomis  fùlîca 

Golymbns  fUIlca,  Bodd.,  Tabl.  PL  Enl,  DCCCXCIII. 

Plotns  snrinamensls,  Gm.,  L.  S.  N.,  I,  p.  581. 

Podoa  snrlnamenslB,  III.,  Prodr.  Syst.,  p. 267  —  Wied.,  Beilr. 
Natg.  Bragil.,  IV,  p.  823. 

Hellomls  rullcarins,  Bonnat,  Enc.  Méth.,  p.  64. 

Helloruis  fnUca,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  1866,  p.  200;  1867, 
p.  754;  1868,  p.  469;  1873,  p.  309  -  Nomenel.  Av.  Neolr.,  p.  140. 

H.  supra  brunneo  olivacea,  subtus  alba;  pileo  colloque  postico  nigris;  vitla 
postoculari  risque  ad  nucham  producta,  vittaque  collari  albii;  peetore  hypo- 
chondriisgue  olivaceo  lavatis  ;  cattda  nigricanU,  reclrieibus  apice  albo  limbali); 
pedibus  flavo  nigroque  variis. 

Fem.  mari  similis,  genis  eastaneo  oehraceis  dislinguenda. 

Cf  Ad.  —  D'un  olive  brun&tre  en  dessus,  avec  un  léger  éclat  vert  mé- 
tallique au  dos  et  sur  les  scapulaircs;  blanc  en  dessous;  à  front  gris  bru- 
nâtre; le  sommet  avec  le  haut  des  côtés  de  ta  tête,  le  derrière  du  cou  et 
les  côtés  de  ce  dernier  noirs,  avec  un  éclat  bleu  verdâtre  sur  la  tête  et  le 
derrière  du  cou;  une  raie  blanc  pur  prenant  naissance  au-dessus  de  l'œil 
bordant  le  sommet  de  la  tête  et  prolongée  Jusqu'à  la  nuquo;  une  autre 
raie  pareille  descend  de  chaque  côté  dans  toute  la  longueur  du  cou  séparant 
te  noir  du  côté  postérieur  de  ce  dernier  de  la  bande  latérale  noire  du  cou; 
les  joues  lavées  légèrement  de  tauve;  la  région  jugulaire  et  le  haut  de  la 
poitrine  lavés  de  fauve  sale;  les  flancs  de  l'abdomen  sont  d'un  olivâtre  plus 
pâle  que  celui  du  dos  ;  sous-caudales  gris  foncé,  bordées  de  gris  blanchâtre. 
Tectrices  alaires  de  la  couleur  du  dos,  sans  lustre  verdâtre;  les  rémiges 
plus  foncées  que  le  dos;  sous-aiaires  gris  foncé,  bordées  d'une  nuance 
plus  claire.  Queue  noirâtre,  à  rectrices  terminées  d'une  bordure  blanche. 
Bec  brun  corné  en  dessus,  à  mandibule  inféneure  carné  pâle;  pattes  jaune 
pflle,  varié  de  noir  disposé  Comme  il  suit  :  une  large  raie  sur  toute  la  lon- 
gueur du  rCiu''  Interne  du  tarse,  tandis  que  le  côté  antérieur  et  interne  est 
noir  en  ejRici'  il;ins  les  deux  tiers  inférieurs,  les  raies  transversales  sur  les 
doigts  et  les  membranes,  dont  quatre  sur  le  doigt  externe,  trois  sur  le 
médian,  deux  sur  l'interne  et  un  sur  le  pouce;  ongle  corné;  iris  brun  noî- 
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Q  Est  semblable  au  mâle  et  n'en  est  distincte  que  par  une  grosse  tache 
d'un  bel  ocreux  marron  occupant  le  côté  de  la  tête,  depuis  le  niveau  du 
bord  antérieur  de  l'œil  jusqu'au  haut  du  cou,  précédée  d'une  tache  noire 
au-dessous  de  la  commissure  du  bec;  sous-caudales  presque  de  la  même 
nuance  que  les  flancs  de  Tabdomen  ;  le  bec  d'un  rouge  corail  à  extrémité 
même  cornée. 

0  Le  jeune  en  premier  plumage  ressemble  au  mâle  et  s'en  distingue 
par  la  nuance  des  parties  supérieures  du  corps  plus  foncée,  tirant  au  rous- 
sâtre,  à  lustre  verdâtrc  à  peine  distinct;  la  couleur  noire  répandue  seulement 
sur  la  nuque  et  le  cervix  et  remplacée  par  une  nuance  semblable  au  dos, 
mais  moins  fonc-ée  sur  le  vertex  et  le  cou  postérieur,  plus  pâle  sur  les  côtés 
du  cou. 

cf  Longueur  de  l'aile,  146;  queue,  95;  bec,  36;  tarse,  26;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  36  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  140;  queue,  84;  bec,  33;  tarse,  24;  doigt  médian 
avec  l'ongle,  34  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  de  TUassa  (Guyane  française)  recueillis  par 
M.  Jelski. 
Ucayali  sapériear  et  Chayavetas  (Babtlett)  :  Pebas  (Hauxwell). 
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FAMILLE  PODICIPITIDJ: 


1335.  —  .^chmopliorus  major 

Colymbus  major,  Bodd.,  Tabl.  PL  EnL,  GDIV,  fig.  i. 

ColymboB  cayennensts,  Gk.,  L.  S.  N.,  I,  p.  593. 

Podlceps  cayanoB,  Lath.,  J.  0.,  11,  p. 

podlceps  blcornls,  Licht.,   Verz.  Doubl.,  p.  88. 

Podlceps  major,  Gb.,  Gen.  B.,  III,  p.  633  —  Ti.cz.,  P.  Z.  S., 
1879.  p.  244. 

JGicImiophoras  mi^or,  Scl.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  150. 

M.  supra  ftisco  nigricaru,  plumis  dorsi  scapularibwque  griseo  marginalis; 
stibtus  serieeo  albus;  piUo  nigro,  plumis  cinereo  marginatU;  nucha  viridi 
nigra;  laUribus  capitù  cum  collo  supero  einereis;  gula  cinerea  albido  varia; 
cotlo  antico  eastaneo  nifo  ;  remigibus  primariis  basi  secundariisque  lotis  albis, 

cf  Ad.  —  Sonnnet  de  la  tète  couvert  de  plumes  noires  au  centre  et 
bordées  de  cendré;  la  nuque  occupée  par  une  grosse  tache  d'un  noir  ver- 
dâtre  uniforme;  tout  le  cou  postérieur  schiatacé;  le  dos  et  les  scapulaires 
noirâtres  à  plumes  bordées  largement  de  gris;  dos  inférieur  et  croupion 
noirâtre  uniforme;  côtés  de  la  tête  d'un  cendré  le  plus  clair  sur  la  région 
auriculaire;  gorge  couverte  de  plumes  cendrées,  le  plus  foncées  en  arrière, 
variées  de  bordures  blanches  le  plus  fortement  au  menton  ;  le  haut  même 
du  cou  antérieur  d'un  ardoisé  très  foncé  uniforme,  le  reste  du  devant  et 
des  côtés  du  cou  d'un  rous  ferrugineux  très  intense;  le  reste  du  dessous 
du  corps  d'un  blanc  soyeux  ;  côtés  de  l'abdomen  fuligineux  varié  de  rous- 
sâtre  et  de  gris;  région  anale  grise.  Touffe  caudale  noirâtre  en  dessus, 
rousse  en  dessous.  Tectrices  alaires  d'un  fuligineux  noirâtre;  rémiges  pri- 
maires blanches  à  la  base,  scbistacées  au  bout;  les  secondaires  blanches 
en  entier,  à  extrémité  même  colorée  de  gris  roussâtre;  les  voisines  des 
tertiaires  et  ces  dernières  d'un  fuligineux  en  entier;  dessous  de  l'aile  blanc 
avec  quelques  grosses  taches  rousses  nu  bord  de  l'aile.  Bec  brun,  à  extré- 
é  pàk-;  pattt'M  iilivi'  foncé, 
r  de  l'aile,  l'.iO;  queue,  42;  bec,  81;  tarse,  67;  doigt  externe, 

Il  Cliili  de  la  collection  de  UM.  Salvin  et  Oodman. 
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Oiseau  non  adulte.  —  Le  sommet  de  la  tête  avec  la  nuque  noirâtre;  tout 
le  c6té  postérieur  du  cou  gris,  plus  foncé  le  long  du  milieu  ;  toutes  les 
plumes  du  dos  et  des  scapulaires  sont  d'un  schistacé  noirâtre  au  milieu, 
entouré  largement  de  cendré  clair;  dos  inférieur  et  croupion  cendré  noi- 
râtre; les  côtés  du  visage  et  le  haut  du  devant  du  cou  d'un  gris  cendré 
clair  varié  de  blanc;  gorge  blanchâtre;  tout  le  côté  antérieur  du  cou  d'un 
roux  rougeâtre  descendant  sur  les  côtés  dans  toute  la  longueur  et  arrêté 
au  milieu  au-dessus  de  la  région  jugulaire  ;  tout  le  reste  du  dessous  du 
corps  est  d'un  blanc  soyeux  luisant,  teint  de  gris  sur  les  flancs  de  l'ab- 
domen. Tectrices  alaires  gris  schistacé  uniforme;  les  rémiges  primaires 
longuement  blanches  à  la  base  et  schistacées  dans  leur  partie  terminale  ; 
les  secondaires  sont  blanches;  tertiaires  foncées  en  entier;  sous-alaires 
blanches.  Touffe  caudale  noirâtre  en  dessus,  rousse  en  dessous.  Bec  noi- 
râtre en  dessus,  à  côté  des  deux  mandibules  blancs;  tarse  noirâtre  sur  le 
côté  externe,  olive  sur  l'interne  et  jaune  au  bord  antérieur;  doigts  olives 
en  dessus,  à  nageoires  jaune  orangé. 

Longueur  de  l'aile,  180;  bec,  85;  tarse,  70;  doigt  médian  avec  l'ongle, 
64  millimètres. 

((  Se  tient  dans  les  baies  de  la  côte  péravicnne  abritées  par  les  rochers  ;  au  nord 
de  Pacasmayo,  où  les  ports  sont  découverts,  je  ne  l'ai  nulle  part  observé.  On  les 
voit  isolés  on  rassemblés  par  quelques  individus  ;  en  général  peu  nombreux.  Lors- 
qu'on le  suit  en  canot,  il  plonge  souvent,  sans  rester  cependant  longtemps  sous  Teau. 
SSon  estomac  était  rempli  de  plumes  d*oiseaux  et  de  débris  de  crustacés  d  (Stolz- 

MANN). 


1336.  —  Podiceps  caliparœus 

Less.  et  Garn.,  Voy.  Coquilley  Ois.,  p.  601,  th.  XLV  —  Tsch., 
Faun.  Peru,,  pp.  56  et  315  —  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  150  —  Tacz.,  p.  Z.  s.,  1874,  p.  563. 

Podiceps  cUilensis,  Less.  et  Garn.,  l.  c,  p.  727. 

Podiceps  occipitalis,  Less.,  Pernetty  Voy. y  tb.  XL 

Galipareus  kalipareus  et  Sylbeocyclus  ohilensis,  Gr.,  H. 
List  B.  Brit.  Mus.  y  III,  p.  94. 

P.  supra  fasco  griseus,  fronts  verticeque  cinereiSy  cervice  nigricanti;  subtus 
totus  serieeo  albus;  régions  auriculari  plumis  elongaiis  Iaxis  stramineis;  alis 
dorso  concoloribiis ,  rsmigibus  secundariis  albis,  plus  aut  minus  griseo  variis. 

Cf  Ad.  —  Tôte  couverte  de  plumes  longues  donnant  à  peu  près  la  forme 
semblable  à  celle  du  P,  auritus  d'Europe.  Les  parties  supérieures  du  corps 
sont  d'un  ardoisé  grisâtre,  à  front  et  le  vertex  d'un  cendré  grisâtre  dis- 
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tinctement  plus  clair  que  la  couleur  du  dos  ;  la  partie  cervicale  de  la  tôte, 
la  nuque  et  uda  raie  sur  le  haut  de  I&  partie  postérieure  du  cou  sont  d'un 
noir  fuligineux;  la  région  auriculaire  depuis  le  bord  postérieur  de  l'œil  est 
couverte  de  longues  plumes  effilées  et  désunies  grises  terminées  longue- 
ment de  straminé  soyeux,  ce  qui  forme  de  longues  stries  de  cette  dernière 
couleur  sur  un  fond  gris;  tout  le  dessous  depuis  la  gorge  et  le  bas  des 
joues  ainsi  que  les  c6tés  du  cou  sont  d'un  blanc  soyeux,  à  l'exception  des 
flancs  qui  sont  largement  variés  par  l'ardoisé  de  l'eKlrëniité  des  plumes. 
Les  ailes  sont  de  la  couleur  du  dos,  à  rémiges  secondaires  blanches,  avec 
la  barbe  exteine  plus  ou  moins  ardoisée;  les  tectrices  sous-alaires  égale- 
ment blanches.  Bec  corné  à  extrémité  blanchAtre;  pattes  olive  foncé;  iris 
rouge  vermillon,  avec  une  étoile  jaune  autour  de  la  pupille. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  ressemble  en  tout  aux  adultes 
et  ne  diffère  que  par  l'espace  nucal  à  peine  plus  foncé  que  la  couleur  des 
parties  environnantes,  et  le  manque  des  plumes  allongées  auriculaires. 

En  changeant  le  plumage  les  plumes  noires  apparaissent  sur  la  nuque 
avant  les  plumes  auriculaires. 

Longueur  do  l'aile,  120-123;  bec,  33-37;  tarse,  38-40;  doigt  externe, 
50-58  millimètres. 


1337.  ~  Podiceps  Rollandi 

Q.  el  GAia-,  Voy.  Umnie,  tb.  XXXVI  —  Scl.  et  Salv.,  Nomencl. 
Av.  Neotr.,  p.  150  —  P.  Z.  S.,  1876,  p.  17. 
Rollandla  leacotls,  Bp.,  Compt.  Rend.,  1856,  p.  775. 
Podiceps  leacotls,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  563. 

P.  mpra  /usco  brunneui,  plumis  dont  piUoque  rufescettte  marginatis  ;  subtvs 
uriceo  ctKtaneus  albido  subundulatus  ;  régions  auriculari  latissime  alba,  nigro 
itriata;  gula  et  nucka  fhsco  cofeineis,  cotlo  dilutiorei  alis  nigricantibus,  remi- 
gibus  itcundariis  albis. 

Q  Ad.  —  Tête  hérissée  de  longues  plumes  du  vertex  et  de  la  région 
auriculaire,  formant  une  sorte  de  huppe  coupée  en  ligne  droite  en  arrière. 
Sommet  de  la  tête  couvert  de  plumes  brunes  noirâtres,  entourées  d'une 
lino  bijrdui-:;  roussiti'c;  U's  (.hiiiiL's  du  dos  et  les  scapulaires  égaiemeùt 
foncées  au  milieu,  avuc  une  liiiivliiic  loussâtre  beaucoup  plus  large  et  plus 
distincte  que  celles  do  la  caluttu  ;  tuuit;  la  région  auriculaire  depuis  le  bord 
r.^  TmiJ.  jusqu'à  la  naissance  du  cou  est  couverte  d'un  grand 
"jî^de  grosses  striua  noires;  la  goi^e  avec  la  partie  infé- 
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rieure  des  joues  et  la  nuque  sont  d'un  brun  café  foncé;  le  cou  d'une  nuance 
beaucoup  plus  pâle,  tandis  que  le  bas  même  de  cette  partie  est  varié  par 
les  extrémités  des  plumes  d'un  fauve  straminé;  la  poitrine  et  l'abdomen 
d'un  marron  rougeâtre  soyeux,  subondulé  irrégulièrement  par  les  extré^ 
mités  des  plumes  blanchâtres;  les  jflancs  d'une  nuance  tirant  plus  au  mairon 
roussâtre  sans  bordures  blanches,  mais  variés  de  quelques  taches  noirâtres. 
Ailes  brunes  noirâtres,  à  rémiges  secondaires  blanches  en  entier  et  la  barbe 
interne  des  autres  ainsi  que  les  couvertures  inférieures.  Touffe  caudale 
brune  en  dessus  et  blanche  lavée  plus  ou  moins  de  roussâtre  en  dessous. 
Bec  noirâtre;  pattes  olives  noirâtres;  iris  d'un  beau  rouge  carminé  varié 
de  veines  noires  ramifiées. 

Q  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  le  sommet  de  la  tête  non  huppé, 
ainsi  qud  le  dessus  de  tout  le  corps  brun  foncé,  avec  les  bordures  rous- 
sâtres  sur  les  plumes  du  dos  et  les  scapulaires  moins  nettement  prononcées 
que  dans  l'adulte  ;  gorge  largement  blanche  pure  ;  région  auriculaire  blanche, 
plus  ou  moins  lavi>e  de  fauve  et  variée  de  grosses  stries  brunes  ;  le  devant  et 
les  côtés  du  cou  d'un  roux  grisâtre;  le  reste  du  dessous  du  corps  largement 
blanc  soyeux  au  milieu,  à  plumes  avec  une  tache  antéapicale  roussâtre 
pâle,  très  peu  distincte  au  milieu  même  de  l'abdomen  et  plus  sur  la  poitrine 
et  vers  les  côtés  de  l'abdomen;  ces  derniers  couverts  de  plumes  blanches 
à  la  base,  terminées  longuement  de  roux  grisâtre.  Ailes  et  queue  comme 
chez  l'adulte.  Bec  brun,  à  base  jaunâtre  dans  les  deux  mandibules;  pattes 
olives,  avec  une  raie  antérieure  et  postérieure  du  tarse  jaune;  les  mem- 
branes digitales  plus  ou  moins  jaunâtres;  iris  brun. 

Q  Longueur  de  l'aile,  HO;  bec,  28;  tarse,  40;  doigt  externe  jusqu'à 
l'extrémité  de  la  membrane,  54;  doigt  médian  jusqu'au  bout  de  l'ongle, 
49  millimètres. 

Janin.  (Jelski);  laguua  de  Tungasuca  (Whitsly). 

a  Oomman  à  Curiocha  et  à  Rocoscocha,  rare  snr  les  rivières.  Il  se  troave  non 
sealemeDt  sur  les  eaux  des  environs  du  lac  Junin,  mais  aussi  sur  le  lac  même.  Rare 
sur  les  petits  lacs  dans  les  Cordillères,  où  il  est  remplacé  par  le  P.  calipartsus, 
A  Putucayoc  je  n'ai  vu  que  ce  dernier.  En  quittant  le  nid  il  couvre  ses  œufs  arec 
des  herbes.  L'estomac  rempli  de  crevettes  et  de  plumes  »  (Jelbki). 


1338.  —  Tachybaptus 

Podioeps  dominlcus,  Lath.,  /.  0.,  II,  p.  785—  Scl.,  Mus,  P.- 
jBos,  i7nn.,  p.  47  —  Spix,  Av.  Bras  ,  II,  p.  78,  tb.  CI  —  Tacz., 
P.  Z.  S.,  4882,  p.  49. 

(«olymbus  dominicus,  L.,  S.  A\,  I,  p.  223. 

Macasmenor,  b'Azahâ,  Aptmt.,  III,  p.  467. 

Podiceps  dominicanuSy  Less.,  Traité  Orn.^  p.  594. 
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Tachybaptus  dominicanus,  Bp.,  Compt.  Rend.,  i856,  p.  775. 

Sylbeocydus  dominicus,  Coues,  Proc,  Ac,  Philad.,  1862, 
p.  232. 

Tachybaptus  dominicus,  Scl.  et  Saly.,  Nomencl.  Av.  Neotr., 
p.  150. 

T.. supra  fusco  ardesiacus,  subtus  argenteo  aîbidtis  fusco  subundulatus ; 
capite  colloque  cinereis;  pileo  nigricante,  gula  fumosa  plwnis  alhido  margi- 
natis  ;  alis  griseo  fuscis^  remigibus  secunddriis  albis,  pogonio  externo  griseo  ; 
sabalaribus  albis- 

cf  et  Q  —  D'un  ardoisé  foncé  en  dessus ,  d*un  blanc  argenté  subondulé 
de  gris  foncé  en  dessous,  à  sommet  de  la  tête  noirâtre  légèrement  lustré 
de  verdàtre  ;  côtés  de  la  tète  cendrés;  gorge  largement  fuligineuse,  à  plumes 
bordées  finement  de  blanchâtre;  cou  cendré  grisâtre.  Ailes  concolores  au 
dos,  à  rémiges  moins  foncées,  les  secondaires  blanches,  à  barbe  externe 
grise,  les  autres  largement  bordées  à  l'intérieur  de  blanc;  soos-alaires 
blanches.  Touffe  caudale  concolore  au  dos,  blanche  en  dessous.  Bec  noir, 
à  extrémité  même  blanchâtre  ;  pattes  gris  plombé,  à  doigts  noirâtres  dans 
leur  partie  terminale;  iris  jaune  passant  en  verdàtre  au  milieu  et  plus 
orangé  à  l'extérieur. 

C?  Longueur  totale,  236-280;  vol,  453-367;  aile,  liO;  bec,  28;  tarse,  32; 
doigt  externe  jusqu'à  l'extrémité  de  la  membrane,  50  millimètres. 

0  Le  poussin  en  duvet  a  le  sommet  de  la  tête  noir  avec  une  tache  rousse 
au  milieu  et  une  série  de  raies  blanches  disposée  comme  il  suit  :  une  strie 
médiane  devant  la  tache  rousse,  un  sourcil  au-dessus  de  chaque  œil,  une 
raiç  postoculaire,  une  raie  oblique  cervicale,  pix)longée  sur  toute  la  longueur 
du  cou,  et  un  chevron  nucal  passant  aussi  sur  le  cou  ;  les  joues ,  la  gorge 
et  le  devant  du  cou  sont  blancs  variés  de  lignes  noirâtres,  dont  une  passe 
depuis  le  menton  dans  toute  la  longueur  de  la  gorge  et  du  cou,  l'autre  dans 
toute  la  longueur  du  bas  des  joues;  dos  gris  noirâtre  parsemé  de  poils 
blancs  ;  poitrine  et  flancs  d'un  gris  foncé  mêlé  de  poils  blancs  ;  milieu  du 
dessous  largement  blanc.  Iris  presque  noir. 

Les  œufs  semblables  à  ceux  du  Podiceps  minor  d'Europe,  mais  en  général 
un  peu  plus  petits.  Longueur  ;  35-37,3  sur  24,8-25,4  millimètres  de  largeur. 

((  Vallée  d'Haayabamba  (Chirimoto,  Corral).  Il  apparaît  avec  les  antres  palmi- 
pèdes dans  les  années  dans  lesquelles  la  rivière  déborde  à  la  suite  des  pluies  anor- 
males, en  formant  des  lacs  le  long  des  bords,  ce  qui  a  lieu,  comme  on  le  prétend, 
tous  les  sept  ans.  Il  est  alors  assez  commun,  mais  farouche.  Ces  lacs  commencent  à 
se  couvrir  d'herbes,  formant  des  touffes  vertes  au  milieu.  Dans  le  voisinage  de  ces 
toufEes  «e  tiennent  les  grèbes  et  y  construisent  leurs  nids  dans  les  mois  de  juin, 
juillet  et  août.  Leur  voix  d'appel  est  composée  d'un  son  simple,  élevé,  du  timbre 
d'une  trompette  chromatique.  Il  plonge  après  un  coup  de  fusil  et  ne  se  montre  à  la 
surface  qu'à  la  distance  de  quelques  dizaines  de  pas  }>  (IStolzmann). 

Lechugal  (coll.  Eaimokdi). 
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1339.  —  Centropelma  micropterum 

Podiceps  micropterus,  Gould,  P.  Z.  S.,  1868,  p.  220. 
Centropelma  micr optera,  Scl.,  Exot,  Orn.,  tb.  XCY. 
Centropelma  micropterum,  Sgl.  et  Sâly.,  NomencL  Av.  Neotr,, 
p.  150. 

C.  supra  fusca,  plumis  pallidiore  limbatis;  pileo  fusco  griseo;  cervice  cris- 
lato  castan&o,  plumis  brunneo  terminatis,  basi  albis;  nucha  castaneo  ru  fa; 
gula  cum  genis  et  collo  antico  albis;  subtus  plumis  fusco  griseis  et  rufis,  apice 
argenteo  albis;  ventre  fuscescentiore ;  alis  brevissimis,  nigricantibus,  sublus  et 
pogonio  interno  remigum  secundariorum  albis. 

çf  Ad.  —  D'un  brun  foncé  en  dessus ,  à  plumes  du  dos  noirâtres  au 
milieu,  bordées  largement  de  gris,  passant  au  blanchâtre  sur  les  bords 
mêmes;  plumes  du  croupion  plus  ou  moins  rousses  à  la  base;  sommet  de 
la  tête  et  cou  postérieur  d'un  gris  foncé  uniforme;  cervix  huppé,  à  plumes 
fines  et  longues,  blanches  à  la  base  même,  puis  rousses  et  terminées  de 
brun;  nuque  d'un  roux  vif,  à  plumes  terminées  de  brun;  en  dessous  la 
gorge,  tout  le  bas  des  côtés  de  la  tête  et  tout  le  devant  du  cou  antérieur 
largement  d'un  blanc  pur;  tout  le  reste  couvert  de  plumes  blanches  à  la 
base,  passant  au  gris,  ensuite  au  roux,  puis  en  une  tache  gris  foncé,  et 
toutes  terminées  d'un  blanc  argenté;  flancs  roux  ferrugineux  variés  de 
grosses  flammèches  noires.  Ailes  très  courtes,  noirâtres  en  dessus,  blanches 
en  dessous,  à  barbe  interne  des  rémiges  secondaires  blanche  en  gnande 
partie;  primaires  bordées  finement  de  blanc  à  l'extérieur.  Touffe  caudale 
noirâtre  en  dessus,  blanche  en  dessous.  Bec  brun  corné  en  dessus,  blan- 
châtre en  dessous;  côté  externe  du  tarse  noir,  Finterne  et  les  doigts  olives; 
plante  noirâtre. 

Ç  Ad.  —  Moins  forte,  à  plumes  du  dos  sans  bordures  blanchâtres;  les 
plumes  de  la  huppe  plus  longuement  terminées  de  brun;  la  poitrine  plus 
blanche;  moins  do  roux  au  centre  des  plumes  du  dessous;  moins  de  roux 
sur  les  flancs. 

0  Jeune  en  premier  plumage  en  général  plus  clair  sur  les  parties  supé- 
rieures du  corps,  à  couleur  blanche  dominante  sur  le  croupion  ;  les  plumes 
du  front  entourées  d'une  bordure  grise;  la  huppe  moins  longue,  à  plumes 
moins  rousses  et  plus  brunes  dans  leur  partie  terminale;  moins  de  roux 
sur  la  nuque;  tout  le  dessous  blanc  pur  et  seulement  grisâtre  sur  les  flancs 
parsemés  de  petites  taches  brunes  également  comme  sur  le  bas- ventre. 

cf  Longueur  de  l'aile,  110;  bec,  47;  tarse,  50;  doigt  médian,  70  milli- 
mètres. 

9  Longueur  de  l'aile,  115;  bec,  46;  tarse,  50;  doigt  médian,  70  milli- 
mètres. 

32 
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Description  d'après  les  oiseaux  de  Titicaca  de  la  collection  de  MM.  Salvln   et 
Godman. 
Lac  Titicaca  (Whitkly). 


1340.  —  Podilymbus  antarcticus 

Podiceps  antarcticus,  Less.,  Rev.  Zool.,  1842,  p.  209. 
Podilymbus  antarcticus,  Gr.,  H.  List  B.  Brit.  Mus.^  III,  p.  95 
—  ScL.  etSALV.,  NomencL  Av.  Neotr.^  p.  150. 

P.  rostro  corneo  nigro  maculato;  gula  aterrima;  collo  antico  griseo  ru  fa; 
dorso  brunneo  ;  corporeinfra  albo^  griseo  brunneoque  variegato  ;  pedibus  nigris. 

D'un  fuligineux  foncé  en  dessus,  à  plumes  bordées  largement  d'une 
nuance  plus  pâle;  les  côtés  de  la  tête  et  le  cou  antérieur  avec  ses  côtés 
d'un  gris  assez  obscur;  gorge  toute  noire;  tout  le  dessous  couvert  de 
plumes  d'un  grisâtre  pâle  à  la  base  passant  graduellement  au  noirâtre  et 
entourées  largement  au  bout  de  blanc  argenté;  plumes  des  flancs  plus 
foncées  et  terminées  d'une  bordure  brune;  bas- ventre  gris  duveteux. 
Rémiges  d'un  gris  clair,  à  barbe  interne  des  secondaires  bordée  et  terminée 
de  blanc;  sous-alaires  blanches.  Touffe  caudale  fuligineuse  en  dessus, 
blanche  en  dessous.  Bec  corné  pâle,  avec  une  bande  noire  à  travers  les 
narines  et  la  partie  correspondante  de  la  mandibule  inférieure;  pattes 
noires. 

Longueur  de  l'aile,  138;  queue,  40;  bec,  38;  tarse,  41;  doigt  médian, 
70  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  du  Chili  et  de  la  lagana  de  Tambo,  de  la  collection 
de  MM.  Salvin  et  Godman. 

Observations.  —  Les  oiseaux  du  lac  d'Axiltan  se  distinguent  par  le  noir  de  la 
gorge  p^s  élargi  et  prolongé  sur  le  haut  du  cou  ;  le  sommet  de  la  tête  et  du  cou  plus 
foncé,  les  flancs  plus  obscurs;  ces  oiseaux  méritent  donc  d'être  distingués  comme 
une  race  locale. 
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1341.  ^  Spheniscus  Humboldti 

Meyen,  Nov,  Act.  Acad,  Leop.^  1834,  suppl.,  p.,110>  Ib.  XXI  — 
Reise,  III,  p.  234,  tb.  XXXI  —  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  56  et  315 
—  ScL.  et  Salv.,  Nomencl.  Av.  Neotr.y  p.  151. 

Sph.  supra  fuscus,  striis  cœruleo  plumbeis  et  nigris  varius;  striga  supercî- 
liari  longissima,  coUo  antico  et  laleribus,  pecfore,  abdomine  medio  latîssime  et 
vitta  lateribus  pectoris  albis;  fascia  laterali  in  vittam  pectoralem  utrinque 
producta  hypochondriisque  fuscis. 

Tout  le  plumage  des  parties  supérieures  du  corps  est  d'un  fuligineux 
noirâtre,  varié  de  cendré  bleuâtre,  formant  de  petites  taches  au  sommet  de 
la  tète  et  sur  la  nuque,  des  taches  plus  grosses  sur  le  derrière  du  cou  et 
des  stries  assez  longues  sur  tout  le  dos,  situées  sur  les  deux  côtés  do 
chaque  plume,  voisines  de  la  baguette  d'un  noir  luisant  et  se  dessinant 
distinctement  sur  toute  l'étendue  de  ces  parties  ;  les  stries  bleues  sont  plus 
blanchâtres  au  voisinage  de  la  queue  ;  tout  le  dessous  est  d'un  blanc  soyeux, 
excepté  la  gorge  avec  tous  les  côtés  de  la  tète  qui  sont  d'un  fuligineux 
noirâtre  ;  une  large  bande  de  la  même  couleur  située  en  travers  de  la  région 
jugulaire  recourbée  des  deux  côtés  en  bas  pour  descendre  le  long  des  côtés 
de  la  poitrine  en  découpant  une  autre  bande  blanche  bordant  les  côtés 
mêmes  de  cette  partie,  et  se  réunir  à  la  naissance  des  ailes  avec  la  même 
couleur  occupant  les  flancs  de  l'abdomen;  les  plumes  de  cette  dernière 
partie  variées  de  cendré;  une  ligne  oblique  foncée  entre  l'anus  et  les  flancs; 
se  confondant  avec  ces  derniers  à  l'extérieur  de  l'insertion  des  jambes  ; 
sous-caudales  cendré  pâle,  à  tige  des  plumes  noire;  dessus  de  l'aile  noi- 
râtre, le  dessous  blanc  tiqueté  de  noir  d'une  manière  irrégulière;  pli  de 
l'aile  blanc;  les  plumes  postérieures  terminées  de  blanc  dans  la  région 
médiane  des  ailes.  Bec  corné,  à  mandibule  inférieure  blanchâtre  à  la  base 
et  au  milieu;  pattes  noirâtres. 

Longueur  de  l'aile,  200;  du  bec,  67;  tarse,  30;  doigt  médian  avec  l'ongle, 
80  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  de  la  côte  du  Chili  de  la  collection  de  MM.  Salvin 
et  Godman. 

<r  On  le  trouve  le  long  de  toute  la  côte  dans  les  baies  tranquilles.  Les  jeunes  s'af)- 
privoisent  facilement  et  suivent  leur  maître  comme  un  chien.  Les  habitants  de  la 
côte  le  noimment  paxaro  nïho  »  (TscHDDi). 
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1342.  —  Rhea  americana 


TscH.,  Faun.  Peru.^  pp.  48  et  293  (?). 


Les  seuls  témoignages  sur  Texislencc  d'un  oiseau  de  cette  famille  au 
Pérou  méridional  consistent  en  une  courte  relation  de  M.  Tschudi,  qui  n'a 
pas  eu  roccasion  de  le  voir  en  liberté,  mais  les  habitants  dignes  de  foi  l'as- 
suraient qu*on  le  rencontre  quelquefois  sur  les  plaines  sablonneuses  au 
nord  de  TArica.  L'ingénieur  Bobinski,  pendant  son  séjour  sur  les  plateaux 
élevés  voisins  de  la  Bolivie,  a  eu  en  mains  un  exemplaire  tué  dans  la 
contrée,  mais  malheureusement  il  manquait  de  moyens  pour  conserver  sa 
peau.  Il  n'y  a  donc  aucune  donnée  pour  pouvoir  constater  à  laquelle  des 
espèces  connues  peut  appartenir  l'oiseau  péruvien,  ou  bien  s'il  est  tout  à 
fait  inconnu. 


t 
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SUPPLÉMENTS  &  RECTIFICATIONS 


TOME   PREMIER 


Page  191 


Au  lieu  de  «  Longueur  de  Taile,  462  »  lisez  Longueur  totale,  460; 
aile,  350. 

Ajouter  à  la  page  210,  ligne  3 

Aile,  217. 

Tje  mâle  du  I.  ruflventris  de  Gayandeled  (Ecuador  occidental)  se  dis- 
tingue de  la  femelle  typique  par  les  taches  des  parties  supérieures  du  corps 
d'un  roux  moins  foncé,  la  présence  de  quelques  grosses  taches  blanches 
sur  la  nuque  et  le  haut  de  la  face  postérieure  du  cou  couvertes  pour  la 
plupart  par  le  brun  noir  terminal  des  plumes  voisines;  les  taches  rousses 
du  bas  d^  la  poitrine  plus  larges,  transformées  en  raies  transversales 
irrégulières;  le  roux  du  ventre  un  peu  plus  clair;  les  raies  noires  aux 
80us*caudales  postérieures  un  peu  plus  larges;  l'extrémité  des  rectrices 
submédianes  d'un  roux  ocreux  au  lieu  de  blanc;  la  rémige  externe  sans 
aucune  tache  sur  les  deux  barbes  ;  la  seconde  très  faiblement  tachetée. 

Longueur  de  Taile,  220;  queue,  83;  bec,  34;  tarse,  13;  doigt  médian,  16; 
ongle,  6  millimètres. 

Ajouter  à  la  page  225 

Hydropsalis  lyra 

Le  mâle  adulte  de  la  collection  de  M.  Raimondi,  sans  indication  de  loca- 
lité, a  le  plumage  semblable  à  celui  de  la  femelle  ;  la  première  rémige,  au 
lieu  d'avoir  une  série  composée  d'une  dizaine  de  taches  rousses  sur  le  bord 
externe,  n'a  qu'une  bordure  complète,  occupant  presque  la  moitié  de  la 
penne  en  commençant  à  une  certaine  distance  de  la  base.  Les  deux  rec- 
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triées  externes  sont  fort  prolongées  et  larges,  atténuées  graduellement 
dans  leur  partie  terminale  et  élargies  un  peu  au  bout  même;  cette  rectrice 
est  noire,  à  baguette  noire  jusqu'à  la  partie  atténuée  où  elle  est  blanche 
ainsi  que  la  barbe  externe,  tandis  que  la  barbe  interne  et  l'extrémité  élargie 
sont  d'un  blanc  sale  varié  de  gris  foncé;  barbe  interne  bordée  de  fauve  jus- 
qu'au tiers  de  sa  longueur  basale. 

Longueur  de  l'aile,  190;  rectrice  externe,  820;  rectrice  subexterne,  155; 
rectrice  médiane,  92;  tarse,  16  millimètres. 

Ajoater  à  la  page  239 

1343.  —  Hirundo  Tytleri 

Jerd.,  B.  Ind.,  III,  app.,  p.  870  —  Blyth.,  76ts,  1866,  p.  336  — 
Seebohm,  Hist,  BriL  B,,  II,  p.  171  —  Suarpe,  Cat.  jB.  Brit.  Mus., 
X,  pp.  140  et  632. 

Hirundo  cahirica,  Godwin-âust.,  /.  A.  S.  B.,  1874,  p.  152. 

Hirundo  americana,  Blakist,  Ibis,  1876,  p.  331. 

Hirundo  saturata,  Ridgw.,  Vroc.  U,  S.  NaL  Mus.,  1883,  p.  95. 

Hirundo  Kamtschatica,  Dyb.,  Bull.  Soc.  Zool.  Fr.,  1883,  p.  356. 

Hirundo  rustica,  saturata,  Dyb.  et  Tacz.,  BtUl.  Soc.  Zool.  Fr., 
1884,  p.  152. 

H.  supra  cxmleo  nitens,  plumis  interscapulii  basi  rufescentibus;  subtus 
tota  intense  ^fa,  fronte  gulaque  cum  colla  aniico  casianeis  ;  fascia  jugulari 
nigra  in  média  latissime  interrupta;  alis  caudaque  nigris  nitore  virescente, 
maculis  caudalibus  albis  rufo  perfusis,  subalaribus  asiilaribusque  rufis. 

cf  Ad.  —  Tout  le  dessus  du  corps  d'un  beau  bleu  d'acier  luisant,  tirant 
légèrement  au  violâtre  dans  certaines  directions  de  la  lumière;  à  blanc 
basai  des  plumes  du  cou  postérieur  et  de  la  région  interscapulaire  fort 
coloré  de  roux  pâle  ;  lores  noir  terne  ;  tectrices  auriculaires  d*un  noir  lustré 
légèrement  de  bleu  ;  le  front ,  la  gorge  et  tout  le  devant  du  cou  d'un  roux 
marron  rougeâtre  très  intense,  le  reste  du  dessous  jusqu'à  Textrémité  des 
sous-caudaies  est  d'un  roux  intense  bien  différent  de  celui  du  cou:  la  bande 
noire  entre  ces  deux  couleurs  n'est  marquée  que  par  une  grande  tache 
lustrée  de  bleu  sur  chacun  des  côtés  au  voisinage  de  l'épaule,  en  laissant 
entre  elles  une  distance  rousse  large  jusqu'à  deux  centimètres;  sur  le  milieu 
même  de  la  région  jugulaire  on  voit  souvent  une  ou  deux  taches  noires  peu 
prononcées.  Les  ailes  sont  d'un  noir  lustré  légèrement  de  verdâtre,  à  petites 
tectrices  bordées  largement  de  bleu  analogue  à  celui  du  dos,  les  grandes 
secondaires  sont  aussi  bordées  de  bleu;  mais  moins  fortement;  les  sous- 
alaires  avec  le  pli  de  l'aile  et  les  axillaires  de  la  couleur  de  l'abdomen. 
Queue  noire  lustrée  de  verdâtre,  à  re^trices  entourées  d'une  bordure  blan- 
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châtre  très  fine,  nulle  sur  le  prolongement  des  externes;  toutes,  excepté  les 
deux  médianes,  traversées  sur  leur  barbe  interne  par  une  large  bande 
oblique  blanche  colorée  de  roussâtre  largement  au  voisinage  de  la  baguette, 
celle  de  l'externe  étant  longue  jusqu'à  quati*e  centimètres.  Bec  noir;  pattes 
noir  brunâtre  ;  iris  brun  foncé. 

Q  N'est  distincte  que  par  les  rectrices  externes  moins  prolongées. 

(S  Longueur  totale,  197;  vol,  325;  aile,  120;  queue,  124;  bec,  14;  tarse, 
12;  rectrice  médiane,  40-44;  distance  entre  l'extrémité  des  ailes  et  de  la 
queue,  40  millimètres. 

Q  Longueur  totale,  182;  vol,  318;  aile,  117;  queue,  95;  rectrice  mé- 
diane, 45;  distance  entre  l'extrémité  des  ailes  et  de  la  queue,  32  milli- 
mètres. 

Description  prise  des  exemplaires  de  Kamtschatka. 
Callao  (capitaine  Markham). 

Exemplaire  péruvien  comparé  par  M.  Sharpe  avec  ceux  de  Kamtschatka,  d'Ir- 
ktttfik,  des  Indes-Orientales,  de  Guatemala  et  du  Brésil. 

Ajouter  à  la  page  240 

Hirundo  leucopygia 

M.  Sharpe  a  rapporté  cette  hirondelle  à  la  Tachycinea  albilineata,  Lawr., 
habitant  le  Mexique  et  le  Panama  ;  on  doit  donc  changer  sa  synonymie 
comme  il  suit  : 

Petrochelidon  leucoptera.,  Lawr.,  Ann,  Lyc.  New  Yorky  VU, 
p,  317. 

Petrochelidon  albilinea,  Lawr.,  L  c,  YIII,  p.  2  (1863). 

Petrochelidon  littorea,  Salv.,  P.  Z,  S.,  1863,  p.  189. 

Hirundo  albilinea,  Baird,  lîeview  Am.  B.,  p.  300  —  Scl.  et 
Salv.,  Nomencl,  Av,  Neotr.y  p.  115. 

Tachycineta  albilinea,  Lawr.,  Mem.  Bout,  Soc,  N.  H. y  II,  p.  271 
—  SiiARPÉ,  Cat.  B,  Brit.  Mus,,  X,  p.  115, 

Hirundo  albilineata,  Gr.,  H,  List  B,  Brit.  Mus. y  I,  p.  71. 

Hirundo  leucopygia,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  18i?0,  p.  192. 

Ajouter  à  la  page  242 

1344.  —  Petrochelidon  ruflcollaris 

Hirundo  ruflcollaris,  Peale,  U,  S,  ExpL  Exped,  B.y  p.  175 
(1848). 
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Petroohelidon  raflcollarls,  Baird,  Revieto  Amer.  B.,  p.  293  — 
Sharpb,  Cai.  B.  BHt.  Mus.,  X,  p.  196. 

Cf  Ad.  —  «  Couleur  générale  des  parties  supérieures  du  corps  d'un  bleu 
pourpré  foncé,  strié  au  manteau  et  au  dos  par  les  bordures  des  plumes 
blanc  grisâtre  ;  dos  inférieur  et  croupion  brun  marron  pâle  ;  scapulaires  de 
la  couleur  du  dos;  les  tectrices  alaires  et  les  rémiges  brunes,  à  secondaires 
bordées  de  cendré,  tectrices  supérieures  de  la  queue  brun  p&Ie,  à  bordures 
cendré  blanchâtre;  rectrices  brun  foncé,  à  barbe  interne  d'un  brun  pâle 
à  l'extrémité;  sommet  de  la  tète  bleu  pourpré  séparé  du  corps  par  un 
collier  brun  fuligineux;  devant  du  front  marron  foncé;  tectrices  auricu- 
laires et  joues  cendré  bl.incliâtj-e  varié  postérieurement  de  marron  clair  qui 
se  prolonge  vers  les  côtés  du  dos  et  forme  une  tache  sur  les  côtés  du  I* 
partie  postérieure  du  sommet  do  la  tête;  gorge  cendré  blanchâtre;  devant 
du  cou  et  poitrine  marron  pâle,  avec  une  tache  brun  fuligineux  sur  les 
côtés  du  haut  de  la  poitrine;  milieu  de  la  poitrine  et  abdomen  blancs,  les 
flancs  lavés  de  marron  pâle;  sous-caudales  brun  paie,  bordées  largement 
de  blanc  formant  une  apparence  squamulée  ;  axillaires  et  sous-alajres  brun 
fuhgineux  uniforme;  rectrices  brun  foncé  en  dessous,  plus  cendré  le  long 
du  bord  de  la  barbe  interne,  s 

Longueur  totale,  4,8;  culmen,0,35;  aile,  3,8;  queue,  1,9;  tarse,  4, 5  pouces. 

0  a  Couleurs  moins  pures  que  celles  de  l'adulte;  distinct  par  les  bor- 
dures cendrées  fines  aux  plumes  des  parties  supérieures  du  corps,  des 
tectrices  alaires,  des  tectrices  secondaires,  tandis  que  les  recti'ices  sont 
bordées  de  marron  pâle;  dos  inférieur  et  croupion  d'un  marron  plus  pâle 
que  chez  l'adulte;  couvertures  supérieures  de  la  queue  bordées  de  roux; 
gorge  lavée  de  roux;  bande  inari'on  de  la  poitrine  moins  prononcée;  ilaacs 
brun  fuligineux  lavé  de  roux  pâle,  » 

Longueurtotale,  4,6;  culmen,0,3;  aile,  3,45;  queue, 1,9;  tarse,  0,4 pouces 
(Sharpe). 

Lima  (Nation). 


Page  439,  ligne  22 
An  lien  de  Lamas,  lUex  Lomas, 

Ajouter  à  la  page  152 

PolioptUa  albiloris 


■e  changé  en  P.  biiineata  (Bp.).  La  premifere  ne  se  trouve 

au  Guatemala  et  au  Nicaragua,   tandis  que  la  dernière 

l'Ecuador  occidental  et  le  Pérou  occidental.  La  sjrnon^mie  de  cette 
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Sylvia  bllineata,  Light.,  Mus.  Berol, 

Gullcivora  bilineata,  Bp.,  Consp.  Av.,  I,  p.  316. 

Polioptila  bilineata,  Scl.,  P.  Z.  S.,  4855,  p.  42  —  Baird,  Remew 
Amer.  B,y  p.  72  —  Scl.  et  Salv.,  NomencL  Av.  Neotr.y  p.  74  — 
Tacz.  et  Berl.,  p.  Z.  S.,  4885,  p.  74. 

PoUoptUa  albiloris,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  4877,  p.  349;  1879,  p.  223. 

La  diagnose  est  aussi  à  changer  : 

P.  plumbea;  stibtus  alha;  pileo  caudaque  nigris;  superciiiis  rectricibusque 
extimis  albis  (Bonaparte). 

La  description  en  détail  est  prise  sur  des  oiseaux  péruviens. 
Ajouter  à  la  page  453 

1345,  —  iPolioptila  parvirostris 

PolioptUa  Buffoni,  Scl.  et  Salv.,  P.  Z.  S.,  4866,  p.  477;  1873, 
p.  256. 
Polioptila  parvirostris,  Sharpe,  Cal,  B.  Brit.  Mus.,  X,  p.  448. 

«  Adulte.  —  Couleur  générale  des  parties  supérieures  du  corps  gris 
bleuâtre  clair,  à  plumes  soyeuses  du  croupion  bordées  de  blanc;  tectrices 
alaires  plus  claires  que  le  dos,  d'un  gris  plus  argenté  sur  les  grandes; 
alule  noire  bordée  de  blanc;  tectrices  primaires  noires,  à  fines  bordures 
grises;  rémiges  noires,  les  secondaires  bordées  de  blanc,  peu  largement 
intérieurement,  les  voisines  du  dos  lavées  extérieurement  de  gris  ;  tectrices 
supérieures  de  la  queue  et  queue  noires,  rectrices  externes  presque  entiè- 
rement blanches  à  l'exception  de  la  base  noire,  dont  la  direction  est  oblique  ; 
la  deuxième  rectricé  est  blanche,  à  noir  basai  beaucoup  plus  large;  la 
troisième  noire,  à  l'exception  d'une  large  tache  terminale  en  forme  de  coin  ; 
sommet  de  la  tète  et  nuque  d'un  noir  bleuâtre  luisant  en  comprenant  les 
lores,  le  bord  de  l'œil  et  la  moitié  supérieure  des  tectrices  auriculaires;  les 
plumes  du  bord  inférieur  de  l'œil,  les  joues  et  la  moitié  inférieure  des 
tectrices  auriculaires,  ainsi  que  toute  la  surface  inférieure  du  corps  sont 
d'un  blanc  soyeux  avec  une  nuance  gris  bleuâtre  sur  le  devant  du  cou,  la 
poitrine  et  les  côtés  du  corps;  jambes,  sous-caudales,  sous-alaires  et  axil- 
laires  blanches;  page  inférieure  des  rémiges  noire,  blanche  le  long  de  la 
barbe  interne.  » 

Longueur  totale,  4,3;  culmen,  0,45;  aile,  1,8;  queue,  1,65;  tarse, 
0,55  pouces  (Sharpe). 

ChamicuTos  (Uauzwell,  coll.  Gould). 
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Page  460 
La  synonymie  de  VAnllius  ru  fus  est  à  changer  comme  suit  : 

Anthus  peruvianus 

Anthus  rufus,  Scl.  et  Salv.,  1868,  p.  173. 
Anthus  chii,  Tacz.,  P.  Z.  S.,  1874,  p.  506. 
Anthus  peruvianus,  Nichols.,  P.  Z.  S.,  1878,  p.  390  —  Siiarpe, 
Cat.  B.  Brit  Mus.,  X,  p.  009. 

Ajouter  à  la  page  471 

1346.  —  Dendrœca  œstiva 

Motadlla  canadensis,  Bodd.,  Tahl,  PL  EnL,  p.  4. 

Motacilla  œstiva,  Gm.,  L.  S.  iV.,  I,  p.  996. 

Sylvia  œstiva,  Lath.,  /.  0.,  II,  p.  551. 

Sylvia  carolinensis,  Latii.,  /.  0.,  II,  p.  551. 

Parus  luteus,  Bartr.,  Trav.  Florida,  p.  292. 

Sylvia  flava,  Vieil.,  Ois.  Amer.  Sept,  II,  p.  31,  tb.  LXXXIX. 

Sylvia  citrinella,  Wils.,  Amer.  Orn.,  II,  p.  111,  Ib.  XV,  fig.  5. 

Motacilla  rubiginosa,  Pall.,  Zoogr.  Boss.  As.,  I,  p.  496. 

Sylvia  childrenii,  Audub.,  B.  Amer.,  tb.  XXXV, 

Sylvia  rathbonia,  Audub.,  B.  Amer.,  tb.  LXV. 

Sylvia  trochilus,  Nutt.,  Man.  Oim.,  1832,  p.  406. 

Dendrœca  œstiva,  Scl.,  V.  Z.  S.,  1859,  p.  3G3  —  Scl.  et  Salv., 
NomencL  Av,  Neotr.,  p.  9  —  Sharpe,  Cai.  B.  Brit.  Mus.,  X, 
p.  273. 

D.  supra  flavido  olivacca,  capite  supra  flavidiore  ;  subtus  ciirino  flava,  pec- 
tore  lateribusque  abdominis  castatwo  striatis;  remigibus  rectricibusque  interne 
latissime  flavis. 

(S  Ad.  —  Parties  supérieures  du  corps  d'un  olive  jaunâtre,  à  sommet 
de  la  tête  beaucoup  plus  jaune,  les  plumes  du  croupion  et  les  tectrices 
supérieures  de  la  queue  bordées  de  jaune;  côtés  de  la  tête  plus  jaunes  que 
le  sommet,  à  lores  et  une  bande  postoculaire  d'un  jaune  plus  clair  que  celui 
des  parties  environnantes;  tout  le  dessous  du  corps  d'un  beau  jaune  citron 
strié  de  roux  marron  sur  la  région  jugulaire,  la  poitrine  et  les  côtés  de 
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Tabdomen.  Ailes  d'un  gris  olivâtre  foncé,  à  petites  tectrices  bordées  large- 
ment de  la  couleur  analogue  à  celle  du  dos,  formant  une  couleur  presque 
uniforme  ;  les  bordures  des  grandes  et  des  moyennes  tectrices  ainsi  que 
des  rémiges  tertiaires  largement  jaunes;  bordures  des  autres  rémiges  fines 
(le  la  couleur  du  dos;  sous-alaires  jaunes  ainsi  qu'une  large  bordure  des 
rémiges.  Rectrices  olives  à  l'extérieur,  largement  jaunes  intérieurement; 
les  médianes  olives  en  entier,  bordées  extérieurement  de  jaunâtre.  Bec 
brun  corné;  pattes  carné  sale;  iris  brun  foncé. 

Q  Distincte  du  mâle  par  la  couleur  des  parties  supérieures  du  corps  plus 
obscure  ;  sommet  de  la  tète  concolorc  au-  dos  ;  le  jaune  du  dessous  moins 
vif  et  moins  intense,  à  stries  rousses  peu  nombreuses  et  très  fines  sur  les 
flancs,  et  quelques-unes  plus  grosses  sur  le  haut  de  la  poitrine;  les  bor- 
dures jaunes  aux  plumes  alaires  moins  pures  et  moins  larges. 

Le  mâle  moins  adulte  se  distingue  de  Tadulte  par  la  couleur  des  parties 
supérieures  du  corps  semblable  à  celle  de  la  femelle,  à  sommet  de  la  tête 
concolore  au  dos,  le  jaune  du  dessous  moins  intense ,  avec  moins  de  stries 
rousses  sur  la  poitrine  et  très  peu  sur  les  flancs;  les  bordures  aux  grandes 
et  moyennes  tectrices  alaires  et  aux  rémiges  tertiaires  plus  jaunâtres. 

Le  jeune  mâle  en  plumage  d'hiver  ressemble  plus  à  la  femelle ,  mais  il  a 
de  nombi*euses  stries  fines  sur  l'abdomen. 

cf  Longueur  de  Taile,  62-65;  queue,  45;  bec,  14;  tarse,  18;  doigt  mé- 
dian, 10,5;  ongle,  3  millimètres. 

Q  Longueur  de  l'aile,  64;  queue,  45;  bec,  15;  tarse,  18;  doigt  médian, 
10,5;  ongle,  4  millimètres. 

Description  d'après  les  oiseaux  de  Caycnne. 
Yquitos  (Whitbly). 

Ajouter  à  la  page  482 

1347.  —  Setophaga  ruticilla 

Muscicapa  ruticilla,  L.,  S.  iV.,  I,  p.  326  —  àudub.,  B.  Amer., 
tb.  XL. 

Motacilla  tricolora,  Mull.,  Nalursyst,  Anhang,  p.  175. 

Motacilla  multicolor,  Gm.,  L.  S,  N.,  I,  p.  972. 

MotacUla  flavicauda,  Gm.,  L  c,  p.  997. 

Ruticilla  americana,  Bârth.,  Trav,  Florida,  p.  292. 

Setophaga  ruticilla,  Sws.,  Phil.  Mag.  Neiu  Séries /l,  p.  368  — 
Faim,  Bor.  Amer.  B.,  p.  223  —  Scl.  et  Salv.,  Nomertcl.  Av,  Neotr., 
p.  10  —  Sharpe,  Cat.  B.  Brit.  Mus,,  X,  p.  411. 

Sylvania  ruticilla,  Nuttall.,  Afan.,  p.  291. 

S.  supra  et  collo  antico  nigra;  sublus  medio  alba,  lateribus^  speculo  alari 
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latissimo,  caudagtie  beuintfo  aurantiacis  ;  abdomine  medio  avranliaco  striaU; 
laleribus  péctoris  nigro  macutatii  ;  subalarilnis  axillaribusgue  rufo  auranliatis. 

rf  Ad.  —  D'un  noir  luisant  sur  la  tête,  tout  le  dessus  du  corps,  la  gorac 
ut  le  cou  antérieur  jusqu'au  haut  de  la  poitrine;  la  poitrine,  l'abdoraun  au 
milieu  et  les  aous-caudales  blancs,  les  côtés  de  l'abdomen  d'un  bel  orangii 
roussâtre;  le  milieu  de  Tabdomeo  varié  de  pareilles  stries,  mais  d'une 
nuance  moins  intense;  une  série  de  taches  noires  rangées  en  une  large 
raie  presque  continue  se  trouve  sur  chacun  des  côtés  de  la  poitrine;  la 
base  des  sous-caudalea  colorée  d'orangé,  les  deux  postérieures  longuement 
noirâtres  à  l'extrémité.  Ailes  noires,  à  petites  tectrices  entourées  d'une 
bordure  lustrée;  toutes  les  rémiges,  excepté  la  dernière  tertiaire,  ont  la 
barbe  externe  longuement  orangé  roussâtre  à  la  base  formant  une  large 
bande  en  travers  de  l'aile  ;  sous-alaires  blanches  colorées  d'orangé  plus 
fortement  sur  le  devant  de  l'aile;  axillaires  d'un  orangé  intense;  bord 
interne  des  rémiges  largement  orangé  pâle.  Les  deux  rectrices  mëdisnea 
noires,  les  autres  noires  dans  le  tiers  terminal  et  orangées  à  la  base,  à 
nuance  plus  pâle  sur  la  barbe  interne.  Bec  et  pattes  noirs;  iris  brun  foncé. 

Ç  Gris  brunâtre  en  dessus,  avec  une  légère  nuance  olive;  sommet  de  la 
tête  et  cou  postérieur  cendrés;  les  lores,  les  plumules  du  tour  de  l'œil  et 
les  tectrices  auriculaires  d'un  cendré  plus  pâle;  région  oculaire  cendré 
blanchâtre;  cou  antérieur  et  poitrine  blanc  grisâtre;  plus  brunâtre  et  lavé 
d'olive  jaunâtre  sur  le  devant  du  cou  ;  côtés  de  la  poitrine  d'une  nuance 
plus  claire  que  la  précédente  ;  milieu  de  la  poitrine  et  de  l'abdomen  jusqu'aux 
sous-caudales  blanc,  tectrices  poslcrieures  à  disque  brun,  les  dernières 
brunes  en  entier.  Petites  tectrices  alairesde  la  couleur  du  dos;  les  moyennes 
brun  foncé,  bordées  de  cendré,  les  grandes  brun  foncé  bordées  finement 
de  brun  olive;  rémiges  brunes  bordées  d'olive  jaunâtre,  les  secondaires 
d'un  jaune  clair  à  la  base.  Quatre  rectrices  médianes  brun  noirâtre,  les 
autres  Jaune  pâle  et  le  tiers  terminal  brun, 

d*  Ad.  —  Longueur  de  l'aile.  64;  queue,  57;  bec,  13;  tarse,  16  milli- 
mètres. 

Pérou  (Jide  Shakpb). 
Pago  490 

Le  nom  du  Turdus  phœopygm  doit  être  changé  à  cette  grive  péruvienne. 
L'oiseau  de  M,  Seebohm  vient  de  l'île  de  Tabago,  Comme  l'oiseau  péruvien 
est  bien  distinct  de  celui  de  Cayenne,  il  mérite  donc  d'être  séparé;  M.  le 
comte  de  Berlepsch  lui  propose  le  nom  de  T.  saluralus. 


\ 
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TOME  DEUXIÈME 
Ajouter  à  la  page  43 

Myrmotherula  gutturalis 

Nos  oiseaux  d'Huambo  sont  identiques  aux  oiseaux  typiques  de  la  Guyane 
britannique,  mais  un  mâle  de  Rio  Tigre  (musée  Berlepsch)  s'en  distingue 
par  les  tectrices  alaires  presque  noires,  tandis  que  chez  les  oiseaux  de  la 
Guyane  et  chez  ceux  d'Huambo,  elles  sont  d'un  brun  roussâtre  analogue  à 
celui  des  rémiges;  les  taches  blanches  de  la  gorge  sont  différentes  en  ce 
qu'elles  sont  plus  courtes  et  plus  élargies  en  éventail  ;  le  cendré  plus  pur 
et  plus  étendu  sur  la  poitrine  que  chez  l'oiseau  de  la  Guyane,  tandis  que 
nos  oiseaux  d'Huambo  ressemblent  sous  ce  rapport  à  Toiseau  de  Rio  Tigre; 
la  mandibule  inférieure  est  plus  pâle.  Dimensions  de  Toiseau  de  Rio  Tigre. 

Longueur  de  Taiie,  51;  queue,  38;  bec,  15  millimètres. 

Ajouter  à  la  page  66 

Hypocnemis  myotherina 

Une  femelle  de  Rio  Tigre  (musée  Berlepsch)  se  distingue  de  nos  oiseaux 
d'Huambo  par  la  nuance  des  parties  supérieures  du  corps  plus  foncée  et 
tirant  sur  l'olive,  tandis  que  les  oiseaux  cités  l'ont  d'un  brun  olivâtre; 
l'ocreux  du  dessous  est  aussi  plus  fort. 

Page  237 

Muscicapa  (Todirostrum  i)  ruficeps,  Lafr.,  Tyr annula  ruficeps,  Sel.,  Ser- 
pophaga  ruficeps.  Sel.  et  Salv.,  n'a  rien  de  commun  avec  les  oiseaux  du 
genre  dans  lequel  il  est  placé.  Il  a  beaucoup  plus  d'affinité  avec  l'oiseau  de 
l'Ecuador  décrit  par  Berlepsch  et  Taczanowski ,  sous  le  nom  de  Pseudo- 
triccus  Pelzelnî,  placé  près  du  genre  Todirostrum,  Il  a  les  tarses  également 
élevés,  à  écailles  presque  soudées  entre  elles,  les  cils  de  la  base  du  bec 
également  abondants  et  longs  comme  ceux  du  genre  Myohius,  la  queue  fort 
arrondie  à  l'extrémité;  la  quatrième  rémige  la  plus  longue  et  la  première 
beaucoup  plus  courte  que  celle  des  Serpophaga;  le  plumage  également 
lisse,  la  couleur  générale  semblable.  Le  bec  moins  long  et  non  élargi,  la 
tôte  non  huppée,  mais  malgré  cela  sa  place  est  beaucoup  plus  convenable 
dans  le  genre  des  Pseudotriccus. 

Page  296,  ligues  29  et  30 
Au  lieu  de  a  tarse,  55  »  lisez  tarse,  15. 
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Page  351 

Au  lieu  d^Heterocercus  lineatus 
Lisez  Heterocercus  linteatus 

Au  lieu  d'£lainea  linea^a,  lisez  Elainea  linteata. 

Ajouter  à  la  page  420 

1348.  —  le  ter  US  Hauxivelli 

ScL.,  P.  Z.  s.,  1885,  p.  67i. 

à  /.  flavissimus,  aurantiaco  tinctus  :  loris  ei  capitis  lateribus,  cum  gutture 
toto  usque  ad  médium  pectus,  irUerscapulio  angusto,  alis  et  cauda  nigerrimis  : 
alis  macula  in  secundariis  alba  ornatis  :  subalaribus  flavis  :  rostro  et  pedibus 
nigris,  » 

Lofig,  tota,  8,5;  alx,  3,75;  caudœ,  3,7. 

Obs.  —  Speciet  macula  alari  alba  I.  grace-anu»  proxima,  $ed  eawda  tota  nigra 
sane  diversa, 

Hab.  Amazonia  superior  :  Chamicuros  (Hauxwell). 

Espèce  décrite  récemment  par  M.  Sclater  d'après  un  exemplaire  unique  de  îa  col- 
lection Gould,  se  trouvant  au  Musée  Britannique. 

Page  449 

Buphonia  chalcopasta 

Cette  osp6co  décrite  par  MM.  Sclater  et  Salvin  dans  Vlbis^  1878.  p.  290, 
fut  décrite  par  M.  Salvadori,  en  1873,  dans  les  Atti  Acad.  Science  di  Torino, 
p.  193,  sous  le* nom  iïEuphonia  mesochrysa ;  ce  nom  comme  antérieur  doit 
donc  être  appliqué  à  l'espèce. 

a 

Ajouter  à  la  page  453 

1349.  —  Tanagrella  callophrys 

Hypothlypis  callophrys,    Cab.,   Schonib,  Guian.  Reis.y  III, 
p.  679. 
Tanagrella  callophrys,  Bp.,  Rev,  Mag,  ZooL^  iSM»  p.  130. 

r.  nigra;  sublus  cl  in  humeris  cyatua;  uropygio  glauco  argenteo;  crisso 
nigro;  pilco  nigerrimo;  fronie  superciliisgtie  aureo  versicoloribus  (Bonaparte). 
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Cf  Le  noir  velouté  occupe  le  milieu  du  cei'vix,  le  cou  postérieur,  le  dos, 
les  scapulaires,  le  milieu  du  bas-ventre  et  les  tectrices  inférieures  de  la 
queue  ;  tout  le  dessous  du  corps,  le  devant  du  front,  les  lores  et  les  côtés 
de  la  tête  sont  d'un  beau  bleu  saphir;  le  vert  céladon  clair  changeant  au 
straminé  et  argenté  dans  les  différentes  directions  de  la  lumière  occupe 
largement  le  front  jusque  derrière  le  bord  postérieur  des  yeux,  de  larges 
bandes  sourcilières  en  dépassant  les  côtés  de  la  nuque  et  le  croupion,  à 
nuance  dorée  la  plus  forte  et  conservant  cet  éclat  plus  constamment  qu'ail- 
leurs; les  tectrices  supérieures  de  la  queue  sont  noires  terminées  longue- 
ment de  bleu.  Ailes  et  queue  noires,  à  petites  tectrices  alaires  terminées 
longuement  d'un  bleu  plus  clair  que  celui  du  dessous  du  corps ,  y  formant 
une  couleur  uniforme;  les  grandes  et  les  moyennes  tectrices  bordées  de 
cette  dernière  couleur;  les  bordures  externes  des  rémiges  et  des  rectrices 
très  fines.  Bec  noir;  pattes  noirâtres. 

Longueur  de  l'aile,  78;  queue,  58;  bec,  17;  tarse,  18  millimètres. 

Yquitos  (D'  Hahkel;  coll.  Beblkfsch). 
Ajouter  à  la  page  475 

Calliste  chrysoUs 

Q  La  femelle  ne  diffère  en  rien  du  mâle,  elle  a  même  l'éclat  également 
fort. 

0  Le  jeune  oiseau  en  premier  plumage  a  le  noir  du  sommet  de. la  tête, 
du  bas  des  joues  et  du  milieu  des  plumes  dorsales  moins  intense  et  terne  ; 
les  stries  vertes  du  dos  plus  larges  sans  passer  en  une  couleur  dorée  ;  le 
front  et  la  bande  sourcilière  moins  brillants,  plus  verdâtres  et  beaucoup 
moins  jaunes;  la  bande  auriculaire  indiquée  par  une  couleur  dorée  faible  et 
non  uniforme;  en  dessous  la  couleur  vert  pomme  est  faible  sur  la  poitrine, 
beaucoup  plus  faible  sur  les  flancs  de  l'abdomen  ;  le  roux  du  milieu  du 
ventre  moins  intense,  moins  pur  et  moins  uniforme.  Bec  brun  pâle  ;  pattes 
carnées  brunâtres;  iris  brun  foncé. 

cf  Longueur  de  l'aile,  78;  queue,  51;  bec,  14;  tarse,  21  millimètres. 

9  —  75;      —      49;    —    15;     —     20         — 

Oiseaux  de  TEcuador  occidental  (Machay)  recaeillis  par  Stolzmann. 
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ESPÈCES  NON  RETROUVÉES  OU  DOUTEUSES 


Grallaria  fusca,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  27  et  181. 

«  Le  sommet  de  la  tête  et  le  cou  sont  d'un  gris  cendré  à  plumes  bordées  de 
noirâtre,  la  baguette  blanchâtre;  front  brun  jaunâtre;  visage  et  joues  jaune 
blanchâtre.  Le  dos  et  les  scapulaires  sont  d*un  brun  olive,  à  toutes  plumes 
bordées  de  noirâtre  avec  la  baguette  rouge  jaunâtre.  Les  tectrices  supé- 
rieures de  la  queue  sont  d'un  jaune  rougeâtre,  les  tectrices  alaires  brun 
olive  rougeâtre,  maculées  quelquefois  de  brun  cannelle.  Les  rémiges  rousses 
sur  la  barbe  externe,  brun  noirâtre  intérieurement  à  bordure  rousse;  rec- 
trices  brun  roussâtre.  Gorge  brun  noirâtre  avec  des  taches  brun  rougeâtie, 
qui  sur  le  haut  de  la  poitrine  sont  remplacées  par  du  blanc  jaunâtre.  Poi- 
trine brun  olive,  maculée  de  noir  et  de  jaunâtre.  L'abdomen  et  les  flancs 
brun  jaunâtre  ondulé  d'un  brun  foncé;  sous-caudales  et  tibias  brun  rous- 
sâtre. Bec  blanc  rougeâtre;  arête  gris  corné  foncé;  pattes  gris  rougeâtre; 
iris  brun  grisâtre. 

»  Longueur  totale,  8";  bec,  10'*';  queue,  1'*  10'";  aile,  4"  5'";  tarse,  1*' 
11,5*";  proportion  du  tarse  aux  ailes,  1  :  1,9.  »> 

Il  ne  se  trouve  au  Pérou  que  dans  la  région  orientale  des  forêts  denses  (Tschudi). 

La  description  de  cet  oiseau  s'appliquerait  bien  à  Toiseau  de  la  Guyane  et  de 
Venezuela,  si  ce  n'est  que  les  dimensions  sont  moins  fortes;  il  paraît  donc  qne 
l'oiseau  de  M.  Tschudi  est  différent  et  probablement  nouveau. 


Gallirhynchus  peruvianus,  Less.,  Rev.  ZooL,  1842,  p.  209  — 
TscH.,  Faim.  Peru.,  pp.  33  et  222. 

«  Rostro  et  pedibus  brunneis;  cap'ite,  dorso  brunneo  ru  fis;  alis  rectricibusque 
brunneis;  genis  rufulis  ;  gularufoalbida;  colloanticirufo;  thorace,  abdomine 
albis;  Lateralibus  griseis;  cauda  rufo  brunnea;  remigibus  brunneis ^  griseo 
marginatis.  » 

Longueur,  11  centimètres. 

Hab.  Callao. 
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Pithylas  olivaoeas,  Less.,  Institut.^  1834,  p.  316  —  Tsch., 
Faun,  Peru,^  p.  224. 

«  Corps  en  dessus  olivâtre  uniforme,  rémiges  d'un  vert  olive;  gorge  et 
dessous  du  corps  blanchâtres;  collier  mal  aiTêté  jaunâtre;  bec  noir;  queue 
fourchue  grisâtre.  » 

Hab.  Callao. 

Pithylns  poteus,  Less.,  L  c.  —  Tscii.,  Faun.  Peru,^  p.  224. 

ff  Jaune  olivâtre  en  dessus;  jaune  en  dessous;  ailes  brunâtres  bordées  do 
jaune.  Une  forte  dent  à  la  mandibule  supérieure  ;  bec  noir  et  blanc,  tai*ses 
bruns.  » 

Hab.  Callaa 


Remarque  sur  le  genre  lUiainpliastos 

Rhamphastos  vitellinus,  Tsch.,  Faun.  Peru,^  pp.  42  et  261. 
Rhampbastos  carinatus,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  42  et  261. 

M.  Tschudi  cite  dans  sa  Fauna  Peruana  le  Hh,  carinatus  et  le  Rh.  vitel- 
linus.  Le  premier  ne  se  trouve  que  dans  TAmérique  Centrale  et  sur  la  côte 
de  la  Nouvelle-Grenade  où  il  est  d'une  taille  moins  forte  (Rh.  brevicarinatus, 
Gould);  le  deuxième  n'est  connu  que  de  Cayenne,  de  la  Guyane  anglaise  et 
du  nord  du  Brésil.  Sans  voii*  donc  les  oiseaux  de  ce  voyageur,  il  m'est 
impossible  de  dire  à  quelles  formes  ces  deux  oiseaux  doivent  être  rapportés. 

Ortygis  ocellata,  Meyen,  Reise,  III,  p.  225,  tb.  XXVII  -  Tsch., 
Faun.  Paru.,  pp.  46  et  282. 

«  Le  sommet  de  la  tête,  le  cou,  le  visage  et  la  gorge  sont  noirs, .  chaque 
plume  avec  une  tache  blanchâtre  sur  ses  bords  latéraux  n'atteignant  pas 
l'extrémité.  Le  dos  gris  brunâtre,  les  plumes  à  bordure  plus  claire,  de  nom- 
breuses lignes  noires  transversales  et  une  tache  médiane  noire  arrondie.  Les 
rémiges  noires  avec  une  bordure  claire  sur  la  barbe  externe.  Les  rémiges 
scapulaires  et  les  tectrices  sus-alaires  sont  d'un  gris  jaunâtre  avec  une  tache 
ronde  terminale  d'un  noir  velouté,  qui  pour  la  plupart  sont  situées  sur  la 
barbe  externe  et  sont  entourées  par  un  cercle  jaune  blanchâtre.  Sous-alaircs 
brua  grisâtre;  bord  interne  de  l'aile  parsemé  de  noir.  La  poitrine  et  la  partie 
antérieure  de  l'abdomen  sont  d'un  rouge  brun;  cette  couleur  plus  ou  moins 
intense  est  située  autour  du  cou.  La  partie  postérieure  du  dessous  du  corps 
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ut  U  région  un&le  sont  d'un  brun  blanchâtre  salu.  Bec  brun  Jaunitie,  ainsi 
quo  !i!  cfttê  antérieur  <lu  tarse,  le  c6té  postérieur  et  la  plante  brun  noir 
ongluH  brun  blancliAtrc-  sale. 

»  Cette  cHpI'ce  fut  décrite  par  le  D''  Moyen,  IVova  Acta  Ae.  Cxi.  Leop.. 
t.  XVI,  2.  [).  '22,j,  d'une  manière  très  superûcielle  avec  une  fig.  XXVII, 
peu  exacte,  à  couleurs  vives.  Notre  description  est  faite  d'après  l'exemplaire 
typi(|ue,  auquel  le  D'  Meyen  a  indiqué  pour  patrie  les  plateaux  Élevés  du 
Pérou.  Au  Musée  de  Berlin  il  y  a  encore  un  autre  exemplaire  de  Deppi 
provenant  de  Manilla,  qui  s'accorde  en  tout  avec  l'oiseau  de  Meyen 
mais  un  peu  plus  grand  et  portant  le  caractère  du  jeune.  Nons  ne  doutons 
pas  quo  les  deux  oiseaux  présentent  les  états  différents  de  l'&ge  de  la  m4nic 
espêiu).  et  nous  sommes  tenté  de  croire  que  Meyen  a  commis  une  erreur 
druis  l'indication  <lc  la  patrie,  <mr  nous  n'avons  pas  trouvé  au  Pérou  aucun 
ii'jtrôiienlant  de  ce  genre,  et  l'on  sait  que  Meyen  s'est  rendu  directement 
<lu  In  cAte  octùdentale  de  l'Amérique  Méridionale  à  Manilla.  « 

1.08  dimensions  do  ces  deux  individus  sont  : 

Moyen-Pérou.  Longueur  totale,  5"  5'";  bec,  9'";  tai-se,  1";  proportion  du 
tarse  li  l'aile,  1  ;  3,5. 

Doppe-Manilla.  Longueur  totale,  6  "  6'";  bec,  10'";  tarse,  1"  2'";  propor- 
tion du  tai'se  i  l'ailo,  1  :  3,5  {Tscuuui). 

Orax  aleotor,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  il  et  287. 
Orax  Tsmmlaokll,  Tsch.,  Faun.  Peru.,  pp.  47  et  287. 

M.  Stïlnter  est  du  l'opinion  que  les  deux  espèces  comprises  par  M.  Tschudi 
dans  la  fauno  péruvienne  sont  remplacées  sur  le  haut  Amazones  par  le  Crai 
Hlnhuliua,  Hpix.  Voyoz  Transartiniis  ofZool.  Soc.  of  London,  vol.  IX.  part.  4. 
pp.  m  01  377. 
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